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BULLETIN DE L'HERBIER BOISSIER

FOUGERES DE MENGTZE

YUNNAN MÉRIDIONAL (Chine)

PAR LIHKAfi^Y

>MW YORK
H. CHRIST, Bàle. • TANICAL

OaJ>L>EN

Planche I.

(Suite et fin.)

M. Henry a bien voulu m'envoyer une seconde partie des collections

qu'il a faites autour de Mengtze. Il a ajouté quelques espèces récoltées

sur le chemin de cette ville à Szemao, sa résidence actuelle, située à

quelques journées au N. E., et autour de cette dernière localité, beau-

coup plus sèche et plus nue que Mengtze et partant promettant moins

sous le rapport des fougères. Toutefois, Szemao semble encore appar-

tenir à peu près à la même région botanique : témoin Cibotium Baro-

metz, Ahophila Hetiryi, Davallia paiypliylla, Aspidium pennigerum

BI., (jue M. Henry y a trouvés.

Jo mentionne, dans la liste qui va suivre, les espèces et variétés non

encore publiées dans les deux premières livraisons de ce bulletin, et j'ai

la 'satisfaction de faire connaître di' nouveau dix-huit es|)èces et sept

r*^ variétés non encore décrites, y compris le monotype d'un genre nou-
""• veau des plus intéressants : VArcharujiopteris Henryi Chr. et Giesenh,

j*^ Le nombre total des espèces récoltées par M. Heni-y jusqu'à ce joui*

f ^ dans WiS parages, se monte à 218 es|)è('es, dont (M, soit plus d'un (luail,

trrmvéos jusqu'ici seulement dans la C^hine méridionale. (Test uik^

preuve évidente, fournie du reste déjà aboiidnniment par les phanéi'o-

game.s, qu(! C(!tte partie du monde occu|)e, comme centn; d'e,s|)èces, .sim-

Ri'LL. MRRB. MOIS»., jaiivicr 1899. 1
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plement le tout premier rang dans le domaine de l'hémisphère oriental
;

une preuve aussi que les ptéridophytes, pour ce qui concerne la ques-

tion des espèces endémiques et les centres de création, suivent absolu-

ment les mêmes règles que les plantes phanérogames, et sont loin,

comme on croyait jadis, d'avoir des aires plus étendues et des espèces

moins localisées que ces dernières.

Trichomanes.

168. T. acutum Makino in sched.

Cette plante est très voisine de T. ßliculaBorj qui est à Mengtze

aussi, mais se distingue de cette dernière espèce par ses dimensions

plus petites, la plante ne mesurant que 3 à 4 cm. en longueur et

2-3 cm. en largeur; par sa feuille bipinnatifide rarement un peu

tripinnatifide; par ses segments plus larges, laissant une aile large

au centre de la pinna, pointues en pointe effilée presque aristée,

par les bords des rachis crispés-onduleux, un tissu très flasque et

une couleur ocreuse.

La plante du Japon c. Makino est un peu plus petite, d'ailleurs

identique.

10836 B. Mengtze E mountain forest 6000'.

Hymenophyllum.

169. H. polyanthos Sw.

C'est la forme désignée sous le nom de H. Blumeanum Spreng,

commune dans l'archipel malésien et reconnaissable par ses frondes

allongées à bords à peu près parallèles et ses pinnae plus simple-

ment incisées à segments non palmatifides-flabelliformes.

11860. Mengtze mount forest 9000' on tree.

170. R. dilatatum Sw.

var. amplum nov. var.

Differt a typo foliis valde elongatis, pinnis brevioribus del-

toideo-triangularibus acutis 4 cm. longis 2 Va cm. latis, rachi lata

fere 1 cm., pinnulis confertis brevibus, lobis brevibus vix V^ cm.

longis, soris creberrimis (circiter 30 in pinnis mediis) in segmentis

terminalibus, latis, saepe breviter pedunculatis.

11545. Mengtse S E mount. forest 5000'.

Curieuse station avancée de cette plante du Pacifique austral et



(42) H. CHRIST. FOUGÈRES DE MENGTZE. 3

des îles de la Sonde, d'un port très trapu, mais passant dans une

forme plus typique.

171. H.Jastigioswn n. sp.

Entre A. Smitliii des Philippines et H. harhatum (V. D. B.) du

Japon.

Groupe Leptocionium Prsl.

Dimensions plus fortes que H. harhatum, stipe 1 à 3 cm. grêle,

nu comme toute la plante, non ou très peu allé vers le sommet,

fronde triangulaire allongée à pointe longuement effilée 8 à 10 cm.

sur 3 cm. pinnatifide, rachis ailée, pinnte ovales, ailées, à seg-

ments serrés, larges de 2à3 mm., obtus fortement spinuloso-dentés;

sores à la pointe très atténuée et allongée de la fronde, terminaux,

sessiles, ovales, bombés, à valves fortement denticulées, réceptacle

inclus. La même plante a quelquefois un port différent par une

ondulation très forte des bords.

Diffère de H. Smitliii par le stipe court, grêle, non velu.

11859. Mengtze S. E. mount. forest 5000' on tree.

Vittaria.

172. F. costata Kunze Analect. 29, tab. 18, fig. 2.

Je dois identifier les échantillons de M. Henry à cette plante

américaine, décrite et figurée par Kunze sur les échantillons de

Pœppig du Pérou. Elle est nettement caractérisée du reste par la

Costa très saillante comme aucune autre Vittaria n'en possède.

9195 A. Mengtze S. E. forest on tree 5000'.

Antrophyum.

\1?>. A. reticiduliim Klfs.

115G2. Talong ravine 4000'.

La même espèce, mais forme naine, d'un dec. sur 1 'A cm. h

peine.

11517. M<iigtzf' S. K. niouiit. forest GOOO' on tree.

Polypodium.

174. P. Sinicum n. sp.

Sect. EuiKtli/pudiiim, grotipi' <!< /'. snbjali-ulnin l>lunip et se ra])-
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prochant de la variété de cette espèce figurée par Blume Fil. éc.

Jav. Tab. 87 B., mais très grêle, filiforme, port de P. musckolœ

Cordemoy de la Kéunion.

Khizome très petit, court, épiphyte, frondes fasciculées, à stipe

filiforme de 2-3 cm., rachis ailée, décurrente, flexueuse, pendante,

fronde 10 à 12 cm. sur Va à 1 V^ cm., lancéolée très allongée en

pointe, simplement pennée, pinnse 20 à 25 de chaque côté, alternes,

espacées, décurrentes par la base, profondément dentées à 3 ou 4

dents de chaque côté, plus rarement entières, très inégales, variant

de V2 cm. à 1 cm. de longueur, obtuses, ou un peu pointues, lan-

céolées; tissu très délicat, nervures simples ou fourchues, libres.

Sores pâles, ronds, non immergés, 3 ou 4 par pinna, dans les lobes.

Toute la plante pubescente de longs poils noirs très ténus et étalés.

10186. Teng chen Len mount. forest 8000' on trees.

Exemple curieux d'une plante munie de duvet, pour profiter des

brouillards des altitudes considérables dans un pays si loin des

régions où ce phénomène est commun. A Java, les Polypodes ainsi

protégés sont nombreux (groupe de P. setigerum, F. mollico-

mum, etc.).

175. P. valdealatum n. sp.

Sect. GoniophleUum, groupe de P. amœnum Wall. Très grand,

caractérisé par ses longues pinnse très effilées, horizontalement

étalées à base fort élargie, formant une aile continue.

Rhizomate lignoso repente pennae anserinse crassitie, squamis

brunneis setaceis brevibus rigidis patentibus tecto. Stipite solitario

28 cm. longo tenui rufo-stramineo, cum rachi costisque squamis

ovalibus obtusis 2 mm. latis brunneis parce obsito; fronde 49 cm.

longo 20 cm. lato e basi horizontali minime attenuata ovato-acumi-

nata, apice pinnatifida, simpliciter pinnata, pinnis numerosis

(25 utroque latere) 1 V2 cm. spatio et sinu lato anguloso remotis

10 cm. longis 1 cm. latis e basi latissime adnata décurrente alam-

que angustam continuam secus rachim formante caudato-acumi-

natis, leviter crenato-serratis dentibus procumbentibus, superfi-

ciebus nudis, textura tenuiter herbacea colore leete-virente, nervis

lateralibus numerosis (28 ad 30 utroque costse latere) basi conspi-

cuis areamque latam formantibus, versus marginem in areolas ali-

quot irreguläres exeuntibus, ad marginem liberis. Soris numerosis

(28 ad 30 utroque latere) rotundis 2 mm. diametro, in areis costa-

libus positis leviter immersis.
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Port entre P. siibaiiricidahim Bl. et P. amœnum, différent du

dernier par les écailles du rhizonie et de la rachis, et le sinus très

large entre les pinnœ. C'est un membre de plus d'un type extrême-

ment différencié dans l'Asie orientale tempérée.

11513. Mengtze N. mount. forests 80Ü0'.

176. P. mollissimum n. sp.

Sect. Niphohbus, groupe de P. flocculomm Don. J'ai déjà men-

tionné sous N° 29 de la première partie de mon travail un échan-

tillon très peu velu d'un Nipholobus que j'ai pris pour une forme

de P. fiocculosum D. Don. D'autres spécimens me forcent de

séparer cette forme.

Elle diffère de la plante de Don par un tissu herbacé-papyracé

fort mince et flexible, et non du tout coriace, une surface supérieure

absolument glabre, vert foncé, par une face inférieure d'un gris

jaunâtre, couverte d'un duvet très tendre, soyeux, non étroitement

appliqué, formé d'écaillés étoilées à longs cils, et les sores bien plus

nombreux : il y a, entre les nervures latérales très obliques qui

vont de la costa au bord, quatre rangées de sores dont chacune à

dix ou douze sores. Plante de 30 cm., fronde 3 cm. de largeur.

Rhizome épais, court, à écailles brun-noirâtre ovales. C'est l'espèce

la plus tendre du genre.

9061 B. Mengtze E. mount. 6000'.

177. P. Lingua Sw.

Très typique, ressemblant absolument à la plante du Japon.

11816. Mengtze 8. PL mount. forest 5000' on tree.

178. P. Leinsii Baker Journ. bot. 1875. vol 8, nouv. ser. 4, 201.

Tout à fait la plante de Shen-Si 1. Giraldi.

9194B. Mengtze woods 6000' on tree.

179. P. mhhemioniiidmm n. sp.

8ect. Pleopeltis, P. hemionitideo "Wall, affine. Diffcrt a P. hemio-

nitideo, cui lial)itu et iicrvatione pcrsiniilc, iroiidc aiigu.stiore

f.frpf.f/jf. siniiata, ncrviilis incliisis upicc ciavatis iicc tcnuitcr dosi-

ii<'ntibus, «t in primis soris jjlui-i.scriatis irrcgularitor ]h'V siij)er-

ficifm inferiorem sparsis numcrosis, prima série costam fore tan-

gente.

920.',. B. Mdi^'tze Iv inoiiiit. 7000'.
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Selliguea.

180. S. elliptka Thnbg.

var. flagellaris n. var.

Difiëre du type par des pinnse linéaires-lancéolées, larges seule-

ment d'un V2 cm. à pointe longuement effilée en un filament de 2 à

3 cm. arqué de 1 V2 nim. de largeur, et par les bases des pinnse

décurrentes en aile qui descend jusqu'à la base du stipe. Forme

d'un aspect très particulier, mais qu'on n'ose pas séparer d'une

espèce aussi polymorphe.

10769 A. Mengtze S. E. 5000'.

Drynaria.

181. D. rivalis (Mett.).

D. mollis Bedd. f. B. Ind. t. 216. Handb. tab. 190.

var. Yunnanensis n. var.

Major, pinnis latioribus crenulatis, nervis lateralibus usque ad

marginem conspicuis prominulis, areolis numerosioribus minus

regularibus, nervulis inclusis rarioribus.

Plante plus forte que le type de l'Inde figurée par Beddome,

nervures beaucoup plus drynarioides et moins à la manière des

Goniophlèbes, mais d'ailleurs assez identique.

11512. Mengtze K mount. forest 8000'.

Pteris.

182. F. hiaurita L.

Type très large, à série d'aréoles très accentuées le long de la

Costa. Voisin de P. Kleitiiana Prsl. Bedd. handb. 116, tab. 60.

10334. Mengtze mount. woods 5500' bank of streamlet in shade.

183. P. qiiadriaurita Eetz.

Forme assez petite à trois ou cinq pinnas de chaque côté, tirant

un peu sur le P. Grevilleana Wall, de l'Inde. Bedd. Handb. 112.

11520. Mengtze forest on cliff 6000'.

184. P. actiniopteroides n. sp.

Espèce des plus bizarres par sa petitesse et l'étroitesse des seg-
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ments de la fronde flabelliforme. Port d'Actiniopteris radiata,

affinité de P. seft-rulata L. f., mais en miniature.

Très petit. Ehizome court, à stipes nombreux, dressés ou étalés,

minces, fascicules, longs de 6 cm., rouge vineux oîi couleur

d'ébène, polis, mêlés quelquefois de frondes sessiles simples,

linéaires, fronde bipennée étalée flabellée à base cunéiforme et

tripartite, longue de 6 à 8 cm., largeur la même en haut, pinnse

pétiolées à lanières simples, indivises, très pointues, à bords entiers

sauf la pointe qui est un peu dentée, de longueur égale, 6 cm. sur

2 mm., vert pâle, rachis rouges, tissu ferme, luisant. Plante glabre,

indusie large (V2 mm.) blanchâtre, continu, à bords assez entiers,

n'allant pas jusqu'à la pointe du segment.

Une des plus jolies acquisitions de la flore chinoise.

11833. Mengtze, E. mount. 6000'.

185. P. trifoliata n. sp.

Petit, sous-espèce de P. cretica L. mais bien caractérisé par ses

dimensions fort réduites.

Pihizome presque gazonnant. Stipes 6 à 9 cm. grêles, tiexueux^

couleur paille, fronde invariablement tripartite, 6 à 8 cm., large de

4 à 5 cm., consistant en trois pinnse ovales sessiles ou peu pétiolées

dont la terminale est la plus grande, fortement dentées-crénelées,

en pointe plutôt obtuse; nervures saillantes, fourchues, libres, tissu

ferme herbacé, surface opaque vert pâle, sores en lignes souvent

interrompues, n'atteignant pas la pointe des pinnœ, indusie étroit,

blanchâtre. Diffère des formes plus ou moins normales de P. cre-

tica par la petitesse, le tissu opaque, les frondes toujours à trois

folioles.

11519. M. on dry cliff's in shade 6000'.

Pellaea.

j/ 186. P. Henry i n. sp.

Très voisin de P. nitidiila (Prsl.) dont elle a le i)ort, mais la

plante f'st un pr-u plus petite, U's stipes ot les rachis sont pulx'scents,

dun duvet très court, noir et glanduleux, le tissu est plus coriace,

les segments plus courts, très obtus, la surface inférieure de la

frondn rouge ocreux, l'indusie large, gonflé, dui-, couleur de rouille,

a bords crispés, ci inséré un [x'u en dedans du bord du segment,

de sortf' que ce n'est pas l'indusie qui forme la nuirge, mais une
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lanière très étroite du segroent même, comme dans P. intermargi-

nalis J. Sm.

P. nitidula est plus grand, à stipes polies et lisses, à tissu plus

chartacé, la couleur du dessous de la fronde est pâle, les segments

sont un peu pointus, plus allongés, plus espacés, et l'indusie est

blanchâtre, plane et occupe le bord.

11832. Mengtzehills 5000'.

Adiantum.

187. A. capillus Veneris L.

Très typique.

10264. Mengtze 5000'.

Gheilanthes.

C. farinosa Kefs.

Forme qui se rapproche beaucoup pour le port du Ch. rufa Desv.

de l'Himalaya; frondes presque sessiles ou à tiges courtes^ rosette

étalée, rachis très écailleuse, lobes courts, larges.

11831. A. Mengtze. N. mounts 5000'.

Plagiogyria.

188. P. Henryi n. sp.

Espèce caractérisée par la fronde atténuée brusquement vers le

bas par le changement des pinnse en oreillettes rudimentaires

demi-circulaires.

Rhizomate ascendente, basibus stipitum deciduorum dilatatis

purpureo- brunneis profunde sulcatis latere exteriore corpus-

culis minutis rugolosis tecto, stipitibus pluribus fasciculatis,

10 cm. longis latere superiore profunde sulcatis, latere exteriore

convexis, firmis, fronde sterili 40 cm. longa 9 cm. lata late lanceo-

lata acuminata simpliciter pinnata apice anguste contracto serrato

infra pinnatifido; pinnis numerosis (36 utroque latere) alternis

densis basi adnatis sese tangentibus sinu acuto, pinnis 4 V^ cm.

longis 8 mm. latis lanceolato-acuminatis infra minutissime, versus

apicem acute serratis, versus stipitem in circa 10 auriculas Vs cm.

longus rotundatas abrupte desinentibus, textura tenuiter herbacea
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colore lîete viridis, faciebus midis, nervis simplicibus aut furcatis

liberis densis.

Fronde fertili breviore sed stipite longiore prœdita, pinnis

remotis, infimis petioliilatis liuearibus 3 mm. latis erectis, basi

frondis fertilis iisdem auriculis ac in fronde sterili notata. Soris

tm-gidis ochraceo-riifis iudusium tegentibus

9036. A. Meno-tze E moimts. 6000'.

Brainea.

1S9. B. insignis Hook.

On pouvait s'attendre à ce que cette singulière plante, dont l'aire

s'étend de TAssam par le haut Tonkin (1. Bon) à Hongkong devait

se trouver dans le Yunnan.

11938. Szemao mount. forest 5000'. Woody stem 2 m. high.

Plant bas exact habit of Cycas.

Je ne puis m'empêcher de penser que nous avons afïaire ici avec

une forme ancienne reliant Blechnum et Woodwordia, à sores en

pleine dégénérescence. Dans l'exemplaire de M. Henry le milieu de

la fronde est stérile, mais le bas et le bout contiennent des sores

fort irrégulières massées le long des nervures près de la costa.

Asplenium.

yj 190. A. dimidiatum Sw.

Forme naine, obtuse, très voisine de celle appelée A. avicidare,

par Jacob de Cordomoy, fl. de la Réunion.

11542. Mcngtze woods cliff 5000'.

A. grandijrons n. sp.

Une des espèces les plus grandes et les plus partagées du genre,

dépassant .4. Mertensiannm de Bonin-Sima et A. dimoriihum de

l'île de Norfolk.

Amplura, caudice stipite 8 dcc. longo ad basiii digiti rainoris

crassitif proriindf sulcato, grisoo-viridi, infi-a palcis subulatis ati-o-

brunneis ultra I cm. loiigis vcstito, supra cum rachi glabrato,

fronde ultra 1 in. longa :; dm. Iat;i dongato-ovata apice valde

acuminata tripiiuiatu sivc (|iiadi-ipiiiiiatifida, j)imiis romotis infimis

liaud reductis fcre 1 dm. distaiitibus altcrnis jx-tiolatis triangulari-

doltoideis, superioribus luncfîolatis, raclii supra, et in piniiis supc-
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rioribus a basi alata, pinnulis ovatis, segmentis 3^ et 4^ ordinis

insequaliter et late cuneatis obtusis sed acute crenatis, nervis

furcatis, soris creberrimis oblongis 3 ad 4 mm. longis turgidis

lobos a Costa ad marginem occupantibus, indusio valido griseo.

Cette belle plante appartient au groupe océanique des grands

Aspleniiim du Pacifique {A. muUifiditm, A. Mertensianum, A.

dbnorphimi, etc.) mais a des lobes plus courtes et plus larges, et

unit VA. hidbiferum à ces dites espèces.

11521. Mengtze E mount. forest 7000'.

11521. A. Teng Clea Len mount. forest 7000'.

Une forme très petite : 10108 Red River from Manmei 7000'.

10108. A. Mengtze E. mount. forest 7000'.

191. A. Bïlletii Christ in Bullet scientif. de la France et de la Belgique.

Tom. 28, p. 225.

Je suis fort agréablement surpris de retrouver parmi les plantes

de Mengtze cette espèce si remarquable, trouvée pour la première

fois dans le Haut-Tonkin français, au district de Cao-Bang par

M. le D"" Billet, décrite par moi et figurée dans la publication citée

ci-dessus.

Son rhizome est court, dressé, muni de sores ou écailles séti-

formes brun foncé assez longues et de débris de tiges nombreuses

qui sont raides, noires opaques, souvent un peu plus longues que

la fronde deltoïde allongée, très finement découpées, à segments

fort nombreux et très serrés, dont les fructifères sont singuliè-

rement dilatés.

11532 B. Mengtze wood on cliff 5000'.

A. laciniatum Don.

Cette forme, figurée pai' Hooker sp. fil. III. Tab. 200, n'est

qu'une modification à pinnse plus petites et plus profondément inci-

sées de A. planicaule et y passe insensiblement.

9743 D. Mengtze E mounts 6000'.

192. A. holosorum n. sp.

Groupe äCA. ensiforme Wall, mais à fronde plus large.

Rhizomate brevi erecto duro setis nigris rigidis vestito. Stipi-

tibus 3 ad 6 fasciculatis brunneo-viridibus 3 cm. longis sensim in

laminam decurrentem transeuntibus basi squamis subulatis 1 cm.

longis brunneis vestitis, supra uti tota reliqua planta nudis fronde

15 ad 20 cm. longa 2 7^ cm. lata deorsum longe alato decurrente,
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acumiData ovato-lanceolata margine subintegro angustissime revo-

luto versus apicem crenato. Textura coriacea colore pallide viridi

Costa conspicua plana. Nervis suboccultis plerumque furcatis valde

obliquis, soris linearibus 1 7-2 roui, latis 25 ad 30 utroque costae

latere, valde obliquis varia longitudiiie sed generaliter a costa ad

marginem aut 1 mm. a margine protensis, interstitio 2 mm. inter-

' jecto, indusio tenuiter membranaceo albido.

11543. Mengtze S E mount. forest 5000'.

Scolopendrium.

193. S. Delauayi Franchet.

Plante des plus curieuses à cause de son isolement taxinomique,

étant uniquement affine au S. nigripes du Mexique. Le port est

pourtant assez divers; le stipe des frondes stériles est très court,

celui des frondes fertiles d'un décimètre à peu près et la nerva-

tion est simple.

11580. Yuan cheang, ravine on rooks in shade 3500'.

Diplazium.

194. D. lancmm (Thunbg.).

11561. 20 miles N. of Szemao, ravine 5000'.

l/ 195. D. hirtipes n. sp.

Espèce voisine de D. silvaticnm (Prsl) mais à port du Nephrod.

Imiipes Hook. (atratmn Wall.) et se distinguant par sou stipe velu

de poils noirs et ses sores extrêmement réguliers, allant de la costa

au milieu du limbe seulement et n'entrant pas dans les lobes.

Stipe de 10 cm. assez grêle, mais grossissant à la base, couleur

paille, mais muni d'un duvet épais et patent ou réfléchi en arrière

d'écailk's sétiformes noires longues de 1 cm. qui suit la rachis,

donnant à la plante un aspect foncé, fronde de 40 cm. sur 18 cm.

ovale, .se rétrécissant vers la base par diniiiuition des pinnœ, à

pointe largement f)innatifide, pinnaî de la base petites, celles du

milieu longiu-s de 10 cm., environ 20 de chaque côté, larges de

2 cm. à la base, assez sei'r(''('S, lancéolées, caud.ito-acuininees, à

lobes entiers très réguliers, demi-circulaires, à siiuis aigus jxu

profonds, la pointe de la piiiiia à dents plus aigin-s, n'entrant que

jusqu'au '/« du limbe, base de la piiiiia élargie, égale, presque
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sessile. Tissu herbacé, opaque, surface nue, vert assez foncé, ner-

vures pennées dans les lobes. Sores partant de la costa, un seul par

groupe de nervures et par lobe, mais n'atteignant pas les lobes,

très obliques, tous de longueur et de direction fort égales, larges

de 3 mm., étroits, linéaires, bruns, indusie excessivement étroit, à

peine visible, gris foncé, jamais diplazioide.

10103. M. E m. p. 6000'.

196. D. polypodioides Mett. fil. hort. Lips 78. Bedd. Handl. 185.

var. Sinense n. var.

Diffère du type de l'Inde (Bedd. f. B. Ind. Tab. 293. Handb.

Tab. 89) par des pinnulse (de deuxième ordre) plus larges, petio-

lées, 13 cm. sur 3 cm. à la base, à segments de 1 V2 cm. sur V2 cm.

et à nervures plus nombreuses : 8 à 9 de chaque côté de la costule,

dont la plupart fourchues.

11526. Teng Clen Len mount. forest 7000'.

197. D. Jiemicnitideum n. sp.

Sect. Anisogoniiim.

Habitu Hemionitidis Oriffithianœ Hook, f. Thoms. sed pinnis

pluribus et magis incisis.

Stipite 30 cm. fiaccido basi nudo, supra cum rachi costisque setis

simplicibus rarius furcatis patentibus 2 mm. longis crassiusculis

nigris tortuosis et spinulis minimis tectis, rudissimo
;
planta aliter

glabra, atroviridi, textura papyracea tenui, fronde simpliciter pin-

nata lanceolato-ovali basi ob pinnas breviores decrescente, apice late

pinnatifida, 55 cm. longa medio 15 cm. lata, pinnis remotis hori-

zontalibus apice erectis infimis petiolulatis, mediis sessilibus supe-

rioribus late adnatis late lanceolatis breviter acuminatis apice

acutissimo 9 cm. longis 2 V^ cm. latis lobis obtusis, ad tertiam

partem laminse incisis vix crenulatis, nervis pinnatis 4-ad 6-jugis,

interdum anastomosantibus soris angustissimis linearibus nervulos

sequentibus 6 jugis 3 ad 4 mm. latis usque ad loborum apicem

porrectis obliquis, interdum apice sese tangentibus, indusio angus-

tissimo vix Vs mm. lato griseo raro conspicuo.

11556. M. S. E. mount. forest 5000'.

Athyrium.

198. A. nigripes Mett. Bedd. Handl. 166.

Deltoïde, à sores allongés, jamais en fer à cheval.
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11522, 11522 A. 10101 A. Mengtze forests 5500'. E. 6000'. S. E.

moimt. forests 5000'.

var. elongaium n. var.

Transition vers A. filix-fœmina, fronde ovale allongée, moins

deltoïde, à pinnae et pinnules moins rapprochées. Tissu plus tendre.

11522 B. 10101 C. D. Mengtze, étages supérieurs :

E. mount. forests 6000'. S. E. 7000' et 8000'.

199. A. tenuifrons Wall. Cat. 206.

A. nigripes var. tenuifrons Bedd. suppl. 33.

Fronde ambitu ovali, versus basin attenuata, pinnulœ valde

confertœ, imbricatœ, profunde rotundato-auriculatœ, valde lobatœ.

Sori lati, turgidi.

10101. Mengtze, E. 7000'.

200. A. Atkinsoni Bedd. handb. 163, suppl. 32.

Difl'ère de A. spinulosum (Maxim.) du nord de la Chine par

sou rhizome fort, court, non rampant, et les bases du stipe renflées

et noires.

11525. Teng Clen Len mount. forest. 5000'.

Phegopteris.

201. P. grossa n. sp.

Port de Nejjhrodium crassifolium Hook. quant aux pinnœ peu

inci.sées et un peu potiolées.

Magnum. Ithizomate repente, cum stipite et rachi squamis nigris

lineari-acuminatis usque ad 1 cm. longis patentibus sparso, stipite

soJitario straminco 43 cm. longo, fronde ambitu e basi lata ovato-

elongata 45 cm. longa 20 cm. lata sim|)licitcr pinnata, pinnis

remotis, infra 5 cm. sjiatio separata, horizontaliter patentibus,

infrahaud reductis, infra apicem pinnatitidum numéro 12 utroque

jatore. iiifcrioribiis petiolulatis suporioribus s('ssilil)us 10 cm. longis

1 'A cm. latis (' basi brcviter truiicata lanceolata acuminatis, supo-

rioribus denticulatis, raediis inferioribusquc crcnatolobatis, lobis

rotuiidato-obtusis sed apiculatis, lobis non ultra quartam laminai

partcm iiicisis.

Textura tcnuitcr herbacea, colore laîte vii-cntc, folio ghbio.

Costa conspicua strarainea, nervis tenuibus haud conspicuis in loi)is

pinnatis simplicibus aut furcatis, haud anastomosantibus 4 ad 5

utro(|iie costulu; lat(!re. Soris triseriatis secus costain, in nervis

dorsalibuM, rotundis fuHcis 1 mm. diumetro, exindusiatis.
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Plante curieuse dans ce sens que la largeur de la partie indivise

des pinnse est suffisante pour permettre de nombreuses anasto-

moses, mais les nervures évitent pourtant de se joindre.

11558. Mengtze S W mount. ravines,

202. P. sphœropteroides Baker Decad. Kew. Kew Bullet, mrch. 1895,

N. 36.

Plante très tendre, port de Peranema, mais tissu plus délicat et

couleur vert gai,

11539, Mengtze mount, forest 5000'.

203. P. amau7'opliylla n. sp.

Port d'un grand Neplirodium. du groupe de Asjndkim parasi-

ticum (L) mais plus velu, et à nervures libres et fourchues, couleur

noirâtre.

Magna. Caudice..., planta 120 cm. longa 20 cm. lata, stipite firmo

obscure griseo-viridi, basi squamis opacis nigro-fuscis rotundato-

ovatis obtusis \'2 cm. longis vestito, fere ad basiu pinnis remotis

rudimentariis valde abbreviatis instructo, cum rachi totaque planta

pilis densis rigidis albido-translucentibus strigoso, apice frondis

pinnatifido, pinnis numerosis fere oppositis horizontaliter paten-

tibus 10 cm., longis 2 cm. latis lineari-lanceolatis acuminatis remo-

tiusculis sessilibus usque ad alam 7^ cm. latam incisis, lobis 4 ad

5 mm. latis contiguis sinu fere nullo interposito, apice rotundato-

obtusis fere integris sive minutissime crenulatis, textura frime

herbacea, colore atroviridi, nervis 8 ad 11 utroque costulse latere

partim pellucidis ssepe furcatis liberis obliquis soris minimis,

paucis sporangiis compositis, indusio destitutis brunneis medialibus

sed costse magis quam margini approximatis, 6 ad 8 utroque cos-

tula latere.

11536. Mengtze E mount. forest 6000'

Aspidium.

204. A. aculeatum Sw.

Var. pycnopteru7n n. v.

Se distinguant par un port fort diöerent :

Les segments fort serrés, se touchant l'un l'autre et formant

ainsi une pinna en apparence à peine partagée.

Les sores sont confluents, les écailles de la base du stipe énormes,
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raides^ courbées en faux, noirâtres à bords pâles, longues de plus

2 cm., larges 7 mm.

Pétiole des segments miuce, typique.

11560. Mengtze S E mount. forest 5000'.

11560 A E mount. 6000'

205. Aspr. Braimii Spenn.

var. Clarkii n. v.

Dilî'ère du type d'Europe et de l'Asie orientale (Amur, Maxi-

mowicz!) principalement par le caractère qui sépare Athyrium

Clarkii de VAtliyr. nigripes, c'est-à-dire par une fronde singu-

lièrement atténuée et allongée vers la pointe. La pointe est égale-

ment prolifère comme cet Athyrium. Stipe 20 cm., grêle, à écailles

fixes, setacées, entremêlées d'autres très larges, ovales, diaphanes,

brun bistré; fronde longue de 45 cm., lancéolée, d'une base del-

toïde d'une largeur de 12 cm., s'allongeant peu à peu eu une pointe

presque linéaire : largeur du milieu de la fronde 6 cm. Les pinnae

de la base sont réfléchies en arrière. Tissu herbacé, couleur vert

pâle, rachis des pinnœ ailée, segments triangulaires auriculés, gros-

sièrement crénelés à pointes très légèrement aristées, ceux de la

moitié supérieure de la fronde seulement lobés à lobes peu pro-

fondes.

Sores: généralement sept par segments, non confluents,brun pâle.

Toute la plante porte l'empreinte d'une station excessivement

ombragée.

M. S E mt. for. 5000'.

206. A. Jraxinellum n. sp.

Sect. Cyriomium aut Cyrtomiphlëbi^im.

Espèce des j)lus originales par une seule série de sores de chaque

côté de la costa des pinnœ, autrement rapj)rochée de A.Jalcatiim

Sw. ou de Polypodiîim (Cyrtomiphlebium) dubium Hook., n'ayant

pa.s d'indusie visible dans nos échantillons.

lihizomc oblique, court, à grosses écaillles gonflées qui couvrent

également les bases dos stipes.

Stipe.s h trois ou quati-e ensemble, longs de 15 à 20 cm., pâles,

gi'éles, coul'iii- |»;tillc. liniii fonce ;i l;i liîisc. niunis (Fécailles nom-

breuses subulécs, lancéolées, brun foncé, longues de 2 à 3 mm.,

fronde sinipi(!ment pennéf;, ovale, 20 cm. sni- <; à 8 cm. h base non

rétrécje, se terminant tantôt avec une pinii;i tantôt en i)ointo
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pinnatifide lobée. Rachis écailleuse, grêle. Pinnsee 5 cm. sur

1 V2 cm., peu nombreuses, 6 à 8 de chaque côté, dressées, espacées,

ovales, acuminées, atténuées à la base en un pétiole très court, à

bords presqu'entiers^ mais vers la pointe distinctement crénelées,

coriaces, vert foncé au-dessus, très pâles au-dessous, nues, opaques,

à Costa très distincte, mais à nervures peu accentuées, nombreuses,

obliques, serrées, imparfaitement pennées ou plutôt en groupes

étroits à deux ou trois bifurcations, vers le bord quelquefois anas-

tomosées, sans nervures incluses. Sores gros, 3 mm. diam. ronds,

brun noirâtre, en une seule série très serrée (18 à 30 de chaque

côté de la costa) occupant le milieu entre la costa et le bord^, sem-

blable à Polypodimn fraxinifolium.

11550. Mengtze wooded clifis 5000'.

207. A. lonchitoides n. sp.

Sect. Cyrtomium, mais à tissu mince et à pinnse nombreuses et

petites.

Diffère de A. falcatum par les dimensions réduites de moitié.

Rhizome à écailles brun foncé linéraires, stipe à écailles lancéolées

acuminées brun foncé de 1 cm. sur 3 mm. à bord clair et scarieux,

rachis couvert d'un duvet d'écaillés plus courtes brun clair. Stipe

5 cm. fronde 20 à 20 cm. sur 4 à 5 cm., lancéolée allongée à pointe

pinnatifide et effilée, pinnse nombreuses : 16 à 20 de chaque côté,

inégaux, patentes, très serrées, se touchant presque, sessiles en

haut, à pétiole très court en bas de la fronde, triangulaires auri-

culées à pointe effilée, à oreillettes triangulaires pointues, longues

de 1 cm. larges de 2 V^ cm., bords entiers ou à peine crénelés
;

les pinnse de la base dirigées en bas ; tissu tendre, herbacé, ner-

vures très obliques, très serrées, copieusement anastamosées vers

le bord^ sans nervures incluses. Sores très petits, fort nombreux,

en trois rangées irrégulières de chaque côté de la costa. Indusie fort

mince^ pelté ou réniforme.

Port entre A. Lonchitis et falcatum, mais plus tendre que ces

deux.

A. lepidocauloïi diffère par des dimensions plus fortes, un stipe

vigoureux, des piunœ espacés, des écailles larges.

11829. Mengtze N. mount. 6000'.

A. ajnifolium Hook. et Arn.

Une forme énorme^ d'une taille inconnue jusqu'ici. Rachis et

costse rouge foncé, une pinna latérale longue de 62 cm. large de
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35 cm. à 9 lobes de chaque côté, incisées jusqu'à une aile lobée de

son côté encore. Les lobes sont dentés régulièrement à dents

de 3 cm. sur 2 cm. La fronde de cette plante doit dépasser 2 mètres

de longueur sur 1 mètre de largeur !

Les sores sont un peu immergés, très copieusement répandus,

non seulement en deux rangées le long des nervures, mais aussi

irrégulièrement vers les bords.

Indusie fugace, petit, réniforme.

10340. B. Meng-tze mount. forest S. E. 5000'.

208. Ä. dissectwn (Forst.).

A. memhramJoUiim Prsl.

11530. Mengtze Red River, woods.

209. A. imrasiticum (L).

A. molle Sw.

var. canescens (Wallich.).

var. didymosorum Bedd. handb. 279.

Forme large, très velue, à sores souvent très peu nombreux et

confinés à la base des lobes près de la costa.

Forme très connue de Hong-Kong.

11538. Lu nan 5000'.

210. A. pennigerum Bl.

A. megapJii/lluni Metten.

Très grand, échantillon adulte à rhizome rampant horizontale-

ment et à fronde solitaire. Il semble que ce n'est que la jeune

plante qui a les frondes en touffe.

11809. Szemao forests 5000' dry places.

211. A. erythrosorum ¥,a.toï\.

Frondes deltoides^ stipe un peu plus long que la fronde.

11533, 11533 A et B Mengtze. E. et S. E. mount. forest GOOO'.

212. A. diffrcuinm Baker, Kew, Bulk't. Syst. 1898 N. .•;i!), pag. 230.

Lastrea, voisin d'.-l. dodknlaimn Sw.

Une des plus belles et des plus bizarres fougères par sa fronde

doltoidc très finom(!nt découpée ù segments petits, an-ondis et fort

nombn'ux, mais surtout par les rachis des piniiic et pinnulcs rcje-

té<'H d'abord en arrière pour se relever avec la pointe, ce (pii cause

des lignes en zigzag connues jusqu'ici seulement dans le Oymno-

»1,1,1.. iiKhit. iioiss., j.'ifivior 18'J9, 2
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gramme anfraduosa Christ Farnkr. d. Erde page 73 ou dans

VAspidiiim flexuosum Fée. Crypt. vase. Brasil. Tab. 46. 2.

Magnum. Rhizomate repente (?) squamis linearibus rigidis brun-

neis, acuminatis vestito, stipite solitario infra brunneo supra cum

racbi racbibusque lateralibus flavo-lucido nudo uti tota planta,

43 cm. longo pennae gallinse crassitie, fronde 27 cm. longo sequilato

aut latiore deltoidea quinquepinnata pinnis 10 ad utroque racheos

latere, valde remotis alternis, interstitio 3-4 cm. longo^ longe

(6 ad 8 cm.) petiolatis angulo acuto refractis sed arcu elegantissimo

versus apicem ascendentibus late deltoideis, longe acuminatis,

infimis maximinis 24 cm. latis, 10 ad 12 pinnulis petiolitis seque

refractis et ascendentibus, pinnis tertii ordinis ovato-acutis petio-

latis, pinnis quartœ ordinis ovatis obtusis petiolatis, profunde

lobatis lobis late cuneatis ovatis quandoque denuo pinnatis acute

dentatis 1 cm. longis V^ cm. latis. Textura tenuiter herbacea,

colore Isetissime virente.

Nervis liberis furcatis, singulis in lobis ultimis, apice subclavatis.

Soris brunneis raris ad basin loborum ultimorum prope mar-

ginem in apice nervuli sitis, rotundis 1 mm. latis indusio reniformi

subpersistente glabro.

La fronde, dans son ensemble, a le port de Davallia ferruçinea

Desv., les segments rappellent un peu A. denticulatum Sw.

9028. Mengtze. S. E. mount. forests 6000'.

Davallia.

213. D. solida Sw.

var. Sinensis n. var.

Forme très trapue, stipe 1 dm. ou un peu plus, fronde 1 V'« dm.

dans les deux sens, segments très obtus, inégalement cunéiformes,

très peu lobés, sores de forme normale, campanules-cylindriques.

C'est une miniature et la plus simple expression du type.

11822. Mengtze S. E. mount. forest 5000',

Alsophila.

214. A. latebrosa (Wall.).

11531. Mengtze forest 5500' fronds 10' long.
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Gleichenia.

V 215. G. linearis (Burm.) Clarke. Bedd.

Mertensia dichotoma W.

var. ou sous-espèce ïougicauda u. v.

Differt a forma vulgari stipite valde elongato^ 3 ad 4 dm. loDgo

folio reducto 1 */2 dm. longo 2 dm. lato flabellato, bis dicliotomo,

basi piunis appendicularibus sessilibus cum quator pinnis pi'inci-

palibus fere œquilougis, petiolo piunarum priucipalium brevi,

2 V2 cm. longo, lobis haud decui-rentibus sed basilaribus auctis et

creuatis, pinnis 3 cm. latis lanceolato-acutis, costis squamis rufis

furfuraceis vestitis, pagina inferiore glauco, lobis anguste linea-

ribus 2 mm. latis pectinatis interstitiis loborum latitudine. Soris

ternis pallidis minimis.

Le i)ort est celui de G. quadripartita Hook., la fronde petite et

I)eu partagée sur un stipe très long et les segments très étroits

forment un grand contraste avec la plante mentionnée sous N° 161.

11528. Mengtze.

Lygodium.

216. L. Japonicum Sw.

11529. Mengtze S. E. mount. 5000'.

v/ Archangiopteris n. gen. Christ et Giesenhagen in

Floi-a Itcgcnsb. Jan. 1899.

Marattiacéc entre Dansea et Angiopterk.

Rhizomate crasse non satis noto. Stipitibus non articulatis ad

bii-sin stipulis suffultis, planta magna, metrum et ultra longa, sim-

plicitor piniiata. pinnis altornis |)etiolatis, petiolo succulento inflato

piloso iiisidciitiijus, articulatis noc dociduis, ovatis, acumiiuitis.

subintogris apicc serratis, costa conspicua, nervis fere boi-izoïita-

libiis coiispicuis ni^ris crfbci'i'imis a basi ot itoriini versus inai*-

gincm fui-«itis margincm fen; taiigcntibus aj)icc haud incrassatis.

Sporangiis bi-unneis, soros 1 '/» miiQ- latos lineares saepe furcatos

iif.Tvis insidfntf's mediales ncc costara née margiiiem tangcMitcs

formuntibus, disticliis niimcrosis; 40 ad 60 uti'0(|u<' nervi fructiferi

latere, confertissiinis, noc hiteralitcr concretis, ovatis, rima interna
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laterali apertis, minimis, V' mm. latis ovalibus confertissimis^

cellulis pentagonis elongatis pluriseriatis constitutis, indusio &

squamis laceratis albis constituto aequilongo suffultis.

Sporis parvis bilateralibus globosis seu subreniformibus glabris.

Differt a Dansea stipite inarticulato, piunis haud deciduis, foliis

non dimorphis, sporangiis indusiatis haud in synangia concretis

soros elongatos formautibus, soris liberis idest laminae spatio

sejunctis nee costam nee marginem tangentibus.

Differt ab Angiopteride sporangiis soros moniliformes elongatos

mediales nee submarginales formantibus, pinnis inflato-petio-

latis, indusiis longioribus, nei'vis spuriis seu recurrentibus inter

nervös genuinos intercalatis defieientibus, fronde minore simpli-

citer pinnata. Habitu Diplazii Lechleri Mett. Peruvise, a nobis

Ärchangiopteris nuneupata quia inter Danseam et Angiopteridem

intermedia.

217. A.Renryi n. sp. Christ et Giesenhagen in Flora Regensb. Jan. 1899-

Plante de la grandeur d'un Dansea d'Amérique, charnue, gla-

bre, d'un vert foneé, à nervures très voyantes par leur couleur

noire. Les feuilles et surtout les pinnae sorifères imitent un grand

Dvplazium simple à sores horizontaux, surtout le D. Lechleri

Mett. du Pérou.

Stipite V2 ni. longo pennae cygni crassitie tereti obscure viridi

cum rachi et imprimis pinnarum petiolis squamis laneeolatis

obscuris ciliatis pubescente, fronde V^ ni. longa 2 7^ dm. lata

ovata. Pinnis remotis alternis 3 ad 5 utroque racheos latere, cum

pinna terminali sequilonga, acutis oblongo-ovatis 25 cm. longis

6 cm. latis versus basin integris, medio levissime crenulatis, apice

autem acute serratis, petiolo 2 cm. longo intumescente nigricante

evidenter piloso suffultis ; nervis creberrimis (circiter 80 utroque

costse latere) fere horizontalibus fere ad marginem ipsum protensis

aterrimis, Textara papyracea teuui sed stipite petiolisque suceu-

lentis, colore obscure aut Isete viridi.

Soris medialibus spatio separatis numerosissimis usque ad 80

utroque latere, linearibus saepe furcatis i. c. nervös furcatos seg-

mentibus rufobrunneis linea albida, indusio prominente formata

cristatis 2 cm. longis 1 V2 mm. latis exacte sorum asplenioideum

exindusiatum semulantibus semper V2 cm. a margine et a costa

remotis.

Une des plus belles découvertes de ce siècle dans le domaine des
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fougères. NoiisrayoDS a.\ii^e\ée Ärchangiopteris parce que sa position

intermédiaire entre Danasa et Angiopteris fait naître l'idée d'une

forme antique et conservée.

11544. Mengtze mounts. S. E. 5000'.

Botrychium.

218. B. iernainm Sw.

Forme grande, fortement denticulée.

11951. Mengtze S. E mount. forests 5000'.

Après la rédaction, mais avant la publication des deux premières

parties de ce travail, M. Baker dans le Kew Bulletin du mois de sep-

tembre de 1898, a décrit un certain nombre de fougères de M. Henry

sous des noms différents auxquels il faut donner la priorité. Ce sont

les suivants :

N° lO.SlO. Acrosiklmm Fumienense Kew Bullet. N° 141. N<* 330, p. 233.

C'est la plante rapportée par moi à Elaplioghssimi viscosnm

(Sw), et je dois maintenir ce rapprochement. Mon opinion est

confirmée par la diagnose de M. Baker qui mentionne très bien les

palcä! parvöü ciliatse du bord des feuilles et les paleœ profunde

Stellatim fissae des surfaces.

'S" 9G07. Antrophyum sfenophyllum Bak. cit. N" 327, p. 233.

C'est ce que j'ai appelé A. vittarioïdes Bak.

N" 9153. Antrophyum obovatiim Bak. cit. N" 329, p. 233.

Rapporté pai- moi à A. latifolmm Bl., mais différent, selon

M. Baker, par des sores encaissés en des canaux étroits. Pour moi,

cette différence n'était f)as assez pi'ononcée pour une sé[)aration.

X" 9054. Polypodium aspersiim Bak. cit. N° 321, ]). 231,

(.'V'st la plante; apjx'hV' {)ar moi J\ Mengtzeense.

N" 9194. P. mhintpjjrmn B>ak. cit. N" 322, p. 231.

C'est la plante appelée par moi F. aspidiohpis Bak.

N° 9289. P. palmafoprdahnn Bak. cit. N" 324, p. 232.

CV>st mou Clicjroptfris Jlrnryi (\\U' ]<' in;iintieiis coinnie geni'(\

en clianK''aiit le nom spécifi(jue :

Cil. palmah/j/edata (Bak.) n. geii. (l'I.inciie 1.)
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Pour motiver la séparation de ce genre, ou si l'on veut de ce sous-

genre d'avec Polypodiwn et Selliguea, j'attire surtout l'attention

du lecteur sur la direction du réceptacle fructifère qui est longi-

tudinal et parallèle à la costa, de manière à former un sore allongé

qui suit la direction des axes foliaires. On sait que dans les Poly-

podes, et dans les Selliguea aussi, la direction des sores est en

angle plus ou moins droit avec ces axes.

Je donne, à la fin de ce travail, la figure de CJieiropteris comme
spécimen de cette flore du Yuunan, après l'exploration duquel

il n'y a plus guère à espérer de pareilles trouvailles sur notre

globe.

N° 9953. F. (Phymatodes) triglossum Bak. cit. N° 326, p. 232.

C'est notre Selliguea trijjJiylla. Je ne comprends guère pourquoi

M. Baker ne range pas cette plante sous le groupe Selliguea.

N° 9033. Qymnograninie (Selliguea) pentaphylla Bak. cit. N° 327, p. 233.

Appelée par moi Selliguea finlaysoniana (Wall.)

Plante à peine différente d'un petit S. elliptica.

N° 9266. Adiantum myriosorum Bak. cit. N" 317, p. 230.

Je le prends pour une variété d'A. pedatum L. M. Baker trouve

les sores plus petits et plus foncés.

N" 9030. Polypodimn {Goniopteris) stenolepis Bak. cit. N" 320, p. 231.

C'est mon Aspidium Funnanefise. M. Baker décrit la plante

comme sans indusie, tandis que j'en ai vu, de bien rudimentaires

il est vrai. Je persiste donc d'appeler la plante Aspidium en

adoptant le nom spécifique de Baker : Aspidium stenolepis (Bak.).

N° 10082. Davallia platylepis Bak. cit. N° 316, p. 229.

Baker range cette plante dans la sect. Hiimata. Pour moi, c'est

un Eiidavallia, et je n'ose la séparer de D. Grifßthiana Hook.; la

description de l'indusie donnée par Baker p. 230 ne cadre pas bien

avec mes échantillons; il est plus large que long et ne diffère pas

de la forme de l'Inde.

N° 11451. Alsophila Henryi Bak. cit. N° 315, p. 229.

J'ai cru devoir identifier cette magnifique plante avec A. rheo-

sora de Baker, et la trouve bien plus près d'A. glabra Hook. que

d'J.. Oldhami Bedd.

N" 9896. Polypodiwn oligolepidmn Bak. cit. N° 232, p. 323.

Nous avons rangé cette plante sous P. ensatum Thunbg. Elle est

intermédiaire entre P. hemionitideum Wall, et ensatum Thunbg.,

elle se distingue, comme je l'ai déjà dit page 874 de ce travail, par

des écailles dont les faces sont parsemées. Elle peut bien mériter

le rang d'espèce.

Bâle, décembre 1898.



23

MilteiluDgen aus dem Botanischen Museum der Universität Ziiricii.

VIII.

Beiträge

zur

Kenntnis der Afrikanisclieii Flora.

Herausge(,reben von II. Schinz (Züricli).

Mit Beiträgen

von

Prof. I>r E. IIACKRL (St. PöUcn). Prof. IK llan« 8CIIIIVZ (Zürich).

I>r il. II.\IJ.li:i( (llamliurgr). Itudoil SCULECIITEK (Itcrliti).

Dfilniii ilrr l'ithiihiüloii : Jainnir l'90ß.



24 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (387)

GßAMINA.

E. HACKEL (St. Polten).

Panicum (Eupanicum) Schlechten HACK.

Decumbens adscendensque. Gulmi filiformes, basi radicantes, elongali

(40-50 cm. longi), parce ramosi, striati, superne parce tuberculato-pilosi,

poljrphylli, apice breviter nudi. Yaginsß inlernodiis multo breviores, ssepe

e luberculis pilosse, rarius glabrse. Ligula minuta. Lamiiiae e basi rotun-

data lanceolalo-lineares, aculse, palentissimas, rigidulee, ca. 3 cm. longse,

3-4 mm. latge, supra marginibiisque scabrae, nervis supra prominulis,

mediane a lateralibus vix distinclo. Panicula brevis (ca. 4 cm. longa),

ovato-oblonga, laxa, rhachi tenui angulata, saepius (saltem inferne) pilis

apice clavatis conspersa, ramis patulis solilariis basi hirlulis a basi parce

ramulosis, ramulis 1-2 spiculatis. Spiculse breviter v, brevissime pedicel-

latse, (pedicellis scabris v. hirtulis), lineari-oblongse, oblusiusculöe, 3 mm.

longae, virides et violascentes, glaberrimse. Gluma I^^ spicula duplo

brevior, reliquis glumis multo angustior, lineari-deltoidea, acuta, 1-nervis;

Il'ia spiculam sequans, oblonga, obtusiuscula, 7-nervis, apice utUl» anguste

albo -hyaline-marginata; III^ spiculam sequans, latius oblonga, apice

obtuso subcucullata, 7-nervis, paleam (floremque cf ?) fovens; lY^ spicula

paullo brevior, elliptico-lanceolala, acutiuscula, pallida v. leviter cœrules-

cens, puncticulato-scabra.

In humidis prope Hilton Read (Terra Gapens. orientalis). Schlechter,

no 6759.

Affine P. filiciilmi Hack, (ex Natalia), quod differt culmo, vaginis,

paniculse rhachi ramisque glabris, spiculis longius pedicellatis late

oblongis, gluma 1^"^ ovata spicula triplo breviore; fortasse nil nisi ejus

subspecies distinctior.

Setaria Woodii HACK.

Perennis! Gulmi csespitosi, erecti, plurinodes, simplices, superne

scabri, nodis appresse hirtulis. Yaginee internodia superantes, laxiusculse,

glabrse v. ciliolalse, ore barbatee ; ligula minute ciliolaris. Laminae lineares,

sensim acuta tse, ad 20 cm. longse, planée (3-4 mm. latas) vel siccando
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subconvolutae. erecla?. rigidœ, crassinerves, nems marginibusque scabrse.

Panicula brevis. densissima. cylindracea, ad 5 cm. longa, 1 cm. lata, axi

liirtula, ramulis brevissimis 2-3-spiculatis; setae involucrantes ad singulam

spiculam bina? v. lernse spiculis subduplo longiores, aculeolis aiitrorsnm

spectantibus scabra?, obtiiSce, bicolores, parle superiore nigricantes.

Spiculae bre\issime pedicellatae, late ovales (maturiores suborbiculares),

3 mm. longaB. pallide virides. glabrae, valde convexae. Gluma I™^ V^ spi-

culae aequans, lale ovata v. acutiuscula, 3-nervis; IN* 2^3 spiculee aequans,

lale ovata, obtusa, 5-7-nervis; III^ spiculam aequans, latissime ovata,

obtusa. 7-nervis. paleam floremque cT fovens; lY^ spiculam aequans,

elliptica, aculiuscula. seriatim tenuiler scrobiculata et Iransverse leviter

undulata, infra apicem macula nigricanle signata.

Natal ad Umhlanga (Wood no 6063) alt. 100-150 m.

Valde affinis S. nigrirostri Nees (quam non vidi), sed huic sunt (sec.

descriplionem) radix annua, folia brevia (3-5 cm. longa) internodiis

breviora supra pilosa, vaginae pilosae, setae involucrantes spicula paullo

longiores pallidae, gluma lY» «rosLro nigro» signata.

Enteropogon muticus HACK.

Perennis. Culmi innovalionesque basi tunicis fibrosis (vaginarum

veluslorum reliquiis) dense cincti, graciles, ad 25 cm. aUi, simplices,

binodes, glaberrimi, superne breviter nudi. Yagime arctac, carinatae,

internodiis breviores, superne i)ilis moliibus adspersae, ad os longius

barbatae. Ligula minutissima, marginiformis. LaminjB anguste lineares,

siccando convolulte, acuminatae, inferiores ad 20 cm., summa vix 2 cm.

longae. 1 mm. lata»,, praeter basin barbulatam glaberrimae, erectae. Spica

subincurva. 4-5 cm. longa, ad 5 mm. lala, rbachi angusta, trigona,

glaberrinia, ultra spiciilas fertiles producta ibique rudimenla minuta

glumarum sleriliuin ferons. Spiciilir iiiiil,iloi;il(>s, paloiilos, donseimbri-

ralii.'. violasconli-varif'galii', sessilos. aiiguslo lanceolalio, ca. 5 mm.
longîc. mulicjL'. (Jluinije steriles a-quales, florenles '/» superaiites, lanceo-

lalae. oblusai. carina viridi obtusa muniUe, uninerves, glaberrimir,

coloraUi'. siibdiarlaceaß. Flores duo, inferior \} major, quam gluma)

sloriles '/< brevior, ejus gluma Hörens ovala, aculius( iil.i, ;ipi('(! Iiideiilula.

iiiler (lenliciilos breviler niucroiiala, leniiilcr nicnibraiiacea, iJ-iiervis.

»ecuscarlnani (•(iiiiplir;ii;i. (•;ii-iiia iii.'ii-^'iiiiliiiMiiic longe denseque ciliata.

Palf*a gluiiiatu a'f(ii;ifis. aogusUj lanccol.il,!, Iiidciilala. iiicariuala. Klos

huperior cf, iiiloniodio br(!vi glabro riilhis, inlciioi-c^ '/» lirrvior. ejus
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gluma florens ovato-lanceolata, acutiuscula, mutica, 3-nervis, breviter

parceque ciliata, palea ut in fl. inf. sed intégra; stam. 3, antheris 2,5 mm.
longis.

Pondoland, Bachmann 187.

Ab omnibus speciebus hucusque notis longe differt culmo humili,

spica brevi, spiculis muticis glumis sterilibus obtusis, fertili trifariam

ciliala.

Dactyloctenium geminatum HACK.

Rhizoma crassum, foliorum emarcidorum vesligiis tectum. Culmi nunc

erecti nunc ^eniculato-ascendentes v. internodio imo decumbentes et

radicantes, sed sine stolonibus ilagelliferis, ad 65 cm. alti, simplices

V. superne ramulum agentes, plurinodes, nodis glabris. Folia ad basin

culmi aggregata^, superiora sparsa; vaginae compressée, laxiusculse, inter-

nodüs duplo breviores, ad os barbatse. Ligulse loco margo membranceus

angustissimus dorso pilorum série stipatus. Laminae lineares, acutse,

siccando complicatse, praeter basin ciliatam glaberrimse, 8-10 cm. longse,

inferiores ad 5 mm. lalse, superiores multo angustiores. Spicae geminatse

(in speciminibus macris et in ramis solitarise), patulae, 2-3 cm. longse,

rhachi glabra ad 4 mm. ultra spiculas producta. Spiculse biseriatse, den-

sissime imbricatse, angulo recto patentes, 3-4-fIor8e, glabrse, viridulse v.

lividse; gluma J"^^ quam florens 4-plo brevior, obtusa, 1-nervis, mutica;

Il'iä quam florens duplo brevior, obtusa v. emarginata, mucronem 1-1,5 mm.

longum (ipsam glumam aequantem) patentem v. recurvatum exserens,

ceterum complicato-carinata, carina laevi. Glumae florentes late ovatae,

acutae, complicatae, carina inferne convexa superne subconcava, glaber-

rimae^ obscure 5-nerves. Palea bicarinata, carinis minute ciliolata.

Delagoa Bay, in arenosis (Junod).

Affine D. œgyptiaco W. quod differt radice annua, spiculis 4-seriatis,

glumis et sterilibus et fertilibus carina serrulato-scabris. D. glauco-

phyllum Gourb. et D. seminipunctatum Courb. quae sec. auctorem perennia

videntur, culmis longe prostratis ad genicula barbatis etc. distinguuntur.

Agrostis phalaroides HACK.

Perennis. Culmi erecti circ. 4-nodes 50-60 cm. alti, aequaliter foliati

superne breviter nudi, infra paniculam scabri, teretes, simplices. Vaginae

arctae, teretes, glaberrimae; ligula truncala, glabra, fere 2 mm. longa;
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lamina? lineares, sensim aciitalse, planœ, usque ad 10 cm, longœ, culmese

ad 4 mm., invovationum ad 2 mm. latae, erectae, glabrœ, utrinque scabe-

rulae, rigida?, crassinerves. Panicula spiciformis cylindracea densissima

obtusa cire. 7 cm. longa, 1 cm. lata, rhachi glabra, ramis appressis

mullispiculatis glomeruliformibus. Spiculœ brevissime pedicellatœ,

lineari-lanceolala? pallide virescentes, 4,5 mm. longae, scabra? : glumee

steriles lineari-lanceolatœ, acutEe, 1 nerves, carina aculeolataî, ad latera

selulis miniilis scabra?; gluma florens sterilibus duplo brevior, la te

oblonga. truncata. 4-nervis. nervis omnibus in cuspides (quarum exte-

riores interioribus longiores) brèves abeuntibus ad latera obsolete

scaberula, basi utrinque fasciculo pilorum brevium munita, supra basin

(v. in '/5 inferiore) exserens aristam geniculatam scabram glumam suam

parum superantem, glumas steriles haud aequantem. Palea gluma

florente 3-4-plo brevior, late oblonga, truncata, enervis. Processus

rhachilke nuUus. Antlieraî 1 mm. longa?.

In paludosis prope Howick (Natal), Schlechter, n° 6794.

Nulli arctius affinis nisi fortasse A. phleoidi Nées et Meyer chilensi,

quae vero longe ditTert gluma fertili striguloso-tomentosa fere ad medium

usque fissa e sinu seligera etc.

Desmazeria composita HACK.

Perennis, dense caispitosa. Culmi innova lionesque basi lunicis strami-

neis dense induti et incrassati, geniculato-ascendentes, simplices,

glaberrimi, ca. 20 cm. alti, binodes. Folia glaberrima : vaginœ internodiis

multo breviores, ligula brevis, obtusa, hirtula; laminœ convoluto-fili-

formes, obtus;.e, 6-8 cm. longœ vix ultra 0,5 mm. latœ, glaucescentes.

Panicula brevis, oblonga (3 cm. longa, 1 cm. lata), compacta composita :

rhachis glaberrima. ramuli brevissimi glomeriformes sed arcte contigui

connuentesque, inferiores H-10-spiculati, superiores sensim pauperiores.

Spiciike subsessiles. lato ovala', 3-4-llores, cire. 4 mm. longœ, e viridi et

dilule violaceo variegat^e. (iliinia! steriles llorentos subtcrpiantes, acul;c

glabra;, carina scabra,', 3-5-nerves. Gluma3 florenles late ovatae, mucro-

nata; (nmcrone subiricurvoj, 7-riervos, basi et in parle inferiore carin;e

nervorunique niarginaliimi dense barbata?. pilis obtusis non clavalis.

Palea gluma paullo hiftvior, obovata, obtusa, bicarinala, marginibiis

implicalLs pilo.sula.

Terra (lapcnsis : llopeUfîM. Haclinianii 1627.

Aflinis I). aiiiensi (Ihizojiyro ciiju'nsi ,\e(!s), ([iim' dilTcil pia'scrliiu
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panicula lineari ssepissime simplici rhachi pubescente, glumis florentibus

non nisi basi pilosis (neque ad carinam nervosque laterales) seepe mucro-

natis. D. acutiflora {Brizopyrum Nees) differt paniculis non solum

terminal! sed etiam axillaribus, spiculis oblongis, glumis florentibus

oblongo-lanceolatis subulato-acuminatis.

Eragrostis natalensis HACK.

Perennis, dense caespitosa. Culmi innovationesque basi subbulbosi,

erecti, nodo unico in basi sito inter folia occulto, ab V* inferiore foliis

destituti graciles, glaberrimi, ca. 20 cm. alti. Folia brevia, ad culmi basin

aggregala (culmea non nisi 1-2), convoluto-filiformia, parce et appresse

hirsuta, vaginis glabrescentibus, Panicula brevis, ovali-oblonga 3 cm.

longa, simpliciuscula, rhachi ramisque glaberrimis, his patuHs, brevibus,

mox supra basin spiculas 3-6 congestas ferentibus. Spiculae brevissime

pedicellalae, oblongse, multiflorse, ca. 6 mm. longse, 2,5-3 mm. latsS;,

obtusse, compressiusculsß , obscure plumbeo-virides, glabree. Glumse

steriles quam florentes contiguae fere duplo breviores, acutiusculse
;

florentes ovatee, acutiusculse, 2 mm. longae, tota superficie minute scabe-

rulse et subpruinosse, carina laeves, nervis lateralibus subobsoletis

minime prominuhs
;
palea glumam eequans, carinis brevissime ciliolata.

Natal : De Beers Pass, Drakensberge (5000-6000 ') Wood. 5995.

Affinis E. denudatae Hack., quee dififert culmo binodi nodis non a

vaginis tectis, panicula magis composita, glumis florentibus valde acutis.

Er. chalcantha Trin., quae etiam affinis, differt nodo culmi (basi non

incrassati) denudato, laminis planiuscuüs etc.
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LEGUMINOSH.

HA!\S SCIIIIVZ (Zürich).

Pleiospora obovata SCHINZ

Herbacea, decumbens, fernigineo-hirsuta ; folia 3-foliolata, breviler

petiolata. hirsuta; foliola lale obovata, basi cuneala, apice mucronala vel

apiculata, ciliala et sparse hirsuta; slipulcB lanceolatte, acaminatee; racemi

longe pedunculali; flores congesli; bracteœ lanceolatae; calycis lacinise

lanceolatce. acutce, hirsutie; corolla glabra.

Transvaal : Houtbosh, Rehmann 6249.

Eine niederUegende, krautige, aber zweifelsohne mehrjährige Pflanze,

ausgezeichnet durch abstehende, rostbraune, rauhe Behaarung. Die

5 mm langgestielten Blätter sind dreizählig und werden am Grunde

der Blattstiele von lanzettlichen Nebenblättern begleitet. Die Blättchen,

deren Länge 53 mm und deren Breite 30 mm beträgt, sind von breit-

verkehrteifurmigem Umriss, am Grunde keilförmig zusammengezogen,

am entgegengesetzten Ende abgerundet und von einer aufgesetzten

Spitze überragt oder schwach zusammengezogen. Die Blüten sitzen

gedrängt an einer einfachen Spindel, die ungefähr 6 cm lang gestielt

ist. Der Kelch ist gleich den bewimperten Blättern rostbraun behaart

und hat die für Pleiospora charakteristische Ausgestaltung. Die Krone

ist ganz kahl. Die Blüten haben eine Länge von ± 15 mm.

Pleiospora holosericea SCHINZ

Siiiïrulicosa, erecta, ferrugineo-liolosericea; folia petioknla, 3-foliolala;

foHola late elliptica vel ovalo-lanceolata vel oblongo-ovata, coriacea,

holosericea, rnucronata, basi cuneala, subtus subreticulata; infloresccntia

subcorymbosa, multiflora; calyx holosericeus; calycis laciniai holosericeica,

aculM'-. coroll.'i ^Mabra.

Transvaal : ll(,iitb()sli. Iiciiin.iiiii (i27(); Makapansbergc, Streydpoorl,

liehm.'inn .'>')o2; br-i der Stadt Lcydciiburg, Wihiis 2(14,

Kill aufrechter Straucli mit s;iintartig(;r, rostljrauFior Boliaariing und

dreizäldigen, I 10 nun lariggestiellen Blättern. Die breiteliijjtischeii,

eiförmig- lanzetllichen oder länglich -eiförmigen Blällchen sind von
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lederiger Consistenz, samtartig behaart, von einer Weichstachelspitze

überragt, am Grunde keilförmig, unterseits mit hervortretenden Nerven

versehen, + 472 cm lang und + 272 cm breit. Die Blütenstände sind

endsländig und reich verzweigt; die Zipfel des samtartig behaarten

Kelches sind spitz und + 2 mm lang. Die Blüten haben eine durch-

schnittliche Länge von 8 mm. Die Krone ist kahl.

Bis anhin ist die Gattung Pleiospora nur in einer einzigen Art

P. cajmiifolia (Benth.) Harv. (Harv. Thes. Gap. I [1859], t. 81) bekannt

gewesen. Die drei Arten lassen sich unschwer auseinanderhalten, wie

aus nachfolgendem Schlüssel hervorgeht :

1. Blütenstand stark verzweigt

a. Behaarung rostbraun P. holoseriacea Schinz.

b. Behaarung gelblich P. cajanifolia (Benth.) Harv.

2. Blütenstand einfach, eine langgest. Traube P. obovata Schinz.

Lotononis montana SCHINZ

Suffruticosa, depressa; folia breviter petiolata, holosericea ; fohola obo-

vata, vel elliptico-obovata, stipulée lineare-lanceolatae
;
pedunculi2—4-flori;

calyx holosericeus, 5-partitus; calycis segmenta lanceolata ; corolla

glabra; carina rostrata.

Natal ; Amawahgna M^ 6700', Wood 4603 (5. IV. 92 blüh.); Oranje

Freistaat, Wood 4788.

Eine ausdauernde Pflanze mit verkürztem, dem Boden angedrücktem

Stamm und schlanken, aufstrebenden Zweigen. Die Blätter sind + 5 mm
lang gestielt, dreizählig, die Blättchen verkehrteiförmig bis elliptisch-

verkehrteiförmig, braun-samtartig behaart, + 9 mm lang und + 5 mm
breit. Die Spitze der Spreiten ist in der Regel rückwärts gekrümmt. Die

zu zwei- bis vierblütigen Blütenständen vereinigten Blüten sind + 4 mm
lang gestielt. Der dicht samtartig behaarte Kelch ist fünfteilig und zwar

sind die zwei obern Kelchabschnitte etwas breiter als die drei seitlichen

untern, von denen der mittlere lanzettlich -pfriemlich ist; alle sind

+ 272 mm lang. Die Kronblätter sind kahl; das Schiffchen ist ziemlich

scharf geschnäbelt und kürzer als die breite Fahne. Die vorliegende

Pflanze ist ursprünglich als zu Argyrolobium gehörend bezeichnet worden

und wird sich in den meisten Sammlungen unter dieser Gattung

befinden; die Ausbildung des Kelches macht ihr Verbleiben daselbst

unmöglich, obwohl sie habituell allerdings sehr an verschiedene der

niederliegenden Argyrolobien erinnert.
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Lotononis marginata SCHÏNZ

SiiftVuticosa, adpresse puberula; folia 3-foliolala, breviter petiolata;

foliola rigidula, lanceolata vel spathulata vel oblanceolala, mucronata vel

aristato-acuminata. fulvo-sericea, margine incrassala; racemi terminales;

calyx tubiilosns; vexillum amplum; legumen siiblurgidiim, sericeum.

Transvaal ; grassy hillslopes near Barberton, 3000—3500', Galpin 960.

Ein ca. meterhoher Strauch mit weichbehaarten Zweigen. Die Blättchen

sind von länglichem Umriss, lanzettlich spateiförmig oder verkehrt-

lanzetthch, am Rande etwas verdickt, von einer kürzern oder längern

Weichstachelspitze überragt. Die + 25 mm lange und + 5 mm breite

Spreite ist von lederiger Beschaffenheit, ausserdem ober- und unterseits

seidig behaart. Die Blütenstände sind traubig und endsländig. Die Blüten

sind kurzgestielt und besitzen einen röhrigen, mit kurzen Seidenhaaren

bekleideten Kelch. Kelch und Krone unterscheiden sich im übrigen

kaum von den entsprechenden Teilen der L. multiflora. Die Hülse

erreicht eine Länge von + 20 mm bei einer Breite von + 4 mm; die

Behaarung derselben ist seidenartig.

Lotononis multiflora SCHINZ

Sufïruticosa, multiramosa; folia 3-foIiolata, sessilia vel breviter petio-

lata; foliola oblongo-obovata, apice mucronata et reflexa, plicata, sericea;

flores in pedunculis brevibus pauci in racemis terminalibus.

Transvaal : Saddleback Mtn. bei Barberton, 4500—4750', Galpin 1122.

Ein stark verzweigter, nach des Sammlers Angaben ungefähr V2 m
hoher Strauch, mit weichbehaarten, abstehenden Zweigen und gelbbraun

.seidig behaarten Blättern. Die Spreiten der einzelnen Blätlchen sind über

den Mitlelnerv gefaltet; sie sind von länglich-verkehrteiförmigem Umriss,

an der Spitze etwas zuriickgeknimmt, h 5 mm lang und h 3 mm
breit. Die Blüten schliessen zu wenigen, kleine, den Bialiachseln ent-

springende, beblätterte Seitenzweiglciii iiiid vereinigen sich in iiirer

Oesaiiitheil zu einem reichblüligori, pyramidalen Blutenstand. I)(;i' l)raini-

gelb .seidig behaarte Kelch ist weit; die 4 obcrn kurzen Zähne sind paar-

weise genähert; der untere Zahn ist pfriemlich. Das Schinchen ist stumpf

und auHallend kürzer als die Falmc innl die Kliigcl. I),is Ovarium ist

dirlil mil lan^reri Haaren hoklfüflf^l.
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Lotononis Schlechterii SCHINZ

Fruticulosa, decumbens; folia adpresse sericea, 3-foliolala, petiolata;

foliola obovata vel obovato-elliptica, basi acuta, mucronala; flores

axillares, solitarii; carina subacuta; legumen oblongum, sparse pilosum.

Natal : in saxos. pr. Zuurbergen, 4800', Schlechter 6589.

Ein niedriges Sträuchlein mit niederliegenden Zweigen und langer

Pfahlwurzel. Die Blätter sind kurzgestielt und dreizählig. Die Blättchen

sind schmal-verkehrteiförmig oder elliptisch-verkehrteiförmig, nach dem

Blattstiel zu spitz zulaufend, spitzlich oder stumpflich und von einer

kleinen Weichstachelspitze überragt; sie sind mit anliegenden Seiden-

haaren dicht bekleidet. Die Länge der Spreite beträgt + 7 mm, die

Breite + 3 mm. Die Blüten stehen einzeln blattwinkelständig und sind

kurz gestielt, Von den 5 Kelchabschnitten ist der unterste am kürzesten

und pfriemlich, die übrigen der unter sich ungefähr gleich tief geteilten

Abschnitte sind schmal-lanzettlich und spitz; die Behaarung des Kelches

entspricht jener der Blättchen. Das Schiffchen ist geschnäbelt und zwar

ist der Schnabel fast spitz zulaufend. Die Hülse ist kurz oblong und

spärlich behaart; ihre Länge beträgt etwa 10 mm.

Lotononis aristata SCHINZ

Suffruticosa ; folia breviter petiolata vel subsessiha, 3-foholata, tomen-

tosa vel glabra, foliola anguste elhptica vel anguste lanceolata, basi

attenuata^ acuta vel obtusiuscula et longe aristata, coriacea, margine

subincrassata ; inflorescentia axillaris vel terminalis, racemosa,pauciflora;

flores breviter pedicellati; carina obtusa; legumen hirsutum, subcom-

pressum.

Transvaal : Houtbosh, Rehmann 6262; grassy, moutain sides, Abbotts

hin near Barberton, Galpin 447.

Ein Halbstrauch mit geraden, zum Teil bräunlich weich behaarten

Zweigen und dreizähligen, kurzgeslielten oder fast sitzenden Blättern.

Die 10—35 mm langen und 1—7 mm breiten, schmal-elliptischen oder

schmal-lanzettlichen Blättchen sind gegen den Blattstiel verschmälert;

sie sind entweder zugespitzt oder stumpflich und dann überragt von

einer grannenförmigen , bis 3 mm langen, stechenden Spitze. Der

etwas behaarte Mittelnerv tritt unterseits stark hervor, der Rand ist

etwas verdickt. Die Blüten sind zu wenigblütigen Trauben angeordnet,
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die entweder achselsländige kurze Triebe oder auch den Haupltrieb

beschliessen ; sie sind kurz gestielt. Der Kelch ist weichbehaart; der

unlere Kelchzahn ist lanzeltlich und pfriemlich zugespitzt; die vier

übrigen Kelchabschnitte sind paarweise verwachsen und zweizcähnig und

zwar sind die zwei innern Zähne etwas breiter als die äussern. Die

Kelchröhre ist vorn + 4 mm, hinten + 7 mm lang, die hintern Zähne

erreichen eine Länge von 3 mm. Die Fetalen sind, da die Blüten meiner

Exemplare zum Teil zerstört sind, nicht mehr recht zu erkennen, sicher

ist aber doch wohl, dass das SchifTclien stumpf ist. Die etwas zusammen-

gedrückten Hülsen sind mit langen, braungelben Haaren bekleidet; sie

sind bis 35 mm lang und + o mm breit.

Lotononis hirsuta SCHINZ

Suffruticosa ; rami virgati; folia 3-foliolata, petiolata; foliola lanceolata,

acuta, longe hirsuta; stipula foliolacese, aculcß; flores solitarii, oppositi-

folii, breviter pedicellali; calycis lacinise subœquilongse; petala hirsuta;

carina obtusa.

Transvaal : Houlbosh, Rehmann 6265.

Ein niedriger Halbbusch mit schlanken, gelblichen, langbehaarten

Zweigen und lanzettlichen, unsymelrischen, spitzen Nebenblättern von

± 7 mm Länge. Die zirka 4 mm lang gestielten Blätler sind dreizählig;

die Blätlchen sind von lanzetllichem Umriss, spitz und langbehaart,

+: 8 mm lang und :h 3 mm breit. Die Blüten stehen einzeln den

Blättern gegenüber; die Kelchzipfel sind gleich der Röhre laiigbehaart,

kaum von einander verschieden ; sie sind kürzer als die stumpfe, gleich

der I'aline langbehaarte, I- 10 mni lange Carina. Hülsen fehlen.

Die Art gehört in die § Septis und wäre in die Nähe der L. versicolor

Henth. (in Hook. Lond. Joiirn. II. p. 610) zu stellen; sie unterscheidet

.sich von dieser durch die Beliaaiung und die nicht verkehrleiförniigen

Blällclien.

Argyrolobium transvaalense SCHINZ

Sil ITrnlirosa, laxe raniosa; folia siihscssiiia, sli|iiilii' lanceolata;; foliola

oblon^'o-obovala, f'lli|)lica vcd lanceolata, a[)ice rotundala vcl subacuta,

a(ii(iilata. suIjIus liolosericea, siipra glabra, ciliala; racemi podunculati,

pliirinori;caljxljolosericeii.s, bilabiatus; labiuin calycis inferiiis brevissinie

Dii.i.. iiKiui. iJoiHs., janvifT 1899. 3
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tridentatum, superius bipartitum, vexillum sparse sericeum; legumen

subholosericeum, demum subglabrum. .

Transvaal : Makapansberge (Slreydpoort), Rehmann 5553; Houtbosh,

Rehmann 6264, 6263.

Eine dank der schmutzigbraunen samtartigen Behaarung sehr auf-

fallende Art mit bis zu 4 cm langen und bis zu 1 Vz cm breiten Blättchen.

Der Blättchenrand ist etwas nach oben umgerollt und die Oberseite der

Spreite sieht daher aus wie eingefasst. Der Kelch ist + 7 mm lang; die

Hülsen erreichen eine Länge von + 6 cm bei einer Breite von + 4 mm.

Die Art gehört wol in die Verwandtschaft des A. sericeum Eckt, et

Zeyh., doch weicht dieses ab durch kleinere Blättchen und eine mehr

seidenartige, fuchsrote Behaarung. A. speciosum Eckt, et Zeyh. ist fast

oder ganz kahl und hat des Weitern verlängerte Blütentrauben.

Argyrolobium dimidiatum SCHINZ

Suffruticosa, sericea; folia petiolata; stipulée subdimidiato-cordatse,

acuminatse; foliola oblongo-cuneata vel oblanceolata, sericea, obtusa;

racemi pedunculati, multiflori; calyx sericeus; labium calycis inferius

3-dentatum, superius bipartitum; vexillum glaberrimum; ovarium seri-

ceum.

Kapkolonie : Darling (Div. Malmesbury) Bachmann 554; Umgegend

von Hopefield, vor Schaapplaats (Div. Malmesbury), Bachmann 1892.

Beide Nummern blühend im August 1883 bezw. 1887.

Eine ausdauernde Pflanze mit holziger Basis und krautartigen, teils auf-

rechten, teils aufsteigenden, seidenartig behaarten Zweigen und Blättern.

Letztere sind + 5 mm lang gestielt, die Blättchen sind verkehrt-lanzett-

lich, länglich-keilförmig oder fast elliptisch, stumpf, häutig über die

Mittelrippe gefaltet und + 7 mm lang und + V/2 mm breit. Die Trauben

sind verhältnismässig reichblütie: und gestielt. Die Unterlippe des gleich-

falls seidenartig behaarten Kelches ist kurz dreizähnig, die Oberlippe

dagegen ist tief zweiteihg. Die kahle Fahne ist bedeutend länger als das

Schiffchen. Der Fruchtknoten (entwickelte Früchte fehlen) besitzt ein

dichtes Indûment. Das Hauptmerkmal dieser Art Hegt nun aber in der

Form der Nebenblätter und der die Einzelblüten stützenden Tragblätter,

die beide gleich den Blättern ausgezeichnet sind durch eine Seiden-

behaarung. Sie sind nämlich entweder nahezu deltaförmig mit abgerun-

deten Seitenecken oder die eine Hälfte des Deltas ist unterdrückt und

nur die andere ausgebildet. In beiden Fällen aber sind sie in eine meist
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braunrot berandete Spitze ausgezogen. Am Grunde pflegen sie plötzlich

zusammengezogen, mitunter sogar etwas herzförmig und in einen kurzen

Stiel zusammengezogen zu sein. Die Länge der Nebenblätter beträgt

+ 3 mm.
Argyrolobium dimidiatum gehört unzweifelhaft in die Sektion Chas-

mone und zwar würde ich sie in die Untersektion Racemosa stellen; mit

A. sericeum, unter welchem Namen sie sich in unseren Herbarien

befunden hat, hat sie meines Erachtens gar nichts gemein.

Neorautanenia SCHINZ gen. nov.

Calycis lobi 2-superiores distincti; vexillum basi 2-auriculatum; alae

anguslae. carinse liberté; carina incurva, oblusa; stamen vexillare liberum;

ovarium sessile. + 4-ovulatum ; Stylus inflexus, basi incrassatus, glabrus,

stigmate capitato; legumen oblongum, intus inter semina septatum, sutura

utraque incrassata; semina subglobosa, eslrophiolata. — Herba volu-

bilis (fj; folia 3-foliolata, stipellata, foliohs amplis; bracleae et bracteolae. ?

Neorautanenia amboensis SCHINZ

Herba volubilis (?); folia longe petiolata; foliola petiolulata, rhomboidea,

mucronata. basi cuneata, pilosa; flores parvi, rosei, fasciculato-racemosi,

fasciculis 2

—

3-flons.

Südwest-Afrika : Amboland, Omatope bei Olukonda (Oshihekeforma-

tion), Scliiiiz; Hercroland, Lüderitz 7a,! ohne nähere Standortsangabe.

Eine dank der grossen Blättchen sehr aufl^allende Pflanze der Oslii-

hekegegenden Ambolands. Die Stengel sind zerstreut weichbeliaart, die

Blätter h îî cm lang gestielt und dreizählig. Die einzelnen BläUchen,

die im Umriss rhomboidisch sind, erreichen eine Länge + 10 cm und

eine Breite von ± T'A cm. Sie sind von lederiger Konsistenz, ober- und

unterwärts weichbehaarl und zwar sind die Ilaare verhältnismässig lang

und liegen den Sftroitennächen an. Die Sticlchcn der Hlättchen sind

dicht weichbehaart und h 5 mm lang. Die gemeinschaftliche Rliachis

ist um ca. V/i cm über das oinzigeJorh hinaus verlängert. DerBIallrand

ist etwas nach unten gekriinimt und gleich den nntcrsoils doullich und

stark hervortretenden Nerven von fahlgelber Farbe. Die IJlätlchen, die

nach der Basis zu keilförmig-dreieckig zulaufen, erreichen ihre grossie

Breite etwas über dor .Mille Die; Blüten sind in zwei- bis (lr(;ibliiligen

Knäueln an l_ 20 cm langer Hhachi.s. Die obern zwei Zij)fel des weich-
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behaarten Kelches sind oberwärts frei, am tiefsten geteilt ist der unterste

Abschnitt. Die Fahne besitzt am Grunde zwei öhrchenartige Anhängsel.

Der Griffel ist scharf gekrümmt, unbehaart und am Grunde sichtlich ver-

dickt. Die fahlgelbe Hülse erreicht eine Länge von + 10 cm und eine

Breite von 2 bis 272 cm, die drei bis vier fast kugeligen, braunen Samen

sind durch korkige breite Scheidewände von einander getrennt. Die

Suturen der zweiklappig aufspringenden Hülse sind verdickt.

Neorautanenia, benannt zu Ehren meines Freundes Missionar Rau-

tanen, ist zweifelsohne eine Gattung der Phaseoleœ-Glycininœ (vergl.

Engler und Prantl, Leguminosse von Taubert, III. Teil, Abt. 3) und

scheint in näherer Verwandtschaft zu stehen mit den Gattungen Shuteria

und Glycine; von der erstgenannten unterscheidet sie sich durch die im

obern Teile freien oberen zwei Kelchzipfel, von Glycine durch das freie

Vexillarstaubblatt.

Phaseolus amboensis SCHINZ

Erecta, glabra, glauca; folia petiolata, 3-foliolata; foliola obovata vel

spathulata, interdum elliptica, basicuneata, acuta, apice obtusa, mucronata,

glaberrima; calycis lacinise lanceolatse, aculse; carina spiraliter tortuosa,

lineare, glabra ; legumen oblongum.

Südwest-Afrika : Amboland, Olukonda-Oshiheke, Schinz 2076.

Eine krautartige, aufrechte, nicht windende, am Grunde verholzende

Pflanze mit stielrunden, kahlen, meergrünen oder bräunlich-meergrünen

Zweigen. Die + 10 mm lang gestielten Blätter sind dreizählig; die

+ 25 mm langen und + 20 mm breiten, kurzgestiellen Blättchen sind

verkehrteiförmig bis spateiförmig, an den letzten Stengelauszweigungen

wol auch schmalelliptisch, am Grunde keilförmig, spitz zulaufend, abge-

rundet und von einer Weichstachelspitze überragt, durchaus kahl und

von meergrüner Färbung. Die stehenbleibenden Nebenblätter sind

ungleichseitig-pfeilförmig mit etwas ausgebuchteter Basis; die Lappen

sind zugespitzt. Die traubigen Blütenstände sind armblüüg und achsel-

ständig. Der Kelch ist in der untern, + 3 mm langen Partie kreisei-

förmig, der Saum ist fünflappig und zwar sind die unter sich gleichen

fünf Zipfel lanzettlich und um ein geringes länger als der Kelchtubus.

Die Blüten sind von violetter Farbe; die Fahne ist benagelt und besitzt

eine rundliche Platte, die an der Uebergangsstelle in den Nagel 2 kallös

verdickte Längsleisten besitzt. Die Flügel sind einseitig geöhrt. Das

lineale Schiffchen ist samt dem kahlen Griffel spiralig gedreht und zwar
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zähle ich vier Spiralwinduiigen; ausgezogen hat es eine Länge von min-

destens 3 cm. Der entsprechend lange Griffel hat eine kurze, in rechtem

Winkel fahnenartig abstehende, kurze Narbe, die auf der Oberseite mit

Papillen besetzt ist. Die Hülsen sind etwa 25 mm lang; sie sind etwas

aufgeblasen und erinnern daher an solche der Gattung Crotalaria.

Von den bekannten Leguminosen können offenbar zwecks Yergleich-

ung mit der obigen Art nur die zwei Gattungen Physostigma und Pha-

3eolus, bei welchen spiralige Einrollung des Schiffchens bekannt ist, in

Frage kommen. Bei Physostigma besitzt der Griffel an der Spitze einen

schmalen, länglich dreiseitigen, spitzen, rückwärts herabhängenden

Lappen und ist innen längs gebartet; das Schiffchen ist ferner verkehrt-

eiförmig. Das sind Merkmale, die einer Vereinigung unserer Pflanze mit

Physostigma entgegenstehen. Widerspruchsfrei ist aber auch nicht die

Vereinigung mit der Galtung Phaseolus, denn auch bei dieser soll der

Griffel auf der Innenseite bärtig und mit schiefer oder nach innen

herabgedrückter Narbe versehen sein. Ich wage es nicht, eine besondere

Gattung aufzustellen und zwar in Anbetracht der Tatsache, dass die

Gattung Phaseolus zur Stunde eigentlich noch recht ungenügend bekannt

ist; ich begnüge mich vorläufig auf diese Unterschiede aufmerksam ge-

macht zu haben. Dass wir es hier mit einer sehr seltsamen Pflanze zu

tun haben, erhellt aus Obigem zur Genüge.
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PASSIFLORACEl.

HA]\S SCHIi\Z (Zürich).

Echinothamnus Pechuelii Engler in Bot. Jahrb. XIV (1892), p. 383^

Tab. IX und Holzschnitt; Harms 1. c. XY, p. 548, Tab. XXI, Fig. 9.

Die am angegebenen Orte von Engler entworfene Beschreibung dieser

höchst seltsamen Pflanze kann nunmehr auf Grund der von Freund

Dinter aus dem Hereroland eingeschickten reifen Früchte ergänzt werden

wie folgt :

Früchte kirschengross, rundlich-eiförmig, meergrün, kahl, zur Zeit

der Reife kapselig und in drei sich völlig loslösende, zerbrechliche

Klappen zerfallend, einfächerig 3 bis 5 Samen (oder 6 ?) enthaltend,

Samen flach, von spitzlich-eiförmigem Umriss (von der flachen Seite

betrachtet höckerig), eingehülll in einen orangeroten, saftigen Arillus,

stark nach Bittermandelöl duftend. Länge der Samen + 6 mm, Breite^

an der Basis gemessen, 472 mm. Nach Dinters Angaben sind die weib-

lichen Blüten hängend, und grün.

Hereroland : zwischen Modderfontein und Usab, in Felsspalten. Dinter,
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ASCLEPIADACE^.

R. SCHLECHTER (Berlin).

Tylophoropsis IN. E. Br.

Die einzelnen Gattungen der Asclepiadaceen und ganz besonders der

Tylophoreen, sind äusserst künstlicher Natur, da wir lediglich auf der

Corona oder der Stellung der Pollinia die Gattungscharaktere zu bilden

gezwungen sind. So ist Tylophoropsis N. E. Br. eine Gattung, welche in

sämmtlichen Merkmalen eine Tylophora sein müsste, wenn wir nicht

aufrechte PoUinia bei ihr fänden. Jedenfalls stehen sich diese beiden

Gattungen so nahe, dass man sie ohne genaueste Untersuchung nicht

getrennt halten könnte.

Bisher waren zwei Arten bekannt, von denen die eine, Ï'. heterophylla

N. E. Br. , auf den abyssinischen Gebirgen vorkam, die andere,

T. yemensis N. E, Br., von Yeinen in Arabien gebracht wurde. Bisher

hatte die Gattung also eine sehr beschränkte geographische Verbreitung.

Pflanzengeographisch von hohem Interesse ist daher jetzt das Auftreten

der T. Fleckii Schltr. in Gross-Namaland. Es ist dies allerdings nicht das

erste Mal, dass arabische Typen in der Nama-Region gefunden werden,

ohne aus dem ganzen übrigen dazwischenliegenden Gebiet bekannt zu

sein. Ich erwähne nur Kisseuia und einige Zygophyllen.

Es ist übrigens sehr wahrscheinlich, dass eine ziemliche Anzahl der

südafrikanischen Tylophoren zu Tylophoropsis gestellt werden muss.

T. Fleckii SCHLTR.

Fruticulus erectus rigidiusculus, ramosus; ranuilis teretibus, foliatis,

priniuni teiiuissime puberuiis, mox giabrescenlibus ; foliis oblongo-

elliplicis oblongisve, basi in peliokim brevem atténua tis, apice oblusis,

ulrinqiie tenuissime puberuiis, nio\ giabrescenlibus, petiolo iiicluso

0,7

—

1,'i cm longo, niedio fere 0,4—0,7 cm lato; cyinis extra axillaribus

paucilloris. folia vix excodenlibiis; pedunculo i)('{licellis(iii(i iiMpiiloiif^qs

tenuissiiiK! (»ubciiilis; (luiilnis Ulis T. helcrojihyll.T N. K. \U\ sinnlibiis,

vix iiiinonbus; c-ilyris scgnicüilis obloiigis obtusis Icnuissiinc piibcrulis,

0,2 ru\ loiigis; corolla siibrolala, lobis obion^'is obltisis ^l.iliris, calyci
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subduplo longioribus; coronse foliolis omnino Tylophorse ovatis subacu-

minalis, carnosis dorso usque ad apicem iubo stamineo adnalis, apice

basin loculorum antheree allingente; anlheris more Tylophorse minutis

subquadratis, appendice hyalino subreniformi supra caput slyli incurva,

marginibus cartilagineis subuiiformibus; polliniis subgloboso oblongis,

translateribus filiformibus adscendenlibus, reünaculo oblonge; capite

styli 5-angulari, angulis productis, apice conico.

Südwest-Afrika ; Gross-Namaland, Gansberg. Nov. 1891. — D^ Fleck,

no 431.

Schon habituell von den beiden anderen Arten der Gattung geschieden.

Die Blüten scheinen grünlich gefärbt zu sein mit braunem Anfluge.

Stenostelma SCHLTR.

S. capense SchlLr., in Engl., Bot. Jahrb. XYIII (1894), Beibl. n° 45,

p.6.

Südwest-Afrika : Amboland, Olukonda, Rautanen.

Durch die Entdeckung des oben genannten Standortes wird das Ver-

breitungsgebiet in interessanter Weise erweitert. Wenn wir die drei

bisher bekannten Standorte, welche allerdings weit von einander ent-

fernt liegen, genauer betrachten, so finden wir, dass alle drei an der

Grenze der pflanzengeographischen Region der Kalachari gelegen sind,

die Pflanze also während der Ruheperiode einer vollständigen Trocken-

heit ausgesetzt ist. Die Lage der drei Lokalitäten, Kimberley in der Kap-

kolonie, Rustenburg in Transvaal und Olukonda in Amboland, scheint

zu beweisen, dass früher derartige Asclepiadaceen-Typen eine bedeutend

grössere Verbreitung gehabt haben als dies jetzt der Fall ist.
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C0>Y0LYLLACE1 IV/

H. HALLIER (Hamburg).

Falkia oblonga BERNH.!

in Flora XXYJI (1844). p. 830; Hallier f. in Engl. Bot. Jahrb. XYIII

(1893). p. 84. —F. abyssinica Exgl.! Hochgebirgsfl. trop. Afr. (1892),

p. 344: Hallier f. 1. c.

Natal : « Prope Umlaas River » (Krauss n. 359, Hb. Mon. — Oct. 1839,

blühend); «Transkei Siiperior, Bazija, ait. 300 ped.» (R. Baur n. 536,

Hb. Tiir. — Nov.. blühend); Camperdown (Rehmann n. 7822, Hb. Tur. —
Blühend); «on Durban Fiat, ait. 100 ped.» (J. M. Wood, Hb. Ber. —
Aug. 1888. blüiiend. — «Flower white and pink»).

Transvaal : Bei der Stadt Lijdenburg (D>' F. Wilms n. 1077, Hb. Ber.,

Mon. — Nov. 1884. blühend).

Abessinien (Steudner n. 958, Hb. Ber. — 11. Apr. 1862, blühend).

Erythraea : Bei Asmara (Sghweinfurth n. 608, Hb. Mon. — 22. Febr.

1891. blühend. — «Blüten weiss»).

Durch pflanzengeographische Gesichtspunkte liess ich mich früher

bestimmen, die abessinische Pflanze noch als selbständige Art auf-

recht zu erhalten. In welchem Grade dieselbe indessen mit den Exem-

plaren des südlichen Verbreitungsgebietes übereinstimmt, geht daraus

hervor, dass das transvaal'sche Exemplar, welches sich doch gewiss

schon aus geographischen Gründen leichter an die südliche, wie an die

nördliche Form anschliessl, von Dammer als F. abyssinica bestimmt

worden ist. In der Blattform und in der Behaarung sämtlicher Teile, den

Fruclilknoten nicht ausgenommen, stimmt die ENOLER'sche Art voU-

koinmen mit den südafrikanischen Exem()laren überein und ihre

kürzeren Kelche, sowie ihre meist, aber nicht immer, kürzeren Blüten-

stiele bilden die einzigen fassbaren [Jnlerscheidungsinerkmale, die wohl

zu ihrer Auficihtcrli.ihnng als selbständige Art kaum genügen dürften.

Auf das hofr<'iiid<ii(le \ itfkr)iiin)(;n in zwei weit von einander iretremiten

* Si'-ti'! II. ScHiNZ in \'(tIi;iiiiII. hoLui V'trrr'iiis hramlciiliiiri,' XXX, !{

(21). S.pl. iHHHj. S. 27()-27(i, in liiill. <l.- I"Ii(t1). Hoiss. III, H (Aii^'. tS!».'i).

S. ilV-l.'i und II. llAU.rKH in Bull. ImtI.. lioiss. VI. 7 (Juli 18!»H), S. riiJ'.»-;i'iH.
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Yerhreitungsgebieten darf daher nicht allzuviel Gewicht gelegt werden,

und zwar dies um so weniger, als auch die abessinische Ipomœa qnin-

quefolia Höchst, non Griseb. in Südafrika^ und die südafrikanische

ipomœa adenioides Schlnz im Somalilande ^ durch je eine Varietät

vertreten sind, während ferner Dichondra repens Forst, auf dem afrika-

nischen Kontinent bis jetzt nur vomCaplande, vomKilima-njaro und

aus dem Somalilande* bekannt ist. Auch Ipomœa ca?t/cma Clarke kann

hier noch mit in Vergleich gezogen werden. Denn von den früher durch

mich zu dieser Art gerechneten Exemplaren aus Natal gehört dasjenige

von GuEiNzius sicher, wahrscheinlich aber auch das von Gerrard gesam-

melte, zu der nahe verwandten Ipomœa cynanchifolia Clarke emend.

Hallier f., und mit Sicherheit ist sie daher auf dem afrikanischen Fest-

lande bis jetzt nur einerseits in Abessinien, Nubien, Kordofan,

Somaliland und am Tanaflusse, andererseits in Transvaal, Süd-

westafrika und Angola nachgewiesen.

Evolvulus alsinoides (L. ! 1753) L.

Sp. pl. ed. 2 (1762), p. 392; Hallier f. in Durand et de Wildem. Mater.

11. Congo n. Bull. soc. r. bot. Belg. XXXVII, 1 (1898), p. 87.

Var. thymoides Hallier f. — E. argenteus Hallier f. in Engl.

Jahrb. XVIII, p. 86 quoad specim. Boiv. ! tantum, non R. Br. nee Pursh.

— E. alsinoides Baker! in Bull, miscell. inform. Kew n» 89 (Mai 1894),

p. 149; ScHiNz! Kenntn, Fl. Aldabr. in Abh. Senckenb. naturf. Ges. XXI, 1

(1897), p. 89 ; suffrutex (?) prostratus, Thymi Serpylli habitu; radix tenuis,

stricte descendons, palaris, ramosa; rami numerosi e communi caudice

nati, subsimplices, debiles, filiformes, subappresse hirsuti; folia subdi-

sticha, subsessilia, minuta, elliptica, utrinque acuta, 4—7 mm tantum

longa, 2—3 mm lata, utrinque + dense appresse hirsuLa quin etiam

subsericea, vel supra glabrescentia
;
pedunculi stricti, patentes, longius-

culi, aciculares, plerumque 1-flori, pedicello tenui plerumque longiusculo

reflexo ; corolla magnitudine consueta, 5 mm lata, cœrulea.

Madagaskar : «Côte orientale» (Boivin, Hb. Boiss. — 1853, in Blüte

und Frucht).

Aldabra-Insel (D^" Abbott, Hb. Berol.); auf feuchtem Boden am

1 Vgl. Bull, de l'herb. Boiss. VI, 7 (Juli 1898), S. 546.

2 Siehe Annuario del R. Ist. Bot. di Roma VII (Sept. 1898), S. 23o.

3 Annuario a. a. 0., S. 223.
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W'asserplatz der Ostseite (Dr Voeltzkow n. 23, Hb. Tur. — 10. Mai 1895.

— «Kriechend; Blüten blau»); auf feuchtem Boden der Westseite

(Vœlïzkow n. 52, Hb. Tur. — 15. Mai 1895. — «Kriechend, sich nach

allen Seiten ausbreitend; Blüten himmelblau, Staubfäden und -beutel

Nveiss'^).

Nachdem in E. madagascariensis Yatke ^ ein Heliotropium, in E.

nitenbergianus Yatke ^ ein Linum, in E. capensis E. Mey. eine Seddera '

und endlich in der von mir früher irrtümlich zu E. argenteus R. Br.

non Pursh. der übrigens auch nur eine Varietät des E. alsinoides ist,

verbrachten vorerwähnten madagassischen Pflanze eine Varietät des

E. alsi)wides erkannt werden konnte, ist nunmehr die Gailung Evolvulns

in Afrika nur noch durch zwei Arten vertreten, nämlich durch den in

zahlreichen Formen über alle tropischen und subtropischen Gebiete

verbreiteten E. alsinoides L. und den amerikanischen, nach eigener

Beobachtung auch auf Grasplätzen der Parks und des botanischen Gartens

zu Calcutta vollständig eingebürgerten E. nummidarius L.

Bonamia cordata HALLIER f.

Prevostea ? cordata Hallier f. in Engl. Jahrb. XVIIl, p. 93.

Madagaskar : «Côte orientale» (Boivin, Hb. Del. — 1846—52, mit

Knospen und Kelchen ohne Blumenkrone).

Als ich diese Pllanze als neue Art der Gattung Prevostea beschrieb,

war die letztere nur erst sehr unvollständig bekannt. Augenblicklich ist

nun dieselbe im Berliner Ilerbar durch nicht weniger als sieben zweifellos

hierher gehörige westafrikanische Arten vertreten, welche alle mit ein-

ander in hohem Grade übereinstimmen und sich gegenüber den beiden

amerikanischen Arten der Gattung, nämlich Pr. glabra (H. B. K. 1818)

Choisv (=- Pr. Amazonica Choisy) und l'r. sericea (II. B. K. 1818) (^uoisv,

als eigene, durch achselständige sitzende Blülenbüschel ausgezciclinole

(iruppe zu erkennen geben. Ausserdem sind sie sowohl wie auch diti

amerikanischen Arten leicht an ihren zwar ziemlich diinn(Mi, aber

pergamentartigen. umgekehrt eiförmig(!n oder sfiltener ciröniiigcn, meist

mehr oder weniger zugespitzten, am (irinidc^ scliiii.-ilcr oûov breiter

abgerundeten, aber niemals dfMillicIi herzförmigen und obeiseits niemals

beli.i.uien l'.l.itirTii ZU erkennen. Dem gcgemiber besitzt nun unsere

' .Si»;li.- iJiill. Ii.-rh. |}.,isH. VI, 7 (Juli 1898), S. .'i-i!)-;).'!! iiikI 1» (S.'pl. 18î)8),

S. 7r.i, II" ii iiimI 2:{.
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madagassische Art krautige, ausgesprochen herzförmige, auch oberseits

stark behaarte Blätter und auf langen steifen Stielen stehende Dichasien,

und wie ich bereits früher hervorhob, ähnelt sie sowohl hierin wie

auch durch ihre filzige rostfarbige Behaarung, die Form ihrer blatt-

artigen Yorblätter und überhaupt in der ganzen Tracht so sehr der ost-

indischen, auch auf Madagaskar vorkommenden Bonamia semidigyna

(RoxB. 1824) Hallier f., dass es unmöglich sein würde, sie in sterielem

Zustande von der letzteren zu unterscheiden. Nachdem ich nun in-

zwischen einerseits die letztere in lebenden Exemplaren zu sehen

Gelegenheit hatte und andererseits den Gattungscharakter von Prevostea

durch eine grössere Anzahl von Arten verkörpert vor Augen hatte, ist

es mir nicht mehr zweifelhaft, dass meine Prevostea cordata (nicht zu

verwechseln mit der javanischen, als Synonym zu Bonamia semidigyna

gehörenden Breweria cordata Bl.) zur Gattung Bonamia gehört, zumal

sie sich der letzteren auch aus pflanzengeographischen Gründen unge-

zwungener anschliesst. In meiner Uebersicht über die bisher bekannt

gewesenen 28 Arten der Gattung würde sie als Bonamia cordata vor

oder hinter B. semidigyna ^ einzureihen sein.

Ipomœa crassipes HOOK.

I. calystegioides Hallieb f., 1. c. XYIII (1893), p. 127 c. synn. —
/. Greeiistockii Rendle! in Journ. of bot. XXXIV (1896), p. 38.

Njassaland : Schire-hochland (Buchanan n. 89!, Hb. Kew.); ebendort,

«Matope to Mandata» (Scott Elliot n. 8443!, Hb. Kew. — 1893-1894).

Transvaal : Pilgrim's Rest (W. Greenstogk!, Mus. Brit. — 1879. —
Hat die Tracht von /. simplex Thunb.).

Var. 1. strigosa Hallier f.; suffrutex ubique dense patule cano-strigo-

sus; rami robusti, hgnescentes, teretes, elongati, prostrati, praeter apices

flexuosos substrieti; folia parva, petiolo usque 7 mm tantum longo,

lamina usque 2 cm longa, 1 cm lata, ovata, acutiuscula, basi truncata;

pedunculi folia sequantes, crassi, robusti, stricti, uniflori; bractese a

calyce remotee, parvse, anguste ovato-lanceolatee; pedicelli 5

—

15 mm
longi; corolla 3 cm longa, unicolor(?), limbo quoque rosaceo-pur-

pureo,

Transvaal : Boshveld, Klippan (D'' A. Rehmann n. 5255, Hb. Tur. —
1875-80, in Blüte und Frucht).

' Siehe Bull. herb. Boiss. V (1897), S. 814 und 1012, no 14.
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Mozambique : Delagoa Bay. Tembé (H. Junod n, 315, Hb. Schinz. —
Sept. 1891. blühend. — «Rampant; fleur violette, grande»).

Yar. 2. ononoides H allier f. — f /. adnmbrata Rendle et Britten! in

Joiirn. of bot. XXXII (Jun. 1894), p. 173 ex descr. ; ad var. strigosam

proxime accedens; fruticuliis patule ramosus. erectus, Onom'rfi quodain-

Diodo similis, ramis. petiolis, pedunculis, pedicellis, foliis bracteisque

subtus. sepalis extiis sparse patenter cinereo-pilosis; rami lignosi, leniii-

ores. breviores. teretes, substricti, vel apice flexuosi; folia parva, petiolo

usque 5 mm tantum longo, lamina usque 23 mm longa, 13 mm lata,

ovala, obtusiuscula, miicronulata, basi truncata; pedunculi folia sequan-

tes vel paulo siiperantes, stricti, uniflori; bractese a calyce remotte,

pleruinque majores latiusque ovato-lanceolatœ; pedicelli 3—23 mm
longi ; corolla 3—4 cm longa, concolor (?), limbo quoque rosaceo-purpureo.

Transvaal : Boshveld, inter Elandsriver et Klippan (Rehmann n. 3059,

Hb. Tur. — In Blüte und Frucht); iMakapansberge, Streydpoort (derselbe

n. 5407. Hb. Tur. — In Blüte).

1 Angola (Welwitsch n. 6128!, Mus. Brit., Hb. Kew.).

Var. 3. longe-pedunculata Hallier f.; suffrulex pilis longis+ dense

patule hirsutus vel rarius fohis appresse sericeo-strigosis insignis; ranii

lignosi, robusli, sat elongati, tereles vel compressi, stricti vel curvali,

erecti vel decumbentes; folia majora, petiolo 3

—

7 mm tantum longo,

lamina 2—7 cm longa, 5—33 mm lala, e basi truncata vel subcordala

angustius latiusve ovato-oblonga, acuta; pedunculi folia pleruinque

superantes. 2— 10 cm longi, stricti vel curvali, saepe biflori; bracteîE a

calyce parum remolcC, majores, foliaceae, pleruinque latius ovalo-lanceo-

lalcfi, acutissimai, u.sque 23 mm longae, 10 mm latic; bracteohe

lineares; pedicelli 3— 13 mm longi; sepala majora, exteriora usque

23 mm longa. 15 mm lata, insigniter cordato-auriculala, longe acuminata;

corolla 35 mm longa, concoloi', hüte rosaceo-pur[)urea; (ca[).sula gio-

bosa, glabra, 4-val vis, 4-locellata, 4-sperma; seniina nigra, opaca,

glabra).

Transvaal : l'ietoria, .\apjes l'oort (I'ikumann n. 4135, IIb. Tur. — In

lilülo und Frucht); zwischen Middelburg und Lijdonburg (!)' F. Wilms

n. 998. Hb. \Wx. — Hlüliend im Dec. 1883); bei Lijdenburg (Wilms

II. 997 a und 99'). IIb. Her. — In Hlütc und Frucht im Okt. 1895); Wil-

walf-rsrand f.Mrs. H. Hltton n. 1003, Hb. Tur. — In Blüte und Frucht im

April I895j.

Natal : « l»r.'ikrMisb«!rg mis. [irofte Cliarleslown, all. 5 (JOOO \m\.»

(J. .Mi.I)M-.^ Wood n. 5239, IIb. \',vv., IIb. Scliiuz. - In Blüte am 10. .I;in.
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1894; kräftigere Form mit besonders grossen und breiten Blättern,

Brakteen und Kelchblättern. — « Fl. obscure coccinei ;
= J. M. Wood

n. 4524 »).

Zu dieser Varietät gehört nach meiner Erinnerung auch noch ein

weiteres Exemplar aus Natal (W. T. Gerrard n. 557, Hb. Kew., nicht

Hb. Vind. — Juli 1865).

Yar. 4.genuina Hallier f. — /. calystegioides E. Mey! in Flora XXYI, 2

(1843), Beigabe p. 195 sine descr. — /. crassipes Hook. Bot. mag. LXX
(1844), t. 4068 (Macalisberg). — Aniseia calystegioides Choisy! in DG.

Prodr. IX (1845), p. 431 excl. specim. Drege n. 4908? (sphalm. pro

4905? == J. pellita Hallier f.); suffrutex pilis sparsis brevioribus

patuhs vel subappressis parce hirsutus vel glabrescens; rami tenuiores,

elongati, filiformes, teretes vel compressi, flexuosi, prostrati; folia medio-

cria, petiolo plerumque 3—5 mm tantum longo, lamina plerumque

%—4,5 cm longa, 3—8 mm tantum lata, e basi breviter cuneata vel trun-

cata lineari-lanceolata, acuta; pedunculi foliis plerumque breviores,

1—2 cm longi, uniflori; bracteae a calyce parum remotee, plerumque

parvse, ex ovato lineari-lanceolatse, plerumque 10—15 mm tantum longse,

2—5 mm latse.; pedicelli plerumque 4—8 mm longi; sepala plerum-

que minora, exteriora ovato-lanceolata, ca. 15 mm longa, 7 mm lata;

CO roll a 3,5—4 cm longa, concolor (?), limbo quoque rosaceo-purpureo.

Südafrika (Zeyher n. 1209, Hb. DG. — Blühend) ;
« Prom. b. sp. >>

(EcKLON und Zeyher ohne Nummer, Hb. Ber. — Blühend).

Transvaal : Pretoria, Aapjes Poort (Rehmann, Hb. Tur. — Blühend);

Pretoria, Wonderboompoort (Rehmann n. 4539, Hb, Tur. — Blühend);

Pretoria. Kuduspoort (Rehmann n. 4675, Hb. Tur. — Blühend ; üppigeres

Exemplar mit grösseren und breiteren Blättern, Brakteen und Kelch-

blättern und längeren Blattstielen, Blütenstielen und Blütenstielchen
;

Blattspreite bis 7 cm lang und 27 mm breit).

Natal : Zwischen Gekau und Basche, Grasfelder, 1000—2000 Fuss

(Drege, Hb. Del. — Blühend im Januar. — /. calystegioides E. M. a.).

Yar. 5. ukambensis Hallier f.— /. ukambensis Yatke I in Linnaea XLIII,

7 (Mai 1882), p. 510. — /. oblongata Dammer in Engl. Pflanzenw. Ost-

afr. G (1895), p. 331 quoad pl. kilima-njaricam ! tantum, non E. Mey!;

suffrutex ubique sordide breviter patule hirsutus; rami subherbacei,

elongati, crassiuscuh, compressi, flexuosi, prostrati; folia mediocria,

petiolo 3—10 mm longo, lamina usque 35 mm longa, 18 mm lata, e basi

truncata vel subcordata ovata, obtusa; pedunculi foliis breviores,

5—27 mm longi, uniflori; braçtese a calyce remotse, parvse, ovato-
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vel lineari-lanceolata?, 4—10 mm longEe, 1—4 mm latœ; pedicelli

o—20 mm longi; sepala minora, exteriora ovato-lanceolata, siibcordalo-

auriculala. acuminata. ca. 12 mm longa, 7 mm lata; corolla 3,5—4 cm

longa, tubo colore cerasino, limbo subroseo-albo.

Kilima-njaro : Am Boden kriechend in Obstgarten-steppen unterhalb

Marangu 1100—1250 m (Yolkens n. 2139, Hb. Ber., Brux., Hamb. — In

Blüte und Frucht am 24. April 1894. — « Blüte rosa, fast weiss; Schlund

kirschrot > ).

Massaihochland : Kiti'ii in Ukamba (Hildebrandt n. 2762, Hb. Ber. —
Blühend im April 1877).

Nach der geographischen Verbreitung gehören zu dieser Varietät

\ielleicht auch die oben erwähnten Exemplare vom Schirehochland.

Var. 6. thunbergioides HallierT.; suffrutex parce brevi ter patule

hirsutus. vel glabrescens; raini subherbacei, plerumqueelongati, teretes,

tenues, filiformes, flexuosi, prostrati (vel subvolubiles?); folia parva,

petiolo 3— 13 mm longo, lamina 2—3,5 cm longa, 10—18 mm lata,

obtusa. basi subcordala. nunc ovata, nunc reniformi; pedunculi foliis

plerumque breviores. 0,5—5 cm longi, uniflori; bracteaî a calyce remotae,

parvee, lineares vel ovatee quin etiam subreniformes; pedicelli

0,5—2 cm longi, subclavati, superne dense patenter hispidi; sepala

exteriora foliacea. ferefoliorum forma, subcordata, ovata, acuta vel obtusa

quin etiam reniformia, 8—15 mm longa, 7—10 mm lata; corolla

3—3,5 cm longa, tubo salurale purpureo-violaceo, limbo luteolo-albido.

Transvaal : Bei der Stadt Lijdenburg (Wilms, Hb. Ber. — Blühend

im Okt. 1887) ; ebendort (Wilms n. 1000, Hb. Mon., nicht Hb. Ber. —
Blühend im Nov. 1895; kleine Form in der Tracht der /. simplex).

Sulu-Natal : Basuja etc., alt. c. 2000—2500 ped. (R. Baur n. 332, Hb.

Ber. — Blülifnd im Nov.; Kelchblätter spitz); in apertis campis pr. Kok-

stad in dilione (îriqiialand East, alt. 5000 ped. (Tyson n. 577 partim, IIb.

Ber.— Blühend im Nov.. 1883); Pondoland, meist spärlich (F. Bachmann

n. 1120, Hb. Ber. — Blühend Anfang .Juli 1888. — «Blüten gelblich-

wciss, innen am Grunde dunkel purpur-violett»; Blätter, Braktcen und

äuss*;re Kelchblätter nierenfürmig); ebendort, einzeln (Bachm. n. H34,

Hb. Ber. — «Jetzt, .Mille Juni 1888, wieder blühend; BIth. gelblich-weiss,

innen dunkel rot-vir)lelt »
; äus.sere Kelchblätter eiförtnig, stumpf); eben-

dort rihcHM. n. 120'^, Hb. Ber. — Blühend, 1887—88; äu.ssore Kelch-

blätter eiförmig, stumpf.)

Auch im Hb. Kew. ist dir^se Varietät vertreleiL

Var. 7. ovata llAr.LiKU f. ; suffrutex parce iireviter patule hirsuLiis;
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rami subherbacei, elongati;, teretes, tenues, filiformes, flexuosi, pro-

strati; folia parva, petiolo 2—7 mm lanlum longo, lamina 1

—

4cm longa,

5

—

23 mm lata, ovata, obtusa vel acuta, basi truncata vel subcordata
;

pedunculi plerumque foliis breviores, 0,3—5 cm longi, uniflori, raro

biflori; bractese a calyce nunc parum nunc longius remotse, plerumque

parvae, nunc lineares, nunc ovatae acutse, raro majores foliacese, 3—17 mm
longse, 1—8 mm latae; pedicelli 3—20 mm longi; sepala exteriora

late ovata, acuminata vel acuta, subcordato-auriculata; corolla 3

—

5 cm

longa, satura te rosaceo-purpurea, limbo raro pallidiore.

Subvar, natalensis Hallier f. — I. oblongata var. auriculata Engl.!

in Engl. Jahrb. X, 3 (9. Okt. 1888), p. 246; folia supra plerumque pilis

nunc raris nunc densioribus appressis hirsuta; sepala exteriora e basi

subcordata ovato-lanceolata, conspicue acuminata, extus ubique sed

inferne secus nervum medianum densius hirsuta.

Capland (Ecklon und Zeyher n. 7, Hb, Ber., Del. — Blühend am
8. Dec. 1833).

Sulu-Natal : Shiloh, alt. c. 3500 ped. (Baur n. 853, Hb. Ber. — Blü-

hend im Dec. etc.); in apertis campis prope Kokstad in ditione Griqua-

land East, alt. 5000 ped. (Tyson n. 577 partim, Hb. Ber. — Blühend im

Nov. 1883); grassy hill near Estcourt, alt. 4000 ped. (J. Medley Wood,

Hb. Ber. — Blühend am 17. Dec. 1890. — «Flower red»).

Forma brevipes Hallier f.; tota planta at prsesertim folia supra den-

sius pubescentia; pedunculi pedicellique perbreves; corolla 3 cm

longa.

Natal : Intschanga (Rehmann n. 7929, Hb. Tur. — Blühend, 1875—80;

Blüten fast sitzend, zuweilen gepaart).

Transvaal : « Hillsides, Barberton, alt. 3000 ped. » (E. E. Galpin n. 851,

Hb. Schinz. — Blühend im März 1890; Blüten sehr kurz gestielt. — «Fl.

pale, purplish pink»).

Subvar. transvaalensis Hallier f. ; folia supra plerumque glaberrima
;

sepala exteriora e basi subcordata late ovata, acuta sed vix acuminata,

extus plerumque inferne secus nervum medianum tantum hirsuta.

Transvaal : Hoogeveld, Trigardsfontein (Rehmann n. 6708, Hb. Tur.

— Blühend, 1875—80); Kalkspruit, zwischen Yaal und Heidelberg (A,

ScHENCK n. 784, Hb, Tur. — Blühend am 6. Januar 1887. — Blätter sehr

klein); bei Lijdenburg (Wilms n. 999 a. Hb. Ber.; n. 1000, Hb. Ber., nicht

Hb. Mon. — Blühend im Okt. 1895 und 1894); Dorpsrivier Waatervall

(WiLMS n. 1214, Hb. Ber. — Blühend im Nov. 1884).

Yar. 8. volubilis Hallier f. ; rami subherbacei, valde elongati, teretes,
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tenues, filiformes, volubiles. internodiis iisque 15 cm longis; folia inier

minora, peliolo o—-2b mm longo, lamina 3-6 cm longa, 1—2 cm lata,

ovato- vel lineari-lanceolata; pedunculi plerumque foliis breviores,

2.0—0,3 cm longi. saepe biflori; bractese calyci approximatae vel +
remoliE, parvse, ovalo- vel lineari-lanceolaUt', 8—20 mm longse, 2—7 mm
lalee; pedicelli 5—35 mm longi; sepala exteriora ovalo-Ianceolata,

conspicue acuminala; coroUa 3—4 cm longa, tiibo saturate. limbo dilu-

tius piirpureo.

Natal (GuEiNzius, Hb. Boiss. — Blühend, 1847; Blütenstielchen

3—3.5 cm lang); Pinetown, alt. 1000 m (H. Junod n. 169, Hb. Schinz. —
Blühend im Februar 1893; Blütenstielchen sehr kurz); «hill, North- dene,

alt. 500 ped. » (J. M. Wood n. 5352. Hb. Schinz. — Blühend am 25. Okt.

1893; Blütenstielchen kurz. — «Flower pink. dark centre»).

Var. 9. grandifolia Hallier f.; habitu et foliorum forma ad /. fulvi-

caulem accedens; rami subherbacei, elongati, teretes, filiformes, flexuosi,

prostrati (vel subvolubiles f); folia magna, petiolo 5—10 mm longo,

lamina 3—6 cm longa. 18—55 mm lata, ovata, obtusa vel emarginala,

basi truncala vel subcordata. herbacea, supra triste saturate viridi, pilis

minutis appressis sparse pubescente, deniqueglabrescente, subtus pallide

subglauco-viridi, venis saturatius viridibus conspicue reticulata, secus

nervös venasque patule pubescente; pedunculi foliis breviores, 2—7 cm

longi, uniflori; bracteaî calyci approximatae, minutœ, lineares; pedicelli

3—8 mm longi; sepala exteriora late subcordato-ovata. acuta, fere

15 mm longa, 1 cm lata; corolla ca. 2.5 cm longa, saturate purpurea,

concolor.

Transvaal : lloulbosh (Rehmann n. 5934, Hb. Tur. — Blühend).

Var. 10. hewittioides II almer f. — /. hewiltioides Hallier f.! in Engl.

Jahrb. .Will. 1—2 (22. Dec. 1893), p. 127. — 7. andongense Rendle et

Briiikn! in Journ. of bot. X.\.\ll (Jun. 1894), p. 171.

Angola (Welwit.sch n. 6195! und 6223!, Mus, Brit.); Sumpf bei lü-

lainba (Buchner n. 578, IIb. Ber. — Hlühend am 8. Dec. 1880. — «Blüte

bin SS rosa •).

Ipomœa tiliacea (Willd. ! 1809) CHOISY !

in })('.. I'rodr, l.\ (I8'i.*)j, p. 375; IJAr.i.iK» f. in Di'iiam) (;t de Wildkman

MuUtr. n. Con^'O II, Mull. soc. r. bdt. Belg. XX.XVII, 1 fVIII. 1898), p. 95

.suh. n" 22. — Convohiäus tiliuceus Wii.ld. Krium. 1 (180!>). p. 203; IIb.

Wn-LD. n. 3<J91!; R. olScn.! Syst. IV (1819). p. 273; Link Kiiimii. I (1X21),

Hui.i.. iiKHii. wm»., janvier iS'J'J. 'i
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p. 202; Spr. Syst. I (1825), p. 601; Schleghtend. in Linnsea YI (1831),

p. 739. — I. cymosa Mey. Prim. Esseq. (1818), p. 99, non R. et Sch. nee

Lindl. nee Baker. — C. fastigiatus Roxb.! Hort. Beng. (1814), p. 13

(nomen tantum); R. et Sch.! Syst. IV (1819), p. 302; Hb. Willd. n. 3697!;

Spr.!, 1. e., p. 601; Roxb.! FI. ind. ed. 1, II (1824), p. 48, ed. 2, I (1832),

p. 468 et leon. ined. (in librario horti Calc.), IV t. 91, non Wall. Cat.

n. 2258!, qui idem ae Argyreia populifolia Choisy. — /. fastigiata Sweet ;^

Ghoisy in Mém. soe. phys. liist. nat. Genève VI (1833), p. 466 et in DC.

Prodr. IX (1845), p. 380 exci. synn. Vahl., Feuill., R. et Sch. ad /. Bata-

tam Lam. transferendis, exel. speeim. Wall. n. 2258! Argyreiam populi-

foliam Choisy exhibente. — C. Essequebensis Spr., 1. e., p. 600. — /. hir-

suticaulis Wright! in Bull. mise, inform. Kew. n. 117—118 (Sept.—Oct.

1896), p. 162.

Kamerun : « Batanga, damp grassy hollow near the sea » (G. L. Bates

n. 341!, Hb. Kew., Brux. — Blühend am 1. August 1895).

Verbreitung; Ameriea von Mexico! bis Eeuador! und Rio de Janeiro!,

Westindien !

Ipomœa fragilis CHOISY! (1845) sensu extenso;

Hallier f. in Dur. et de Wildem. Mater, fl. Congo l\, 1. c., p. 95. —
1. tenuis Hallier f., I.e., XYIU (1893), p. 140; Dur. et Schlnz Etud. fl.

Congo I (1896), p. 202.

Var. glabra Hallier f. — /. fragilis Choisy! in DC. Prodr. IX (1845),

p. 372. — I. tenuis E. Mey.! in Flora XXVI, 2 (1843), Beigabe p. 195 sine

deser.; Engl.! in Engl. Jahrb. XIX, 1 (13. April 1894), p. 148. — /. ob-

scura KoTSGHY et Peyr. PI. Tinn. (1867), p. 24 et in Flora LI (1868),

p. 440 quoad speeim. Heugl. n. 33 (sphalm. pro 38!)?; Hallier f., 1, c.,

XVIII (1893), p. 140 quoad speeim. Tinn. n. 38? et Schweine, n. 2356

(sphalm. pro 2365!) tantum; Dammer in Engl. Pflanzenw. Ostafr. C (1895),

p. 332 quoad speeim. e reg. 10! et 26 ? tantum, non Ll\dl. ; tota planta

glabra vel ad ramos, peduneulos, petiolos et foliorum marginem subtus-

que nervös tantum paree pilosa.

GhasalqueUengebiet : « ad Bongo oecidentem versus a Bahr Ghasal »

(Heuglin n. 38, Hb. Vind.)?; grosse Seriba Ghattas im Lande der Djur

(Schweinfurth n. 2348! und 2365!, Hb. Ber., Kew. — In Blüte und

Frucht am 12. Sept. 1869. — «Fl. dilute flavo subalbo inodoro»); am
Nabambino im Lande der Niamniam (Schweine, n. 3148 !, Hb. Ber., Kew.

— Blühend am 23. Febr. 1870. — « FI. dilute sulphureo »)•
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Transvaal : «Barberton, overgrowiiig scrub in wooded ravines. 3000' »

(E. E. Galpln n. 6o7, Hb. Schinz. — Blühend im Nov. 1889. — « Fl. buff »)•

Natal : Oakfort(Umhlotiriver) (Rehmann n. 8484, Hb. Tur. —Blühend,

1875—80. — Vermengt mil Comolvulus farinosus L.).

Capland : Kalrivierspoort, Grashöhen, i^JOOO Fuss (Drege, Ipomœa

tennis E. M. a., Hb. Ber. — Blühend, im Nov.).

Damara-Namaland : Damaraland (Rehmann, Hb. Tur. — In Bl. und

Fr., 1875— 8U); llereroland, Otjimbingue (Schinz n. "2060 partim, Hb.

Tur. — Blühend, 1885); von Walfischbai nach Okahandya (Aug. Luederitz,

Hb. Tur. — Blühend im Okt. 1885); von Walfischbai nordöstlich nach

Odyilambi (Luederitz, Hb. Tur. — \n Bl. und Fr., Dec. 1885—Febr. 1886);

üpingtonia, Oshando (Schinz, Hb. Tur. — Blühend im März 1886); Okom-

bahe. im Gebüsch in Gartenzäunen (Guerigh n. 54, Hb. Ber. — Blühend

am 28. Okt. 1888).

Kunenegebiet : Huilla (Antunes n. A. 86 und A. 149, Hb. Coimbr.);

«Huilla, chella Serra» (Newton n. 129, Hb. Coimbr. — Blühend im Juni

1883. — « Subvolubilis; coroUa alba, inodora »)•

Benguella : Malange, Gebüschkampine, am Boden kriechend, nament-

lich auf dem Wall häufig (D'" Buchner n. 95, Hb. Ber. — Blühend im

April 1879); Malange (Mechow n. 176, Hb. Ber. — Blühend im August

1879j.

Kamerun : Hinterland, Ngaumdere, auf Laterilboden der Savannen

1200 m überm Meer (D'' Passarge n. 160, Hb. Ber. — Blühend am

28. Jan. 18'Ji. — " Winde am Boden; Blüte blass rötlichgelb »).

Niger-Benuegebiet : « Weslern Lagos, inlerior, in savaniiah» (Row-

LAND, Hb. Ber. — Blühend, 1893).

Var. pubescens Hallier f. — /. longipes Engl.! in Engl. Jahrb. X, 3

(9. Okt. 1888J, p. 241). — /. Afra Ciioisv in DG. Prodr. IX (1845), p. 380?;

Ballier f., I. c. XVIil (1893), p. 140 et Dammer in Engl. Pflanzenw. Oslafr.

C (1895), p. 332 quoad specim. schirensel certe. — /. inconspicua Baker!

in Bull, miscell. inform. Kew n. 86 (Febr. 1894), p. 71; folia, juniora

cerle. subtus vel ulrin<juo densiiis laxiusve api)resse pubescenlia; rami,

petioli, pedunculi, pedicelli et sepala patwle hirsuli, raro glabrescentes.

Seengebiet : N. of Lake Nyassa, Iowcr jikiteau » (Thomson!, Hb. Kew.

— Od. \m{i).

Njassaland : «Siiiri highlands- (Bugmanan, IIb. Ber.; n. 477!, IIb.

Kew.); .Nakalambe (Bucmanan ii. 179!, Hb. Kew.).

Sofala-Gasaland : Dolagoa-bay (II. Junod ii. 77, IIb. Boiss., Tur. — In

BliiU; und Frucht, 1890; Kronenröhre mit dunklem (irunde); Lourenco
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Marques (F. Qulntas n. 40, Hb. Coimbr. — In Blüte und Frucht im April

1893); ebendort, in arenosis 150 ' (R. Schlechter n. 11646, Hb. Ber. —
In Blüte und Frucht am 7. Dec. 1897).

Südafrika (Zeyher n. 1217, Hb. DC. — Blühend).

Transvaal : Pretoria (D'' F. Wilms n. 986, Hb. Ber. — In Bl. u. Fr. im

Dec. 1883); ebendort (Fehr n. 150, Hb. Tur.— Blühend, 1892); ebendort,

Aapjes Poort (Rehmann n. 4132, Hb. Tur. — Blühend); ebendort, Wonder-

boompoort (Rehmann n. 4537, Hb. Tur. — Blühend); Waatervallrivier

bei Lijdenburg (D'' F. Wilms n. 987, Hb. Ber. — Blühend im Nov. 1885);

bei der Stadt Lijdenburg (Wilms n, 989, Hb. Ber.— In Blüte und Frucht im

Oct. 1895); Westgriqualand, Groot Bœtsap, in arenosis, alt. 1200 m (R.

Marloth n. 981, Hb. Ber. — Blühend im Febr. 1886. — «Flores

sulphurei »).

Natal : Camperdown (Rehmann n. 7792, Hb. Tur.); «openground near

Mooi-river, alt. 3000 ' » (J. M. Wood, Hb. Ber. — Blühend am 13. April

1891. — «Flower yellow»)-

Damara-Namaland : Gross-Namaland, Rehoboth (D^" Fleck n. 524, Hb.

Tur. — Blühend, 1889); Hereroland, Otjimbingue (Schinz n. 2060 partim,

Hb. Tur. — Blühend, 1885), zwischen Kuisip und Fallgras, am Boden

kriechend (Fleck n. 409, Hb. Tur. — Blühend, 1890. — « Blüten hell

schwefelgelb»), Kurumanas (Fleck n. 554, Hb. Tur. — In Bl. u. Fr. im

April 1891).

Abgesehen vom Habitus, von der Blattform und der Blumenkrone,

welch' letztere bei /. fragilis gewöhnlich einfarbig gelb, bei /. obsciira

und /. kentrocarpa Kochst. (/. ophthalmantha Hallier f., 1. c. 1893, excl.

specim. Soy. et Welw.) hingegen gelblich-weiss gefärbt und im Grunde

der Kronenröhre mit einem purpurroten Auge geschmückt ist, unter-

scheiden sich diese äusserst nahe verwandten Arten noch durch die

Zweige, welche bei /. fragilis gewöhnlich deutlich und regelmässig

gerillt, bei J. obsciira und zumal bei /. kentrocarpa hingegen, besonders

die älteren, durch das Eintrocknen mehr unregelmässig längs gerunzelt

sind.

Ipomœa bathycolpos HALLIER f.

1. c. XVm (1893), p. 144.

Südafrika (Zeyher n. 1218, Hb. DG., Mus. Brit.); «Macalis Berg»

(Bürke, Hb. Ber.).

Transvaal : Pretoria (Fehr n. 52, Hb. Tur. — In Blüte, 1892); eben-
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dort. Aapjes Poorl (Rehmann n. 4134, Hb. Tur. — 1873—80)
; ebendort,

Wonderboompoorl (Rehmann n. 4536, Hb. Tur.); Makapansberge, Streyd-

poort (Rehm n. 5406. Hb. Tur.).

Yar. sinuato-dentata Hallier f. ; folia grosse acute sinuato-dentata.

Transvaal : Bei der Stadt Lijdenburg (Wilms n. 988, Hb. Ber,, Mon.

— Blüliend und fruchtend im Okt. 1894).

Durch die eigenartig gelappten Blätter der Varietät bekundet diese

Art eine nahe Verwandtschaft mit /. Papilio Hallier f. in Bull. herb.

Boiss. VI. p. 543, /. Simonsiana Rendle, /. Thiirberi Gray und /. varii-

foliü Meissn.

Ipomœa Hystrix HALLIER f.

1. c. XVIII (1893). p. 146. — /. Welwitschii Britten in Journ, of bot.

XXXII (1894), p. 83 quoad specim. BüchaiN.!

Seengebiet : Gonda (Bckhm n. 56, Hb. Ber. — « Blüthe weiss, innen

bläulich ruth »); Lake Tanganyika (Lt. Cameron !, Hb. Kew.).

Njassa-land : « Shire Highlands, very common at the end of the dry

season in places that are marshy during the rainy season» (J. Buchanan

n. 134 !, Hb. Kew.); ebendort, Milange (Scott Elliot n. 8639!, Hb. Kew.

— 1893-1894).

Ipomœa plantaginea (Choisy 1845) HALLIER f.

1. c. XVIII (1893), p. 147. — /. Simplex Wood and Evans Natal plants I,

1 (1898), p. 13 t. 13, non Thunb.

Transvaal : Hoogeveld, inler Porter et Trigardsfontein (Reumann

n. 06(50. H h. Tur. — In Bliile u. Frucht); bei Heidelberg (Wilms n. 1001,

Hb. Ber. — Blühend im Nov. 1883).

Natal : Inarida (.1. Wood, IIb. Tur. — In Blüte); in graminosis prope

Klein Olifant Rivier, 3000' (H. S(;iiLEi;nrKH n. 3808, Hb. Tur. — Blühend

am 27. Nov. !893j.

Capland : Albany (Ecklon und Zevher il 4, IIb. Ber., Del., Giiseb.,

Viiid. — Blühend im Nov.).

Ipomœa Bolusiana SCHINZ
;

Hali.ikr f, I. r. Will (I8«.)3j. p. I'i7.

Madagascar : »chielly in Belsilco-Iaiid » (li. IJauon ii. 31 !, liii. Kow.

— Juh iH80j.
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Matabele-land (W. Elliott!, Hb. Kew.).

Var. abbreviata Hallier f. — /. angiistisecta Engl. ! in Engl. Jahrb. X,

3 (9. Ocl. 1888), p. 245, t. VII A ; rami plerumque abbreviali, /. simplicis

more erecli; pelioli pedunculique brèves; foliorum laciniae plerumque

angustissimse, subsetacese.

West-griqualand : In arenosis Kimberley, alt. 1200 m (Marloth

n. 777, Hb. Ber. — Blühend im Dec. 1885. — «Radix tuberosus»).

Transvaal : Boshveld, Klippan (Rehmann n. 5265 und 5270, Hb. Tur.

— In Blüte. — Das Exemplar n. 5270 spielt in die Var. elongata hinüber);

Fig tree Creek bei Barberton (A. Schenk n. 750, Hb. Tur. — Blühend am
26. Sept. 1886); Pretoria (Fehr n. 53, Hb. Tur. — Blühend, 1892).

Var. elongata Hallier f. — 1. Bolusiana Sghinz I in Verb. bot. Ver.

Brandenb. XXX, 3 (29. Sept. 1888), p. 271. sensu strictiore; rami elon-

gati, prostrati; petioli pedunculique longiores; foliorum lacinise latiores,

lineares.

Mossamedes : locis siccis apricis prope Oscicussi ad ripas fl. Rio

Caculo (Newton n. 127, Hb. Coimbr., Hb. Tur. — Blühend im Nov. 1882.

— «Volubilis; corolla vermilionacea inodora»).

Deutsch-Südwestafrika : Amboland, Oshiheke bis Olukonda (Sghinz

n. 101, Hb. Ber. — Blühend am 23. Dec. 1885); Olukonda (Rautanen

n. 176, Hb. Tur. — Blühend im April 1894); in Ondonga (Rautanen

]i. 181, Hb. Tur. — Blühend im Januar 1886. — «Blüten rot»); Herero-

land, Tsoaxaub (Fleck n. 185a, Hb. Tur. — Blühend im März 1891); Weg
A on Kuisip nach Fallgras etc. (Fleck n. 187 a, Hb. Tur. — Blühend im

Febr. 1891); Damaraland (Hoepfner n. 94, Hb. Tur. — Blühend im März

1883); Gross Namaland, roter Sandboden an der Vley, Rehoboth (Fleck

n. 45, Hb. Tur. — Blühend im Dec. und Jan., 1889. — «Blüte rosenrot,

heller und dunkler gestreift»); Rehoboth, trockene Stellen (Fleck n.

189a, Hb. Tur.— Blühend, 1890.— « Kriechend
;
grosse schöne rosafarbene

Glocken»).

Zu welcher von beiden Varietäten die vorerwähnten Exemplare von

Madagaskar und Matabele-land gehören, habe ich leider nicht

notiert.

Ipomœa desmophylla BOJ. ! (1845);

Hallier f., 1. c. XVIII (1893), p. 147. — /. Madagascariensis ChoisyI

(1845); Hallier f., 1. c. XVIII (1893), p. 145.

Madagascar (Baron n. 4053 ! , Hb. Kew.); « environs de Tananarivo »
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(GouDOT. Hb. Del. ~ In Blüte); «in monlib. prov. Emirna» (Hb. Kew.!);

«Interior, trailing in gras» (Scott Elliot n. 1850!, Hb. Kew.— «Flowers

pink»); Central Madag. (Baron n. 796!. Hb. Kew. — Jan. 1882).

Die Blüten des Exemplars von Goudot gleichen in Grösse und Farbe

denjenigen von /. plantaginea. Darnach verhält sich /. desmophylla zu

I. Bohisiana ungefähr so wie /. plantaginea zu /. simplex.

Ipomœa pulchella ROTH

Nov. pl. sp. (1821). p. Mo ex descr.; Choisy in Mém. soc. Genève YI (1833),

p. 473 et in DG. Prodr. IX (1843). p. 386 quoad synn. Roth, Spr., Rottl.

et WiLLD.!. RoxB.! et Wall. Fi. ind. tantum; Griser. Fl. Bril. W. Ind.

(1864). p. 470. non Don nee Wight Ic. nee Bot. mag. — Convolvulus hep-

tapfiyllus Rottl. et Willd. ! in Ges. naturf. Fr. neue Schriften lY (1803),

p. 196; Hb. Willd. n. 3721!; Roxb. Hort. Beng. (1814), p. 14 (nomen

nudum). Fl. ind. ed. 1, H (1824), p. 66, ed. 2, I (1832), p. 480 et Icon.

ined. (in librario horti Calc.) XYIII, t. 88, non Wall. Cat. n. 1353 !
—

C. bellus Si'R. Syst. I (1825), p. 590. — /. palmata Kotschy! in hb. un. itin.

1841 n. 177. non Forsk. — /. 7'adicans Bert, mss.! ed. Choisy in DC.

Prodr. IX (1845), p. 387, excl. specim. brasil.! /. teneratn Meissn.I exhi-

benlibus; Hallier f., 1. c. XYIII (1893), p. 148, non Bl. ! — 1. palmata

var.? gracillima Coll. et Hemsl.I in Journ. Linn. soc. bot. XXYIII,

n. 189— 191 (o. Nov. 1890), p. 96. — /. gracillima Prain! in Journ. As.

soc. Beng. LXIII, 2 n. 2 (1894). p. 111. non Peter! — C. Aegyptiacus etc.

Monis. Hist. II (1680), p. 18, sect. 1 t. 4, fig. o.

Kordofan : « Ad montem Arasch-Cool secus fossulas ramos siccos Scan-

nens» (Kotschy in lib. un. itin. 1841 n. 177, IIb. Ber., Boiss., Del., Kew.,

Mon.. Yind. — Blüliend am 14. Okt. 1839).

Sambesi-gebiet : Borunia am Mittellauf (Menyhart n. 10831, IIb. Kew.

— Mai 1892j.

Yerbreitung : Britisch Indien (Rottlkr in hb. Willd. n. 3721!);

Antigua!; Jamaica!; Portorico!; Guatemala!; Lima!; Brasilien, Prov.

Maranhao! und liio di; J;iii(;in)!
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Heber Clädostigma hildebrandtioides sp. n., ein ßindeglied

zwischen Clädostigma ßadlk. und Hüdebrandtia Yatke.

In einem im 25, Bande von Engler's Botanischen Jahrbüchern

erschienenen Aufsatze lieferte ich den Nachweis, dass Hüdebrandtia^

auf deren nahe Verwandtschaft mit der diœcischen Gattung Clädo-

stigma schon mehrfach aufmerksam gemacht wurde, ebenfalls diœcisch

ist und dass sich sogar in ihrer verschiedenen Ausbildung die

Kelchblätter, Staubblätter und Fruchtblätter der Blüten beiderlei Ge-

schlechts bei Hildebrandtia ganz analog verhalten^ wie die nämlichen

Organe der entsprechenden Blüten von Clädostigma. Als hauptsäch-

lichste Unterscheidungsmerkmale konnten nur noch aufrecht erhalten

werden für Hildebrandtia ihre ausgesprochene Heterokladie, ihre keil-

förmig-spatheligen, an warzenartigen Kurztrieben büschelig gehäuften

Laubblätter, ihre einzeln in den Blattachseln derselben Kurztriebe

stehenden Blüten und die verhältnismässig grossen, schildförmigen, in

ihrer unteren Hälfte mit dem Blüten stielchen verwachsenen äusseren

Kelchblätter sowie die äusserst kleinen inneren Kelchblätter ihrer

weiblichen Blüten, für Clädostigma hingegen dem gegenüber seine

grösseren, deutlich gestielten, elliptischen oder lanzettlichen, zerstreut

an gewöhnlichen Langtrieben stehenden Blätter, seine in deren Achseln

stehenden gestielten Scheindolden und die unter einander nur wenig

verschiedenen spathelförmigen Kelchblätter seiner weiblichen Blüten,

von denen auch die äusseren vollkommen frei sind und nicht am
Blütenstielchen herablaufen. Diese Unterschiede schienen mir indessen

immerhin ausreichend zu sein, um die sich unwillkürlich aufdrän-

gende Frage, ob wir es in Hildebrandtia und Clädostigma vielleicht

nur mit Sektionen einer und derselben Gattung zu thun haben, vorläufig

noch dahin beantworten zu müssen, dass kein Grund zur Vereinigung

der beiden Gattungen vorliegt, so lange sich nicht etwa ausgesprochene

Zwischenformen auffinden lassen.

Kurz nach Einsendung des Manuskriptes der erwähnten Arbeit erhielt

ich nun von Herrn Professor Schlnz die von Keller bei Abdallah im

Somali-lande gesammelte männliche Pflanze einer neuen Clädostigma-

art, welche offenbar einen Teil der annoch zwischen Clädostigma und

Hildebrandtia liestehenden Lücke auszufüllen berufen ist, und zwar gelangt
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schon äusserlich durch ihre, wie bei üildebrandtia, kleinen, umgekehrt

eiförmigen, fast spatheligen oder seltener lanzeltlichen, allmählich in

ein kurzes Slielchen verschmälerten Blätter ihre vermittelnde Stellung

zNvischen beiden Gattungen derartig zum Ausdruck, dass man zunächst

in Zweifel darüber sein kann, welcher von beiden man sie einreihen soll.

Fast noch mehr, wie durch die Gestalt ihrer Blätter, macht diese neue

Art. die wegen dieser grossen Aehnlichkeit hinfort den Namen Clado-

stigma hüdebvandtioides fähren mag, durch ihre ausgesprochene Hetero-

kladie beim ersten Anblick durchaus den Eindruck einer Hildebrandüa.

Die Blätter stehen nämlich zum Teil zerstreut an Langtrieben, die in

ihren Blattachseln nicht unmittelbar Blüten oder echte Blütenstände

erzeugen, sondern, häufig schon vor dem Abfall der Blätter, kleine

Kurztriebe hervorbringen. Ein Teil der letzteren ist unbedeutend

gestreckt und auch an diesen stehen die Blätter noch in lockerer Spirale

zerstreut, in ihren Achseln meist auf zierlichem, haarförmigem, nahe

über dem Grunde mit je zwei winzigen pfriemlichen Brakteen aus-

gestattetem Stiel je eine Blüte tragend. Die meisten dieser Kurztriebe

sind jedoch in demselben Grade verkürzt, wie bei Hildebrandüa, und

die Blätter und Blüten sind dann an ihnen zu je einem Büschel zusammen-

gedrängt, in welchem häufig noch das Tragblatt des Kurztriebes erhallen

geblieben ist und gegen die an letzterem selbst inserirten Blätter durch

seine bedeutendere Grösse absticht.

Trotz dieser überraschenden Aehnlichkeit mit UüdebrandUa lassen sich

nun an Cl. hildebraudlioides bei sorgfältiger Prüfung eine Reihe von

Eigentümlichkeiten nachweisen, welche es mit Cl. dioicum gemein hat

und die daher .seine Zugehörigkeit zur Gattung Cladostigma unzweideutig

darthun. Zunächst sind, wie bereits erwähnt wurde, die Kurztriebe nicht

immer in dem Grade verkürzt, wie bei llildebrandlia, sondern häufig

deutlich gestreckt, und gerade die letzteren sind es, welche mir

darauf hinzuweisen scheinen, dass die Kurzlriebe von (.7. Iiildcbraii-

dtioides und den beiden llildebraiidtia-Arlen den achselständigen Bluten-

ständen von (U. dioicum entsprechen, die auf kin'zein, aber deutlichem,

unheblällerleni Stiel eine Anzahl bald stark rückgebildeter, pfriemlichor,

bald grösserer, iilattarliger Vorblätter und üho.v diesen eine Schnindoldo

ziemlich lang gestielter, anscheinend in (unci' gedrungenen Traube

angeordneter Blüten tragen. Während somit im l'.lütcnslande Cl. hilde-

hnindlioidcs noch eine .Mittelstellung zwischen llildvbrandliii und

l'A. dioicum einniinnil, die es zweif«!lhaft (M'scheinen lassen kann, dl)

man diese Art dereinen oder der andern Gattung zuweisen soll, schlie.sst
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sie sich in der Ausbildung der Zweige hingegen entschieden dem Grund-

typus der Gattung Cladostigma an ; dieselben sind, wie bei Cl. diaicum^

dünn und stielrund und mit einer glatten, während des Abfallens der

Behaarung eine schmutzig gelbbraune und schliesslich aschgraue Fär-

bung annehmenden, nicht, wie an den viel dickeren Zweigen beider Hü-

debrandtia-Avien, in's Schieferblaue spielenden noch auch durch Längs-

und Querrisse in annähernd rechteckige Stücke zerspringenden Rinde

bedeckt. Zumal aber die Blüten von unserer neuen Art gleichen,

abgesehen von ihrer der ganzen Pflanze eigentümlichen seidig-silbernen

Behaarung, in der Länge des Blütenstielchens und in Form und Grösse

der Kelchblätter im Gegensatze zu denen der Hüdebrandtia africana so

vollkommen den männlichen Blüten des von Sghweinfürth im Lawa-

thal gesammelten Exemplars von Cl. dioicum, dass man schon von

vorne herein auch von den weiblichen Blüten der unsrigen eine gleiche

Uebereinstimmung mit den entsprechenden Blüten der RADLKOFER'schen

Art erwarten konnte.

Und diese Erwartung hat sich vollkommen bestätigt. In der Vermutung

nämlich, dass auch die ebenfalls von Keller bei Abdallah gesammelte,

aber von Herrn Professor Sghinz als Cl. dioicum beschriebene Pflanze

nicht zu letzterem, welches im Uebrigen noch nicht aus dem Somali-

lande bekannt ist, sondern zu unserer neuen Art gehört, bat ich denselben

um Zusendung genannter Pflanze, die mir freundlichst gewährt wurde.

Da stellte sich denn heraus, dass in der That auch diese letzterwähnte

Pflanze, von der neben Zweigen mit nur männlichen Blüten auch solche

mit nur weiblichen Blüten vorliegen, zu unserer neuen Art gehört und

dass, ganz meinen Erwartungen entsprechend, die weiblichen Blüten

derselben in demselben Grade mit denjenigen von Cl. dioicum überein-

stimmen, wie die männlichen. Abgesehen davon, dass sie nicht, wie bei

Cl. dioicum, in kurz gestielten Scheindolden stehen, sondern, gleich den

männlichen Blüten derselben Art, einzeln in den Achseln der an den

Kurztrieben zu Büscheln gehäuften Blätter, und dass ihre Behaarung

mehr silbergrau und seidenglänzend, bei Cl. dioicum hingegen mehr

filzig ist und ins gelblichgraue spielt;, lassen sich die weiblichen Blüten

unserer somalischen von denen der abessinischen Art allenfalls nur

noch durch etwas kleinere und schmälere Kelchblätter unterscheiden.

Im Uebrigen besitzen die letzteren genau die auch für Cl. dioicum

charakteristische spathelige Form, und diese hochgradige Ueberein-

stimmung beider Arten gerade in ihren auffälligsten Eigentümlichkeiten

macht es wohl leicht erklärlich, dass Herr Professor Schinz in Ermange-
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lung von Yergleichsmaterial und nur auf die Beschreibung angewiesen,

die ja doch auch bei gewissenhaftester Ausführhchkeit niemals mit abso-

luter Sicherheil|einer Verwechselung mit etwa noch zu entdeckenden Arten

vorbeugen kann, die Somali-Pflanze mit der abessinischen Art zu iden-

tifizieren geneigt war. Zugleich aber auch wird durch diese hochgradige

Uebereinstimmung der beiden Arten gerade in denjenigen Eigenschaften,

aufweiche sich, wie ich bereits in meinem eingangs erwähnten Aufsatz

über Hildeönmdtia ausführte, nach unserem gegenwärtigen Stande der

Kenntnis beider Gattungen hauptsächlich die [Unterscheidung von Clado-

stigma und Hildebrandtia gründen muss. vollkommen sicher gestellt,

dass wir es in Cladosligma mit einer zwar Hildebrandtia äusserst nahe-

stehenden, aber doch in ihrer Selbständigkeit vorläufig unantastbaren

Gattung zu Ihun haben.

Wenn aber auch die hochgradige Uebereinstimmung der beiden

Gattungen, die unter anderem hauptsächlich in der äusseren Tracht und

zumal in der ausgesprochenen Ileterokladie, der Blattform und dem

Blutenstände von 67. hildebrandüoides und den beiden Hildebrandtia-

Arten. in der Zweihäusigkeit und der ungefähren Grösse der Blüten, in

den bedeutenden Form- und Grössenunterschieden des Kelches der

männlichen und weiblichen Blüten, in der verhältnismässig geringen

Reduktion der ausser Funktion getretenen Geschlechtsorgane der Blüten

beiderlei Geschlechts, in der eigentümlichen Form der Narben und in

der geographischen Verbreitung zum Ausdruck kommt, wenn alle diese

Parallelen nicht zur Vereinigung der beiden Gattungen hinreichen, so

entsteht die Frage, ob ihre gemeinsamen Eigenschaften dann nicht

wenigstens als Charaktere einer eigenen Tribus aufzufassen sind. Die-

selbe würde, da Jlildebvandlia, freilich auf Grund von unzulänglichen

(>liarakleren, von Peter in Engl, und Prantl's Natürlichen Pflanzen-

familien IV, 3a (1801), S. 13 und 19 bereits zum Vertreter einer eigenen

Tribus eriioben worden ist, den Namen Ilildebrandliex Picter emend. zu

führen halben. Wie ich indossoii in meinem Aufsalz über llüdebrnudlia

.sowohl als auch .schon früher ' zu erkennen gah, fasse ich die eigentüm-

liche Geslall der Narben von (Aadosligma und Uildebrandlia als eine

Cebergangsffjrni von den annaluMiid kreisförmigen, meist liandlapiiigen

Narben der (îallung Seddcra zu den in zwcü fadenlorniigc. spiralig

gedrehte Aeslo gegabelten N.iilirn der (lalliing Kvolviilits .luC. Wolltfi

rnan also Cladosligma und Uildebrandlia als cigciK! Trihus von (1< n

• Siehe Enouh I5..1. Jalirl.. ,\Vi (\H'X\), S. 'i.Tt.
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Dicranostyleen absondern, so dürfte man dabei doch nicht aus den

Augen vertieren, dass dieselbe zu den Dicranostyleen in sehr nahen

Beziehungen steht und sich zwischen Seddera und Evolvulus unmittelbar

aus der letzteren Tribus ableiten lässt. Unter solchen Umständen aber

dürfte sich wohl der Wert einer Abtrennung der beiden Gattungen auf

ein Minimum reduzieren und für die Bestimmung männlicher Blüten,

die sich zuweilen wegen der geringen Rückbildung der Stempel nur

schwer als solche erkennen lassen und dann den Blüten mehrerer anderer

Dicranostyleen-Gattungen äusserst ähnlich sind, könnte eine solche

Abtrennung vielleicht sogar sehr unbequem werden.

Die charakteristische Form der Kelchblätter der weiblichen Blüten

und ihre Scheidung in einen ungefähr kreisförmigen, gewölbten, basalen

Teil von etwas derberer Beschaffenheit und ein gegen diesen meist durch

eine Querfurche abgegrenztes, spathelig verbreitertes, blattartiges An-

hängsel ist übrigens auch an den männlichen Blüten wenigstens andeu-

tungsweise vorhanden. Auch bei ihnen gliedern sich die Kelchblätter in

einen derberen, gewölbten, basalen Teil und ein von ihm durch eine

quere Einwölbung geschiedenes krautiges Anhängsel, nur ist hier das

letztere zu einem kaum bemerkbaren, ein wenig auswärts gebogenen

und dadurch zwischen sich und dem Basalteile die Querfurche erzeugen-

den Spitzchen reduziert, wie es auch in verschiedenen anderen Gattungen

der niederen Gonvolvulaceen, wie z. B. Evolvulus, Jacquemontia und

Convolvulus , häufig wiederkehrt und zumal bei Seddera Capensis

Hallier f. (in Bull. herb. Boiss. VI, p. 529) und Seddera hirsuta Daslmer

(in Annuario R.Ist. Bot. RomaYII, 1898;, p. 224) sehr deutlich als krau-

tiges Anhängsel ausgebildet ist. Auch die auswärts gebogene, blattige

Verlängerung der Kelchblätter vieler Arten der Gattung Rivea in dem

von mir angenommenen und in Band YI des Bull. herb. Boiss.

in einem Artikel über Rivea luzonensis sp. n. bekannt gegebenen

Sinne ist wohl mit den besprochenen Anhangsgebilden des Kelches

vieler niederer Gonvolvulaceen homolog. Als besonders charakteri-

stische Beispiele mögen genügen Rivea argentea m. (Lettsomia Roxb.),

Rivea multiflora m. (Ipomœa Roxb. ; Argijreia Roxburghii Choisy) und

Rivea Hookeri m. {Argijreia Clarke).

Es mögen nun noch einige bemerkenswerte Thatsachen hervor-

gehoben werden, die sich bei der Analyse der Blüten ergaben. Zunächst

ist hier ein eigentümliches Verhalten zu erwähnen, durch welches das

zuerst und ohne Bestimmung erhaltene Exemplar des Cl. hildebrandtioides

von den durch Schlnz beschriebenen männlichen Zweigen abweicht.
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Da nämlich sowohl nach den von Scihnz und Deflers an Cladostigma,

^vie auch nach den von mir an Hildebrandtia africana gemachten Beoh-

achlungen auch die männhchen Blülen in diesen Gattungen im Allge-

meinen mit wohl ausgebildeten GrilTeln und Narben versehen sind, von

denen die letzteren meist zwischen den Blumenkronenlappen frei her-

vorragen und daher schon ohne besondere Präparation an den Herbar-

exemplaren wahrzunehmen sind, so mussle es mich befremden, dass an

dem ohne Bestimmung erhaltenen Exemplar des Cl. hildebrandüoides

äusserlich von Narben nichts zu bemerken war. Bei der Analyse fand

nun diese Thalsache darin ihre Erklärung, dass an diesem Exemplar

im Gegensalze zu den von Schinz beschriebenen männlichen Blülen, in

denen sich zwischen den Staubbeuteln die kleinen, am Grunde kurz

zweilappigen Narben schon bei äusserlicher Betrachtung leicht auffinden

liessen, sowohl GrifTel als Narben stark verkümmert sind. Die beiden

steif aufgerichteten, an der Spitze kaum merklich zu je einer winzigen,

kopiigen Narbe verdickten Gritfel erreichen kaum die Länge des in eine

kahle, verhältnismässig grosse, becherförmige Ringdrüse eingelassenen

Fruchtknotens. Der letztere ist, wie es auch Schinz für die männlichen

Blüten des von ihm untersuchten Exemplars beschreibt und wie ich

ferner für die weiblichen Blüten des nämlichen Exemplares feststellen

konnte, dicht seidig behaart und bildet somit einen bemerkenswerten

Unter.schied gegenüber CL dioicum, wo er sowohl in den von Radlkofer

beschriebenen weiblichen, wie auch in den durch Deflers bekannt

gewordenen männlichen Blüten kahl befunden wurde. Ein weiterer

Gegen.salz der beiden Arten bekundet sich in der Beschaffenheit der

Narben, Wäbrend sich nämlich für CL dioicum aus dem Vergleich der

Beschreibungen von Raülkofkr inid Dkflers und der Exemplare von

lln.DKBRANnT uud SciiwKLNFURTH ergicbt. dass die Narben in den männ-

lichen Blülen anscheinend auf ganz derselben Stufe der Ausbildung

stehen, wie in den weiblichen, sind sie bei CL liildebrandlioides in den

weiblichen Blüten viel grösser als die schon ziemlich stark reduzierten,

oben kurz beschriebenen der männlichen Blülen, und in ganz ähnlicher

Weise, wie es Hadlkofer für CL dioicum beschreibt, sind sie am Grunde

in zwei lange, hufeisenförmig zurückgebogene, am Aussenrande gegen

die Spitze hin elchg(!\v(!iharlig gelappliî und .schwach spiralig gediohlc

Aesle gegabelt und aiissf-nlcin noch an der Spitze der Narbe selbst,

als^) der Insertionsslelle des (JrilT(!ls gegenüber, zwischen den beiden

HaujiU'islen kurz gelai)pl. An d(;n Slaminodien (l(!r von mir unlcrsiichlc^n

weiblichen Blülen ist im (iegensatz zu CL dioicum, wo Haülkofku an
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Stelle der Antheren zungenförmige Anhängsel vorfand, auch der letzte

Rest von Antheren geschwunden, und Cl. hildebrandtioides verhält sich

in dieser Hinsicht demnach zu der RADLKOFER'schen Art, wie Hilde-

brandtia somalensis zu H. africana.

Es erübrigt nun noch, von unserer neuen Art in üblicher Weise eine

Beschreibung zu geben, wobei es vielleicht am Platze ist, der Vollständig-

keit halber auch die Litteratur der bereits bekannten Art und der

Gattung in gedrängter Form zusammenzustellen.

Cladostigma Radlk. in Abhandl. Naturw. Vereins Bremen VIIÎ

(IL 1883), p. 412; Durand Ind. gen. (1888), p. 286; Bâillon Hist. des pl.

X(1890), p. 312 et 328; Peter in Engl, und Prantl Nat. Pflanzenf. IV,

3 a (1891), p. 15 et 18; Hallier f. in Engl. Jahrb. XVI, 4—5 (27. VI.

1893), p. 534, 563 et 570. — Hippocrepistigma Deflers in Bull. soc. bot.

France XLIII, 3 (III. 1896), p. 121. — Evolvulus sp. Schweine, mss. ed.

Deflers 1. c.

1. Cl. dioicum Radlk.! 1. c; Peter 1. c, p. 18; Hallier f., I. c. XVIII,

1-2 (22. XH. 1893), p. 87, non Schinz! — Evolvulus Lavas Sghwf. mss.!

ed. Deflers 1. c. — Hippocrepistigma fruticosum Deflers 1. c. ex descr.

et specim. Sghwf. !

Corolla floris 9 (in specim. Sghw. et Riva n. 1611) calycem superans,

semi-5-fîda, lobis ovatis subacutis, extus prseter margines pilis dibrac-

chiatis subsericea; staminodia basin versus sensim dilata ta puisque

asciformibus 1-3-cellularibus cuscutaceis aspersa nec stipula to-dentata,

antherarum loco apicibus sterilibus ligulatis terminata; ovarium disco

annulari insidens, excepto apice pilis paucis dibracchiatis asperso

glabrum; styli 2 ima basi tantum connati; Stigmata 2 hippocrepiformi-

curvata; capsula immatura (in herb. Berol. specim. Hildebr. n. 489)

corollse emarcidse residuis calyptrata, globosa, glabra, exsiccando com-

pressa suturis 4 cruciatis dehiscens, 2-locularis, loculis abortu mono-

spermis, pericarpio tenuiter chartaceo, saepto orbiculari tenuiter mem-

branaceo, seminibus (immaturis) nigris glabris.

Abessinien, Habab, 3000 ' (J. M. Hildebrandt, Aug. 1872, n. 489!,

Hb. Berol., Monac, Mus. Brit. — «FI. lact.» 9).

Golonia Eritrea, oberes Lawa-thal, 1300 m (G. Schweinfurth,

24. April 1891, n. 16061, Hb. Ber., Monac. — cf und 9 Blüten); partie

inférieure de la Vallée Damas, 520 m (Sghweinf. et D. Riva, 29. II.

1892, n. 647!, Hb. Kew.); Aideresô, 1245 m (Sghw. et Riva, 8 Apr. 1892,



(426) H. SCHLNZ. BEITKEGE ZUR KKNNTMS DER AFRIKANISCHEN FLORA. 63

n. 1611! Hb. Tur. — ÇBlùlen); bei Maliio im Thale des Haddas, 1000-

1075 ra (ScHWELNT.. 16.-18. Mai 1894, n. 473!, im Hb. Ber. vermengt mit

Seddera arabica Choisy, im Hb. Tur. die letztere allein. — (f Blüten).

Arabien. Wadi Mo'aden (Bil. Soubaihi), in convallibus regionis mon-

tanee iiiferioris (Deflers, Majo ineunle 1894, n. 1172 teste Deflers ipso

I. c. — Ex calyce cf )•

2. Cl. hildebrandtioides Hallier f. in Annuario ist. bot. di Roma Yll

(1898). p. 224, sine descr. — Cl. dioicum Sghlxz! in Bull. herb. Boiss.

111. 8 (YJII. 189o). p. 414, non Radlk.!

Frutex aridus, fere Spirœœ pnniifoliœ habitu, squarrose ramosus,

helerocladus. pilis malpighiaceo-dibraccbiatis argyreo-sericeus, habitu

ramis floribusque et masculis et fœmineis CL dioico simillimus, sed hete-

rocladia peculiari et foliorum forma potius Hildebrandüam mentiens,

indumento quoque et ovario hirsuto bene distinctus; rami alii elongati,

stricti. graciles, teretes, tenuiter argenteo-sericei, foliosi, inferne glabres-

cenles et lutescentes, denique cinerascentes et aphylli, apice denique

spinescentes, alii (ex illorum nodis nati) abbreviati, tuberculiformes, raro

parum elongati; folia in ramis elongalis sparsa, in ramis abbreviatis

cum floribus et folio fulcranle, si nondum delapsum est, fasoiculalim

congesla, parva, obovalo-elliptica velsubspathulala, rarius— in ramorum

novellorum apice — elliplico-lanceolata, obtusa vel emarginala et in

emarginatura mucronulata, rarius acuta, basi acuta in petiolum brevissi-

mum altenuata, integerrima, herbacea, utrinque cinereo-viridia et tenuis-

sime argenleo-sericea, nervis lateralibus utrinsecus 2-3 erectis tenuibüs

vix conspicuis, avenia; flores parvi, pentameri, diœci, axillares, solitarii,

in ramulis complures cum foliis fasciculatim congesli vel rarius — in

raniulis paulo elongatis — remotiusculi; pedicelli florum cf longius-

culi. florum $ i)lus duplo longiores, capillares, argenteo-sericei, propo

hasin hracteis binis minutissnnis lincaribus pnedili, sepala cujusvis

flori.s subiequalia, exlus argenteo-sericea, tenuiter iiiciiibr.iiiacca, basi

(»aruiii firmiore plerumquf! coiivoxiiiscMJa. florum cf i)arva, (juaui corolla

plus (limidio breviora, ovata, (jblusiusruia. Iloi'uin uiulto uiajoi'a, corol-

lam subaiquanlia, insigniter sjKitlnilala, basi lirmiore arclo inibricala,

diniidio siiporioro valde dilalato foliaceo |)aul() recurva, tenuiter trinervia

et n.'liculülo-veno.sa; corolla florum utrius(|ue .soxus icqualis, infundi-

bularis, serni-JMlda, lobisovalis aculiusculis medio dorso serieeis margino

ulroque glabris; filamoiila quam corolla brcviora, glabra. basin versus

scnsirn dilalala rifc Scddcr.i' morc stipulato-dcMiiata, lloiiiiii IVi'rninoaruni

anlli«:ri.'. omnino dostiluUi; anthera' oblongir, sagiltala', intrursic, riuiis
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binis sublateralibiis déhiscentes; pollinis granula ut in Convolviilis :

ellipsoidea, inermia, granulosa, plicis 3 longitudinalibus striata; ovarium

disco majusculo cupulari glabro insidens, subglobosum, dense hirsutum,

florum $ 2-loculare, loculis 2-ovulatis, florum cf paulo diminutum,

cassum; styli 2 dislincti, longi, fililormes, pilis raris dibracchialis

aspersi, florum cf stigmate majusculo capitato basi manifeste bilobo

terminati vel rarius brevissimi et stigmate minuto capitato obsolete

bilobo terminati; florum Q Stigmata exserta, majuscula, basi profunde

in ramos 2 longos retrorsos extrorsum alceiformi-lobatos circinatos hippo-

crepiformi-furcata, lobis singulis quoque subcircinatis, apice inter ramos

recurvos quoque lobata; fructus non exstant.

Rami fere 3 dm longi, 1—2 mm crassi; ramuli florigeri raro usque

2 cm longi; folia cum petiolo 1—3 mm longo 5—25 mm longa,

2—9 mm lata; bracteaß usque 2 mm longse; pedicelli florum cf ca.

5 mm, florum $ 10—15 mm longi; sepala florum ç^ 3 mm longa.

1,5 mm lata, florum 9 anthesi ineunte 4 mm longa, fere 2 mm lata, post

anthesin usque 6 mm longa, superne fere 4 mm lata; coroUa utriusque

sexus 5—6 mm longa, 4—6 mm lata.

Somali-land, Abdallah (Prof. D-- Keller, 1. Mai 1895, n. 43!, Hb.

Turic. — cf Blüten mit die Länge der Krone fast erreichenden, in je

einer ziemlich grossen, kopflgen, am Grunde deutlich zweilappigen Narbe

endigenden Griffeln, und 9 Blüten); ebendort (derselbe!, 1. Mai 1895,

ohne Nummer, Hb. Turic. — çf Blüten mit äusserst kurzen, kaum

merklich in je eine winzige, undeutlich zweilappige Narbe verdickten

Grifl"eln).
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PEDALIACEH.

HAIVS SCHI1\Z (Züiicb).

Sesamum (§ Sesamotypus) Dinterii SCHINZ

Ubique dense glanduloso-pilosa; folia integrifolia, longe petiolata,

lanceolala-elliptica, mucronala; flores breviter pedicellali; calycis lacinise

anguste lanceolala?. acuta?; coroUa magna, rosea, maculala; coroUa? tubus

basi gibbus. superne constriclus.

Südwest-Afrika : Hereroland, trockene Felsen etc. bei Salem (Juni),

Dinier 2.

Nacb scbrifUicher Mitleillung des Sammlers wird die Pflanze, von der

ich leider nur einen obern Sprossleil besitze, cirka 172 m hoch. Sie ist

ausgezeichnet durch eine silbergraue, feine Behaarung, die alle Teile

bekleidet und die aus dünnen, schlanken Drüsenhaaren besteht. Die

lanzettlich-elliplischen Biälter sind ± 2 cm lang gestielt, ungeteilt,

± 4 cm lang und bis 15 mm breit. Die Spreite ist am Grunde etwas

verschmälert, am entgegengesetzten Ende von einer kleinen Ilyathoden-

spitze überragt. Die Kelchzipfel erreichen eine Länge von + 7 mm,

sie sind etwa so lang wie der basale, höckerige Teil der Kronröhre. Die

Krone selbst ist auffallend gross, rosarot gefärbt und dabei ausgezeichnet

durch grosse schwefelgelbe Flecken. Sie ist sehr weit und erinnert in

dieser Beziehung etwas an die Blüten der Martynia-,\rten. Früchte fohlen

meinem Exemplar.

Diese infolge der grossen Blüten sehr auffallende Art erinnert nament-

hch. dank ihrem Indûment, an das von Engler beschriebene Sesamum

Marlotliii, in mancher Hinsicht auch an Sesamum Schinzii Aschers.; von

beiden unterscheidet sie sich durch grössere und mit weiterm Schlund

versehf'ue Hlülfn. von .S. Marlotliii übordies durch niigcteilto Blätter.

DI.I.I.. HRHH. BdlHS., julivi<r iK'J'.l.
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Drei neue Dionysien

Joseph BORIVMULLER.

Tafel II.

Die Entdeckungsgeschichte der bisher bekannt gewordenen 12 Arten

der Gattung Dionysia, jenes fast ausschliesslich auf die Gebirgswelt des-

iranischen Hochplateaus beschränkten interessanten Primulaceenge-

schlechts, drängt uns die Ueberzeugung auf, dass die weniger durch-

forschten Gebiete Persiens, insbesondere die südlichen Gebiete, die

Zagroskelten und das Kohrudgebirge, gewiss noch eine Reihe unbekannter

Arten dieser lieblichen , dort unsere europäischen Genera Aretia und

Gregoria vertretenden Gattung bergen müssen ; denn das Verbreitungs-

gebiet der meisten dieser Arten scheint ein äusserst begrenztes zu sein,

jeder Reisende brachte neue Arten mit, während die bereits bekannt

gewesenen Arten in der Mehrzahl nicht wieder gesammelt worden sind.

Kotschy hatte das Glück, in den Gebirgen Farsistans allein 5 neue Arten

aufzufinden, von denen 4 Arten bei Persepolis entdeckt, dann aber nicht

wieder gefunden wurden. In dem südlichen Persien sind neun Arten

vertreten; nur eine Art der Galtung, D. tapetodes Bge., ist ausser in Per-

sien in Afghanistan beobachtet worden, in den persisch - kurdischen

Grenzgebirgen und in Assyrien ist D. Aucheri (Duby) zu Hause, und

D. aretioides (Lehm.) gehört den Randgebirgen des nördlichen Persiens

an. In den an neuen Arten so reichen Pflanzensammlungen von Herrn

Th. Strauss aus den Gebirgen der weiteren Umgegend von Suitanabad,

vom Elwend bei Hamadan etc. hat sich bisher keine Dionysia eingestellt,

auch die Pflanzenaufzählung der « Ergebnisse der Polak'schen Expedition
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nach Persien » weist keinen Yerlreler der Galtung auf, und es ist daraus

zu schliessen, dass dieses nördliche Gebiet, wo bisher nur D. cespitosa

Duby ein einziges Mal auf dem Elwend gesammelt wurde, zum min-

desten sehr arm an Dionysien ist, dass aber weitere neue Arten sicher

im südlichen Persien zu erwarten sind. Leider habe ich nicht erfahren

können, was Herrn D'' Slapfs diesbezügliche Ergebnisse seiner Reise

(I880) im südlichen Persien gewesen sind und welche der Kotschy'schen

Arten bei dieser Gelegenheit wiedergefunden wurden.

Mir selbst ist es nun in J. 1892 vergönnt gewesen, auf meinen Reisen

im südlichen und südöstlichen Persien drei neue Dionysien zu

entdecken, aber nur zwei der bekannten, seit ihrer Entdeckung nicht

wieder gefundenen Arten anzutreffen; allerdmgs ist hierbei zu berück-

sichligen, dass ich das an Dionysien reichste Gebiet, die Gebirge von

Schiraz und Persepolis nur flüchtig im Winter durchzogen habe, wo an

einer Besteigung der Berggipfel Abstand genommen werden mussle.

Von den drei neuen Arten entdeckte ich die eine bei Yesd im Gebii-ge

Schirkuh. hier im Glauben D. curviflora Bge. an der klassischen Stelle

Buhses wiedergefunden zu haben, zwei andere Arten stellten sich in den

Gebirgen unweit der Stadt Kerman ein, dort in Gesellschaft der in der

äusseren Erscheinung sehr ähnlichen, ebenfalls kompakte mit gold-

gelben Blüthen überschüttele Polster bildenden D. rhaptodes Bge. Bis

zum Jalire 1888 (Boiss. Fl. or. suppl.) waren acht Species nur ein ein-

ziges iMal gefunden worden, zwei davon sammelte ich im Jahre 1892

und eine drille (I). bryoides Boiss.) ist mir aus der Stapfschen Sammlung

bekannt geworden. Nach Bunges monographischer Arbeit « Die Arten der

(iallung Dionysia» ' sind die Arten in nachstehender Zeitfolge entdeckt

worden :

1770. I). tiretioides (Ijduw. 1817 suli l'riiiiiila). — Gliilaii ; leg. Hablilzl

(spälor niclil wiodor i'cfiiiiilcii).

1781. I). Michnuxii (Diiliy 18'^.'{ siilj Grc^'oria). — Porsieii ; Ifg. Micliaiix.

(iii'-lii wieder gefuiideii).

I8.'{.'i. I). Auclieri (l)iiliy suit Grügoria — I). odora F(MizI 18M - Assyrien;

ilf'lcx. Ain;her (spälor von Kolscliy, [HM nnd von llausskn(>c!il,

1807, wieder gesainrneil).

1). rcxpitnsn Duby = MdCrosiplumm rc.s/n'/asvi Dnliy \H\^). — EI\V(M1iI

iiml ls|iulian; leg. Auclier (spül(!r nicht wiedergefunden).

' //»///. de l'Aead. impt'r. des xciences de Sl. l'rlnshourti, loni. IV (2!). VIII.

187Jj.
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1840. D. tapetodes Bge. 1851. — Affghanistan ; leg. Griffith (später, 1858,

Bunge in Chorassan und Aitchison in Affgh.).

1842. D. revoliita Boiss. 1846. — Schiraz; leg. Kotschy (später, 1869,

Haussknecht in Luristan).

» D. diapensicefolia Boiss. 1846. — Schiraz; leg. Kotschy (später

Bornmüller, 1892).

» D. bryoldes Boiss. 1846.— Schiraz ; leg. Kotschy (später Stapf, 1885).

» D. drabœfolia Bge. 1871. — Schiraz; leg. Kotschy (später nicht

wieder gefunden.

» D. Kotschyi Bge. 1871. — Schiraz ; leg. Kotschy (später nicht

wieder gefunden).

1849. D. curviflora Bge. 1871. — Yesd; leg. Buhse (später nicht wieder

gefunden).

1839. D. rhaptodes Bge. 1871. — Kerman; leg. Bunge (später, 1892,

Bornmüller).

hierzu die neuen Arten :

^

1892. D. oreodoxa Bornm. — Kerman.

» D. janthina Bornm. et Winkl. — Yesd.

» D. heterochroa Bornm. — Kerman.

]\[eDe Standorte :

D. diapensicefolia Boiss. ; Prov. Farsistan : an den Felswänden der Königs-

gräber <'Nakschi Bustam» nördlich von Persepolis. 7. XI. 1892, ca. 1800 m.

(exs. no 3875«, nur zwei blühende Exemplare).

D. rhaptodes Bge. ; Prov. Kerman : Kuh-i-Dschupar bei Kerman, bei 2650 m.

(fr.) und 32-3400 m. (flor.) V. 1892 (exs. no 3870, no 3871).

I^CDC Arten :

1. Dionysia oreodoxa Bornm. (spec. nov. ex. affinilate D. revo-

lutae Boiss.) fruticulosa ramis elongatis tortuosis denudatis in rupium

fissuras immersis vel ramosissimis cespites densos hemisphsericos for-

mantibus, inferne foliis vetuslis glomeruloso-foliosis ad apices folia

^ Ferner : D. Sintenisii Stapf (in Sint. exs. n» 1282) von Mardin im nördl.

Mesopotamien, noch unbeschrieben, nahe verwandt mit D. Aucheri (Duby). Die

geringere Zahl der Blattzähne (drei) und die andere (nicht auffallend hervor-

tretende fächerförmige) Nervatur des Blattes lassen sie von letzterer leicht unter-

scheiden.
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imbricata plus minus adpressa ferenlibus; foliis oblongis sessilibus basi

laliuscula cauli adpressa palentibus vel curvalim refraclis margine lobu-

lato-crenatis revolutis uninerviis. glanduUs subsessilibus obsitis ceterum

glabris; floribus in apice ramulorum singulis vel geminatis subsessilibus,

calyce glabro usque ad basin 5-parlito laciniis oblongis acutiusculis

j

corolla? aureœ hirlulae tubo calyce 3-3V2-plo longiore, limbi laciniis inte-

gris orbicularibus.

Syn. : Priniula (Androsace, Aretia) oreodoxa Bornm. (sensu 0. Kuntze).

Persia austro-orientalis : prov. Kerman, Kerman, in faucibus el in

rupibus ad septentrionem spectanlibus regionis alpinae montium Kuh-i-

Xasr. allil. c. 34Ü0 m. sm.. elKuh-i-Dschupar, alt. c. 3000-3500 m. (exsicc.

Bornm. iler Persico-lurcicum 1892-93, n» 3873 et n« 38736).

Allein mil D. revoluta Boiss. verwandt unterscheidet sie sich von

dieser (nach den von Kolschy bei Schiraz gesammelten Exemplaren

[Original], sowie den von Haussknecht erhaltenen Stücken [ß. canescens

Boiss.]) durch den völligen Mangel der Haare an Zweigen, Blättern und

Kelchen, durch die knäulig fast quirlarlig gedrängten Blätter der

älteren Stammleile, durch die dicht fast dachziegelartig beblätterten

Endtriebe, durch breitere mit breiter Basis sitzenden Blätter, durch

kürzere (3-4 ni. lange) bis auf den Grund geteilte Kelche, durch breitere

(nicht schniallinearej Kelchabschnilte, durch einen grösseren, bis 11 mm.

messenden Saum der Blumenkrone.

Die Blülhen sind dicliogamisch, je nach der Insertion der Staubblätter

ist der enge Tubus der Corolla bald in der Mitte, bald oben (erst unter-

halb des Saumes) erweitert, und dem entsprechend ist der (îri (Tel bald

kürzer als die Antheren, bald ragt er deutlich über den Saum der Blumen-

krone hinaus; beide Formen treten gleichhäufig auf.

I)i(; zierliche neue Art ist in den genannten Hochgebirgen, im Verein

mil If. rhaplodes Bge. und einer dritten neuen Art, ein herrlicher

Schmuck aller der Sonne abgewendelen Felsparlien; gleich unseren

Arelia-, Gregoria- und Androsace-Arlen sind die kleinen Polster über-

schüttet von zahllosen Blülhen hiervon goldgelber Färbung. Die Blülhe-

zeil fällt in jenen Hegionen über 3000 m. Seehöhe in die erste llälfle

des .Mai; in den liefer gelegenen ScIiIiichhMi diirfle si(> um einige

Wochen friiher fnlhtri.

Eine abiioriiic lonii Iraf ich .Mille .luli .lufiiciii bei Ktjrman gelegenen

rneden-n. ca. 23-2'tUO in. hohen Bcrgi licken in einer nie von der Sonnen

bcslncherM-n F(;l.s.sp;ilU; des Kuh-lagh-ali an; sie ist als eine vergoille

Schallenfonn wärmerer Lage zu betrachten und als solcho sehr unkonnt-
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lieh. Die gipfelständigen, kleine Rosetten bildenden Blätter sind merklich

grösser, am Rande nicht umgerollt, an der Basis verschmälert, gestielt,

die dünen verlängerten Zweige sind ziemlich gleichmässig beblättert,

die Polster sind weich und locker. Die Form des Kelches und die Form

und Bekleidung der lappig gezähnten Sommerblätter, die nur vereinzelte,

fast sitzende Drüsen, sonst aber keine weitere Behaarung aufweisen,

rechtfertigen meine Annahme, dass auch diese Form nichts mit D. revo-

luta Boiss. zu thun hat, und dass ich diese als f. umbrosa œstivalis der

D. oreodoxa Bornm. (exs. n" 3874) richtig bezeichnete; ganz ausge-

schlossen sind D. aretioides (Lehm.) und D. Aucheri (Duby), meist völlig

andere Typen, von denen mir Herbarexemplare oder Abbildungen vor-

liegen.

2. Dionysia janthina Bornm. et Winkler (spec. nov. ex. äff. D.

Michauxii Boiss.) pulvinata ramis squamoso-foliosis tenuiter columnaribus

confertissimis; foliis minutissimis per multos annos persistentibus den-

sissime et adpressissime imbricatis, integerrimis , vetustioribus fuscis

brevissimis late-spathulatis obtusissimis apice rotundatis vel subretusis,

junioribus (in apice ramorum) spathulatis breviter mucronatis, omnibus

eglandidosis pilis albis longiusculis subadpressis opacis vel paulisper

sericantibus subargenteo-canescentibus ; coroUis solitariis sessilibus vio-

laceis; calycis hirti ad basin partiti laciniis lineari-lanceolatis acutiusculis

subsequilongis folia subsuperantibus; corollae hirtae calyce 3-4-plo longioris

laciniis cuneato-ovatis lobis relu sis irregulariter crenulatis.

Syn. : Primula (Androsace, Aretia) janthina Bornm. et Winkler (sensu

0. Kuntze).

Persia orientalis : prov. Yesd, in parietibus rupium et in rupestribus

umbrosis montium Schirkuh, inter pagos Taft et Deh-bala non procul ab

urbe Yesd, ca. 2000 m. s. m. (exs. iter Persico-turcicum 1892-93, n« 3869).

An senkrechten oder überhängenden Felsen, in Spalten oder zwischen

Felsblöcken, bildet diese Art niedere, äusserst compakte sehr feste weiss-

schimmerde Polster von 5-15 cm. Höhe und doppelter Breite. Die reich-

verzweigten schuppenartig beblätterten säulenförmigen Zweige, im

untern Teil braun, in den oberen Teilen silbergrau, haben einen fast

gleichmässigen Durchmesser von 3-4 mm., die Blätter sind 2,5—3 mm.

lang und ca. 2 mm. breit; die an der Spitze der Zweige befindlichen

Blätter sind etwas spilzlich und gleichen in der Form den losgelösten

Zapfenschuppen von Picea excelsa, die unteren mehr jenen von Abies

pectinata. Die Kelche messen ca. 3,5 mm., die Corolla 11-15 mm., der
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Saum der Blumenkrone ca. 4-5 mm. Die beiden Formen der diclio-

gamischen Blüthen treten gleichhäufig neben einander auf.

unsere Art gehört nach Bunges Monographie zur Gruppe c « pulvinalse,

columnares » und ist der kurzen Biälter halber allein mit D. Michauxii

(Duby) zu vergleichen; nach Boissiers Anordnung ist sie jenen Arten

unterzuordnen, die mit «folia omnia integerrima.... plana flabellatim

nervosa « überschrieben sind: auch hier kommt nur D. Michauxii (Duby)

in Betracht, da B. tapetodes Bge. in der Tracht und durch kahle, nur

drüsig punktierte Blätter weit verschieden ist. D. Michauxii (Duby) zählt

zu den seltensten und wenig bekannten Arten der Gattung, sie ist in

Persien von Michaux vor 114 Jahren entdeckt, späterhin aber niemals

wieder gesammelt worden, über die genauere Lokalität der Fundslelle

wissen wir nichts. Herr C, W'inkler (St. Petersburg) war nun in der

glücklichen Lage, unsere Art mit D. Michauxii (Duby) vergleichen zu

können, und kam zur üeberzeugung, dass die unsrige sicher von D. M-
chauxii (Duby) spezifisch verschieden ist.

Nach C. Winklers freundlicher Mitteilung unterscheidet sich D. jan-

thina Nob. besonders durch die viel stärker behaarten Blätter sehr

augenfällig von D. J/«c//««j?« (Duby), ferner durch die Blaltgeslalt und

durch die völlig andere Art des Indumentes : « die aus deutlichen,

scharf von einander abgegrenzten Zellen bestehenden Ilaare sind bei

D. janthina Nob. drei mal länger als bei D. Michauxii (Duby). aber

auch die Stellung der Haare, die sich namentlich nach oben in einen

pinselförmigen « Mucro » zusammenfinden, macht ein nicht zu unter-

schätzendes Merkmal der neuen Art aus; zu dem die Farbe der

Blume ». — Line violette Corolla besitzt unter den bisher bekannten

ii Arten nur noch I). hnjoides Boiss., die nach den mir vorliegenden

Kotschy'schen Originalexemplaren, sowie nach den neuerdings von

Herrn D"" 0. SU'ipf in Farsislan gesammelten Stücken eine ganz ver-

scliiedene und nicht in Betracht konimendo Art darstellt; ebenso wenig

i.sl l). curvißora Bgo. mit kahler gelbor Blume und drüsig bekleideten,

anders gestalteten Blällfni in VcrL'Icicli zu ziehen. Letztere hat ei)enfalls

das westlich von Vesd. \<,i'\i('\\ die; W'iisUî bin in gewalliii;en Bcrglinien

aufsteigende Gebirge «Scliir-Kidi » zur Heimat, ist mir aber dort sondei'-

barer^eise nicht begegnet, ebenso wie es iiii« li lielVenidel. dass die sehr

aiiiïallr'iiden. oft den .Moosi)olsterri v(in f.cucobrijuiii r/laurum gleichenden

Dionysiijii-Kissen von />. janlhinii Nob. dem scharfcMi Auge eines Buh.se

oiilgehfui konnten. Die oben ^eFiarinl(! Lokalität von II jaulhiiia Nob. ist

nicht zu verfehlen : /..ililreirh find. 4 sich die neue Art am Lingang einer
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nicht unbedeutenden Höhle vor, die wir als « grosse Sehenswürdigkeit ^

dieser Gegend nicht unbeachtet lassen durften; auch an den benach-

barten Felsabhängen einer Schlucht, durch die dann der Weg nach Deh-

bala führt, sah ich Polster dieser Dionysia an den Felswänden kleben.

3. Dionysia heterochroa Bornm. (sp. nov. ex. äff. D. rhaptodis

Bge.) fruticulosa dense pulvinari-cespitosa, ramis torluosis inferne plus

minus denudatis superne ob folia vetusta imbricata vel interruple-imbri-

cata ramuhs columnaribus; foliis griseo-virentibus oblongo-linearibus

obtusis uninerviis recurvo-patulis glabris eglandulosis (rarius tantum in

axillis arachnoideo- vel flocculoso-lanatuhs); floribus sessilibus solitariis

aareis demum (in exsiccatis) virescentibus glabris; calycis usque ad basin

partiti laciniis uninerviis lineari-acutis ; corollse tubo calyce 4-5-plo lon-

giore, limbi laciniis obovalis vel orbicularibus integris vel pauIo emar-

ginatis.

Persia austro-orientalis : prov. Kerman, in rupibus regionis alpinse

montis Kuh-i-Dschupar ditionis urbis Kerman, ca. 3800 m. s. m. 12. YL

1892. (Bornm. exs. iter-Persico-turcicum 1892-93, n» 3872.)

Syn. : Primula (Androsace, Aretia) heterochroa Bornm. ^ (sensu

0. Kuntze).

Höhe der Polster 2-8 cm. ; Blätter je nach Standort 3-5 mm. lang und

dem entsprechend 0,8-1,5 mm. breit; Kelch 3,5 mm., Corolla 13-15 mm.
Saum der Blumenkrone 6-7 mm. Die vorliegenden Exemplare sind lang-

griffelig, indessen ist der Griffel der dichogamischen Blüthen stets kürzer

als die Blumenkronröhre. Die nächste Verwandte der neuen Art ist

D. rhaptodes Bge., welche sich in denselben Gebirgen vorfindet; beide

besitzen ganzrandige, einnervige, am Rande umgerollte Blätter, indessen

besitzt D. rhaptodes Bge. eine behaarte Blume und eine überaus charak-

teristische hispide Bekleidung an Zweigen, Blättern und Kelchen, während

D. heterochroa Bornm. sich durch Kahlheit der Blätter nicht nur von die-

ser, sondern auch von den anderen Arten (D. bryoides Boiss., D. Kotschyi

Boiss. und D. ciirviflora Bge.) gut unterscheidet. Auch ist die Belaubung

der unteren Zweigteile bei D. rhaptodes Bge. eine andere, gleichmässig

dichtere (daher die Zweige säulenartig), diejenige bei D. heterochroa

Bornm. indessen nicht gleichmässig fortlaufend, sondern die Blätter

stehen, je nach dem Jahreszuwachs, geknäult und stufenartig gedrängt.

Die auf sonnigen hochalpinen Felsgraten gewachsenen Individuen

^ Non Primula heierochroma Stapf. !



(8) JOSEPH BORNMÜLLER. DREI NEUE DIONYSIEN. 73

bilden äusserst feste kompakte Polster, die denen gewisser Saxifraga-

Arten (S. squarrosa Sieb., S. diapensioides B. M., S. areüoides Lapr.)

täuschend ähnlich sehen. Ausser den hervorgehobenen Merkmalen

besitzt D. heterochroa Bornm. noch eine Eigenschaft, die sie leicht vor

den im gleichen Gebirge vorkommenden Arten, D. oreodoxa Bornm. und

D. rhaptodes Bge., kenntlich macht, insofern die goldgelbe Blumen-

krone beim Verblühen oder beim Abtrocknen (also bei den Herbar-

exemplaren) sich sofort ins Dunkelgrüne verfärbt, während die beiden

anderen Arten bei gleicher Behandlung die schöne Farbe beibehalten.

Es brauchte wohl nicht besonders hervorgehoben zu werden, dass die

drei neuen Arten im Gattungscharakter völlig mit den anderen Arten

übereinstimmen : Der Kelch ist bis zur Basis geteilt, so dass sich die

fünf völlig freien Fruchtklappen nach Auswurf der Samen sternförmig

ausbreiten; der Tubus der Corolla ist schmal und lang, im Schlund kahl.

Dass die Blumenkrone bei einigen Arten gekrümmt beobachtet worden

ist (D. cnirißora Bge.), ist völlig gegenstandslos; es kommt dies bei

allen Arten vor, sobald die Blume im Abblühen begriffen ist, und ist rein

mechanischen Ursachen zuzuschreiben.

Nach Herrn D'" Otto Kuntzes Ausführungen (Revisio gen. plant., p. 399-

400) wäre die Gattung Dionysia nebst einer Reihe anderer Gattungen

(AretJa, Androsace, Douglasia u. a.) einzuziehen und mit Primula zu

vereinigen. Ich habe darauf nicht oder nur insofern Rücksicht genommen,

als ich den oben beschriebenen Arten die Synonyme : Primula oreo-

doxa, P. jaiithina, P. heterochroa beifügte. Nach 0. Kunlze sind zu

ändern gewesen />. Aucheri {üuhy) in Primula odora (Fenzl), ü. cespitosa

Duby in P. Macrosiphotiia 0. Kuntze; alle anderen 10 Arten konnten

unter Beibehaltung des Artennamens in der Gattung Primula (nur

P. revoluta [Boiss.J ist übersehen) weiterbestehen. — Da neben Primula

(Dionysia) areüoides Lehm, nicht eine zweite Pflanze gleichen Namens

bestehen kann, nämlich /^ areüoides (Heer) 0. Kunlze (Revisio p. 400),

so wäre unsere Androsace ohlusifolia Vill., falls es nicht .sclion geschehen

ist, abermals mit einem neuen Namen zu beglücken.

Berkaa. !.. :{|. August 1898.

Nachtrag : W if nnr Unv IK Stapf bri(!nicli (Kew, i2<.>. Okt. IH98)

mitteilt, i.«>l es ihm gelungen, auf seiner ForscIiungsriMse im südlichen

Persien (I88i)j, ausser der erwähnten Dionysia Onjoides Boiss. nncli
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D. revoluta Boiss. und vor allem die längst verschollene D. Michauxü

(Duby) wieder aufzufinden und zwar Ijei Schiras auf dem höchsten Grat

des Kuh Bamu. Den Herren Barbey und Autran, welche mir das im

Herbar Boissier befindliche Stapf'sehe Exemplar von D. Michauxü (Duby)

(verglichen mit dem Original im Herbarium Michaux, Paris) freundlichst

zur Einsicht übersandten, sehe ich mich zu besonderem Dank verpflichtet.

Mit dieser Pflanze hat allerdings unsere oben beschriebene B. janthina

sp. nov. nichts gemein oder doch weit weniger, als ich aus dem Wortlaut

der Diagnose bisher annehmen durfte.

14. November 1898.
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Die Syridaceen Paraguays

Gust.-O.-An. AIALME

Als ich mich im August dieses Jahres in Genf aufhielt, um in dem

jetzt im Herbier Boi ssier befindlichen grossen Flechtenherbar des ver-

storbenen Prof. D'' J. Müller Argoviensis Teile der von mir aus

Brasilien und Paraguay mitgebrachten Flechtensammlung zu bearbeiten,

erhielt ich die Gelegenheit, einige in den Herljarien Boissier, Decan-

doUe und Delessert aufbewahrte Teile der von dem bekannten franzö-

sischen Botaniker B. Balansa in Paraguay gemachten Phanerogamen-

sammlung einzusehen, und ich fand darunter auch einige Xyridaceen,

welche, da die paraguayischen Repräsentanten dieser Familie recht wenig

bekannt sind, ein nicht geringes pflanzengeographisches Interesse

haben.

In seiner bekannten Arbeit «Studien über die Xyridaceen » \ führt

Alb. .Nil SSO II im Jahre 1892 nur eine Species der Gattung Xyris als in

Paraguay gefuiideii auf. und zwar die weit verbreitete A"". nuicrocephala

Va hl. die von Prof. !)' P. G. Loren tz in der Nähe von Villa occidental

tjelzt Villa Ilayes) ge.saniincll wonlfii war. In demselben Jahre. ai)er

etwas später, erschien Thomas Morong and N. L. iJritlon, An enu-

in<,ralion of Ihe jilanls collecled by I)'' Thomas iMorong in Paraguay,

ÏHHH-iHW. Die Xyridaceen sind von II. I'iies bestimmt worden, und

f;r zälHl, I. c, [lag. 'i'i'i und -J'iiJ, (Icicii dici .iiif. iiiul /.war :

Xf/ris la.nifotia .M.irt..

' Krtrigl, svnriska VolcnskapH-akadcrnioiis Haiidling.n-. li.inilil Vi, N" l'i.

Stockholm 1K92.

' Annal» N. Y. Arad. Sri. VIf, 1).^. IH92.



76 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (2)

X. communis Kunth und

X. tortilla Mar t.

Xyris laxifolia Marl, ist aber nur ein jüngerer Name der X. macro-

cephala Vahl, und X. communis Kunth ist nur eine durch trockneren

Standort hervorgerufene Varietät dieser Species. Die von Ries erwähnte

X tortula habe ich nicht gesehen, muss deshalb unentschieden lassen,

ob sie in der That zu der übrigens oft verkannten X tortula Mart.

gehört. Vielleicht ist es eben dieselbe wie die unten beschriebene X.gua-

ranitica Malme, welche ganz entschieden von der Martius'schen Species

zu trennen ist.

Dies ist, so weit ich habe linden können, alles, was über die Xyrida-

ceen Paraguays veröffentlicht worden ist. Es waren somit bis jetzt nur

zwei paraguayische Xyridaceen bekannt : Xyris macrocephala Vahl und

die von Ries erwähnte X tortula. Die in Genf aufbewahrten Teile der

der Balansa'schen Sammlung enthalten fünf Species, welche ich unten

aufzähle. Um ihre Stellung in der Zusammensetzung der Flora Paraguays

klar zu machen, füge ich auch kurze Angaben über ihre bis jetzt bekannte

geographische Verbreitung bei.

X. macrocephala Vahl,

Nilsson, Studien, p. 30.

Paraguay : Caaguazu («Dans les prairies marécageuses». Mars 1876.

Balansa 562! — «Dans les marais », 18 ^7s 76, Balansa 563!}, Villa

Hayes (Lorentz Parag, 36!), Luque (Morong 392), Villa Rica (Morong

582),

Die von mir untersuchten Exemplare gehören zu der Var. major (Mart.)

Alb. Nilss.

Zwischen X. macrocephala Vahl und X. communis Kunth giebt es

keinen durchgreifenden Unterschied. Die Breite der Blätter und die

Grösse der Aehren wechseln beträchtlich je nach dem Standorte (und

nach dem Alter), und auch in Bezug auf die Sepala lateralia findet man

zahlreiche deutliche Uebergänge. Von den beiden Namen ist der ältere,

X. macrocephala Vahl, beizubehalten. Vielleicht muss jedoch auch

dieser einem noch älteren weichen, denn, wie schon Nilsson, 1. c,

pag. 32, hervorgehoben hat, istX, caroliniana Walt, kaum vonX, macro-

cephala zu trennen, und dieser von Wal ter gegebene Name ist siebzehn

Jahre älter als der Vahl'sche,

Geographische Verbreitung : von den östlichen Teilen der Vereinigten

Staaten Nordamerikas an (wenn man X, caroliniana nicht mitrechnet —
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Maryland nach H. Ries) durch Genlralamerika (Costa Rica. Piltier

no 0(jo7. nach Exemplaren im Herbier Boissier), Westindien, Venezuela,

Guyana und Brasilien, bis nach Rio Grande do Sul, Uruguay und Para-

guay.

X. savannensis Miq. var. glabrata Seub.

Nilssi^u. Sluilieii. p. o4.

Paraguay: Asuncion («Dans les prairies marécageuses». 18 '7* "4.

Balansa o()l!). Caaguazu ( Dans les prairies niarécagenses«. 18 7» 76.

Balansa 501 a!).

Die X. savannensis Miq. ist Yon Guyana (und Venezuela?) an durch

ganz Brasilien bis nach Rio Grande do Sul (G. Malme), Paraguay und

Bolivien (0. Kuntze) verbreitet.

X. schizachne M\rt.

Nil-sson, Studien, p. o6.

Paraguay : Caaguazu («Dans les marais«. 18 7^ 76. Balansa 560!).

Ist im südbrasilianischen Florenreiche weit verbreitet : Minas Geraes

(mehrfach gesammelt). Saô Paulo (G. Edwall), Matto Grosso (C. Lind-

man) und Paraguay.

X. simulans Alb. Nilss.

iS'ilsson, Sliidien, p. M.

Paraguay: Caaguazu («Dans les prairies marécageuses.» 18 "^V»
"'">•

Balansa o'J9!).

Geographische Verbreitung : Minas Geraes (Caldas). Rio Grande do Sul

(G. Malme), .Matto Grosso (G. Malme) und Paraguay.

X. (Nematopus) guaranitica Malme n. sp.

Sat indisliiicte bulbosa. Folia plan;i, liuearia, acuta v. subulata, 10-15

(-20j cm. longa, circiter 0.75 mm. lata, teiuiia, leviter nervoso-striata,

nervis marginaiibus paulluluni incrassatis, lyjvia, glaberrima, basi in

vaginam anguslam, dorso scabridulam, opacam, marginibus subnitidani,

eciliaU'jm, ima basi caslanoam soiisim ampliala. Sca[)us pro rata sat

crassus, (^5-) :{0-.'{5 (-Mi) cm. altus. 0,75-1 mm. crassus, strictus v.

.spiraliler lorliihis. tf-res v. sat indistincte biroslatus. glalici'. hevisque,

basi vatfiria ajdiylla sat lata, 5-() (-7j cm. longa, sursum dilutc viridi,

d«;or>um r;i.si;iiM'a. nitida la'viqu(!. eciliata. brevitc^r mucionala instruc-

liLS. Spica paucillora, l.ilc ohoNoidca, iai(j ovoidca v. subglübosa, (5-)
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6-7 (-8) mm. longa, 4-o (-6) mm. crassa; bracteis infimis oblongo-

Iriangularibus, acutis, carinatis, inferioribus (sterilibus) ovatis, aculius-

culis V. breviter acuminatis, apicem versus carinaüs, medüslate ovalibus,

circiter 5 mm. longis, obtusis v, indistincte acuminatis, fulvo-castaneis,

haud hyalino-marginatis, apicem versus paullulum laceratis, dorso area

parva lanceolata v. basi rotundata notatis. Sepala lateralia libéra,

bracteis subsequilonga, insequilatera, oblongo-lanceolata, obtusa acumina-

laque, carina fere exalata, prsesertim medio et apicem versus pilis brevi-

bus ciliata. (Petala, staminodia, stamina in speciminibus reportatis

omnino defloralis desunt.) Semina numerosa, funiculis longis affixa, late

obovoidea, circiter 0,36 mm. longa, circiter 0,22 mm. crassa, breviter

apiculata, atro-purpurea v. purpureo-castanea.

Paraguay : « Yallée de l'Y-acan-guazu, dans les prairies » (Octob. 1884.

(Balansa4739).

X. tortula Mar t. arcte affinis, abs qua foliis angustioribus, multo

tenuioribus, bracteis area notatis etc. diöert.

Die dieser Species nahestehende X. tortula Mar t. ist in Minas Geraes

und Matto Grosso gefunden worden. Nach Seubert und Löfgren soll

sie auch in Sào Paulo vorkommen; die Exemplare aus diesem Staate,

die ich gesehen habe, gehören aber zu anderen Species.

Der Querschnitt des Blattes von X. guaranitica Malme ist schmal länglich.

Die Epidermiszellen ohne farbigen Inhalt, mit stark verdickten äusseren und

ziemlich dünnen inneren Wänden; diejenigen der Blattränder weichen kaum

merkbar von den übrigen ab. Die Nerven sind gev^föhnlich vier an der Zahl und

liegen in einer Ebene. Die Randnerven sind dick und enthalten je ein grösseres

und ein kleineres Mestombündel ; die übrigen sind recht klein und bestehen aus

je einem Mestombündel und spärlichem mechanischem Gewebe.

Das Gefässbündel der Wurzeln ist pentarch ohne centrales Gefäss, Pericam-

bium den Gefässen gegenüber abgebrochen. Die Endodermis drei- bis vier-

schichtig.

Bei X. tortula Mart. ist der Querschnitt des Blattes elliptisch, an den Enden

zugespitzt. Die Nerven, deren gewöhnlich vier vorhanden sind, liegen in einem

plattgedrückten Kreise. Die Randnerven, die bedeutend grösser als die übrigen

sind, enthalten je ein grosses und zwei (bisweilen drei) kleine Mestombündel.

Die übrigen Nerven bestehen aus je einem recht grossen und zwei (oder einem)

sehr kleinen Mestombündeln nebst reichlichem mechanischem Gewebe. Bisweilen

findet man zwischen dem grossen Randnerven und dem Blattrande einen win-

zigen, nur ein Gefässbündel enthaltenden Nerven. Das Gefässbündel der Wur-

zeln ist diarch; die Endodermis einschichtig.

Stockholm, décembre 1898.
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Eine neue Colchicacee Assyriens.

Merendera Kurdica Bornm. (sp. nov.)

J. CORXMULLER

Sectio : aniherae oblongœ versatiles (dorsofixaî) ; cormiis simplex non sobolifer.

— Species elegans foliis 3 sab anthesi ovalis vel oblongo-lanceolalis

maguis, floribus vernalibus singulis phyllis omnibus basi longe auricuialis

insignis.

Cormo üblongo lunicis lenuiler membranaceis fuscis laceris plus minus

caulem elongalum vaginanlibus vestilis; foliis lernis synanlliiis pro more

lalissimis planis ovalis vel ovalo-oblongis öcuüusculis vel lale lanceolalis

lucidis exparisis dores œqiianlibus vel paulo eis loiigioribtis landem elou-

galis frijctiiiii duplo siiperaiilibiis; floribus singulis rariiis binis, perigonio

lilacino vel purpiirascente versus laminae basin pallido ungiiibus siepius

longo exserlis anuMislo linearibiis albis. laniina ovato-oblonga apico bi'e-

viler cuspidala basi ulrintjue sagillalo-auriculala, aiiriculis omnium iiliyl-

loruni subiequalibus longiusculis %'.i (-4) mm. longis; fäanientis lamina

dimidio vel lertia parte hrevioribus quam anllicra', 4-plo longioribus;

anlheris medio-flxis versalilibus lineari-oblongis vix 4-i)l() longioribus

ac lalis; slylis .'J anllieras paulo siipcranlibus; ciipsitlu (tedunculo sub-

exserlo lale ovala firniualina '> cm. longa, "-l cui. lala).

Assiiriu orirntulis (Kurdislani.i) : lîiwandous. in alpc llclgurd, projie

nivc> dflirpiesrfMilr-s, all. illOO m. s. m., ^(i. VI. WX\ legi (l'>ornm. ilcr

l'crsi. (.-lunicum iHÜÜ-iW exs. n" 1840).
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Maasse : Cormus (mit der Hülle) 4-5 cm. lang, 3 cm, breit; Stengel

6-9 cm. lang; Blätter der blühenden Exemplare : die grössten 4X 10 cm
mittlere 3,5 X 6 cm., ausgesucht kleine 2 X 4,5 breit und lang; Blätter

eines abgeblühten Exemplares 3,5 X 1 3 cm. ; Perigon, Nagel 2,5-3 cm.

lang. Lamina 4 cm. lang, 1,3-1,7 mm. breit; Staubfäden 18-20 mm. lang;

Antherenlänge 5 mm. — (Beschrieben nach einer Auslese von 15 Indi-

viduen meines Herbars, darunter 2 mit Frucht, 11 mit je 1 Blüthe, 2 mit

je 2 Blüthen, 7 bewurzelt).

In Folge der schon zur Blüthezeit sehr breiten (3-4 cm.), eiförmigen

länglichen, ausgebreiteten, zur Fruchtzeit lanzettlich verlängerten

Blätter ist die neue, sehr stattliche Art in normaler Entwickelung

mit keiner der verwandten Arten, M. caucasica M. B., M. Raddeana

Regel und M. Eichleri Regel, zu verwechseln. Yiel unscheinlicher als

diese sind ferner M. Attica Boiss. et Sp. und die ihr sehr ähnhche

M. Rhodopea Yelen. flor. Bulg. supp. (!) mit schmalen linearen

Blättern und anhängsellosem Perigon. Noch in Betracht zu ziehen sind

zwei persische, neuerdings in Stapf, Botanische Ergebnisse der Polak'-

schen Exped. n. Persien, beschriebene Arten, deren eine, M. nivalis

Stapf vom Elwend bei Ramadan, der gleichen Gruppe angehört, aber

ebenfalls weit schmälere, 1-1 V2 (nicht 3-4) cm. breite Blätter und klei-

nere Blüthen mit anderen Maasszahlen besitzt, sich ferner durch sehr

kurze Filamente und dadurch, dass die drei inneren Perigonblätter sehr

kurze Anhängsel aufweisen, auszeichnet. Die zweite persische Art, M.qua-

drifolia Stapf, steht nach des Autors Angabe der M. robusta Bunge nahe,

die also (obwohl die Antheren bisher nicht bekannt sind zu einer

anderen Gruppe gehört, bei welchen, gleich der M. Persica Bunge et Ky,

die Antheren sehr lang und mit der Basis dem Filament ausgeheftet,

daher unbeweglich sind. Sollte sich bei M. quadrifolia Stapf die Angabe

bezüglich der Antheren später nicht bestätigen, so sei darauf hingewiesen,

dass M. Kurdica Bornm. auch dann nichts mit M. quadrifolia Stapf zu

thun hat, denn letztere hat je 4 (nicht stets 3) Blätter, je 3-5 (nicht

1 selten 2) Blüthen und die Perigonblätter sind überhaupt nicht geöhrt.

Die Blüthezeit dieser schönen Art fällt in jenen Hodhgebirgen in die

Zeit der Schneeschmelze, wo ich sie an den Schneefelden unmittelbar

am Saum und selbst im abschmelzenden Schnee Ende Juni in vollster

Blüthe antraf.

Berka an der Um, den 7. Dezember 1898.
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gijjue, paléi)nt<»l(»gir|ue cl h()laiii(|iie. Avec 13 pi., par <1h. (U'isin. 1894. 20 fr.
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M r. IJiK.i'JN. - In H". M el 372 pages, avec il |i|;iiiches. Genève. 1896.
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ALPHONSE DE CANDOLLE

A L'UNIVERSITÉ DE GENÈVE

PAR

Robert CHODAT

Une bien louchante cérémonie fut celle qui eut lieu dans l'Aula de

IX'niversilé de Genève, le samedi 14 janvier, à 2 heures. La famille de

Candolle, représentée par M. Casimir de Candolle, remettait aux auto-

rités universitaires le buste en bronze du célèbre auteur delà Géographie

botani(]ue raisonnée. Ce. beau don, œuvre du distingué sculpteur M. Hu-

gues Bovy, avait été accepté avec empressement et reconnaissance par

l'Université; M. le recteur Gh. Soret présidait la séance. Le Conseil d'Etat

s'était fait représenter par M. Henri Fazy, conseiller d'Etat, et le Conseil

administratif, par M. Th. Turretlini.

Une nombreuse assistance avait Icuu à témoigner par sa présence tout

l'intérêt que le public cultivé de Genève porte à la mémoire de ceux qui

font rayonner au loin le bon renom scientitique de notre petit pays.

Après quelques mots de M. (Casimir de Candolle, qui a rappelé très

brièv(;ment la carrière (h; s(mi [lèrc, M. le l'ecleur a (loniiè la parole à

M. Fa/.y, le fin lettré rpie l'on sait, l/auteur de la (hicrre du l'ai/s de Gex

»•tail mieux placé «pio personne pourexprimer.au nom du gouvernement,

la reconnaissance du pays pour l'éclat jeté sur k; nom de Genève par des

hommes de la valeur du défiiiil.

En <;ITel, mil n(î connaît mi(!U\ que lui la trame, dont est lissée Tliisloirci

politique, religieuse, littéraire et scientilirpie de ce coin do terre. Goinnu^

le di.s.*iil, si à propos, M. le rccl(!ur S(»rel. .\l|ili(iiis(! de Candollt! rejiré-

.senl;iil vis-à-vis de la jeune génér.'iliou le iicii i|in runissait .'i lliisloiri^

Hl.l.l,. HKHH. IIOISH., fi'vrilT IH!)'.I. ()
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si glorieuse de Genève, un passé de traditions de travail et de loyauté

scientifique.

M. Fazy, après avoir remercié les donateurs, MM. Casimir et Lucien

de Candolle, et M. Louis Pictet, petit-fils d'Alphonse de Candolle, s'est

exprimé à peu près en ces termes :

« La place du buste d'Alphonse de Candolle est bien à l'Université,

puisque ce savant y a professé pendant de longues années. II esta remar-

quer que pendant plusieurs années il figurait dans l'enseignement acadé-

mique, à côlé de son père. Nous sommes donc en présence d'une véri-

table lignée de savants et je ne saurais oublier, ajoute M. Fazy, que ses

deux fils ont marché sur les traces de leur père et qu'ils se sont con-

sacrés eux-mêmes à des recherches persévérantes et désintéressées. Ce

qui a fait la gloire de notre ancienne Académie ce sont précisément ces

familles, ces dynasties de savants qui ont en même temps illustré Genève.

Espérons que le goût, l'amour de la science se maintiendront fort long-

temps à Genève pour le plus grand bien de notre vieille République. Si,

par impossible, Genève ne devait plus être qu'une ville de plaisir, une

vulgaire ville de passage, quelque chose de grand aurait disparu du

monde. »

Après cette vibrante allocution, le doyen de la Faculté des Sciences,

M. le professeur Chodat, a reçu le buste au nom de l'Université. Avant

de prononcer l'éloge d'usage^ il a tenu à remercier tout spécialement la

famille de Candolle :

« C'est dans un sentiment de reconnaissance pour tout ce que la famille

de Candolle a été et ce qu'elle a fait pour l'Université qu'il accepte ce

superbe buste. Il rappelle tous les services que rendent à notre haut

enseignement les riches collections et l'incomparable bibliothèque si

libéralement ouvertes à tous ceux qui veulent en profiter.

« Notre École de botanique ne pourrait fonctionner normalement si elle

n'avait à sa disposition les trésors accumulés par le génie et la persévé-

rance des de Candolle. »

Le doyen de la Faculté des Sciences n'a pas fait, à propos de cet éloge,

une biographie complète d'Alphonse de Candolle. Il s'est borné, vu le

temps limité dont il disposait, à faire ressortir ce qu'il considérait comme
les qualités maîtresses de ce savant. Il a essayé de mettre en lumière

l'évolution progressive et logique de son talent.

On a dit de Gladstone, the great old man, que ses belles facultés n'ont

fait que grandir avec l'âge.

D'une manière analogue, de Candolle n'a cessé de s'élever vers des
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horizons scientifiques plus étendus. En savant complet il a su dégager de la

multitude des détails, les idées générales qui sont le patrimoine de toute

une génération. Mais il était persuadé que rulilisation de ces documents

ne peut se faire que s'ils sont précis et bien coordonnés. De là sa cons-

tante préoccupation de rendre indéfiniment utilisables les ouvrages de

botanique par remploi de bonnes méthodes et de documents vérifiés

avec le soin le plus scrupuleux.

Sa probité scientifique et son indépendance d'opinion remarquables

lui ont permis de traiter du sujet si difficile de l'hérédité dans l'espèce

humaine et de l'influence du milieu sur le développement de l'esprit

scientifique avec la même objectivité que lorsqu'il étudiait les causes de

la distribution des végétaux.

Après quelques mots du recteur, qui esquisse encore une fois le carac-

tère si bienveillant de l'aimable vieillard que la plupart des professeurs

ont connu et qu'ils vénéraient comme le doyen de la science genevoise,

la cérémonie spéciale était terminée.

Celte séance a été suivie de la proclamation des lauréats de l'Univer-

sité pour 1898.

Genève, le 19 janvier 1899.
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SPECIES HEPATICARÜM

Franz STEP1ÎA]\I

(Suite.)

FIMBRIARIA Nées.

in Hor. phys. Berol., p. 45, 1820.

Plantse frondosse, terrestres, arcte repentes, minores vel parvee, virides

vel purpurascentes. Frons linearis, rarius furcata, pro more ex apice

innovata, ramis posticis, prsecipue floriferis, haud raris, tennis vel tener-

rima, rare crassa, antice plana vel parum canaliculata, apice inciso biloba

prsesertim in ramis femineis. Costa bene evoluta, ssepe angusta, interdum

carinatim acutata, antice fere semper valde convexa. Stratum hypoporum

vel anticum humile, rarius magis evolutum, cavernse angustse^ sœpe valde

irreguläres, lamellis accessoriis numerosis, sub poro saepe fîliferis. Sto-

mata simplicia, parum convexa, rare alte conica. Squamœ posticse in

utroque latere costae uniseriatae, longe appendiculatœ, radiculas punctatim

incrassatas e basi paginaque proferentes. Inflorescentia monoica vel

dioica. Andrœcia disciformia, strato antico recedente sessilia, nuda, pedun-

culo approximata vel in ramulis parvis posticis, in plantis dioicis ssepe

linearia. Antheridia numerosa, alveolis monandris, ostiolis brevibus vel

brevissimis. Capitula plus minus longe pedunculata, pedunculo, strato

hypoporo recedente, ex apice costse orto, sulco singulo percurso, basi

apiceque paleaceo, antice convexa vel conica vel alte umbonata, cavernis

inflatis papulosa, stomatis duplicatis vel compositis i. e intus cellulis

97
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c'Oüico conniventibus subclausis; normaliter quadriradiata, lobi inlerra-

diales. ad dise uni connali vel discreli, convexi. Involucra e margine

loborum orta. tenera. cum lobis infundibiilum apice cupiilalum vel cam-

panulatimi formantia. PeriantMa monogyna, ovata vel oblonga, apice

obconica. interdiim tiibuloso-rostrala. longiludinaliler plurifissa, hyalina

vel purpurascentia, laciniis apice cohserentibus, in cetale liberis, basi

immersa intégra, tenerrmia, apice cellulis valde incrassatis fragilia.

Calyptra tenerrima. basi sœpe pluristrata. Capsula brevipedicellala

,

magno biilbo inserla, unislrata, lenera, operculo magno cellulis maxime

incrassatis formato. Sporœ tetra^drœ. in facie convexa reticulalim lamel-

latœ lateque limbata3, pro more flavce. Elateres brèves, simplices vel

furcati, vix attenuati, mono-vel bispiri.

Diese Gattung ist hier nach der Form der Capitula in eine Anzahl

Abtheilungen gespalten, da diese Fruchtknöpfe das sicherste Merkmal

zur Beslimniiing der Arten darstellen; nicht selten ist nur ein Perianlh

fertil und da die Ausbildung der Capitula von der Befruchtung abhcängig

ist und steiile Involucra ganz rudimentär bleiben, so sind solche Köpfe

zur siclieren Bestimmung nicht zu verwerthen. Neben den Capitulis sind

die Höhe der luftführenden Schicht im Vergleich zur Höhe der Costa,

ferner diese selbst und ihr ventraler Zuschnitt, auch der Bau der Stomata

und Oberhaut die besten, weil konstantesten Merkmale. Die Frons

selbst kann in ziemlich weilen Grenzen variiren und ist an schattigen

Standorten erheblich dünner, so dass die Maasse, welche bei den Riccien

sehr zuverlässig sind und das Verhältnis der Dicke der Frons zu ihrer

Breite angeben, bei unserer Gattung nicht benutzt werden können.

Der Blüthenstand ist vielleicht bei allen Arten der Gattung monœcisch,

auch bei denen, die hier als dioceisch beschrieben worden sind; das

Material ist leider nicht immer so erhalten, dass man in allen Fällen die

männlichen Aeste als Glieder der weiblichen Frons auffinden kann, sei

es, dass sie von aiiilcrcn bereits gereinigt und die männlichen Aeste

abgrbrochcn worden sind, sei es. dass die IMlaiizen in üiimmi älteren

Ttifik-n schon zerstört und die V(;rbindiingeii ziisaniinengohörigor Aeste

iinlcrbrorjicii woiiidi sind.

Wenig zuverlässig sind di(î Farben des Peduncnlus und des Periautbs;

an .s(Hinigen Slandorlen h.ibcn viele Arten inlensive Farben an iliesen

Organen, die im ScliatUn \eiiilci( Ihh. Amh die Spreuschuppen am
l'rihtiiiiilns «-iiid leiilil vorgängiiili uml iii(»:;eii hei ih.iik licii Arien (^xi-

.slireii. ohne dnss ich sie gesehen habe. Sehr \;iiiaiiel ist l)ick(î und

Kängr; des Vi'dnnculuH, so dass man auf den ersten Blick eine ganz

m
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andere Art vor sich zu haben glaubt; endlich variiren auch die Elateren

in ihrer Länge ganz ausserordentlich innerhalb ein und derselben

Kapsel.

Uebersicht der Arten.

A. Capitula disciformia.

a. appendicula squamariim brevia,

subovata.

1. F. leptophylla

2. » incrassata

3. » venosa

4. » Raddii.

b. appendicula lanceolata.

5. F. ßlumeana

6. » Zollingeri

7. » viridis.

c. appendicula dentata vel laciniata.

8. F. angusta

9. » niaculata

10. » Wallichiana.

d. appendicula setacea.

11. F. atrispora.

e. capitula maxima, squamce ignotce.

12. F. gigantea.

B. Capituli centrum hemisphcericum.

f. appendicula dentata vel iacerata.

13. F. Lindmaiiii

14. » Volkensii

15. » nepalensis

16. » africana

17. » Pringle!

18. » muscicola

19. » Wrightii

20. » persica.

g. appendicula maxima, late ligu-

lata, acuta. C

21. F. Drummondii

22. » longebarbata.

h, appendicula brevia, oblonga vel

ovata.

23. F. Macounii

99

24. » canelensis

25. » angolensis

26. » innovans

27. » vulcanica.

i. appendicula lanceolata.

28. F. tenera

29. » dissoluta

30. » parvipora

31. » Wilmsii

32. » marginata.

33. )) Boryana

34. » Khasiana

35. » Bachmannü

36. » violacea

37. » pilosa

38. » vesiculosa.

k. appendicula setacea.

39. F. californica

40. » echinella

41. » abyssinica

42. » sanguinea

43. » multiflora

44. » elegans

45. » cubensis

46. '> Bolanderi

47. » Stahlii

48. » lateralis

49. » linearis

50. » commutata

51. » Austini.

Capitula distincte conica (haud alte

umbonata).

1. appendicula magna, ovata, obtusa.

52. F. Mülleri

53. » australis

54. )) conocephala
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55. » Whiteleggeana.

m. appendicula lanceolata.

56. F. caucasica

o7. » tasinanica

58. » subplaoa

59. n teiiella

60. » Maudoui

61. 1) macropoda.

n . appendiaila setacea.

62. F. Liudenbergii

63. » setisquama

64. » Preussii.

0. appendicula denlata.

65. F. chilensis.

D. Capitula alte umbonata.

66. F. alpina

67. » fragraiis

68. » nudata

69. » Palmeri.

a. Capitula disciformia.

1. Fimbriaria leptophylla Mont. Ann. sc. na 1. 1842, XYII, p. 19.

Monoica. dilule viridis, poslice hyalina, minor et tenerrima. Frons ad

7 mm. longa et 2 mm. lata, ex apice innovata, ramis masculis semper

poslicis, anlice plana, poslice leniler convexa, alis validis, leniter alte-

nualis, costa fronde duplo angiislior. Stratum anticum in medio frondis

huniile, quam Costa duplo humilius, carer«;'.? minus angustis; fila libéra

nulla. Stomata magna, parum convexa, poro magno, 8 cellulis triseiiatis

circumdato. ultimcC in lumen pori rotundatim prominulœ. Epidermis

tenerrima. Squamœ remotte, roseie, parvte, appendiculo ovalo-oblongo

breviler acuminato parvicellulari. Peduncnlus ad 13 mm. longus, alte

lamellalus, compressus, apice paleis brevibus hyalinis linearibusbarbatus.

Oirpocephald disciformia, quadriloba, centro subpiano, lobis vix ad '/s

soliilis plano-convexis, margine decurvulis; involucra lobis loquilonga

inflala. Per. subrecle palula, subhorizontalia, hyalina. oblongo-ovala, ad

-/s exserla. Elateres longissimi 270 |j,, lilifornics. dilute flavescentes

bi.spiri, spiris laxe lorlis, ligulatis. Sporœ dilule llavu', ad 03 mm. lata?,

alis lalis tenerrimis. creiiulalini répandis.

Andrœcia in ramulis parvis poslicis. Hab. India oricnl. Nil(//u'rnj W
d'errotlel).

2. Fimbriaria incrassata St. ri. sp.

.Monoicii. modiocris vcl parva, viiidis, postii;o |)urpiM'(îa, loiniis sed

robu-sla et dura, ramis lloriferis t^inicn llaccidis tenerrimis. Froits ad

10 iiiiii. longa, ri mm. lata, ex apiœ vel o lalere costal imioval.i. aiilici^

parilin concava. iiicdio [Kislico (larum iiicrassalo; rosln IfdiKli ;i'(|iiil.i(;i.
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medio postico leniter carinatim acutala, sensim in alas attenuata, grandi-

cellularis, infima parte postica cellulis duplo minoribus gedificata. Stratum

anticum bene definitum, humile, cavernis parvis dense filiferis. Stomata

parva, alte conica, 6 cell, quadriseriatis formata; cellulsß epidermidis

maxime incrassata?, trigonis maximis saßpe confluentibus et indistinctis

ob parielum incrassationem. Squamx posticae purpureae, appendiculo

subcirculari vel late ovato brevissimo, hyaline, margine crenulatim

papuloso tenei'rimo, vix constricto. Pedunculus brevissimus 3 mm.
longiis, ubique nudus. Carpocephala disciformia antice fere plana vel

parum convexa, intégra, i. e lobis ad discum indivisum confluentibus,

margine papulis prominentibus lobulatis. Invohicra tenerrima, disco

sublongiora, valde inflata. Perianthia ad 7^ immersa, marginem disci

p^fum superantia, hyalina, subhorizontalia. Capsula tenerrima, dilute

brunnea. Sporœ sulphurese, alis angustis, integerrimis 72 ^.. Elateres

170 pL, angusti, bispiri spiris validis. Andrœcia in ramulis parvis apicali-

bus, femineis approximatis magna.

Hab. Abyssinia Schoa (Schimper).

3. Fimbriaria venosa L. L. in Lehm. Pug. PL IV, p. 29.

Monoica, major, intense viridis, postice hyalina. Frons ad 25 mm.

longa, 4 mm. lata, repetito furcata, interdum ex apice innovata, tenuis et

valida, antice plana, costa fronde quintuple angustior abrupte prominens

et valde convexa, alae tenues, ubique sequicrassse, aculae, Stratum anticum

humile, fere Iriplo humilius quam costa, cavernis amplis, filis nullis.

Stomata parva (34 [x in diametro) 4-5 cellulis angustis biserialis formata,

subplana, cellulae epidermidis teneree. Squamœ posticae parvse, remotae,

roseae, appendiculo valde constricto parvo oblonge acute, magnis cellulis

purpureis formato. Pedunculus ad 2 cm. longus compressus, varie pro-

fundeque costatus, barba apicalis brevis, paleis hyalinis lanceolatis.

Carpocephala parva, leniter convexa, disciformia, lobis haud discretis sed

ope radiorum ad discum integrum conflatis, radii e centre communi

versus marginem sensim ampliati ibidemque rotundato prominentes;

involucra brevissima ad laminam parvam basalem reducta, perianthia

discum capituli vix superantes late ovata, breviter acuminata, acutissima,

hyalina, oblique palentia vel fere horizontalia. Capsula tenerrima rufes-

cens. Sporœ 72 ji, alis latis répandis asperis, rufescentes. Elateres flvaes-

centes 270 [j. tenues, flexuosi, bispiri, spiris validis. Andrœcia pedunculo

approximata parva, ostiolis grossis purpureis.

Hab. Brasilia (Sellow, Puiggari, Ule). Siehe auch F. Zollingeri.
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4. Fimbriaria Raddii Corda, in Nées. Hep. Eur. lY, p. 289.

Monoicaf Minor, viridis, margine posliceqiie piirpurea, ienuis. Frons

ad 10 mm. longa. 3 mm. lata, sublinearis, simplex, antice plana, costa

fronde triplo angustiore, poslice convexa, bene producta, alis abrupte

altenuatis. tenerrimis, subintegris. Squamœ brèves, rosese. Gellulae

epidennidis validir. Stomata parum convexa. Stratum anticiim humile,

cavernis subamplis. Pedunculus ex apicefrondisortus, sparsim paleaceus,

aurantiacus, brevissimus, crassus, basi apiceque barbatus, paleis brevibus,

hyalinis linearibus. Carpocepliala parva, disciformia, parum convexa,

viridia. papulosa, loOis brevissimis haud discretis, rolundatim prominulis,

discum rolundalo-quadratum formantibus. Perimithia oblique patula,

ovato-conica. brunnea, usque ad basin fere 14-16 fida, capsula fusco-

brunnea, operculo parvo. Etatares flavescenles, vix atlenuati, spiris

{jrumieis duplicatis, laxe torlis. Sporœ flavo-brunneolœ ; Andrœcia

ignota.

Hab. Italia, Firenze (Raddi).

Die Pflanze ist im Berliner Museum nicht aufzufinden; da sie bis jetzt

auch nicht wieder gesammelt worden ist, habe ich die Diagnose nach

Nees Beschreibung 1. c. übersetzt; sie ist eine so detaillirte, dass nicht

daran zu zweifeln ist. dass wir eine gute Art vor uns haben, die ganz

fremdartig unter den europäischen Species dasteht.

5. Fimbriaria Blumeana Nees. Syn. Hep., p. 564.

Monoica, parva, viridis, leiiera. Frons ad 10 mm. longa, obcordata, ex

apice innovata, plana, medio postico lale convexa, alis attenualis, costa

angusta, fronde triplo angustior, humillima, slrato antico plus duplo

humilior. cavernœ amphe, Ulis liberis subnuUis. Stotuata parum convexa,

poro magno, 6 cellulis biseriatis circumdato; cellulic epidermidis trigonis

magnis incrassatic. Squamœ parvae remotai, rosea?, appendiculo lanceo-

lato. acuto, vel longius acuminalo, intcrdinn cellulis conico-prominulis

dentalo. Peduncnliis ad 10 mm. longus, basi purj)ureus, apico paleis

brevibus lanceolalis pupureis barbatus, irregulariter profundcque costalus.

darpocep]Ulla disciformia. loiiitoi" convexa, viridia, lobis rotundatim e

disco pnmiiindis, sinu lato ei parum profundo discretis, lenitor docurvis,

veno.sis; involucra tonerrima lobis broviora, saccala. Pcrianthia oblonga.

Iiyalina semiexserla, oblique; vel subhorizonlalitcr palula. (Uipsnla liya-

lina, Innorrima. operculi celliila", maxiine incrassala'. Sjior.r 72 (j., alis

lobaliiti crenalis, auranliaca'. Iüat('rcs'ii')() |j,, navdsccnics. spiris duplicatis

validis. Andrœcia pediiiiciiio app((t\iinala. (»sliolis l)i-c\ii)iis lijaiiiiis.
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Hab. Java (Zollinger) N. W. Himalaya (Stolilzka, Duthie, Gamble)

8000 ' engl.

6. Fimbriaria Zollingeri St. n. sp.

Syn. : F. venosa L. und L. (ex parte).

Monoica, viridis, flaccida, minor. Frons ad 20 mm. longa, S mm. lala,

exapice innovala vel furcala, antice plana, postice leniter convexa; costa

poslice haud producta, fronde sextupto angustior, antice maxime convexa,

Stratum anticum supra costam itaque humillimum, cavernis Iaxis, alœ

sensim attenuatse haud tenerrimae, sed ob cavernas magnas flaccidse et

perlucentes. Stomata magna, parum convexa, 9 cellulis 4 seriatis conflata.

Cellulœ epidennidis tenerse. Squamœ posticae rosese, appendiculo lanceo-

lato, acuto vel obtuso, in medio 4 cellulas lato. Pedunculus 25 mm.

longus, subteres, humiliter costalus, apice paleis hyalinis linearibus

breviter barbatus. Carpocephala parva, parum convexa, disciformia, lobis

obconicis profunde solutis, margine ob cavernas inflatim-protractas pro-

funde lobatis, convexo-explanatis; involucra multo breviora, perianthia

oblongo-ovata, basi involucro parum tecta, sub lobis fere occulta, sub-

horizontalia, hyalina, apice lobos solum superantia. Capsula tenera,

rufescens. Spoi^œ 90 [jl, rufescentes, alis latis integerrimis, asperrimis.

Elateres 216 ja, tenues, bispiri, spiris validis. Andrœcia parva, hyalina,

pedunculo approximata.

Hab. Java (Zollinger, Stahl, Schiffner).

F. venosa ist als brasilianische Pflanze publizirt; später hat man eine

javanische, äusserhch ähnliche Pflanze dazu gezogen, die aber zweifellos

verschieden ist und daher einen andern Namen erhalten musste.

7. Fimbriaria viridis L. und L. in Lehm. Pug. PI. lY, p. 6.

Monoica, dilute viridis, tenera. Frons ad 15 mm. longa, 3 mm. lata, ex

apice innovata, alis adscendentibus late canaliculata, alse tenerrimse, mar-

gine irregulariter crenulatse. Costa fronde quadruple angustior, maxime

et abrupte producta, postice in sectione semirotunda, Stratum anticum

humillimum, cavernis angustis, in alis multo amplioribus, lila libéra

numerosa, bicellularia ; stomata minima, 6 cellulis triseriatis angustis

formata, parum prominentia. Squamae parvse, purpureee, appendiculo

squama longiore, lanceolato, magnis cellulis formato, apice filiformi.

Pedunculus 2 mm. longus (semperf) apice barbatus paleis brevissimis,

lanceolatis, acutis, hyalinis. Carpocephala disciformia, centrum parvum,

vix prominulum, stomatis grosse papulosis, quatuor radios latos et decur-
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vos proferens; lobi radiis breviores, validi excisi cum involucro parum

longiore pileolum hianlem formantes, haud campanulalim penduli sed

ad latera aperti; perianthia itaque subrecte patula ovata longeque exserta,

ore breviter liibiiloso. Capsula teiierrima, hyalina, parietibus radialibus

valde incrassatis, operculo parvo similiter incrassato. Sporse fusco-

brunneœ 1^ [a, lobato-cristatœ, asperrima?. Elateres dilute-flavescentes

144 ji, bispiri. spiris angustis laxe tortis. Andrœda aiilica in sorosaggre-

gata vel in fronde feminea vel in ejus ramo ex apice innovante.

Hab. Nepal (Wallich).

Eine sehr interessante Pflanze, insofern hier die Radien des Kopfes

mächtig entwickelt sind; sie bilden ein Kreuz und zwischen ihnen

stecken, wie kleine Hüte, die kurzen, weit klaffenden Involucra; das

ist nur zu sehen, wenn man die Perianlhien herausgezogen hat, aber

dann auch bei sehr geringer Yergrösserung in völliger Klarheit.

8. Fimbriaria angusta St. n. sp.

Dioica, mediocris, viridis, margine posticeque atropurpurea, valida et

lenax. Frons ad 20 mm. longa, 3 mm. lata, ex apice innovata, subplan;i,

medio postico valde convexa, alis validis sensim ad marginem acutum

atlenuatis, costa fronde triplo anguslior. Stratum anticum in medio

frondis quam costa duplo humilius, cavernis amplis, fila libéra longa.

Stomata magna, G-cellulis triseriatis forniala. Cellulse epidermidis validae

fequaliter incrassata,'. Squainœ magna\ sanguineœ vel violaceie, appendi-

culo longo apice sa^pe ina^qualiter bilido. Pedunculus brevissimus, 2 mm.

longus, crassus, teres, apice barbatus, ubique paleaceus, paleis lanceolatis

brevibus patulis. Carpocephala disciformia, parum convexa, lobis usque

ad apiceni fcre connalis, alte papulosis, parum decurvis, cum involucro

jequilongo cupuialis. Perianthia purpurea siibhorizontaliter palula, ovata,

ad V» exserla ore auguste tubiformi. Capsula subhyalina. Sporx ad (KJ jj,,

flava', lale alala-. Elaleirs 102 jj, nionos[)iii, flavescentes, spiris validis.

Andrœcia magna, lincaria, lotam frondem masculam occupanlia, purpurea,

vallnlim ampliata, osliolis brevissimis.

Hab. Iiiilia orienlalis, ('oory (Lowrie).

'.\. Fimbriaria maculata Si. ii. sp.

.Monoica, viridis, sublus li\;iliii;i. m.ijdr. AVo/f.s- ad 20 min. longa, •'! nini.

lala. IJFiearis. ex afiicc! inriovala, anticc; jilaiia, poslicc, Icnilci' convc^.xa,

cosld fronde '.\-\\U) anguslior, (justice lale caiinalim prominens. Stratum

auticuiii, in iiicdio frondl.s, costa; avpnalliini. ra\('rnis angn.slis siih (loro

til'i
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fila libéra conferta gerens. Stomata magna, 8-9 cellulis triseriaüs for-

mata. Cellulae epidermidis maxime incrassatee, parietibus trabeculaüs,

trigonis magnis subnodulosis. Squamae posticae oblique ovalse, medio in-

fero purpureo (unde nomen «maculata ») supero hyalino, appendiculum

squamse sequilongum, lanceolatum spina singula supra basin arma tum,

apice setaceum. Pedunculus brevis (5 mm,) crassus stramineus, subteres,

laxe cellulosus, ubique paleis longis hyalinis hirtus, barba apicalis pauci-

paleacea. Carpocephala disciformia, parum convexa parva, lobis centro

asquilongis, hmid solutis, grosse papulosis, emarginatis, ob papulas pro-

minentes margine lobulatis, cum involucro sequilonga et similiter lobu-

lato obconico-hiantibus, margine crispatulis. Perianthia ovato-oblonga.

acuminata, ore breviter rostrato-tubuloso. Capsula dilute brunnea, oper-

cule trigonis magnis incrassato. Sjwrœ 70 jj., fusco-brunneae, alis angustis,

crenato-lobulatis. Elateres 144 ^, crassi, stricti, sequilali, rufo-brunnei,

monospiri, spiris ligulatis. Andrœcia in ramulis par\ds posticis minuta.

Hab. Himalaya, Sansidara. 3000 ' engl. (Duthie).

10. Fimbriaria 'Wallichiana L. und L. Pug. PI. JY, p. 4.

Dioica? major, viridis, postice purpurascens, tenera. Frons ad 25 mm.

longa et 5 mm. lata, ex apice vel e latere costse innovata, rarius furcata,

antice subplana, postice plano-convexa, costa fronde o-plo angustior bene

producta, alis attenuatis, venosis, margine crenulalis et plicatulo-crispatis.

Stratum anticum in medio frondis costse sequialtum, cavernis angustissi-

mis, sub porp fila libéra longa valdeque aggregata gerentibus; Stratum

hypoportim itaque quasi ut in Ricciis. Stomata magna, 6-cellulis quadri-

seriatis formata, valde convexa; cell, epidermidis lenerad. Squamae posticse

magnge, purpurese, imbricatae, appendiculo magno lanceolato simplici vel

plus minus grosse laciniato, laciniis filiformibus e margine appendiculi

ortis. Pedunculus brevis (semper) 3 mm. longus, apice barbatus, paleis

brevibus, lanceolatis hyalinis vel purpureis. Carpocephala disciformia,

parum convexa, grosse papulosa, lobis profunde discretis brevibus recte

patulis cum involucro aequimagno ad annulum reductis. Perianthia itaque

longe (ad 70 exserta, ovata, sat longe acuminata, recte patentia. Capsula

tenera rufescens, opercule valde incrassato. Sporse 63 ^l, fusco-brunneae

repando-alatae. Elateres brèves 180 ^ mono-vel bispiri. Andrœcia

ignota.

Hab. Birma (Wallich) Bhotan (Griffith) Ind. orient. Bhor Ghat

(Schiffner).
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11. Fimbriaria atrispora St. n. sp.

Monoic.T. mediocris, viridis, margine posticeqiie purpurea. Frons ad

2o mm. longa, 4 mm. lata, ex apice innovata, ramis floriferis semper

posticis. an lice plana, medio postico late plano-convexa alis tenerrimis.

Costa fronde 4-plo anguslior, poslice haiid producta. Stratum anticum

in medio frondis cjuam cosla diiplo hiimilius, ca vernis angustis haiid

fiiiferis. Stomata magna alteqiie convexa, 6-celliilis, 4-5 seriatis formata.

Cellula? epidermidis tenerrinicC. S(/«am,^ poslicte magnte, purpureœ imbri-

catcc, appendiculo (interdum geminato) longo, lanceolato superne ssepe

longe lineari (2-ceiIiilas lato). Pedunculus tennis, subteres et lœvis, apice

paleis hyalinis anguste linearibus longe barbatiis. Carpocephala disci-

formia, antice vix convexa grosse papulosa, intégra, i. e, lobis haud

discretis sed omnino confluentibus, crassis, involucra tenerrima usque

ad marginem disci protracta, perianthia ad 7» tegentia. Perianthia ovata

iiyalina, horizonlalia, marginem capitnli vix superantia. Capsula flaves-

cens. Elateres 230 ji, crassi, stricti, dilate brunnei, bispiri. spn'is validis.

Sporx 108 <j. subnigrœ. alis angustis asperis.

Andrœcia minima, sœpe ad 2 anllieridia tantum reducla.

Hab. Mexico (Schaffner] [Maury).

12. Fimbriaria gigantea St. n. sp.

Monoica. pallida, lenera, in ter muscos sparsim crescens. Frons ex

apice innovata, 2 cm. longa, e basi angusta oblonga, apice profunde

inciso-biloba. celerum plana; costa angusta, pro planta tenuis, maxime

et abrupte producta, late obconica, medio infero radicellis longissimis

repens; Stratum anticum humile; stomata magna, poro magno cellulis

angustis pra;rupte 4-seriatis circumdato; celluhe stomatum et epidermidis

lenorrinue. incrassalio angulosa nulla. Squamœ pauca.', magnie purpure;L',

lenerrimaî, appendiculo? ((loslrucl(t). Carpocephala maxima. longe pedun-

culaia, pedunculo 4.") mm. longo, valido, inferne colora to. basi nudo. apice

bri'viler barbato, i)aleis lanceolalis hyalinis apice liliformibus. Carpoce-

jifiala (\\^r(n(U-:\ 1 cm. lata, antice parum convexa, vertice \ix uuibonata,

nifo-brunnea. papulosa, feread medium quadriloba, lobis Iruncato-niliiii-

dalis, sub()lanis. leniter declivibus, involucris inlra niargiiicMi loboruiu

orlis, lenorrimis, amplis et iuiniilibus, perianthia vix ad uuîdiuui cingcn-

libijs. l'erianlfUa laie ovalo-conica. [»arva, iiasi tenerrima, medio siipero

c^diiilis validis hyalinis formata, (jidiplra tenerrima; capsula rufo-

brunnea. cellulis validis. Opcniilinn magnum, (•(^iliilis bislralis parvis,

trig<jne inrras.salis formalum. Sjior.r U3 [j,, loi>atim crislata;, aspera*.
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94 BULLETIN DE l'herbier boissier. Fimhuaria.

Elateres 340 ji, bispiri, filiformes, spiris latis, anguste lorlis. Andrœcia

pedunculo approximala. ostiolis magnis hyalinis.

Hab. Africa trop. Kilimandscharo (leg/?).

b. Gapituii centrum hemisphœricum.

13. Fimbriaria Lindmanii St. Acad. suec. 1897, p. 17.

Monoica, pallide virens, tenerrima, flaccida. Frons parva, ad 10 cm.

longa, 3 mm. lata, furcata vel ex apice innovata, anlice posticeque plana,

Costa solum valde convexo-prominula, fronde 3-plo angustior; alis ubique

sequicrassis, margine truncatis-decurvulis. Stratum anticum costse duplo

humilius in medio, cavernis amplis haud flliferis. Stomata parva, haud

vel vix prominula, 4 cellulis biseriatis formata ; cellulse epidermidis tenerae,

Squamae hyalinae superne purpureee oblique ovatse, appendiculo grandi-

cellulare incequaliter bifldo, laciniis brevibus, majore oblongo acuto altero

spiniformi subsequilongo. Pedunculus ad 4 mm. longus, apice breviter

paleaceus subteres et vix costatus. Carpocephali centrum parvum, hemi-

spheericum, haud conico-angustatum. Mis oblique patulis ad medium

solutis oblique decurvis, centro capituli aequilongis cum involucro breviter

campanulatis. Perianthia e basi ovata longe acuminata ad medium

exserta, hyaUna. Capsula hyahna, sporœ o4 ^, fiavescentes ; Elateres

220 [j., filiformes fiavescentes, bispiri, spiris laxe tortis. Andrœcia ad

basin pedunculi parva, hyalina.

Hab. Brasilia Porto Alegre (Lindman).

14. Fimbriaria Volkensii St. n. sp.

Monoica, pallide-virens vel omnino purpurascens, spectabilis, flaccida.

Frons ad 25 mm. longa, 6 mm. lata, furcata, rami postici nuili, interdum

ex apice innovata, antice ample canaliculata, medio postico valde pro-

ducto, preerupte in alas tenerrimas atlenuata; costa in infima parte con-

vexitatis parva et humihs (strato antico quam costa duplo altiore);

cavernse ampliores, filis liberis nullis; stomata magna, alte elevata,

6 cellulis sexseriatis formata. Cellulœ epidermidis magnse (54 X 72 {x)

haud incrassatsB. Squamae posticae imbricatse, late lunatœ appendiculo

lanceolato purpureo, breviusculo, haud constricto. Pedunculus crassus,

compressus, parum costatus, apice paleis brevibus hyalinis et lanceolatis

barbatus. Gentrum carpocephali parvum, hemispheericum, lobis duplo
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longioribiis, ad -/s connalis. oblique decurvis. cum involucro inflato

a^quilougo bene campanulalis. Pevianthia itaque parum exserta ovata, ad

7î imraersa, hyalina. Capsula rufescens. Elateres 230 \i, flavescentes,

bispiri. spiris validis. Sporae 100 jx, aurantiacse, alis anguslis, répandis,

asperis. Ainirœcia in fronde feminea, a pedunculo remota, magna, ostiolis

brevissiniis. purpureis.

Hall. Kilimandscharo (Yolkens).

lo. Fimbriaria nepalensis Taylor. Linn. Soc. 1837, XYII, p. 387.

Monoica, parva, flavo-virens, margine purpurascens, tenera. Frons ad

7 mm. longa. 2 mm. lala, e latere costœ vel ex apice innovata, anlice

plana, poslice late convexa. costa lata, postice plano-convexa, fronde sub-

duplo anguslior. alis allenualis ob cavernas perlucentes venosis. Stratum

anticum in medio frondis costte œquialtum. cavernis majoribus, sub poro

fdis liberis brevibus. Stomata magna, parum convexa, 8 cellulislriserialis

formaUi; cellulse epidermidis trigone incrassatœ. Squamee posticse parvse,

roseai, tenerrima? el facile evanidae, appendiculo lanceolato vel ligulalo,

apice insequaliter brevilerque bifido. Pedtinculus brevis (3-4 mm.) apice

longe barbalus. ubique paleaceus maximeque birtus, paleis hyalinis

anguste lanceolatis, rede patulis et sursum curvatis, ceterum teres et

hevis. Carpocephala [)lano-convexa, centro parvo, grosse papuloso, lobis

subborizontaliter patulis, inllatis, centro capituli ajqunnagnis, ore leniter

decurvo, usque ad apicem connalis, leneris et venosis, margine ob caver-

nas prominentes lobulalis, cum involucro tenerrimo a-quilongo cupulalis.

Perianthia ovata, apice angustata dictincle rostrata, byalina oblique

[»atiila. Capsula flavescens. Sporœ 72 [a rufte, alis angustis répandis,

asperuiis. Elateres flavescentes 170 p.. spiris (iliformibus duplicatis.

Audro'cia |)f;du[iculo a[([)ro\iinata. sa'pn tolani froiidom fero. obtogentia.

in ojMs medio vallaliiii ampliata, ostiolis iirovihus liyaliuis.

Uli). Xepal (Wallich) N. W. Himalaya (Gollan, Gamble).

Ki. Fimbriaria africana .Mmil. in Wcbb. et Hcrtli. Doser. 1ns.

Canar., p. (»1.

Syn. lUiacolhcca azorica Hiscli. in lloch.steltcr et Seuber.Fl.Azor, p. 12.

.Monoica, niediocris, viridis margine posticorpin purpurascens. Frons

ad 20 mm. btnga. 'j irim. lata, furcala vel ex apicj^ innovata sul)t(Miuis,

anließ plana; costa Ikmic. producta. aiii-upt(; proiiiincns ixislicc niliindal.i.

Stratum soliihiiii ad inliniam paricni costa- rcdiictiini. Slralum iintirnni

in im-dio fiiMulis il;i(|ii(' s.il .illiini. anf/MsIc. ciMTnosuiii : slonnild ni.ii^Mia,
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valde convexa, poro magno a 6 cellulis quinqaeserialis circumdato.

Cellulae epidermidis tenerse, haud incrassalse. Sqiiamae posticœ purpurese

imbricatae, appendiculo constricto oblique ovato, acuto obtuse dentato.

Carpocephala parum convexa breviter pedunculata, pedunculo paleis

linearibiis sparsis hirlo, apice paleis similibus barbato, ceterum subtereti,

superficie varie obtuseque costato. Capitula e centro parvo hemisphserico

ad medium 4-loba, lobis optime cuneatis, apice Iruncato-rotundatis, um-

bellatim paiulis, aLtenuatis et laxissime cavernosis, margine ob cavernas

prominentes repando-angulato: Involucra late campanulata, postice

tenerrima. Perianthia primo (e basi inflata) longe rostrata, laciniis fissis

itaque longe angusleque acuminatis, hyalinis. Capsula dilule brunnea

cellulis magnis in operculo brunneo multo minoribus. Sporse ad 85 [i

fulvse vel rufescentes, asperse grosse lobatim alatse. Elateres 370 ^,

tenues et atlenuali, laxe bispiri. Andrœcia pedunculo approximata, parva

ostiolis longis hyalinis.

Hab. Insulas canarienses (Perrandière), Ins. Agores (Hochsteller),

Madeira (Saera, Fritze, Mandon), Algeria (Herb. Montagne).

17. Fimbriaria Pringlei Und. Bot. Gaz. XX, p. 64.

Monoica, minor, Eenuis, viridis subglauca, in setate purpurascens.

Fixons usque ad 2 cm. longa, 4 mm. lata, interdum furcata, pro more ex

apice innovata, rami feminei semper e latere costee orti, alis adscenden-

libus antice leniter canaliculata, costa bene producta, strato antico sub-

triplo humilior, plano-convexa, sensim in alas attenuata; alx subhyalinae

optime crispato-plicatulse, margine grosse inciso-lobulatse; Stratum

anticum costse aequiallum, cavernis angustis; stomata minima, poro parvo,

6 cellulis biseriatis prœrupte superpositis circumdato. Squamœ magnse

purpurese vix imbricalse oblique ovalse, appendiculo hyaline, magno

oblonge acuminato, hie illic spina armato, basi pro more vix constriclo.

Carpocephala longius pedunculata, pedunculo ad 2 cm. longo, purpureo,

tenui. basi apiceque nudo; capitula subglobosa 3 mm. in diam. valde

papulosa, stomatis valde convexis, poro interne 6-cell. conicis inflatis

circumdato, quadriloba, lobis parvis ob margines ad posticum incurvos

ore angustatis. Perianthia ad medium immersa, ovata, obtusa, hyalina,

capsula opei'culo bistrato fusco rumpelis. Sporœ nigree, grosse tubercu-

latee, 102 ^; elateres dilute brunnei 2o5 [i vermiculares 1 vel 2 spiri.

Andrœcia in frondis ramulo proprio (haud ventrali) parva, oblonga,

ostiolis brevibus purpureis.

Hab. Mexico, Guadalajara (Pringle, mense Sept. cum fructu maturo).
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18. Fimbriaria muscicola St. Hedwigia 1892. p. 121.

Monoica. minor, atropurpiirea. crassa et robusta. Frons ad 10 mm.
longa, furcala. ramis posticis nullis, postice carinatim convexa, antice

alis adscendentibus late canaliculata. costa liumili in sectione conico-

rolundala. fronde sextiiplo angiistiore. in medio triplo humiliore. Stratum

anlicum itaque lotani fere frondem occupans, laxe cavernosum, filis

liberis nullis. Stomata minuta, 6 celhilis conicis parum convexis formata.

Sqiiamœ poslica' alropurpureio: appendiciila parum constricta, sensim

acuminata. apice 6 cellulis superpositis subulata, basi marginibus plus

minus setosa vel laciniatim pinnata. Pedimculus crassus, 10 mm. longus,

auranliacus. in seclione irilobatus, lobis œquimagnis. rotundatis, posticus

angusle canaliculatus, labiis truncalis appressis, lobi antici magnis caver-

nis vacuis instructi. Carpocephala parva, alte hemispheerita, grosse papu-

losa, lobis brevibus valde declivibus cum inmlucro breviter liianlibus.

Pehanthia itaque fere pendula, longius exserta, parum tamen longiora

quam lata, apice truiicato rolundata, apiculala vel fere umbilicata.

Andrœcia pedunculo contigua, ostiolis hyalinis longis.

ITab. Transvaal Spilzkop (Wilms).

19. Fimbriaria "Wrightii Underw. Bot. Gaz. XX. p. 64.

Monoica. mediocris. margine posticeque purpurea. Frons ad 10 mm.
longa, 3 mm. lata, ex apice innovala, canaliculata, alis adscendentibus

tenerrimis. margine crispalo-plicatiilo. Costa plano-convexa. fronde fere

triplo angustior. Slralum (inlimin coslic a^quialtum, anguste cavernosum.

cavernae filis dense repletae; stomata magna, parum convexa, poro cel-

lulis Iriseriatis circiimdato: cellulii' epidcrmidis valida», a^qualiter incras-

salu;. Squama' maguie, contigujc, oblique lunal;e, longissinie appendi-

culala', appondiculo e basi lanceolata longe cuspidato, interdum spina

singula magna armato. Carpocephala terrninalia iii fronde vel in rainulis

parvis posticis. l'eduncnlus l.'i mm. longus. pMi|)ui(Mis. superficie vai'io

aculequc costatiis, apic(i long(; barltalus. palcis liiiearihus (2 coll. latis,

cell, 'i-7 iiiiii. loiigis). (Miiiorrphdld c cciilro liciiiisplia'ricn .illc p;i|iuloso

quadriloha, radiis alto papulosis in dorso inv(»liicroi'um longe decuri'onti-

bus; lohis oblique patulis attfdiuatis, margiin; répandis usipic ad itasin

fere sr)liilis, cunealis apice truncatis vel omarginalis; inrolnrra Icikm iiiii,-i

.sal longa, l'rriantliin ovala. Ii\;iliii,i \cl purpurea, ore brcniler lubulosa.

Capsula su\)\\y\\\i\:i. Opcrciiliiin mini iinim, [larictibus radialibus maxime

iricras.s;ilis. iipar.c 102 ij. auranlin ;r. i.ilc alala^, alis fiavescenlibus mar-

mi.i,. iiKHii. iKtiss., UisrW.r 1HÎ)Î». Ild 7
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gine asperrimis. Elateres 270 ^, bispiri, spiris angustis. Andrœcia in

ramulis parvis posticis vel in fronde dorsalia.

Hab. Cuba (Wrighl).

20. Fimbriaria persica St. Hedwigia. 1894, p. 7.

Monoica, major, robusta, omnino purpurea. Frons ad 20 mm. longa,

5 mm. lata, ex apice innovata, ramis floriferis semper posticis, antice

plus minus canaliculala, postice piano convexa, costa haud prominens,

fronde triplo angustior et 3-plo humilior quam Stratum anticum; cavernae

angustissimee, sub poro dense longeque filiferse, Stomata magna, 6 cellulis

quadriseriatis conflata. Epidermidis cellulse eequaliter incrassatse. Sqiiamdd

magnse atropurpurese, imbricatae, longe appendiculatae, appendiculis

geminatis, subremotis, filiformibus basi grosse paucispinosis. Pedunculus

ad 7 mm, longus crassus, purpureus, compressus varie humiliterque

costatus, apice paleis hyalinis anguste lanceolatis barbatus. Carpocephala

magna, centro plano-convexa lobis duplo longioribus, decurvis, profunde

solutis cum involucro sequilongo cupuliformibus. Perianthia late ovata,

apice inflato-rotundata obtusissima. Capsula valida fusco rufa, operculo

maxime incrassato. Sporae subnigrse, alis angustis asperrimis, 108 [jl.

Elateres 130 \x, fusco-rufl, bispiri, spiris validis, laxe tortis. Andrœcia

in ramulo parvo postico.

Hab. Persia (Hausknecht).

21. Fimbriaria Drummondii Taylor. I. of Bot. 1844, p. 574.

Monoica, major, crassa et robusta, viridis margine posticeque purpurea.

Frons ad 15 mm. longa, 4 mm. lata, interdum furcata, pro more ex apice

innovata, ramis floriferis semper posticis, antice subplana, ventre late et

humiliter convexa, alis breviusculis validis atténua tis acutis, integerrimis.

Costa fronde triplo angustior, haud producta. Strato antico mediano

sequialta, cavernae angustissimse, sub poro longe füiferse; stomata magna,

8 cellulis quinqueseriatis formata; cellulae epidermidis tenerse, trigonis

magnis incrassatae, duplo fere altiores quam latse. Squamœ posticae

magnae, oblique ovatae purpureae, appendiculo hyalino basi haud con-

slricto squamœ fere aequilato, longe ligulato apice oblique breviterque

acuminato. Pedunculus ad 2 cm. longus, purpureus, crassus, apice paleis

anguste lanceolatis breviter barbatus. Carpocephala magna, centro parvo

leniter convexo, grosse papuloso, lobis quam centrum multo longioribus,

latissimis, crassis, similiter papulosis, umbellatim patulis cum involucro

sequilongo cupuliformibus. Perianthia ovata, semiexserta hyalina, inter-
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dum purp 11 rea; capsida rufescens. operciilo maxime incrassalo; Sporâ?

magna? flavescentes. ad 16:2 a. latissime alala?, alis integris vel grosse

lobalis. asperis. Elateres ad '230 jx flavescentes. bispiri, spiris validis.

Andrœcia magna disco bene defînito nigro-piirpureo.

Hab. Aiistralia, Victoria (Luchmann, Ciirran, Turner, Me. Cann.) Swaii

Hiver (Drummond. Miss Sewell) Neiv Zealaiid (Kirk).

22. Fimbriaria longebarbata St. Hedwigia 1889, p. 1S6.

Monoica. viridis, margine posticeque purpurea. valida. Frons ad 2 cm.

longa. 4 mm. lata, subplana, furcala vel e\ apice innovata. Costa fronde

quintuplo anguslior. poslice valde convexa. laleribus sensim in alas

validas abemitibus. Stratum anticum in tergo costœ humile, cavernis

anguslis, fila libéra 2-3 cellulas longa, sub poro conferla. Stomata nume-

rosa. magna et valde convexa, G-cellulis 4-o-seriatis formata. Squanide

poslicae magnée, purpureee, appendiculo magno, rotundato, acuto vel

obtuso. grandicellulari. hyalino. Pedunculus ad 10 mm. longus. purpureiis,

apice longe-barbatus. paleis linearibus. hyalinis, obtuse costatus. Carpo-

cephala parva vertice convexa et parum papulosa, lobis capituli centre

œquimagnis. profunde solutis,cuneatis, apice truncato-rotundatis, decurvo-

paliilis, involucio tenerrimo, duplo breviore. Periaiithia oblique patula

oblonga, longe exserta (ad 7^)- Capsula tenerrima viridis. Sporœ 90 ji

flavescentes, anguste alatse, alis integerrimis. Elateres concolores, 170 [i

bispiri, dilute flavescentes. Andrœcia in furcis vel in ramulo parvo

poslico. magna, oblonga, valde convexa, purpurea, osliolis brevibus.

li.il). Queensland (Amalie Dietrich, Bowman, Bailey).

2:;. Fimbriaria Macounii St. n. sp.

S\ii. :
/•'. tenclla IVirson (non Nées) in Sehvyn, Survey, 1890, p. 27.

.Monoica, pu>ill;i. Frons simplox. iiilordum ex apice innovata, 5 mm.

longa, i mm. lata. atii^Misli! ligulala (raini 9 solum laliore.s), crassa;

cavernis suhaniplis, '.tnluT. iiillatis, tiia iiulla; cosla latissima, alis crassis

oblu.>.is adscendenlibus valde concava. Stomata bumillima, cellulis

bisorialis lormala. Kpidertnis band incrassata. S(iu(iin;r vix imbi'ical:r,

purpurea.', appendiculo liyalino, parvo. olilongo apici; rotundato, inte-

gerrjnio. Vednnculns 10 mm. longus. liaud harbalus. pro [)Ianla cra.ssus,

sublaîvis nudusrpie. Carjiocvphala (; cciilro liciuispiiii'iico quadriloba,

/o/yj.ï longe connalis, marginr; brcîvitcM' solulis. Iiisco |)urpuieis. att(Mnialis.

învolitcra loiig(' lissa margirin rrpando-Iobata. l'rrianthia longe roslrata,

»cginnnli.s ILssis longe altciiualis. Capsula riridis, |;i\c ccllulosa. operrulo
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maximo, quam capsiilae dimidium majore, optime circumscisso, cellulis

42 pL, unistratis formate. Sporœ ol [i cristis regulariter minuteque lobu-

lalis, sulphurese. Elateres 170 ij., trispiri. Andrœcia pedunculo approxi-

mata, parva,

Hab. hisula Vancouver, Macoun (mense majo c. f. mat.).

24. Fimbriaria canelensis Spruce in Edinb. bot. Soc. XY, p. 564.

Monoica, pallide-virens, lenera. Frons ad 25 mm. longa, 7 mm. lata,

ex apice innovata, subplana (planta in locis minus humidis inventa

forsan minus flaccida minusque plana). Costa fronde quadruple angus-

liore, convexo-prominula, alse valde attenuatse; Stratum anticum humile.

sub poro cavernis amplis, reliquis parvis. Stomata magna, a 6 cellulis

quinque seriatis formata, parum elevata. Squamae posticse parvse, rosese^

appendiculo ovato-oblongo, obtuso, cellulis magnis formate. Pedunculus

ad 10 mm. longus, tenuis, apice maxime barbatus, paleis purpureis

anguste linearibus, profunde acuteque costalus. Carpocephala juniora

globosa, adulta a centro parvo hemisphserico quadriloba; Involucra

brevia, lenerrima, mtegra. Perianthia purpurea, longe exserta. Capsula

pallide rufescens, opercule magno. Sporœ fusco-brunnese 90 [i, reticu-

latim alatse, alse integerrimse. Elateres 340 [i, bispiri, spiris latis. An-

drœcia in ramulis parvis posticis, minutis.

Hab. Andes quitenses (Spruce).

25. Fimbriaria angolensis St. n. sp.

Dioica, major, tenuis, viridis, postice hyalina. Frons ad 2 cm. longa,

5 mm. lata, ex apice repetito innovata, antice plana, medio postico parum

incrassata, leniter convexa, alis leniter adscendentibus, plano-convexis.

Costa haud producta, fronde quintuple angu stier, in sectione bene definita

et elliptica, quam Stratum anticum duplo altior. Cavernœ angustae, Alis

liberis nullis. Stomata parva, parum elevata, 6-cellulis biseriatis formata.

CeUulœ epidermidis tenerse. Squamae rosese, remotae, oblique oblongo-

lunatse, appendiculo tenerrimo, magno, ovato, hyalino, grandi-celliilari.

Pedunculus tenuis, ad 8 mm. longus, apice dense breviterque barbatus,

paleis linearibus purpureis. Centrum capüuli hemisphsericum, lobis centro

œquimagnis, oblique patentibus, profunde solutis, cum involucro sequi-

longo campanulatis. Perianthia hyalina, oblonge ovata, ad 7* exserta.

Reliqua desunt.

Hab. Angola Huilla Cataract (Newton).
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26. Fimbriaria innovans (Auslin) Evans. Conn. Acad. YIII,

1891. p. 8.

Syn. : Marchanlia innovans. Aiist. Torr. B. Cl. Y, p. 14.

Monoica. mediocris. flavo-virens. Frons ad 15 mm. longa, 3 mm. lata,

ex apice innova la, ramis floriferis semper posticis, antice plana, poslice

leniter convexa, costa haud producta, fronde Iriplo angustior, alis atte-

nuatis. Stratum anticum quam costa duplo humilius (in medio frondis),

c<ivernis amplis, fila libéra nulla. Stomata magna, alte convexa, 8-cellulis

quinque-serialis angustis formata, poro maximo (36 {j.). Cellulse epider-

midis validce. œqualiter incrassalœ. Squamœ posticœ minuta?, remota?.,

liyalinu}, appendiculo oblongo, parum acuminato, purpureo. Pedunculus

ad 7 mm. longus, compressus, varie et humiliter costatus, apice paleis

filiformibus longis sparsim barbatus. Carpocephala parva, cenlro alte

convexo. lobis centro œquimagnis, umbellalim patulis, leneris, grosse

papulosis. margine decurvis. usque ad basin liberis; involucra breviora,

tenerrima, perianthia itafjue oblique pendula, ovata, hyalina ad medium

exserta. Capsula flavescens, operculo maxime incrassato. Sporœ flavo-

rufcL', 9U •!. alis angustis, crenato-lobulatœ. Elateres 216 [x, flavescentes,

spiris duplicatis, ligulatis. Andrœcia in ramulis minutis magna, lotum

fere ramulum tegentia.

Hab. Hawai (Baldwin, Bisbop).

27. Fimbriaria vulcania (Schffn.) St.

Syn. : Hype)ia)itron vulcanicuni Schlîn. Acad. Yindob.. 1898, LXYIl,

p. loi).

Dioica, major, robusta, viridis, margine posliceque atrorubens. Frons

ad 20 mm. longa, o mm. lata, anlice plana, furcatim ramosa, rarius ex

apice innovata («e ventre continua» Sciiilîner). Squainœ ventrales atro-

rubentes, appendiculo ovalo-oblongo, obtuso vel subacuto, integerrimo.

Pedunculus gracilis, ad 23 nmi. longus, sparsim paleaceus, apice paleis

rubris longe barbatus. Carpocephala alto hemis[)lia'rica. dense papulosa.

l'erianlliia longe d(;pen(leiilia, conica. itallida, apice tiibuloso. Andra'cia

ignola.

Ilab. Jai:a in monte (Juiiung (luntiir 800 m (ScliilTiier).

I|is(' non vidi. Sin«; dubio bona sjjecies nova.

28. Fimbriaria tenera MiLt. Fl. Nov. Zei. 11. p, 170.

Monrjicii. inl«;n.se viridis, suliliis liyalina. Frons ad 15 mm. longa,

\ mrii. laUi, tcncni, flaciida carnosa lamen, anlic(! subplana, furcala (!t

II V
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ex apice innovata, rami postici rariores. Costa lala, fronde 3-plo angus-

tior, piano convexa, alis atlenualis margine obtusis. Stratum anlicum

humile, quam costa duplo humilius, laxe cavernosum, lila libéra subnuUa.

Stomata magna, parum convexa, 6 cellulis triseriatis formata. Epidermis

antica tenerrima, haud incrassata. Squamae poslicse lenerrimae, oblique

ovatse, hyalinae longe appendiculalœ, appendiculo ubique 2-cellulas lalo,

purpureo, breviter acuminato, grandicellulari. Pedunculus ad 15 mm.
lo'ngus, subteres, humiliter coslatus, labiis crassis rotundatis, ceterum

nudus, hyalinus, in setate plus minus purpurascens, apice breviter bar-

batus, paleis occultis anguste lanceolatis. Carpocephala juniora viridia

conica lobis pedunculo appressis. in eetate brunneola, centro subplano

parum papuloso, lobi 4, cuneati, subrecte patuli, usque ad medium soluti

(radiis cuneatis, bene conspicuis) valde papulosi, subplani apice truncato-

rotundati valdeque decurvi; invohtcra duplo breviora, tenera. Perianthia

subpendula, hyalina, brevissima, involucrum parum superantia, facile in

lacinias soluta. Capsula maxima, dilute brunnea, vertice maxime incras-

sata. Sporœ brunneae 63 [x, reticulatim alatse, alis latis asperis. Elateres

270 [x, tenues, bispiri, spiris laxe tortis, validis. Andrœcia pedunculo

approximata, ostiolis hyalinis.

, Hab. New Zealand (Golenso, Knight, Pétrie, Kirk, Helms, Cheeseman),

Tasmania teste Mitten,

29. Fimbriaria dissoluta St. in Engler, Ostafrica Y,

p. 62.

Monoica, major, dilute viridis, inlerdum omnino purpurascens. Frons

ad 3 cm. longa, 1 cm. lata, furcata, ramis masculis posticis numerosis,

apice ssepe vegetativis multiramosa, crassa, antice subplana, margine

abrupte acuta, poslice plano-convexa vel alis decurvis concava, alae crassse,

spongiosse, costa minima, vix prominula, fronde octuplo angustior, paucas

cellulas alta; Stratum anticum itaque totam frondem occupans, cavernis

magnis antice bullalim prominulis formatum. Stomata magna, 6 cellulis

sexserialis conflata; squamœ posticde purpurese, late oblique ovatse, appen-

diculo solitario aequilongo late lineari acuto, margine angulato. Peduncu-

lus vix 2 cm. longus, crassus, ubique nudus, purpureus subteres. Carpo-

cephala magna, hemisphserica, alte grosseque papulosa, lobls ad medium

solutis, centro capituli sequimagnis, validis decurvis, involucro sequilongo.

Perianthia late ovata, hyalina, acuta, ad medium exserta. Capsula hya-

lina, valida. Sporœ fulvse 72 jj., anguste alalse. Elateres 300 [j. pallide

flavescentes, bispiri, angusti, ubique sequilati, ssepe ramosi, spiris latis,
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laxe lortis. Andrœcia semper in ramis parvis poslicis. parva, ostiolis

longis purpureis.

Hab. Kilimandscharo (Yolkens).

30. Fimbriaria parvipora St. n. sp.

iMonoica. parva, fusco-viridis. poslice subalra. Frons ad 7 mm. longa,

2 mm. lata, valdecanaliculala. simplex vel ex apiceinnovata, costa plano-

convexa. latissima. fronde duplo solum angustior, alis valde attenualis;

Stratum anticum in medio frondis luimillimum, cavernis angustis pauci-

lamellosis. subvacuis, fila libéra nulla. Stomaîa parva, 6 cellulis super-

licialibus formata, vix prominula. Cellula? epidermidis tenerœ. Squamœ

posticae parvse. alropurpureee, magno appendiculo e lata basi acuminalo,

basi haud vel minime conslriclo. Pedunculus pro planta longus (10 mm.)

apice paucis paleis hirlus. purpureus, Iriquelrus. Carpocephala hemis-

phaerica, stomatis parvis papulosa, lotis centre aequilongis ob radios

elongatos ad medium connatis, abrupte oblique patulis, antice inflatis,

lenerrimis. apice decurvis. crenato-lobulatis. Perianthia oblongo-ovata,

ad -/» exserta. Capsula? Sporœ flavescentes 70 ^, alis repando-lobulatis,

angustis. Elateres concolores, 300 ^ bispiri, attenuati, spiris in medio

confertim. versus apicem laxe tortis. Andrœcia in furcis frondis, parva,

ostiolis liyalinis brevissimis.

llab. Kaschmir Liddar Valley 13000' engl. (Duthie).

31. Fimbriaria Wilmsii Si. lledwigia 1892. p. 122.

Monoica. major, robusla. viridis, margine posliceque interdum purpu-

rascens. Frons ad 4 cm. longa, 10 mm. lata, ex apice innovata, postice

parum convexa. costa [)arMiii pr(jmiiiente. lata, triple tarnen angusliore

<|uaiii frons. Straluni anlicum liiiniile (in medio frondis 3-[)l() lunnilius

quam costa) cavernis valde numerosis, angustissimis. Stomala magna.

parum convexa. (i cellulis quinquoseriatis formata; cellula' e|)i(lermidis

valde et ;eqiialiter incra.s.sata'. S(iuamœ poslicjc magna', purpin'ea'. appen-

diculis (interdum geniinalis) magnis oblongis vel lanceolalis acuti.s, mar-

gine angulalis. Pedunculus ex apice frondis orliis, crassus, ad 2 cm.

longus. subteres. labiis alloiuiatis, duplicatis, alterne imbricatis, apice

paleis purpureis lanceolatis bnîviter barbatns. (larpoccphala licmisiilia'rica,

lohi» allenualis. niargine gros.se lobatis, piano coiivcxis. dcclivibus ad

inf'diuiti soliilis. cum involucro a-quilongo. \ali(lo inlcgcrrinMxpK; laie

c;inipaiHilatis. l'rrianlhia obJKpic pendula, ovato-oblonga. loni^ius exserta.

Iiyalina \c\ |iiir|iiiraM cntia. (ji/isiihi siilili.Nalina, louera, npei'ciilo magno.
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Sporœ luridse, 125 |i crenulaüm alatae. Elateres 170 ji, ssepe ramosi,

mono- vel bispiri, spiris validis. Andrœcia in ramulis parvis posticis.

Hab. Transvaal (Wilms, Maclea), Mozambique (Braga), Madagascar

(Baron.) (Caussèque) Cap. Kumakala (Breulel).

32. Fimbriaria marginata Nees. in Hör. phys. Berol. 1820,

p. 44.

Monoica, pallide-virens, margine posticeque purpurea. Frons ad 15 mm,
longa, 4 mm. lata, valida, ex apice innova ta, antice subplana; costa îrondù

6-plo angustior, humilis in sectione angusle elliptica, alcevalidse, margine

integerrimee. Stratum anticum in medio frondismagis altum quam costa,^

cavernis amplis, fila libéra subnulla. Stomata minima, parum elevala,

6 cellulis biseriatis formata, poro minimo. Squamae posticae parvse, pur-

pureee, appendiculis longis, geminatis, strictis atque lanceolatis acutisque.

Peduncuhis brevis (3-4 mm. longus) apice breviter barbatus, paleis

lanceolatis. Carpocephali centrum hemisphsericum , Stoma lis bullatim

prominulis, lobi breviores subhorizontaliter patuli, similiter alte papulosi,.

cum involucro magno late hiantes, perianthia ilaque oblique patula, ad

Vs exserta, late ovata obtusa. Capsula tenera, dilute brunnea, operculo

magis fusco, valde incrassato. Sporae 90 jx fusco-brunnese, anguste alatse,

alis integerrimis. Elateres 170 ^ flavescentes, monospiri. Andrœcia in

ramis parvis posticis, ssepe repetito innovatis, omnibus innovationibus

masculis.

Hab. Africa australis. Albany (Drège), Capetown (Eckion, Mc. Owen),

Caledon River (Rehmann), Devilspeak (Rehmann), Transvaal (Mc. Lea).

33. Fimbriaria Boryana Mont. Ann. sc. nat. 1838, IX, p. 41.

Dioica, viridis, magna et valida postice margineque purpurea. Fron^

ad 30 mm. longa et 6 mm. lata, ex apice innovata, rarius furcata antice

subplana, postice valde convexa, costa fronde triplo angustior, haud vel

parum producta, alse crassse, sensim atténua tse. Stratum anticum costse

eequialtum (in medio frondis), cavernis angustis; fila libéra subnulla.

Cellulee epidermidis tenerse, trigonis parvis incrassatse. Stomata magna,

parum convexa 7- vel 8 cellulis, 6-seriatis aîdifîcata. Squamae posticae

parvse, oblique ovatse, appendiculo longissimo (quam squama saepe duplo

longiore) lanceolato, basi vix constricto, apice acuminato acuto, intense

sanguineo. Peduncuhis ad 4 cm. longus, validus purpureus, subteres et

parum costatus, apice paleis purpureis longo barbatus. Centrum carpo-

cephali parvum convexum, lobi centro longiores oblique patuli cum
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involucro éequilongo bene campanulali. Perianthia purpurascentia, ob-

longo-ovata. ad -/» exserta. Capsula rufescens. Sporae 100 [i, flavescentes

alis latis répandis. Elateres 270 ^ dilule flavescentes. bispiri, spiris laxe

tortis. filiformibiis. Andrœcia in dorso frondis aggregata, saepe 3-vel

plura consecutiva.

Hab. Mascarenœ Insulœ (Boiy de S. Vincent, Rodriguez, Richard,

Boivin. de Tlsle).

34. Fimbriaria Khasiana (Griff.) Mitt. Hep. Ind. or., p. 126. in

Linn. Soc. Y.

Syn. Ocloskepos Khasianus. Griff Not. lab. 69 D, fîg. H.

Monoica. minor, tenera, pallide virens. Frons ad 15 mm. longa, 3 mm.
lata, pariim canaliciilata in fronde adulta postice purpurea. in novellis

hyalina, costa minima, postice valde producta, in sectione hemisphan-ica,

alis lamen tenerrimis, laxissime cavernosis; Stratum aiiticum ceterum

totam fere frondem occiipans, Ulis liberis nullis. Stomata magna, parum

convexa. (> celliilis Iriseriatis formata. Squamae parv?e purpureaî, appen-

diculo anguste lanceolato breviter acuminato integerrimo. Pedunculus

ad 10 cm. longus. nudus, siibteres. Carpocephala pro planta maxima,

centro miiiiiiio, convexo, slomalis longissime iilriciilalis quasi hirlo, lobi

similiter sed sparsius ulriculali, margine stomatis longe productis longe

angusleque inciso lobali, ceterum umbellalim expansi, involiicra humilia,

tenera. Perianthia parva, ovata, hyalina; Capsula tenera superne dilute

rufescens, basi hyalina, operculo magno valde incrassato (parietes radi-

ales). Sporœ IJO {j., bumililer cristatie. Elateres 102 [x bispiri. Andrœcia

pedunculo approximata, ostiolis liyalinis, longis.

Hab. lUnialaijn ( llijoker et Thomson).

I)i<' ik'schreibuiig ist nach dem Hoockers'schen Original n" 1677

gefertigt, da Griflilh keiin' IMlanzcn dieser Art nach Kuropa gelangen

Hess.

35. Fimbriaria Bachmannii St. Ilcdvvigia. ISDY. p. 7.

Dioica, nijjor, robusla, pailide virens, suMiis h\,iliii,i. /'Vo//,s- .id W cm.

longa, 5 mm. lata, liguiala, ex apice vel e l.ilcic costa' iiiiidvala, anlic(!

plana, postice UMiil(;r convcxa. casld liaiid prodiicla. froiidc |»his Irijilo

anguslior, aii; valida-, par'iMii afiimin.il;!'. ipsu iiiai';;iii(' ;ihtii|il(' aciila-;

Hlnünm nnticiim in lergo cosla' hiimil»'. dii|)l() humiliiis i|ii;im cosla,

<a\ernis anguslis, Ulis liberis subnullis. SlumaUi jiarva, parum ccinvexa,

8 rellulis parvi» biserialis formata. O.llnlir (;pidermiilis lenera-; sqnanue

Il>s
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posticae remotse, purpurese, trianguläres, acutse, pro more tarnen appen-

diculatse, appendiculo hyalino tenerrimo oblongo vel lanceolato acuto,

basique constricto, paruni breviore quam squama. Pedunciilus 10 mm.
longus, tenuis, compressus vel subteres, parum costatus, apice dense bar-

batus, paleis longioribus hyalinis, anguste linearibus. Carpocephala hemi-

sphserica alte angusteque papulosa, profunde quadriloba, lobis centre capi-

tuli sequimagnis, valde decurvis, margine — magnis stomatis prominen-

tibus— grosse lobulatis, cum involucro œquilongo breviter campanulatis.

Perianthia hyalina, ovato-conica, obtusa, ad 7^ exserta, pendula; capsula

flavescens, tenerrima opercule valde incrassato. Sporœ^O [i, alis angustis

integerrimis, asperulis. flavescentes. Elateres brèves, 136 [a. concolores,

bispiri, aequilati, obtusi, spiris validis. Andrœcia in planta propria termi-

nalia, magna, oblonga valde convexa, ostiolis magnis purpureis.

Hab. Transvaal (Bachmann) (Mc. Lea).

36. Fimbriaria violacea Austin. Torr. Bot. Gl. III, p. 17.

Monoica, minor, pallide viridis, postice hyalina. Frons ad 2 cm. longa,

ex apice innovata, 2 mm. lata, crassa, costa latissima, convexa, alis

angustis costam parum superantibus subhyalinis ; straUim anticum medio

costse sequialtum, anguste cavernosum, filis usque ad epidermidem elon-

gatis. Stomata magna, valde convexa, poro a 6 celluHs angustis quadri-

seriatis circumdato; cell, epidermidis haud incrassatae. Squamœ posticse

fusco-purpurese, imbricatee, appendiculo singulo elongato, anguste lanceo-

lato. Capitula in ramulo postico terminalia, breviter pedunculata, pedun-

culo crasso, subtereti, humiÜLer costato, basi purpureo, superne expalles-

cente, paucis paleis hirlo, apice barbato, paleis hyalinis sublinearibus.

Carpocephala purpureo maculata,e centre majore alterotundato crassoque

longe quadriloba, lobis ad medium discretis, oblique decurvis, capitule

duplo longioribus. Involucra itaque late tubulosa. Perianthia ovato-

obconica, ad medium immersa, hyalina (secundum Auct. violacea) capsula

subhyalina, apice incrassata (parietes radiales). Operculum haud vidi.

Sporae magnse, 102 jl, rufEe, lobatim cristatse, cristis tenerrimis asperis.

Elateres 270 [i, flavescentes, bispiri, spiris angustis, laxe tortis. Andrœcia

in ramulis lateralibus minutis.

Hab. California (Jepson, Bolander, Coulter, Howe).

Austin beschreibt diese Pflanze als recept. subconoidea tragend ; diesen

Eindruck erhält man auch, wenn man die schief abstehenden lobuli mit

in Betracht zieht; dass die Perianthien an den Jepson'schen Pflanzen

hyalin sind und nicht violett, halle ich für kein wichtiges Unterschei-
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diingszeiclien. da je nach dem mehr oder A\eiiiger beUchteten Standort

die Farben der ilarchantiaceen mehr oder weniger roth ausfallen und

an ein und derselben Art erheblich variiren können. Im Uebrigen ist die

Diagnose Austins zu einer sicheren Bestimmung zu unvollständig und

ich habe die Beschreibung, da Originalpflanzen nicht zu erhalten waren,

nach dem Jepson'schen Exemplar gefertigt, das wohl Howe bestimmt

hat.

37. Fimbriaria pilosa (Wahl.) Taylor Linn. Soc. XYII, p. 386.

Syn. Marchantia pilosa ^Yahlbg. Flora lapponica 1810, p. 399. F. nana

Ldbg. Syn. Hepat. Europ., p. 110 (f).

Monoica. parva, pallide viridis. Frons simplex vel ex apice innovata,

antice subplana. crassa, marginibus breviter acuminatis acutis, leniter

adscendenlibus. triplo latior quam alla. Costa latissima, humilis, postice

piano convexa sensim atlenuata. Stratum anticum laxe cavernosum,

cavernis altis (triplo altioribus quam cosla), fila hbera nulla. Stomata

magna, convexa. cellulis triseriatis formata. Epidermis haud incrassata,

parietibus validis. Squamœ magme, imbricalœ, purpurea?, appendiculo

lineari, longo sed breviter acuminato, stricto. Carpocephala parva, centre

heniisphaerico, ipso verlice parum majus prominente, humiliter papuloso.

l'eduiiciiliis ad 3 cm. longus, purpureus. profunde irregulariterque

coslaliis haud barbalus. Lobi brevissimi. cum involucro fere ad annullum

membranaceum reducli. ob radios elongatos ad posticum incurves haud

soluli. oblique extrorsum nutantes, lamina involucri interdum fissa;

periaiitliia dein oblique palula, ovalo-oblonga, longe exserta, laciniis longe

acuminatis. Capsula tenera, Havo-rufescens; operculum magnum, bene

definilum. validiim. cellulis aliis hiiinncis. \al(le incrassalis formatum.

Sponr 7:2 [j.. profunde lobal<j-alal;e pallide llavescontos. Elateres ^90
jj,

tri- qiiadrispiri. sjiiris aiigustis. arcle tortis. Andnecia ad i)asin i)eduMculi

parva piirpuroa.

Mal), (iermania, Sudelen. Helrclia fSchloicher), Snecia (Arnell), (Irœn-

lundiii (Vahl, VaniurlTcnj. Japonia{Vnnv\it), Fciiuia, Lappouia {lÀmWnH-'fi).

Sifjiria (Arneiij, Xorrer/ia {Kmihns), Am. sept. Vancouver Island (iMacoun),

Cnlifornia (Coville), Washinfßon Torr. fBrandcgee).

hie letzluonanntr'n drei Standorten führt Ciiderwoud au. Wasiiington

.soll withl Wa.sli. Terril. Iicisscii /. denn bei dei'Slad! dieses Namens wir'd

die Pflanze wohl scliw(;rli(li MirkfiiniMeii: (!s ist eine alpine und aicIisclK^

,\rl. utid r,;diroriiien ist desli.ilji ;ni<li zweifelliafl.
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38. Fimbriaria vesiculosa Austin. Acad. Phila. 1869.

Monoica, mediocris, pallide virens, in sicco flavescens, maxime crassa.

Frons ad 15 mm. longa, 3 mm. lata, repetito breviterque furcata, apice

ssepe 4-6 ramulos nascenles gerens, ante apicem itaque latissima ob

ramulos nondum separatos, antice valde concava, postice leniler convexa,

ubique fere sequicrassa, alis parum atlenuatis; costa latissima, frondi

fere aequilata, in alis attenuatim excurrens. Stratum anticum coslse sequi-

altum, cavernis antice convexo-prominulis, amplis, prismalicis, fila libéra

nulla; stomata parva, numerosa, parum convexa, poro magno 6 cellulis

parvis circumdato. Epidermidis cellulae sequaliter incrassatse, validae.

Squamae magnge., roseae, oblique trianguläres, longe acuminalse, nusquam

constrictse. Pedunculus ad 10 mm. longus, validus, in sectione compresso

ellipticus, apice paleis hyalinis longe filiformibus sparsim barbalus. Car-

pocephala cenlro hemisphserica, lobis quam centrum duplo brevioribus

oblique palulis cum involucro sequilongo cupulatis usque ad basin liberis.

Perianthia ovata, distincte acuminata, laciniis longe cuspidatis, hyalina ad

-/s exserta. Capsula medio infero cellulis elongatis, supero magnis cellulis

incrassatis formata, hyalina. Sporae 54 ji flavescentes, anguste alatse.

Elateres subhyalina 180 [i, spiris duplicatis filiformibus. Andrœcia pedun-

culo approximata. Anlheridia longe seriata totum ramulum fere percur-

rentia.

Hab. Patria? North Pacific Exp. (Rodgers).

Eine ausgezeichnete Art, welche an ihrer dicken, schwammigen Frons

leicht wieder zu erkennen sein wird.

39. Fimbriaria californica Hampe in Austin. Hep. Bor. Am.,

p. 135.

Monoica, major, robusta, fusco-viridis. margine posticeque purpurascens.

Frons simplex vel ex apice innovata, ad 2 cm. longa, 12 mm. lata, crassa,

antice subplana, costa late convexa, fronde duplo anguslior, sensim in

alas atténua ta, humilis; alae tenues, crispato-plicatulae. Stratum anticum

sat altum, cavernis angustis; stomata magna, hyalina, valde concava,

celluhs Iriseriatis formata, poro amplo. Cellulse epidermidis sequahter

incrassatse. Squamae posticee purpurese, magnse, semilunatse, appendiculis

(2 vel 3) brevibus, basi valde constrictis, lanceolatis, hyalinis. Capitula

dilute viridia, longe pedunculata, pedunculo ad 2 ^'2 cm. longo, valido,

superne stramiiieo, basi flavo-rufescens, nudo, apice barbato, paleis

longissimis, hyalinis, linearibus vel lanceolatis, e cellulis elongatis gedifi-

catis. Carpocephala centre hemisphserico, ad medium quadriloba, lobis
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oblique patenlibus, niagiiis apice inciso bilobis. Iticoliicra itaqiie optime

bilabiala, labiis rotundatis integerrirais. Perianthia hyalina. ovato-conica,

semiexserla. ore breviler tiibiiloso. Cahjptra tenerrima, celliilis magiiis

(50 X 1-0 \l) formata. Capsula tenera. diliite briinnea, cellulis Irigone

incrassalis. Opercidum haud vidi. Spora? 120 |j. fiilvce, laie lobatim-cris-

lala' crislis asperrimis. Elateres 200 jjl. mono- vel bispiri. Andrœcia in

ramiilis posticis minuta.

Hab. California (Howe, Boländer. Bauer. Bigelow).

40. Fimbriaria echinella fi. Hepat. Mex., p. 271.

Monoica. minor, viridis, purpureo marginata. Frons ad 15 mm. longa,

4 mm. lala, concava. alis adscendenlibus, atlenuaüs, ex apice innovata,

ramis poslicis floriferis valde numerosis. Costa anguslissima, fronde

mullolies angustior. postiee leniler convexa et vix producta. Stratum

anticuni humile, ca vernis solum sub poro amplioribus, reliquis minulis;

fila brevissima, ssepe ad unam cellulam reducta. Stomata parva, 6 cellulis

triseriatis prjoruple superposilis formata. CelluUi? epidermidis .Tqualiler

incrassatit', valida'. Squam/e parviO purpureœ; appendiculis disco squama*

iequilongis, anguste lanceolatis, integerrimis. Pedunculus ad 7 mm.
longus. leres, paucis paleis liyalinis, linearibus obsilus, apice similiter el

sparsim barbalus. Carpocephala, hemispbœrica, slomatis maxime utricu-

latim elongalis quasi spinosa, lolji capitule sequilongi, oblique patuli, cum

involucro campanulali, antice similiter sed sparsim ulriculati. margine

slomatis grosse lobali. Capsula hyalina. lenerrima. Operculum parvum

bislralum liyalinum. parietibus radialibus maxime Irabeculalim incrassalis.

Elateres 200 |j, dilule flavescenles, bispiri spiris anguslis. Si)or;p rufa'.

<».'{ (j.. lobato crislala'. Andrœcia in ramulo parvo postico.

Hab. Am. sept. Arkansas (leg. ïréculj, Mexico (Fr. Müller). TexAis

fSVriglit. tesle Underwood).

41. Fimbriaria abyssinica (1. Syn. Ilcp., p. 5()'J.

.Monoica. viridis, postiee |)iir|)ur('a. robusl;). cras.sa, gracilis. Froiis ;i(|

15 mm. longa, '') nnn. lal.i. iiiH-;i|-is. ex apice innovata. anlice siili|il;iiia.

jiosljce valde convexa. roslu fronde siibtriplo angustior. band pi'educta.

/i//.f crassis. sensiin altenualis, niarKino acutis integerrimis. Slruliiiii mill-

rnm in niedifj frondi-s cosla; .'rquiaitum. cavernis anguslis. sub \mv(\ (ilis

longis i;onferlis. Stomata magna. H-c(;llulis ipiadriseriatis formata, (leliulie

epidermidiü validissiina'. Squam/r i)oslic;e lato lunaUe. appendiciih» ;e(|Mi-

longo »Iriclo. lariceolalo longetpie acuminalo, basi Ii.iikI cimsliKln.

\±2
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Pedunmlus ad 10 mm. longus purpureus, ubique longe paleaceus, paleis

linearibus, apice magis numerosis. Carpocephala pro planta magna,

centro hemisphgerico grosse papuloso, lobis oblique decurvis centro

capituli sequilongis, papulosis, cum involucro sequilongo et valido late

campanulatis, profunde solulis. Perianthia late ovata, apice inflato-obtu-

sata, hyalina, vixad medium exserta. Capsula valida, flavescens operculo

valde incrassato. Sporœ 90 ji, alis angustis, integris, asperis, Elateres

150 ^, flavescentes, bispiri, spiris angustis; Andrœcia (in planta propria

ex apice ramulo femineo innovata) in medio frondis irregulariter aggre-

gata, ostiolis brevissimis, crassis, purpureis.

Hab. Abyssinia (Kotschy, Schimper).

(A suivre.)
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InTOTE

QUELQUES PLANTES DE BOUKHARIE

M-"« Olga FEDTSCHENKO et M. Boris FEDTSCHENKO

de Moscou.

Pendant notre séjour au Turkestan en 1897, nous y avons reçu de

M. Jean Geyer une petite collection de plantes qu'il venait de récolter

au printemps de cette même année en faisant un voyage à travers la

Boukharie.

Quoique la collection ne soit pas grande, elle renferme quelques

espèces intéressantes et une espèce nouvelle.

Nous donnons ici la liste de toutes les espèces, récoltées par M. Geyer,

avec l'indication des localités.

1. Ranunculacese.

1. Aiifiiifiiif Itillora l)(>. (^Iioiirol).

2. I><;l[»liiiiiiitii rii;.'iilijsiitii IJoiss. L;iil;ik;ui.

2. Papaveraceae.

.'{. (ilaiii-iiitii ••l<';;;itis V. <;l. M. Iliiliv Kanhi cl (ioiisiir.

'». Ils [ifroiiiii [l'iiiliilniii I,. Akr.ilial.

•'{. Cruciferae.

'.i. .M.'ilcoliiiia iiiiii(;('i l'ioiss. (^Iitiiiruli.

(j. l>-|)iiliuiii i)ralta h. Kiiln; Kiirclii cl (imisar.
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4. Sileneae.

7. Silène depressa M. B. Tchubek.

8. Saponaria Sewerzowi Rgl. et Schmalh. Tchachma Khufidjan, Chourob.

5. Geraniacese.

9. Géranium sp. Tchachma Khufidjan.

6. Zygophyllese.

10. Zygophyllum atriplicoides Fisch. Dans les sables Aïvadj-Takhta-Kouva.

7. Leguminosas.

11. Medicago minima Bart. Dans les montagnes Khirmat.

12. Glycyrhiza glabra L. Sartchakho.

13. Astragalus farctus Bge. Chourob.

14. Astragalus eremothamnus Kar. et Kir. Boukhara.

15. Astragalus Cottonianus Aitch. et Baker. Chourob.

16. Astragalus sp. Akrabat.

17. Vicia subvillosa Boiss. Tchachma-Khufidjan.

8. Rosaceae.

18. Crataegus sanguinea Pall. Entre Karchi et Gousar.

19. Poterium sanguisorba L. Boukhara.

9. Granateae.

20. Punica granatum L. Boukhara (cultum).

10. Crassulaceae.

21. Umbilicus Lievenii Led. Gousar.

11. Umbelliferas.

22. Prangos bucharica n. sp. Dans les montagnes de Khirmat.

12. Compositse.

23. Achillea Santolina L. Gousar.

24. Mulgedium tataricum C. A. M. Boukhara.

25. Mulgedium sibiricum Less. Dans les montagnes Khirmat.

13. Gentianese.

26. Gentiana Weschniakowi Rgl. Entre Karchi et Gousar.

14. Boragineae.

27. Anchusa italica Retz. Sartchakho.

28. Onosma echioides L. Boukhara.

29. Onosma turkestanicum Franchet. Chourob.
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30. Arnebia corauta Fisch, et Mey. Dans les montagnes Khirmat.

31. Caccinea glauoa Savi. Dans les montagnes Khirmat.

32. Trichodesma incanum Bge. Chourob.

lo. Scrophulariaceae.

33. Veronica campylopoda Boiss. Gousar.

16. Plumbagineae.

34. Acantholimon setiferum Bge. Tchoubek.

33. Statice otolepis Schrenk. Dans les sables Aïvadj-Takhta-Kouva.

36. Statice Suworowi Bgl. Termes.

17. Polygoneae.

37. Cajügonum sp. Tchoubek.

18. Urticaceae.

38. Parietaria sp. Dans les montagnes Khirmat.

19. Salicineae.

39. Populus pruinosa Schrenk. Dans les sables Aïvadj-Takhta-Kouva.

20. Iridaceae.

40. Iris maricoides Rgl. Chourob.

21. Amaryllidaceae.

41. Ixiolirion tataricum Fisch, et Mey. Entre Karchi et Gousar.

22. Liliaceae.

42. Tuhpa Korolkowi Rgl. Chourob.

4.3. Allium tataricum L. Chourob.

44. Eremurus Capusii Franchet. Akrabat.

23. Melanthaceae.

4ö. Merendera robusla Boiss. Chourob.

2't. Gramineae.

46. Bromus macroslachys Uusf. Boukhara.

47. Trilicum vulgare L. Boukhara (ruit.).

48. Hordeum hulhosum L. Chourob.

fi''nf;vo, flc'Tf'inbr" 1898.

ni (.1,. iiKiiii. noms., f(!vri<T iH'.lt).
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aus dem östlichen Assyrien :

Silene schizopetala, Asperula asterocephala

Stachys fragillima

von

J. BORIVMÜLLER

1. Silene schizopetala Bornm. (spec. nov.).

Sectio : Fimbriatœ (Boiss. FI. or., 1, p. 574 et 629-630).

Perennis vel biennis, glandulosa, radice crassiusculo vertical!; caulibus

Va-l-pedalibus erectis herbaceis foliosis pilis glanduliferis insequilongis

dense obsitis patentim viscoso-pilosis superne dichotome ramosis cymu-

ligeris; foliis teneris viridibus minulissime tuberculatis ad marginem

glanduloso-pilosis ceterum glabris, ovatis, inferioribus versus petiolum

eis breviorem breviter attenuatis ad apicem atténuato-acuminatis, cau-

linis oppositis semiamplexicauli-sessilibus late ovatis magnis 3-5-nervis.

sunimis bracteiformibus angustis attenuato-lanceolatis; floribus ad dicho-

tomias sitis et cymos brèves terminales paucifloros formantibus bracteis

late lanceolatis suffultis, rarius (infimis) axillaribus; pedunculis brevibus

fructlferis elongatis nutantibus calyce sequilongis; calyce viridi niembra-

naceo glanduloso late ovato-campanulato, fructifère inflato ad basin prse-

sertim aucto dentibus tubo dimidio brevioribus triangulari-lanceolatis

hyalino-marginatis; petalis albis tertia parte calycem superantibus,

lamina obovata ad medium usque in lacinias lineares ilerumque laciniatas

mullipartita, Corona nulla; capsula ovata (immatura) breviter stipitata.

Assyria orientalis (Knrdisianiâ) : Erbil, Dschebel-Sefin, in faucibus sub-

alpinis supra pagum Schaklava; 1600 m. s. m.; spécimen unicum legi

1. V. 1893 (Bornm. iter Persico-turcicum 1892-93, n« 951.

Maasse : Die Stengel des einzigen Exemplares sind 20 cm, hoch, in-

dessen lassen die Reste des viel stärkeren vorjährigen Stengels auch auf

eine mehr als doppelte Höhe schiessen; Blattpaare im Abstand von etwa
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4 cm.; W'urzelblälter ohne dem c. 2,5 cm. langen Blallstiel 5X3 cm.

lang und breit; Stengelbläller 3,5 X 5 cm.; Blüthenstiel 0,7 bis

l.o cm.; Kelch 1.5 X 1,2 cm. lang und breit; Fetalen 1,5 cm. lang.

Dadurch dass der Kelch schon während der Blüthe an der Basis sack-

artig aufgebauscht und ein Teil des Blüthensliels vom Kelch verhüllt ist,

kommt die Kapsel in die Mitte des Kelches (unter gleichem Abstand

nach oben und unten) zu stehen und scheint von einem ziemlich langen

Carpophor, das aber in Wirklichkeit aus dem Blattstiel gebildet ist, ge-

lragen zu sein.

Von den wenigen der Flora Orientalis angehörigen Arten der Gruppe

Fimbriatx unterscbeidet sich S. schizopetala Bornm. auf dem ersten

Bück durch die weiche dicht drüsige Bekleidung am Stengel, Blüthen-

stiel, dem Kelche und dem Rand der Blätter, welch' letztere sonst kahl

und nur mit sehr kleinen punktförmigen Erhabenheiten besetzt sind. In

der Gestalt der Slengelblätter erinnert die neue Art lebhaft an Silène

Lnzica Boiss. (Sint. exs. !) welche aber steiferen Wuchs und total ver-

scbieden Kelche aufweist. In der Tracht ähnelt sie einem jugendlichen

im Schatten gewachsenen (schlafTen) Melandrium pratense Bochl. Da in

der That S. schizopetala Bornm. in der Gesellschaft eines, übrigens

neuen Melandrium (M. physocalycimim Ilausskn. et Bornm.) wächst,

und mit dieser noch unbeschriebenen Art im Indûment aller Teile eine

geradezu verblüllende Aehnüchkeit hat, ja dieselben Blattwärzchen

zeigt, auch die Kelche beider Arten zur Blüthezeit unwesentlich ver-

schieden sind, so möchte ich darauf hinweisen, dass unsere Art sicher

eine Silène (mit -i (irilTeln!) ist, während die andere Pllanze bestimmt

zu Melandrium gehört (mit 5 Griffeln und 10-, nicht 5- zähniger Kapsel,

2-häusig'). — Kine Nebenkrone ist nicht vorhanden, es wird daher

S. schizopetala Bornra. der S. fimbriata (M. B.) anzureihen sein, während

S. phijsalodes Boiss. mit f(Mnzerschiitzter Nebenkrone der neuen Art

ferner .steht, auch ist die (Jcstall lUw Wurzelblätler beider Arten sehr

verschieden. .S. lacera Sl(;v. jjesit/.t fast blattlosem Stengel. Von S. fiin-

briala (.M. B.j unterscheidet sie sich aussenkMU noch dui'ch das ganz

andere drüsige InduuKint. durch [\n'. ziemlich lang(ui. nicht kinv.-drei-

' Mflumir III lit iilnisiirfilijr.iiiuiii lisskii. cL Huniiii. ist zwcil'clsolme dicîjoiiijje

Arl, w«'lclif! ilio {.'pisslcii Kapseln und am iiicisti-ii aiilVclilascncii, zur Kriiclil-

jy-il iii'wah'ni vcrgriissorlcii Kelche aufweist; die reife Kapsel ist his '.\ an. laiij;

imhI 1,'» rni. Iireil, iii<; Kruchlkelrlie liahen (aui llerliarexeinpiar, also etwas

flarlij^wlrlkkl) 3rm. lÄUi^o. timl ^ cm. (!) Hrcito. In der HKUIkui- und Ulalllorrn

Kliiiiml Hin fanl mil Af. prateme ItMclil. (Hierein, im Indûment auf das (ienaiisle

mit oIkîu lie.scliriehoncr Sileni: schizopetala Horiim.; Nelienkroiie vorhanden.
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eckigen Kelchzähne und durch die nickenden, nicht aufrechten Blüthen.

Weitere Unterschiede dürften in der Form der z. Z. noch unbekannten

reifen Kapsel und in der Structur des Samens zu erwarten sein.

2. Asperula asterocephala Bornm. (sp. nov.).

Sectio ? : perennis, corolla tetramera infundibuliformis flavida, Stig-

mata globosa (ut Cynanchica § 2. Sordidse, Boiss. Fl, or. Ilf, p. 26) sed

corollse lobi in appendiculum retrorsum recurvatum longiusculum atte-

nuati et (ut § 4. Latifoliae Boiss. 1. c.) folia qiiaterna ovata vel ovato-

oblonga,

Glabra vel velutina e rhizomate indurato-lignoso multicaulis; caulibus

erectis 1-1 Vs-pedalibus tenuibus quadrangulis duriuscuUs anisophyllis

superne ramulosis rarius simplicibus; folns Isete viridibus, inferioribus

inaequali-quaternis 3-5-nervis binis majusculis ovatis obtusis (12-15 X
20-30 mm. latis et longis) binis multo minoribus angustioribus oblongo-

ellipticis acutis (6-9 X 15-22 mm. 1. et L), superioribus 2-oppositis

ellipticis acutiuscuhs 3-nervis; floribus capitato-fasciculalis terminalibus;

capitulis saepius 2-3adapicemcaulisapproximatis et conglobato-congestis

capitulum compositum 40-60-florum (diametro 20 mm.!) formantibus,

saepius (capitulis axillaribus sessilibus oppositis) verticilliformibus verti-

cillis valde remotis, ssepissime ad ramulos subnudos tenues longepedun-

culatis, foliis binis floralibus bracteiformibus diminutis plerumque

reflexis suffultis; bracteis minutis oblongis vel obovatis tubo corollae

multoties brevioribus margine (an semper?) pectinato-ciliatis; corollas

sordido-flavidae rarius lurido-rubellae (non roseae !) 8-9 mm. longae

glabrae tubo tenui limbo minute tetramero multoties longiore, lobis in

appendicem subulatum introrsum recurvatum attenuatis ; antheris

oblongo-linearibus nigricantibus inclusis; stylo fere ad basin usque

bifldo ramis saepius valde inaequalibus, stigmatibus globosis in medio

tubo; mericarpiis (immaturis) obovatis obtusis. — Variât :

a. typica, glaberrima.

ß. velutina; in omnibus parlibus caulis foliorumque et bractearum

velutino-pubescens.

Y- oppositifolia; folia omnia 2-(nec 4-) opposita.

Assyria orientalis (Kurdistania) : Erbil, montis Dschebel-Sefln (Kuh-

Sefin) in rupestribus faucium supra pagum Schaklava, 11-1400 m. s, m.,

legi m. TL 1893 (exs. Bornm. iter Persico-turcicum 1892-93, n» 1337,

no 1336 et n» 1338 ß. velutina, n° 1339 y. oppositifolia).

A. asterocephala Bornm., eine prächtige Pflanze mit der Blattform und

Blattstellung einer A. Taurina L. und mit den gelblichen ßlüthenköpfchen

(diese äusserst reichblüthig, sternförmig 20-60-blüthig) einer A. aspera
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(M. B.), zählt mil zu den interessantesten Funden meiner Ausbeute, da

diese Art keiner der aufgestellten Gruppen, auch weder den Arten der

«Sordidce», noch jenen der «Latifohae» eingereiht werden kann. Unter

den Arten der letztgenannten Gruppe hat sie wohl gewisse habituelle

Aebnlichkeilen mit A. involucrata Bergr. et Wahlenb., doch diese, wie

die anderen Arten dieser Abteilung, besitzen reinweisse anders geformte

Blüthen mit ziemlich breiter, allmählich sich erweiternder Saumöflfnung,

deren Lappen in eine Spitze, ohne mit einem nach innen umgeschlagenen

Appendix versehen zu sein, auslaufen. Bezüglich Form und Farbe der

Blüthe nähert sich die neue Art wiederum der Abteilung «Sordidse»,

denen sie aber der sehr breiten (eiförmigen), kreuzweis gestellten Blätter

halber unmöglich zugerechnet werden kann. Schliesslich weisen die

langen umgeklappten Anhängsel der Saumzipfel Beziehungen zu den

gleichfalls perennen Arten der Sektion Cruciana auf, unter denen unserer

A. astrocephala Bornm. eine gewisse äusserliche Aehnlichkeit mit A. as-

pera (M. B.) (in Form und Farbe der Blüthe, aber ohne Rücksicht auf

die Belaubung) nicht abgesprochen werden kann; freilich ist die Blume

dieser Arten nicht vier-, sondern fünfteilig. — Somit nimmt A. astero-

cephala Boiss. unter den europäischen und orientalischen Arten eine sehr

isolierte Stellung ein, und es ist nicht unwahrscheinlich, dass sich ein

künftiger Monograph dieser Gattung genötigt sieht, unsere Art in eine

eigene Unterabteilung unterzubringen, wobei es nicht ausgeschlossen

sein mag, dass derselben als zweite Species die nur dürftig beschriebene

A. fragillima Boiss. und Hausskn. zugesellt werden muss, eine Art, die,

bisher nur aus Fragmenten bekannt, gewiss irriger Weise der Gruppe

« Hosea3'> eingereiht worden ist.

Die reichlicii eiiigesammellen gut präparierten Exemplare gehören

zum grösseren Teil der var. velutina Bornm. an, während die als Typus

bezeichnete kahle Form niii- weniger häufig begegnet ist, obwohl die

neue Art an obengenannter Lokalität, im Verein mit der gleichfalls neuen

(unten beschriebenen) Slacitys fragillima Bornm., in grosser Anzahl

auftrat. ï)ie var. oppositi/olia war mir nur in wenigen Exemplaren be-

gegnet und dürfte sich si);ilor vic^llcicht nur als Abnormität oder Zufalls-

biidiiiitr erweisen.

Sr-hr li.-iiifig sind diircli vÀiw. G.illcnhihhiiig ' diiî Hlüthenköpfchen

(l'Toriiiicrt. sei es nur drr.'irt, dass sich an den Hracleen eine teilweise

lia.'irbeklcidnng vorlindet, sei es, dass, wie in den meisten l'^allen, die

' .Varli IL-rrii l'rof, D' Tlionias's frciiiKlInlicr MiUfiliiiig ist (is (iiiio (Iccido-

inyiden-(i.illi'.
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Deckblätter und das ganze Köpfchen mit einem dicken weissen Haarpelz

überzogen ist. Häufig ist alsdann die Blumenkronenröhre verkürzt oder

ganz verkümmert und so jede Fruchtenlwickelung unterdrückt,

3. Stachys fragillima Bornm. (sp, nov.).

Sectio : Stachyotypus, Fragiles (caules ex fissuris rupium penduli fra-

giles). — Boiss. Fl. or. IV, p. 715, 728-729.

Perennis, minute glandulosa setis patulis pellucidis molliter hispidula

sericans, rhizomate indura to-ramoso ; cauUbus numerosis herbaceis humi-

libus (V2-l-pedalibus) elongatis dependentibus simplicibus rarius ramosis

fragillimis; foliis ovato-orbiculatis vel ovatis obtusis profunde corda tis,^

circumcirca obtuse et grosse crenatis rarius (in formis umbrosis vegetis

Iaxis viridioribus) triangulari-dentatis, petiolis eis 2-3-plo brevioribu»

suffultis; foliis floralibus conformibusvel basi subcordatis, summistantum

acutiusculis triangulari-ovatis, flores subsequantibus ; verticillastris 4-

6-floris omnibus distinctis in formis umbrosis valde remotis, internodiis

3-5 cm. longis; bracteis anguste linearibus pedicello brevissimo (2 mm/
longo) multo longioribus; calycis glanduloso-viscidi dentibus late lanceo-

latis acutis (non spinescentibus) tubum sequantibus demum eo (fructifero)

longioribus; corolla albida in labio inferiore tantum pallide purpuras-

centi-maculata,tubo longe exserto calycem subduplo superante, labio supe-

riore dorso viscidulo integro obluso, inferiore glabro duplo longiore tri-

lobo lobo medio obovato retuso; slaminibus vix exserentibus; acheniis

brunneis glabris obcordatis trigonis, marginibus binis lateralibus calloso-

incrassatis.

Assyria orientalis (Kurdistania) : Erbil, Dschebel-Sefin, in parielibus

verticalibus faucium supra pagum Schaklava, alt. 11-1200 m. s. m.; legi

YI. 1893 (Bornm. iter Persico-turcicum, 1892-93, exs. no 1666, 16666).

An dem Felswänden des ostwärts von Erbil gelegenen Dschebel-Sefin

tritt die neue Art ziemlich häufig auf und zwar, je nach Zutritt der Sonne,

in mannigfachen Formen. Die normale Form (exs. n» 1666 f. aprica) ist

kleinblättrig, das Indûment ist dicht, weich, namentlich an der Blattunter-

seite weisslich schimmernd, die Form der Blätter ist gerundeter, ähnlich

denen von Glechoma hederacea, Kelch und Blüthe sind kleiner und die

Kelchzähne weniger tief als an den im Schatten gewachsenen Individuen.

Solche sind zarter, gebrechlicher, schlanker, die Internodien verlängert,

die Blätter bedeutend grösser, mattgrün mit weit schwächerer lockerer

Behaarung, die Zahnung ist spitzer, die Ausbuchtung an der Basis

schwächer, die Kelchzähne sind verlängert (länger als der Tubus) und

schmaler. Beide Formen Hessen sich bei dem reich eingssammelten

Material kaum sondern, da alle denkbaren Zwischenstufen vorlagen.
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Maasse : Stengel 13-20 cm. (Schattenexemplare bis 35 cm.) lang;

Blätter 2X2 cm., seltener 3 X 3 cm. (bezw. 3,5 X 3.5 cm.) lang

und breit; Blüthenstiel 2 mm.; Blüthenkelch 10 (bezw. 12) mm.; Frucht-

kelch 12 (bezw. 13) mm.; Kronenröhre 13 (bezw. 13) mm.; Unterlippe

6-7 (bezw. 7-9) mm.; Same 2,5 X 1,5 mm.

S. fragilUma Bornm. unterscheidet sich von den beiden der Orientflora

angehörenden Arten der Abteilung «Fragiles >- zunächst durch die langen

Kelchzähne, welche bei S. Pinardi Boiss. nur 7», bei S. longiflora Boiss.

et Bai. V2 so lang als der Tubus sind; von S. Pinardi weicht sie ferner ab

durch die kurz- (nicht lang-) gestielten Stengelblätter, durch die gleich-

artig gestalteten Blätter an den Quirlen (nicht sitzend und mit keilfg.

Basis), durch lockergestellte, deutlich auseinandergerückte (nicht gegen

die Spitze hin in eine Traube zusammengedrängte) Blüthenquirle und

durch das Vorhandensein von Bracteen. S. longiflora Boiss. et Bai. besitzt

dagegen einen sehr langen, die Kelche drei mal (nicht höchst doppelt)

überragenden Tubus der Corolla und ebenfalls sehr langgestielte Blätter,

deren Stiel der Blattfläche gleichkommt (nicht Va-Vssogross); ihre Quirle

sind 2- (nicht 4-6) blüthig und die Kelchzähne sind, wie erwähnt, nur

halb so lang als der Kelchtubus.

Aeusserst ähnlich im Indûment ist S. fragillinia Bornm. schliesslich

der westeuropäischen (spanischen) Art, S. circinnata L'Hér. (Porla et

Rigo, exs. n« 393), die aber ebenfalls sehr lange Blattstiele (bis

doppelt so lang als die P'läche) hat. ferner an den gegen die Spitze hin

gedrängt stehenden Quirlen eiförmig gestaltete, an der Basis keilförmige,

fast sitzende Blätter (bezw. Stützblätter) aufweist. Wohl sind, wie bei

S. fragilUma Bornm., die Kelchzähne so lang als der Tubus, die blass

purpurne Blülhe überragt aber mit ihrer sehr kurzen Höhre die Kelch-

spilzen kaum oder nur unwoseritlich. und üborliaupt ist diese Art, im

Vergleich zu S. fragilUma Bormii. robust, verzweigt und von gänzlich

verschiedener Tracht.

Oben boscliriebeue drei neue Arten wurden bereits vorgelegt und be-

sprochen in der ilr-rbsl-llauptversauinihmg des Thüriiig. botan. Vereins

in Suhl, am 11. Oktober \H'.}'t. V(!rgl. Mittli. d. thür. bot. Vor., n.

Folge, lieft \ll CIHlKij, S. 7 [oUiu- Diagnose!).

Berka ;mi »jcr lim. den 3. Iiczcnihcr IH'.IS.
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UNE ORCHIDÉE NOUVELLE DU BRÉSIL

PAR

Alfred COGxAIAUX

Bulbophyllum cryptanthum Cogn. sp. nov. Rhizomate
repente, elongato, squamis numerosis coriaceis amplexicaulibus densius-

cule vestito; pseudobulbis minutissimis, elliptico-ovoideis, non com-
pressis, apice monopliyllis ; folio erecto^ parvo, crasse carnoso, rigido,

late oblongo-elliptico, apice rotundato subretuso, basi in petioium bre-

vissimum attenuato; floribus minutis, secus rhizoma sessilibus solitari-

busque; sepalis pellucidis, anguste triangulari-lanceolatis, longe acumi-
natis, subtiliter trinerviis; petalis minutissimis, subulatis; labello

carnosulo, sepalis dimidio breviore, indiviso, anguste oblongo, obtuso,

ad medium lateraliter leviter constricto, superne subtiliter papilloso;

columna brevissima, vix alata, basi in pedem longe producta, clinan-

drio anguste membranaceo, antice inappendiculato, postice minute
unidentato.

Rhizome brun, cylindrique, finement strié, assez flexueux. Pseudo-
bulbes assez espacés entre eux, lisses, longs de 2 7^ à 3 mm., épais de
2 m., naissant à l'aisselle d'une écaille légèrement charnue, ovale, aiguë,

un peu plus longue qu'eux. Feuille assez concave, à sommet un peu
récurvé, verte, longue de 20 à 22 mm., large de 8 à 9 mm., à une seule

nervure qui est finement canaliculée à la face supérieure. Fleurs blan-

châtres, accompagnées chacune d'une bractée à base amplexicaule,

ovale, aiguë, uninerve, blanchâtre, translucide, longue de 1 V^-S mm.
Ovaire subclaviforme, un peu trigone, long de 1 7* mni. Sépales dressés,

longs de 3-4 V^ lûni. Pétales dressés, translucides, longs de 74-1 mm.
Labelle dressé, un peu rigide, presque plan, à trois nervures longitu-

dinales très fines, long de 1 V2 lïim. Colonne demi-cyclindrique, à bords
antérieurs aigus, un peu incurvée, longue à peine de V2 nim., à pied

deux fois plus long qu'elle. Anthère convexe, glabre, lisse, uniloculaire.

Les fleurs sont si petites, presque transparentes et en grande partie

cachées par les écailles du rhizome, qu'il faut la plus grande attention

et le secours de la loupe pour les découvrir ; et au premier abord, on
croirait que la plante n'est pas fleurie, alors qu'elle porte de nombreuses
fleurs. Nous sommes redevable de cette curieuse espèce à M. Lubbers,
chef des cultures au Jardin botanique de Bruxelles, qui nous l'a com-
muniquée au mois de mai 1898, et qui en a reçu des pieds vivants de
M. Binot, horticulteur à Petropolis (Brésil). Il est donc très probable
qu'elle est originaire de la province brésilienne de Rio de Janeiro.

Verviers, le 15 décembre 1898.
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NOTES SUR LES ORCHIDÉES

A. FIIVET

Planche III.

Hormidium pseudo-pygmaeum nov. sp,

Herba epiphyta. Caulis repens, elongatus, dissite pseudo-bulbosus,

vaginis membranaceis, venosis textus. Pseudo-biilbi dissiti, clongati,

cylindrici, apice 2-foliati. Folia bina, coriacea, linearia, sub-condupli-

cata, dein plana, leviter carinata, apice obtusa et mucronata. Intiores-

centia termiualis, inter folia subsessilis^ brevissima, spatha pergamea,

obtuso-acuta amplectente. Flores pauci (2-3), parvi, conferti, non resu-

pinati, brevissime pedicellati, semi-patentes. Bractea lata, ovario pedi-

cellato brevior, scapum semi-amplectens, basi cuneato-rotundata, dein

abrupte et roctangulo angiistata et euspidata. Omnes pcrigonii parti-

tioncs erectae et carnosœ. Sepala rhombea, acuminata, carinata, late-

ralia leviter obliqua. Petala linearia, sepalis breviora, acuta. Labellum

cura columna breviter adnatum, trilobum, ocallosuin; lobi laterales

cuneato-rotundati,cum antico subroctanguli; lobus médius sub-acorosus,

cirnosu.s. Columna brevis, crassa, exalata; clinandrium marginatum,

oblique et postice concavum, et cus[)idatum, antherœ connectivo

d'Titf'm inferiorem bn-viorem formaiito. Stigma traiisvorsum, latum.

Anthera subglobosa, 2-locularis, loculis bi-locellatis. l'ollinia 1, corca,

libora. more p]pidendri genoris caudiculata.

rosta-i'ii(!a : n" 202. Tonduz !

(«•ttn i»lant<^ a fleuri dans le coiiraiit df raiiuéc 1H!)8 dans les scrivs

de la l'ierriére et je dois k Tobligt-'ancc de M. IJarbcy d'avoir j)U IV'tu-
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dier. Elle est voisine de VEpidmdrum pygmseum Hooker (Hooker's,

Journal oj hotany I, p. 49, t, 118, 1834). Elle en diffère :

1° Par le port : taille au moins double, pseudo-bulbes cylindriques

à peine atténués au sommet, très gi'êles; feuilles plus longues, plus

étroites, arrondies et mucronées à l'extrémité, formant à leur point

d'insertion un nœud saillant plus gros que le pseudo-bulbe ; rhizome

rampant à pseudo-bulbes très écartés.

2° Par la fleur : divisions toutes dressées; sépales fortement carénés,

acuminés, condupliqués à l'extrémité; lobe médian du labelle aigu,

long, étroit et charnu, presque cylindrique; double dent de la partie

postérieure de la colonne, l'une faisant partie de la marge du dinandre,

l'autre étant le connectif de l'anthère.

Sur une forme cleistogame de YEpidendrum bicornutmn

Hooker (Diacrium hicornuiiim Bentham).

Cette plante provient également du jardin de Valleyres. Comme la

précédente, elle a été recueillie au Costa-Rica par M. Tonduz. M. Au-

tran m'envoya une inflorescence qui portait à la fois une fleur épanouie

et plusieurs boutons. Parmi ceux-ci, deux avaient leur ovaire très déve-

loppé, ainsi que cela se produit après la fécondation; ils étaient cepen-

dant intacts, et la séparation des pièces du périgone n'avait pas

eu lieu. L'état de maturité était cependant assez avancé pour per-

mettre d'ouvrir et de développer la fleur sans déchirure. Il fut alors

possible de constater que les sépales, les pétales et le labelle étaient

normaux pour l'état de développement du bouton. Au contraire la

partie supérieure de la colonne était tout à fait anormale. Le clinandre

n'existait pas pour ainsi dire, non plus que le rostellum. L'anthère

très imparfaitement 2-loculaire, reposait sur une masse jaunâtre, vis-

queuse, qui débordait latéralement et était formée de pollen ayant émis

déjà de nombreux tubes. Le rostellum, informe, réduit à une mem-

brane à demi-gélifiée, se trouvait presque noyé dans le liquide émis par

le tissu fertile du stigmate et y formait une sorte de presqu'île recou-

verte par les tubes polliniques s'enfonçant dans le stigmate même. La

fosse stigmatique occupait presque tout le sommet de la colonne, ne

réservant que la partie postérieure du dinandre qui soutenait l'anthère
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adhérant encore à son connectif. J'étais donc en présence d'un cas

d'auto-fécondation d'une fleur cleistogame. M. Ridley {Journal of

Linnean Society XXIV, p. 394) a signalé ce cas : c'est celui du pollen

restant en place dans l'anthère, sans déplacement aucun et émettant des

tubes germinatifs jusqu'au stigmate et à Tovaire. M. Ridley attribue ce

résultat à la surabondance de sécrétion du liquide stigmatique qui vient

mouiller le pollen. Dans le cas actuel, il s'est produit un ramollissement

de toute la parooi formant le fond du cliuandre et une gélification

complète des parties latérales de ce fond qui a amené l'affaissement du

rostellum (en partie gélifié, lui aussi) et de l'anthère, en mettant le

pollen en contact avec le liquide largement émis par le stigmate ; d'où

germination du pollen et fécondation de la fleur sans épanouissement.

J'ajouterai que le port de la plante est identique avec celui d'une

plante normale. Seule l'inflorescence est plus grêle. La fleur, qui s'est

régulièrement ouverte et dont l'organographie ne présentait rien de par-

ticulier, s'ouvre mal; les extrémités des pétales et des sépales sont inflé-

chies en dedans, ce qui lui donne un aspect assez différent des fleurs

ordinaires de la même espèce; elle est aussi plus petite de moitié. La

grappe portait une fleur épanouie, deux fleurs (ou boutons) cleisto-

games et fécondées, enfin trois boutons normaux non encore ouverts.

D'après les renseignements que m'a communiqués M. Autrau, la fleur

avait fleuri déjà plusieurs fois, avait donné des fruits, mais sans jamais

ouvrir ses fleurs. Cet Epidendnim est peut-être celui de la Trinité,

indiqué sans nom d'espèce comme exemple d'auto-fécondation par

Criiger, dans Journ. oj. Linn. Soc. VIII, p. 131, cette île étant le pre-

mier pays d'origine signalé de VEpidendriim bicormitum.

Paris, le 10 janvier 1899.



Iâ4

DIPTERÖSIPHON SPELIICOLA n«v. «en. el spec.

Eine höhlenbewohnende Burmanniacee aus brasilianisch Guyana

Yon

J. HUBER (Para).

Planche IV.

Unter einer kleinen aber interessanten Pflanzensammlung, die mein

Präparator M. Guedes von einer mit seinem Yater zu archäologischen

Zwecken unternommenen Reise nach den Flüssen Maraca und Anauera-

pucù (2 nördlichen Nebenflüssen des unteren Amazonas) zurückbrachte,

fand sich, leider nur in 2 Exemplaren, eine interessante Burmanniacee,

deren Beschreibung ich trotz des spärlichen Materials zu publizieren

unternehme, da damit unsere Kenntnisse über die merkwürdige Familie

der Burmanniaceen immerhin um etwas erweitert werden.

Leider fehlen unsern Pflanzen die unterirdischen Teile. Die ober-

irdischen Teile sind nach den Angaben des Entdeckers ursprünglich

reinweiss, während sie bei beiden trockenen Exemplaren die bei vielen

chlorophyllfreien Pflanzen nachträglich auftretende braune Färbung

zeigen. Der Stengel ist aufrecht, ca. 20 cm. hoch, verhältnismässig reich

beblättert; er ist an den trockenen Exemplaren stark gefurcht und hat

ungefähr 1,5 mm. Durchmesser. Die schuppenförmigen Blätter sind ca.

1 cm. lang, eilanzettlich, zugespitzt, ganzrandig und umfassen mit ihrer

beiderseits der Insertionsstelle schräg herablaufenden Basis ungefähr

einen Drittel des Stengelumfanges. Sie bestehen in ihrer grössten Aus-

dehnung nur aus 2 Zellschichten und sind in der Mitte von einem Nerven

durchzogen, welcher etwas über die Spitze des Blattes verlängert ist und
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an dessen Basis zwei kurze, mit blossem Auge kaum sichtbare, mehr

oder wenig verzweigte Seitennerven abgehen. ^ Die Inflorescenz, welche

den einfachen Stengel abschliesst, ist ein Doppelwickel, compliziert durch

den Umstand, dass die kurzen Blütenstengel jeweils mit dem Fortsetz-

ungsspross verwachsen sind (vergl. Fig. 3). Auch das Yorhandensein der

schräg seitlichen Yorblätter erschwert das Verständnis der Inflorescenz

etwas.

Wie bei den übrigen Euburmannieae ist die Blumenkronröhre mit dem

Fi'uchtknoten verwachsen, wodurch dieser unterständig wird. Die freie

Kronröhre ist ungefähr so lang, wie der mit dem Fruchtknoten ver-

wachsene Teil, jedoch etwas länger als die freien Perigonabschnitte.

Diese unterscheiden sich wenig von einander in Gestalt und Grösse, die

äusseren Abschnitte sind nur etwas breiter eilanzettlich, während die

inneren schmallanzettlich sind. Alle sind sehr spitz. Nach den trockenen

Exemplaren zu urteilen, sind in vollkommen entwickelten Blüten die

freien Perigonabschnitte ausgebreitet.

Im oberen Drittel der Kronröhre sind die drei epipetalen Staubgefässe

inseriert. Sie besitzen ein kurzes Filament und zwei ziemlich weit aus-

einandergerückte Antherenhälften mit übereinanderstehenden, separier-

ten, rundlichen Fächern. Charakteristisch ist die Form des Connectivs.

Wie bei den übrigen Burmanniaceen ist es ziemlich in die Breite

entwickelt und zeichnet sich aus durch drei dornförmige Fortsätze,

wovon einer nach innen, die beiden andern nach hinten und aussen

gerichtet sind.

Der Griß'el reicht bis zur Höhe der Staubgefässe, wo er sich in drei

kurze Aesle teilt, deren jeder mit einer trichterförmigen Narbe, mit

schwach zurückgeschlagenem zweilappigem Saum endigt.

Wichtig für die systematische Stellung von Dipterosipfion ist die Form

und der Bau des uiiteisläiuligen Fntclitkiiolena. Derselbe ist ziemlich

lang cylindrisch und mit 2 schmalen, nur aus wenig parenchyma tischen

Zellreihen gebildeten Flügeln verschen. Aus Fig. IJ wird man sich dieses,

.son.sl bei den Burmanniaceen, so viel mir bekannt ist, einzig dastehende

Yerliällnis einigeriiia.ssen erklären können. In der Endknospe wird

nämlich, infolge der gedrängten Stellung von Blutenknospen und V(ti-

' Kin<! iiiikroHko|iiHc|ie l'rllfinij,' an ili-iii aiif;,'n\v<'iclili'ii llcrhariiiaU'rial (r;,'al)

AI»w<;H<;nli('il von tyitiscIiiTi (ililDropliyHkörricrn im Klall. Nur in wcni^fn

'//•lli'ti fanden sied nchcn dr-rn Ki-rn «itiif/i^ stark lii-lilliriclicndc Kiirpcn-Iicn. dl«

ich y-t\in:U nirhl einmal mit Sii-hcrluMl als l'Iastidr-n aiisspivclicti möclitr!.
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blättern, der Fruchtknoten der jungen Blüte jeweils zwischen Yorblatt

und Endknospe zusammengepresst, während seitlich ein Ausweichen

in beschränktem Masse möghch ist. Es handelt sich also vielleicht hier

um eine Art Mechanomorphose in Sinne von Sachs. Die Flügel lassen

gewöhnhch keine Beziehung zu den in der Fruchtknotenwand verlaufen-

den Gefässbündeln erkennen; meist sind sie etwas excentrisch auf eine

Seite des Fruchtknotens gerückt.

Der Querschnitt durch den Fruchtknoten zeigt drei T-förmig gegen die

Mitte vorspringende, jedoch vollkommen getrennte Placenten, die mit

zahlreichen, an ziemlich distinktem Funikulus aufgehängten, anatropen

Samenanlagen besetzt sind.

Ueber das Abfallen der Blüte und das Oeffnen der Kapsel geben unsere

Exemplare keinen befriedigenden Aufschluss. Da ich jedoch auf einer

schon beinahe reifen Kapsel das Perigon noch vollständig erhalten antraf,

so glaube ich mich immerhin zu der Annahme berechtigt, dass hier

nicht etwa wie bei Dictyostegia ein ringförmiges Ablösen des Perigons

erfolgt.

Nach dem Vorausgehenden kann die Diagnose des neuen Genus mit

seiner einzigen Art folgendermassen gefasst werden :

Dipterosiphon nov. gen. (Name nach der zweiflügeligen Perigon-

röhrej.

Herba caule simpiici; infiorescentia cymoso-biflda ; flores breviter

pedicellati, pedicellis cum axi concrescentibus ; perigonium corollinum

persistens, longe tubulosum, laciniis limbi aequilongis interioribus tamen

paulo angustioribus; stamina tria, filamentis brevibus, connectivis aculeo

anteriore (ventrali) unico, posterioribus (dorsahbus) duobus munitis.

Ovarium inferum cylindricum anguste bialatum, uniloculare, placentis

tribus parietalibus. Stylus simplex apice brevissime trifidus, stigmatibus

tribus infundibiliformibus instructis. Semina ovoidea.

Dipterosiphon spelaeicola nov. spec.

Herba spelaeicola alba, caule simpiici circa 20 cm. alto erecto, foliis

numerosis squamiformibus, ovato-lanceolatis, apice acuminatis, basi ob-

lique decurrentibus, floribus 18-20 mm. longis albis, laciniis limbi

exterioribus ovato-lanceolatis, interioribus lineari-lanceolatis acuminatis,

Semina (haud plane matura) 0,5 cm. longa. Reliqua generis.

Hab. : In regione fluminis Maracä (prov. Para, Brasiliae), in caverna

ßuracao» dicta montis «Serra do Laranjal».
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Nach allen angeführten morphologischen Tatsachen kann kein

Zweifel darüber bestehen, dass Dipterosiphon in der Gruppe der Eubur-

mnnniex an die Seite von Campylosiphon zu stellen ist. Die Form der

Inflorescenz. namentlich die Verwachsung der Blütenstiele mit der

Inflorescenzachse. die fast gleichmässige Ausbildung der innern und

äussern Perigonzipfel. die Gestalt der Staubgefässe (siehe Fig. 6 und 7

von Dipterosiphon, sowie 11 und 13 von Campijlosiphon) sind in gleicher

Weise beiden Gattungen eigentümlich.— Campylosiphon besitzt nämlich.

wie ich mich an Alkoholmalerial überzeugen konnte, 3 gleich orientierte

Forlsätze am Connectiv, wie Dipterosiphon, nur dass dieselben stumpfer

sind als in letzterer Gattung. — Auch in der Gestalt der Samen stimmen

beide Gattungen überein. Im Gegensatz dazu fallen die keineren Dimen-

sionen und die Krümmung der Blüte von Campijlosiphon als Gattungs-

merkmale kaum in Betracht. Dagegen berechtigt die Ein fächerigkeit des

Fruchtknotens und seine eigentümliche Flügelbildung wohl doch zur

Aufstellung eines besonderen Genus. Nach Miers müsste sogar, wenn

ich die Darstellung Benlham's in Hooker's Journal of Bolany 1855, p. 13,

recht verstehe (die Arbeit von Miers selbst in Transactions of llie Linnean

Society, vol. 18, ist mir leider nicht zugänglich), auf Grund der

Einfächerigkeit des Fruchtknotens das Genus Dipterosiphon von Campy-

losipJion und den Biirmaitniaceen weg in eine andere Tribus, diejenige

der Dictyoslegise, gestellt werden. Dies wäre jedoch ganz unnatürlich.

Dipterosiphon gehört ohne Zweifel in die nächste Nähe von Campylosiphon

und erinnert sogar durch die Flügelbildung an Biirmannia, obwohl nur

sehr oherllächlich.

Oh die Einfächerigkeit des Fruchtknotens wirklich eine Verwandtschaft

mit den Gallungen Gtjmnosiphon, Dictyostegia und Apteria auueüiel, lasse

ich \orderliand noch dahingestellt. Wie ich mich durch eigene Untei'-

siichiing überzeng«;ii konnte, ist übrigens die Einfachci'igkeit des Fruchl-

knolens auch bei Campylosiphon noch angedeutet, indem die Placenten

in der .Mille nicht vollständig sind, sondern immer durch feine Spalten

ptHrennl bleiben fvergl. Fig. l'ij.

Eine besondere Berücksichtigung verdienen (ii(î SL;in(i(irls\(Mliältnisse

von Dipterosiphon. Währeml die mrisicn hr.isilianischen Arten von liur-

mannia Bewrdiner der z«;nli;den llociiebeiien sind fvei'gl. Mahne, di(>

Biirm.-inni('«!ii der ersten Itcgneirsclien Expedilion. |}jli;ing tili K. svciisk

Vel. Akad. Ilandlingar, Bd. ti, Alb. 111. n" S, iS'.Mij. sind die S|M'cies mui

Cnmpylnsiphnn , Cyniuosiphon, hlrlynslt-i/ia und Apteria als Hewohnei'

feiicIiiiT iiml scii.iiiiL'ci- Walder bekanni. in Üiplerosiphün haben wir in
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dieser Verwandtschaft und soweit mir bekannt ist, in der ganzen Familie

der Burmanniaceen, den ersten Höhlenbewohner. Da ich in Bezug auf

den Standort auf die Angaben des Entdeckers der Pflanze angewiesen

bin, so gebe ich im Folgenden die Informationen, die ich von ihm

erlangen konnte.

Die Serra do Laranjal ist eine Hügelkette in der Nähe des Rio Marseâ

und vollständig mit Urwald bedeckt. In dieser Hügelkette findet sich eine

Höhle, « Buracao » (d. h. grosses Loch) genannt. Der Eingang zur Höhle

ist eng und lässt kaum eine Person auf einmal passieren. Durch einen

engen Korridor gelangt man jedoch in eine grössere Höhlung, die von

oben, durch Spalten im Gestein, einen schwachen Lichtschimmer erhält.

Hier fand sich das vollständig der grünen Färbung entbehrende Pflänz-

chen in wenig Exemplaren und zwar im feuchten Sande. Obwohl der

Entdecker darauf besteht, die Pflanze in reinem Sande gefunden zu

haben, ist es doch wahrscheinlich, dass sie sich saprophytisch ernährt

(etwa aus einer unter dem Sande befindlichen Humusschicht), da ja bei

der Abwesenheit von Chlorophyll und der fast gänzlichen Dunkelheit

eine autotypische Ernährung ausgeschlossen ist. Eine definitive Beant-

wortung dieser Frage ist jedoch zur Zeit noch nicht möglich, da unseren

Exemplaren leider gerade diejenigen Teile fehlen, welche zur Lösung

der Frage in hervorragendem Maasse notwendig sind.

Museu Paraense, Mai 1898.
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Les CERASTIUM du Japon

Frédéric IV. WILLIAMS.

The imporlant collections of tlie Rev. Urbain Faurie hâve given an

inipelns to the study of the Japanese flora. and the orders already taken

in hand from the parcels of plants distributed hâve yielded a harvest of

interesting additions to our knowledge of the flora of the north-western

Pacific sea-board.

In going Uirough a séries of spécimens ofCaryophyllaceœ in the accom-

plislied abbé's collection, l hâve taken the opportiinity of revising the

species of Cerastium found in Japan. In the Enumeratio Plantarum in

Japonia spöttle crescentiuni (187Ö), Franchet and Savatier incliide four

species of Cerastium ; but they only vouch for a single species, C. puniilnm,

as the foUovsing note implies : « Nous ne saurions affirmer la présence

an Japon ([uc du seul C. rjlulinosum (i. e. C. pumilion), dont la racine est

annuelle, les pétales et les filets staminaux complètement glabres. Les

auteurs qui mentionnent les trois autres espèces sont trop peu explicites,

pour qu'il soit permis de les signaler comme faisant ii.ulic do la llore

japonaise autrement que sous toutes réserves. « Tlic ollier thnu; species

referred to are (j.f/loincr/iluiii. (l. triviale, .\\\^\ II. alpinmii. I liavc; no records

for Ihe Japanese Island of l'orniits,! : in Ihr carciiil lisl of Ihe |)lanls of

lliat Island recfntly puhlishcd by Dr. A. Henry, tho g(^nus (levaslium is

not represenlcd. AU the following species enumerated belong to subg.

Orthoilon sert. CJicileodoulia.

I. G. schizopetalum Masiin. hiagn. IM. Nov. Asiatic. fasc. VI. in

.Mél. Hif.l. .\ll, p. 1-1-1. ex. null. Acad. Se. l'eler.sb. .WXII (IH87).

Hti.i,. iiKiui. iioiss., ff'vricr IK'.)'.». 9
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Perenne^ diffuse cœspilosum, basi ramosissimum, circiter 30 cm. Cau-

liculi bifariam viscido-villosi. Folia lineari-lanceolataciliata, majora IS mm.

Dichasium pauciflorum ; bracteee herbacese
;
pedicelli fructiferi refracti.

Calyx 5 mm.; sepala lanceolata acuta margine auguste scariosa. Petala

calyce fere duplo longiora, obovato-cuneata, in lobos 4 lanceolatos acumi-

natos incisa, ungue glabra. Stamina 10, episepala glandulae truncatulsß

insidentia, epipelala parum dimidiaque petala superantia, omnia glabra.

Ovarium globosum; ovula rotundata. Semina tuberculata.

The only species of Cerastium with regularly 4-lobed petals. Habit of

C. alpinum.

Hab. Nippon ; Mt. Kumaga in prov. of Kai (Tschonoski), — japonice,

« miyama miminagusa »

.

2. C. robustum, n. sp. (grege C. tomentosi collocanda).

Perenne, pilis transversis simplicibus eglandulosis vestitum. Caulis

56 cm., Simplex sulcatus robustus, internodiis nonnullis fasciculiferis.

Folia late lanceolata acuta uninervia, inferiora 5-7 cm., superiora 3-4 cm.

Dichasium 9-12-florum; bracteee herbacese late lineares acutse
;
pedicelli

calyce multum longiores, fructiferi erecti capsulam subnutantem sufful-

cientes. Sepala elliptico-lanceolata obtusa, exteriora anguste, interiora

late scariosa. Petala obovato-cuneata biloba, calyce 1 V2-2-plo longiora,

lobis subrotundis, ungue glabra. Capsula oblongo-cylindracea apicem

versus leviter curviuscula, dentibus rectis obtusis. Semina subauriformia

ferruginea tuberculata, margine leviter depressa.

A robust perennial plant, with flrm'somewhat résilient stems, and

leaves thicker than in many species.

Hab. Yezo ; cliffs on the islet of Yageshiri, off the west coast (Faurie

no 7165, 1891).

3. G. alpinum var. Fischerianum Ser. (sp.) in Cand. Prodr. I,

p. 419 (1824); Torr, et Gray (var.) Fl. N. Amer. 1, p. 188 (1838).

Syn. C. rigidum Ledeb. in Mém. Acad. Pétersb. v. p. 538 (1815) ;

C. imitabile var. rigidum Gren. Monogr. Gerast, p. 71 ; G. stellarioides

Moc. PI. Nutkens. ined. ex Cand. Prodr. I, p. 415 [Calques des Dessins)
;

C. furcatum Cham, et Schlecht, in Linnœa, I, p. 61 (1826); G. vulgatum

varr. macrocarpum, grandiflorum Fenzl in Ledeb. Fl. Rossica, I, p. 411

(1842) ; etc.

Fischer's original spécimens, sent to Seringe under the name of

« C. hirsutum, » were coUected in Kamtschatka.
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Hab. Nippon; iii meadows (T'scJionoski). Yezo; in fields near Hakodate

in the prov. of Oshima {Dr. Albrecht, 1861, Williams et Morrow), —
japonice, « obano miminagusa ».

4. C. pumilum Curtis, FI. Lond. fasc. YI, l. 30 (1798).

Maximowicz (Diagn. PL Japon., 1873) refers LangsdorfTs spécimens,

witiioul. I think. sufficient reasons. lo C. semidecandrum. The lalter spe-

cies does nol occur in Siberia, or in any part of Easlern Asia. Savaliers

authentic spécimens are labelled C. glutinosum Fries.

Hab. Kiu-siu; near Nagasaki {Langsdorff). Nippon; Yokosiika in the

prov. of Sagami {Savatier n« 139), Kurile Islands (ex herb. Fischer), —
japonice, « miminagusa ».

o. C. lanthes. n. sp. (grege C. nutantis collocanda).

Annuum. viscidulo-pubescens, pihs Iransversis lomentellis glaucescens,

2G cm. Gaules erecti, basi divisi, Folia inferiora obovato-spathulata basin

versus altenuata, superiora ovata apiculata uninervia basi sessilia, sub-

floralia angustiora minora. Dichasium6-9-florum; rami longe pedunculati;

pedicelli frucliferi reclo-paluli apice incurvi, capsulam nutanlem sufful-

cientes, pedicello cenlrali calycem aequanle, pedicelhs alaribus paullo

breviorihus; bractete herbacCcP. Sepala elliptico-lanceolata acuta late

scariosa, parle herbacea tenui. Petala oblanceolata biloba, basi glabra,

calyce paullo breviora. Capsula calyce 2-2 '/«-plo longior. Semina subauri-

formia ferruginea granulata (in capsula mediocri 40).

A slender annual plant, of the habit of C. nutans, from which it differs

in the lighler covering of short hairs, broad apiculate leaves, looser and

more spreading flowers, with acute sepals.

Hab. Coast of .lai.an fllerb. U. S. North Pacific Fxpl.-Exped. 1853-50,

Wright).

0. C. arvense L Sp. Plant, p. 438.

In llie J.ipanc.s(3 bolanical work .Soo liokf. VllI, t. 30, nnder Hio name

of • oo-yama », a plant is figiired, whicli seenis to represent this species,

which reaches Kastern Siberia and Manli liiiria.

7. C. triviale, l-ink. liniiin. Ilncl. ncinliii. I, p. 433.

Var. liijiirniii W illi.iins : C nih/aliiiii \;w. Iiijiinnn (I. IJcck. hl. Nicd.

(h'sterr.. ji. 307 fl>Sl)0).

Ilab. Kiu-siu ; n«;ar Nagasaki (iHdhtini u" 'i.S7. {Hi't'i).
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Yar. glandulosum Koch, Syn.
fl.

Germ. Helv. ed. 2. p. 134 (1843) :
=

C. viscosum var. glandulosum Boenningh. Prodr.
fl.

3Ionast. Westph.

no 565 (1824).

This, the less common form elsewhere, is the variety that is generally

found throughout Japan, in cornfields, grass-plots, fields, and by the way-

side. For a plant so generally distributedit is unnecessary to give localities,

but the following spécimens unnamed or incorrectly named are to be

referred to this (J. Bisset n« 51, 1876 ; Y. Tokubucho, 1890 ; Faurie

no 340, no 586, 1891).

The plant is readily identifled from the spécimen figured, under the

name of « miminagusa », in the Japanese botanical work Soo Bokf. Yllf,

t, 71, and more recently in the corresponding volume of the Somokou-

Douousetss.

8. C. glomeratum Thuill. Fl. Env. Paris, ed. 2, p. 226.

Less often met with than the preceding, though often confused with it

in collections.

Hab. Nippon ; Simoda in the prov. of Älusashi (Williams et Morrow ex

Franck, et Savat. Enum. PI. Japon, p. 50). Yezo; island of Rebunshiri,

off the west coast (Faurie no 7286, 1891).

The botanical work abready accomplished by American, Russian, and

French travellers, with the continued investigations of native botanists

fostered by the scientific staff of the Imperial üniversity of Tokyo, are

likely to render possible in the near future a comprehensive account of

the phytography of Japan.

Brentford, 25 décembre 1898.
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Paul CULMAIVIV

Comme dans mon premier article inséré dans ce bulletin, tome G,

p. 425, la nomenclature adoptée pour les mousses mentionnées sans nom

d'auteur est celle de la deuxième édition du Synopsis de Schimper. J'ai

récolté moi-même toutes les mousses énumérées dans cette liste. A
moins d'indications contraires, elles proviennent du canton de Zurich.

Hi/menostomum crispatiiuL — lluttkopf, 1150 m., sur la NagelHuh,

c. fr. — M. Amann auquel j'ai envoyé cette mousse me dit qu'elle cor-

respond bien à une plante récoltée par Milde au Tyrol.

Fhascimi hryoides. — Près de la gare de Zweidlen, 870 m., c. fr.

Dicranum majus. — Rossberg, canton de Zug, 1550 m., c. fr.

CompT/Iopus mhnlatiiH Schimp. — Sommet d(> la Scheidegg, près de

Wald, 1220 m , s. fi-.

BrachyoduH trit:hodes. A (lcii.\ endroits sui' la llolic lUioiic à

12œ m,, canton.s do Zug et de Zurich, c. fr.

Trkhodon ri/lmdriam. — Près de Stigibilhl .lu-dcssiis de Maschwan-

den, 405 m., c Ir. Kohlfirst. 5r>() m. c. fr. - Diegclshcrg, 1210 ni. si.

Leplotrir/iiim lorlUe. — Pi'ès du Kloster l'.ilir. 1 lo m., c. ïv. /iiricli-

berg, Ü0O 111,, c. fr.
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Leptotrichum vaginans. — Stérile au-dessus de Goldau, canton de

Schwyz, sur le chemin du Kigi, 800 m. 7. VIII, 1898. Probablement la

var. ß hrevijolium Grav. Nouveau pour la Suisse.

Cindidotus rvparius. — En grande quantité, mais toujours stérile,

dans la Sihl au Sihlsprung et au-dessous de Hütten.

Orimmia Milhlenbeckii. — Sur un bloc de Sernefit, à 690 m., sur la

rive droite de la Sihl, c. fr.

Ulota intermedia. — Avec seize cils dont huit très courts et trois à

quatre rangées de stomates. Sommet de la Hohe Rhone, 1220 m. avec

rUlota Bruchii. 2 sept. 1898, c. fr. Nouveau pour la Suisse.

Physcomitrium eurystomum. — Dans une clairière près de Stigibtihl,

au-dessus de Maschwanden, 465 m., c. fr.

Webera yroligera Lindb. — Kohlfirst, 540 m. — Lägern vers Regens-

berg, 700 m. — Près de Steg, 830 m. — Pfannenstiel, 760 m. J'ai

découvert ces quatre localités dans la même année que la première

« bords de la Reuss » que j'ai signalée à la page 427, du tome 6 de ce

Bulletin. Cette plante ne semble donc pas être rare dans le canton de

Zurich. J'ai longtemps hésité pour sa détermination. Les bulbilles sté-

riles de la plante de la Reuss sont exactement pareilles aux bulbilles

figurées pour le Webera annotina dans le Bryol eur., tandis qu'un

Webera proligera que M. Hagen m'a envoyé de Norwège a vraiment

des bulbilles fusiformes contournées sur elles-mêmes comme les décrit

Limpricht. C'est pourquoi j'avais d'abord rattaché ma plante au

annotina K Mais le Webera annotina doit, d'après Limpricht, n'avoir

qu'une seule bulbille à l'aisselle de chaque feuille tandis que sur ma
plante on en trouve souvent jusqu'à six réunies ensemble. En plus j'ai

trouvé fréquemment en examinant un grand nombre d'exemplaires des

cinq localités énumérées ci-dessus à côté de bulbilles ayant la forme de

celles de Vannotina, d'autres qui sont contournées et terminées en

pointe par l'enroulement des feuilles comme celles du vrai proligera. Il

me semble donc probable que ces bulbilles, comme les feuilles du

Bryiim capillare, sont tantôt plus tantôt moins contournées. Il faudra

^ C'est à cette première détermination que se rapporte la phrase « avec de

nombreuses bulbilles qui correspondent exactement aux figures du Bryol. eur. »,

loc. cit., p. 427, qui est restée à tort intacte après que j'avais changé le nom de la

plante. Le Webera proligera n'est pas figuré dans le Bryol. eur.
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attacher plus d'importance à leur nombre qu'à leui- forme lorsqu'il

s'agira de déterminer des plantes stériles.

Wehera hitescens Limpr. — Stigibühl près de Maschwaudeu avec des

fleurs femelles. — Kolilfirst avec de jeunes fruits et des fleurs mâles;

aux deux endroits, associé au Trkhodon qjluidricm.

Brijum Mildeanum. — Vidit Amann. Scheidegg, près de Wald,

1200 m., avec le Bryiim alpinum et argenteum, st.

Brywn Duvalii. — Grindelmoos, près de Horgen, 660 m., st. —
Riffersweilermoos, 600 m., st.

Bryum conchinatum. — Avec les bulbilles caractérisant l'espèce

d'après Limpricht, près du Sihlsprung, 580 m.

Brywn Gerwigii (C. Müller). — En amont de Kaiserstuhl sur la rive

gauche du Rhin, à 334 m. Comme à la chute du Rhin avec les Fissidens

grandiJroHS et rufulus et le Trichostomum Warnstorßi.

Timmia havarica Hessl. — En masse et bien fructifié à 850 m. seu-

lement sur la Lägern.

Phïlonotis seriata Mitt. — Geschenenthal (Urij, 1800 m., c. fr.

Polytrichnm perù/ouiale Mich. — Lägern, vers Regeusberg,

700 m., c. fr.

Heterodadium dimorphiim. — Kohlfirst, 550 m., st. — Collines aux

environs de Weiach, st.

(Jyl'mdrotheciam Schlekheri Bryol. eur. — Avec deux fruits désoper-

culés qui ne permettent pas de distinguer sûrement cette plante du

dadorhizam. Sur la rive droite de la Sihl, près de Hütten, sur un bloc

de NagelHuh, 700 m.

OrtliotJiecium inlrkatum et rufescens. — Tous deux avec fruits. Scheid-

egg, près de Wald, sur la NagelHuh avec le Meesea idiginosa, Vl'lO m.

Bradiythedimi albkans. — Pi'ès de la station de Weiacli, sur un

terrain pierreux, st.

Ptayiotlieriiim cw-vifolium ScM\io\)h. — Sommet de la Hohe Khoiic,

l'JliO ni., c. fi-. Nouveau poui- la Suisse.

HayioUiedum liutlid Lim pi*. — GJ'indeJraoos, 600 m. au-dessus do

Ilor^'-n, c. fr. Découvci-t pour la Suisse pai- le I)-" llegetschweiler au

Uinersweiler Moo>s en Ih'Jl.
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Plagiothecium elegans. — Albis, 800 m. — Hohe Rhone^ 900 m. Dans

ces deux localités sur la terre avec de nombreux rameaux filiformes.

Sur les rochers, j'ai trouvé à la Hohe Rhone une autre forme de cette

espèce, dépourvue de rameaux stériles qui se rapproche par le port de

la variété ascendens Mdo, mais en diffère par ses feuilles plus larges et

moins acuminées.

Plagiothecium Milllerianum. — Sur la Nagelfluh, près du Sihlsprung,

570 m., s. fr.

AmUystegium hygrophïlum. — Dans un fossé de tourbière, Heischer

Allmend, 600 m., 7 sept. 1898, c. fr. vetustis. Nouveau pour la Suisse.

Egpnum decipiens (De Not). — Hohe Rhone, versant zurichois,

1050 m., c. fr. !

Hypnum procerrimiim. — Scheidegg, près de Wald, à 1240 m. sur

la Nagelfluh st. Le massif de la Scheidegg et du Hüttkopf qui s'élève à

1240 m. possède un assez grand nombre de mousses rares dans le

canton de Zurich. La plupart sont des mousses alpines ou subalpines.

Voici les plus remarquables : Gymnostomum rupestre, c. fr. Hymenos-

tomiim crispatiim, Dicliodontiwn pellucidum c. fr., Campylopus subu-

latus, Encalypta rhahdocarpa, Bryum alpinum, Mildeanum, cirrhatum

et pendidum, Meesea idiginosa, Batiramia ithyphylla, Pogonatum

alpinum, Ptychodium plicatum, Lescursea striata, Ortliothecium rufes-

cens c. fr. et intricatum c. fr. ! Hylocomium Oakesii, Jungermannia

lycopodioides.

Brachythecium lœtum. — Bord de la Sihl, en dessous de Hütten,

700 m., c. fr.

Paris, janvier 1899.
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ISJ" O T E
SUR UX

PARASITE DE LACTÄRIUS DELICIOSUS

Hypomyces (Peckiella) Vuilleminianiis n. sp/

PAR

Uené 11 AI HE
Licencie es sciences, préparaleur à la Facullo de nu'iieciiie de Nancy.

Flanche V.

Au coinineiicemenl d'octobre 1897 je récollai dans les bois de pins du

Veiiiout. i\ Norroy-le-Veneur. près Motz, deux écliantillnns do Lactarium

ilelicmus qui uio frappfMCiit par Tahsciice do lames liynioiiiiforos.

Un examen rajiido mo iiioiiir.i (pi(> celle .nKtui.ilie élail duo au paivisi-

lisine d'un lli/iioiiti/ces. Je lixai (piehpies IV.ij^uienls du Lactaire parasilt''

dans i'alco(d alisuju el les étudiai (juelques mois plus lard.

Ce sont les résultais de cette élude que je vais exposer ici. Je mêlais

proposé d'éludier la structure liistr)lof,M(pio et cytologiqiio du parasite, et

les niodificalions «pi'il fait subir à son liùle.

J"ai iliordié d'abord à déterminer l'espéci^ a laipielle apparlenail ce

' Travjiil du lahornloirc friiinloirr iialiircllr; iiii'(li(';ttc ilc rilnivci'sili^ do

Snury. l'. M.

Bi'Li.. HKRn. tfiiHA., iiiars 1N99. 10
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parasite, et, n'ayant trouvé aucune description lui convenant, je l'ai

reconnu pour une espèce nouvelle, que j'ai le plaisir de dédier à mon

excellent maître. M. le Dr Yuillemin, professeur d'histoire naturelle médi-

cale à l'Université de Nancy,

En voici la description :

Hypomyces (Peckiella) Vuilleminianus n. sp. — Mycelio

supra hymennim Lactarii strato, stroma late effustim, glabrum, cano-

griseum efformaute; hyphis levibus; peritlieciis aparaphysatis,in stromate

numerosis, sparsis, iinmersis, vertice tarnen levi, papillifonni, paiiUulum

émergente, sphaeroideis vel ovoideis, griseis ; ascis cylindraceis, octosporis,

100-150 [j- longis, 4-5 {ji latis; ascosporis monostichis, fusiformibus, echi-

milatis, utrinque incrassatis acutatisq^ie, 22-28 X 4-5 [l, unilocidaribus,

hyalinis. Status conidiferus ignotus.

Hab. in pileis Lactarii deliciosi in pineto apud Norroy-le-Veneur Lotha-

ringise (ineunte octobro 1897).

Cette espèce est bien distincte de VHypomyces lateritius Tul., qui croît

aussi sur le Lactarius deliciosès et sur d'autres espèces du même genre;

on ne peut non plus la rapporter aux Hypomyces torminosus Tul., Lacti-

fluorum Tul., floccosus Fr., etc., qui sont aussi des parasites des Lac-

taires.

Peut-être VHypomyces Vuüleminiaiius est-il la même espèce que VHy-

pomyces deformans Sacc, Syll. II, p. 475 (1883) = Sphaeria deformans

Lagg. in Bot. Zeit. (1836), signalé en Suisse sur Lactarius deliciosus, mais

les descriptions de Lagger et de Saccardo sont tout à fait insuffisantes et

ne parlent ni des asques, ni des spores, de sorte que VH. deformans reste

une espèce douteuse.

VHypomyces Vuilleminianus, dont les spores sont uniloculaires, doit

être rangé dans le sous-genre Peckiella.

RECHERCHES HISTOLOGIQUES

Technique. — Le matériel examiné a été fixé dans l'alcool absolu,

inclus dans la paraffine et débité en coupes de 5 et 10 {ji d'épaisseur. Ces

coupes ont été colorées soit avec l'hématoxyline ferrique d'Heidenhain

suivie de l'érythrosine ou du lichtgrün, soit avec le violet de gentiane

(par la méthode de Gram-Bizzozero), soit avec l'hémalun de Mayer.
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Pour rétiide de la membrane j'ai employé le chloroiodiire de zinc, le

bleu coton C4B de Poirrier et Dalsace, et le rouge de ruthénium, après

élimination du protoplasma par KCIO et KOH alcoolique.

Aspect macroscopique du parasite et de son hôte. — Les deux échan-

tillons de Lactaire parasité que j'ai recueillis sont de taille moyenne; leur

pied est normal, la face supérieure du chapeau ne présente rien de par-

ticulier, mais la face inférieure est absolument unie, sans trace de lames,

et d'un blanc-griscâtre. Des coupes dans le chapeau montrent l'existence

d'une sorte d'écorce de consistance assez ferme, au-dessous de laquelle

apparaît le tissu du Lactaire, creusé çà et là de cavités plus ou moins

grandes de forme globuleuse ou allongée et tapissées d'un duvet très fin :

ces cavités ne se présentent pas au delà d'une certaine profondeur. A la

loupe et même à l'œil nu la surface de la sorte d'écorce dont j'ai parlé

apparaît parsemée de petites pustules grises, percées d'un ostiole et cor-

respondant à la partie supérieure des périthèces.

Le tissu du Lactaire au-dessus de la zone renfermant des cavités paraît

normal et aussi riche en latex orangé que d'iiabilude.

Structure liistologique de l'Hmjoniyces. — Le stroma ressemblant à une

écorce blanche que forme l'Hyponiyces à la surface du Lactaire est cons-

titué par des liyphes enchevêtrées d'une façon spéciale. Ces hyphes en

effet présentent presque toutes des dilatations ampullaires, renfermant

peu de Protoplasma et occupées d'ordinaire en majeure partie par des

hydroleucites; les [)arties non dilatées sont au contraire bourrées d'un

protoplasma réticulé à mailles très serrées, renfermant un ou plusieurs

noyaux. Les dilatations sont très nombreuses, de sorte que le tissu pré-

sente l'apparence d'un pseudoparenchyme entre et avec les cellules

duquel s'enchevêtrent des filaments mycêlieus.

(le tissu se condense [iour former les périthèces : il se montre alors

formé de cellules iinitiuclêêes. à uiembrane très épaissie ', provenant de

la transformation dos hyphes et formant un psoiido-parenchyine.

I>es cellules les plus internes de ce ti.ssu périthécial .sont conqjrimées

ventralement et latéralement par le contenu du périlhèce et leurs voi-

sines; elles prennent uni' foi-mc ;ill()iig(''('. sdincnt l'Msif()rme,(|iie jiartage

leur noyau.

' On»! fiif'iiiliraiif, (|iii rosto iiicolorf; <|iian(l on traite (lircctciiK'iil les cdiipcs

|»ar !<! clilitroiodun' <\(-/.\i\<', prend une teinte nisc-viol.icéc! (juand on fait pn'ceder

IVtion du ehloroiodiire par (Mdie de la potasse alcoolique : il est pnd)al)li' (|iie

cell« dernière inel en lilierlé la unicosine de. (îilson (pii se trouve dans l.i unm
Itrane houh forme d'une combinaison voisine de la chilnic.
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Le tissu périthécial au point où doit se former l'ostiole est très dense,

mais à membranes non épaissies, aussi est-il facilement refoulé par la

pression des asques et la formation d'un pinceau d'hyphes très serrées,

liyphes ostiolaires, au-dessous de lui.

Le noyau dans les cellules périthéciales externes (PI. Y, fig. 4) est

arrondi et présente une membrane nucléaire et une charpente d'ordi-

naire peu ou pas chargée de chroma tine, assez fortement acidophile; la

chromatine est concentrée au milieu du noyau en un gros karyosome

arrondi, qui retient fortement l'hématoxyline ferrique. Dans les cellules

périthéciales internes (PI. Y, flg. 5) le noyau est allongé, cylindrique ou

fusiforme, et présente la même charpente acidophile, mais la chromatine

est ici rassemblée en plusieurs karyosomes disposés en série hnéaire

selon la plus grande longueur du noyau. Dans les hyphes de VHypo-

mtjces les noyaux sont arrondis ou ovoïdes; leur chromatine est rassem-

blée en un ou plusieurs karyosomes, tantôt indépendants, tantôt con-

fluents. (PI. Y, fig. 6 et 7.)

L'Hypomyces envoie des hyphes dans les cavités interlaminaires du

Lactaire où elles pénètrent par les fissures et les goulots qui y donnent

accès ^; ces hyphes s'y ramifient et s'y enchevêtrent lâchement. Les

hyphes du parasite sont ainsi en contact avec l'hyménium du Lactaire en

tous ses points : elles pénètrent même entre les cellules de cet hyménium

et dans le tissu sous-jacent sous forme de tubes étroits, bourrés d'un

protoplasma très condensé et de noyaux : ces tubes paraissent passer

entre les hyphes du Lactaire sans y pénétrer ni y envoyer de suçoirs.

J'ai constaté dans les jeunes asques de VHypomyces VuiUeminiamis la

présence de deux noyaux égaux. A un âge un peu plus avancé on ne

trouve plus qu'un seul gros noyau dont les dimensions valent celles des

deux premiers réunis. Je n'ai toutefois pas pu constater la fusion des

deux noyaux du très jeune asque, comme l'a fait Dangeard sur le Peziza

vesiculosa et comme j'ai pu le faire moi-même sur le Peziza acetabulum :

il paraît cependant évident qu'ici aussi le gros noyau est formé par la

fusion des petits. Petits et gros ont leur chromatine réunie en un seul

gros karyosome arrondi.

Le gros noyau du jeune asque se divise ensuite pour donner huit

noyaux fils, mais ici les asques sont trop petits pour que j'aie pu suivre

les phases de ces divisions, et voir si les choses se passent de la même
façon que dans d'autres Ascomycètes étudiés par Harper et Gjurassin.

^ Voir plus loin, à l'article Action sur le Lactaire,
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i'in cependant pu constater qu'il y a ici division indirecte bien carac-

térisée, avec formation de chromosomes et d'un fuseau. Toujours est-il

(pi'après ces divisions l'asque contient huit noyaux contenant chacun nn

très petit karyosome arrondi, huit fois phis petit que cehii du gros noyau

primitif : il y a donc réduction de la quantité de chromatine après la

fécondation. Autour de chacun de ces huit noyaux se forme une spore,

qui un peu après sa délimitation par une membrane, subit un épaississe-

ment et une transformation chimique de cette membrane à ses deux

extrémités : il se forme ainsi deux pointes très aiguës qui retiennenl

riiématoxyline ferrique très fortement (PI. V, fig. 2 et 3). Puis il se déve-

loppe de tous côtés sur la membrane des papilles qui subissent la môme
modifictition chimique (Pi. Y, fig. 4), et enfin dans les spores mûres cette

dernière s'étend à la membrane tout entière ou tout au moins à sa cou-

che externe.

La membrane de l'asque reste toujours très mince et ne subit jamais

de transformation amyloïde. aussi ne bleuit-elle pas par l'iode. Elle

paraît être de nature callosique car elle bleuit fortement sous l'action du

bleu colon C4B de Poirrier et Dalsace. L'épiplasraa parait être très peu

abondant même au début de la formation des spores.

Action sur le Lactaire. — L'examen microscopique des coupes à un

faible grossissement montre dès le premier abord une zone d'hyphes

enchevêtrées formant un tissu relativement lâche, parsemé de péri-

Ihèces. Au-dessous se voient l'hyménium. puis le pseudo-parenchyme

parsenié de laticifères du Lactaire. A certains endroits ce pseudo-paren-

chjme présente des cavités plus ou moins arrondies, tapissées de toutes

parts par l'hyménium et remplies d'hyphes très lâchement enchevêtrées

a|ipartenanl au para.site. Souvent ces cavités communiquent avec la

surface du F^acl^nire par une fissure étroite tapissée d'un hyménium qui

se continue directement avec celui situé au-dessous de l'écorce formée

par ïlliiponnjces. Celte dernière passe au-dessus des fissures et y envoie

des hyiihes rpii vont se rami(i(;r dans les cavilés. On peut ainsi se rciidr»'

compte des modifiraiions subies par les lames hyméniifères du Lactaire :

l'cxcilaliitii jiroduite [lar Ic^ (larasile a amené une hypertrophie du tissu

(les lames, celle-ci .s"»'st i)roduile surtout dans une direction perpendi-

culaire à ce.s lames, ddii concrescence de ces dernières, mais concres-

cence [»arlielle par suite d'iiié/^alilés dans le j)rocessus hyperlroi)hique.

On roniprend ainsi la formation de cavités interlaminaires conimu-

iiiquaril avec l'extérieur du Laclaire \\i\v des fissures ou des goulots ou

pénètre le parasile. oii même ccimfdèlemcrit rieuses, d ttnijours tapissées

d'hyméniuni.
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L'hyméniuiïi du Lactaire n'est interrompu qu'ordinairement au niveau

des périlhèces de VHypomyces, quand ces périthèces ne se trouvent pas

au-dessus d'une fissure ou d'un goulot. fPl. V, flg. 19.)

Cet hyménium est profondément modifié par la présence du parasite :

beaucoup de basides sont allongées et transformées en poils plus ou

moins irréguliers et dépassant plus ou moins la surface hyméniale et

restent stériles; chez d'autres la sporulation se produit encore, mais les

spores, quoique bien conformées, sont vaines, c'est-à-dire ne contiennent

pas de noyau; enfin il en est qui donnent des spores normales à un

noyau bien conformé, ou des spores à deux noyaux; dans ce dernier cas

il y aurait eu une irrégularité dans le processus de la sporulation. Enfin

j'ajouterai que la fécondation paraît n'être pas empêchée, dans un certain

nombre de basides tout au moins, car j'ai plusieurs fois constaté de jeunes

basides à deux petits noyaux et des basides plus âgées à un seul gros

noyau, comme le disent Dangeard et Juel, sans toutefois avoir assisté,

comme le premier, à la fusion des deux noyaux.

En général l'hyménium est bien plus modifié sur les plateaux corres-

pondant à la tranche des lames hyméniifères, car le tissu du parasite y

est très dense, aussi n'observe-t-on là qu'une très faible production de

spores, presque toutes vaines. II n'en est pas de même dans les cavités

interlaminaires où le tissu du parasite est extrêmement lâche et souvent

réduit à quelques filaments qui laissent entre eux de vastes espaces

libres : l'hyménium peut alors se développer beaucoup mieux et pro-

duire une abondance relative de spores, dont beaucoup ne sont pas

vaines.

Nous avons vu que VHypomyces envoie des filaments dans le tissu même
du Lactaire et dit comment ils s'y comportent.

A part cela le tissu du chapeau du Lactaire est à peu près normal,

riche en lalicifères qui contiennent de nombreux noyaux souvent dis-

posés en chaînettes. Dans les régions parasitées et les régions avoi-

sinantes (hyménium et tissus sous-jacents, les membranes paraissent

avoir leur couche externe plus ou moins complètement transformée en

composés pectiques : elles se colorent en effet nettement en rose par le

rouge de ruthénium en solution étendue. Toutefois l'épispore des basi-

diospores est cellulosique \

Nous avons vu à l'article Aspect macroscopique du parasite et de son

hôte les modifications macroscopiques que subit ce dernier.

^ Elle se colore fortement en bleu-violacé par le chloroiodiire de zinc, sans

traitement préalable par la potasse.
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En résumé, si VHypomyces Viiilleminianus déforme considérablement

les lames hyraéniifères et l'hyméniimi du Lactarius deliciosus, il ne

parait pas produire une castration complète, et il est probable que beau-

coup des spores contenues dans les cavités interlaminaires, si elles pou-

vaient en sortir, germeraient comme des spores normales.

Xancv. lo décembre 1898.
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SUR UN HYPOMYCES

PARASITE DE LACTÄRIUS TORMINOSUS

PAR

René MAIltE

Licencié es sciences, préparateur à la Faculté de médecine de Nancy.

En septembre-octobre 1897, mon excellent ami G. Thiry, préparateur

à l'Institut sérothéra pique de l'Est, récolta dans le bois des Juifs, près de

la Chartreuse de Bosserviile, aux environs de Nancy, un Hypomyces qui

était assez fréquent sur Lactarius torminosiis. Comme je m'occupais l'été

dernier de VHypomyces VuiUeminianus, parasite du Lactarius deliciosus,

il me remit sa trouvaille qu'il avait conservée dans un mélange de gly-

cérine, d'eau, d'alcool et de formol.

Macroscopiquement ce parasite présente l'allure de VHypomyces late-

ritius Tul. Il attaque les lames hyménifères du Lactaire sans toutefois les

déformer autant que VH. Yuilleminiamis : quand on examine le dessous du

chapeau on a encore la sensation très nette de stries radiantes indiquant

la présence des lames. Les cavifés interlaminaires sont très grandes et

contiennent le plus souvent très peu de filaments du parasite. Le pro-

cessus de la déformation est d'ailleurs identique à celui que j'ai décrit

dans VHypomyces VuiUeminianus. Le parasite forme une croûte d'un brun

rougeàtre semée de nombreuses pustules rousses qui représentent les

parties supérieures des périthèces. Ayant fait des coupes de cet Hypo-

myces pour le comparer à VH. Yuilleminianus j'ai reconnu qu'il consti-

tuait lui aussi une espèce nouvelle, voisine d'ailleurs de la première. Je

suis heureux de la dédier à son inventeur, M. G. Thiry. En voici la des-

cription :
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Hypomyces (Peckiella) Thiryanus n. sp. — Mycclio supra

hjiineiünin Lactarii dense strato,stroi>ia late ejfnsum,glabnim,cinnnmomeo-

brnnueum efformante; hyphis profuiidis papillosis; perUlieciis aparaphy-

satts, in stromate numerosissiinis, immersis, rertice tarnen levi, papilli-

formi, émergente, ovoideis, Orunneo-rufis ; ascis cylindraceis, octosporis,

80-150 {JL longis, 4-5 [x latis; ascosporis monostichis, fusiformibus, echi-

nulatis, nlrinqne incrassatis aculatisque, 24-30X 3-4,5 ]x, unilocularibus,

Injalims. Status conidiferus ignotus.

Hab. in pileis Laclaril lormiiiosi prope Nancy Gallia» (G, ïhiry, 1897,

septembre el octobro).

Celle espèce esl 1res voisine de VHypomyces Vuilleminianus dont elle

n'est probablement qu'une race spéciale au Lactarius torminosus. En

elTel des pins onl été plantés il y a peu d'années dans le bois où croissait

ce dernier avec son parasite, et à leur suite Lactarius deUciosus a fait son

apparition. Il est aujourd'hui très abondant à cet endroit, mais tandis

qu'on trouve assez souvent des Lactarius torminosus parasités, on ne

peut trouver aucun Lactarius dcliciosus porteur dllypomyces. De même
dans la station où a été trouvé VH. Vuilleminiamis, les deux Lactaires

ahondent, mais le L. deUciosus seul esl parasité.

Les spores de VHypomyces Tliiryanus sont un peu plus grandes, son

slroma possède une coloration dilTérenle, et enfin les hyphes qui le for-

ment onl des caractères particuliers : celles de la surface sont plus ou

moins vésiculeuses. à membrane brunâtre, celles de la profondeur sont

cylindriques mais beaucoup plus larges que dans 1'//. Vuillieminianus.

hyalines el papilleuses.

A |iarl ces quelques difTéreiices, tout ce que j'ai dit de la slrucluro

hislologique de ÏIL Vuilleminianus s"a()pli(iue à 1'//. Tliiryanus. L'action

sur le Lactaire est à peu près identique chez les deux espèces, quoique

moins accentuée chez la dernière.

Nancy, 28 décembre \mH.



146

PLANTA POSTIANiE
quas enumerant

G.-E. POST & E. AUTRAN

NOVAS SPEGIES DESCRIPSIT G.-E. POST

FASCICULUS iX

INTRODUCTION

Les plantes énumérées dans ce fascicule sont en général nouvelles

pour les endroits indiqués, ou nouvelles pour la science. Elles ne

constituent qu'une petite partie des collections faites dans ces localités.

Elles proviennent des collections de l'auteur, et de trois de ses amis

scientifiques, MM. Fox, Millingen et M""" Andrus. Quelques plantes de

Mahas, es-Salt, Wadi Schu'aib, Ghôr-es-Safieh et 'Amman, etc., ont été

trouvées à l'est du Jourdain et de la mer Morte, dans le territoire de

Galaad et de Moab. Des autres, plus nombreuses, sont de Palestine, à

l'ouest du Jourdain et de la mer Morte. D'autres sont du Liban et de

l'Antiliban, ainsi que de Mardîn, ville située dans un endroit reculé

entre la Mésopotamie et l'Asie Mineure. Deux des nouvelles espèces sont

de Bithynie. La Palestine occidentale est assez connue par les innom-

brables descriptions des voyageurs. Les terrains de Moab et de Galaad

forment de grands plateaux, sillonnés par les profonds wadis des

torrents d'hiver et des rivières perenniales. La flore de cette région

renferme un nombre très considérable d'espèces particulières. Les

plaines élevées de Moab sont dénudées; Galaad est généralement
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montagneux t^t couvert de forêts ouvertes. De cette conformation du

pays, il résulte une grande diversité de climat et de position du sol sui-

vant les rayons du soleil, ce qui donne occasion à un grand nombre

d'espèces de trouver des circonstances ûivorables à leur développe-

ment. C'est à Mardîu que la flore des plaines de Mésopotamie

et celle des chaînes de montagnes d'Asie Mineure se rencontrent,

fait qui donne à sa végétation un intérêt très spécial, La flore

de Chypre est une sélection entre les plantes de Syrie, de Cilicie

et de Pamphylie. Mais la longue période de séparation entre celles-ci

et le continent a causé le développement d'un assez grand nombre

d'espèces particulières, qui se trouvent presque exclusivement dans les

montagnes. Ces montagnes sont partagées eu deux chaînes. Celle de

Kyrenia. parallèle à la côte septentrionale, est composée de rochers

calcaires. Les silhouettes irrégulières de leurs sommets, vues de

la plaine de Nikosia, font un tableau des plus saisissants dans l'Orient.

Quelques-unes de ces cîmes sont couronnées par des forteresses du

moyen âge, comme celle de Bufavento et de Saint-Hilarion. L'autre

chaîne, celle de Troodos, est composée d'une masse centrale de rochers

igneux, flanqués de collines calcaires qui s'étendent jusqu'à la côte.

Cette chaîne occupe tout le milieu de l'île. La grande plaine de Nikosia

occupe l'intervalle entre ces deux rangées, et s'étend jusqu'à Larnaca

et Famagusta. Sa flore est presque la même que celle de la plaine

maritime de la Syrie.

Beyrouth, U' 20 janvier 1899.
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BOISSIER, FLORA ORIENTALIS, VOLU

Clematis cirrhosa L. P. 2.

Mahâs [Galaad], avril 1893.

Adonis Palsestina Boiss. P. 16.

Plaine de Hùleh, le 18 avril 1895.

Adonis Aleppica Boiss. P. 16.

Galilée, avril 1895.

Adonis dentata Del. P. 18.

Sur la côte de la Mer Morte, et dans les vallées autour de la mer ; mars et

avril 1895.

Ranunculus cadmicus Boiss. var. ß. cyprius Boiss. P. 32.

In Monte Troodi Gypri, mai 1894. No 904.

Ranunculus CMus DC. P. 154,

Entre Es-Salt et Mahâs [Galaad], avril 1895.

Ranunculus Gulielmi-Jordani Asch.

Wadi Drâ'a, mars 1895.

Nigella ciliaris DC. P. 70.

Wadi Schu'aib [Galaad], mars 1895. Plaine de Hûleh, avril 1895.

Rœmeria hybrida L. P. H8.

Entre Jebel Usdum et 'Ain-Jidi, avril 1895.

Glaucium Arabicum Fresen. P. 120.

Jaffa, mars 1895. 'Ain-es-Sultân, mars 1895. No 550.

Glaucium grandiflorum Boiss. et Huet. P. 121.

'Ain-Jidi, avril 1895.

Ceratocapnos Palaestina Boiss. P. 132.

Entre Beisân et Tiberias, avril 1895.

Fumaria parviflora Lam. P. 135.

Wadi Schu'aib, mars 1895.

Fumaria capreolata L. 136.

Entre Hâsbeiyah et Jezzîn. Sûq-Wadi-Barada, niai 1895.

Leontice Leontopetalum L. P. 99.

Mardîn, avril 1896.

Matthiola bicornis Sibth. et Sm. P. 155.

Jérusalem. Khan Hatrûrah, mars 1895.

Matthiola livida Del. P. 156.

Déserts autour de la Mer Morte, mars 1895.
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Nasturtiopsis Arabica Boiss. P. 237.

Entre Jebel Usduin et 'Ain-Jitli, avril 1893.

Arabis laxa Sibth. et Sm. var. cremocarpa Boiss. P. 168.

Entre Hàsbeiyah et Jezzîu, mai 1895.

In Monte Troodi Cypri, mai 1894. No 900.

Arabis verna L. P. 168.

Hàsbeiyah. mai 189o.

Arabis Montbretiana Boiss. P. 169.

Maliàs[Galaail]. avril 1895.

Arabis auriculata Boiss. P. 169.

Blùdàn; Ilàsbeiyali: Jezzin ; mai 1895.

Arabis albida Stev. var. Billardieri Boiss. P. 175.

St. llilarioii, in ins. Cypri, april 1897. No 901.

Malcolmia Chia Lam. I, p. 228.

Wadi Waieh Palestine, avril 1895. No 610.

Parlatoria cakiloidea Boiss. I. P. 22i.

Manlin, mai 1895. N^ 87.

Erysimum Smyrnaeum Boiss. et Bal. P. 194.

Manlin. mai 1896. No 88.

Koniga Arabica Boiss. P. 290.

Ghôr-es-Sàlieh, avril 1895.

Alyssum argenteum Wittm. P. 270.

Entre lläslieivali et Jezzin, mai 1895.

Alyssum meniocoides Boiss. P. 286.

EnlH' Es-Salt et Amman, avril 1895.

Erophila nainima C. A. M. P. 303.

Ji-rusalcm. mars 1895.

Erophila vulgaris DC. P. 304.

P^ntre Kefr Hûneh et Jezzin, mai 1893.

Erophila setulosa Boiss. et Bal. P. 304.

J'Tii-aJi'm. mars IH'.t5.

Notoceras canariense R. Br. I'. 314.

(ii)lf oriciilaji' lie la .Mer .Murtc. avril 1895.

Malcolmia pygmasa Del. P. 222. Ja.

Jaiïa, mars 1895.

Malcolmia crenulata DC. P. 229 et 230.

Jalfa, pn':s iln Junnlain, mars et avril 1895.

Malcolmia Chia Lam. I'. 228.

\V,i(li Wàj.li, avril \m:i. N°610.

Hesperis Kotschyana Fenzl. P. 232.

W.-uli S.-liii'ail) [(ialaad). avril 1895.

Sisymbrium thalianum L. P. 214.

Entre Kefr llùnoli et Jezzin, mai 1895.
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Sisymbrium erysimoides Desf. P. 217.

Côte de la Mer Morte, avril 1893.

Sisymbrium pannonicum Jacq. P. 217.

Mardin, avril 1896.

Erysimum Smyrnaeum Boiss. et Bal. P. 194.

Mardîn, mai 1896. No 88.

Erysimum repandum L. P. 189.

'Ain-Jidi, avril 1895.

Erysimum crassipes C. A. M. P. 206.

'Ain-Jidi. Wadi Mûjib, avril 1895.

Parlatoria cakiloidea Boiss. P. 244.

Mardîn, mai 1896. No 87.

Euciidium Syriacum L. P. 368.

Mardîn, avril 1896.

Hirschfeldia adpressa Moench. P. 390.

Ghôr-es-Sâfieh, avril 1893.

Diplotaxis viminea L. P. 387.

Côte de ia Mer Morte, avril 1893.

— — var. integrifolia Boiss. P. 388.

Entre Tyr et Saint-Jean-d'Acre; avril 1893.

— — var. acutelobata Post.

Entre Es-Salt et 'Amman, avril 1893. No 360.

Diplotaxis Harra Forsk. P. 388.

Wadi Drà'a [Moab], avril 1893.

Moricandia clavata Boiss. et Reut. P. 387.

Entre 'Ain-Jidi et Beni-Na'îm, avril 1893.

Capsella Bursa-Pastoris L. var. minuta Post. P. 340.

Mukhtârah Liban! , mai 1895. No 570.

Lepidium cornutum Sibth. et Sm. P. 354.

Nabatîyeh, mai 1893.

.^thionema heterocarpum J. Gay. P. 332.

Nabatîyeh et Galilée, avril 1893.

Teesdalia Lepidium DC. 339.

Judaideh [Merj-'Ayûn], mai. Bikfayah [Liban], août 1895.

Diplotaxis vim.inea L. P. 387.

Entre Es-Salt et Amman de Moab, avril 1896. No 560.

Raphanus Aucheri Boiss. P. 401.

Galilée, avril 1895.

Mserua uuiflora Vahl. P. 419.

Ghôr-es-Safieh, avril 1893.

Caylusea canescens L. P. 436.

Khan Hatrûrah. Mar Sâba, avril 1893.
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Reseda propinqua R. Br. P. 425.

Autour de la Mer alerte, avril 1895.

Reseda alopecuros Boiss. P. 42ti.

Galilée, avril 1895.

Reseda Kahirina Mull. P. 430.

Autour de la Mer Morle, avril 1895.

Reseda muricata Presl. var. latifolia Post. P. 431.

Wadi Zerkà-Ma"in Moab, avril 1895. N'^ 580.

Cistus villosus L. P. 436.

Cote de la Mer Morte, avril 1895.

Helianthemum guttatum L. P. 440.

Maiiàs [Galaad], avril 1895.

Helianthemum Niloticum L. 1'. 441.

Mardlu. mai 1896. No 86.

Helianthemum Lippii L. P. 443.

Autour de la Mer Morte. Mahàs, avril 1895.

Helianthemum vesicarium Boiss. P. 445.

Mahàs. Galilée, avril 1895.

Fumana glutinosa L. P. 449.

Eiilr.' "Aiii-Jidi et Hebron; avril 1895.

Polygala Monspeliaca L. P. 469.

(^arriii'l. Galilée, avril 1895.

Polygala supina Schreb. P. 471.

Entre Hasheiya et Jezzîn, mai 1895.

Dianthus deserti Post.

Wadi Scinraih, avril 1895.

Dianthus fimbriatus M. B. P. 'lOo.

Ik'skinta [Liban], le 29 octobre 1895.

Gypsophila tubulosa Boiss. P. 554.

Entre Kffr llùneli et Jezzîn, niai 1895. Nouvelle pour la Syrio.

Gypsophila porrigens L. P. 557.

Enln- 'Ain-Jidi <d Heiii-.N'a'irn, avril 1895.

Silène apetala "Willd. \ar. orientalis Boiss. I'. 596.

Glior-es-Salich, avril 1895.

Silène bipartita Desf. I'. 597.

Wadi Wùloh et Wadi Scliu'aib, avril 1895.

Silène juncea Sibth. I'. 605.

Entre Es S.ijt <'t 'AniniAn, avril lH'.t5.

Silène linearis Dec. 1*. 602.

Entre J.dwd Esduni et 'Ain-Jidi, avril 1895. N" 59(1.

Silono Astartes Blanche. Suppl. h'I. Or., p. 1(12.

Muklilàrah, mai 1895. .N" 600.
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Silène commutata Guss. P. 629.

Mardîn^ mai 1896.

Silène Bythinica Post. — Species nova.

Annua, papilloso-pubescens teiiera, caulibus humilibus fere a basi dicho-

tome ramosis, foliis inferioribus obovatis in peliolum aiigustatis intermediis

ellipticis basi et apice acutatis, bracteis lanceolatis valde inaequalibus, inflo-

rescentia dichotoma, pedunculis calyce 2-4-plo brevioribus, calyce e basi

truncata umbibcata valde 10-viride-viltato cylindrico fructifero inflato ore

vix constricto nervis breviter papiilosis, dentibiis Ireviter triangularibus

tubo multoties brevioribus, petalorum lamina bifida jobis rotundalis,

capsula ovata carpophoro duplo longiore, seminum margine undulato.

Habitat in hortis prope Bardezag ßithyniae; floret maio.

Planta 3-4-pollicaris, folia inferiora et intermedia 6-8 lineas longa, calyx

floriferus 6 fructiferus 8 lineas longus, corolla pallide rosea.

Species inter Bipartitas, Boiss., FL Or., I, 570, militans, differt calyce

fructifero inflato.

Spécimen unicum in Herb. Post, apud Berythum conservatum est.

Saponaria tridentata Boiss. P. 530.

Mardîn, juin 1896.

Cerastium dichotomum L. P. 721.

Entre 'Ain-.lidi et Beni-Na'îm, avril 1895.

Alsine decipiens Fenzl. P. 684.

Mardîn, avril 1896.

Polycarpon Arabicum Boiss. P. 756.

Jaffa, avril 1895.

Paronychia capitata Koch. P. 743.

Entre 'Ain-Jidi et Beni-Na'îm, avril 1895. N« 620.

Zygophyllum simplex L. P. 912.

'Ain-Jidi, avril 1895.

Erodium laciniatum Cav. P. 893.

Wadi Mûjib, 1835.

Hypericum tetrapterum Fries. P. 805.

Mardin, août 1896.

Tetradiclis salsa Stev. P. 918.

Côte orientale de la Mer Morte, avril 1895.

Haplophyllum Buxbaumii Poir. P. 937.

Mardîn, juillet 1896.
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Pistacia mutica F. et M. P. 7.

Hûleh. avril 189o; fruits, Mardin, juillet 1896.

Lupinus angustifolius L. P. 28.

Mahàs. avril 1895.

Ononis Sicula Guss. P. 6U.

Wàdi Wàieh. avril 189o.

Trigonella Monspeliaca L. var. petiolata Post. P. 7Ü.

Gliùr-es-Sàlieh. avril 18'.)o. Mardin, avril 1896. N^^ 861-2.

Trigonella Noeana Boiss. P. 77.

Mardin, mai 1896.

Trigonella strangulata Boiss. P. 79.

Mardin. avril 1896.

Melilotus Messanensis L. P. 107.

Ilnlpii, avril 189.S.

Medicago littoralis Rhode. P. 98.

Anliliban. avril 1893.

Trifolium supinum Savi. P. 126.

Jaiïa. mars 189.'i. N^ 630.

Trifolium physodes Stev. P. 1.'56.

Mardin. avril 1896.

Trifolium Boissieri Guss. P. io2.

Mardin. avril 1896.

Trifolium stenophyllum Boiss. P. loi.

Jaiïa, mars {H'f.i.

Cytisopsis dorycniifolia Jaub. c\ Sp. P. 160.

Cariiifl. avril IK!»;;.

Coronilla scorpioides L. P. l«:i.

Mardin, avril 18!)6,

Astragalus cruciatus Link. I'. 22.').

Mardin. avril 1896.

Astragalus Moabiticus Post.

Masiiillali ;i Ziza [M..al.|. avril |H!»;i. N- 6'^0.

Astragalus epiglottis L. P. 22:{.

S'.min<-1 dn M. .ni Carnul, le il avril lH9."i.

Astragalus tuberculosus DC. P. 2it'.>.

M.irdln. mai iK96.

I I.I.. HKHH. unis«., mars IH99. 11
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Astragalus cretaceus Boiss. et Ky. P. 246.

Jebel Hûsha', le 20 mars 1895.

Astragalus gossypinus Forsk. var. filagineus Boiss. P. 349.

Mardîn, juillet et août 1896. No 85.

Astragalus Forskahlei Boiss. P. 392.

Jérusalem à Jéricho, avril 1895.

Astragalus Tigridis Boiss. P, 466. Sed foliola majora 15-18 lineas longa,

et calyx 10-12 lineas^ vexillum 15-18 lineas.

Mardîn, mai 1896.

Astragalus oocephalus Boiss. P. 410.

'Ain-el-Balàtah [Hûleh], vallée du Jourdain, le 17 avril 1895. No 650.

Onobrychis sequidentata S. et Sm. P. 528.

Mardîn, mai 1896.

Umbilicus Libanoticus Labill. P. 772.

Mardîn, mai 1896.

Cucumis prophetarum L. P. 768.

Tiberias, avril 1895.

Deverra tortuosa Desf. P. 860.

Entre 'Ain-Jidi et Beni-Na'im, vallée de la Mer Morte, le 12 avril 1895.

No 660.

Pimpinella Moabitica Post. Plantœ Postianœ, fasc. VII, p. 7.

Wadi Wâleh. Mer Morte, avril 1895. No 670.

Prangos peucedanifolia Fenzl. P. 938.

Mardîn, mai 1896.

Bifora testiculata L. P. 921.

Mardîn, avril 1896.

Daucus subsessilis Boiss. Suppl., p. 272.

Moab, avril 1895. No 680.

BOISSIER, FLORA ORIENTÄLIS, VOLUMEN III

liOuicera Etrusca L. P. 5.

Moab, avril 1895.

Galium Judaicum Boiss. P. 75.

Mer Morte, avril 1895.

Valerianella truncata Rchb. P. 105.

Carmel, Mer Morte, avril 1895.

Valerianella Szovitziana F. et M. P. 101.

Wadi Wàleh, avril 1895.
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Pterocephalus pliimosus Coult. P. 147.

W'adi Wàleh. Côte de la Mer Morte, avril 1895.

Filago germanica L. P. 241.

Mer Morte, avril 1895.

Anthémis tinctoria L. P. 280.

Manlin. mai 1896.

Phagnalon rupestris L. P. 220.

Mer Morte, avril 1893.

Leyssera capillifolia Willd. P. 240.

Côte orientale de la Mer Morte, le 9 avril 1895.

Asteriscus pygmaeus Coss. P. 179.

Déserts autour de la Mer Morte, avril 1895.

Artemisia annua L. P. 373.

MardiiK septembre 1896. No 84.

Senecio Aegyptius L. P. 387.

Entre Jebel Usdum et 'Ain-Jidi. Mer Morte, avril 1895. N« 690.

Atractylis cancellata L. P. 452.

Autour de la Mer Morte, avril 1895.

Cousinia Aintabensis Boiss. et Haussk. P. 503.

Mardin. juillet 1896.

Onopordon ambiguum Fres. P. 562.

Mardin, mai 1896.

Amberboa Lippii L. P. 606.

(ilior-es-Sàfk'li, avril 1895.

Serratula oligocephala DC. var. glaberrima Post. Tota planta glabor-

ririia.

Kurd Dàgh et Mardin, mai et juin. N" 83.

Centaurea Sinaica DC. P. 687.

Wadi Z.Tka-Main. .Mer Morte, avril 1895. N<> 700.

Centaurea eryngioides Lam. P. 659.

.Autour de la .Mer .Morte, avril 1895.

Centaurea laxa Boiss. d Haussk. P. 640.

Wadi Wàleh, avril 1895.

Centaurea Aegyptiaca L. P. 687.

Jeb.d C.dum a Win-Jidi, avril 1895.

Centaurea balsamitoides Post, [l'ianttr l'ustiinui'. 11, 15, n" 70 doil (Mre

Stizulniiliiis coioittiinlolius Lam., Moiss. Floin oiieiddlis. III, Ol.'i.

Zoogea Leptaurea L. P. 697.

Mardin, juillet 1896.

Carthamus nitidus Boiss. P. 708.

J.-l,.| l-dii((i à Airi-Jidi, avril 189Ö.

Kœlpinia linearis Pall. P. 721.

(JlK'ir-f-vSalieli, avril 1895.
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Catananche lutea L. P. 714.

Beni-Na'irn à Hebron, le 13 avril 1895.

Picris Damascena Boiss. et Gaill. P. 740.

Moab, autour de la Mer Morte, avril 1895. No 710.

Crépis fœtida L. P. 852.

Entre Saida et Beyrouth, le 23 avril 1895. No 720.

Souchus tenerrimus L. P. 797.

Côte de la Mer Morte, avril 1895.

Sonchus maritimus L. P. 797.

'Ain-Jalûd [Esdrœlon]. avril 1895.

ZoUikoferia nudicaulis L. P. 822.

Mer Morte, avril 1895.

ZoUikoferia Foxii Post.

Jebel Usdum à 'Ain-Jidi, le 10 avril 1895. No 740.

Garhadiolus Hedypnois F. et M. P. 723.

Mardîn, mai 1896.

Urospermum picroides L. P. 743.

Côte orientale de la Mer Morte, avril 1895. N» 730. Mardîn, mai 1896.

No 62.

Tragopogon buphtalmoides Boiss. P. 750.

Mardîn, mai 1896.

Scorzonera papposa DC. var. velutina Post. P. 765. Involucri phyllis

velutino-pubescentibus.

Mardîn, mai 1896.

Scorzonera lanata M. B. P. 776.

Moab, avril 1895.

Campanula Erinus L. P. 952.

Entre 'Ain-Jidi et Beni-Na'im, avril 1895.

Campanula strigosa Russ. P. If29.

'Ain-Jidi à Beni-Na'îm. Mer Morte, avril 1895. No 750 et 760.

Specularia falcata Ten. P. 960.

Mardîn, mai 1896.

BOISSIER, FLORA ORIENTALIS, VOLUIVIEN IV

Fraxinus oxyphylla M. B. P. 40.

Tel-el-Kàdi, le 18 avril 1895.

Vinca Libanotica Zucc. P. 46.

Moab, avril 1895.
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Heliotropium Bovei Boiss. P. 136.

Wadi Schu'aib, avril 1893. 'Ain-et-Tîiieh [Lac de Tiberias], le 18 avril

1895.

Anchusa Aucheri Alph. DC. P. 138.

Mardin, njars 189(3.

Rochelia stellulata Rchb. P. 244.

Mardin. avril 1896.

Trichodesma Boissieri Post.

Entre Es-SaJt et Mahàs. Wadi Schu'aib, le 27 mars 1895. No 770.

Trichodesma Ehrenbergii Sch-weinf. P. 281.

Zerkà-Ma'iii. Mer Morte, avril 1895. No 780.

Symphytum Palestinum Boiss. P. 173.

Le nouveau pont du Jourdain, le 27 mars 1895.

Lithospermum tenuiflorum L. P. 217.

Entre 'Ain-Jidi et Beni-Na'im, le 12 avril 1893.

Lithospermum callosum Vahl. P. 219.

Jalïa, mars 1895.

Onosma Roussaei DC. P. 200.

Moab, avril 1893. No 790.

Convolvulus pilosellaefolius Desr. P. 103.

Autour de la Mer Morte, avril 1895.

Convolvulus Galaticus Rostan. P. 104.

Maniin. juin 1896.

Convolvulus glomeratus Choisy. P. 102.

Dans la plaine à la base des rochers de 'Ain-Jidi, le 10 avril 1893.

Convolvulus Dorycnium L. var. oxysepalus Boiss. P. 91.

Tiberias, avril 1895.

Convolvulus Siculus L. P. 109.

Jebel llu>lia', \>- 27 mars 1895.

Lycium Arabicum Schweinf. P. 289.

(jli6r-fs-Sàlli'li, avril 18.)5.

Verbascum Mardinense Post. (Bull. Kerb, fioissier, III, 162).

Mardin, aoiU 1«97.

Verbascum Boissieri Post.

('ollincs de .Mardin, août 189't. N'o 19 olim Verhascton Freynii Post cl

Verbnxcum criHilntum Posl.

Verbascum fruticulosum Post.

Knln- Ain-Jidi .1 Mmi-Naim, h- 12 avril 1895. (]hör-es-S;\(ieh.

CeUia heterophylla Desf. P. 359.

<^a[H'rtiaum, !<! 16 avril 1895.

Linaria Dalmatica L. P. 376.

(;-.llin<!H d*' M/irdin, juillet 1896. N« 82,
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Scrophularia deserti Del. P. 414,

Côte orientale de la Mer Morte, avril 1895.

Micromeria graeca L. var. laxiflora Post.

Zerkà-Ma'în. Mer Morte, mars 1895. N" 41.

Salvia trichoclada Bth. P. 603.

Mardîn, mai 1896. No 78.

Salvia Montbretii Bth. P. 613.

Mardîn, mai 1896. No 79.

Salvia spinosa L. P. 613.

Mardîn, mai 1896. No 80.

Salvia viridis L. P. 630.

Judeidet-Merj-'Ayun. Palestine, avril 1893. No 42.

Salvia Judaica Boiss. var. pinnatifida Post. Folia pinnatipartita loba-

taque.

Entre Nazareth et Tabor, le lo avril 1895. No 43.

Salvia brachycalyx Boiss. P. 625. [S. Peratica Faine].

Wadi Schu'aib, avril 1895.

Salvia bithynica Briq. et Post.

Herba elata, ramis ascendentibus, viridibus, breviter patule piloso-pubes-

centibus, internodiis mediis mediocribus vel elongatis. Folia pandurata, lobo

terminal! maximo late ovato, apice obtuso et breviter mucronulato, margi-

nibus convexissimis, irregulariter superficialiter lobato-crenatis, basi cordato,

a paribus duobus loborum inferiorum multo minorum rache alato separato,

caeterumpetioloelongato prsedita, magna, supra viridia, subtus pallidius viren-

tia, utrinque pilis sparsis ornata; nervatio pinnata, nervis lateralibus reticu-

lescentibus, subtus aliq. prominulis. Verticillastri circa 6flori, in spicastrum

elongatum interruptum dispositi, rache dense patenter pubescente, pilis cum

glandulis stipitatis commixtis, bracteis parvis nervosis e basi late ovala acu-

minato-subulatis, pedicellis dense patenter glanduloso-pubescentibus calice

brevioribus. Calix campanulato-tubulosus, prominule nervatus, undique

patenter glanduloso-pubescens, autice viridiusculus subcylindricus, postice

purpurascens, demum + complanatus, + bisulcatus, maturus vix auctus;

labrum tridenlatum, dentibus brevissimis setaceis sub anthesi + conniven-

tibus, sinubus latis subtruncatis separatis; labioli dentés sinu distinction a

labro separati, inter se basi leviter connati, lanceolato-acuminati, labro sub-

longiores; dentés omnes maturitate apice leviter subspinescentes. Corolla

pulchre exserla; tubus basi cylindricus, superne antice in faucem pulchram

ampliatus; labrum falcatum, compressum, cœruleum, apice rotundatum et

ibidem extus + leviter pilosum; labiolum patens cœruleum, lobis latera-

libus ovato-oblongis, apice rotundatis, medio maximo obcordato; fauxintus

alba maculis parvis atro-cœruleis conspersa. Staminum filamenta brevia,

nuda, apice aliq. ultra arliculationem protensa
;
pollinatorium lougissimum,

arcuatum, antheris exsertis vel subexsertis longe linearibus ; vectiaria
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brevia, leviter arcuata. superne appendicula conica ornata, inferne ampliata

cochlear bene distinctum formantia. Stylus filiformis longe exsertiis, glaber,

apice iuaequaliter bifidus. Nuculis ovoide», fuscae, Iteves.

. Internodia media 3-9 cm. longa. Foliorum lobus terminalis superficie ad

12 X 10 cm., crenarum culmina 2-4 mm. alla et 5-10 mm. distantia, lobi

inferiores ad 2 cm. alti, petiolus ad 6 cm. longus. Spicastra ad 20 cm.

longa, internodiis inter 0...4...3..., etc. cm. longis, bracteis superficie

ad 6 X 4 mm., pedicellis 5-6 mm. longis. Calicis circa 1 cm. longi tubus

7 mm. profundus, labrum 2-2,5 mm. altum dentibus 0,3 mm. altis, labioli

dentés 3 mm. alti. Corolla calicis os ad 2 cm. excedens, tubo 1,3-1.5 cm.

profundo, labro 1 cm. longo, labioli 1,5 cm. longi lobis lateralibus 1-2,5 mm.

altis, medio superficie circa 8X8 mm., emarginatione 2,5 mm. profunda.

Staminum filamenla circa 4 mm. longa, pollinatoria 10-12 mm. longa

iocuiis 4 mm. altis, vectiaria 4 mm. longa. Stylus labrum corollinum sœpe

ultra 1 cm. excedens.

Bitliynia : Bardezag (Jul. et Aug. a cl. Post lecta).

Celte remarquable espèce appartient à la section Plelltiosphace dont elle a

tout à fait l'organisation du calice et de la corolle. Elle s'écarte de toutes

les formes connues de cette section par ses grandes feuilles lobées-panduri-

formes et se place à côté des S. hierosolyniüana Boiss. et S. pontica Freyn

et Bornm.

Nepeta Mardinensis Post. — Species nova.

PtTennis, basi lignea. Iota velutina-puberulens, caulibus erectis panicii-

lalim ramosis, foliis mediocribus breviter petiolatis vel sessililms triangu-

lari-ovalis basi cordatis crenalo-dentatis floraiiljus conformibus diminulis,

verlicillastris 3-5 paucilloris sessilibus inferioril)Us reniotis uiunilius dis-

tinclis, bracteis paucis subulatis calycibus brevioribus, calycis tubuloso-

campanulali recti dentibus laiiccolato-subulatis tubo vix brevioribus cornlLT

calyce vix longioris tubo incluso, nuculis lri(|uelribus liüvibus.

Habitat in collibus prope Mardin [Mesopolamiœ], (lorel julio. N" 75.

Planta pedalis, folia majora pollicaria, calyx fructifer 4 lineas longus.

Species sectionis p]nnepel;r', Boiss. FI. or., IV. p. (»37. § Slenoslegia',

N. Orientall Mill. affinis, dilTerl statnra liumilim-i. iinliiiiiriilo. \(>rtii-illas-

tris paiiris pancjfloris, brai'teis paucis, et cetera.

Nepeta leucostegia Boiss. et Held. P. 652.

Manlin, mai 1800. .\" 81.

Scutellaria peregrina L. var. Sibthorpii Boiss. et Reut.

.Mardin. jmlj.'l IS'.Hi. .N" 77.

Lamium striatum Sibth. cl Sm. I'. 757.

Manlin. juillr-t {WC.

"Wiedemannia multiûda L. I'. 7ii7.

.M.irdln. mai 18%. .N" 70.
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Phlomis platystegia Post.

Vallées autour de la Mer Morte, mars 1895. N» 45.

Teucrium parviflorum Schreb. P. 810.

Entre Beisân et Ttbériade, avril 1895.

Plantago cylindrica Forsk. P. 882.

Côte orientale de la Mer Morte, avril 1895.

Bœrhaavia plumbaginea Cav. P. 1044.

'Aiii-et-Tiiieh [Lac de Tibériade], le 16 avril 1895. N«« 451-2.

Euphorbia phymatospemia Boiss. et Gaill. P. 1109.

Mardîn, mars 1896.

Thymelsea Tartonraira L. var. angustifolia Cav. P. 1053.

Collines autour de Pissouri [Chypre], mai 1894. No 44.

Parietaria alsinefolia Del. P. 1151.

Entre 'Ain-Jidi et Beni-Na'im, le 12 avril 1895.

Quercus Lusitanica Lam. P. 1166. Galla.

Tabor, le 15 avril 1895. N« 47.

BOISSIER, FLORA ORIENTALIS, VOLUMEN V

Limodorum abortivum L. P. 69.

Hasbeiya, avril 1895.

Orchis angustifolia M. B. P. 65.

Saniaria, avril 1895.

Orchis papilionacea L. P. 60.

Vallée du Jourdain, mars 1895.

Ophrys apifera Huds. P. 79.

Carmel, le 13 avril 1895. N« 48.

Tamus communis L. P. 344.

Mardîn, juillet 1896.

Narcissus Tazetta L. P. 150.

Mardîn, mars 1896.

Sternbergia Fischeriana Herb. Amar. P. 147.

Mardîn, février 1896.

Asphodelus viscidulus Boiss. P. 395.

Moab, avril 1895.

Scilla cernua Réd. P. 226.

Mardîn, mai 1896.

Scilla hyacinthoides L.

Mardîn, juin 1896.
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Allium stamineum Boiss. P. 256.

Mardiu. juillet 1896.

Allium rotvindum L. P. 233.

Mardin. juillet 1890.

Fritillaxia Libanotica Boiss. P. 189.

Vallée tili Jourdain. Wadi Dra'a, avril 1893.

Gagea arvensis L. P. 203.

Masliillali à Ziza. avril 1893.

Helicophyllum RauMrolfii Blum. P. il.

Mardi n, mars 1896.

Cyperus alopecuroides Rottb. P. 337.

Hùleh. avril 1893.

Piptatherum holciforme M. B. P. 308.

Cariut^l, le 11 avril 1893 xN'o 49.

Ammophila arenaria L. P. 326.

Haila, le 12 avril 1893. Nouvelle pour la Palestine. N« 30.

Kœleria cristata L. P. 374.

Mardin. mai 1896.

Bromus rigidus Roth. P. 649.

llaila. Palesliuo, le 12 avril 1893. No 31.

Bromus mollis L. P. 633.

Esdraduii. le 13 avril 1893. No 52.

Lolium multiflorum Gaud. P. 679.

Haifa. Palestine, le 12 avril 1893. No 526îs.

Hordeum Ithaburense Boiss. P. 686.

Safed. Palestine, le 17 a\ril 1893. No 53.

Elymus Delileanus Schult. P. 692.

Canne), le II avril 1893. No 54-

KUHATA

Verbaacum Tauri Boiss. id Ky. (laioiir Dagh (Ainanus, 1500 m.), aoftl et

seiileiiilin- 1H92. ii" 3:2-' iioii 312 --

Verbascum choiranthifolium Boiss. var. Heldreichii Boiss. /•'/. ();-.,IV.

326 (= y. sleHitjtlnjllnm iJoiss.).

Dans le fasc. Vill, mous avons di'crit par erreur deux cs|)èces de Chypre;

nou-s ne iiou^ (•tioii-< |)as ajierru (jue Uoi.ssier les avait déjà puhlii'es.

Saponaria Cyprica Post, fasc. VIII, p. 733 — S. Cypnca Hoiss., S«/*///.

/•/. or., p. 83.

Teucrium Cyprium Post, fasc. Vlil, p. 7.'»'.! - '/'. (Untrimn Üois^. . /'7. o-.,

p. H2(J.
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An account of

Corydalis persica Cham, et Schlecht.

with remarks on certain allied species of

Corydalis Vent.

By

David PRAIIV

With plate VI.

Among those species of Ihe genus Ihat, for my own convenience,

I shall hère continue lo lerm Corydalis Vent. \ none are more diffîcull

lo differentiate satisfactorily tlian the ones thaï belong to the section

which M. Boissier ', using a name employed generically by Bernhardi *,

has termed Bulbocapjius but which it is perhaps better to follow Irmisch ^

in denominativy Pe5 gallinaceus. This section includes, or should include,

ali species with a solid tuber-like corm and with normally, though not by

any means universally, a sohiary terminal raceme. Within this section

probably most trouble has been experienced in separating satisfactorily

those species that bave opposite cauline leaves and bave no leaf-scale on

the stem between the corm and the foliage; thèse species constitute

Ihe'group of forms to which we may either apply the term Leonticoides,

used as a sectional epithet by M. de Gandolle * or the name Cryptoceras,

1 Choix 19 (1803); DC. Flor. Fr. IV, 636 (1805).

2 Flor. Or. I, 126 (1867).

ä Linnœa VIII, 469 (1833).

* Abhandlung, der Naiurforsch. Gesellschaft Halle (1862).

ä Syst. Veg. 11, 114 (1821).
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used in a generic sensé by Scliolt ;ind Kolschy*. The group is one tliat is

almost entirely confinée! to tlie Oriental and Central Asian régions

though one of Ihe species extends some considérable dislance along the

Xorth-Western Himalaya.

Il may be considered donblfiil how for il is advisable to employ either

of Ihese terms. Il is triie that M. de Candolle's section includes Iwo of the

species thaï conslilute the group, but it bas to be borne in mind thaï the

establishement of Leonticoides as a section depended on a misinterprela-

tion of the structural characlers of the plants that compose it.and it should

be remembered too that M. de Candolle placed in his section Capnites

the only plant that belongs to this group (C. rutœfolia) of which he did

fuUy know the structure. It may also be remarked in passing that

authors so careful and so eminent as Hooker and Thomson ^ bave

reduced both thèse species of the Leonticoides section to this particular

plant, considering one (C. oppositifolia) to be identical with, and the

other (C. verticillaris) to be only a variety of C. rutssfolia. Another autho-

rily of equal rank, M. Boissier ^, bas kept C. verticillaris apart as a species.

but bas followed Sir J. Hooker and D'" Thomson in Iheir Ireatment of

C. oppositifolia.

The account that Schott and Kolschy bave given of their proposed genus

(^ryptoceras is. on tlie other band, very accurate and complète so far as ail

Ihe forms known to them are concerned, and, with the single exception

perhafis of C. darivasica, it applies very well to ail those that bave been

recorded since llieir description was writlen. Nevertheless it is difficull

lo see on whai characlers they relied in sépara ting their proposed genus

from Corydulis. The salienl characlers in their diagnosis are a. the solid

liiber-like corm — but this is common to overy member of the section

l'es fjnHinaceus ; b. the opposite stem leaves— but this characterrecursin

species of other .sections; c. the nectariform process in front of the anterior

sliiminal i)halanx — but Ihischaracter occurs in species of other sections.

and oflen to a more markcMl oxtonl llian in any sjiecies oïWxiiCrijploceras

j.'roup. Their description of llic; lowcr lip • inferne saccalo-gibbum, apice

t.iiKJfMn rellexum • is very cbaractcristicof iiioslof the spcciesof tbegroiip.

\et C diijhylla, which bas (lie lowcr lip bulged b(^low', does not bave il

reflexed alove, and (^. darirasini ncillicr lias the lower lip reflexed abovc

• 0,-j/r. hul. Wochnihl. IV. 121 (1854).

» rior. Ind. I. 2(H M«.mi.

» Flor. Or. I. 120. 127 (1H(}7).



164 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (3)

nor bulged below. In this case too, Lhe characler is one that isby no means

confined to the Leonticoides-Cryptoceras groiip, Jn any case il seems

hardiy worth while to provide Ihis group wilh a dislinctive name,for it is

liardly possible lo say that it should be separated from the species with

a sohd tuber and a solitary terminal raceme that have no leaf-scale but

have the stem-leaves alternate. Not only do we find the leaves at times

subopposite only in C. rutaefolia, which is a meniber of this group ; we

(ind occasionally thal the leaves are opposite in species hke C. parnassica,

which normally have alternate leaves.

With these preliminary remarks I shall now endeavour lo indicale

characters that may render possible the identification of the leading

forms included in the group, but it should be understood that the review

now offered does not profess to be in any way final. I have had no oppor-

tunily of examining the actual spécimens on which Schott and Kotschy

have based no fewer than four species that M. Boissier has feit justified in

tréaling as forms of the same plant; my chief object in presenting this

partial indication of the difficulties connected with the diagnosis of these

forms is to induce other workers, more favourably siluated thanmyself as

regards access to authentic material, to undertake an authoritative

revision of this interesting group. It may be mentioned moreover that

this partial revision is merely lhe bye-product of an enquiry inlo the

characters, relationships and identity of Corydalis persica, a species that

had hilherto been incompletely understood. Thanks lo much kindness on

the part of the late D'" Batalin of St. Petersburg, M. Barbey and M. Autran

of Geneva, and D'' Urban of Berlin who have placed material preserved

in the St. Petersburg, lhe Boissier, and the Berlin Herbaria respectively

at my disposai and have helped me with advice, the difficulties regard-

ing C. persica have been, in my opinion, completely removed. I would

here wish to express my very grateful acknowledgments for the assis-

tance so generously given.

To render this accounl of lhe forms dealt wilh more intelligible, I have

added drawings of the flower and bract of each ; these drawings have

been made as accuralely as possible to one scale (X 2) in order that no

confusion of ideas may be induced when comparing one with another.
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CORYDALIS Yenl. Choix 19 (1803).

DC. Flor. 636 (1803); lioiss. FI. Or. I, 126 (1867).

§ Pes GALLLNACEUS IrmisclL (BuLBOCAPNOs 5om., pro secliolie; Bernh.,

sp. C. f(/t7/ excepta, pro génère); radixtiiberosa, racemi florum terminales

vel rariiis eliam axillares, slropliioluni digiliforme.

Siibsecl. Leoiiticoides DC. Syst. Veg. II, 114 (pro sectione) vel Crypto-

veras Schott & Kotschy, Oestr. Bol. Wochenbl. lY, 121 (pro génère):

liiberosae. liiberis solidis hypogaeis ovalis vel orbictilaribiis apice cailles

siiigiilos vel plures siniplices siib terra plus minus prolraclos ibique

spongiolis radiciiiisdensius obleclosemillenlibiis;caiilibiis tandem e terra

assurgenlibus ibique ereclis glabris esquamalis, folia 3-secta bina nunc

manifeste 2 opposila nunc peliolis propriis magnopere abbrevialis petiohi-

lisque elongatis spurie (> verticillala exserentibus, supra folios in racemis

paucinoris conlinuatis ibique sœpissime simplicibus nonnunqunm lamen

(praeserlim in C. dipInjUa, C. macvocenira, C. Sewerzovii et C. (lanvasica)

racemo laterali axillari, rarius racemis 2 axillaribus, ornalis; bracleis

inlegris vel rarissime (1C. macroceiitra) uaheU-dio-incïsis; pelalisexteriori-

bus carinatis vel rarissime (C. darwasica) crislatis, poslico varie calcarato.

anlico(C. darwasica excepta) inferne saccato-gibbo apice (C. darwaalca

et C. diphiiHa oxceptis) tandem reflexo; capsulis ovalis pedicello l'rucli-

IV-ro recurvo \ftl rarius (C. diphylla, C. Ledebouriana) horizonlaliloi-

p.ilenle nutantibus.

Species ad l.'{. regionis orienlalis incolie.

Clavis specierum.

l^'iblis iiiargiiH; valdf cxplarialis dorsd crislatis i. C. tltuumsica.

I^'tbiJH margino pariuii vel vix (>x|ilaiialis, dorso rarinalis scd non crislnlis :

Floribiis si)/iii(ii(l(;is ; /. e., calcan; liasi adscciidciilf, lune ;i\)\rv, inciirvo :

Foliis distiiiclo polioialis, calcarc iiasi lali> ronicn. pclalis lalcraliliiis

paulo l()ii(.'iore; capsuji.s paU-iililms 2. (',. ilijilnilld.

Foliis iircvi! p<;li()lalis vol scssililtiis ; capsulis iiiilaiililius :

Foliornni scj/iiif-ntis (iiiiiiiliiis l(iii;,'0 pclioliilalis S-piiiiialiscclis :

calcarc liasi coiiico pclalis lali-raliliiis Iriciitc loii^'idrc.

:i. r.. (Uiflilliii.

|-'')|ii)riiin '•c^'nicrili'« nunnlin^ ili^liicli' |icliiiliil,ilis lalrnliliiis
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3-partitis mediano 3-secto ; calcare basi conico petalis lateralibus

subduplo longiore; petalis roseis exterioribus apice obtusis.

4. C. modesta.

Foliorum segmentis lateralibus brève, mediano longiuscule petiolu-

latis, lateralibus 3-partitis, mediano 3-secto; calcare petalis

lateralibus duplo longiore; petalis luteis exterioribus apice

acutis S. C. Sewerzonä.

Floribus rectis; i. e., calcare basi haud adscendente; foliis omnibus brève

petiolatis vel sessilibus :

Foliorum segmentis 3-fidis vel 3-sectis, lobis ovatis ; calcare petalis

lateralibus quinta parte tantum longiore; labio postico apice

truncato 6. C. rutcefolia.

Foliorum segmentis 3-4-pinnatis, lobis lineari-oblongis; calcare

petalis lateralibus triente longiore ; labio postico apice acuto.

7. C. verticillaris.

Floribus falcati s ; i. e., calcare basi adscendente sed apice tandem haud

incurvo :

Calcare prorsus recurvo apice haud inflato ; capsulis nutantibus :

Foliorum segmentis 3-partilis vel 3-sectis lobis late-ovatis; calcare

parum adscendente petalis lateralibus dimidio longiore.

8. C. opposüifolia.

Foliorum segmentis valde sectis, lobis oblongis :

Calcare longissimo, magnopere adscendente :

Foliorum segmentis 2-pinnatisectis ; calcare petalis lateralibus plus

quam duplo longiore ; labio superiore apice obtuso :

ßracteis integris, floribus roseis 9. C. Boissieri.

Bracteis flabellato-incisis; floribus luteis 10. C. macrocentra.

Foliorum segmentis 2-ternatim sectis; calcare petalis lateralibus

vix duplo longiore; labio superiore apice acuto.

11. C. cyrtocentra.

Calcare brevi, abrupte adscendenti, petalis lateralibus haud lon-

giore; foliorura segmentis 2-pinnatisectis 12. C. persica.

Calcare prorsus recto^ apice plus minus inflato, petalis lateralibus qua-

drante longiore; foliorum segmentis 2-ternatim sectis; capsulis

patentibus 13. C. Ledeboiiriana.

1. Gorydalis darwasica Regel ex Prain in Journ. As. Soc.

Beng. LXV, 2, 20 (1896); foliis 3-sectis segmentis omnibus longe peliolu-

lalis lateralibus 1-2-jugim pinnatisectis mediano 2-3-jugim 2-pinnalisectis

multo minoribus, lobis oblongis incisis; floribus recLiusculis calcare recto

apice tamen abrupte uncinatim incurvo petalis lateralibus subsequilongo ;
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labiis ambobus cristatis, marginibus praeserlim poslici magnopere expla-

nalis margine crenulatis.

Coj^ydalis rutaefoUa Boiss. et Buhse Nouv. Mem. Soc. Nat. Mose. XII,

13 (1860). nec DC.

Corydalis persica Boiss. Flor. Or. I. 127, in parte (1867); Regel Act.

Hort. Petrop. VIII. 694. t. 16. fig. g-t (1884), nec Cham, et Schlecht.

TuRKESTAMA : Darwas, .4. Regel /Vernix : prope Massula, Buhse n. 179!

Flos2omm. longus; calcar 13 mm. longiim; petalalateralia 10 mm. longa.

There are spécimens of this plant in Herb. Calcutta received from

St. Petersburg in 1886; thèse were collected by D"" A. Regel al Tevildarrah

in the Khanate of Darwas. but I hâve also had an opporLunity of exami-

ning a number of examples of the same species belonging lo the St.

Petersburg Herbarium, including one on which Professor Regel had at

firsl Nvritlen the name G. dancasica afterwards subslituting, in pencil,

the name « C. persica » ; the spécimen in question is one of the

original examples of the plant described and figured by Regel under

the lalter name. I bave likewise examined two flowers belonging to the

plant preserved in the Boissier Herbarium, collected by Buhse near

Massula, which was in 1860 referred by Boissier and Buhse to C. nitœ-

folia but was transferred by the former author in 1867 to C. persica.

The plant is not very closely related to C. persica. It would appear that

D"" Regel, after deciding that the species was undescribed and afler pre-

paring a description and figure, had come lo know that his plant was the

same as Buhse's .Massula plant and was therefore included in (/. persica

as understood by M. Boissier.lt now appears that 13'' Regel'sfirst view was

Sound and, under the circumstances, i hâve thought it only just to con-

serve his original manuscript name.

-'. Corydalis diphylla Wall. Tent. Flor. Nep. 54 (1826); foliis

di>lini:l<' jjeliolatis 3-sG(;lis scîgiiicMlis pelioliilalis siiha-qualibiis 2-jugiui

pinnaljseclis lohis laticeolalis vcl auguste oliloiigis; llorihiis siihsigmoideis

calcare e basi lato pariiui im urvo pclalis lal(M'aliiius paiillo longiore, labiis

haud crisbitis margint; am[)lialis apice cuiarginatis nuicronulatis.

Corydalis lonfii/H-s Don Prod. 198 (182.')), imi DC.

Corydalis diphylla Wall. Cal. 1430 (1829); Prain in Join'n. As. Soc.

Beng. i.XV, 2. 19 (1896).

Corydalis llamilloniana Don. (icti. Sysl. I,
1 '«2 (1831).

(jtrydalis paurißora Cdgcw. in Trans, jjnn. Soc. XX, 30 (1851).

Corydalis sp. (inlT. le PI. Asiat., I. O.'iS, f. 2 (1854).
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Corydalis rutxfolia H. f. el T. Flor. Ind. I, 262 (1855) et Fioi-. \\v\i. Ind. I,

122 (1872) in parte, nee DG.

Hlvialava : Kamaon, Kashmir, Hazara, Kurram; frequens. Flos 20 mm.

longus; calcar 11 mm. longum; petala lateralia 10 mm. longa.

Tills species is the only member of the group Ihat is really adequately

represented in the Calcutta Herbarium; I have examined 97 spécimens

from 21 gatherings. The plant is easily distinguished from the olher

Iwelve by its long pétioles. By a lypographical error the citations of

Gril'fllh's figures of this and the next species have been transposed in

the account of the Indian species of Corydalis given by me in the Asiatic

Society's Journal, part 2, vol. LXV.

3. Corydalis Griffithii Boiss. Diagn. ser. 11, I, 15 (sphalmate

Griffithsii) (1853); foliis brève petiolatis vel sessilibus 3-sectis, seg-

mentis omnibus longe petiolulatis2-pinnatisectis lobisovatis vel oblongis

integris incisis vel partitis terminali majore; floribus sigmoideis calcare

basi parum recurvo apice subinciirvo, petalis lateralibus Iriente longiore.

labiis haud cristatis margine ampliatis explanatis apice retusis mucrouu-

latis.

Corydalis sp. Griff. Je. PI. Asiat, l. 658, fr. 3 (18o4).

Corydalis rutaefolia H. f. et T. Flor. Ind. I, 262, (1855) et Flor. Bril.

Ind. 1, 122 (1872) in parte, nee DC.

Corydalis Grifßhii Boiss. Flor. Or. I, 127 (1867); Walp. Ann. YII, 89

(Griffithsii) (1868); Ailch. Journ. Linn. Soe. XIX, 151 (1882).

Corydalis persica Prain in Journ. As. Soc. Beng. LXV, 2, 20 (1896).

nee Cham, el Schlecht., nee Boiss., nee Regel.

Afghama : Bharowal, Grijfith! Kurram, AitcMson! Ziarat, Gatacref

Flos 20-22 mm. longus; calcar 11 mm. longum, petala lateralia 8 mm.
longa.

This species is known to me from original Griffithiau spécimens, and

from spécimens collectedbyD'" Aitchison thatare preserved in the Calcutta

Herbarium; I have also seen spécimens obtained by M. Duthie's coUec-

torsand by General Gataere that are preserved in Herb. Saharanpur. The

species is very near C. diphylla and may have to be merged in that species

but il has a more slender spur. Ups with narrower margius, leaves with

shorler pétioles and nodding not spreading fruits; Ihe bracls and leaf-

segmenls too are différent.

4. Corydalis modesta Prain; foliis subsessilibus 3-seclis, seg-
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menlis omnibus dislincte peliohilalis lateralibus 2-3-parlitis mediano

3-secto, lobis obovalo-spathulatis oblusis vel subacutis; floribus sigmoi-

deis. calcare petalis lateralibus plus quam dimidio longiore basi parum

adscendente a medio ad apicem versus uncinalim incurvo, labiis ecristalis

ambobus margine parum amplialis apice oblusis.

Cnjptoceras modestuinf Scholl in Oeslr. Bot. Wochenbl. YJI, 150

(1837); Tchilatch. As. Min. I. 3o9 (1866); Walp. Ann. YII, 91 (1868).

Asiv Minor : in montibus Beylan. Àucher-Eloy n. 40!2! Persia : Ader-

bidjan. prope Deliman. Szovitz n. 113 in parte! Y. eliam spp. persica,

loco exacto liaud notato. in Herb. Calcultens. Flos 2o mm. longus; calcar

16 mm. longum; petala lateralia 9 mm. longa.

The example of Aucher-Eloy, n. 402, examined by me is one Ihat has

been kindly lent from Ihe Boissier Herbarium, where it is named C.

nUiefolia. The locality however dœs not agrée wilh eilher of the localities

cited for Aucher-Eloy, n. 402. in Flor. Or. J, p. 126 and p. 127; not

having seen the other spécimens so numbered I am unable lo say whether

Ihey agrée with Ihe M' Beylan one. I hâve also been lent from the

Boissier llei'bariuin part of a ilower (lower lip absent) belonging lo an

example ofSzovitz. n. 113 and bearing the name C. persica. It is not

Irue C. persica, nor is it either of Ihe two plants Ihat seen to form the

basis of « C. persica Boiss. » as opposed lo true C. persica, but is conspe-

cific with llie plant collected by Aucher-Eloy on M^ Beylan. The only

spécimen of lliis [ilant in Herb. Calcutta was received from Herb. Kew
under the naine C rulœfolia and bears a nuniber, «372», but no note

of colleclor or of locality.

Thal this plant is specificaliy separable from C. rutœfolia I hardly

douht. but I am not so certain thaï it is the same thing as Cnjploceras

modestnin Schott. The descri[)tion thaï Schott gives of the foliage of his

.species does not quite suit Ihe foliage of the présent one; the colour of

the riower appears, however, lo hf llu^ sanic in botli. so foi- al Icasl as

may be judgf^d from dried spcciincns. Tlie cliicf rcason l'or suggcsiiiig

Ihe ideritilicalion now l(!nlaliv(!ly advanctîd is lliat lliis is tlui plant iiiosL

hkc C. rnlu'folm piitpcr wliidi lias iIk^ uncinalc spai' ol' Cnjptoceras

modestnm.

'). Corydalis Sewerzovii Mcgcl null. Soc. Nal. Mose. N 1,111. l.

i.'»2 fl870|; foliis sessilihus 3-seclis segmentis lalcralihMs htcvc [icliolu-

lalis Il-parlilis niediario longe pctiolulato minoribus, loliis o\aIo-spalliu-

lalis oblusis vel subacutis ni.ijusculis inl(îgris vel païuui incisis; llorilius

iii'i.i.. MKKM. iK)is-s., mars IK'.I!). 12
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subsigmoideis calcare pelalis lateralibus duplo longiore trienle apicali

uncinalim incurvo ceterum conico reclo; labiis ecrislalis marginibus

parum expia nalis apice subaculis.

Corydalis Sewerzovii Regel Gartenflora XXXI, 97, 1. 1077 (1882); Hook,

lil. Bot. Mag. CXIL l. 6896 (1886); Aitch. Trans. Linn. Soc. Ser. 2, IH, 32

(1888).

Persl\ : Badghis, Aitchison, n° 122! Turkestania. Flos 45 mm. longus;

calcar 30 mm. longum; pelala lateralia 15 mm. longa.

There are spécimens of this species at Calcutta collected by D"" Ait-

chison; I have also examined several spécimens in the St. Petersburg

collection.

6. Corydalis rutaefolia DC. Syst. Veg. II, 115 (1821); foliis sub-

sessilibus vel brève petiolatis 3-sectis, segmentis omnibus longe petiol-

ulatis lateralibus integris vel 3-ridis mediano 3-secto lobis spathulato-

ovatis; floribus fere rectis calcare pelalis lateralibus quinta parte tantum

longiore apice parum bulboso ibique nonnunquam subincurvo labiis

ecristatis margine parum amplialis postico apice truncato.

Fumaria ruti/olia Sibth. ex Sm. in Fl. Grsec. Prodr. II, 49 (1813); Poir.

Encyc. Meth. Suppl. Y, 684 (1817); Sibth. Fl. Grsec, t. 667 (1830).

Fumaria uniflora Sieb. Reis. Cret. II, 320, t. 8 (1817).

Fumaria Cypria Sibth. Mss. ex DC. Syst. Yeg. II, H5 (1821).

Corydalis rutaefolia DC. Prodr. I, 126 (1825); Hook f. et Thoms.

Fl. Ind. I, 262, var. a, in parle (1855); Walp. Ann. IV, 187 in parle (1857);

Tchiiatch. As. Min. I, 358 (1866); Boiss. Fl. Or. I, 126, in parte (1867);

Hook. fil. et Thoms. Flor. Ind. I, 123, var. 1, in parle (1872).

Corydalis Erdelii Zuccar. Abhandl. Muench. Akad. IIL 252, t. 9, fig. 2

et 3 (1840); Walp. Rep. I, 120 (1842).

Corydalis alpina C. Koch Linnaea XV, 252 (1841), nee J. Gay.

Corydalis libanotica Höchst, in Loren t Wanderung. 339 (1845), fide

Boiss., nequaquam C. libanotica Höchst. Flora XXVIIl, 30 (1845).

Corydalis rutaefolia var. siibuniflora Boiss. et Heldr. in Boiss. Diagn.,

ser. 1, VIII, 11 (1849); Flor. Or. 1, 127 (1867).

Cryptoceras rutifolium Schott. Oeslr. Bot. Wochenbl. IV, 121 (1854);

Walp. Ann. IV, 190 (1857).

CryiJtoceras pulchellum? Schott. Oeslr. Bot. Wochenbl. VII, 150 (1857);

Tchitatch. As. Min. I, 359 (1866); Muell. in Walp. Ann. VII, 91 (1868).

Cryptoceras purpurans Schott. Oestr. Bot. Wochenbl. VII, 150 (1857);

Tchiiatch. As. Min. I, 359 (1866); Boiss. Flor. Or. I, 126 (pro syn., sphal-

juale pu?'purasceus) (1867); Muell. in Walp. Ann. VII, 91 (1868).
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Greta : Mt. Lassili, Heldrichf Syria : Ml. Herraon, Low7iefY]os. 11-

23 mm. longus; calcar 9-10 mm. longum; petala laleralia 8-10 mm.

longa.

Oiir Calcutta spécimens of Corydalis rutaefoUa are unfortiinately very

few in number; they comprise Ihree from Mt. Hermon wliich manifestly

belong t(» tlie form named Cryptoceras purpiirans by Schott, and four

from Crele which liave been nanied by M. Boissier C. rutaefoUa var. sub-

nnißora. I cannot bring myself to look upon the smaller number of flow-

ers as a serions characler and Ulis plant l cannot follow M. Boissier in

treating as a variely. far less can I see my way to accepting the view of

Sieber and of C. Koch that it is specifically separable. The coroUa of this

plant from Crete agrées wilh that of the two plants figured by Zuccarini

as C. Erdelii. Whul Cryptoceras pulchellum may be, as apart from genuine

C. rutaefoUa, I cannot suggest; the description is quile inadéquate. It

might be well to separate the plant wilh a straight spur, which forms

Scholl's Cryptoceras purpurans, as a distinct variely, but the material at

my disposai is insufficienl to warrant my formally doing so here.

M. Boissier refers to two distinct plants named C. Ubanotica Höchst. ;one

of these he reduces to C. rutaefoUa, the other he refers to C. soUda. The

only descriptions of C. Ubanotica thal I have been able lo meet wilh are

lliese in Flora and in Walper's Hepertoriuni; these descriptions certainly

refer to a plant that is not C. rutaefoUa. yel strangely enough the Index

Kewensis only gives thatone of M. Boissier's réductions which llic des-

criptions menlioned do not warrant. The spécimens of C. rutaefoUa lent

me from the Boissier Herbarium belong to two diiïerent plants, neither

of which can possibly be considered conspecilic with the Grelan species.

One of the two agrées wilh the accounis that are available of C. opposili-

foUa, the other is the plant that 1 have tentalively idenlided with CV/y/j-

toceras modestum. Neilher identification is verifiable here but in any case

neither of the plants lias a ^Dod cl.iini to the désignation C. rutaefoUa.

7. Corydalis verticillaris DC. Syst. Veg. 11, lii (18^21); foliis

sf;ssilibus ii-seclis, .segmentis longo pfdioliilatis laciniilis lineari-oblongis

:{-'t-pirinalis; floribus subreclis; calcare [letalis laleralihus triente loiigiore

bn>j reclo a rnedio parurn adsrenchînle afiice [larinn biilboso ibi(pio suh-

incurvo, labiis ecristalis postico niargine niinopero ampliato apico aciito.

Corydalis rerticillaris DC. Prodr. I. hJf. f!S:i:i); Hoiss. Klor. ()i-. I. S'il

riH<;7).

(lorydaUf rnLrfolia v;ir. [i. Hook. f. cl TIkums. [''ior. Ind. I, 'H)'i

(Ih:,:,): \V;.I[i. Ami. IV. 1H7 fl8:;7j: Kl. 11-, Hill. Ind. I, 12;{, v.ir. ti(lS7^J.
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Cryploceras verticiUare Schott Oestr. Bot. Wochenbl. IV, 121 (1854).

Persia : Kuh Mande, Stapf! Flos 16 mm. longus; calcar 9,5 mm. lon-

gum; petala lateralia 6,5 mm. longa.

Of Lhis species Ihere are only 5 examples in the Calcutta herbarium
;

they were collected by Di' Stapf. They show that it serves no useful pur-

pose to reduce this plant to C. rutaefoUa; its foliage is very dissimilar

and its flowers too diflfer sufficiently to admit of its treatment as a dis-

tinct species.

8. Corydalis oppositifolia DG. Syst. Veg. II, 114 (1821); foliis

subsessilibus 3-sectis^ segmentis lateralibus brève petiolulatis 3-partitis

mediano longiuscule petiolulato 3-secto, lobis la te ovatis; floribus falcatis

calcare recurvo parum adscendente petaUs laterahbus dimidio longiore,

labiis ecristatis postico margine parum ampliato apice rotundato mucro-

nulato.

Corydalis oppositifolia DG. Prodr. 1, 126 (1825).

Corydalis rutœfolia Hook. f. et Thoms. Flor. Ind. I, 262, var. a in parte

(1855); Walp. Ann. IV, 187, var. a in parte (1857); Boiss. Flor. Or. I,

126 in parte (1867); Hook. f. et Thoms. Flor. Brit. Ind. I, 123, var. 1 in

parte (1872).

Cryptoceras oppositifolium Schott, Oest. Bot. Wochenbl. IV, 121 (1854).

MESOPOTAiHA : Mt Tur Tschell supra Terek, 3000 p. s. m., Hauss-

knecht/ Flos 30-32 mm. longus; calcar 20-22 mm. longum; petala lateralia

10 mm. longa.

Of this I have only seen one spécimen lent from the Boissier Herbarium

where it bears the name C. rutœfolia. I cannot see how it is to be included

in C. rutœfolia as represented by the Gretan plant, wilhout making it

necessary to include in that species the one that follows this, which was

considered by M. Boissier to be C. persica, but which, owing to its proving

to be distinct from true C. persica I have proposed to name C. Boissieri.

The foliage of C. oppositifolia is like that of C. rutœfolia and is very

différent from that of C. Boissieri, but the flowers of C. oppositifolia are

quite unlike those of C. rutœfolia and are very like those of C. Bois-

sieri and of C. macrocentra.

9. Corydalis Boissieri Prain; foliis sessilibus 3-sectis segmentis

omnibus longe petiolulatis lateralibus 1-jugim 2-pinnatiseclis, mediano

2-jugim 2-pinnatisecto multo minoribus, lobis oblongis incisis; floribus

falcatis calcare valde recurvo adscendenti, petalis lateralibus plus quam
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duplo longiore. labiis ecristatis, postico margine minopere ampliato apice

obtuso; bracteae intégrée, corolla ut videtur purpurascens.

Conjdalis persica Boiss. Flor. Or. I, 127 in parte (1867), nec Cham, et

Schlecht., nec Regel.

Persia : Aderbidjan, prope Deliman, Szovitz, n» 113! Kaswin Pichlerf

Sultanabad. Strauss .^Flos 35 mm. longus; calcar 24 mm. longum; petala

lateralia II mm. longa.

Of this plant I hâve been able lo examine three examples, Iwo ol"

which belong to Herb. Boissier, the third to Herb. Calcutta. The spécimens

from the Boissier Herbarium consist of llial portion of Szovitz' n» 113,

wiiich agrées with M. Boissier's description of C. i,ersica and of a plant

from Kaswin Ihat is conspecific wilh this part of Szovits' gathering.

The Calcutta spécimen, collecled by Strauss, belonged originally to

!)' Stapfs herbarium and was Üiere doubtfuly referred to C. rutaefolia.

There are also examples of the same plant in the St. Petersburg Herba-

rium; tliere they are named C. /^ersic« and mixed with C. darwasica.

The nearest ally of this plant is C. macrocentra Regel, with which it

agrées in foliageand in form of corolla; it differs mainly in havingentire

bracts, those of C. macrocentra being incised, with apparently purple

flowers, those of C. macrocentra being yellow.

10. Corydalis macrocentra Regel. Act. Hort. Petrop. Mil, 694,

l. 16. fig. a— f (1884); fouis sessilibus 3-sectis segmenlis omnibus longe

pf'liolulalis 2-jugim 2-pinnatisectis lobis cuneato-oblongis; Iloribus

falc^'itis calcare valde recurvo adscendenti pelalis laleralibus subtriplo

longiore, labiis ecristatis; bracteîB flabelliformi-incisae, corolla lutea.

TuRKESTAMA : Darwas. A. Jier/el. Flos 38 mm. longus; calcar 28 mm.
longum; petala lateralia 10 nun. longa.

Of this species I hâve seen spécimens in Ihe St. Petersburg herbarium.

The cliiof différences belweon lliis and C. Hoissieri bave been detailed

uri(lf'f ih.it sjif'cies.

11. Corydalis cyrtocentra Prain in Journ. As. Soc. Beng. LXV,

i. 20 riH'.Xi); Hjliis scissilibus 3-soctis sogmnritis omnibus longiuscule

p»*lioliilaliH2-terfialiiii seclis. latoralibus niediano [larinii iiiinoribus, lobis

oblongis; floribiis fahvilis cahvire valde rccurv«» adsccndculi. [iclalis late-

nlihiis quadranlibus tribus longiore: l.ibiis ccrist.ilis inai-L^inihiis vi\

am[»lialis .\\t\n> acutinsculis.

iliMAi.AVA : Chiiral, yontu/liushaïKl .' IfumUlnu /
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This seems a very distinct plant; it combines Ihe foliage characteristic

of C. Ledebouriana with flowers very like Ihose of C. macrocentra and

C. Boissieri. In the St. Petersburg collection Ihere are however a nuniber

of spécimens that appear referable to C. Ledebouriana which have the

spur, though a good deal shorter, upturned as in C. cyrtocentra. The

spécimens on which the species is founded are preserved in the her-

baria of Saharanpur and Calcutta.

12. Corydalis persica Cham, et Schlecht. Linnsea 1, 567 (1826);

foliis caulinis sessilibus forsan ad normam 3-sectis, in specimine unico adhuc

receplo tarnen folium alterum segmente perfecto mediane cum segmente

laterali minore singulo, alterum segmentis lateralibus subsequalibus

mediane déficiente gaudere videtur, segmentis omnibus longe petiolu-

latis lateralibus 1-jugim mediane 2-jugim 2-pinnatisectis, lobis oblongis

incisis; floribus falcatis calcare recurvo abrupte adscendenü petalis later-

alibus aequilongo, labiis ecristatis postico margine vix ampliato apice

subacuto.

Persia : Gme/m (Hb. Willd., n«» 12916)! Flos 18 mm. longus; calcar

9 mm. longum; petala lateralia 9 mm. longa.

The above diagnosis of genuine C. persica is based on a drawing of

the original spécimen of Hb. Willd. n° 12916, very kindly made by Pro-

fessor Urban, and from a single flower belonging to this spécimen,

very kindly lent from the Royal Herbarium, Berlin. The original descrip-

tion by Chamisso and Schlechtendal gives three opposite long-petioled

leaves; the drawing however shows ihat there is something wrong in

this description, for it indicates four such leaves, not three. In any case

thèse are only segments, with long petiolules, of two opposite leaves one

of which obviously has lost or has never possessed one of the lateral seg-

ments, the other being in turn defectivein wanting the central segment.

At the point where this leaf joins the stem the drawing indicates a small

projection which may be the rudiment or the remains of this median

segment but which appears more like an abortive axillary raceme. The

sepals are not described by Chamisso and Schlechtendal but on the

flower examined by me one still remained. In others respects the de-

scription in Linnœa^ though brief, is very good and brings ont extremely

well the fact that this plant is one of the group of forms for which the

generic name Cryptoceras was proposed by Schott and Kotschy.

About three yeass ago, when engaged in arranging the undigested

material of the genus Corydalis preserved in the herbaria of Calcutta,



(14) DAVID PRAI.N. GORYDALIS PERSIGA CHAM. ET SCHLECHT. 175

Saharanpur and St. Petersburg, I was led to suspect Ihat some error had

crept inlo our conceplion of Conjdalis persica owing lo my fmding Iwo

very dislincl pkiiUs in the St. Petersburg collection to which this name

had been attached. One of thèse agreed very well wilh the description of

C. persica given by M. Boissier, the other was, as the spécimens themselves

showed, the plant described as C. persica by D'' Regel. Neither the one

nor the other accorded with the description given by Chamisso and

Schlechtendal of the flower of the genuine C. persica; finding that, in

this respect at least, the plant which suited the original description best is

the species described by M. Boissier as C. Griffithii, 1 ventured in 1896

to Ireat C. Grifßthii and C. persica as the sarne Ihing. I was not, however,

satisfied that my solution of thedifficulty had anythingmore to commend

it than those which had been advanced in turn by M. Boissier and D^

Regel. Moreover. though I hâve seen authentic examples of C. persica

Regel. I had seen no spécimen of 6'. persica as understood by M. Boissier,

and had of course seen no spécimen of the true C. persica of Chamisso

and Schlechtendal.

Having made known my difficulty to M. Autran, Curator of the Boissier

Herbarium. Ihe material detailed below was placed at my disposai Ihrough

the kindriess of M. Barbey :

1) a complète example of Szovitz, n« 113, from Persia, province Ader-

bidjan, near Deliman;

2) a single flower, without lower lip, from a second example of

Szovitz, n" 113;

3) Ihree Howers of another spécimen named C. persica in the Boissier

Herbarium, which forms the type of C. rutœfolia Boiss. et Buhse, non

!)(].. a [)iaiit rediiced in lh(i Flora Orieutiilis to C. prrsica.

4) a pl.inl collected by Pichler at Kaswiii. iiauicd (L persica by i\l,

Boissier after the [jublicalioii of the first volume of the Flora Orieiilnlis.

The spécimens numbered 1 and 4 are consi)eci(ic and are moreover

œnspecific wilh Ihe St. F'elersburg plant that isiuchided under G. persica

which does not agi'ee with tin- pliiil described aiid IIhiiicmI ;is II. persica

by Regel. The [)lant represeiited by "i is not however the sanu! as iJi.it

rnimhereil 1 though it bcars the sauie distrihution numher (Sz()\ilz

II" !1;>J .'irid isiti rcajily coiisiiccinc willi ;i |il;iiil rnmi M' Hryl.iii (Aiichcr-

Kloy. Il" Wi\, which M. Boissicîr lias ii.iincd il. riiLrfolia but which is in

Ulis pa|jer ii.immmI (1. moilrsUi. l'inally th(! plant ninnbfMcd 3 is not the

}*am«asany of llic ollicr> but is coiispecilic. wilh Ihe plani llial l)'- licgel

considered lo Im- (]. prislra. M. lîois.sicr's cilaliiuis ;ii'(î : a) lo (Iniclin's
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plant; b) to Szovitz' plant and c) lo the plant coUected by Buhse. Against

Gmelin's galhering, which is Hb. Willd. 12916 and is therefore the basis

of C. persica Cham, et Schlecht., there is no mark of affirmation, indica-

ting therefore that M. Boissier had not seen it. Finding this to be the

case and learning moreover that, apart from the original plant, whatever

it might be, C. persicaBoiss. includes three quite différent plants, I now

lurned for help to D'" Urban of Berlin whom I begged to compare, on my
behalf, the Darwas plant which is C. persica Regel and the Deliman plant

which is C. persica Boiss. with the Hb. Willd. plant (m 12916) which is

C. persica Cham, at Schlecht. I did not send on example of the Darwas

plant to Prof. Urbuan, but of the Deliman plant I sent a single flower.

The results of this comparison cannot be better stated than they have

been by Professor Urban himself in the following reply to my letter :

« With great pleasui'e I give you my observations on the two Corydalis

« species.

«The Corydalis persica Boiss., Deliman leg. Szovitz, which we have

« not in our herbarium is. as the sent flower shows, cerlainly not C. per-

^sica Gh.! et Schlecht, in Herb. Willd., n« 12916.

« The C. persica Regel, Darwas leg. Regel, which is also in our herba-

« rium, does not seem the same plant as the one of Chamisso and Schlech-

« tendal, which has the same habitus but the flowers are much smaller,

« the spur shorler.

« I send you a little drawing of the type and one of the four flowers

« (the best) which I beg your to return. »

An examination of this drawing and flower showed that none of the three

plants included in C. persica Boiss. agree with the genuine C. persica.

This is particulary true of the one that was taken for C. persica by Regel.

A curions circumstance in connection with C. persica is the facl that

it has never been gathered since Gmelin's time; at all events it is not

présent in the rieh collection belonging to St. Petersburg. It is not im-

possible, when the abnormal nature of its leaves are considered, that it

may be'are unusual state of some of the olher species of the group. Still

I should hésita te to say which species it is most closely related to: sofar

as the flower goes its nearest ally is C.Ledebouriana but its foliage is very

différent and it has the decurved pedicels that characterise all the species

of the group except C. diphylla and C. Ledebouriana.

13. Corydalis Ledebouriana Kar. et Kir. Bufl. Soc. Mose. XIY,

377 (1841); foliis sessilibus 3-sectis, omnibus petiolulatis, lateralibus
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3-sectis mediano biternalim secto minoribus, lobis ovalo-oblongis; flori-

biis subcrescentiformibus. calcarereclo apicesœpius pariiminflato petalis

laleralibus qiiadrante longiore; labiis ecristatis margine vix anipliato apice

aculis.

Conjdalis nitœfolia Regel et Herder, Bull. Soc. Mose. XXXVII. II. 407

(18Ü4) iiec DC.

Conjdalis Ledebouriaua Walp. Rep. L 121, (1842); Hook. f. Bot. Mag.

CXIll. l. 6946 (1887).

SoüNGARiA : Kareliu / TvRKKSTxy : frequens v. s. in Herb. Petrop.! FIos

21 mm. longiis; calcar ll.o mm. longiim; pelala laleralia 9 mm. longa.

The spécimens in Herb. Calcutta were coUected by D'' A. Regel in

Turkeslan. Alamanlinka Minor; 1 hâve, however, examined many other

spécimens from Turkestan lent by D'' Batalin and hâve examined in

Europe examples of Karelin's original galhering. From the St. Petersburg

collection I bave ascertained tliat the flowers vary considerably in size

and somewhat also in colour (usually the corolla is pink and white but

there are examples with uniformly pale-yeliow flowers) ; the foliage

however remains very constant and the only species that is quite like

il in this respect is C. cyrtoceiUra from Chitral. The form of the flower

too is very constant in C. Ledebourinna, though Ihere are some examples

in the St. Petersburg Herbarium thaï I bave referred to Ihis species.

which bave the spur lilled upward; but for the smailer size and Ihr

swolien apex of the spur thèse might almost be considered conspecific

wilh the Chitral plant described as C. cyrtoceutra.
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NOTE
SUR QUELQUES ESPÈCES DU GENRE

PRANGOS LiNDL.

PAR

Boris FEDTSCHEJVKO (de Moscou).

1. Prangos pabularia Lindl.

C'est M. Severtzov qui a trouvé pour la première fois en 1866 au

Turkestan russe une plante appartenant au genre Prangos Lindl. Mal-

heureusement cette plante fut faussement déterminée par MM. Regel

et Herder \ décrite comme espèce nouvelle et placée dans le genre

presque inconnu Hyalolsena, sous le nom de H. Seivertzoïvii.

Quelques années plus tard^, M. Herder corrigea cette détermination

et la plante de M. Severtzov fut rapportée avec justesse au genre

Prangos, mais sous le faux nom de Prangos uloptera DC. Depuis lors

M. Regel donnait toujours ce nom à cette plante; il la nomma ainsi

dans l'herbier de M""* Olga Fedtschenko, récolté au Turkestan dans

les années 1868-71.

En 1896 M. l'académicien S. Korzinsky^ nomme le Prangos du

1 Regel et Herder, Enumeratio plantarum in regionibus eis et transiliensibus a

cl. Semenovio anno 18S7 lectarum no 452a {Bull, de la Soc. des Natur, de

Moscou, 1866, no 3).

^ Herder, Plantae Severzovianse et Borszovianae, fasc. secundus (Supplementum

ad Enum. pi. Semen.). Bull, de Moscou, 1870, HI-IV, p. 268.

^ Korzinsky, Esquisses de la végétation du Turkestan (Mém. de l'Acad. des

sciences de Saint-PéUrsbourg, 1896 (en russe), 8^^ sér., vol. IV).
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Turkestan P. lophoptera Boiss., ce qui est déjà plus proche de la.

vérité.

En 1897, pendant notre voyage au Turkestan, M"* Olga Fedtschenko

et moi, nous avons eu Toccasion de récolter cette plante qui est vrai-

ment abondante dans les montagnes au N. E. de Taschkent à la hau-

teur de 700 m. à 2700 m., couvrant parfois des pentes de montagnes à

une grande étendue. La détermination de cette plante faite à Chambésy

(près de Genève), oii j'ai eu l'occasion de comparer dans l'herbier du

célèbre Boissier les échantillons de toutes les espèces du genre Prangos

(sensu Boiss.) me montra que le Prangos du Turkestan était ti'ès

proche du Prangos lophoptera Boiss. et tout à fait identique au

Prangos palxdaria Lindl., espèce répandue dans l'Himalaya, le

Kachgar et le Kachmir.

Voici les localités où cette plante a été trouvée dans le Turkestan

jusqu'à présent :

Tliian-chan occidental: Tschimgan 4700-5000', vallée du Pskème et

Maïdantal ; dans hi vallée du Tschirtschik, près d'Iskander, 2000', 15-

vii, 97 (O.A. et B. A. Fedtschenko). Britsch-Mulla 2500'; dans les

montagnes Kiruschani-tau, 4-GOOO', entre Keles et Tschirtschik; sur la

montagne Mogol-tau; près de Tschimkent (Severtzov).

CJiahie d'Alaï : vallée de Kisyl-ssou (Olga Fedtschenko), petit Alaï

(Korzinsky.)

Vallée de Zêrajchan : montagnes près de Dachty-kasy, 4000', gorges

de Djisman, 2040-2b70' et d'Oalyk, 2550-3200' (Olga Fedtschenko).

2. Prangos bucharica n. sp.

Dans la petite collection d«' plantes de Boukhario récoltées en 1897

pai" .M. Jean (jcycr ' j'ai trouve' un Prangos (\u\ n'est identiepie à

aucun des tyjK's d»' riicrhicr Iioissier. Je regrette beaucoup de ne pas

connaître les {»étales de ce Prangos, la classification des Prangos duv.

M. Boissier étant ba.sée sur la pubescence des j)étales. Notre Prangos

InuJiarica a ses analogues dans les deux grouj)es de M. Boissier {Pr.

HanxsknerJdi et I*r. asperida) et me semble en réalit(! réunir ces deu.x

groujtes, car la pubeseencr? des pétales du Pr. asperida est très ïii\\)U\

comparée a celle du J^r. iSzovitzii, etc.

' O. Fo(IlH4'|i(!iiki) <!t H. l''iMlls<-|ir'iik<i. .Niilc sur iiu(!l(|iics plaiilrs tU'. Uiuikli.irio

{hull. de l llerh. Ilomx.. Vil, 1«'.»!». |i. Ml).
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Prangos hiicharica n. sp.

Scabridula, caule elato corymbose vel subverticillatim ramosa. Folia

ambitu oblonga in lacinias anguste lineares supradecomposita.

UmbellsB multiradiatse, intermedise steriles. Involucri et involucelli

phylla lanceolato-lineares, brèves. Fructus subrotundo ovatus, glo-

bosus, pedicellum superans. Alse fungoso membranacese, plicis 4-6,

margine subintegerrimis. In fructu prsecipue superficies commissuralis

mericarpiorum characteristica est, forma pyri transsecti longitudina-

liter gaudeDS.

Buchara : in montibus Chirmat, 1897 (J. Geyer).

A ceteris speciebus generis Prangos quas omnes in herbario Bois-

sieriano vidimus sufficientes diflert imprimis superficiei commissuralis

forma.

Inter alias species P. Haussknechü Boiss. et P. asperula Boiss.

proxima esse videtur.

3. Prangos tschimganica n. sp.

La troisième espèce du genre Prangos a été récoltée par M""' Olga

Fedtschenko et moi l'année passée, le 17 juillet 1897, dans la vallée du

Tschimgan (Thian-cban occidental, à 90 kilom. de Taschkent, vers le

N. E.), à la hauteur de 1500 m. Sa détermination d'après les descrip-

tions courtes et peu suffisantes était impossible; mais la comparaison

avec les types de l'herbier Boissier montra aussitôt que notre plante

était une espèce nouvelle, voisine de P. Aucheri Boiss. et P. micro-

carpa Boiss. En outre j'ai vu que les Prangos de la première subdi-

vision de M. Boissier :
* Petala gldbra, f Alse redx peuvent être com-

modément divisées en deux sections :

1. Avec le mésocarpe formant une couche assez épaisse ininter-

rompue. Ce sont :

P. ferulacea Lindl., P. Uechtritzn Boiss. et Haussk., P. lankœ

Aschers, in litt, P. macrocarpa Boiss., P. peucedanifolia Fenzl, P. arcis

romanse Boiss. et Huet, P. meliocarpoides Boiss.

2. Avec le mésocarpe divisé en cinq parties dans chaque méricarpe

et disposé à la base des ailes ; dans cette section l'ectocarpe touche, entre

les ailes, l'endocarpe.

P. platychlœna Boiss., P. Aucheri Boiss., P. tschimganica n. sp.,

P. microcarpa Boiss.

Le P. platychlxna étant très différent par ses ailes triangulaires,
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nous n"aYOiis comparé notre plante qu'avec P. Aucheri et P. micro-

carpa, dont elle tient le milieu sous certains rapports.

Prangos ischimgmdca n. sp.

Glabra, caule elato corymboso ramoso. Folia oblonga in lacinias

laeves anguste iiliformes supra decomposita. Umbellœ multiradiatœ,

iuvolucri involucellique foliolis anguste linearibus. Fructus 0,015 mm.

longi, 0,01 mm. in diametro, sectione transversali fere circulares.

Pedicelli 0,01 mm. longi. In sectione transversali mericarpiorum

albumen excavatum. in endocarpio vittie numerosse. Ad basin alarum

mesocarpium.

AlîE latie rectiusculae.

Tjan-schan : in val le H. Tschimgan, loco « Pesotschnyi pereval »

dictVrrjiiï. 1897.

Inter omues species ad P. Kotschyi proxime accedit, fructibus bre-

vioribus aliisque notis diifert; a P. microcarpa fructu latiori et longiori,

alis multo latioribus, etc., diffère videtur.

Genève, décembre 1898.
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^V poTEiNTILLvE NONNULLtE

E REGIONIBUS TÜRKESTANICIS ALLAT^

ET A CL. SIEGFRIDIO DETERMINAT^

AUCTORIBUS

Olga et Boris FEDTSCHEIVKO

Quse ex itinere Fedtschenkoano anni 1897 jussu Societatis Regiae

Geographicse Rossicse ad glacies nivesque seternas jugi summarum

montium Tjan-schan Potentillarum species allatse erant, omnes claris-

simo amicissimoque Siegfriedio Vitodurensi determinandi causa tra-

ditae sunt.

Praeter eas species Potentillse e ditione vallis Tschimgan a domina

OlgaFedtschenko lectae eodem Siegfriedio missae sunt, qui ex hisspeci-

minibus unam novam speciem nunc describit.

Species denique nonnullae a cl. Nasarovio in regionibus elatis Pami-

ricis auno 1892 lectae additae sunt.

1. Potentilla floribunda Pursh. (P. fruticosa L. var. tenuifolia Lehm.).

Pamir : reg. alp. : ad fl. Alitschur, 3700 m. (Nasarow).

2. Potentilla bifurca L.

Pamir : reg. alp. : ad fl. Karassu, cire. 3700 m. adfl. Murgab, 3400 m.,

Ak-baital, 3400-5000 m., Sary-Tasch (Nasarow).

Tjan-schan occid. : reg. conif. : in valle fl. Gurutschkel, in herbosis,

2300 m., 8. VIII., ad fontes fl. Tschimgan, 1500 m., 16. VIL, 10. VIIL,

supra pagum Pskem, in lapidosis, 1500 m., 22. VII.

Reg. mont, infer. : in valle fl. Tschimgan, 2. VIIL, in valle fl. Pskem

ad pagum Nanai, ad viam 20. VIL 97, 1500 m.

3. Potentilla sericea L.

Pamir : regio alpina : ad fl. Murgab, ait. cire. 3400 m. (Nasarow).
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4. Potentilla polyschista Boiss. {P. sen'cea L. var. pohjscliista Lehm.).

Pamir : reg alpina : ad fl. Akbaital (Nasarow).

Tjax-schan occid. : reg. alpina : ad trajeclum Tjus-aschu, iu schis-

tosis, ait. 3400 m.. 27. et 31. VII., 97.

o. Potentilla polyschista Boiss. f. monstrosa Siegfr. (1898).

Pamir : reg. alp. : ad 11. Karassu, ait. 3400 m. (Nasarow). Nostra sen-

tentia monstrositates luijus planta- insectoruni gall* sunt.

6. Potentilla dealbata Bge.

Pamir : reg alp. : Karassu (Nasarow).

Tjan-schan OCCID. : reg. mont. inj'. : ad fl. Kurkureu, iu saxis, 1200 m.,

9. VIII. 97.

7. Potentilla hololeuca Boiss.

Tjan-schan occid. : reg. alpina : in trajectu Torpak-bel, 3130 m., 24.

VIL; in trajectu Kiiniyschtasch, 3100 m., Il, VIII; in pratis siccis in

valle fl. Gurutsclikel 3000 m., 8. VIII; in schistosis ad affluvium supe-

riorem fl. Maidantal 3100 m., 1. VIII; in pratis siccis frequentissima in

regione superiore fluminis Maidanlal, 2800-3000 m., 28. VII; in summo

monte Boischoi Tschimgan, 8. VIII. 97.

8. Potentilla chrysantha Trev.

Tja.v-schan occid. : reg. conifer. : in valle fluminis Maidantal in

abruDtiis Kuurgen-lur, o. VIII. 97.

9. Potentilla obscura Willd.

Tjan-schan occid. : reg. conif. : prope Tschimgan , ad trajectuin

Pesotsclmyi pereval, 2000 m., 17. VIL 97.

m. Potentilla fallacina Blocki.

Tjan-schan occid. : reg. mont, infer. : in pratis siccis circa pagum

Britsdi-.Mulla, .'iöO m., 19. VIL 97.

1 1 Potentilla Fedtschenkoana Siegfr. (1898).

Tjan-schan occid. : reg. conifer. : ad trajecliiii» Pesotchnyi pereval,

4500 m. 17. VIL, in monte Boischoi Tschimgan prope pagum Tschimgan

8. VIII.

lieg. mont. inf. : in iiiuDlr Krasiiaja gora jirope pagum Tscliimgaii, 21.

VIL 97.

li. Potentilla canescens B<ss. f. turcica Siegfr. (1892).

Tjan-sciian occid. : regio conifer. : in lapidosis supra pagum l'skcm.

1700 m., 22. VIL 97.

L't. Potentilla pannosa Moiss. d llausskn.

Tjan sciiAN OCCID. : rrg. alp.: in pratis moiilaïus ad glaciem Karahulak,

3000 m , 3. VIII. 97,

l't Potentilla radiata Lelim. ?

Tjw ^ciian oci'.id. : reg. conifer. : in lapidosis supra lliiviiim Andaul-

({an. i.t. Vil. !)7.
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15. Potentilla gelida C. A. M. var. glabrior C. A. M.

Tjan-schan occid. : reg. alpina : in schistosis ad trajectum Tjus-aschu,

3400 m., 31. YIL; 6. VIII; in monte Bolschoi Tschimgan, 2500-3000 m.,

8. vm.
Reg. conifer. : in pratis humidis subalpinis vallis fl. Andaulgan,

2000 m. 23. VII. 97.

16. Potentilla nivea L. var. incisa Lehm.

Tjan-schan occm. : regio alpina : ad trajectum Tjus-aschu, in schis-

tosis, 6. VIII. 97, 3400 m.

Pamir : reg. alp. : Bardaba (Nasarow).

17. Potentilla reptans L.

Tjan-schan occid. : reg. mont. inf. : prope pagum Tschimgan, 25. VII.

1400 m.

Promontor. : in valle fl. Tschirtschik, prope pagum Iskander, in are-

nosis alluvii, 15. VIL, 500 m.

18. Potentilla supina L.

Tjan-sghan occid. : in promontoriis : in valle fl. Tschirtschik prope

Tschimgan, in arenosis prope fluvium, alt. circ. 600 m., 15. VII. 97.

Genève, décembre 1898.
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y/ NOTE

CONIFÈRES DU TURRESTAN RUSSE

PAR

Boris FEDTSCHEIVKO

de Moscou.

Pour étudier los matériaux récoltés pendant mon voyage de 1897 au

Thian-Chan occidental, où j'étais en mission i)Our le compte de la

Société impériale de Géographie russe, j'ai dû commencer par rassem-

bler toute la bi])liograi)hie relative à la flore du Turkestan russe. J'ai

dû revoir la littérature depuis plus de cent ans, car il y a plus d'un

siècle que le pied d'un botaniste a, i)0ur la premièi'e fois, foulé le sol du

pays. Le résultat de ce travail, ainsi que de mes propres observations

en ce qui concerne les conifères, font l'objet de la présente note.

Je n'ai fticoro à fairequequchpics remarques j)réli in inaires. D'abord,

indiquer, les limites de la région que j'entends sous le nom de « Tur-

kfstan i-usse » : cette région comprend les provinces d'Oui'alsk à l'est

du fleuve Oural, de 'J'ourgaï, d'Akmoly, de Sémipalatinsk (ù, l'ouest du

fleuve Irtych), du Sémirétchié, du Syr-daria, du Fei-ghana, la province

transcaspienne, et en outre Kliiwa et lîoukhara.

Kn ce qui concerne Tordre que j"ai adopté pour classer les localités

d'oii proviennent les Conifères trouvés dans cette région, je me suis

Uiiu aux systèmes des chaînes de montagnes :

1. (ibalne Kirghise (partage des e;iux des bassins de l'Aral et de

r Irtych).

2, Tarbngataï.

iiii.i.. iiKitri. iwiisH., iiiarH 1899. 13
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3. Alataou de Songorie.

4. Thian-chan.

5. Pamiro-Alaï.

6. Kopet-dagh.

Enfin, je dois exprimer ma reconnaissance, pour son aimable con-

cours, à M. Eugène Autran, conservateur de l'Herbier Boissier, où a été

achevé ce petit travail et à M. William Barbey pour l'hospitalité qu'il

m'a accordée.
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1. Pinus silvestris L.

Chaîne Kirghise et contrées adjacentes :

Province de Tourgaï. Ou compte ici jusqu'à 10,000 kilomètres carrés

de forêts de pin, mêlés parfois au bouleau et au peuplier-tremble.

Les forêts sont concentrées au nord de la province, dans les districts

de Nikolaïeft' et de Tourgaï. Les plantations de pin occupent les hau-

teurs qui font partie de la chaîne partageant les eaux, ainsi que ses

ramifications. On connaît un grand nombre de forêts isolées; nous en

citerons ici la plus méridionale — le Naourzoune-Karagaï, située au

51° 31' N. La quantité des forêts diminue rapidement.

Province d'Ackmoly. Sur les hauteurs du partage des eaux, par

exemple sur les montagnes de Koktschetav, se trouvent des forêts de

pin ayant une végétation caractéristique. Dans les parties plus basses il

y a des forêts isolées, par exemple près d'Omsk.

Province de Sémipalatinsk. Il y a des forêts de pin sur les hauteurs

et ensuite sur les dunes sablonneuses au bord du fleuve Irtysch près de

la ville de Sémipalatinsk.

•J. Picea Schrenkiana Fisch, et Mey.

Alataou de Songorie. L'épicéa fut trouvé ici pour la première fois par

Schrenk, en 1840. Depuis, tous les voyageurs l'ont observé dans diffé-

rentes vallées. M. Kurtz indique encore pour cette province P. obovata

Led., mais il a tort, comme il me semble.

Thian-chau. Dans les chaînes du Thian-chan proprement dit, dans

sa partie centrale et orientale, les forêts d'épicéas sont bien développées.

On peut distinj?upr une région de conifères (à une hauteur de 4500' jus-

qu'à environ «OOU', et dans les chaînes plus méridionales de 8000' à en-

viron KXXXJ') analogue à celle des Alpes. Au sud, les forêts d'épicéas du

Thian-chan ne dépa.s.sent pas le 41° N., et ne se trouvent i)lus sur le

ma.><sif rie montagnes qui unit le Thian-chan au Pamiro-Alaï. Sporadi-

qucnifut, Tcpicéa se trouve {XMit-rtre dans des régions un \)0\\ plus

méridionales, car nous avons une indication sur l'i'xistencc^ d'une forêt

d'épicéa, il tronc élevé, aux sources de la rivière Duclialy (ou Dju-

chalv), affluent droit de Kourcliab, un peu au-dessous de (Joulcha (cette.

localité se trouvi? déjà dans la chaîne du Pamiro-Alaï).

A l'oaiident, les bois d'epicéîis se trouvent sporadiciuement jusqu'au

72" 80' méridien de Greenwich (vallée Hiche.-tache). Peut-être qu'il y

en a encore plus loin à l'ouest, environ jus(|u'au 71", car il y a dos indi-

cations qu'on a frouv«' l'épicéa d;iiis l;i vnlN'e Andaoulgane et au col
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Aflatoune (Capus en 1881). En traversant assez i-apidement la vallée

d'AndaouIgane en 1897, nous n'y avons plus retrouvé l'épicéa. Il reste à

supposer, que l'épicéa y a été complètement détruit, ou qu'il ne s'y

trouve pour le moment que très rarement. Plus loin à l'est, l'épicéa se

trouve près de quelques cols qui conduisent dans la vallée du Tchotkal,,

par exemple au col Aflatoune et d'autres. Encore plus à l'est l'épicéa

devient alors abondant.

Nos observations sur la distribution des forêts d'épicéas dans le TMan-

chan, et, eu outre, le fait que nous avons trouvé des formes caractéris-

tiques pour les bois, comme Fyrola roümdifolia L., dans des endroits

oîi il n'y a plus d'épicéa maintenant (par exemple le long de la rivière

Maïdantal près de la vallée Kouourguène-tour), confirment certaine-

ment la supposition faite encore par M. Kaulbars sur l'extermination et

la disparition des forêts du Thian-chan. Quelles en sont les causes —
c'est une question compliquée. Certes, ce n'est pas le dernier rôle

que joue ici le pâturage du bétail dans les montagnes, qui empêche la

régénération naturelle. A propos de la destruction des forêts dans les

montagnes, nous nous permettons de citer ici un passage de M. Fla-

hault ^ concernant les Pyrénées :

« Dans les montagnes, l'abus combiné de l'exploitation des bois et du

pâturage a introduit dans la nature un trouble plus profond Se con-

formant à la routine et sans calculer le revenu possible, ils (les pro-

priétaires du sol) ont pris la funeste habitude de posséder un trop grand

nombre de chèvres qui, hâtant la destruction des montagnes, empêchent

de plus en plus les améliorations. Les prairies fauchables manquant de

plus en plus, les propriétaires se sont trouvés dans la nécessité, chaque

année plus impérieuse, de livrer la montagne au troupeau avant que le

printemps ait refait la végétation, fixé les mottes, etc. Le résultat a été

la ruine lente mais assurée des forêts et des montagnes qu'elles cou-

vraient, l'impossibilité de nourrir autant de bêtes sur un même terri-

toire et, comme conclusion, l'appauvrissement et la dépopulation du

pays. »

On doit s'attendre au même résultat — l'appauvrissement du pays —
dans les montagnes du Turkestan, si on ne prend pas des mesures

contre un ménage forestier irrégulier et contre les abus du pâtu-

rage.

* Ch. Flahault, Essai d'une carte botanique et forestière de la France {Annales

de géographie, n» 28, 1897).
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3. Picea tjanschanica Eiipr.

TJdan-chan. Sous le uom de Picea fjanselianica,'R\i\)recht a décrit un

épicéa des parties méridionales du Thian-chan central, de la vallée de

la rivière Moldaassou. Cet épicéa doit se distinguer par la forme de ses

écailles. Regel croit cette espèce identique à la précédente.

' 4. Abies Semenovii mihi.

Thian-chan, gorge Biche-tache.

Malgré le grand nombre de voyageurs qui ont visité le Turkestan,

il reste encore un grand nombre d'endroits, qui n'ont pas été foulés

par le pied d'un botaniste. La gorge Biche-tache n'a jamais encore été

visitée par un voyageur. Sewertzow raconte avoir entendu dire qu'il se

trouvait dans cette gorge une forêt d'épicéas isolée. Eu réalité^ il ne s'y

trouve pas seulement l'épicéa, mais aussi le sapin. Déjeunes plantes de

sapins furent transplantées par M. W. A. Kallaour, chef du district

d'Aoulié-ata, dans son jardin dans la ville Aoulié-ata, où je les ai vu

(le 14 aotit 1897). Quelque temps après, je reçus de W. A. Kallaour

un grand nombre de branches de sapin de la gorge de Biche-tache.

Une étude anatomique détaillée, que je fis en collaboration avec M. A.-

F. Fleroft', montra que j'avais aHaire à une forme nouvelle, très voisine

(lu sapin de Sibérie (Ahies sibirica), mais s'en distinguant suffisamment.

J'ai décrit cette forme' et l'ai nommée en l'honneur de M. P.-P. Seme-

now, vice-président de la Société imj)ériale géographique russe.

Avant de décrire une nouvelle espèce de sapin, il fallait natui-ellement

so poser deux questions :

1) Quels sont les caractères de valeur pi'incipale et quels sont ceux

d'une valeur secondaire pour la classification des sapins ?

2) Combien d'espèces (VAhies connaît-on jusqu'à présent et lesquelles

d'entre elles se rapprochent le plus de notre forme?

Pour ce qui conceiTie noti'c i-éi)onse h la i)remière question, nous pre-

nons pour iKLse, en suivant C.-K. liertraïuP et Kd'hne', les caractères

aiiatomiques, clairs et l'acilcs à reconnaître et fondés sur la structure des

uitruillcs. Tous les antres eai-actèrcs, conmie la couleui' et la forme des

«'(»lies, etc.. auront une in)|)ortance secondaire. .Iiisfprii ce (ju'on n'ait

fKLS proposé un système de classification des sapins plus parfait, foiuh'

' IJolaninrlir-H Oiilrall.l.itl. 1K!>H, ir- 7.

* r,. ]•]. Mi-rtruriil, Aiialoriiif des (irnHafvcs cl des Cunifi'n's. Annnirs îles Se.

milur. bot. ;i""'sir., l. XX, 1H74.

' KiK'liiiP, f)fiilsc|ir' Ih-iidrologic, I8ÎK>.
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sur l'ensemble de tous les caractères, la systématique des AUes conti-

nuera à présenter l'un des meilleurs exemples de l'application de la

méthode anatomique.

Pour répondre à la seconde question, je donne ici une liste de toutes

les espèces de sapins que je connais.

A. Canaux résineux touchant l'épiderme (excepté A. Pinsapo Boiss.).

1. A. pectinata DC. Europe centrale.

2. A. Nordmanniana Spach. Caucase.

3. A. cephalom'ca Lk. Céphalouie, Grèce.

4. A. Pinsapo Boiss. Espagne.

5. A. numidica de Lannoy. Numidie.

6. A. cilicica Carr. Asie mineure, Afghanistan (?).

7. A. Webbiana Lindl. Himalaya var. Pindroio Royle.

8. A. chensiensis van Tieghem. Chine : monts Tsin-Ling.

9. A. amabilis Forhes. Amérique boréale occidentale ^

10. A. grandis Lindl. et Gord. Amérique boréale occidentale.

11. A. concolor Lindl. et Gord. Amérique boréale occidentale.

12. A. magnifica Murr. Amérique boréale occidentale.

13. A. nohilis Lindl. Amérique boréale occidentale.

14. A. bracteata Hook. et Arnott. Californie.

15. A. religiosa Lindl. Mexique.

B. Canaux résineux dans le parenchyme.

L Pas de cellules mécaniques dans le nerf central des feuilles.

16. A. subalpina Engelm. Amérique boréale occidentale.

17. A. Fraseri Lindl. Amérique boréale orientale.

18. il. balsamea Mill. Amérique boréale occidentale et orientale.

19. A. sibirica Led. Nord-est de la Russie d'Europe, Sibérie^ Mongolie.

20. A. Veitchi Carr. Japon.

21. A. Semenovii mihi. Thian-chan.

II. Le nerf central a un grand groupe de cellules mécaniques en

dessous, et un petit en dessus des deux faisceaux vasculaires.

22. A. sachalineiisis Mast. Sakhaline, Japon.

23. A. holophylla Max. Mandjourie.

^ La structure anatomique des sapins de l'Amérique septentrionale étant

encore très insuffisamment connue, je serais très reconnaissant à ceux qui vou-

draient m'envoyer le matériel nécessaire pour leur étude, en l'adressant en

Russie, gouvernement de Moscou, Mojaïsk.
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â't. A. nephrolepis Max. Mandjourie.

25. A. firma Sieb, et Ziicc. Japon.

26. A. homolepis Sieb, et Zucc. Sakhaline, Japon.

27. A. brachypIitjUa Max. Japon.

28. .1. Mariesi Mast. Japon.

Species ignotœ :

1. A. Kotscliyana FenzI. Asie mineure.

2. .4. falcata Ralin. Amérique boréale.

3. .1. microphyUa Rafin. Amérique boréale.

Par la structure auatomique de ses aiguilles notre forme est voisine

de cinq espèces.

Ä. suhcdpina Engelm.

A. Fraser i Li ndl.

A. halsamea Mill.

A. sibirica Led.

A. Veitclii Carr.

Tachant aussi de classifier ces formes en prenant pour base la

structure anatomique de leurs aiguilles, on peut s'en tenir, comme l'a

fait Kœhne, à la quantité d'éléments mécaniques dans la feuille, c'est-à-

dire au développement de Fhypoderme. Nous devons pourtant remar-

quer d'abord que Kœhne se trompe en disant que ces éléments n'existent

point chez .-1. sibirica et A. balsamea. Nos études comuuines nous ont

montré, à M. A. F. Fleroü'et moi, qu'ils étaient toujours présents.

Parmi les cinq espèces mentionnées, il y en a deux où les éléments

mécaniques se trouvent sur toute l'étendue de la fouille, de sa base

jusqu'au sommet, au moins dans la carène et les bords de la feuille.

Ce sont :

A. subaîpina Kngelm.

A. Frajferi Lindl.

Suivent ensuite les espèces qui se distinguent \niv un cercle ininter-

rompu d'liyj)od('rme à la base de raiguillc, des elcmciits isolés au centre

et leur absence complète an sonuiiet de ruiguille.

A. Veitrhi ('/.wv.

A. Senienovii niilii.

Knfin fleux espèces ne présentent des éléments mécani(pies qu'à la

bu.se de la feuille et en (|iiantif('' peu considf'rable :

A. sibirica Led.

A. balmmea Mill.
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Avant ainsi déterminé la position systématique de notre sapin, nous

dirons encore quelques mots sur les caractères qui le distinguent des

espèces voisines. Les aiguilles d'Ahies Semenovii sont plus longues que

celles des espèces voisines, atteignant même une longueur de 40 mm.

Ensuite, le nombre des rangées de stomates de chaque côté de la feuille

(en dessous) est chez Ahies Semenovii de 5-7
; A. sïbirica n'en a que 3-5

de chaque côté, et A. Veitchii en a 10 de chaque côté.

Remarque. Quelques auteurs (Stschegleeff par exemple) citent pour

les montagnes des déserts (?) de la Songorie le sapin de Sibérie (sous le

nom de Pimis sïbirica)', d'autres (comme Kurtz) le citent pour

l'Alataou en Songorie {Ahies sïbirica), mais ces données sont fort dou-

teuses. Regel et Krasnow nient complètement l'existence du sapin au

Turkestan.

' 5. Juniperus communis L.

Chaîne Järghise : Province d'Akmoly, dans les forêts de pins des

monts Koktchetaw.

Thian-chan : à la hauteur de 6000' aux environs de Vierny, le long

de la rivière Almatinka.

Pamiro-Alaï : Ouroumitane.

Espèce très peu répandue au Turkestan, dans la région des forêts de

conifères.

'^6. Juniperus nana Willd.

Tarhagatdi.

Alataou de Songorie : près du lac Saïrame, dans les montagnes

de Djagastaï, à la hauteur de 5000' à 7000'; dans les montagnes

Kokkamyr à 6000' -- 7000' près du lac Djassyl-Kul.

Thian-chan : près du col Kassane.

Dans la région des conifères.

7. Juniperus davurica Pall.

N'a été indiqué que pour la partie la plus septentrionale de notre

région : en Songorie, sans autre indication du lieu, et dans les monts

Ouloutaou.

8. Juniperus sabina L.

CJiaîne Kiryhise : Partage des eaux du Bassin de l'Aral et de celui

de rirtvsch.
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Province d'Akmoly : forêts de Koktsclietaw ; Djaksyiangis-taou
;

eotre la rivière Xoura et l'Ak-taou.

Province de Sémipalatinsk : monts Karkaraly, Arkat et Ouloutaou.

Semble ne se rencontrer que dans la partie la plus septentrionale de

noti-e région. On dit bien avoir trouvé cette espèce au Thian-chan et

dans d'autres chaînes du Turkestan, mais nous rapportons toutes ces

indications à l'espèce suivante.

»' 9. Juniperus excelsa M. B.

Alaiaou de Songorie : commun à la hauteur de 4000' — 8000', par

exemple près du lac Djassyl-Koul.

Thian-chan: Terskei-Alataou, 7000', dans les montagnes aux sources

du Tekess; aux montagnes du Tschirtschik près du Saylyk, dans les

environs du Tschimgane, depuis 5000' et plus haut, à Britsch-moulla,

à Pskème dans la vallée de la rivière Pskème, dans la vallée du

Tschotkal, etc.

Pamiro-Alaï : dans les montagnes d'Alaï, dans la gorge de Maguiane

et dans la vallée du Zérafschan près du lac Koul-i-Kalan.

Kopet-dag : montagnes près du Kizyl-arwat; Bolschoï-balchan.

M. l'académicien Korzinsky indique pour les montagnes de la Trans-

caspienne, au sud de l'Askhabad et sur le « Bolchoï Balkhan » le gené-

vrier, sous le nom de J. fœtidissima Willd. Nous croyons, cependant,

que ce n'est que l'espèce commune dans tout le Turkestan et que nous

nommons /. exoeka M. B. Les échantillons de Bolchoi Balkhan récoltés

en 182.5 par M. Karelin sont tout à fait identiques à notre Junipenis

excelsa et, nous croyons, au vrai J. excelsa M. B.

Il serait h propos de toucher ici encore à une question de synonymie

des Juniperus. C'est de J. niucropoda Boiss. dont nous voulons j)arler.

Cette espèce, d'après M. Boissier, doit être répandue dans les montagnes

de Per.sc; M. Hookcr, dans sa Flora of British India a nommé le

Jimiperiis exj-elsa auct. H. indicîc. — ./. niacropoda Boiss. quoiqu'il

ajoute qu<' le ./. niacropoda Boiss. n'est peut-être qu'un synonyme de

,/. excelsa M. H. M. Sargcnt, dans son magnifi(iue ouvrage^ TJie St/lva

oj North Améica ', que nous avons vu dans la i-emarquable biblio-

thèque de M. Ca-simir de Candolle, identifie décidément J. niacropoda

Boiss. avec ./. excelsa M. B.

Dans riicrbif-r (|p M. P.oissif'r j'ai trouvé sous le nom de,/, macropoda

' Sargr-nl, Thf Sijhn of North America, X. p. 71, \H\H\, \u-ï".
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Boiss. un mélange qui consistait en J. excelsa MB., en J. fœtidissima

W,(?) et en une espèce très voisine de J. semiglobosa Bgl. avec la forme

de galbules très caractéristique. Ce n'est que la dernière forme qui doit

porter le nom de J. tnacropoda Boiss. Quant à la dioëcie de cette plante,

prétendue par M. Boissier, nous croyons qu'il n'y a ici aucune difié-

rence avec les autres espèces de Juniperus du groupe Sabina : les « in-

florescences masculines » de M. Boissier sont, à notre avis, une espèce

de monstrusité produite peut-être par des insectes.

M. Korzinsky donne des indications biologiques très intéressantes

sur cette espèce; ses observations le mènent à la conclusion que ce ne

sont pas les conditions climatériques , mais seulement l'activité de

l'homme, qui force le genévrier à ne se tenir qu'aux régions supé-

rieures des montagnes.

" 10. Juniperus semiglobosa Kgl.

TMan-chan : dans la gorge du Koumysch-tasch et dans d'autres

localités.

Pamiro-Aldi : dans la vallée du Zérafschan : gorge du Saratag, mon-

tagne Ak-saï; dans la chaîne de montagnes Alaïskii Khrebet entre Ispara

et Worukh, entre Jordan et Karakasouk, etc.

11. Juniperus pseudo-sabina Fisch, et Mey.

Tarbagatai :

Alataou de Songorie : très répandu dans toute la chaîne.

Thian-çjian : très répandu dans toutes les chaînes.

Pamiro-Älcä : très répandu dans le Alaïskii Khrebet et dans la vallée

du Zérafschan.

Cette espèce, la plus répandue du Turkestan, nous oflre une des

formations botaniques les plus caractéristiques : plus les montagnes

sont élevées, plus ce genévrier devient nain et prend à la fin la forme

d'un tapis vert de forme ronde.

A la fin de notre notice nous donnons quelques indications sur la

distributions de nos Conifères.

1. Espèces endémiques :

1. Picea tianschanica.

2. P. Schrenkiana.

3. Ahies Semenovii.

4. Juniperus semiglobosa.
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2. Espèce de TOrient et d'Himalaya :

1. Juniperus excelsa.

8. Espèce de la Sibérie :

1. J. davurica.

4. Espèce de Sibérie et d'Himalaya.

1. J. i)seudosal)i)/a.

5. Espèces largement répandues.

1. Fimis silvestris.

2. Junipei'us communis.

.3. J. )iana.

4. J. Sabhia.

Comme conclusion à notre étude sur la distribution des Conifères au

Turkestan. essayons de poser quelques thèses qui résultent de cette

étude :

1. Les plaines du Turkestan sont entièrement privées de conifères,

si on ne compte pas quelques plantations isolées de pins au noi'd.

2. La plus grande richesse en Conifèi-es (huit espèces) se trouve dans

les chaînes du Thian-chan proprement dit.

3. Les Conifères des montagnes du Turkestan septentrional (quatre

espèces) se rattachent aux Conifères de la Sibérie, ne se répandant

presque pas (à l'exception du Juniperus communis) dans les parties plus

méridionales du pays.

4. L'Alataou de Songorio et le Pamiro-Alaï sont plus pauvres en

Conifères que le Thian-chan i)i'0prement dit, et n'ont pas d'espèces qui

soient caractéristiques pour leur flore.

h. Le Pamiro-Ahiï est privé d'Abietinées.

0. Le Kopet-dagh est exclusivement i)auvre en conifères (une espèce).

7. Les conifères du Tui'kestan se trouvent dans toute la région des

montagnes de 40(K)' à 10,000' ou 11,000', et sont i)liis ivi)an(lus dans

les parties supérieures do cette région.

8. I/O Picea ft TAbies sont en état de disparition très rapide, sous

l'influence de l.i ('(nipc du l)Ois (de l'abatage des forêts) et du piUu-

rat^e ilii bétail.

!>. Ix; genijvrier (artscliaj dispiiriiît ;mssi très riipideinciit.

10. Il existait trc« récemment dans la région des montagnes beau-

coup plus de forêts (]u'il n'y en a |)rescntement.

(ienève, décembre IH'JH.
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SPECIES HEPATICARUM

Franz STEPHAIVI

(Suite.)

42. Fimbriaria sanguinea L. L. in Lehm. Pug. IV, p. 5.

Monoica, minor, anlice viridis, postice atrosanguinea, gracilis. Frons ad

15 mm. longa, 3 mm. lata, ubique linearis, ex apice innova ta (rami

feminei minimi e lalere coslae orti}, subplana, costa fronde quadruple

angustior, leniter convexa, alis validis laxe cavernosis, Stratum anticum,

in lergo costae, humile, anguste cavernosum, fila libéra ad cellulas conico-

prominulas reducta, Stomata magna, valde convexa, 6 celhilis quinque

serialis formata ; epidermidis cellulse tenerse.. Squamœ posticse lunatae,

longissime appendiculatse, appendiculis geminatis, approximatis, linea-

ribus, apice subulatis, grosse cellulosis. Peduncnlus brevis, ad 5 mm.

longus, stramineus, perfecte teres, ubique (praßsertim in apice) paleis

linearibus hyalinis hirlus. Carpocephala parva, hemispheerica, lobis centro

capiluli sequimagniSjdecurvis, involucro ddquWongo. Perianthia oblonga,ad

Va exserla. Andrœcia semper in fronde primaria dorsalia. disciformia

ostiolis purpureis numerosis. Reliqua desunt.

Hab. Nepal (Wallich); Simla (Grifflth).

43. Fimbriaria multiflora St. n. sp.

Monoica, pallide virens, mediocris, valida. Frons ad 10 mm. longa,

2 mm. lata, ex apice innovala, ramis femineis posticis versus apicem

planlae aggregatis, antice parum concava, postice convexa, costa haud pro-

ducta, angustissima, fronde triplo angustior, alis parum altenuatis,

124
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crassis. Stratum anticton in medio frondis costfe eequiallum, cavernis

amplis, mis liberis niimerosis. Stoniata magna, leviler convexa, 8 celliilis

5 séria lis formata. Epidermidis celluloe lenerœ. Squamse parvœ, longe

appendiciilatte. appendiciilo angusle lanceolalo, 2 cellulas lalo, apice

setaceo. Pedunculus ad 10 mm. longus siibtereselparumcoslatus, ubiqiie

paleis filiformibus hyalinis hirtiis apice barbatus. Carpocephala vertice

plano-convexa. profunde qiiadriloba. cenlro parvo papiiloso, lobis umbel-

lalim palulis. centro mullo majoribus, usqiie ad basin liberis, cum invo-

lucro it'quilongo campanulatis. Periaiithia ad 7^ exserla, ovala, oblusa,

apice saîpe purpurascentia. Capsula flavescens, lenerrima, operculo

magno, valde incrassalo. S;>ora? sulpluireae 54 jj. alisanguslisinlegerrimis.

Elateres 170 {j.. flavescentes, monospiri spiris filiformibus. Andrœcia in

apice frondis, rotunda.

Hab. N. W. Himalaya (Diilhie, Gamble).

't4. Fimbriaria elegans Sprengel. Syst, Yeg. IV, p. 235.

Monoica. mediocris vel parva, viridis, margine posticeque purpurea.

Frons ad 15 mm. longa et 3 mm. lata, ex apice innovata, ramis floriferis

minutis semper posticis, antice subplana, postice late convexa, alis valde

attenualis, costa parva, fronde 4 plo angustior, postice haud producta, sat

alla et strato antico duplo crassior, cavernx anguslœ, sub poro longe

lilifera'. Slomata parum convexa, magna. 6 cellulis 4-5 seriatis formata,

(]ellul;i' epipermidis tenera'. Sqiuuna; jiosticas purpureic, margine cellulis

clavatis nunierosis obsiliß, appendiculo longo (iliformi (ubi(}ue 2 cellulas

lato) apice acuto. Pedunculus ad 15 mm. longus subleres, apice paleis

liriearibus hyalinis longe barbatus. Centruni carpocepJuill aile papulosum,

ht'misplia.'ricum parvum, lobis decurvis profunde solutis, centro longio-

ribus. cum involucro tenerrimo longe campanulatis. Perianthia obloiigo-

ovala, fera ad 7» exserta, hyalina. Capsula rufescens, operculo vahU^

incrassato trigoiiis magiiis. Spor.v 100 [j, rufo-bruuneaî alis anguslis inlc-

gerrimis. ;is[)(;ris. Eliileres bmuwcÀ 230 [j,. bisjiii'i. Spiris validis. Andrœcia

minima, m cimulo parvo postico.

Il.ib. .S'" Uoniiitt/o (Kggersj, Cuba (Wriglitj, Costarica (Wendiatid),

Mexico \V. .Mullcrj, Andes (Juilenses (Sjjruce), California (iJrandegcc),

Soi! nach llnderwood auch in Siïdamerica und Kuropa vorkommen.

'»5. Fimbriaria cubensis l.cliiii. in i5,iinoii. Ilisl. (luli,!, I,\,

p. W.).

Syn. :

/•'. l'Ieijuns \,-ir. •,'. cubensis i^yn. Hep., p. 5(i;i.

1!25



200 BULLETIN DE l'herbier boissier. Fimbriaria.

Monoica, minor, angusla, viridis, postice hyalina. Frons ad 12 mm.
longa, 3 mm. lala; margine subinlegerrima, ex apice innovata, rami cf'

interdum poslici, antice subplana, postice partim convexa, alis longe atté-

nua tis; Costa parva, fronde ^ plo angustior, Strato anticosequicrassa, postice

convexo-prominula. Cavernas angustse, sub poro breviter filiferee. Cellulae

epidermidis lenerse. Stomata magna, partim convexa, 6 celliilis 5 serialis

formata. Squamœ posticœ parvse, purpurese, appendicuio (saspe geminato)

longissimo, angusle lanceolato apice setaceo. Pedunculus tenuis, 10 mm.
longus, apice paleis longiusculis linearibus hyalinis barbatus, compressus.

Cenlrum carpocephali parvum hemisphsericum alte papulosum, iobis lon-

gioribus, alle papulosis, decurvo-patulis cum involucro sequilongo campa-

nulatis. Perianthia oblonga, fere ad V^ exserta, hyalina, oblique palula;

capsula rufa. Sporae 90 ^. fusco-rufse, alis angusle alte papillatis. Elateres

180 [jL, dilute brunnei bispiri, spiris validis. Andrœcia vel terminalia vel

in ramulo poslico laterali, magna, valde convexa, subnigra, ostiolis bre-

vibus.

Hab. Cw6a(Olto jun, Wright, Underwood).

Proxima F. elegauti, quse differt ramis floriferis semper poslicis, appen-

dicuio squamarum angusle lineari, usque ad apicem fere 2 cell, lato,

sporis et elateribus mullo majoribus. F. Wrightii differt capitule multo

minus longe papuloso, pedunculo crasso et squamarum appendicuio

spinam magnam basalem gerenle.

46. Fimbriaria Bolanderi Austin, Ac. Phila, 1869, p. 230.

Monoica, minor, viridis, postice purpurea. Frons linearis, 15 mm. longa

2 mm. lata, ex apice innovata, antice late canaliculata, venire valde con-

vexa, costo fronde plusduplo angustior alis adscendentibus, crassis, alle-

nualis. Stratum auticum (in medio frondis) costse sequialtum, cavernis

angustis, fila libéra subnuUa. Stomata magna, parum convexa, 8 cellulis

quadriseriatis formata, poro magno. Cellulae epidermidis haud incrassalse.

Squamœ posticœ itürptiredB, imbricatae, late lunalae, appendicuio filiform!,

inferne 2 cellulas lato, apice longe setaceo. Pedunculus in ramulo parvo

poslico purpureus, tenuis, in seclione ovalis, humililer costalus, apice

longe barbatus, paleis purpiireis linearibus pendulis. Carpocephala parva,

hemisphaerica, Stoma, is parvis papulosa, lobi oblique paluli, centre capituli

sublongiores, ore angustato basique leniler constricta, cum involucro

inflato-lubulosa. Perianthia oblongo-ovala, ad 7» exserta, lenerrima, hya-

lina. Capsula fiavo-virens, lenerrima, opercule magnis trigonis incrassalo.

Sporœ sulphureae 72 |jl, aUs angustis remole crenulatis. Elateres 180 [x

126



Fimbriaria. franz stephani. spegies hepaticarum. 201

ubiqiie aequilati bispiri. spiris validis. Andrœcia in ramulis parvis posticis

minuta purpurea.

Hab. California (Boländer. Howe).

47. Fimbriaria Stahlii St. n. sp.

Monoica? Minor, tenera. viridis. Frons ad 2 cm. longa, 2 mm. lata, in

planta feminea duplo latior, anlice subplana, alis tenerrimis; costa an-

gusta (fronde quadruplo angustior) bene producta et valde convexa,

Strato antico »quialta; Stratum hypoporum angustissime cavernosum,

cavernarum superficies oninino fere slomatis occupata. Stomata valde

convexa. fere bullala. 6 cellulis 4-5 serialis pi'Sßrupte superpositis for-

mata. Epidermidis cell, haud incrassatae. Sqicamœ posticse magnae, appen-

diculo singulo longe lineari. Pedunculus carpocephali ad 7 mm. longus,

pro planta crassus, nudus, fuscus, compressas. Carpocephala globosa (per-

fecta haud vidi), stomatis numerosissimis alte papilliformibus obsila.

Lobis umbellatim patulis, tenerrimis, venosis, cum involucro breviter

campanulalis; periantliia oblongo-ovata, hyalina, involucro 3plo longiora,

longe exserta. Capsula dilule brunnea, operculo parvo. Elateres 190 «j.,

bispiri, fusci, ccquilali (12 [j.). Sporx 85 (i, subnigrae, humiliter cristatae,

oristis crenulalis. Andrœcia in ramulis angustis longe seriata, ostiolis

liyaliuis longis.

Hab. Guatemala (Bernoulli), Mexico (Stahl, Bourgeau).

48. Fimbriaria lateralis Howe. Torr. Bot. Gl. XXV, p. 181).

Monoica. minor, viridis, iiiargine posticeque purpurea. Frons crassa,

ad 15 min. longa, 4 mm. lata, ex apice innovata, profunde canaliculata;

Costa angusla subconico-convexa. a\ni crassœ, marginil)us tanuMi valde

atteniialis; Stratum anliciim sat allum, anguste cavernosinii. (IIa libéra

brevissima .'{ cellul.is .illa, conferUi. Stomata paruni convexa, (5 cellulis

quadriseriatis f(jrmala. Eindermidis cellulii; valida'. Squdm.r purpurea',

imbricala;, a[)[)endiculo lanc,(;olat(i longe acuminato. apice subulato. Carpo-

cephala numerosa, snm[)er in ramulis parvis posticis; pedunculus suh-

liyalinns. ad 15 mm. longus iibique paleaceus, paleis linearibiis hyalinis,

n\i\i(: loFigissimis, celerum subleres. Carpoci'phala [tarva. vix 2 mm. lala,

e «•»-•ntro jjarvo convexo qu.'iilrilobal,!. /o/>/\ profundi' discretis. [ilanocon-

vexis, ob cavernas [icrhucnlcs siriolalis marginciinc iTcnalis. (•;i|iiliili

••(•nlro a-qudonKis; involurru paruni bniviora, Icncrrima, longe iiilra

margines loboruni orla. I'eriantina ovaUi, .sfuiiiexscrla, hyalina. Capsula

rufa. ccllularnm parielfts ubiquo valida', versus apicem maxime a'ipia-

m.i.i, iiKiui. mm*., février iH'.l'J. {"il 14
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literque incrassatse. Operculum? Sporae riifse 72 ]x alis subi nlegerri mis.

Elateres 180 ja, concolores, iibique seqiiilati, bispiri, spiris angustis.

Andrœda in ratnnlo parvo poslico.

Hab. Mexico (Rose) (Schaffner).

49. Fimbriaria linearis St. in Engler, Bot. Jahrb. XX, p. 302.

Dioica, minor, pallide virens, in aelate flavescens, posLice piirpurea.

gracilis, valida. Fions ad 15 mm. longa, innovalionis repelilione persaepe

triplo longior, 2 mm. lala, linearis, sub flore ? solum ampliala, lobis

majoribus obcordata,nusquam furcala.ex apice vel e lalere coslse ramosa,

antice leniler canaliculala, poslice subcarinatim-convexa. costa valde con-

vexa, fronde qnadruplo angnslior, alse altenualse validse integerrimse.

Stratum auticum in lergo coslse humile, cavernseangustae, lamellis acces-

soriis valde numerosis, conlertis. fila libéra subnuUa. Stomata sparsa,

parura convexa, 6 celhilis bi-vel triseriatis formata; cellulse epidermidis

validae, trigonis nullis, Squamœ posticse purpurese, oblique ovatse, longe

appendiculalae, appendicula geminala, appro\imata, anguste lanceolata,

cellulis elongatis formata. Pedunculus ad 10 mm. longus, compressus.

irregulariter coslatus, apice longe paleaceus, paleis hyalinis, linearibus:

carpocephala parva, hemisphserica, alte papulosa, lobis capiluU centro

sequimagnis, profunde solutis, decurvis, papulosis, involucro tenero sequi-

longo; perianthia fusiformia, ad 7^ exserta, hyalina. Capsula? Sporae

63 [JL, flavescentes angusle alata3. Eleateres 144 ^, concolores. Andrœda

in ramulis magnis poslicis, apice ssepe vegetalivis, parva, ostiolis brevibus

purpureis.

Hab. Usambara (Holst.), Bourbon (Rodriguez).

50. Fimbriaria commutata Sl. n. sp.

Syn. : F. violacea Pearson, non Austin, in Selwyn, Survey, 1890, p, 7.

Monoica, minor, viridis margine posliceque purpurascens. Frous semper

ex apice innova ta, ad 2 cm. longa, 4 mm. lata, ramis $ lale obcordatis.

antice ob alas oblique adscendentes, ample canaliculata; costa angusta.

optime obconica, valde producta, lateribus in alas attenuatas longe

excurrenlibus. Stratum auticum huniiliimum. subanguste cavernosum,

s^omatwitaque numerosis, magnis, buUatim prominentibus, poro 6 cellulis

prsei'upte quadriseriatis circumdaLo. Sqnamœ posticee magnse, purpurese,

imbricatse, appendiculis geminatis, approximatis. brevibus, angusle linea-

ribus, hyalinis. Carpocephala parva, minus longe pedunculala, pedunculo

1 cm. longo ubique sparsim paleaceo, paleis subliliformibus, hyalinis
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apice niagis nunierosis longioribus. Capitula e centro hemisphserico

parvo ad medium quadriloba, lobis decurvo-patiilis. valde convexis. a

basi tenerrimis el laxissime cavernosis dilule brunneis rolundato-lriincatis.

apice bi'eviter incisis. Involucra ad laminam brevem lenerrimam reducta.

lobis triplo breviora. Perianthia intense purpurea.persaepeexpallescentia,

basi hyalina. ovala. obtusa. semiexserta, oblique patula. Capsula sub-

hyalina. basi lenera. superne magnis trigonis incrassala. operculo parvo

bislrato. cellulis inlernis maximis brunneis insLructo. Sporœ 68 |j,. fiavo-

rufescentes. grosse lobalim alatœ, alis tenerrimis facile destructis. Ela-

teres 170 a. vermiculares i. e ubique gequilati valdeque flexuosi, ssepe

raniosi. bispii'i. spirisanguslis laxe torlis. Andrœcia pedunculo plus minus

approxiniata. antheridiis seriatis. osliolis magnis purpureis.

Hab. Am. sept. Canada. Selkirk ms. (Macoun).

ol. Fimbriaria Austini Und. Bot. Gaz. XX, p. 64.

DioicaV pallide-viridis. lenera. mediocris. Frons ad 15 mm. longa.

o mm. lala, ex apice vel e ventre innovata. antice subplana, poslice

leriiler convexa: costa fronde quintuplo anguslior abrupte carinatini

producta etoptinie ojjconica in sectione transversa, alis tenerrimis maxime

altenuatis. Stratum aiiticum in medio frondis duplo humiliusquam costa.

cavernis angustis sub poro dense brevilerque liliferis. Stomata parum

convexa, 6 cellulis triseriatis formata. Gellulae epidermidis tenerae. Squamdp

postica; liyalinie. leneru'. oblique ovatai appendiculo longissimo siiuplici

angiisle lanceolato medio supero lilifoi'uii, purpureo. Peduuculiis ad

iO mm. longus. validus, .subteres et parum costalus, paleaceus, apice

palais longis liliformibus dense barbaliis. Carpocephala matura centro

parvo convexo, grosse papuloso, lobis pi'ofunde solutis, parum patulis

subiiendulis. valde altenuatis, venosis, centre longioribus. Pcriatitliia

oblongo- ovala semiexserUi pendula. Andrœcia in frondis facie anlica

magna, disciforniia vel in raniiilis parvis poslicis minuta ad i)auca

anllieridia reducta. Jtrliqua d<îsunl.

Ilab. (jiljii ( Wright).

c. Capitula distincte conica (liaud alte umbonata).

'.'i'i. Fimbriaria Mülleri (1. ms.

.Monoic^i. \indi>. uiargin«^ ((osliccjpic atr()purpur(!a. mediocris. Froii.'i

nd 18 mm. longa, '.i mm. laUi, linearis vtd oblonga, ex apice innovata.
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ramis floriferis utriusque sexus posticis, parvis, anlice subplana, costa

fronde 3 plo angustior, sat convexa, sensim in alas attenuata, alœ tener-

rimse, venosee; Stratum anticum humillimum, costa duplo humilius,

angusle cavernosum, filis sub poro longis confertis; s^oma^a magna, valde

convexa, 6 cellulis quinqueseriatis iormaia. Epidermis tenera. Sqtiamœ

poslicee, lunatee, in appendiculum late breviterque ligulatum transeunles.

Pedunculus 20 mm, longas, crassus et tenax, purpureus, apice paleis

brevibus liyalinus barbatus, compressus varie profundeque costatus.

Carpocephala conica, obtusa, papulosa, lobis centro vix brevioribus, obli-

que patulis inflatis, cum involucro aequilongo subtubulosis. Perianthia

late ovata, hyalina, ad medium exserta, oblique patula. Capsula vuîescens,

operculo trigonis magnis incrassato. Sporœ 108 |t, latealatse, rufescentes.

Elateres 180 [x, monospiri. Andrœcia magna elongata, valde convexa,

ostiolis brevibus.

Hab. Australia Lindos Valley (F. von Müller).

53. Fimbriaria australis Taylor. J. of B. 1844, p. 573.

Monoica, major, fusco- viridis, postice marginibusque purpurea. Frons

ad 3 cm. longa, 5 mm. lata, inlerdum furcata, pro more ex apice innovata,

crassa, antice plana, marginibus validis integerrimis; costa convexa, bene

producta, triplo angustior quam Stratum anticum, sensim in alas

attenuata; Stratum anticum costae sequialtum. Stomata magna, hyalina,

valde convexa, poro amplo 6 cellulis bi-vel triseriatis circumdato, cellulaî

epidermidis trigonis magnis incrassatse; squamœ posticae magnse, vix

imbricatse, semilunatae, purpureae, appendiculo maximo ovato obtuso,

hyalino, basi valde constriclo inlegerrimo. Carpocephala in fronde vel

in parvis ramulis posticis terminalia, pedunculo ad 15 mm. longo, inferne

purpureo, basi nudo apice sparsim longeque barbato, paleis lanceolatis

vel subfiliformibus. Capitula late conica, vertice obtusa, fere ad medium

quadriloba, lobis oblique patulis, cono centrali fere aequilongis, involucra

itaque late tubulata, ore bilabiatim incisa, labiis rotundalis, integerrimis.

Perianthia longe exserta, involucro 3 plo longiora, oblique patula, oblonge

ovata, apice breviter tubulosa, hyalina.

Calyptra tenerrima. Capsula viridis, tenuis, operculo bistrato, cellulis

trigone incrassatis. Sporae flavo-virescentes, humiliter reticulatim cris-

tatae 51 ^. Elateres pallidi, mono-vel bispiri, ad 200 ^. Andrœcia semper

in ramulo postico, ostiolis brevibus purpureis.

Hab. Nova Zelandia, Thames (Kirk, Colenso).
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54. Fimbriaria conocephala St. n. sp.

Dioica. major, viridis vel purpurascens. Frons ad 2 cm. longa, furcata

vel ex apice innovata. oblongo-cuneata. parum concava; cosla angustis-

sima. poslice abrupte producta, leniter convexa, alss tenerrimae, plicato-

crispatae. Stratum anticum humillimum, cavernis angustis; stomata magna

6 cellulis sexseriatis formata, valde convexa. Cellulae epidermidis haud

incrassalae: squanœ posticaî magnai, roseae, appendiculo laie ligulato.

hyalino. obtuse, valde variabili. longo vel perbrevi, angusto vel latiore,

parum vel haud conslricto. Pedunculus ad 25 mm. longus, subteres.

parum coslatus. nudus. apice barbatus. paleis comatis validis, brevibus

et occultis. breviter lanceolalis acutis. Carpocephala magna, centro conico

umbonato, hemisphœrico-subconico. profunde quadriloba, lobis subconicis.

plano-concavis. decurvulis. cum involncro sequilongo breviter campanu-

lalis. Periantliia ovalo-oblonga. hyalina, longe exserta, ore breviter tubu-

loso; capsula lenera, flavo-rufescens. opeiculum haud vidi. Sporœ 108 ^.

late reticulatim-alatte, alis integerrimis. Elateres 170 ^. bispiri, spiris

angustis. Audrœcia in soros parvos aggregata.

liab. Austratia Géographe Bay (Berthoud), Marrego River (Bäuerlen),

Grampians (Sullivan). Rockhampton (Ferd. v. Müller). Tasmania (Fitz-

gerald).

55. Fimbriaria "Whiteleggeana St. Hedwigia 1889, p. 8.

•Monoica. minor, valida, viridis, sœpe omnino purpurea. Fréons ad

K) mm. longa. 2 mm. lata, ex apice innovata. antice ample canaliculata.

medio poslico valde convexa; costa fronde triplo angustior, stratoanlico

aHjuialta. cuvernœ angustae, lîlis liberis subnullis. Stomata magna, 6 cel-

lulis 4-.-) seriatis formata. Cellulae epidermidis band incrassala». Squamn-

jiGsiir;!' [)iir()ure;i'. liyaiine-niarginalJL'. a[)|)endiculo ovato, hyalino lenei*-

rimo, basi [»lus minus conslricto. Pedunculus ad 2 cm. longus fusco-pur-

pureiis. apice barbatus, paleis brevibus lanceolalis, hyalinis. Centrum

carpocephali optime laie conico-umbonalum, lobis umbellalim paliilis,

centro a-quilongis, cum imolucro a-quilongo longius camjianulalis, ad

V» »olulis. Periauthia hyalina, ovala, ad medium exserta, pendula. Capsula

flave.siicns. Sporn flavidîe magna', 12(5 \i.. alis latis, integerrimis. Elalcrcs

21(J [j, mnno-v(;l bisjiiri. .sfiiris laxe torlis. .-ingustis. Audrœcia [latva, in

dorso frondis feniinea!. a jicduniiili basi remola. ostiolis niagiiis piir-

pureis.

Ilab. Australia \('.\\ .Soijlji WaUjs ( Wliitclcggr.) (Sullivan). niKU'iislaiid

fBailey), Peel Hiver (.Mu.sson). VVinimora (Kckert), Stewart Hiver (Johnson).
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56. Fimbriaria caucasica St. n. sp.

Monoica, mediocris, margine posüceque purpurea. Frons ad 2 cni.

longa, 3 mm. lata, furcata vel ex apice innovala, anguste ligulata, parum

canaliculata, rami $ solum laüores. Stratum anticum humillimum,

cavernis parvis fîlisque brevissimis. Costa abrupte producta (alis ab initio

tenerrimis) in sectione quasi pendula. Stomata magna, 6 cellulis quadri-

seriatis formata, alte conica. Epidennis haud incrassata. Squamœ magniß

purpureae, imbricatse, appendiculo magno lanceolato acuminato. Peduu-

culus 15 mm. longus, purpureus, breviterbarbatus, paleis anguste lanceo-

lalis, hyalinis. Carpocephala alte conica. ad medium quadriloba, lobis

umbellatim divergentibus. Iiwolucra campanulata ore truncato integer-

rimo. Perianthia oblongo-ovata, hyalina, ore breviter tubuloso. Capsula

hyalina valida, basi pluristrata; operculum parvum bislratum. Elateres

220 |j(., sporsß 136 (i, la te alato-cristatse, straminese, alis integerrimis.

Andrœcia pedunculo approximata.

Hab. Caucasus (Moyston).

57. Fimbriaria tasmanica St. n. sp.

Monoica, viridis, subtus fusco-purpurea, valida. Frons ad 15 mm. longa,

5 mm. lata, ex apice innovata, antice valde concava, marginibus erectis.

Costa fronde quadruplo anguslior, postice plano-convexa, alis crassis,

acutis. Stratum anticum (in medio frondis) costse sequialtum cavernis

angustis, dense lamellatum, stomata magna, parum convexa, 6 cellulis

triseriatis formata; cellulse epidermidis tenerse. Squamse posticae purpu-

reae oblique ovatae, in appendiculum lanceolatum, apice subulatum atté-

nua tae. Pedunculus brevis, ad 7 mm. longus, crassus purpureus, apice bre-

viter barbatus, paleis anguste lanceolatis hyalinis occultis. Carpocephala

pro planta magna, late conica, papulis humilibus, lobi profunde soluti

capituli centro aequilongi eoque contigui (haud divergente-patuli) cum

involucro longius campanulati, perianthia itaque ad medium immersa,

ovata, purpurascentia. Capsula haud matura. Andrœcia in ramulis parvis

posticis.

Hab. Tasmania (Weymouth),

58. Fimbriaria subplana St. Hedwigia 1894, p. 8.

Monoica, viridis, major, valida, postice purpurea. Frons ad 30 mm.

longa, 6 mm. lata, antice subplana, postice plano-convexa ; costa lata haud

producta, fronde duplo solum angustior; Stratum anticum costae sequi-

altum, cavernis angustis sub poro filiferis. Stomata alte convexa, 6 cel-

132



Fimb^riaha. franz stepham. species hepatigarum. 207

lulis quadriserialis formata; epidermidis cellulae lenerse. Squamse posticsß

magniv sanguineae longe appendiculatce, appendiculis geminatis approxi-

uialis. lere coutiguis. lale lanceolalis breviter aciiminalis, acnlis. Pedun-

culus ad 10 mm. loiigiis maxime irregiilariter coslaliis, apice breviter

barbatus. paleis liyalinis; carpocephala parva, coiiico-roliindala, lobis bre-

vibiis decurvis. Perianthia obloiiga, longe exserla. Reliqiia désuni.

Aiidrœcia in ramo magno postico disciformia, osLiolis conlertis pur-

pureis.

Hab. Äustralia occid. (Arco Eillinna Well) leg. Helms, Elder E.xplor.

Exped.).

59. Fimbriaria tenella (L.) iNees. Hep. Eur. IV, p. 27i.

Syn. : Marchantia tenella L. Sp. PI., p. 1137.

Fimbriaria mollis Taylor J. of Bol. Y, p. 411 (1846).

iMonoica. parva, viridis, sublus haud colora ta. Frons ad 20 mm. longa,

3 mm. lala, furcata vel (raro) ex apice innovala. crassa, anlice plana vel

in parlibus junioribus subcanaliculala, poslice convexa, marginibus inle-

gerrimis obUisis; costa parva, fronde Iriplo angustior, crassa, in alas

validas allenuata. bene sed haud abrupte producta, medio infimo solum

radicellil'era; Stratum anlicum. cosUe œquialtiim. cavernis anguslis; lila

libéra fere nulla. Stomata bumillinia, poro majusculo cellulis biserialis

circumdaio. Cellulx epideiinidls Irigonis magnis incrassatae. Squamœ

magna' purpiireu',. contigiia'. appendiculo magno oblique Iriangulari, acn-

minalo. aculo, liyalino. Carpocephala parva, breviter |)eduiiculata. pediiii-

ctilo ad 3 mm. longo, inferne purpureo, humiliter costalo, apice breviter

harbalo. paleis lanceolalis pur|)iireis inclusis. celerum subtereli. Capitula

conico-bemispbîLtrica, ad '/» quadriloba, lobis oblique declivibus, crassis,

rnargine atlenoatis laxeque cavernosis, margine angulatim rei)andis;

iitvolucra magna, inciso biloba lenera. I^eriautfiia oblongo ovala, semi-

•iXM'rta. byalina. Capsula lenerrima subhyalina, cellulis magnis formata.

Opi'rculum li;iu(i vidi. Spor.e 70 a. grosse lobato-crislata' liilva^ aspeiiH.

Kälteres 200 jj,, flavescenles, spiris anguslis, l.ixe tortis. Andrœcia in

soros .it'gregata vel longo biseriala, |)eduncui(i plus minus approximala,

oHliolis lungis byaliriis vel coloralis.

Hab. America seplentr. haud rara.

00. Fimbriaria Mandoni St. n. sp.

.Morirtic'i, major, robiisla. Frons ox a[)ic.(' iiinovala. ramis poslicis flora-

iiliii.i numerosis, ad ;» cm. longa. .'1 nun. lala, aiiliccî Icnilcr c(uicava
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crassa, alis parum attenuatis. Costa fronde quadruplo anguslior, parum

producta, plano-convexa, strato antico sequialla, Cavernae sub poro solum

ampliores, reliquae anguslae et angustissimae ; fila libéra subnulla,

Stomata alte convexa, 6 cellulis 4-5 seriatis formata. Squamœ pos-

ticae magnse, imbricatae, appendiculis geminatis contiguis, magnis e basi

lanceolata superne valde attenuatis ipso apice filiformibus, inferne mar-

gine repando-angulatis. Pedunculus ad 13 mm. longus, subteres, humi-

liter acuteque costatus, apice longissime barbatus, paleis linearibus ubi-

que 2 cell, latis, hyalinis. Carpocephala e centro parvo et late conico pro-

funde quadriloba, lobis umbellatim expansis, diametro centri fere duplo

longioribus, venosis, margine crenalis. plano-convexis; iiwolucra tenera.

humilia. Perianthia ovata, semiexserla; capsula hyalina, operculo magno

maxime incrassato. Sporae luridae 90 [x, lale lobatim alatae. Elateres 230 [x

bispiri, spiris anguslis. Andrœcia in ramis pusillis posticis.

Hab. Bolivia, Sorata (Mandon).

61. Fimbriaria macropoda Spruce. Edinb. Bot. Soc. XV, p. 564.

Monoica, magna, tenuis sed valida et dura, viridis postice purpurea.

Frons ad 4 cm. longa, 5 mm. lata, furcata vel ex apice innovata, ramis

femineis terminalibus vel in ramulis parvis posticis. ramis masculis

semper posticis, antice plana, postice plano-convexa, costa fronde quin-

tuplo angustior, parum prominens. Stratum anticum (in medio frondis)

costse 8Bquialtum, anguste cavernosum, Alis liberis subnullis. Stomata

alle convexa, 6 cellulis quadriseriatis formata; epidermidis cellulse valde

ößqualiterque incrassalae (unde frondis conditio valida et dura). Squamœ

posticsB magnae, imbricatae, late lunatae, geminatim appendiculatae, appen-

diculis approximatis, porrectis, parallelis, lanceolatis, margine angu latis.

cellulis maxime irregularibus plus minus tortis. Pedunculus ad 3 cm.

longus, varie alteque coslatus, pro planta tenuis, apice longe barbatus,

paleis linearibus purpureis. Carpocephala 6-7 mm. lata, centro parvo late

conico, lobis magnis centro multo longioribus, liberis i, e. haud connatis,

horizontaliter patulis, apice decurvis, papulosis, involucro magno, parum

breviore. Perianthia brevia, late ovata, purpurea, pendula. Sporœ 63 jjl.

late lobatim cristatae, flavescenles. Elateres 360 pi, filiformes, bispiri.

spiris laxe tortis. Andrœcia minuta in ramis posticis.

Hab. Andes quitenses (Spruce, Lindig, Wallis, Jameson).

Die Originalpflanze habe ich nicht gesehen, halte meine Pflanzen aber

für identisch mit den von Spruce gesammelten.
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62. Fimbriaria Lindenbergiana Corda in Nées, Hep. Eur.

i838. IV. p. 283.

Monoica. niaxima. robusta, pallide-virens, vel purpurascens. Frons ad

5 cm. longa, 2 cm. lala, plana, ex apice innovata. rariiis e latere costae

ramosa. Costa fronde 3 plo angiislior oplime obconica maximeque pro-

ducta, alis teniiibus. Stratum aiiticum humile, cavernis anguslis, filis

brevibus. Stomata parva, parum convexa, 6 cellulis triserialis, valde

a?qualilerque incrassatis formata. Cellulse epidermidis tenerse, band incras-

salae. Squamœ posticae purpurea}. magnœ, oblique lunalœ. appendiculo

brevi. anguste lanceolalo, aculo, basique valde constriclo, Pednncukis

ad 23 mm. longus, in sectione ovatus, ubique paleaceus, barba apicalis

densa, longa, paleis linearibus purpureis. Carpocepliala magna, centro

oôfo/iîco-rotundaUi, lobis ad V- solutis, centro capituli œquilongis, oblique

palentibus. papulosis. Invulucra brevissima, ad limbum brevem reducta.

Perianthia ad medium exserta, ovata, stepe purpurascentia. Capsula haud

inatura.

Ilab. Europa, Alpes Bavariœ (Sendtner. Sauter) et Helmtiœ (Mühlen-

beck, Bonjean).

03. Fimbriaria setisquama St. lledwigia 1889, p. 8.

Monoica. minor, viridis, margine posticeque purpurea. Frons 10 mm.

longa. 3 mm. lata, oblonga.ex apice innovata, antice leniter concava, costa

fronde quintuplo angustior. posticeliaud producta, alis crassisacutis. Stra-

tum aiiticum (in medio frundis) costœ duplo altius, cavernis anguslis, fila

libéra sub poro numerosa, bi-tricellularia, opuntiaca. Stomata magna,

parum convexa. (j cellulis 3-4 seriatis formata. Cellula; epidermidis tenerai,

Irigonis magnis incrassata*. Squaime posticcC longe trigoiia'. pai'vicellulata'.

apice selamO cellulas longam gerenles. Peduncultis brexis, 7 mm. longus.

lenuis. subteres. basi |iur|)ureus, a[)i(;e subnudus. Curpoceii/tula |)arva.

conico-oblusa, lohis centro longioribus, obli(|ue i)atiilis. cum involucro

;i;quilongocam[)anulatis, profundci solutis. Perianthia ad 7» exserta, ovata,

oblique patula. Capsula liaiid iii.iliira. Andrœcia in laiiiiiiis [tai'vis poslicis.

long«' slipilatis. minuta, osliolis pinpiM'ois.

H.ib. Au.ftralid ijum^ Hiver (Miss (Campbell). Harossa Hange (Kerd. von

Müller).

<i'». Fimbriaria Preussii (Srliiïn.) St. m lùigior. Hol. Jalirb.

mm, p. 303.

Dioica, minor, valida, viridis, in ii-t'il<> Havo-virun.s, pcslice margineque

un
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piirpurea. Frons ad 2 cm. longa, 4 mm. lala, linearis, ex apice innovala,

rarais femineis parvis posticis, anlice subplana. Costa fronde triplo angus-

tior, la te convexa, distincte (haud abrupte) producta, alge crass8e, aculse.

Stratum anticum coslse sequialtum, maxime lamelliferum, cavernis

angustis. filis liberis nuUis. Stomata parva, parum convexa, 6 cellulis

biserialis angustis formata; epidermis sequaliter maximeque incrassala,

trigonis nullis. Squamae conliguse, purpurese, oblique lunatse, apice in

setam longam hyalinam attenuatse. Pedunculus ad 3 cm. longus, pur-

pureus, superne longe paleaceus, apice barbatus, paleis purpureis, line-

aribus, rectangulalus vel subleres. Carpocephala late conica, oblusa,

grosse papulosa, lobis oblique patulis, papulosis, centre capituli subaequi-

longis, cum involucro aîquilongo breviter campanulatis. Perianthia

liyalina, ovata, obtusa, ad V^ exserta, pendula; capsula dilute brunnea.

valida. Operculum? Sporœ luridse, 108 \i angusle alatte. Elateres brèves,

144 {1, flavescentes, bispiri, spiris angustis, laxe tortis. Andrœcia magna,

pulvinata, ostiolis magnis hyalinis, in planta propria ex apice repelito

innovata, innovationibus brevibus masculis.

Hab. Kamerun (Preuss'j, Angola (Welwitsch).

65. Fimbriaria chilensis Mont. Ann. .sc, nat. 1838, IX, p. 41.

Monoica, minor, viridis, posüce hyalina, crassa. Frons ad 10 mm.

longa, 2 mm. lata, furcalim ramosa vel ex apice innovala, anlice plana,

postice subconvexa; costa fere plana, duplo tantum fronde angustior,

sensim in alas atténua tas excurrens. Stratum anticnm costse aequiallum,

laxe cavernosum, fila libéra nulla. Stomata parva, parum convexa, poro

magno 6 cellulis triseriatis angustis circumdalo. Epidermis lenera. Squa-

mae parvse appendiculo longo lanceolato, longe acuminalo, inlerdum spina

magna basali armato. Pedunculus brevis, ad 10 mm. longus, tenuis vel

brevior et magis crassus, teres, humiliter paucicostatus, apice paucis

paleis longe fîliformibus, hyalinis barbatus. Carpocephala breviler conica,

verlice obtusa, lobis umbellatim patulis, teneris, venosis, vix ad medium

solutis, apice decurvis, cum involucro breviter campanulatis, ore angus-

tato. Perianthia brevissima, lobos parum superantia, late ovata, capsulas

pressura inflata, apice mucronala. Capsula byalina; sporde 84 jj., alis lalis,

asperis, flavescentes. Elateres 210 [x, hyalini, spiris duplicatis fîliformibus.

Andrœcia pedunculo approximata, ostiolis hyalinis, brevibus.

Hab. Chile (Gay. Dusén.)
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d. Capitula alte umbonata.

66. Fimbriaria alpina St. n. sp.

Monoic;), fusco-viridis. miirgine poslicequeatro-purpurea, minor. Jurons

ad 13 mm. longa, 3 mm. lata, furcala vel ex apice innovala, ramis femi-

neis seniper poslicis, anlice laie canaliculala, crassa siib alis brevis-

simis conslricta. duplo solum lalior quam alla, ventre maxime incras-

sata, Costa lata, slrato antico îequialta, poslice plano-convexa, late-

ribus valde roliindatis. amplialis. Cavernœ angustissimœ. Stomata

ilaqiie creberrima. alte convexa, parva 5 celliilis priierupte biserialis

formata; epidermidis celUila^ tenerae. ISquamœ posticee imbricalae piir-

pureae, appendiciilo longo, slricto. angiiste lanceolato. Peduuculus ad

2 cm. longus. coiiipressiis. Carpocepliali centriim parviim, aile umbonatiim,

vertice vix angustatum lateque roliindaliim, lobis pendulis centro capiliili

subbrevioribus, per totam longiludinem connalis, inflatis, cum involucro

leqiiilongo tubulosis. ore angustalo. Perianthia parva subcylindrica, 3 plo

longiora quam lala, apice obtusa. Capsula lenerrima, flavescens. Spone

DÛ ij.. reliculalim lamcllala', alveolis parvis angulisque longius papillalis

(ut in Ricciis). Eluteres 180 ^, llavescentes, bispiri. Andrœcia ad hasin

poduriculi par\a. longe osliolaUi, purpurea.

Hab. lJolii:ia(Sh\\(ion).

67. Fimbriaria fragrans (Schleich.) Nées, in Hor. phys. Berol.,

p. 45.

Syn. : Marrhuntin fraf/raiis Schleich. Exsicc. III, n» 64.

Marcliaidia umbonata Wallr. Linnea. XIV. p. 6.

.Monoiia. p.irva, viiidis, margine inlerdum pur[)uroa. Frons ad 2 cm.

longa, 3 nnn. laUi, funala vel (;x apice inuoNala, s;i'p<; sinijilex; anlice alis

oreclLs profunde c'jnali{ iilala, rosia in seriioiu; aile olicduica; slralnm

aulicnin s:il :i\U\ui, quani co^sla tarnen 3 pio liumilius, cavernis angnslis,

sub poro longe et conlertim lilil'eris. .S/o//w/aalle conv(!xa. (J celhili.s (piin-

qije.s('rialis conllala. (>elliil;i', epidarmidis tenera*, trigonis njagnis incras-

naiiit. Squam/f! poslk.i; magna' purfiurea«., margincni superanles, hyaline

liiiibala'. cclhiis promimilis irrcgniariler crcnala', appendiculo longo

bjalino lan<f'olalo apic«; ciispid.iio. Prdiinculus ad (î mm. longus, sub-

tfiretf,apicti subinidiis, bahi palci.s hyalinis (ililornnbusdcnsc. long<>(ju(^ \dlo-
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sus. Carpocephali centnmi alte umbonatura subcylindricum, rarius conico-

angustalum, vertice semper rotundatum minute papulosum, lohis centro

longioribus oblique pendulis, profunde solutis, papulosis. cum involucro

sequilongo tubulosis. Perianthia oblongo-ovala, duplo longiora quam lata.

hyalina; capsula tenerrima, dilute virescens, obovata. Sporœ flavescentes

90 [1, alis latis integerrimis asperis. Elateres brèves 144 ^, ubique eequi-

lati, stricti, flavescentes, bispiri, spiris validissimis. Andrœcia in frondis

raedio antico, antheridiis paucis approximatis; ostiola brevia purpurea.

Hab. Italia, Appeninse M^es; Helvetia, Martigny (Bernet); Grœcia,

Achaia (von Heldreich); Germania, Nordhausen (Wallroth. Yocke).

{Mexico, Idaho, Alaska teste Underw.).

Die nordamerikanischen Pflanzen habe ich nicht gesehen.

68. Fimbriaria nudata Howe, Erythea I, p. 112.

Monoica, minor, fusco-viridis, margine posliceque atro-purpurea; fro7is

ad 10 mm. longa, simplex vel e latere costee innovata, valde carnosa,

antice ob margines adscendentes canahculata. Costa maxime et abrupte

producta, parum latior quam alta, fronde triplo angustior, medio postico

subcarinatim angustata, lateribus curvatim adscendentibus, abrupte in

alas excurrens; alœ validée, margine acutse, Stratum solidum humile ad

infimam partem costee reductum; Stratum anticum dein maxime evo-

lutum, cavernis confertis, angustissimis, poris itaque valde numerosis.

Stomata parva, parum convexa, poro amplo, celluhs prserupte biseriatis

circumdato, parietibus radialibus (ut in Clevea) attenuatim incrassatis;

cellulse epidermidis haud incrassatse. Squamse posticœ magnse, marginem

frondis superantes, atropurpurese, imbricatse^ margine varie profundeque

laceratse, ssepe geminatim appendiculatse, appendiculis irregulariter lace-

ratis. Carpocephala breviter pedunculata, pedunculo stramineo basi api-

ceque nudo; capitula alte angusteque conica, quadriloba, lobis valde decli-

vibus, parum inflatis usque ad marginem fere connatis; involucra tarnen

intus longe libéra, ad basin coni inserta, late tubulosa et apicem pedun-

culi longe quasi vaginatim obvelantia. Perianthia oblonga triplo longiora

quam lata, ad medium exserta, ore breviter tubuloso. Capsulse cellulse

superiores trabeculatim incrassatse, cell, basales tenerae. Sporœ 51 {j.

fusco-brunneae, humiliter repando-cristatse. Elateres brèves 120 |jl, mono-

vel bispiri, flavescentes. Andrœcia basi pedunculi approximata, ostiolis

longis hyalinis.

Hab. California (Howe, Hansen, Jepson Mc. Clatchie).

Diese Pflanze zeigt durch die enorme Entwicklung des assimilirenden
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Gewebes in der Hohe, grade wie bei Riccia, die Anpassung an ein

trocknes Clima. welches die Entwicklung einer dünnen Frons in die

Breile verbietet.

(59. Fimbriaria Palmeri Austin. Torr. Bot. Gl. YI, p. 47.

Monoica. viridis, postice margineque purpurea, major, robusta, capitula

uiaxima. Frons ad 15 mm. longa, o mm. lata, antice subplana vel paruni

concava, crassa. 3 plo solum latior quam alta. Cosia postice piano con-

vexa. laleribus oblique adscendenlibus; alœ brèves, crassse, late attc-

nuata?. postice concav», antice planae. Stratum antictim costa? aequialtum,

cavernae angusta?, regulariter prismaticaB, lamellis accessoriis et filis

liberis omnino nullis. Stomata numerosa, parva, 5-6 cellulis conico-con-

niventibus formata. Epidermis tenera; squamse magnse, subdentata?, pur-

pureie. appendiculis (interdum geminatis) lanceolatis, margine apiceque

varie longeque fimbrialis. Pediuiculus ad 3 cm. longus, nudus, crassus,

siibrufiis. in seclione profunde trilobatus, lobus ventralis profunde bila-

biatus canalem amplinn includens. Carpocephala magna, centro optime

ülteque conico-umbonato, verlice rolundato, i^adiis (4-6) distinctis usque

ad apicem loborum decurrentibus, lobi itaque haud liberi, antice paruni

inllati, haud divergente patuli sed penduli, attenuaticuminvolucro tener-

rimo itquilongo breviter tubulosi. Periauthia oblongo-ovata, ad medium

exserta, parva, hyalina. Capsula dilute brunnea. Sporae ad 90 ^ in facie

convexa vermiculariter lamellataî, lamellis liumilibus, inciso-Iobatis,

liberis fhaud confluentihus) ceteruui fusco brunnete. Elateres 180 {j.,

dilute brunnei. crassi (14 ;j.j spiris duplicatis laxe tortis, üliformibus,

stricti ubiqiie fere a;quilati. Andrœcia parva, pedunculo approximata,

HaJj. California (l'almer).

Unbekannt geblieben sind mir :

Fimbriaria ijrncilis. Golenso in Trans. N. Zeal. Institute 1884, XYI,

p. 359 und

Fimbriiirid pallidc virens Colenso. 1. c.. p. 3()().

Diese F'Danzen hat der Autor iiicliL au das Museum in Kew geschickt

und bei der völligen l'n/.uvcriässigkcil dieses verdicnlen SaniuiifMs,

des.sen meiste und zahlreiche Si)ecies nova; einzuziehen gewesen sind,

unterlasse ich eine (lopie seiner He.schreibungen, die ganz unzureichend

sind, hierherziiselzf'u.

Zu k.'issiren sind ffi imt ;

Fimbriaria .s«rr///(/ i W .ililbg.) Nees. welche schon i-iudlicig zu Cri-

maldia pilosa tllwin.) hiiidli. .stcIlU; und
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Fimbriaria Kiaerii (Asterella) Kaalaas, welche der Autor neuerdings

selbst als eine eliolirte sterile Form von Conocephalum conicum erkannt

hat.

CONOCEPHALUM Necker.

Eiern, bot. III, p. 344.

Syn. : Fegatella Raddi Opusc. sc. Fi, p. 356.

Planlse frondosee, majores vel maximes, terrestres vel paludicolse, in

latas piagas expansée arcteque repentes, normaliter fusco-olivacege. Frons

repetito furcata vel monopodialiter ramosa (alternatim pinnata) ex apice

innovata, tenax et valida, antice subplana; costa lata, medio poslico

abrupte producta, cellulis brunneis valde sequalilerque incrassatis for-

mata; Stratum anticum humillimum, cavernse amplee, fila confeita sim-

plicia gerentes; fila hypopora unicellularia, angustecylindrica, acuminala.

reliqua 2-3 cellulis superpositis inflato-obconicis eedificala (cellulse opun-

tiacse Lindbergii).

Slomata simplicia, maxima, alte inflato-conica, poro amplo 6-cellulis.

8 seriatis circumdato. Squamse posticœ pro planta parvse, pallide-violacese

vel purpiirese. tenerse, appendiculo constricto subrotundo, laxe reticulato,

integerrimo, normaliter sub fronde occullse. Inflorescentia dioica. An-

drœcia disciformia, in apice ramuli abbreviati sessilia, nuda. Strato antico

recedente vaginatim circumvallala. Carpocephala longe pedunculata:

pedunculus e fundo nudo apicali frondis ortus, Strato antico recedente in

valvas coriaceas mutato circumvallatus, debilis, sublsevis teres vel com-

pressus, canali profundo (interdum nullo) percursus, labiis obtusis conni-

ventibus, apice nudus vel paucis paleis brevibus barbatus. Capitula

mitrseformia, symmetrica, vertice conico-obtusa, inferne campanulata.

normaliter Sradiala; involucra interradialia, e margine radiorum orta,

tempore maturi atis inflata, monogyna, superne cavernis magnis inflalis

formata, fila chlorophyllifera tamen nulla; stomata capituli complicata

(interne cellularum circulo aucta).

Capsula longius pedicellata, parvo bulbo inserta, fusco- brunnea, cla-

vato-pyrilormis pendula, maturitate apice longiludinaliter flssa, laciniis

revolulis, pariete annulatim incrassato. Calyptra valida, basi cellulis

4-5 stratis formata; sporœ magnse. asperae, pluricellulares. Elateres brèves,

fusiformes, quadrispiri.
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1. Conocephalum conicum (L.) Necker. 1. c.

Syn. : Marchantia coiiica L. Spec. PI. IF. p. 1(504.

Fegatella conica Raddi. 1. c.

Fiisco viridis, postice fusco-viola cea; frons ad 18 cm. longa, 25 mm.
lata, omnium hepalicarum raaxima, parum canaliculala, alis plano-con-

vexis longe ailenuatis. apice biloba, furcata vel ex apice (interdiim

geminalim) innova la. nnli-is inllalis antice reticiilatim rugiilosa, stonintis

raagnis pallidis obsita. Cellulce epidermidis haud incrassalee. Squama^

poslicfe oblique lunalcE. longissime in coslam decurrentes. margine

inlerdum repando-angulala-. appendiculo parvo. Carpocepliala longe vel

Jongis-sime pedunculata; pedunculus ad 12 cm. longus, inferne parnm

foloratus. superne hyalinus, vagiiia basalis magna, fusca, labiis altenuatis

coriaceis plus minus erecto-incurvis. Capitula pro planta parva, o nmi.

longa, verlice oplime obconica. fuscobrunnea. inferne pallidiora. tempore

raaturilalis longitudinaliler sulcata. Sporœ 8o ^. Elateres 170 [x (plus

minus longioi-es) fiisiformes vel liliformes, valde irreguläres. Andrœcin

Scßpe in innovatione parva, ob furcas baud solulas subi'otunda. disco

ovato valido, fusco, 7 mm. longo, osliolis brevibns, slrato anlico frondis

arcte oircumvallala.

Hab. Europa, America et Asia septenlrionalis ubique, priecipue in

monlosis communis. Italia, Hispauia (Moller). Coimbra (Heniiques),

Algeria (Trabut), Madeira (Fritze), Azores (Krause), Batum (Levier).

Kasclniiir (I)utliie). Jujjoitia (Faiirie). Florida (Rau), Alaska (Krause).

Sibiria (.\rnellj.

2. Conocephalum supradecompositum (Lindb.) Sl. Hnll.

Herb, lioi.ss. V. p. M.

Syn. : Sandra supradecomposita Liiidh. Acta soc. F. Fl. fonn. II. ii" 5.

Minor, gracilis valdcramosa, fusca vel dilute viridis, normalilerrepetit<»

furcala in flabellam expansa. .s;i![)e raniis elongalis piiiiialis; frons ad

'Um. longa. '.'» mm. lala, linearis, iiilcgcrrinin vel iiiargiiiiliiis siilxicnlalis

crixpatulis. (j).sta aluiiplc producla. s;i'|i(^ rnsco-hiiiiiiici. Iiicuic niaginiiii

iuher «;x a()i(;(î |)ror('n'ns; tubrra scssilia. in adspcctu elliplica. ulioquc

lalei e apiculal;i ihideiiique squamis appnsssis ohiecla, anlicc iilaiia. pdslicc

alle convexa, rnagis lala ipiam longa; ahr froudis allciinai;!'. iiilcnlum

U^nnissini!!'. pafiyracea*. Cavernx magna', buniillima>. stoiiiala iiia^'na.

mullo rnirnis r/)riv(!\a rpiam in C. roitico. C(^llula' rpidmiiidis valdc a'(pia-

lilfrqut; irirrassala*. Sijuain.T [lostica' (»liliqiie ligulala'. appcndiculd a'ipii

ialo, subr(*luiido. ddiitc ijurpurco. ccllulis iiiiillo iiiiiinriliMs qii.iiii in
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C. conico. Carpocephala ad 4 mm. longa, vertice rotundata et vix angustata,

campanulata, pedunculo ad 2 cm. longo, apice nudo; vagina basalis pro

planta spectabilis, brunnea, dura, semiglobosa ore angustalo rotundo.

Capitula lis C. conici simillima, calyptra basi plurislrala; sporœ tarnen

multo minores 68 {x, pallide rufse, elateres 170 ^. Andrœcia in fronde

lerminalia utroque latere pinnula innovata, parva, purpurea, strato antico

frondis humililer cincta.

Propagula in ramis terminalia (1-6) facillime decidua, parva, haud sti-

pitala, horizontalia, plana, breviter et laLissime spathulata, rolundato-

obtusissima, integerrima, basi unam alteramve squamam poslicam minii-

tam gerentia, haud radicellifera (Lindberg).

Hab. Japonia (communis in regione subtropica) (Faurie, Makino, Sava-

tier, Miyabe, Inouë, Tokubuchi); China, Prov. Schensi (Giraldi).

Die Pflanze ist je nach dem Standort sehr variabel, auf sandigem nassem

Boden dünn und stark elioliert; das Laub ist dann fahlgelb, das dunkle

Gewebe der Rippe ist hyalin, die Verzweigung bleibt (wohl aus Nahrungs-

mangel) trotz der Etiolirung zurück und man findet am Ende der Haupt-

äste eine verbreiterte Laubscheibe mit zahlreichen gedrängt stehenden

Yegetationspunkten, deren jeder mit weit hervorragenden purpur-

farbenen Schuppen geschützt ist, die keine Spitzenanhängsel tragen und

spitz auslaufen; die Gemmen tragende Form habe ich nicht gesehen.

Die terminale Knolle dieser Art entspricht dem ruhenden Winterspross

unseres C. conici, der auch 2 Yegelationspunkte hat, woher die befremd-

liche Erscheinung rührt, 2 Innovationen aus der Spitze eines Thallus

entspringen zu sehen.

Meine schon früher publizirte Fegatella japonica ist bisher in Frucht

nicht gefunden worden; es ist eine Riesenpflanze, die ich in Exemplaren

von 22 cm. Länge besitze ; ohne die Fructiflcationsorgane ist aber eine

definitive Entscheidung nicht möglich; ich zweifle, dass sie eine gute Art

ist.

LUNULARIA Micheli.

Nov. Gen., p. 4.

Plantée Irondosse, terrestres, validse, glauco-virentes, arcte repentes.

Frons ad 2 cm. longa regulariter furcata vel ex apice innovata, ramis

Xilanis, late ligulalis apice breviter bilobis; costa in medio postico parum
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producta sensiiîi in alas atlenuala. Stratum anticum humillimum, fila

chlorophyllifera. 3 celliilas longa, opuntiaca. Stomata hyalina, simplicia,

valde convexa. poro magno, 6 celliilis quinqiieserialis circumdato; epi-

dermis antica laxe celliilosa. cellularum parietibus validis angulisque

trigone incrassatis. Sqiiamœ. posticœ tenerriraae, hyalinee vel roseae, laie

lunala? (quadruplo laliores quam longae) appendiculo magno parum con-

strioto. rolLindato, integerrimo. vel pauci-denlato, cellulis oleiferis

numerosis punctala\

Carpocephala in ramis abbreviatis lerminalia, fronde une latere incres-

cenle quasi laleralia. longe pedunculata, pedunculus e coslae fundo nudo

ortus. ad 3 cm. longus, hyalinus nudus vel paleis capillaceis hirUis, Iiaud

canaliculalus, superficie varie sulcatus, apice paucis paleis capilliformibus

armalus. basi squamis magnis vaginatim erectis byalinis obtectus;

sqtiamse pluriseriaUc, externœ maxima?. 3 mm. lala?, reniformes, inlernse

sensim minores, inlimœ ligulalte longissime capillaceo-fimbrialae.

Capitula o parva, juvenilia disciformia, quadrifoveolala, loveola bila-

biala labiis horizontalibus. Iri-quadrigyna. adulla 4 involucra cruciatim

inserla gerentia, slralo anlico nullo. Pevinnlhium nullum. Involu-

crum e margine foveolae ortum, cylindricum, tenue sed plurislratum.

ore angustalo bilabialo. Caljiptra magna tenera. Capsula ovala, magno

bulbo inserla, longe pedicellala longeque exserta, pedicello crasso, usque

ad basin fere quadrivalvis, valvulär rufo-brunneae, angustae, apice cellulis

parvis bislratis magis incrassatis instruclée, reliquœ cellulœ magnse

rectangiilares. lequaliler incrassalcB, haud annuliferse. Elateres 340 jj,.

laxe jjjspiri.

Sporœ rufae, miniilce, ad 17 nun., koves. Andrœcia disdîorm'm, sessilia,

ul c'jpitula lerminalia. fronde uno lalere increscenle quasi laleralia

rolundo vel oblonga, e fundo nudo coslic — slralo anlico recedente —
orla. paleis nullis, limbo lalo allenuato circumdata, ostiolis maniillalim

prodiiclis. l'ropar/ula anlica discoidea, e fundo nudo cosUe orta, breviter

pedicellala, reniformia, a Icrgo sfjuama carnosa semilunala nulanle

oblecla. nnicore inundata.

I. Lunularia cruciata (L.j Dum. Com. bol., p. IKî.

Svii. : Miirchiintiu niiriala L. Sp. 1*1.. p. KiO'i.

I.i/iiiiliiim I iili/tiris .Micli. I. c.

liai». Kurojia *•[ A/rira iiitidilrrraïu'a. Madeira, 'hnicrifa, Abyssinia

(Hen;iri), Kilimaiidsrharo (Mans .M(\v(!rj. Chile fllalin, Diisén). (Jurrns-

land fHaileyj. Ausserdorn dun-li MluuMMierdc iiljerallliiii ver.^chl(!|l|)l.

Hi;i,i. iiKxii. itoiHs., mars IK'.I'.I
! '('( IK
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EXORMOTHECA Mitt.

in Godman Hist. Azores, p. 325.

Plantae thallosae, parvse, tenerse vel majores et robustse, virides vel fla-

vicanles, in una hyalinse. Frous simplex vel parum ramosa, linearis vel

ligulata, antice subplana, Stratum anticum vel humile stomatis alte

cylindricis instructiim vel altissimum (stomatis confluentibus) ; in

fundo strati lamelliferi adsunt ßa chlorophyllifera simplicia, maxime

aggregata. Costa postice valde producta. Squamae posticse magnse, dense

imbricalse, obtusse vel acuminataî, sub apice in facie externa appendiculo

filiformi vel dendroideo instructas. Inflorescentia monoica et dioica.

Andrœcia in medio frondis pulvinata, bene definita, haud tamen disci-

formia neque paleis cincla. Carpocephala pedimculata vel sessilia, e

fundo nudo alveoli apicalis, ssepe ante sinum dichotomise orta; pedun-

ciilo sulco profundo percurso, apice nudo. Receptamla globosa, ver-

tice haud stomatifera, Strato chlorophyllifero tecta. Archegonia plura

(1-5) seriata. Invohicra geminata, opposita; rede palentia cupuliformia

vel conchgeformia, ore plus minus lale aperta, subtus vaginatim angus-

tata vel aperto-decurrentia. Capsula sphserica irregulariter valvatim rum-

pens, pedunculo perbrevi. bulbo magno inserta; pariete unistrato, annu-

lalim incrassato, rufo-brunneo. Operculum cellulis majoribus dislinctum,

intus cellulas elateriformes pendulas maximeque incrassatas gerens. Ela-

teres flavescentes, laxe bi- tri-spiri. Sporœ in facie convexa vel primatice

areolatae et anguslatse, laeves vel minute papulosse.

1. Exormotheca pustulosa Mitt. 1. c.

Monoica vel dioica. Frons viridis, parva, usque ad 12 mm. longa, sim-

plex vel furcata, linearis, canaliculala vel subplana, crassa, marginibus

attenuatis; costa postice valde producta latequerotundata, sensim in alas

excurrens; squamae posticse marginem haud excedentes, hyalinse vel pur-

pureae, la te lunatse, apice duplo angusliores lateque rolundatse vel obtuse

breviterque bilobae, margine obtuse denticulatse, appendiculo filiformi,

apice geniculatim erecto. Stratum anticum humile; epidermis ob Stoma ta

confertissima nulla. Stomata conico cylindrica, 3 plo longiora quam lata

contigua, ore parvo elliptico, parvis cellulis cincto; fila chlorophyllifera

brevia dense aggregata, sub antris longiora et in lumen stomatorum pro-

144



Exormotheca. franz stephani. spegies hepaticarum. 219

tracla. Andrœcia pulviuulala. bene definita, haiid disciformia. in dorso

frondis. a tergo carpocephali vel in ramiilo proprio, inlerdum in planta

propria, osliolis purpnreis aggregalis. Carpocephiila plus minus longe

pedunculala. pedunculo usque ad 20 mm. longo, basi apiceque nudo, sub-

tereli. profunde sulcato. Receptaculum horizonlaliler cylindricum, 4 mm.

latum, sublus in vaginam plus minus longam. pedunculnm ampleclentem

protraclum. Involucra 2. ex utroque receptaculi parte extrema orla, cupu-

liformia, tenera. ore truncalo. labiis crispatulis. Capsula longius pedi-

cellala, subexserla. Elateres 2-3 spiri, spiris laxe tortis. Sporœ 51 ja, 11a-

vidae. laeves, laxe areolata? el prismatice angulatse.

Hab. Ins'^'^ Madeira (Johnslon. Frilze), Tenerifa (Aurel Krause), Africa

occid. Angola (Welwitsch). Africa orient. Abyssinia. Bogos, ad ripas flum.

Insaba (Beccari).

2. Exormotheca fimbriata (Nées) Solms. Bot. Ztg. 1897.

Syn. : Biccia fimbriata Nées in Mart. FI. bras. I, p. 301.

Myrriorhynclius fimbriatiis Lindb. Soc. F. FI. fenn. 1884.

Dioica, major, robusla, viridis. Frons usque ad 15 mm. longa, 4 mm.

lata, Simplex vel parum ramosa, ramis late ligulalis, aniice subplana,

Costa latissima slralo antico sequilata, poslice leniter convexa, sensini ad

margines atlenuata. Stratum anticum huniillimum, cavernisanguslis. Sto-

mala alte conico-cylindrica, omnino discrela sed conferta, epidermide

inlerjecta angusta, aniice truncata parum convexula. Fila chlorophyllifera

conferia. longa in sloinaluni cavitatem eiongata. Squanue posticœ mngn?Ë,

dense irnbricalai, utroque lalere costie uniseriatu.', marginem frondis

longe superantes, hyalinae, ex obliqua basi late ligulatîB, superne acumi-

nalœ. obtusae vel breviter obtuseque bilobœ, margine parum erosukc hic

illic crenatie, sub apice appendiculaliD, aiipendiculo dendroideo i. e. medio

infero simplici, superne ramosissinio.

Andrœcia (leste Solinsj jn medio ;iiilico frondis; antheridia seriata,

osliolis anguslis. Hclifpia d(;si]nt.

H.ib. Hrasiliit. Minas (jeraes, Serra de l'iedade (.Marliusj.

:{. Exormotheca Holstii St. n. sp.

I)ioica. Fions par\a, hyjlina. us(pi(; ad 10 mm. longa, siniplox vi'l fur-

<ala, linearis, aniice plana, cras.sa. (losla maxima, slralo aniico a-quilala,

[»osticc valde rolundala, laleribus convexo-adscendeiilihiis. SqiKiiiur i)os-

tic;«' rnaj/n;»'. cflliilis lon^issiinis (51 X 255 |j,) foriiiala', uno \;\Wxo ad

ba.Mii gn^sst; l.'i(-iniil;it;i-. oltlii|iii; ohlonga; aruniin.ita' obliisa*. sut) apice

l'i:;
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vel apice ipso appendiculalaî, appendiculo a basi multifido, parum ramoso,

filis ramisque squarrose divergentes. Stratum anticum coslae œquialtum,

in fundo lila aggregata gerens. Stomata densissima altissima, ad 7» coa-

lita, tertio supero libéra, cylindrica, obtusa, vertice poro rolundato perfo-

rata. Andrœcia ignola. Carpocephala in fundo alveoli nudo, stralo antico

recedente et antedichotomiam frondia. Receptacula sessilia globosa, vertice

haud porosa stratoque chlorophyllifero lecla, subtus obconico-angustata,

utroque latere involucrata; involucra % opposila, capituli vertice convexo-

prominente separata, oblique adscendentia, conchaeformia, antice subca-

rinata, subtus apiceque aperta, labiis late hiantibus usque ad basin decur-

rentibus; capsula longius pedicellata, irregulariter quadrivalvata, valvse

rufo-brunnese, maxime incrassatœ. Sporœ 136 jx. rufse, ubique minute

papulosse, papulis saepe rostratis. Elateres ignoti.

Hab. Africa orient. Muse, regio campestris, in locis arenosis humidis

(Holst.).

4. Exormotheca Welwitschii St.

Syn. : Riccia bullosa Link in Ldbg. Syn. Hep. Eur., p. 119 ex parte.

Major, robusla, in sicco flavo-rufescens, valde spongiosa. Frons usque

ad 20 mm. longa, 3 mm. lata, furcata, ramis linearibus, apice tuber clava-

tum maximum ubique rhiziferum tiorizontaliter proferenlibus. Stratum

anticum altissimum, costse plus triplo altius, cavernis amplis, sub 6 in

diametro frondis, epidermide convexa clausis ; stomata ilaque haud dis-

creta parva, parietibus haud incrassatis. Stratum clilorophylliferum,

humile, Alis minus dense aggregatis, 3 cellulas altis. Costa valida, in sec-

lione late trigona i. e. postice carinalim ampliata, medio inflmo solum

rhizifera, lateribus nudis sensim adscendentibus sensimque attenuatis.

Squamœ posticœ hyalinse, parv», occultae, oblique triangulatse apice cel-

lulose dentatse, acuminatse, appendiculo flliformi, 8 cellulas longo, haud

ramoso. Reliqua desunt.

Hab. Portugal, prope Yendas in ripas fluni. Tajo in solo argilloso (Wel-

witsch).

Diese ausgezeichnete Art ist die extremste Form hinsichtlich der bei

dieser Gattung riesenhaft entwickelten Stomata. E.fimbriata hat sie noch

getrennt inserirt und die sie tragende Epidermis ist zwischen ihnen hori-

zontal und deuthch erkennbar, flach über das Assimilationsgewebe hin-

weglaufend; bei E. pustulosa ist die Epidermis nicht höher gestellt, die

Stomata sind aber bereits schlaucharlig verlängert und berühren sich

mit ihren Basen ; die Epidermis tritt nicht mehr in die Erscheinung-
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E. Hohtii zeigt die Stomata gedrängt, zu langen Schläuchen ausgebildet

und diese sind bis auf das obere Drittel bereits miteinander verbunden;

bei E. Weliritscliü endlich hat die Verschmelzung den ganzen Schlauch

ergriffen; sie haben eine gemeinsame ununterbrochene Epidermis, die

S.'hläurhe sind im Ouerschnitt Geckig. jeder trägt auf schwacher Wöl-

bung einen Porus.

CRYPTOMITRIUM Austin.

in L'ndemvood Bull. III. St. Labor. II, p. 36.

Flanlae frondosse, terrestres, tenues et lenerae, minores, virides. arcle

repentes. Frons oblonga. repetito furcata vel monopodialiler ramosa

(lamuli fertiles brèves, steriles solum increscentes) rai'o ex apice innovala

vel e latere coslae. Costa valida, angusta, sub alis evanida. alae latissimae

valde altenuatae margine tenuissimo. Stratum anticum humile, caver-

tiosiim. caveriue anipke. vacutf i. e. filis vel laminulis liberis nullis.

Stotnata pai-iiui elevala. parva Ti-fJ cellulis conicis formata, poro minime.

CelllUœ epidermidis baud incrassatae. Squamœ posticae biseriatae, parvie,

reniuta.'. purpure;e vel violacea'. late ovalae, varie lobatae, lobis ullimis

ap[»endiculo liliformi (S cellulis superpositis formato) armatis. lußores-

cenlia monoica. Andrœcia pedunculo continua, linearia ; ostiola hya-

lina anguste conica. nuda, Iriseriala. Carpocephala plus minus longa

pednnculata: pedmiailns e\ a[)ire cosIob — Strato bypoporo rccedente

- onus, basi apiceqiK! midus. teres vel compressus, superlicio laîvi

\i'l \;)ri(' profundeque costatus, canali singiilo vel duplicato pcr-

• iirsus. Cupitiila disciformia. cii'cularia. antice leniler convexa, maxime

Itapulosa. cniitro crassa. ad niargines allenuata, integerrima vel hvc-

vi.ssime (i lobata. postice subjilana, Jnvolucra normaliter 0, omiiino

poslica. radiatiin inserta. capiluli marginem liaud altingentia, inler-

radialja. radiis in adspectii mirnis distinctis. in scclione taiigfMiliali

farilo obser\andis, o\aIia. parva, inllata. ti'i-quadrigyna, longiludinalilcr

llssa. ore quam invuhnruMi brcviorc labiis connivcntibus (pjasi clausa.

I'nianlliiit tiulla. (Mh/iitni Icniiis. basi bislrala. Cnjfsuld sphii'iif.i. vi\

••xvTla. bulbo splKi-nco aflixa, jieduiiculo subnuilo. operculo bislralo,

bfMio (Jellnilo. Oilula' basales M/iii. atinuli 25 ja, hyalin;r, operculi

brunneae 17 |i.. a-^pialilcr iiicrassata*. Elatcres longi. fusiforines WO |x
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iîexuosi, interdum ramosi. bi-vel trispiri. Spot^se 50 jj.. brunneae, lelraé-

drse, reliculatim lamellatas, dilule limbalse.

Cryptomitrium tenerum (Hook.) Austin 1. c.

Syn. : Marchantia tenera Hook. in Kunth, Syn. pi. 1, p. 45.

Duvalia tenera G. Syn. Hep., p. 554.

Duvalia brevipedunculata Mont. Cent. Y. n^ 79.

Duvalia Gayi Mont. Ann. sc. nat. 1845, p. 354.

Plahjcoaspis Lindb. in Sv. Yet. Ak. Ha ndl. XXHI, p. 11.

Hab. Mexico (Humbold), California, Chile (Gay. Dusén).

Howe hat zuerst (Erythea IT. p. 50, 1896) darauf aufmerksaai ge-

macht, dass die Pflanze nicht monogyne Hüllen hat. wie ich nach einem

reife Kapseln tragenden Fruchtknopf, an dem sterile Pistille nichl

erhalten waren, angenommen hatte; in demselben Aufsatz betont auch

Howe, dass der Peduncuius nur eine Wurzelrinne habe, während ich

zwei gefunden hatte. Neues gutes Material, von Dusén in Chile gesammelt,

zeigte nun dasselbe Verhalten, d. h. auch die chilenische Pflanze enthält

in ein und demselben Rasen Fruchtstiele, die bald ein, bald zwei Wurzel-

rinnen haben, ein Vorkommnis, das ich noch bei keiner Marchanliacee

beobachtet habe, für unsere Pflanze aber typisch zu sein scheint: die

Hüllen dieser chilenischen Exemplare trugen je 1-4 Junge Capseln.

DUMORTIERA R. Bl. Nees.

Nova Acta Acad. Leop. VII, p. 410.

Plantée frondosœ, spectabiles, terrestres, rupicolse vel paludicolœ, pei-

virides. repentes, in latas piagas expansée. Frans furcata vel ex apice

anguslatim innovala, apice breviter- sub innova lionibus profunde biloba,

tenuis antice subplana, margine setosa; costa valde producta; Stratum

unticum epidermide evanida ad cellulas parvas globosas chlorophylliferas

reduclum, rudimentis parietum cavernarum reticulatum.

Stomata itaque nulla, in frondi juvenili solum videnda, minuta, poro

parvo a 4 cellulas circumdato, ssepe ad rimam irregulärem mutato.

Squamœ posticae valde evanidee valdeque irreguläres, acuminatee cellulis-

que elongatis liberis laceratae. Inflorescentia dioica. Carpocephala longe

pedunculata, peduncuius bicanaliculatus, basi nudus, apice paleaceus.
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paleis crassis. stepe -bifidis. Capitula e ceniro unibonato 8-1^ i-adiala.

radiis apice plus minus furcalis, l'urcis utroque involucro proximo dislri-

bulis. Involiicra ilaque interradialia, aiilice duabiis radiorum liircis

approximalis percursa. crassa, ovata, usque ad margineni plurislrala. jtliis

minus selosa, rima verlicali rolundato-bilabiala. Calyptra valida, celiiilis

pluristralis crassa. Capitula longe pedioellala, annulalimincrassala quaiiri-

lissa. basi interna utriculis crassis elaleriformibus pendulis aucta. Elateres

longi. valde allenuali. Spovœ parva', papillala?. Andrœcia sessilia. disci-

formia. crassa. margine setosa. paleis posticis byalinis longeque proiiii-

iienlibus villosa. antice e centro umbilicatim immerso convexa. nuda.

antheridiis numerosis. ostiola ad mammam humilem reducla.

Die Bildung des Carpocephalum erCorderL eine weitere Erläuterung,

obgleich sie Leitgeb bereits kurz geschildert hat. Die in der Pflanze

sichtbaren Lappen des Fruchtkopfes entsprechen nicht den Radien

des Fruchlkopfes von .Marchantia ; sehr deutlich sieht man das an

ganz jungen Kopien, welche 8 Einkerbungen tragen, in jeder dei-

selben steht eine Gruppe Pistille und zwischen den Gruppen wölbt sich

der junge Radius vor. An Pflanzen, deren Involucia voll entwickelt sind.

gabelt sich der Strahl in der Mitte seiner Gesamtlänge und giebt nacli

rechts und links den beiden benachbarten, von ihm getrennten Hüllen,

je 1 Gabelast ab. Da jeder Strahl diese zwei Aeste liat, erhält auch jede

lliille deren zwei; bei D. tricliocepliala verlaulen sie als parallele schmale

Wülste bis zur Spitze der Hülle; bei I). Iiirmta sind dagegen die beiden

Gabeläsle durch Eaubsubstanz verbunden, die zwischen ihnen ausge-

spannt ist: es bildet also der vordere verbreiterte Teil des Strahls ein

Dreieck, dessen lljpothfunisc nach der Perijjherie des Koples zu liegt; die

Koken des Dreiecks sind lii<'r schmal ausgezogen und verlaufen in ähn-

licher Weise, wie oben, parallel genähert auf der dorsalen Seite des

Involucrums. Ein v<?rtikaler Querschnitt durch eine Fhille zeigt daher

auf ihrer dorsalen S(,Mte "i Wülsl«* oder KälnIn(^ zwischen denen die \i('l

dünnere L'iubsiibslanz des Involuiiiims lic^'l. Zwischen diesen Aeslen

des Strahls \'\v\i^[. also auf der Obeiseile der lliilN! eine mehr oder weniger

breite Furche, die st(;ts nackt ist; die Afvste aber sind fast immer staik

zweizeilig behaart.

Die Randborsten iles Eaubes übernehmen an Stelle der äusserst

reduzierten Venlral.schuppen den Schutz des Vegelations()unktes und

sind beider.sf'ils zusammenneigend über denselhen hinweggebogen.

Spater fallen die Horsten ab odei- wachsen an leuclilen Oileii wohl aiidi

hie und da zu NViirzelhaareii ans.

IV.»
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!. Dumortiera trichocephala (Hook.) Nées Hep. Eur. IV,

p. 499.

Syn. : Marchantia trichocephala Hook. ïcon. pi. H, t. 158.

Frons bene evoluta valida, magis crassa, costa medio poslico abrupte

producto, in alas excurrens. Carpocephala spinis validis maxime setosa^

pedunculo ad 5 cm. longo, interdum setoso, prsecipue in medio infero.

Capikda valde convexa, centro ruguloso, radiis ad medium furcalis,

fui'cae vallatim amplialse carnosae valdeque spinosse in proximis involucris

angusle decurrentibus; involucra ilaque anlice duabus furcis crassis

approximatis longeque altenuatis percursa, margine et superficie selis

striclis longis maxime hirla. Capsula longius pedicellata, exserta. Sporœ

pallide rufae, 25 [x. Elateres longissimi ad 600 (a, bispiri, maxime atle-

luiali. .

Hab. Tonkin (Balansa), Birma (Slolitzka), Java (Junghuhn, Solms,

Schififner), Tahiti (Nadeaud), Samoa (Reinecke), Hawai (Remy).

Diese Pflanze ist bisher allgemein als D. hirsiita ausgegeben worden;

ich selbst habe sie daher früher dafür gehalten, und da mir gute Capi-

tula damals von der amerikanischen Pflanze nicht zu Gebote standen und

deren Identität mit der europäischen D. irrigua mir daher verborgen

blieb, die Ueberzeugung ausgesprochen, dass D. hirsuta und D. irrigua

2 verschiedene Arten seien; das Original von D. hirsuta stammt aber

aus Jamaica und im tropischen Amerika und Africa kommt keine andere

vor; sie ist aber auch in Japan, Nepal und auch in Java gefunden worden,

scheint aber viel seltener im Sunda Archipel zu sein, während ich D. tri-

chocephala im ganzen tropischen Asien und Océanien als gemein be-

zeichnen kann.

± Dumortiera hirsuta (Sw.) R. Bl. Nees. 1. c.

Syn. : Marchantia hirsuta Swartz. Prodr. Fl. Ind. occ, p. 145

D. irrigua (Wilson) Nees. Hep. Eur. lY, p. 159.

D. nepalensis (Taylor) Nees. Hep. Eur, lY, p. 169.

Frons valde variabilis, bene evoluta minus crassa quam in D. trichoce-

phala; costa postice valde producta, sensim in alas attenuata. Carpoce-

phala minus hirta, centro ssepe omnino nudo, longe pedunculata; pedun-

culus multo validior quam in D. trichocephala, saepe maxime crassus,

nudus; capitula saepe maxima, minus convexa, centro umbonato parvo,

ruguloso, radii furcati, apice solum piliferi, tria ngula riter ampliati, exciso-

Iruncati, angulis attenuatis in utroque involucro proximo decurrentibus.

Involucra itaque antice duabus cristis depressis attenuatisque percursa,
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crassa. margine et superficie plus minus hirta. Capsula minus longe pedi-

cellala. tempore maturitalis parum exserta. una tantuiu evoluta, interdum

2 vel 3. Sporœ pallide i-ufescentes, 34 ji. Elateres breviores, 380 ^ ad

oOOjj..

Hab. Guadeloupe (l'Herminier), Bogota (Lindig), Brasilia (Ule, Gla-

ziou 723i, Puiggari, Lindman). Mexico (Liebman), Africa, Réunion (Gau-

dicbaud), Usambara (Holst 3247). Kamerun (Dusén 36. Preuss 1080).

St. Tliomé (Moller), Java (Stabl) (Herb. Univ. Lips.), Japonia (Makino.

Inouë), Hiepal (Wallich), Tahiti (Remy, Yesco), Italia (ßoltini, Arcangeli)

Hibernia.

3. Dumortiera velutina SchlTn. Acad. se. Vindob. LXYO, p. 156.

Frons ad 15 cm. longa. 12 mm. lata, tenuis, mollis, anlice intense

viridis, cellulis anlicis chlorophylliferis dense velutina. Peduiiculus carpo-

cepliali ad 3 cm. longus, nudus, apice paleis lanceolatis byalinis breviter

denseque barbatus. Capitula hemisphaerico-conica, verlice obtusa, nuda

vel sparsim selulosa, regulariter 5-8 lobata, lobis convexis, margine

rotundalini prominulis ibidemque levi sinu discrelis, apice breviter

inciso-bilobis, ante apicem canaliculato-depressis. Involucra omnino pos-

tica. iiaud prominenlia. Andrœcia haud setulosa. Reliqua ut in D.hirsuta.

liab. Java, Sumatra (Scliiffner).

Superficie frondis densissiine papulosa et carpocephali forma distin-

guenda (Schiiïner).

Die gut erlialtone dorsale Scliicht freier kugeliger Zellen lässt auf eine

Schattenform .scliliessen, da sie bei allen exponirtcn IMlanzen leicht zu

Grunde gehen; a//e Arien dieser Gattung führen diese typischen, dcrEjn-

dermis entbehrenden Zellen und ein unterscheidendes Merkmal können

sie für unsere Art nicht abgeben. Die Gar[)Ocephala aber sind sehr ab-

weichend, da die Radien des Fruchtkoi)fes mit don loliulis hier voll-

.sländig zu einer glatten Gowebefläche versclimolzeii sind, die nach den

Rändern zu wellig \ei'bogen isl. lue IMlan/.c niarlil den l'jndiuck einer

fdrnia Iiixurians.

(A suivre.)

— - - -yx-
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K em e r li.tm^eM
über einige im Herbarium Müller Arg.

aufbewahrte Species der Gattung

PYXINE (Fr.) Nyl.

von

Gust. O. An. MALME

Als ich micli im August dieses Jahres im Herbier Boissier aufhielt,

benutzte ich die Gelegenheit, mir die in dem Flechtenherbar des ver-

storbenen Prof. D'' J. Müller Argoviensis aufbewahrten Arten der

Gattung Pyxine (Fr.) Nyl. anzusehen. Es wurde mir dabei bald klar, dass

dieselben eine sorgfältige Revision von nöten haben. Da ich aber zu jener

Zeit mit anderen Arbeiten sehr beschäftigt war. musste ich mich auf den

Versuch beschränken, über einige Fragen in's Reine zu kommen, die

ich bei der Bearbeitung der Pyxinen der ersten Regneli'schen Expedition ^

hatte unentschieden lassen müssen.

Bei der Besprechung der Pyxine minuta Wain. habe ich. a. a. 0.,

pag. 46, die sehr nahen verwandtschaftlichen Beziehungen zwischen

dieser Species, P. brachijloba Müll. Arg. und P. niUdula Müll. Arg.

hervorgehoben: « forsan omnes ad eandem pertineant speciem». Die

Untersuchung der Originalexemplare hat gezeigt, dass diese Vermutung

teilweise ganz richtig war. P. nitidula MüU. Arg. (1893) stimmt voll-

ständig mit P. minuta Wain. (1890) überein, der von Müller gegebene

Name, welcher drei Jahre jünger ist, ist folglich zu den Synonymen zu

verweisen. Ob die erwähnte Species von P. petricola Nyl. verschieden

^ Malme, Die Flechten der ersten Regneli'schen Expedition. I. (Bihang tili

k. svenska Vet.-akad. Handlingar. Band 23. Afd. III. No 13. Stockholm 1897).
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ist, kann ich wegen Mangels an Yergleichsmalerial nicht entscheiden.

Sie ist jedenfalls schon vor dem Jahi'e 1890 beschrieben worden, und

zwar von Müller Arg. selbst. Catolechia puxinoides MüU. Arg. L. B.

325 (Flora 1881. pag. 509) ist nämlich ganz und gar dieselbe wie P. niU-

dula Müll. Arg. Der Speciesnanie pyxinoides ist aber selbstverständlich

in der Gattung Pyxiiie nicht anzuwenden, denn tautologische Namen sind

ein Unding und werden gewiss nie allgemein anerkannt werden.

Wenigstens vorläufig ist also der Name P. minuta Wain. beizubehalten.

P. brachyloba .Müll. Arg. ist dagegen von P. minuta Wain. verschieden.

Unter diesem Namen liegen in Müllers Herbar zwei Species unter ein-

ander gemischt. Die eine, die am besten mit der von Müller gegebenen

Beschreibung übereinstimmt, ist durch breilere Thalluslappen, die an der

oberen Seile mit netzförmigen, sorediosen Falten versehen sind (unge-

fähr wie bei P. retirurjella Nyl.), durch gelbe Mark- (und Gonidial-)

Schicht, die durch KOH nicht gefärbt wird, und durch kürzere, stumpfere

Sporen (n)it der bei den P\ \inen gewöhnlichen Wandverdickung) gut

gekennzeichnet. Bei der anderen sind die Thalluslappen gewöhnlich

konvex, die Markschicht weiss und die Sporen viel grösser, 17,5-20

(-22) u, lang. 7-8 «j. dick uml mit gleichförmig verdickter Wand (etwa wie

in jüngeren Sporen von P. Eschiceileri [Tu ck.] Wain.). Sie ist wahr-

scheinlich eine neue, der /'. coco^'ä (Sw.) Nyl. verwandte Species. Alle

beide haben die bei allen übrigen Pyxinen vorkommende KOH-Reak-

lion des Theciums.

In diesem Zusammenhange möchte ich auch P. convexa Müll. Arg.

erwähnen. Bei dieser Flechte fehlt die KOH-Reaktion im Thecium

ganz und gar. Der Bau des Apotheciums stimmt im wesentlichen mit

demjenigen bei Buellia (Catolechia) canescens (D'ivks.) D. .\trs. überein,

nur da.ss die Sporen gleichförmig und wenig verdickte Wände haben.

Ohne Yj^cäM ist diese Pflanze unter die Buellien einzureihen. Für eine

vollständige Beschreibung sind aber bessere und vollständigere Exem-

plare \on nr.ten als flicjonii/cn. welche in .Miillei's Ilei'liar aufbewahrt

werden.

Was die von .Müller in I. aliènes Parar/uayenses (Revue Myfologi(|ue,

1888) erwähnten Arten (U'.v (ialhing Py.riiw belrilTl. ist zu bemerken,

dass /'. Mfis-siicri var. endolcura {\l 15a la ii s.i , IM. du Paivij^'uay. n" 'i2;{l)

zweifellos/', connertens Wain. ist. /'. Mi-issurri var. sorcdiosa ist die

Hauplform (var. genuina .Malmej der Tuckermann'.schen Sp(;cios, welcln;

teilweise von einem .soredio.sen 'i'hallus vcM'drän^t und bedfM'kt woi'den

i^l, il<T ualirMJieinlirli zu der in Para^uas niclil sell<Mien /'. ICschircilcri
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(Tuck.) Wain. gehört. P, Meissneri (die Haiiptform bei Müller) ist die

von mir a. a. 0. beschriebene P. Meissneri Tuck. var. siibobscurascens

Malme. P. cocoës var. sorediata (Balansa, no 4178) erweist sich bei

einer näheren Untersuchung als P. Eschweüeri (Tuck.) Wain. und

P. cocoës var. endoxantha (Balansa, no 4193) ist genau dieselbe

Pflanze, welche Müller in derselben Abhandlung P. Meissneri nennt,

das heisst P. Meissneri var. siibobscurascens Malme. Dieser von mir

gegebene Name gilt nur ad intérim, denn erstens muss es, wie ich

a. a. 0,, p. 38 hervorgehoben habe, noch unentschieden gelassen

werden, ob wir es nicht etwa mit einer besonderen Species zu thun

haben und zweitens scheint Circinaria Berteroana Fée, wenigstens

teilweise, dieselbe Form zu sein, weshalb man vielleicht vorziehen wird,

die Flechte P. Berteroana (Fée) zu nennen.

Was ich a. a. 0. pag. 30 und 31 von der geographischen Verbreitung

der brasilianischen (bezw. südbrasilianischen) Pyxinen gesagt habe, wird

somit durch die Balansa 'sehe Sammlung nur bestätigt; die echte P.

cocoës (Sw.) Nyl ist bis jetzt in Paraguay nicht angetrofTen worden,

während P. EschweUeri (Tuck.) Wain. daselbst recht häufig vorzu-

kommen scheint.

In der oben erwähnten Arbeit, pag. 43, habe ich hervorgehoben, dass

P. obscurascens Malme mit P. cocoës var. chrysantha Müll. Arg. zu

vergleichen ist. Die Untersuchung des Originalexemplares hat die Frage,

ob sie verschieden sind, unentschieden gelassen. Das betreffende Exem-

plar zeigt zwar eine grosse Aehnlichkeit mit meiner Art und stimmt

auch in Bezug auf die Reaktion des Thallus mit derselben überein, es ist

aber ein sehr winziges und ausserdem vollständig steriles. Jedenfalls

kann es nicht zu P. cocoës (Sw.) Nyl. gebracht werden. Ueberhaupt wäre

es viel besser, wenn dergleichen nicht fruchtende Flechten gar nicht

berücksichtigt und beschrieben würden, wenigstens wenn man keine

grosse Menge von Exemplaren untersuchen kann.

Stockholm, den 30. Nov. 1898.
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Zwölf neue ITepeta-Arten

aus Persien, Kurdistan und Kleinasien

von

J. BOR;V.MijLLER

i. Einiges über die Verbieituiiff.•»

Unter denjenigen Gattungen, welche im Gebiet der «Flora" Orientalis»

den grösslen Arlenreichtum entfaltet haben, nimmt neben Astragalus,

Cousinia, Acanlholimon, die Gattung Nepela einen der ersten Plätze ein.

Gleich jenen zählen die Arten der vieigestalteten Gattung Nepela zu den

Charakterpflanzen der ausgedehnten, trockenen, regenarmen Gebirgs-

länder des Orients; seltener sind sie Bewohner des wärmeren Tiellands

oder, mit nur einjähriger Lebensdauer, sandiger Wüsten. Die Gesamt-

zahl der bisher beschriebenen Nepeta-Arten beläuft sich auf etwa KiO

Spocies. wovon etwas mohr als 100 Arten im Gebiet der Flora Orientalis

vertreten, bezw. in der .Mehrzahl auf diesos (iebiet beschränkt sind. Die

klimalischen Verbal tni.s.se des Oricnis iikk lilcn geeignete Bedingungen

für eine reiche Kiitfallun^' endcMnischcr ArtcMi geboten haben; dort bergen

die baumlo.sen Gebirge l'ersiens die reichst»! Fiilhi von Arten dieser

(iallung. gleichwie im Mittelmeerbecken auf europäischem lldden die

ilx'risrho Halbinsel ähnliche Verhältnisse und deiuenlsprechond eine

auffalUMid grosse; Zahl eigener Nepela-Arlen aufweist. Von den in

.Nyman tOonsiKîclusj aiigoführien tJ:2. bezw. je nach i'mgrenzung des

.VrlbegrilTs tit curfjijäi.sclien Arien be;ln^prM(||l Sji.inien nml l'orlii^'d

8 (Ih'Zw. II) .\rlen für sich. ^ weilere (.V. Inbirosa L. und ;Y. Ajinlcji

l'cr.) lederi diese ihre Heimat mit Sicilien, "i Arten sind nur V(ui Sardi-

uLu,. iiKitii. iioiiM., avril IB'J'.K H*
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nien (N. foliosa Mor.) und Corsica (iY, agrestis Loisl) bekannt, 2 be-

schränken sich auf Russland {N. Sibirica [L.] = N. macrantha Fisch) und

die Donauländer (iV. Ucranica L.) und 3 (iY. Cätaria L., N. Nepetella L.

und N. niida L. sens, ampl.) haben ein ausgedehnteres Yerbreitungs-

gebiet. Für den der Flora Orientalis angehörenden europäischen Teil, im

besondern Griechenland und Greta, verbleiben 6 (bezw. 7) endemische

Arten.

Sehr zurück in der Specieszahl tritt der grosse afrikanische Conim^xA.

Ausser einigen meist auch der spanischen Flora angehörenden Arten im

Nordwesten des Erdteils haben wir nur 4 Arten, welche aus dem Nord-

osten bekannt sind, davon nur eine aus Aegypten(iY.5(?/)femcrewafaEhrh.)

3 aus Abyssinien und dem SomaUland; südlich vom Aequator haben wir

als Bewohner des Kilimandscharo eine einzige Art, iV. Ehlersi Schweinf..

und als südwestlichste afrikanische Art verdient N. robiista Hook, vom

Kamerungebirge hervorgehoben zu werden. Es sind beides der abyssini-

schen N. ballotœfolia Höchst, nahestehende Arten, deren nächste Ver-

wandte dem Himalaya angehören (vergl. Engler, Hochgeb. Flora des

tropischen Afrika, p. 368).

Der bei weitem grösste Teil der Arten fällt somit der asiatischen Flora

zu. Im südöstlichen Nachbargebiet von Boissiers Flora Orientalis ver-

zeichnet Hookers Flora of British India, Afhganistan allerdings mit ein-

begrifTen, 33 Arten, unter denen die Gruppe der «Spicatse» fast den

dritten Teil gestellt hat; letztere stellt eine geographisch scharf begrenzte

Gruppe, typisch für Afghanistan und den Himalaya, dar, von welcher wir

auf russisch-asiatischem Gebiet nur 2 (bezw. 3) Arten kennen. Aus

Persien war noch keine Art dieser Gruppe nachgewiesen, doch gelang

es mir, zwei neue Arten der Spicatee in der südöstlichen, persischen

Provinz Kerman zu entdecken. — Ledebours Flora Rossica (Yol. III,

p. 372-382) vom Jahre 1851 führt aus dem gewaltigen Florengebiet

nur 19 jetzt noch als Species anerkannte Nepeta-Arlen an (nach Aus-

schluss von N. Glechoma Bth., iY. parviflora M. B., N. Meyeri Bge.), zu

denen Trautvetter (Incrementa flor. phanerog. Ross., p. 613) im Jahre

1882 noch weitere 18 Arten aus der neueren Litteratur hinzuzufügen

wusste; 10 der letzteren sind in Turkestan entdeckt worden. Im äusser-

sten Osten des russischen Gebietes und in China treten Nepeta-Arten ver-

hältnismässig spärlich auf, die Gruppe « Schizonepeta » ist dort endemisch

mit 3 Arten. Ton der Gesamtzahl der in russischem Gebiet vorkommen-

den Arten (39) sind allein 28 Arten gleichzeitig Bürger der Flora Orien-

talis, 20 sind bereits im Boissier'schen Werke aufgenommen.
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Die all^ der neueren Litteratur anzuführenden Publikationen, welche

Beschreibungen neuer orientalischer Nepela-Arten enthalten, sind zu-

nächst folgende (mit Ausschluss der Flora von Turkestan) :

1880. Aitchison, Flora of Kuram Valley (Afghanistan); Linn. Journ. Bot.

Vol. XVIII, p. 183. — Neu : N. pinelonau Auch, et Hemsl.

188o. Stapf, Botan. Ergebn. d. Polak'schen Exped. n. Persien I, p. 44-47.

in Deukschr. d. matheni.-nalurwissenschaftl. Klasse d. kais. Acad. d.

Wissenscli. Wien. Band L. — Neu : N. microphijUa Stapf. N . scah-

ridifolia Stapf, N. beton/coides Stapf. N. ama'Ha Stapf, N. meda Stapf.

A'. chenopodiifolia Stapf = N. pungens Boiss. Fl. Or.

188.J. Stapf, Beiträge zur Flora von Lycien, Carien, Mesopotamien, I, p. Sti.

in Oeuksclir. der inathem.-naturw. Klasse d. kais. Acad. d. Wissenscli.,

Wien, Band L. — Neu : N. tohjpanlha Stapf, N. Lycia Stapf.

1889. //. Braun, Beitrag z. Flora von Persien, in Verh. d. k. k. Zoolog.-botaii

Ges. Wien, Band XXXIX (1889). p. 226, lab. VI. — Neu : N. Wett-

steinii 11. Braun, N. meda Stapf 1. c. = N. nuda L. vera.

1889. Post, Plantw Postianœ fasc. V; in Bull, de l'herb. Boiss. tom. 1.

pag. 29. — Neu : N. Amani Post. — A\ Trachonitica Post (Journ.

Linn. Soc. Bot. Vol. XXIV. p. 439) sec. Fl. of Syria, 1896, p. 637.

1898. Ilauxsknecht, Mittlieilungen d. bot. Verein, für Gesamt-ThüringiMi

1890, S. 21. — Neu : N. calUchroa Hsskn. et Briquet (ohne Diagnose).

1896. Freijn, Uelier neue und bemerkenswerte orientalische Pllanzenartcii,

in Bull, de riiorb. Boiss. t. IV, p 13Ö. — Neu : N . janthinoxleg/a Freyn.

1898. lirifiuel, Fragin. Monogr. Labiat., fasc. V, p. 4: in Annuaire du Con-

.serv. et du .lard, hulan. de (îenève 1898. — Neu : N. Michaurii Brii|.

— N. piicnfiiitha lull., gute Art.

Die von mir im Orient im Jahre 188U. 181)ü und IS9ti-18i);i gosaiii-

mellen unbeschriebenen Arten, wie im Titel erwähnt li2 an Zahl, eiil-

stamnien zumeist (7) dom .südlichen Persien. 3 Arien entdeckte irli

utiweit i\cy persischen (in.'nze in den (leiiii'gen zwi.sclnui Frbil (.AssyritMi
i

und dfun niirmiasee und 'i Ai'leu in der i'rov. Poiitiis des östlichen Klein-

asiciiLs.

Im System Hoissiers reihen sich diese lïJ .Arten im Verein mil obigen

13 .Arten aus <ler neueren (»rientalischen IJtlerahir in Inigeiulei- Weise

aiieiri.'irjder '
:

' .Mit AusHchiuSH der neuen .Arten aus Turkestan ; vcrgl. Ilc<icl, Dcscripl. pl.

iiov. i-\ iiiiniis wjgnil. func. VI. 2, in Act. Horti Pelrop., l. VI. 2 (1880). p. 3:iS-

3<H : N. Knknmirim R^j., ;V. Mariiv Hgl.. A". Sewcrzowi Mgl., N. harhuln IV^d.

•l Wiiikl, ; ferner : N. Koknuica Bgl., A'. (Htjiv \\\<\., N. Scliluroivxkifiua \{y\.,

N. suhhantnln Bi{l., vr-rgl, Traiitretli'y Incn-u). pl. |ili.incriig. Boss., p (Jlit (îl'i.
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(Ergänzung zu Boissiers Flora Orientalis)

I 1. Spicatœ :

§ 2. Capituliferae

I 4. Longiflorae :

§ 5. Psilonepetae

§ 6. Macrostegise

§ 7. Stenostegise :

I 8. Micranthae :

I 9. Micronepeta

Oxynepeta :

N. rivularis Borntn. sp. n.. — Persien.

iV. assurgens Hsskn. et Bornm. sp. n. — Persien.

N. Bornmülleri Hsskn. exs. sp. n. — Persien.

N. eremophüa Hsskn. et Bornm. sp. n. — Persien..

N. microphylla Stapf 1. c. — Persien.

N. Carmamca Bornm. sp. n. — Persien.

N. Galatica Bornm. sp. n. — Analolien.

N. pinetorum Aitch. et Hemsl. 1. c. — Afghanistau.

N. scabridifolia Stapf I.e. — Persien.

N. Michauxü Briq. 1. c. — Persien.

N. adenoclada Bornm. sp. n. — Persien.

N. Dschuparensis Bornm. sp. n. — Persien.

N. janthinostegia Freyn. 1. c. — Anatolien.

N. tolypantha Stapf 1. c. — Anatolien.

N. scordiifolia Bornm. sp. n. — Anatolien.

N. betonicoides Stapf I.e. — Persien.

N. Trachonüica Post 1. c. — Syrien.

N. Autraniana Bornm. sp. n. — Assyrien.

N. amœna Stapf I.e. — Persien.

N. Haiissknechti Bornm. — Assyrien.

N. Ainani Postl. c. — Syrien.

JV". Meda Stapf 1. c. — Persien.

N. Lycia Stapf I.e. — Anatolien.

N. Kurdica Hsskn. et Bornm. sp. n. — Assyrien.

N. Wettsteini H. Braun 1. c. — Persien.

(N. chenopodiifolia Stapf. — Persien.)

N. callichroa Hsskn. et Briq. I.e. — Persien.

Die in Boiss. Fl. Or. aufgezählten 87 Arten ergeben zusammen mit

obigen 13 bereits beschriebenen und den von mir neuen tdeckten

12 Arten die Summe von 112 orientalischen v4rie/i, denen einerseits noch

N. pycnantha Bih. (Briq. 1. c.) als eine von N. Cilicia Boiss. verschiedene

Pflanze wieder zuzuzählen, während N. Meda Stapf als identisch mit

N. nuda L. (sec. H. Braun 1, c.) wieder zu streichen ist.

Hinsichtlich der geographischen Verbreitung der 112 Species ergiebt

sich, dass im Grossen und Ganzen die glattsamigen Arten (§ 1-5 und

§ 9 p. p.) dem Osten des orientalischen Florengebietes, dass diejenigen

mit rauher Samenoberfläche («nuculis malleatis tuberculatis v. scrobicu-

latis») in der Mehrzahl dem Westen angehören. Jedenfalls überschreiten



(o) J. BORNMÜLLER. ZWÖLF NEUE NEPETA-ARTEN, ''I'V-'»

die Arten der Gruppen « Spicali3e, Capituliferae. und Psilonepetae » gegen

Westen hin die persische Grenze nicht und auch die glattsamigen Arten

der Gruppe « Micronepeta » dringen nicht über die persischen Grenz-

gebirge ^vest^värts vor. Auch die Gruppe « Calaria » (glatLsamig) gehört

bis auf die weitverbreitete X Cataria L. und die bezügUch ihrer syste-

matischen Stellung (Same unbekannt) nach unsichere N. crinita Montbr.

et Auch, ausschliesslich dem Osten an. Die Vertreter der « Longiflorce »

(ebenfalls glaltsaniig) haben im Centrum des Gebiets ihren Sitz, dringen

wohl über Armenien bis nach Cappadocien vor. sind aber ebenfalls im

Osten weil verbreitet.

Die Arten der Gruppe « iMacrostegia » (mit rauher Samenoberfläche)

«ind auf orientahschem Boden weithin zerstreut und auch in Wesl-Europa

sehr artenreich. Die Gruppe der «Stenostegise» (Samenoberfläche

höckerig) nimmt indessen bei weitem die Hauptzahl der iNepeta-Arten in

Beschlag, welche den europäischen Orient (hier 4 endemische Arten),

die asiatische Türkei (hier 23 endemische Arten) und den Caucasus (hier

4 endemische Arten) bewohnen, während sie in Persien nur in 5 ende-

mischen Arten auftritt, in Afghanistan, Beludschitan und Turkeslan aber

gar nicht vertreten ist. Die Arten der Gruppe « Micranthœ » (einjährig)

•schliessen sich hinsichtlich ihres Wohnsitzes den anderen einjährigen

Arten, der Gruppe « AJicronepeta », nah an; jene der Sektion « Oxynepela »

sind sowohl im Westen als auch im Osten heimisch.

Die Summe der aus der asinlischen Türkei bekannten Nepetee beliof

sich bisher auf 38 Arten, durch die unten beschriebenen M neuen Arten

erreicht sie die Zahl 43: die Nepelallora Persians, die bisher in 45 Arten

bekannt war. z;ihlt (iiinh Hinzukommen 7 neuer Species nunmehr

t')i .Arten.

2. ItoscIiroilHiiio; (loi- \mm\ AihMi.

1. Nepeta rivularis IJniiiiii. spcc nov. e gro^e Spicatap Bth.

Boiss. 1. c, p. ()37, (;3'.M)'i<>,

Species insignis jiubc brcvissiuia calycis ovc obliipii dcnlibus valdc

iii.'i;quaiibus lubo vix brevidribus cilialo-pilosis gLiiKiiihs sessiiibus

oh.silis.

Tf)ta planta indunu'iilo hrfvi^siind in caulc ci'ispuio ad folia miniilis-

siiiio vehjliiKj c.iiKM'asccns. pcrcnnis. mullic'niiis: rdiilihiis t; rhizomalti

nijrrifîrosis h«rl»aceis ftlali.s i-M-pcdalibus a^cciulculilius longe- el mulli-
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ramosis foliosis, ramis ramuligeris; foliis (infimis destilutis) omnibus

pedolatis, petiolo dimidiain laminae lalitudinem superante, pollicaribus-

oblongo-lanceolatis basi breviter cuneatis margine regulariter pauciden-

latis, dentibus utrinque 6-8; foliis ramulorum axillariumcopiosis minutis

conformibus; spicis oblongis vel ovato-oblongis rarius elongatis, verticil-

laslris semper densissime congestis inflmo (rarius binis) remoto, pedun-

culo longiusculo foliisque binis oblongo-lanceolatis brevi-peliolatis suf-

fuUis, rhachide lanata; bracteis nervo unico percursis lineari-subulatis

anguste hyalino-marginatis calycis denies subeequantibus ut illi plumoso-

dliatis; calyce subrecto anguslissimo, tubo piloso dentibus plumosis glaii-

dulis sessilibus lucidis oleiferis (valde aromaticis) obsilis, fructifero paulo

accrelo bilabiato usque ad medium lisso dentibus valde insequalibus, eis

labii superioris tribus brevibus triangulari-lanceolatis subulato-spinescen-

tibus paulo divergentibus tubo 4-plo brevioribus, eis labii inferioris pro-

fundius fissi binis angustissimis subulatis tubum œquantibus; corolla gla-

briuscula cyanea parvula, tubo exserto, labio superiore bilobo lobis rotun-

datis, inferiore trilobo lobo medio magno orbiculari; niiculis minutis

oblongis leevibus.

Persia austro-orientalis : prov. Kerman, montis Laiesar ad rivulos

alpines et subalpinos; 35-3800 m. s. m.; 16. YII. 1892 legi (Bornm. Iter

Persico-turcicum 1892-93, exsicc. n» 4331).

Maasse : ganze Pflanze 60-80 cm. hoch, mitunter ebenso breit; Zweige

2o-30 cm. lang, im Abstand von 6-8 cm.; Internodien 4-5 cm. (der

Hauptzweige); Blattstiel 5-8 mm.; Blattfläche 2,5 X 1 cm., die grössten

4 X 1,5, die der seitlichen kleinen Verästelungen 1,5 X 0,5 cm. lang

und breit; Köpfchenstiele 5-6 cm.; Absland des (wenn vorhanden) unter-

sten freien Wirteis von der Aehre ca. 2—3 cm. an den Zweigen, 5—6 cm.

an der Hauptaxe; Aehre (Scheinähre) durchschnittlich 4 cm. lang, die

der Hauptstengel bis 7 cm., die der kleineren Aeste 2-2,5 cm. lang

und 2-2,5 cm. breit; Bracteen 6 mm.; Blüthenstiel 0,5-1 mm.; Kelch

6 mm. (Rückseite), die breitlichen Zähne der Oberlippe 1,5-2 mm.
lang, die pfriemlichen Zähne der (kürzeren) Unterlippe 2,5 mm., Tubus

2,5 mm.; Corolla 10 mm., Tubus 6,7 mm., Unterlippe 4 mm., mittlerer

Lappen derselben 4 mm. breit, 2,5 mm. lang; Same 1,7 mm. lang,^

0,5 mm. breit.

Die Arten der Gruppe * Spicatse » gehören in der Flora Orientalis alle

den östlichsten Grenzgebieten an ; die Arten Griffith's, N. podostachys

Bth., N. subincisa Bth., N. pubescens Bth., N. rhaphanorhiza Bth. (auch

im Himalaya) entstammen den afghanischen Hochgebirgen, iV. Mara-
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candiii Bge. ist im Karalau Turkestans heimisch. Auch die neue Species

und eine zweite neue dieser Gruppe. N. assiirgens Hsskn. et Bornm.,

schliessl sich auf persischem Boden genannten Arten geographisch an.

Obwohl Boissier. 1. c. p. 637. den Arten der «Spicalae» einen Kelch mit

gerader MundölTiuing («os non obliquum, denies recli subulati») zu-

schreibt, wiedersprichl dem die Diagnose (pag. 640) \on N.piibesceus Bth.

in den Worten « calycis ore valde obliqui dentibus valde inicqualibiis

iriangulari-lanceolaüs tubo brevioribus». N. rivtdaris Bornm. besitzt nun

eine ganz ähnlicbelvelchbeschaffenheit. Wie bei N. pubescens Bth. hat hier

der Kelcii eine schiefe Mündung und sehr ungleiche Zähne, von denen

die drei obersten kurzen eine Oberlippe bilden und die beiden pfrieui-

lichen bis in die Mitte des Kelchliibus einschneidenden unleren Zäbne

(Unterlippe) an Länge überragen. N. pubescens Blh. ist von N. rivularis

Bornm. an der anderen Blattgestalt, an den sehr kurz gestielten Schein-

ähren und dem hidument der Blätter und Kelche leicht zu erkennen.

Stengel und Blätter haben bei N. rivularis Bornm. in Folge der sehr

feinen Haarbekleidung eine graugrüne Färbung.

N. rivularis Bornm. ist im Laiesargebirge, 4-5 Tagereisen südlich von

Kerman. am Saum der Alpenbäche eine sehr häufige Erscheinung und

mit ihren prächtig blauen Blülhen die schönste Zierde jenes Thalein-

schnittes, in welchem man vom Dörfchen Laiesar aus in die impo.sanle

Hociigebirgslandschaft des Laiesar gelangt. Auch in den höberen Regi-

onen, wo kaum erst der Schnee abgeschmolzen war, zeigte sich diese

Sepcta, wiewohl trotz Ende Juli noch in sehr winterlichem Zustande.

Die ganze Pflanze besitzt, den anderen JArten ihrer Gattung gegenüber,

einen äusserst starken aromalischen Geruch, der auch den llei"barexem-

plaren (die leider trotz sorgfältigster Präparalion das schöne HIau ihrer

Blülhen bald verlieren) haften bleibt, aber schwer zu definiren ist.

\n\ gleichen Gebirgslhal und oft in nächster Nähe der A". rivularis

Ijornni. lindel sich auf trockenem steinigem Boden die oben erwähnte

zweite neue Arl der «Spicatae» nnt weissen Blülhen und schmächtigen

niedergeslreckU'ii Zweigen; (;s ist dies die der A'. subiucisa Ulli, ver-

wandle .V. iissurt/ciis llsskn. ei Hornm :

i. Nepeta assurgens llsskn. ei lidiiim. e gvege Spicatie lio'iss.

I.e.

Perenins. julis crispis sparse obsilis cinerascuns, rhizomale indurah»

mulliraulis ai.'spilosa; caulibus siepius elongatis proslralis assurgenlibus

\el a.scendenlihus leneris duriusculis siil»sini|iliiilius loliosis crisjuile pilo-
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sis superne papillari-glandulosis; foliis parvulis asperulo-pubescentibus

subcinereis subtas densius pilosis et insuper gland ulis sessilibus lucidis

sparse obsilis, peüolaüs, peliolo latitudinem dimidiam laminae aequante

vel eum superante, ovatis vel oblongis aculis basi cordatis vel subcordatis

rarius breviler cunealis, margine grosse et incise serra to-denta lis, den-

libus utrinque 0-6 apiculatis palentibus infmio paulo recurvato (itaque

ssepius lamina basi subhastala); spicis longe pediinculatis ovatis vel

oblongis, 2-4 cm. longis; verticülastro infimo paucifloro ssepe valde

remolo, céleris spicaslriim densum formantibus foliis floralibus (bracteis

non conformibus!) spathulato-lanceolatis spinescenlibus integris vel

uti'inque 1-dentatis calyces subgequanlibus suffultis; bracteis numerosis

subulatis glandulosis pilosis quam calyces vix brevioribus; calycis recli

ore non obliqiii frucliferi accreti striati glabriusculi dentibus œqualibus e

basi triangulari subulato-lanceolatis, nervis 3 percursis tubo subsequi-

longis plumoso-cilialis glandulosis; corollx albidas subglabrse tubo an-

gusto exserlo paulo ampliato, labio superiore bilobalo lobis oblongis,

labio inferiore parvo 3-lobato; nuciilis par\is ovatis brunneis Isßvibus.

Persia austro-orientalis : prov. Kerman, in regione subalpina et alpina

montis Kub-i-Lalesar^ in declivitalibus lapidosis alt. 33-3800 m. s. m.;

15. et 18. YI[. 1892 legi (Bornm. Her Persico-turcicum 1892-93, exsicc.

no 5126).

Maasse : Stengel durchschnittlich 30-40 cm., mitunter nur 15-20 cm.,

lang, daneben am selben Stock stärkere, weithin niedergestreckte

Stengel von 50-60 cm. Länge, die oft gegen das Ende hin 1-2 seit-

liche Zweige aussenden; Länge der Internodien an raittelgrossen

Exemplaren 2-4 cm.; Blattstiel, auch an den kleinen Blättern, 3-4 mm.

lang; Blattfläche 12 X 8, seltener 20X 10 oder 10 X 5 cm. lang und

breit; Scheinähre 20-25 mm. X 8 mm. (ohne Blüthe), an den kräftigsten

Exemplaren 35 X i^ mm. lang und breit; Wirlelständige Blätter inner-

halb der Aehre 8X2 mm. lang und breit; Bracteen 6,5 mm. lang;

Fruchtkelche 7,5 mm. lang, Zähne 4 mm. ; Blumenkrone 10 mm., Tubus

6 mm., Unterlippe 3,5 mm., Oberlippe 3,5 mm. ; Same 1,3 mm. X 0,6 mm.
lang und breit.

Durch die Tracht, Blattform, Blüthenfarbe, Drüsenbekleidung und

durch die Hochblätter, welche deckblattartig neben den Bracteen (inner-

halb der Scheinähre) auftreten, ist diese Art genügend gekennzeichnet.

Als nächster Verwandter ist N. subincisa Bth. aus Afghanistan anzu-

sehen, welche schon im Wuchs als eine Pflanze mit hohen, aufrechten,

steifverzweigten Stengeln weit von N. assurgens Hsskn. et Bornm. ab-
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weicht, während die Stengel dieser sich aus dem Rasen wenig hervor-

heben lind sciiwächlich sind: auch die kräftigeren Stengel sind nieder-

gestreckt und meist unverzweigt.

3. Nepeta Bornmülleri Hsskn. herb. spec. nov. e grege Capi-

Udiferœ Boiss. 1. c, p. 637. 640-642.

Biennis vel perennis jam prinio anno florens. laxe lanata et papillari-

glandulosissima, e rhizomate corticoso indurato caulibus numerosissimis

teimibus nanis fragillimis basi divaricatiin ramosis prostratis caespitosis;

foliis inferioribus (ad cauhum basin) longiuscule céleris breviler petio-

latis parvis ovato-orbicularibus margine repando-crenatis valde undulatis,

floralibus lineari-hinceolatis vel oblongis denticulatis capitulo brevioribus

mo\ decidms: floribiis in capitulum unicum terminale globosum longis-

sime et gracile pedunculatum conglobatis; bracteis dentés calycis vix

superantibus linearibus vel anguste spathulatis acutis utrinque glandu-

lis crebris obsitis ad margines vero villo longissimo niveo calyces occul-

tante ornatis; calyce dense stipitato-glanduloso hirtulo paulo incurvato

ore obliquo bilabiato. labio superiore lato dentibus 3 triangulari-ovatis

acutis tubo miillolies brevioribus instructis, labio inferiore breviore

multo profundius (fere usque ad basin) fisso dentibus binis anguste lan-

ceolato-subulatis; corollae glabrae cœruleae vix curvatae tubo angusto sub-

recto calycem niullo superante valde ampliato, labio superiore porrecto

bilobo. lobis oblongis, labio inferiore trilobo lobo medio majusculo:

(inlheri?, nigris subexsertis; nuculis hevibus nitidis subcompressis ellip-

licis badiis.

Persia fuistro-orienlalis : prov. Keniian. in monte Kuh-i-lläsar, in

apricis saxosis aridis regionis subalj)in;e; alt. 3400 in. s. ui.; 8. Ylll.

189i legi (Bornni. Her Persico-turcicum 1892-93, exs. n« 512;)).

Maasse : Ura'ilG der Hasen 4-10 cm.; aufsteigende Stengel 10-20 cm.,

bis auf einige Blaltpaare an der Basis blattl(js; Blaltiläche ca. ()-8 nini.

lang und breit, mit fast ebenso langen Blattstielen; Köpfchendurch-

iiiesîier (ohne Blülhen) 12-1.') niin. (kleinere 8, die grössten 20 mm.);

die breiteren Bracteen l..*i mm., einschliesslich des Wollrandes 3 mm.

breit, .'i mm. lang; Fnirliikclch 6 mm. I;ul^^ l.ri mm. iiicil. Zälinc dei"

fast bis zur Basis geteillcii riiU'ili|i|ic 3 inin. I;iiil(: Coi-oII;) II mm.;

Nii.s.s<:hen 1 X l*"» mm. breit und lang.

Am nächsten isl .V. Ilonuniillcri llsskn. vciwandl mit V. Idsiorcpfidln

Bill.', von der .sie durch das drüsige Iniiiimcnl uiul licsoiidcrs durch die

' Nach O. Kiiiilz«! \W\ . ','fri. \>\., \i. ."ilH, li.il ,V. Irucrioidrs (Hniss. su!)
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Form des Kelches mit breiten kurzen Zähnen der Oberhppe (nicht lan-

zettüch-pfriemlich) weit verschieden ist. N. floccosa Bth. ^ und ebenso

N. prostrata Bth. besitzen vielköpfige Blüthenstengel. N. lagopsis Bth,

und N. cephalotes Boiss., sowie die beiden centralasiatischen Arten N.

Kokamirica Rgl. und N. Kokanica Rgl, haben ebenfalls eine andere

Kelchform mit lanzettlich-pfriemlichen Zähnen.

Obwohl es nicht ausgeschlossen ist, dass viele Exemplare der JV. Born-

mülleri Hsskn. nur eine einjährige Lebensdauer haben, so scheinen die

meisten Individuen, nach den alten abgestorbenen Stengeln zu schhessen,

zum mindesten zwei-, andere dreijährig zu sein. Die neue Art kann

naturgemäss nur in der Gruppe der « Capituliferse » und nicht etwa unter

den annuellen Arten der « Micranthaj » untergebracht werden.

4, Nepeta eremophila Hausskn. et Bornm. e grege? Capituliferse

Boiss. 1. c.

Species annua(!), sed habitu, indumento, inflorescentia capitula ta brac-

tearum calycisque et corollse forma speciebus gregis « Capituliferse »valde

affînis eisque sine dubio adnumeranda,

Annua, laxe lanata ; caidibus inferne ssepius pilis albis longis villosis in

partibus superioribus + crispule albo-pilosis, pumilis rectis solitariis

simplicibus vel basi ramis binis floriferis auctis rarius pluri-(3-) caulibus,

inferne tantum foliosis
;
foliis infimis longe petiolatis superioribus subses-

silibus, la te ovato-obtusis vel deltoideo-ovatis vel rotundatis latioribusque

ac longis e basi rotundata vel subcordata vel truncata in petiolum aequi-

longum vel eis longiorem abrupte contractis, margine obtusissime vel

triangulari-crenatis (crenis utrinque 3-3), supra pilosulis subglabris viri-

dibus subtus lanatulis ad nervös tantum viridibus puisque longis pectinatim

adpressis obsitis; verticillastris densis sessilibus pilis mollibus lanatis

obtectis omnibus in spicastrum unicum brève capituliforme vel ovoideo-

oblongum terminale congestis vel inferiore remoto foliis binis ovatis

suffultis rarissime quoque capitula bina pedunculata formantibus; foliis

floralibus bracteis angustis subulato-lanceolatis latioribus oblongo-lanceo-

latis integerrimis calyces subsequanlibus utrinque glabriuscuhs purpuras-

centibus ad marginem pihs longis articulatis pectinatim villosis; calyce

lotidem pilis longis molUbus lanatulo breviter pedunculato ore sub-

Melissa) vor JV. lasiocephala Bth. die Priorität und an Stelle von N. ßoccosa

Btti. ist der ältere Name N. rotundifolia (Bth. als Marmorotis) zu setzen,

letztere allerdings nach unvollkommenem Material heschrieben; vergl. Hoocker

Flor, of brit. Ind., p. 663.
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obliquo aiitice iulVa medium lisso. dentibus 3 superioribus e basi trian-

giilari laliusculis lanceolalis lubo 2-3 plo brevioribus, binis anticis paulo

miiioribusanguslissubulalo-lanceolalis tubo longioribus; corollœ aorulpai

piibesceiilis oalyce diiplo longioris lubo tenui denies calycinos eximie

superaiile sub lauce valde amplialo, labio siiperiore bilobo inferiore

Irilobo lobo medio lalissinio: stum'uiibus subexserlis; nucuUs ovoideis

subcompresso-lrigonis bi'unneis ia'vibus lepidole punctato-maculalis.

Persia austro-orientolis : prov. Kerman, in campis arenosis monlis

Kuh-tacht-AIi prope Kerman. alt. c. 2000 m. s. m.; 2. V. 1892 legi

(ßornm. Her Persico-lurcicum 1892-93 exsicc. nooH7); in eodem loco,

2. VI. 1892 c. fruclu (exs. u" olü3).

Muasse : ganze Pflanze 7-12. böchsLens 18 cm. liocli; Blätter 15-20 X
15-22 mm. lang und breit. Blattstiel 8-16 mm. ; blattloser Teil des Siengels

8-7 cm.; Scheinähre 1.5-3 cm. lang, ohne Blülhen 1,5-2 cm. Ijreit; Brac-

leen 8 mm. lang. 1,5-2 mm. breit; Kelch 7-8 mm. lang; Blumenkrone

12-ii mm. lang; Nüsschen 1,5 X 0.8 mm. lang und breil.

Als ein Bewohner der Sandhügel und Wanderdünen führt unseie

neue zierliche Art mit meist einfachen Stengeln und tiefgehenden fein-

verteilten Wurzeln ein ephemeres Dasein und wir müssten sie so den

einjährigen Arten der Gruppe " iMicronepeta » bezw. «Micranlhœ» ein-

reihen. Einen viel natürlicheren Platz nimmt sie indessen in der Gruppe

der ' Capitulifera} " ein und zwar neben N. prostrata Bth. und neben der

ebenfalls schon im ersten Jahre ihrer Periode blühenden N. BornmiUlcii

Hsskn. Es ist nicht unwahrscheinlich, dass unsere neue Art auf anderem,

weniger durchlässigem Boden eine zwei- oder dreijährige Lebensdauer

hat, vorläufig fehlen aber noch weitere Beobachtungen. Jedenfalls zeigt

sie in jeder Hinsicht sehr nahe Beziehungen, ja einen hohen Verwandt-

schaftsgrad mit den Arten dieser Gruppe. Will man sie trotzdem zu

• .Micronepeta • stellen, so ist sie neben N. Ispaltanica Boiss. und N. fnjux'-

tiodüitln Boiss. unlcrzubiingon. A'on sämIliciHMi .Arien licid«'!" Gniiipcii

ist sie vorzüglich durch di(; zwar glatten, aber eigenlümiich gcncckicii

Samen, welche mit schillferig schimmernden Tüpfeln bedeckt sind.

gekennzeichnet.

5. Nepeta Garmanica Honim. si)ec. nov. e gregc Luitgißor.v

\U>\ss. I. c, p. 03«, 045-(;V.).

Spocies corollis miniitis iiisi;.,'nis.

Pereniiis, glabernma. (; basi ramosa mullicaulis; rniillljiis clalis rnlis

virgalis rigidiu.sciilis huidis lelragonis subsim|ili(ilitis \rl longt« raiaosis
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palentim ramulosis, ramulis cymulas ferentibus; foliis glaucis crassius-

culis glaberrimis subtus tantum minute papillosis, late ovalis basi trun-

calis vel subcordatis obtusis dentato-crenatis (crenis utrinque 4-5)

omnibus peliolalis, petiolis foliorum infimorum laminse latitudine 1-2-plo

longioribus superiorum dimidio brevioribus, foliis supremis sensim dimi-

nutis anguste linearibus integris minimis subsessilibus; cymis longe

pedunculalis, pedunculis cymis 3-4-plo longioribus valde remotis subhori-

zontali-patentibus usque ad apicem caulis omnibus fere sequilongis, pani-

culam longam (pedalem) laxissimam nudam formantibus; cymis saepius

dense capituliformibus, 5-8-floris; bracteis brevibus linearibus pedicellos

paulo superantibus; calyce nervoso sub anlhesi angusto tubuloso fructi-

fero amplialo subrecto vix incurvo fauce nudo extus purpurascente vel

intense violaceo papillisque albidis asperis et glandulis subsessilibus

intermixtis obsito, ore obliquo antice usque ad medium fisso dentibus

superioribus breviter ovatis mucronulatis lubo 4-plo brevioribus inferio-

ribus binis brevioribus oblongis acutis antice subcurvatis; corollae cceru-

lese tubo calyce duplo longiore subrecto vix curvato tenui in limbuui

subito ampliato, labio superiore bifldo lobis oblongis, inferiore trilobato

lobo medio latiusculo crenulato; nuculis brunneis Irigono-ovatis Ise-

vibus.

Persia austro-orientalis : prov. Kernian, in saxosis alpinis montis Kuh-

i-Dschupar, 29-3000 m.; 9. VI. 1892 legi (Bornm. Iter Persico-turcicum,

€xs. n» 4320); in regione alpina montis Schah-Kuh, alt. 3200 m., 2. YIII.

1892 (Bornm. exs. n» 4321).

var. cuneifolia Bornm.

Fohis omnibus ovato-oblongis basi cunealis, ceterum a typo vix diversa.

Persia austro-orientalis : prov. Kerman, in regione alpina montis Kuh-

i-Häsar; alt. 3600 m. s. m.; 11. YIII. 1892 legi (Bornm. Iter Persico-

lurcicum exs. n» 4322).

Maasse : ganze Pflanze 60-90 cm., Zweige 20-40 cm., unten in Ab-

ständen von 8-14 cm.; Blattfläche 20X25 mm., bew. 12 Xl5mm.;
Stiele der unteren Blätter 20-25 mm.; Internodien der 2-3 cm. langen

Cymenstiele ca. 5 cm. lang; Hochblätter 2-3 mm.; Bracteen 2 mm.,

Blüthenstiel 1-2 mm.; Kelch zur Fruchtzeit 6x2 mm.; Corolla

9-H mm., Blumenkronröhre ca. 7 mm.; Same 1,8 X 1 mm.
Gleich der iV. microphylla Stapf 1. c. ist diese Art verwandt mit N. teu-

criifolia Willd. und N. Trautvetteri Boiss. et Buhse, unterscheidet sich

aber von diesen wie von N. microphylla Stapf durch die kleineren

Blüthen, welche hier 10-11 mm. nie überschreiten; sie ist unter den
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Arten der Gruppe > Longiflora? » diejenige, welche die kleinsten Blumen

aufweist. X microphijlla Stapf besitzt bemerkenswerte habituelle

Eigenschaften, die unserer Art. mit köpfchenartig gedrängten, reich-

fruchtenden Kelchen, durchaus nicht zukommen. Die Cymenstiele stehen

fast liorizontal ab und bleiben sich auch gegen die Spitze des Stengels

ihn fast gleich lang, dadurch einen langen, sehr gelockerten Blüthen-

stand liildend. der nicht wie bei den anderen Arten in eine mehr oder

minder geschlossene, zusammengesetzte Traube ausläuft. Für die nächst

verwandte .Y. micropliylla Stapf ist eine sehr gekrümmte, 12-15 mm.

(nicht gerade. 9-11 mm.) lange Corolla characteristisch, ferner längere

Bracteen und kürzere Blüthenstiele, auch ist nichts erwähnt von einer

fein papillüsen Blattunterseite, wie sich diese bei N. Cunnanlca Bornm.

leiciit bemerkbar macht. Die Oertlichkeil der westpersischen N. micro-

pfnßlij Stapf liegt von der Südost persischen Pflanze Kermans gegen (50

deutsche Meilen entfernt. N. gracilescensBoiss. mit grauer kurzer Behaa-

rung. .

Y

/ep/oc/arfa Trau tv. mit langem weichem Indûment ünuN.Calverti

Boiss. (nach Sintenis'schen Exemplaren aus Armenien, die vorzüglich

auf die Diagnose passen) mit äusserst kurzer und angepresster Beklei-

dung stehen in mannigfacher Beziehung unserer Art ferner, und noch

viel weniger haben die Arten N. lougißora Vent., N. macrosiphon Boiss.

und .V. lepliiutlm Boiss. et Hsskn.. die ich z. T. inOriginalien, die ich der

Kreiiiidliclikeit Herrn Prof. Haussknechts verdanke, vorliegen habe, mit

A'. (Innnanica Bornm. etwas gemein. Noch ist aufmerksam zu machen

auf .Y. piiietonim Ailch. et Hemsl. aus der Flora des Ivuram Valley (Al-

ghaiiistanj. welche mit iY. tmcriifolia Willd. verglichen wird, aber durch

einen innen behaarten Kelchschluiid f - l'auce parce pilosa»)von allen

Artender «Longiflorae» sehr abweicht und sich (Limit den Aitcii (\vv

Gruppe Psilonepetrf! nähert, während die; turkestanischc! A', bitrhuta Mgl.

et W'inklfr. ebenfalls mit S. leiicnifolia Wild, verglichen, duich einen

beb.'irlelen Discus der Unterlippe und durch gleichartig gestallcic lincai'-

pfriemliche Kelchzähne etc. eine ganz verschiedene Pflanze rciiräscnlii I.

<i. Nepeta Galatica Bornni. sj). nov. o, grego I.ongi{lor,v Boiss. I. c

Specie» ex aflinilate NcpeUi; Calverti Boiss. inilunicnid loiij^idic calycis

denlibiis an^uslioribus et [inesertim habilu divcisa.

Brevissimt; pruMioso-papillai'is e rhizoniaU; induralo nnillicaiilis. niii-

/jÄ«« as<;endonli-virgalis elalis 1 '/»-^ '/a-pedalibus inlcrnc huigc ranidsis

foljfisis siipcriie s;i'piiis cyarKjis subapliyllis in paniculani raccniilonncni

Ion^'ill^cl||;lI|| |.-i\;iMi pcd.iN-ni abeuntilms; foUis sufira subglabris sublus
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pilis longioribus crispulis cinerascendbus, infimis longe peüolatis basi

cordatis vel subcordatis tnangulari-ovalis oblusis obluse crenalis, eis

ramorum et in caulis parte inferiore brevius petiolatis ovatis apice acu-

tiusculis, sursum sensim diminutis, floralibus minimis oblongo-lanceo-

latis; cymis fere omnibus remotis 4-8-floris densiusculis (in ramis latera-

libus et in speciminibus apricis 2-4-floris) pedunculo eis 1 V2-2-(rarius 3-)

plo longiore sullFultis; bracteis oblongo-lanceolalis spinescentibiis pedi-

cello brevissimo longioribus terliam partem calycis vix sequantibus;

calyce intense cyaneo striato glandulis sessilibus puisque papillari-hirtis

albidis sparse obsitis, ore valde obliquo intus giabro antice fere ad medium

usque fisso, denlibus tribus superioribus ovatis breviter acummatis tubo

3-3 72-plo brevioribus, labii inferioris brevioris dentibus binis anguslis

spathulatis acuminatis; corollœ cœrulese liirlulœ tubo subrecto angusto

calyce 2-plo longiore sensim ampliato, labio superiore bifido. inferiore

trilobo lobo medio laliore ac longo crenulato; antheris subexsertis

nigris; nuculis laevibus ovatis subcompressis brunneis.

Anatolia orientalis : Pontus Galaticus, inter Amasia et Kaisari (Cappa-

docise) in apricis aridis montium ad Soulou-serai; 1200 m. s. m.; 4. VIII.

1889 legi (Bornm. plantée Anatoliae orientalis 1889, exs. n» 1251 sub

Nepeta spec).

Maasse : ganze Pflanze 40-75 cm., untere in Bogen aufsteigende

Zweige 30-40 cm. hoch; Blüthenstand 35 bezw. (an den Seitenstengeln)

10-15 cm.; Internodien 9 bezw, 5 cm.; unlere Blätter 15 X 12 breit

und lang mit bis 1 cm. langem Blattstiel; grössere Blätter am Haupt-

stengel 12 X 17 mm. breit und lang, blüthenständige Blätter ca. 4 mm.

lang, 1 mm. breit; untere Cymenstiele 2, obere 1 cm. von einander ent-

fernt, 1 selten 2-2 V2 cm. lang; Fruchtkelch 6 mm. lang, 2,5 mm. breit;

Blumenkronröhre 10 mm., ganze Corolla 14 mm. lang.

N. Galatica Bornm. steht hinsichtlich der Blüthengrösse der iV. CalverÜ

Boiss. am nächsten, erweist sich aber in der Tracht, sowie durch

die ganz andere Art des Induments an Stengeln, Blättern und Kelchen

als durchaus verschieden, die Zähne des Kelches sind schmäler und

länger, auch die unteren Cymenstiele sind wenig länger als die nächst-

folgenden. Habituell erinnert sie an N. laxiflora Bth., deren Kelchrand

gleichmässig kurz bezahnt ist und innen einen Haarkranz trägt, daher

der Gruppe der Psilonepetse angehört. N. Trautvetteri Boiss. et Bth. aus

dem Caucasus besitzt grössere Kelche und lockere einseitige Cymen,

ebenso N. gracilescens Boiss. aus Armenien, die ausserdem andere Blatt-

formen aufweist. N. teucriifoHa Willd., deren Verbreitungsgebiet sich
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auch über Cappadocien erstreckt, also dem der unsrigen Art nah benach-

bart ist. besitzt wie X loitgißora Yent. aus Persien und N. brevifolia C.

A, AI. aus dem östHchen Caucasus bedeutend grössere Bhimen und

dürften kaum mit dei- unsrigen verwechselt werden können.

7. Nepeta adenoclada Bornm. spec. nov. e grege Psilonepetde

Boiss. 1. c. p. 638. ()49-GoO.

Species suflruticüsa foliosa glandulosissima calyce ore reclo denlibus

<equalibus lanceolato-subuiatis insignis.

CauUbus e basi suffrulescenti lignosa corlicosa ascendentibus flexuosis

parce ramosis vi\ pedalibus densissime stipitato-glandulosis insuper pube

breviter papillari-hispida subadpressa cinerascentibus puisque (pra'sertim

ad ramulos juniores) longioribus patenlibus sparsim intermixtis obsilis,

nsque ad apicem foliosis; foliis eodem indumento ut in caulibus pilisipie

vero longis patenlibus copiosissimis viridi-cinerascentibus, nervis sublus

valde prominentibus. foliis caulinis sessihlms vel subsessilibus, eis ramu-

loruni longiuscule petiolatis. omnibus breviter ovatis basi subcordalis

circumcirca pauce et grosso (siepins irregulariler) inciso-dentatis, den-

libus utrinque 3-5 Iriangularibus aculis infimisbinis refractis, foliis /io/v^-

li(fus fere confoniiibiis jiaulo niinoribus ovatis uirinque inciso 2-dentatis

verticillastra a'qiianlibus vel eis lirevioribus; cipiiis omnibus dislanlibus

subsecundis paucilloris subsessilibus 1-3-lloris vel breviter pedunculalis

4-o-floris; bracleis lineari-lanceolatis acuminatis crassiusculis calycem

diinidium vix superantibus pedicellis brevissimis multoties longioribus;

cnUjcis recli non obliqui glandulosissimi tubo intus fauce piloso-annulalo

valde lö-slrialo, denlibus lubo 2-plo longioribus lanceolato-subuiatis

îpqualibus; corolUe (roseai?), glabriuscuhe tubo lenui recto sursum inflalo

calyce 2 V'-l'J"giore. labio i)osti((i brevi bifido lobis ovatis relloxis. labio

anlico ^i-lobaio lobis sub;i'qualibus niodio jcnilo majore i'olundato; ^/a-

w«/*//« exserlis; seminibiis ovatis iü'vibus fuscis opacis.

Perxia auslralis : \)Vi)\ . Karsislan. in llssuris ru|iium ad pylas « ('(rle-

p«!rsia • dictas, inier .Min-ghab cl ruinas I'orsejiolilanas; alt. IDOU m. s. m.;

(i. XI. 1«'.)Ü legi (Hornm. Her Pcrsico-Iurcicuni I8'.>i>-i)3, exs. n- 4333 sub

A'. o.njodonta Boiss. [j. adenocladn IJoiiiiii. snI)S|i. iiov.).

.Vr/^i.vs/? .• Stengel l'i-^.'i cm. Iiocii: InlcM'iiodicn i-2 rui.; I5lalt ca.

10 X 12 mm. breit und lang, lilallstiolc .im llauplslciigcl ca. 1 mm.,

an <b;n seitlichen Zweigen 2-3 iiiiu.: Absland drr Uiiirlr lO-l.") mm.;

KrM<lilk<'lcli 7 mm.. Kelch/.älnm 2-2..") mm.; (!oroll,i 13 mm.; S.jmc

1 ,H -.^ (I.H mm l-iiif und lii(îil.
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Nepeta adenoclada Bornm., welche ich im Herbar und in Exsiccaten

als eine neue Unterart der N. oxyodonta Boiss. bezeichnet hatte, ist

zweifelsohne eine selbstständige Species und von letztgenannter Art,

nach dem von Herrn Prof. Haussknecht erhaltenen Exemplar vom Kuh-

Eschker, eine weit verschiedene Pflanze. N. oxyodonta Boiss. besitzt eine

total andere Tracht, dünne, einfache, oberwärts sehr blattarme, ruten-

förmige Stengel, mit ca. 8 cm. (nicht 1-2 cm.) messenden Internodien,

während sich die neue Art, ganz abgesehen von dem starkdrüsigen In-

dûment, gerade durch starken Blattreichtum, bis in die obersten Blüthen-

quirle hinauf, auszeichnet. Ferner sind bei N. oxyodonta Boiss. die

Kelche und Blumen bedeutend grösser, die Gymen reichblütiger und

diese, wie die Blätter, ziemlich lang gestielt (nicht sitzend oder fast

sitzend). Die anderen Arten der « Psilonepetse » weichen ebenfalls sehr

ab, so besitzt die südpersische N. depauperata Bth. sehr breite Kelchzähne

und grosse Blumenkronen, N. denutata Bth. aus Nordpersien einen schief-

mündigen Kelch, N. sessilifolia Bge. und N. laxiflora Bth. (nach Origi-

nalen aus dem Herbar Haussknecht, aus Westpersien) sehr kurze,

trianguläre bis kurzeiförmige, gleichartige Kelchzähne. Schliesslich ist

N. scabridifolia Stapf aus Westpersien, der gleichen Gruppe angehörig,

eine völhg kahle Pflanze, mit grossen, 9-12 mm. messenden Kelchen

(Original!) und 13-16 mm. langen Corollen, und N. Michauxii Briq.

(1898) aus Südpersien eine ebenfalls ganz kahle und grosskelchige Art,

deren Kelche von 15 mm. Länge die grössten unter den orientalischen

Arten dieser Gruppe sind.

8. Nepeta Dschuparensis Bornm. spec. nov. e grege Psilone-

petae Boiss. 1. c.

Species suffrutescens glandulosa insignis caulibus ramosissimis foliosis,

dentibus calycinis sequalibus latiusculis tubo fere dimidio brevioribus,

corollis parvis.

Caulibus e rhizomate ramosissimo suffruticoso erectis 1-1 V2-pedalibus

tenuibus rigidis usque ad paniculam longe et multo ramosis, foliosis, uti

folia pilis brevibus crispulis patentibus prgetereaque glandulis papillosis

dense obsitis cinerascentibus; folüs mediocribus rugosis nervis subtus

valde prominentibus, inferioribus petiolatis superioribus nee non flora-

hbus paulo minoribus sessilibus, folüs ramulorum sterilium omnibus

petiolatis conformibus, e basi latiuscula subcordata triangulari-ovatis

acutis vel breviter lanceolatis margine crispis grosse subinciso-dentatis,

dentibus utrinque 3-5 acutis patentibus infimis refractis; cymis omnibus
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Stricte sjepius subsecunde pediinculatis (pedunculis foliis floralibus 2-3-

plo longioribus) 3-6-floris densiusculis paniculam longam laxissimam

formantibus: bracteis brevibus la le lanceolatis pedicello paulo longioribus;

calijcis striati valde papillari-glandulosi recti lubo cylindrico fructifero

paulo accrelo et auipliato ore recto; dentibus lubo brevioribus aequalibus

latis ovalis vel (sub anthesi) oblongis aculis nervis ternis crassis per-

cursis. frucliferi in niucronem brevem apiculatis ssepe expansis, intus ad

faucem niveo-piloso-aunulatis: coroUa carnea glabra vel subglabra calyce

2-2 Vä-plo longiore sensini ampliato. labio superiore reclo bilobo lobis

oblongis. inferiore o-lobalo; staminibus et pislillo longe exserlis; tiuculis

Irigono-ovatis laîvibus brunneis.

Persia austro-orientalis : prov. Kerman. in regione alpina montis

Kuh-i-Dschupar; alt. 33-3600 m. s. m.; 10. YI. 1892 legi (Bornm. Her

Persico-turcicum 1892-92. e\s. n« 4332.).

var. laxa Bornm.

Caulibusadscendentibus Iaxis flexuosis, cymispauci-(3-5-)-floris pedun-

culis gracilibus lenuibus curvatis suffultis; dentibus calycinis (saltem sub

anthesi) angustioribus.

Persia austro-orientalis : prov. Kerman, in eisdem alpibus (Kuh-i-

Dschiiparj ul f. typica. forsan forma tanlum umbrosa laxa e locis elatiori-

bus (Bornm.. exs. n'' 4332^ ).

Muasse : Ganze Pflanze 35-30 cm. hoch, seitliche Zweige 20-25 cm. in

.abständen von 2-3 cm.; Inlernodien der Biäller 2-3 cm., diejenige der

10-15 mm. lang geslieilen Cymen ebenfalls 2-3 cm.; Blatlfiache 17 X 13

bezw. 12X8 mm., Blätter der sterilen Seitenzweige bedeutend kleiner;

Blattstiel 4-6 mm.; Fruchtkelch 6 mm.; Corolla 1 1-12 mm.; Griffel die

Blumenkrone um 6 mm., die Staubfäden um 3 mm. überragend.

Die (ieslallung der Kelchzäline lässt nur einen Vergleich mit N. depuu-

perata Bth. zu. während dieBlattgestalt lebhaft an N. adenoclada Bornui.

(mil linearen Kelchzähnen und fast sitzenden Cymen) erinnert. N. depau-

perala Bth., als deren Ttilerarl ich sie anfänglich auffassle. scheint

indessen specilisch weit verschieden zu sein. Wälii'end N. adenoclada

Bornm. reich verzweigte dichte Büsche mil i(Mcher Belaubung bildel,

sind hei .V. depauperala Bth. di<^ Stengel rulenförmig einfach, niedrig,

die Blätter sind äii.ssersl klfiii. 2-.'{ Linien lang und «gezähnt» (nicht

einge.^hmllen, grob, tiff und im regel mä.ssig .scharf gezähnt), die ('ymen

sind 1-3- (nicht 4-I0-) hliilhig, die Blumenkrorien bedeutend grösser

lG-18 mm. (nicht 11-12 mm.) lang, auch ist nach der Beschreibung das

Indûment der Stengel, Bialler und der Kelche ein anderes. Unsere Art

iir I.I.. HKHri. ix)iKN., avril 18'J9. 17



246 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (18)

besitzt einen äussert starken, dem der Mentha silvestris ähnlichen

Geruch.

9. Nepeta scordiifolia Bornm. spec. nov. e grege « Stenostegiae »

Boiss., 1. c, p. 638, 652-654 : « 1. calyx cylindricus ore rectus dentibus a

basi lanceolata subulatis. »

Species insignis caulibus pumilis simplicibus, foliis breviter petiolalis

oblongo-ellipticis, spicastro oblongo basi vix interrupto, bracteis alabastra

comoso-superantibus. dentibus calycis sequalibus tubo paulo brevioribus,

floribus cseruleis.

Perennis, pilis brevibus arliculatis crispulis (inferne saepe elongatis

patentibus) subcinerascens, caulibus e rhizomate indurato ramoso simpli-

cibus pumilis spithamseis foliosis; foliis caulinis breviter vel brevissime

petiolatis oblongo-ellipLicis 2V2-3-plo longioribus ac latis basi truncato-

subcordalis apice obtusiusculis utrinque 8-iO-crenatis, superioribus sub-

sessilibus angustioribus acutis remote serra to-dentatis; foliis floralibus

sursum diminutis supra glabris subtus (extus) canescentibus, inferioribus

verticillaslra superantibus vel eis œquilongis subintegris acutissimis,

summis integerrimis bracteis paulo tantum latioribus ; verticillastris

5-6 in spicara densiusculam ovalo-oblongam (1-1 Vs-poHicarem) vel

(cymis binis paulo remotis) basi interruptam approximatis; cymis brevis-

sime pedunculatis ; bracteis numerosis lineari-subulatis alabastra ad

apicem spicastri comoso-superantibus calycem floriferum aequantibus

violaceis subtus (extus) et ad margines pilis albis longiusculis crispis

dense obtectis canis, supra (intus) glabris intense coloratis ssepius atro-

violaceis; calycis ore recti extus hirsuto-cinerascentis intus hirtuli (non

annulato-pilosi) dentibus aequalibus tubo manifeste brevioribus a basi

latiuscula lanceolatis violaceis; corolla cajrulea extus breviter pilosissima

tubo denies calycinos eximie superante subincurvo sub fauce sensim

ampliato, labio superiore bilobo, labii inferioris intus glabri disco tantum

barbato-piloso ; antheris violaceis subinclusis; nuculis ignotis.

Anatolia orieutalis (Pontus Galaticus) : in regione alpina montis

Tschamlü-bel inter Siwas et Tokat; 18-1900 m. s. m.; 1. YI. 1890 (Bornm.,

plantée Anatoliae orienlalis a. 1890, exsicc. no 2137).^

Maasse : Stengel 16-20 cm. hoch mit 5-7 Blattpaaren, diese im Abstand

^ Sie ist neuerdings auch in Cilicien (Bulghar Magara) von W. Siehe aufge-

funden und von Herrn Hofrat Haussknecht, welcher meine Pflanze nicht ge-

sehen hatte, ebenfalls als neue Art, N. Sieheana Hsskn. (exs. no 521), bestimmt

worden. Die Publikation geschieht im Einverständnis Haussknechts.
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von (unten) 1 bis (oben) 2 cm.; Blattstiel der unleren Blätter 4 mm., der

oberen l-\2 mm.; die grösslen Blätter 35 X 10 mm., mittlere 20 X
6 mm. lang und breit; Scheinähre 3-4 cm.; Bracteen ca. 6 mm.; Kelche

8-9 mm., deren Zähne 3 mm.; Corolla 15 mm. lang.

Obwohl von dieser .Art reife Samen nicht vorliegen, so ist kaum

anzunehmen, dass dieselbe einer anderen Gruppe als derjenigen der

« Stenostegia? » angehören kann. Sie steht in naher Beziehung zu N. Isau-

rica Boiss. et Heldr., deren kurze Beschreibung in DC. Prodr. (12, p. 378)

und in Boiss. (1. c. p. 653) teilweise sehr gut auf unsere Art passt. Durch-

aus verschieden sind allerdings bei .Y. Isaurica die Blätter, welche als

klein und eiförmig-dreieckig bezw. dreieckig-eiförmig geschildert werden,

während sie bei X scordiifolia Bornm. länglich-elliptisch sind und,

wenigstens einzelne grössere, eine auffallende Aehnlichkeit mit dem

Blatt von Teucrium Sconlium L. zeigen. lY. Isaurica Boiss. et Heldr. wird

von Bentliam in DC. 1. c.) mit N. Italica L. (= N. OrientaUs Mill., cfr.

Nyman Consp. Suppl. II, p. 254, n« 13) in nähere Beziehung gebracht,

einer Art. die unserer X scordiifolia Borinn. jedenfalls sehr fern steht.

Auch scheint der X Isaurica Boiss. et Heidi'., sowie ihrer Unterart bezw.

A'arietät iV, Scorodouia Boiss. (Diagn. I. 12, p. (»3!) nicht die eigentüm-

liche einseilige, graue Bekleidung der Bracteen (die auf der Innenseite

kahl inid dunkelviolelt gefärbt sind) eigen zu sein. Die pfriemlichen

Bracteen überragen die jugendlichen Kelche sehr deutlich, wodurch die

eiförmig-länghche Scheinähre vordem Hervorbrechen der Blumenkronen

geschöpft ist. Ferner ist die Innenseite der Blumeiikrone bis auf einen

weissbeba rieten Fleck ininillon der Unterlippe kahl und schon dunkel-

blau gefärbt, alles Figonliiiiiliclikoilcn. von (Ionen in der Beschreibung

der X Isaurica Boiss. ol Heldr. nichts gesagt i.st. Von letzterer ist die

Blüthcnfarbe nicht genannt, da aber Bentliam und Boi.ssier die l'nter-

.schiede dieser und der jV. Italica L. einzeln anführen und nicht die

Bliithenfarbe erwähnen, .so liegt dertJedankc nähr, (l.iss auch N. Isaurica

zu den weiss- oder wei.sslich blühenden Arten zähll. zumal auch die

anderen ,\rtfn die.scM' Abt(!ilung dei- artenreichen (Iriipiie « Stenostegia' »

(inrrhweg weissbluiuig sind. N. (liuiincit Boiss., A'. cawphorata Boiss. et

Heldr.. A'. Spruiieri Boiss. sind Arien \on diii'chaus verschiedener

'Iraclil. Iiochwiiclisig und vielverzweigt etc.. jedcMifalls weil vei.schieden

von A'. Mcordiifolia Bornm.. und A'. tohjpantha Stapf mil sehr kleinen

Kejrlion und kleinen weissen (lorollen ist eine di-r unsrigen ebenfalls

>e|ir fernslehende Art.
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10. Nepeta Autraniana Boinm. spec. nov. e grege Stenostegiœ^

Boiss. 1. c.,p. 638:

« 2. calyx ore subobliquus.

b. CoroIIae tubus calyce 1 V^-2plo longior. »

Species insignis indumenlo glanduloso, foliis sessilibus, calycis denlibus

lubo sequilongis latiusculis hyalino-marginatis,

Perennis, elata, glandulosa, caulibus 2pedalibus erectis sub simplicibus

superne tantum ramulosis quadrangularibus glanduloso-viscidis et spar-

sim palule papillari-hirtulis (inferne glabriusculis superne densius glan-

dulosis); foliis majusculis viridibus utrinque papillari-hirtulis subtus

insuper glandulis sessilibus dense obsitis, omnibus sessilibus auriculalo-

semiamplexicaulibus oblongis obtusis margine grosse et obtuse crenalo-

dentatis, superioribus ovato-oblongis, floralibus inferioribus oblongo-lan-

ceolatis flores vix aequantibus ceteris minutis lineari-lanceolatis ; verücil-

lastris glandulosis multifloris pedunculatis racemum laxiusculum vix

interruptum formantibu s ;6racfm lineari-lanceolatis paulo violaceo-colo-

ratis latiuscule membranaceo-marginalis calycis tubum dimidium aequan-

tibus, margine ciliatis; calycis brevi-pedicellati glandulosissimi recti

striati ore vix obliqui dentibus latiusculis lanceolatis subsequalibus tubo

brevi sequilongis nervis ternis in unum viridem confluentibus percursis

violaceo-hyalino-membranaceis; corollse cœruleœ glabriusculse calyca

duplo longioris tubo exserto, limbo ampliato; antheris nigris subexsertis ;,

niiculis badiis triangulato-ovatis tuberculatis.

Assyria orientalis : (Kurdistania) ßiwandous, in monte Händarin; alt,.

1300 m. s, m.; 16. YI. 1893 legi (Bornm. Iter Persico-turcicum 1892-93,

exsicc. no 1684 »),

Die schmalen etwa 1 mm breiten Bracteen verweisen die neue Art in

die Gruppe « Stenostegise » Boiss., obwohl die häutige farbige Berandun^

der Deckblätter und ebenso der Kelchzähne eine gewisse verwandtschaft-

liche Beziehung zu den Arten der Gruppe « Macrostegiae » durchblicken

lässt. Von allen in Boiss. 1. c. angeführten Arten der « Stenostegise » mit

schiefer Mundöffnung des Kelches und mit mittelgrosser Blumenkronen-

röhre besitzt keine einen annähernd ähnlichen Kelch, dessen Zähne so

lang als der Kelchtubus sind. In der Blattform steht sie der N. speciosa

Boiss. et Noë (Diagn. II, 4, p. 24) am nächsten, ähnelt ihr sogar in dieser

Beziehung bedeutend; nichtblühende Exemplare werden aber am drüsigen

Indûment sofort zu unterscheiden sein. Ton den Stapfschen vier neuen

Arten der Gruppe « Stenostegiae « , beschrieben in «Botan. Ergebn. d.

Polak. Exped. n. Pers. » I (1885), p. 45-46 und « Beitr. z. Fl. v. Lycien,
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Carieu und Mesopotamien" I. (1885) p. 26, besitzt keine irgend

welche Verwandtschaft zu N. Autraniana Bornm. und ebenso wenig

kommt eine der beiden Post'schen Arten (Flora of Sj4"ia, Palaeslina and

Sinai [1896]. p. 637) X Trachonitica Post und N. Amani Post, beide zu

« SlenostegiEe » gehörig, irgendwie in Betracht. N. jauthinostegia Freyn

(Bull, de rherb. Boiss. lY [1896]. p. 133) aus dem südlichen Cappadocien,

besitzt einen ähnlichen Kelch, doch ist Blattgeslalt, Indûment etc.

völlig verschieden und der breiteren Bracteen halber ist die Art der

Gruppe « Macrostegiœ " zugehörig.

Da ich oben erwähnte, dass ich N.speciosa Boiss. et Noë ebenfalls in den

kurdischen Gebirgen östlich von Riwandous und zwar hart an der per-

sischen Grenze auf dem Hochgebirge Sakri-Sakran bei 2200 m. Seehöhe

(Bornm., exs. no 1684 ^) angetroffen habe, die Samen dieser Art aber noch

nicht bekannt sind, daher es immer noch denkbar war, dass N. speciosa

Boiss. et Noë etwa der Gruppe « Catariae» angehören könnte, so kann ich

nach den mir vorliegenden Exemplaren berichten, dass die Samen nicht

glatt, sondern, wie Boissier richtig vermutete, mit kleinen aber sehr deut-

lichen Erhabenheiten (Tuberkeln) besetzt sind; sie sind von dunkler

Färbung und von stumpf-3 kantiger, länglicher Gestalt. Die Exemplare

sliniiiien völlig überein mit den von Strauss in Westpersien gesammelten

und von Ilaussknecht als N. speciosa Boiss. et Noë bestimmten Ptlanzen.

Haus.sknecht sammelte A". speciosa Boiss. et Noë ebenfalls in Kurdistan.

— Eine bemerkenswerlhe Abart von N. speciosa Boiss. et Noë ist ß.

leiocülyx llausskn. (« dentibus e basi triangulari breviter acunnnatis

injLHjualibus glaberrimis, celerum uti typus»); sie kommt im westlichen

Persien vor. dort ebenfalls von Strauss gesammelt, doch ausser in den

henorgeluibenen Morkinnloii unterscheidet sie sich sonst in keiner

Wei.se vorn Typus.

II. Nepeta Haussknechti Bornm. spec. nov. e grege Stenoste-

f/i.r Hoi.ss. I. r.. p. (i3.S:

« 2. Calyx ore subobliquus.

b. Gorollrjf! tu bus calyce 1 '/«-^ P'" longior. »

Sjiecies insignis calyco (violaceo) viola.scenti-Ianalo (affinis A". marifo-

li.T Hoiss. et lin»'! i. foliis lale ovalis cordatis oblusis.

I'erennis, lola pl.inia iiispulc IdnKMilo.so-siiblanala. nnillicaulis; can-

/»////^ fTorlis v«*l ;isc<'n(lonlil)iis eidngalis 1-1 '/a-pod.ilibns subsiniplicibus

•juadrangiilariljus pubescfüitilius iricanis. roiiKtlc foli.ilis; foliis viridi-

rinerasc^rilibus omnibus ferc jidiolo brevi sufTuitis e basi (•(jid.-it.i latc-
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ovatis obtusis crenatis (crenis ulrinque 7-9), floralibus ovato-oblongis,

supremis minutis elliplicis; verlicillastris distinctis summis confluentibiis;

cymis 4-6-floris subsessilibus subsecundis inferioribus pedunculatis valde

dissitis; calyce amœne violaceo-colorato dense lanalo vix incurvo ore

obliquo, dentibus subeequalibus tubo 5-plo brevioribus e basi triangu-

lari breviler lanceolatis in spinulam brevissimam demum subglabrani

exciirrentibus ; corolla molli 1er lanatula calyce 2V2-plo longiore, tubo

angusto sensim ampliato breviler exserto, labio superiore recto breviter

bilobo, inferiore trilobo lobo medio magno rotundato crenato; antheris

nigris subexsertis; nnculis compresse -Iriangulato- ovatis scrobiculaLis

briinneis.

Assyria oiientalis : (Kurdistania) Riwandous (ad fines Persicos) in

regione alpina montis Helgurd; alt. 1900, 26. Yl. 1893, legi; et in alpibiis^

Sakri-Sakran, alt. 2200 m.; 23. YI. 1893 legi (Bornm. Her Persico-turci-

cum 1892-93, exs. no 1685; n« 1686).

Maasse : SLengelhöhe 30-50 cm.; Internodien 6-8 cm., seltener 10 cm.;

Blattstiel 4, höchstens bis 9 mm.; Blatlfläche 2 X 2, seltener 2,5 X
2,5 cm. ; Blüthenkelch 7X2 mm., Fruchtkelch 8X3 mm., Kelchzähne

1,5 mm. ; Bhimenkrone 13-15 mm., Oberlippe 3,5 mm., Unterlippe 6,5 mm.
Als nächstverwand te Art dieser schönen, durch die starke Wollbe-

kleidung des violett gefärbten Kelches und durch den wollig behaarten

Helm der Blüthe sehr gut gekennzeichneten Species haben wir allein

N. marifolia Boiss. et Huet in Yergleich zu ziehen. Yon dieser untei-

scheidet sie sich auf's Beste durch das ganz andere lockere Indûment

aller Teile (nicht « adpressissime cinereo-canescens »), wie dies der Diag-

nose entsprechend an von Sintenis (exs. n« 7021) in Armenien gesam-

melten Exemplaren von N. marifolia Boiss. et Huet auf's Deutlichste

ersichtlich ist, ferner aber auch durch die Blattgestalt, welche eiförmig-

rundlich mit herzförmiger Basis (nicht, Diagn. II, 4, p. 24, «foliis e basi

truncata oblongo-lanceolatis obtusis») etwa derjenigen von N. Persica

Boiss. oder N. Mussini Haenk, enspricht. N. Mussini Haenk. ist nach Be-

schreibung sowohl wie nach Exemplaren von Tiflis eine der N. Hauss-

knechti^OTwm. ferner stehende Art, wohl ähnlich in der Blattgestalt,

aber die Bekleidung (!) und die Gestalt des Kelches, dessen Mundöffnung

bei N. Mussini \idiQ\ik. sehr schief und dessen Zahnung tiefer gehend und

ungleich ist (während sie bei N. Haussknechti Bornm. ziemlich gleich-

artig und fast gerade ist) wird eine Yerwechselung beider Arten kaum

aufkommen lassen. — N. amœna Stapf (Botan. Ergebn. d. Polak. Exped.

n. Pers. I, p. 45), welche mit N. Mussini Haenk. verglichen wird, weicht
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durch den miiiidliefen zweilippigen Kelch, sowie durch andere auf-

fallende Merkmale noch weiter ab als die anderen Arten dieser Gruppe.

12. Nepeta Kurdica Hausskn. et Bornm. sp, nov. e grege « Mi-

cranlhaß » ex affinilate X humilis Blh. et N. Weltsteinii H. Braun.

Annua pube brevissima patente glandulosa densa subcinerascens,

caulibus elatis e basi ramosis 1 V^-pedalibus rarius semipedalibus sim-

plicibus. obtuse 4-angulatis in parte inferiore rubris, ramis ereclis

valde distantibus cymas in capitula terminalia solitaria congestas geren-

libus; foliis inferioribus peliolatis la te ovatis basi subcordalis apice

oblusis obtuse crenatis, superioribus subsessilibus vel sessilibus basi

truncatis ovatis vel ovato-lanceolatis, floralibus bracteiformibus, omnibus

utrinque papillosis siepius rubro-coloratis supra minus subtus densius et

iongius puberulis; cymis multibractealis multiflorisincapitulis aggregatis

densis inferioribus pedunculatis superioribus subsessilibus et sessilibus

racemum longuni panicuUeformem formantibus, verticillastris summis

Scepius in spicam ovato-oblongani approxiniatis; floribus subsessilibus;

bracleis calycem dimidium superantibus subulato-lanceolatis nervo crasso

percursis papillari-glandulosis ad marginem pilis albis longiusculis

ciliatis; calyce sub anthesi lenuiter tubuloso demum ampliato subrecto

striato purpurascente papillari-glanduloso, ore obliquo antice fere ad

medium usque fisse, dentibus superioribus tribus tubo triplo brevioribiis

iate lanceolalis breviterspinescentibus, dentibus inferioribus binis eximio

brevioribus angustioribus lanceolatis apice sensim in spinulam altenuatis;

corolla pilosula caerulea 15 mm. longa calyce 2-2 Va-plo longiore, tubo

valde ampliato, labio superiore bilobo, inferiore trilobo lobo niedio majus-

cule latissimo; aniheris nigris vix exsertis; nuctiUs nitidis (cnuiier punc-

lalis alro-fuscis Iriangiilalo-ovalis.

Assyria orientalis : (Kurdistania) Hiwandous (inter Ourmi et Krbil) in

wiont«' llaiid.irin. all. 1200 in. s. ni.. 21. VI. 1S'.):{ legi. (Honini., itoi- Poi-

sico tuniciim 18'J2-'.).'), cxs. n" l(i8*JJ.

Maasse : ganze Pllanze 20-40 cm. liodi. (Ii(^ grössten Internodien

.'»-0 cm.; Blatt : Fläche l.'j-2;> mm. lang, 12-2.') mm. breit. Stiel 2-8 mm.

lang; Uraclofn ca. (i mm. lang, 1,?) mm. breit; (lym(;nkrtpfchen ca. 12 mm.

I»r«'il; Frurhikclch 7 mm. lang. 2 mm. breit; (lorolla l'i-lî) mm. lang.

Si-pftn Kiinlini ist verwandt mit .V. humilis Hill. ', welche vnn niii" im

' N.kIi ((. Knrilzf Mcvisin gmi. |i|,iril., |i. .'ilK, liai A', huiiiilis Ulli, zu

iu-isst-it ,V. Iti-iillmmi ((). Klzc. als (iNîclioiii.'i), wiilircml auf ilcii .Naini'ii N.

humitii litli. <ii(! iillcrfc Zularia humilis lUli. (= A'. bruclenta Ulli.) Aiisprucli
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gleichen Gebiet, im Gebirge Sakri-Sakran, angetroffen wurde und vor-

züglich mit Haussknecht'schen Exemplaren vom benachbarten Pir Omar

Gudrun übereinstimmt. Schon in der ganzen Tracht macht sich diese

als eine andere Species bemerkbar; N. humilis Bth. hat einen weit gra-

dieren Wuchs, die zarten schlanken Zweige und Cymenstiele stehen fast

horizontal ab (nicht steif und aufrecht), ferner sind die in eine sehr

feine Stachelspitze auslaufenden ßracteen weit länger und die Kelchzähne

sind schmäler und spitzer.

Näher verwandt ist N. Kurdica der N. Wettsteinii H. Braun (Verh. d.

k. k. zoolog.-botan. Ges. Wien, Band XXXIX (1889, p. 226), welche

allerdings vom Autor der Gruppe Micronepeta zugezählt und auch mit

den Arten dieser Gruppe in näheren Vergleich gebracht wird. Von dieser

Art liegt mir sowohl ein Pröbchen der Originalpflanze als die vorzügliche

Abbildung (1. c. tab. YI) vor.

Der mehr oder minder schiefen oder ungleichen Mundöffnung halber

wäre es natürlicher, unsere iV. Kurdica den Arten der « Micranthse »

Boiss. zuzurechnen, da nach Boiss. 1. c, p. 639, dieser Abteilung ein

«calycis os obliquum» eigen sein soll, während der Gruppe Micronepeta

ein « calyx ore rectus » vorgeschrieben ist. Allerdings ist auch N. hymeno-

donta Boiss. aus der Gruppe der Micronepeta, deren Arten sämtlich einen

Kelch mil gerader Mundöffnung und bis auf zwei Ausnahmen (N. Ispaha-

nica Boiss. und N. WeUsteini H. Braun) gleichartige Zahnung haben,

auszuscheiden und jener der Micranthse zuzuzählen, denn N. hymeno-

donta Boiss. ist laut Originaldiagnose (dem Sektionscharakter wider-

sprechend) durch einen Kelch ausgezeichnet, dessen Saum als «valde

obliquus« beschrieben ist.

Von N. Wettsteinii H. Braun unterscheidet sich N. Kurdica Hsskn. et

Bornm. ebenfalls im Wuchs als durch die Gestalt der Kelchzähne, welche

bei ersterer weit stumpfer (mucronat) und breiter sind. Bei N. Wettsteini

H. Braun ragt die Röhre der ziemlich unscheinlichen Blumenkrone kaum

über die Kelchzipfel heraus, die Blumenkrone ist nur 2 mal so lang als

der Tubus des Kelches, bei N. Kurdica ist dagegen allein die Blumen-

kronröhre fast doppelt so lang als der ganze Kelch. N. Kurdica ist an

Stengeln und Kelchen dicht drüsig behaart, die Stengelteile der N. Wett-

steinii werden als «dense adpresse puberuli» angegeben, ScMiesslich

hätte. 0. Kuntze, welcher (1. c.) im Sinne Benthams die Gattungen Glechoma

und Nepeta vereinigt, sieht sich veranlasst, der zwei Jahre (!) älteren Gattung

Glechoma (1733) zu ihrem Rechte zu verhelfen, und demzufolge ca. 150 Arten

der Gattung Nepeta (1737) als Glechoma... 0. Kuntze ca-ichtig zu benennen»'
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sind bei -V. Kurdica die Köpfchen an den Verzweigungen stets einzeln

endsländig, bei X Wettsteinii sind sie unter fast gleichmässigen Abslän-

den zu melireren über einander angeordnet.

.V. micrautha Bge. und die durch die eigene Struktur des Samens noch

mehr abweichende X saccharata Bge.. beide von mir im südhchen und

nördhchen Persien verschiedene Male angetroffen, sind unserer Pflanze

sehr fernstehende Arten; nicht mindere, hymenodonta Boiss. mit weiss-

lichen Blüthen und ungestiellen Cymen. die sich an der Spitze des

Siengels zu einer kurzen geschlossenen, nur an der Basis unterbrochenen

Scheinähre zusammenfinden. N. Seicerzowi Rgl. (aus Turkestan), von

welcher wir in Trans. Linn. Soc. Ser. 2, Bot. Vol. III (1887) eine gute

Abbildung (Tab. 41) haben, ist eine breitblättrige, im Habitus der N. sac-

charata Bge. verwandle Art. mit sehr lockeren Cymen und mit einem

fast gleichartig bezahnten Kelchrand.

Berka an der Um. 4. Januar 1899.
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LISTE PROVISOIRE DES ESPÈCES

Genre HEDYSARUM
PAR

Boris FEDTSCHEi^SiO

de Moscou.

M'étant occupé pendant quelque temps du genre Hedysariim, je suis

encore loin de pouvoir en donner une monographie complète, mais je

pense qu'il serait utile de donner une liste de toutes les espèces connues

de ce genre, en les classant dans les sections qui ont déjà été établies

par le monographe de ce genre, M. Basiner \ ou qui étaient encore à

constituer.

Je prends le genre Hedysarum dans le sens du dernier monographe

de ce genre, M. Basiner, en ajoutant aussi son genre nouveau Coretho-

dendron Basin. qui est tout à fait indissolublement lié avec certains

Hedysara. On peut ajouter encore que nous connaissons maintenant

des formes intermédiaires entre les Hedysarum et Onobrychis.

J'ai fait aussi quelques remarques synonymiques qui me paraissaient

indispensables et j'ai ajouté la description de deux espèces nouvelles.

Pour chaque espèce, je donne brièvement sa distribution géographique.

Quant à la distribution de tout le genre, on trouve les espèces des

Hedysarum en Europe, en Asie (surtout dans la Turquie d'Asie et dans

la Perse), dans le nord de l'Afrique et dans l'Amérique du Nord. Dans

^ Basiner, Eniimer. monogr. species generis Hedysarum (Mémoires présentés

par divers savants à l'Académie de Saint-Pétersbourg, 1846).
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les tropiques et dans rhémisplière méridional les vrais Hedysara sont

inconnus.

Je suis heureux de pouvoir exprimer ici mes sincères remerciements

à M. Casimir de Candolle, dans Tlierbier duquel j"ai trouvé tous les

types du célèbre Aug. Pyr. de Candolle et qui m"a obligeamment aidé

pour mes recherches bibliographiques dans sou immense bibliothèque.

Je remercie également ^I. Eug. Autran pour son aimable concours

dans mes études sur les Hedysarum à l'herbier Boissier.

Enfin je serais reconnaissant à tous les botanistes qui voudraiejit

bien me communiquer — soit leurs remarques sur les omissions de ma
liste — soit des matériaux pour continuer mes travaux sur le geiu'o

Hedysarum.

Gouv. de Moscou, Mojaïsk (Russie), 25 janvier 1899.

SuBGENus I. HEÏEROLOMA.

Sectio 1. FiiuTicos.\.

a.

1. H. fruticosuin l'ail. Traiisbaïcalio, Dahurie, Mongolie.

2. H. mongolicum Turc/.. .Monj^olie.

h.

.'}. II. iiiuUijugiiiii .Maviiii. Mongolie occid., Kansu.

c.

4. H. laive .Maxim. Mongolie nirrid.

.'). H. lignosum Traulv. Mongolie orient.

.1.

6. H. arhuscula .Ma\iiii. .Mungulie niûiitl.

7. H. scoparium Fisch, et Mey. (CorelliodfMiIroii siMipariimi ISasincr) Songario

orienl.. Mongolie.

Sunc.KNM S 11. iSOLOMA.

Tium« A. KLKIJTIIKIIOTION.

Sectio '1. .S1MNO8I88IMA.
a.

M. H. roroiLinniii I,. .Nord d«- IAriii(iii', Ks|)agric, llalic.

'.'. II. Ilexuosiini !.. .Nord di- r.\riii|iic, Kspagnu.

II.

10 II, farnoHuin DcHf. Algf-rio, Tunisie.
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c.

H.H. pallidum Desf. (incl. H. atlanticum Pomel, H. intactum Pomel, H. mau-

ritanicum Pomel et H. Clausonis Pomel, qui ne sont que des formes

subordonnées de H. pallidum Desf.). Algérie, Tunisie,

d.

12. H. aculeolatum Munby. Algérie.

13. H. capitatum Desf. (H. echinatum Schweigg., H. corsicum Balbis.). Région

méditerranéenne.

14. H. spinosissimum L. (H. capitatum Desf. var. pallens). Région méditerra-

néenne.

Tribus B. GAMOTION.

Sectio 3. Obscura

a.

15. H. obscurum L. (incl. H. neglectum Led., H. caucasicum M. B., H. armenum

Boiss. et Huet). Alpes d'Europe, montagnes de la Sibérie et du

Turkestan, Caucase; Russie d'Europe et Sibérie arctique, Chine

(var.), Japon.

16. H. sikkimense Benth. Sikkim.

17. H. Falconeri Baker. Tibet occid., Kachmir.

18. H. astragaloides Benth. Lahul, Kischtwar, Affghanistan (?).

19. H. caschmirianum Benth. Kachmir.

b.

20. H. microcalyx Baker. Himalaya occid., Gurwhal, Kachmir, Lahul.

c.

21. H. Semenovi Regel et Herd. (= H. flavum Rupr.). Thian-chan,

22. H. flavescens Rgl. et Schmalh. Les montagnes du Turkestan.

d.

23. H. Macquenzii Rieh. (H. dasycarpum Turcz., ? H. canescens Nutt.). Sibérie,

Amérique du Nord.

24. H. carnosulum Green. Colorado.

e.

25. H. elongatum Fisch. (= H. alpinum L. ex parte, H. sibiricum Led. non

Poir., H. laxiflorum Benth.), Russie d'Europe orient., Sibérie,

Himalaya, Tibet occid., Japon.

var. albiflorum Led. (= H. esculentum Led., H. vicioides Turcz.).

26. H. Branthii Fisch, et Mey. Sibérie orient.

27. H. boréale Nutt. (H. americanum Britt.) Amérique du Nord.

var. flavescens (Coult. sp.).

28. H. occidentale Green. Amérique du Nord-ouest.
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Sectio 4. Membranacea.

:2y. H. Dieinbranaceuin Coss. Maroc.

Sectio 5. MuLTiCAULiA.

_!_
1

a.

:>0. H. forniosum Fisch, et Mey. Perse, Arménie russe.

b.

•U. II. elymaiticum Boiss. et Hausskn. Perse.

'M. H. Maitlandianuni Aitcii. et Baker. Afghanistan.

c.

."{3. H. nitiduiii Wilhl. Arménie turque.

'.'>'k. H. Korzinskyauum n. sp. Caulis huniilis, herbaceus, adpresse incanus. Folia

4-6 juga cum inipari; foliola late elUptica, supra parce adpresse

pubesccutia, subtus sericea. Stipulée connatae. Peduuculi folium

superantes. Racemi densi. Calyx corolla triplo brevior, laciniis

tubo subœquilongis. Corolla lutescens vel ex parte rubescens.

Carina alis duplo vel plus duplo longior, vexillum subaequans.

I^egumen cauescens, articuli 2-3-4, rugosi, tuberculis ad marginem

insitis adspersi.

Turkestan : dans les montagnes entre Gousar et Kschtout, 3-4000';

quelques spécimens défleuris ont été récoltés le 18 juin 1882 par

M. Albert Picgel (dans l'herbier du Jardin impérial botanique de Saint-

Pétersbourg !).

Cette espèce est voisine de H. nitidum Willd. (herb. Willd., herb.

Paris., herb. Boiss., herb, du Jardin de Saint-Pétersbourg!), mais

bien dirtéi-ente d'elle par ses ailes plus courtes et ses folioles plus larges.

J'ai nommé cette espèce en honneur de M. l'académicien Korzinsky

à Saint-Pétersbourg, sous la direction (huiiicl j'ai commencé mes études

des Hedi/sarum et qui ni"a toujoui's montré la i)lus grande bienveil-

lance, ei) m'acftordant souvent son aimable concoui's.

.1.

.;."> II. ..irnmi WilM. (II. l-\<liiiin lîoiss., II. [i;il.i\ iaiitini lloclist.. II. inciiniiii

I>!d.. H. .siilpliiirciim lidi^s., II. |ihrv,:'mni Hniss.). 'l'iinpiii^ d'Asie,

Tninscaucasic.

M). Il, '.lilirliroiini l'.iiiss. (II. sipylcnm Moiss.). I,yilic, (ladmc;.

f.

'','. Il laxiim iJoisH. (^|>pu(loci(;,

iiH, II. 1'. ^lalozza; Bois». Lycie.
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f.

39. H. ibericum M. B. Transcaucasie.

40. H. atomariura Boiss. Syrie, Taur. cilic.

41. H. polymorphum Led. (= H. Gmelini Led., H. roseum Stepli., H. con-

sanguineum DC, H. altaicum Fisch., H. rutidocarpum DC).

Russie d'Europe orient., Sibérie, Turkestan.

42. H. Razouniovianum Helm, et Fisch. Russie d'Europe orient., Songorie (?).

43. H. setigerum Turcz.

cr

a-

44. H. baldshuanicum n. sp. Caulis bipedalis, erectus, herbaceus, subglaber.

Folia longissima usque 30 cm. longa, 6-10 juga cum impari
;

foliola juniora subsericea, oblonga, adulta pilosiuscula. Pedunculi

folium subsequantes vel eo longiores. Racemi S-15 flori. Flores

magni. Calyx pilosiusculus cire. 8 mm. longus; dentés calycini

tubum circiter sesqui superantes. Corolla rosea. Vexillum cire. 20-

22 mm., carina 19 mm., alae 7 mm. longi. Ovaria pubescentia,

3 ovulata. Styli longissimi. Legumina ignota.

Turkestan : Baldshouan, Sarypoul, près de la rivière Ak-Ssou, juin

1884 et dans les montagnes près de Moumounawada, apr.-mai 1884,

récolté par M. Albert Kegel (dans l'herbier du Jardin impérial bota-

nique de Saint-Pétersbourg !).

h.

4o. H. chaitocarpum Rgl. et Schm, Turkestan.

46. H. dumetorum Boiss. Pisidie, Arménie turque.

47. H. leucocladum Boiss. Pisidie.

48. H. cinereosericeum Basin. (H. Basineri Boiss.). Cappadocie.

49. H. candidissimum Freyn (H. candidum Freyn et Sint., non M.B.). Arménie

turque.

oO. H. cyprium Boiss. Chypre.
* *

+
oi. H. Huetti Boiss. Arménie turque.

52. H. rotuudifolium Boiss. et Noe. Arménie turque.

53. H. singarense Boiss. et H. Mésopotamie.

54. H. tauricum Pall. Tauride, Bulgarie.

55. H. cretaceum Fisch. Russie d'Europe.

56. H. ecbatanum G. Beck. Perse,

57. H. atropatanum Bge. Perse.

58. H. turkestanicum Rgl. et Schmalh. Turkestan.

59. H. Perrauderianum Coss. Algérie.
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J !_

«io. H. Iiuniile L. (H. Foutanesii Boiss., H. conferlum Desf., H. laxum Pomel,

H. Bovei Boiss. et Reul., H. Boveamun Basin.). France inérid.,

Espagne, Sicile, Nord de l'Afrique.

61. H. brachypterum Bge. Mongolie, Chine boréale.

62. H. N'aiuliniannm Coss. (H. papale Pomel). Algérie.

Sectio 6. SUBACAULIA.

A.

63. H. Fedtsclienkoanum Bgl. Tiirkeslan.

B.

6i. II. sericeuni MB. Caucase.

6o. H. elegans Boiss. et Huet. Arménie turque.

66. H. argentt'um M. B., non L. fil. Russie mérid., Crimée, Caucase.

Cette espèce a été récoltée et décrite pour la première fois i)ai-

M. Marschall de Bieberstein {Flora Taurico-caiicasica,\o\. II, N° 1443;

Charcoviœ 1808) qui la nomma d'une manière erronée H. argenteum

L.fil. Un tel nom n'existe pas dans les ouvrages de Linné fils. Le nom

H. argenteum a été proposé pour la première fois par Linné père

pour la planto de Sibérie qui avait été déjà décrite sous le nom de B.

yranditioram Pall. Linné fils avait commis une faute dans la

citiition du nom du Hedysarum de la Sibérie, le nommant H. arge)i-

üitian. La plante de Marschall de Bieberstein qui croit dans le Caucase

et dans le sufl de la lîussir, n'a l'ien do commun avec la ))lante de

Linné.

«i7. II. .'r.iiidilloram l'ail. SynoM\iiiie di- colle cspccc : iicdysaniin \illosiiin,

argenleutii, non rannjsnin, lloribiis spicatis pinpiirco \ icdaceis.

Anmian. Slir|i. rullien. rarior.. n" lo.'). 17;{1); llcdvsaiiim spicis

radjcalis. (Iruelir). V\. Sili. IV, n" 'M. I7(i'.): .Aslragaliis graiidi-

ll<ll•ll^ Liiiiii', Sp<r. pl.iiil. cd. Il, p. 1(171, 17(i;i; Asiragalus grandi-

llorns Pallas. Heise durch verscli. prov. Itiiss-Heich, I, p. l^'i', 1771 :

Hedysarum graiidillornm, Pallas, itiid. Il, 7'i;t, n" liO, l. \', 177.'t;

Hedysarum argenteum, l.iiini', S\stcm. ve;.'el. éd. .\||| ,i Miiriviv.

p. .')62, n" IJ4-;i.'). 177't; lledysarnm argenlaliiiii l.inne lil., Sn|)pl.

plant., '.V.y.i, 17H7; Hedysarum argyr()[iliylliim l,<di|i.. l'Iora rns-

sica. I.p. ^'m. IHM; lleilysanim grandillur I.i'd. iliid.. p. 6<)M,

1842 (ex parlf); liodysarum platyphylliim lias.. .Mmi. '.'en. Iled\

nari no 31, 1846. Uiissjc dKuntpf- (»ricntalc.
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68. H. daghestanicum Rupr. Daghestan.

69. H. papillosum Boiss. Perse.

70. H. splendens Fisch. Songorie, Altaï.

+ 4-

71. H. candidum M. B. Crimée.

72. H. cappadocicum Boiss. Cappadoce.

73. H. pluraosum Boiss. et Hausskn. Perse.

* *

74. H. erythroleucum Schott, et Ky. Taur. cilic, Cataonie.

7o. H. Poncinsii Franchet. Pamir.

C.

a.

76. H. brahuicum Boiss. Affghanistan.

77. H. kumaonense Benth. Himalaya.

78. H. denticulatum Rgl. Turkestan.

b.

79. H. Lehmannianum Bgl. Turkestan,

80. H. Sewerzowi Bge. cum var. sericeum Rgl. Turkestan. *

81. H. microphyllum Turcz. Sibérie, Songorie.

82. H. cephalotes Franchet. Turkestan.

83. H. ferajanense Korz. Turkestan.

Sectio 7. Crinifera.

84. H. callithrix Bge. Perse.

85. H. micropterum Bge. Perse.

86. H. Wrightianum Aitch. et Baker. Afghanistan, Transcaspie, Beludshistan.

87. H. criniferum Boiss. (? H. trichocarpum Desv.). Perse.

88. H. pogonocarpum Boiss. (H. xanthinum Freyn cum var. variegatum Freyn),

Syrie, Arménie, Anatolie, Turkestan (?).

89. H. Kotschyi Boiss. Mésopotamie.

90. H. pannosum Boiss. Syrie, Mésopotamie.

91. H. Bellevalii (Prain) Bornm. Afghanistan.

-1- +
92. H. Aucheri Boiss. Cappadoce.

Species incertae sedis.

1. H. anomalum DC. (une monstruosité?).

2. H. japonicum Basin. Japon.

3. H. Rœzlianum Prantl. Californie (?= H. Macquenzii Rieh.),



(8) BORIS FEDTSCHENKO. ESPÈCES DU GENRE HEDVSARUM. 261

Species excludendœ (praeter alias quae jam in Indice Kewensi

exclusae sunt.)

1. H. ancistrocarpum Led. Brésil.

"2. H. canescens Aubl. Guian e.

3. H. cochinchinensis Lour. Cochinchine.

4. H. distortum Aubl. Guiane.

.'j. H. llacx:idum Weinm. Nepal.

6. H. granulifennn Spreng. Afrique trop.

7. H. imniaoulaluin Forsk. Arabie.

8. M. incarnalum Wilkl. Japon.

9. H. leucophylluni Lk.

10. H. Lindleyi Mart. Brésil.

11. II. lineare Lour. Cochinchine.

ii. H. madagascariense Desv. Madagascar.

13. H. moniliforine Burni. Ind. or.

14. H. nutans R. Grab. Ind. or.

l'i. U. procunibens Mill. Jamaïque = Desmoiliiiiii spirale ]){'..

lii. II. purpureum Giild. Caucase.

17. II. scaadens Mill. Mexique = Galactia pendula Pers.

1«. II. sericeum Mill. Mexique = Desmodium cajanifolium DC.

lu. H. strobiliferurn Baker. Himalaya = Aslragalus cliloroslacliys LiiuU.

âu. II. trianguläre Retz. Java.

"il. H. unillorum Lapeyr. Pyrénées.

Genève, décembre 1898.

BLI.I.. IIKIIH. MOIfW., avili IHI)'.). 18



262

Beiträge sur Flora von Sicilien.

X. «Teil.

Erläuterungen und kritische Bemerkungen

zum

Herbarium siculum

I. Centurie

Dr. Hermann ROSS.
Kuslos am ksl. botanischen Garten in München.

Nach dem Tode von Professor Todaro, Direktor des botanischen

Gartens in Palermo, ist die von ihm herausgegebene <^ Flora sicula

exsiccata >^ nicht fortgesetzt worden. Ich fasste deshalb schon vor

mehreren Jahren den Plan, ein ähnliches Exsiccatenwerk herauszugeben,

da ich glaubte, dadurch den vielen Nachfragen nach sicilianischen

Pflanzen besser und gründlicher nachkommen zu können, als es durch

Tausch, Lieferungen an Tauschvereine, Herbarien u. s. w. der Fall sein

konnte.

Bei dieser zusammenhängenden, planmässigen Herausgabe sollen nach

und nach alle Pflanzen dieser ihrer eigenartigen Lage und geologischen

Vergangenheit wegen botanisch so interessanten Insel zur Ausgabe

gelangen, um eine möglichst vollständige Uebersicht der im Gebiete vor-

handenen Pflanzenarten zu geben.

Meine während eines zwölfjährigen Aufenthaltes in Sicilien ge-
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machten Erfahrungen und umfangreichen Sammlungen sowie die hier in

München in so reichem Maasse vorhandenen wissenschafUichen Hilfs-

mittel, sowohl in Bezug auf Lilteratur wie auf Yergleichsmaterial,

ermöglichen mir eine gründliche Bearbeitung der zur Ausgabe ge-

langenden Pflanzen.

Meine bedeutenden Vorräte, sowie die Unterstützung von in verschie-

denen Teilen der Insel ansässigen befreundeten Botanikern und für mich

thätige Sammler sichern eine i-egelmässige und gute Fortsetzung der

Centurien, und ich selbst beabsichtige auch nach Möghchkeit meinen

Urlaub — wie ich es bereits im Jahre 1898 gelhan habe — zur plan-

mässigen Bereisung der besondere Beachtung verdienenden Gegenden

Siciliens zu benutzen.

Die sicilianische Flora ist vom 'systematischen Standpunkt aus im all-

gemeinen sehr gründlich bearbeitet, da viele tüchtige einheimische

Botaniker ihr ganzes Leben liindurch sich ausschliesslich dieser Aufgabe

widmeten und auch mehrfach ausländische Botaniker die Insel erforschten

und daran ausführliche Arbeiten knüpften. In den Herbarien dagegen

finden sich die sicilianischen Pflanzen verhältnismässig schwach und

schlecht vertreten. Besonderen Wert lege ich deshalb auf möglichst

vollständige und instruktive Exemplare, damit bei monographischen

Studien u. s. w. das Material allen Ansprüchen genüge und nicht zu

falschen Vorstellungen Veranlassung gebe.

Wie es bei der floristischen Bearbeitung eines keineren Gebieles nur

allzu häufig geschieht, so neigten auch die sicilianischen Botaniker bei

der immer mehr ins Einzelne gehenden Bearbeitung ilirei' einheimischen

Flora, auch bei ganz geringfügigen Unterschieden, zur Aufstellung neuer

.Arien. Im Gegensatz hierzu hin ich der Ansicht, dass die in neuerer

Zeit sich immer mehr It.ilinbrecliendc Ziisammenziehung der nahe ver-

wandten P'ormen und Vereinigung derselben zu einer «Gesamlart»,

.sowie Unterordnung der mindorwerligen als Unterarten, Varietäten und

Formen, sowohl vom systematischen als auch ganz i)eson(iers vom

prianzengeographisclien Standpunkt aus das Vort(!ilhaneste ist, und werde

ich dies auch bei der Benennung der IMIanzm zum /\nsdnick hringcn.

In manchen Fällen geluMi dif .Auflassungen lihci' di(! Idcntiiät oder

Ver.schi(;dfnli('il df!r sicilianischen Pllanzen mit nahe vei'NvaiidU^ii Arien

anderer (iehiete sehr weit .•iu>eiii;iniler. Diese l'Yageii lassen sich liis-

wf'ihMi Nseder durch Beobachlunge.n ;in (»i l und Slelk^ noch diiicli ein-

«eilende l'nler.suchungen an gelrock neiem .Material enlsclieideii. Ii h

glaubeaber,das.s manche derselben dmvli|il;iiiiiiässigau.sg('führleKulinivii
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der in Betracht kommenden Pflanzen— ein leider sehr vernachlässigter,

obwohl sehr wichtiger Gegenstand für die systematische Botanik —
gelöst werden kann. In diesem Sinne habe ich bereits von einer Anzahl

derartiger Pflanzen bei meinem letzten Besuche Siciliens Samen ge-

sammelt, um dieselben an geeignete Persönlichkeiten und mehrere

botanische Gärten in den verschiedenen Teilen Europas zu verteilen,

und hoffe ich hierdurch nicht nur manche Zweifel in systematischer

Hinsicht zu beseitigen, sondern es kann dadurch auch wohl manche

biologisch interessante Thatsache zu Tage gefördert werden.

Durch meine fortgesetzten Excursionen nach Sicilien bezwecke ich

ausserdem meine Studien der sicilianischen Pflanzenwelt derartig zu

vervollständigen, dass ich schliesslich eine ausführliche, auf eigener

Anschauung beruhende Darstellung der Yegetationsverhällnisse der

Insel nicht nur vom floristischen und pflanzengeographischen, sondern

auch vom ökologischen Standpunkt aus werde geben können.

In Bezug auf die Pflanzenverbreitung in Sicilien spielt die geologische

Vergangenheit dieses Teiles des Mittelmeerbeckens eine wichtige Rolle.

Es mögen deshalb einige kurze, allgemeine Angaben darüber hier Platz

finden. Bemerkenswert ist ferner, dass die Pflanzengeographie dieses

Gebietes nicht minder interessant ist als dessen Tiergeographie '; die

eine kann vielleicht die andere in mancher Hinsicht ergänzen oder

bestätigen und beide zusammen dazu beitragen, manche schwierige,

zweifelhafte Frage der Lösung näher zu bringen.

Zunächst erinnere ich daran, dass Sicilien zweifellos in der jüngeren

Tertiärzeit ^, ebenso wie die südlichen Teile der iberischen Halbinsel, mit

Nordafrika zusammenhing, und dass das jetzt Sicilien von Nordafrika

trennende Meer durch Versinken dieser Landbrücke entstanden ist.

Nach der Ansicht mancher Geologen bestand diese Verbindung sogar

noch in der Diluvialzeit ^

^ W. Kobelt : Die Fauna der merJdionalen Subregion (Studien zur Zoogeogra-

phie, Bd. II). Wiesbaden 1898, pag. 279 u. ff.

^ R. Lydekker : Die geographische Verbreitung und geologische Entwiclclung

der Säugetiere. Uebersetzt von G. Sieber, Jena 1897, pag. 457. — A. Engler,

Versuch einer Entwicklungsgeschichte der Pflanzenwelt. Leipzig 1879, ßd. I.,

pag. 52. — Kobelt 1. c, pag. 286.

^ M. Neumayr : Zur Geschichte des östlichen Mittelmeerbeckens. Berlin 1882,

pag. 27; Erdgeschichte (2. Aufl.) II. Bd., pag. 446. — G. J. Forsyth Major :

Tyrrhenis. Studien über geographische Verbreitung von Tieren und Pflanzen

im westlichen Mittelmeergebiet. Kosmos, Bd. XIII (1883), pag. 103.
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Sowohl geologisch ' wie auch tiergeographisch zeigt ferner der süd-

lichste Teil der italienischen Halbinsel, d. h. Kalabrien, grosse Verwandt-

schaft, zum Teil vielfache Uebereinstimmung mit dem nordöstlichen

Teile der Insel Sicilien. In der älteren Pliocänzeit bestanden zwischen

den Urgesteinhorsten KalaJDriens mehrere Verbindungen vom lyrrheni-

schen zum ionischen Meere. Im Norden wurde dieser Komplex, der in

früheren Perioden wahrscheinlich ein zusammenhängendes Ganzes

bildete, durch einen breiten Meeresarm von dem bis zu den Alpen

lückenlos sich erstreckenden Apennin getrennt; hierdurch wurde der

Pflanzenwanderung in dieser Richtung ein unüberwindliches Hindernis

entgegengestellt. Durch diese Verhältnisse erklärt es sich, dass Sicilien

eine Anzahl von seltenen und interessanten Arten mit Süditalien

gemeinsam hat. aber dieselben auf dieses Gebiet beschränkt sind.

Wahrscheinlich hat früher auch zeitweise eine mehr oder minder

breite Landbrücke zwischen Unleritalien (Monte Gargano) und der

gegenüberliegenden Balkanhalbinsel bestanden -, wodurch auch die

Pflanzenwanderung zwischen diesen beiden Gebieten möglich war.

Ferner wird von den Geologen angenommen ^ dass der südöstliche

Teil Siciliens durch eine von Osten nach Westen sich erstreckende, tief

einschneidende Bucht des älteren pliocänen Meeres von dem nördlichen

und westlichen Teile getrennt war und in ununterbrochenem Zusammen-

hang mit den bis nach Cypern und dem Orient sich erstreckenden

Ländermassen stand. Damals erstreckte sich mutmaasslich die Küste

.Nordafrikas teilweise weiter nach Norden, und Sardinien mit Korsika

hingen damit noch zusammen, so dass wahrscheinlich einst auch eine

indirekte Verbindung Siciliens mit Sardinien bestanden hat.

Nach Suess* bilden die längs der Nordküste Siciliens verlaufenden

Gebirgszüge zusammen mit denjenigen des westlichen Nordafrika und

dem Itandgebirge im Südosten von Spanien ein zusammenhängendes

System, den Grenzbogcm des westlichen Millelmeeres.

' (^arla geologica d'Ilalia. l'iilihlirata piT rma dd H. t'Hii-Jo f,'Oologio(t. Umiia

IHH'J. — Kiliianl Siir-ss : Die Knlhcix-ii des siiilliclicii llaliciis (I. .Ahsrliiiill : Der

gf;olr»giH<-|i(; iJaii (iaiabriens iinil des zunär.-jist !ici.'<'ii(i(Mi Tiiilüs der Insel Sicilien).

Dfüjk.HchriflftM rl. k. Akad. d. WLsHonscIi. il'i. l!d. Winn 187;), p. '.). — Tho.oliald

Fisr.hcT : Heilriigf! zur [tliysiseiien (Jen^fraiiliic der Millcliiieerliiiidcr, l)es(Uiders

Siriliffn«, btipzig IM77, [i. I und 11'.

*
Kfi'.'l'!r I. c, pag. 70. — Koixdl, I. <•.. |). i'T.i.

M. .Nfiiiiiayr ; Krdt'OHr-hielil.- |1'. Aiill.). Wirn jH'.l.'i. M. I, p, .'ITV; IM. II,

p. 4<)(> II. n, w.
* KdiianI Sile,^ . D.», Aiillilz der Krd.-. IM I, p.,-. :U):\. M. .NVmumm-:

Krdgewhichle (1 Aufl.) IM. II, pag. W>.
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Durch diese frühere Verteilung von Land und Wasser und durch den

Zusammenhang einzelner Teile des jetzigen Siciliens mit Ländermassen,

die wesentlich verschiedene Vegetation zeigen, wird ausserdem auch

manches Eigenartige in Bezug auf die jetzige, scheinbar sehr auffällige

Verbreitung der Pflanzen innerhalb der Insel erklärt. So z. B. zeigen im

allgemeinen die die nördlichen und westlichen Gebirgszüge bewohnenden

Arten nahe Beziehungen zum westlichen Nordafrika und Spanien,

während diejenigen des südöstlichen Teiles mehr Beziehungen zum öst-

lichen Teile des Mitlelmeergebietes aufweisen.

Die der tunesischen Küste näher als Sicilien liegende Insel Lampedma

gehört von allen Gesichtspunkten aus zu Nordafrika ^; dadurch erklärt

es sich, dass eine Anzahl von Arten, welche sonst in Europa nicht vor-

kommen, sich hier finden. Da diese Insel aber zufällig politisch zu Italien

gehört, wird sie allgemein zu Europa gerechnet und in allen floristischen

Werken als zu Sicilien gehörend betrachtet, weshalb auch ich sie nicht

ausschliesse.

Die Maltagruppe bietet ihres sehr komplicierten geologischen Baues

und des geringen Umfanges wegen mancherlei Schwierigkeiten und

gehen deshalb die Ansichten über die geologische Vergangenheit dieser

Inseln zum Teil sehr auseinander ^ Zweifellos haben dieselben aber mehr

Beziehungen zu Sicilien als zu Nordafrika und werde ich sie deshalb

auch berücksichtigen.

Die ägadischen Inseln (Favignana, Marettimo, Levanzo) sind nur Teile

Siciliens, welche wohl zu jener Zeit isohert wurden, als das Meer

zwischen Sicilien und Nordafrika sich bildete.

Die rein vulkanischen Inseln Linosa und Pantellaria gehören ebenso

wie die Liparischen Inseln und Ustica nicht nur politisch zu Sicilien,

sondern auch geologisch zum italienischen Vulkangebiet. Da dieselben in

der jüngeren Tertiär- und .Quartärzeit aus dem Meere emporgestiegen

sind ^ also ihre Flora und Fauna von aussen her empfangen haben

^^Giacomo Trabucco : L'isola di Lampedusa. Studio geo-palaeonlologico.

Bolletino della Società Geologica Italiana, vol. IX (1890), pag. 573.

2^Leith-Adam : The Nil-valley and Malta, London 1870. — Lydekker 1. c. —
Kobelt 1. c, pag. 286. — Suess : Antlitz der Erde, Bd. I, pag. 439. — Husten,

F. W. : Sketsh of tlie physical Geology of the Island of Malta. Geolog. Magazine,

vol. III (1866). pag. 145.

^ Nach mündlichen Mitteilungen des Herrn Dr. A. Bergeat, dessen Arbeit über

«Die äolischen Inseln, geologisch beschrieben» in Abb. der IL Kl. d. k. bayr.

Akad. d. Wiss. XX. Bd., 1. Abt., demnächst erscheinen wird.
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müssen, SO bieten sie manches Interessante in Bezug auf Pflanzenwande-

riing.

Bezüglich der Bodenverhältnisse ' ist hervorzuheben, dass dieselben

äusserst vielgestaltig und kompliziert sind, indem in mehr oder minder

ausgedehntem Maasse fast alle sedimentären Schichten, von den jüngsten

bis zu den ältesten, sowie auch Gneiss, Glimmerschiefer, Granit u. s. w.

vertreten sind. Ausserdem nehmen vulkanische Gesteine einen sehr

bedeutenden Anteil an dem Aufbau der hisel, besonders im Osten und

Südosten. Die Hauptmasse der Gebirge besteht jedoch aus Kalkslein

von der verschiedensten Beschaffenheit. Gips tritt an sehr vielen Stellen

in so bedeutendem Maas.se auf. dass die Vegetation dadurch wesentlich

beeinflusst wird, was besonders im centralen und südlichen Teil der

Insel der Fall ist.

Wenn einzelne Pflanzen in auffallender Weise nur auf dem Boden

bestimmter Formationen sich finden oder auf gewisse Bodenarten be-

schränkt sind, so werde ich dies nach Möglichkeit hervorheben, da eine

Häufung von derartigen Thatsachen schliesslich dazu führen kann, allge-

meinere Schlüsse daraus zu ziehen.

lieber die zu benutzenden Ausdrücke bezüglich der Regionen ist

Folgendes zu bemerken: Die untere Region (regio inferior) erstreckt sich

vum Meere bis etwa 700 in. Höhe ; auf der oft sehr steilen Nordseite dei'

Gebirge hört sie schon etwas früher auf, während sie auf der Südseite

derselben sich auch weiter hinauf erstreckt. Die Zone von 700— 1800 m.

etwa bildet die Bergregion (regio monlana), während zur alpinen Region

(regio alpina) die wenigen darüber hinausreichenden Gipfel gehören.

l'nter regio submontana verstehe ich das Uebergangsgebiet der unteren

zur Bergregion, und die I'ebergangszone von der Berg- zur alpinen Region

ist denientsprechend regio suh.iliiiiia.

In Bezug auf Lilteralnr und Abbildungen werde ich nur das für dir

specifllen sicilianisrhen Verh;illnis.se besonders Wichtige citiiiien. sowie

alles Neue oder wenig Rekannte angeben, da ja die zahlreichen Hand-

bücher die vollständigen Gitale enthalten. Da.sselbe gilt in Bezug auf die

Synonyme.

Bei jeder Pflanze werde ich, .soweit es nötig, krili.sche Ikuuurkungeii.

etwa notwendige Reschreibniigen, sowie alles sonst Interessierende mil-

leilen. Ferner bringe ich iicim' Sl.'iiKlorlr und HcMicikiiiii^fn liiicr das

jetzige Vorkoniiiieri s('ll(!tK;r Ailcn, xondfiicn so ni.inciic .uich in Sicilien

' I,. |{.»l<l;ii II Di-Hcrizione gRologica dr-H' is(»la di .Siciii.i. Moriia IHHO.
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allmählich der immer mehr sich ausbreitenden Kultur zum Opfer fällt.

Ich füge auch kurze, allgemeine Angaben über die geographische Ver-

breitung jeder Pflanze bei, da diese in vieler Beziehung von Jnteresse^

sind und wesentlich zum Verständnis des Ganzen beitragen.

München, Dezember 1898,

1. Ranunculus spicatus Desf. var. rupestris == R. rupestris

Guss.

In rupibus calcareis herbosis regionis submontanse et montanse. —
Palermo : Pizzuta (ca. 900 m.). — Fl. IV., fr. V. 1894.

Der Formenki'eis des B. spicatus wird von Freyn (Flora 1880; in

Willkomm et Lange, Prod. fl. hisp. III, 919, 981 et suppl. 316) in zehn

Arten zerlegt, deren Verschiedenheiten besonders in der Grösse der

Blätter, der Behaarung, der Beschaffenheit der Früchte und des Frueht-

standes bestehen. Cosson (Compend. fl. atlant. II, 23) dagegen will

diese Arten nicht einmal als Formen gelten lassen und betrachtet sie

alle als Synonyme des B. spicatus Desf. In Bezug auf die in Spanien

vorkommenden Formen hebt auch Willkomm (Illustr. fl. Hisp. I, 31)

ihre nahe Verwandtschaft zu einander hervor und glaubt sie als Ver-

zweigungen eines gemeinsamen Stammes, der vielleicht B. escurialmsis

Boiss. et Bent. wäre, betrachten zu können. Es ist sehr wahrscheinlich^

dass eine derartige Stammart jetzt gar nicht mehr existirt oder auch

ihrerseits mehr oder minder wesentliche Veränderungen erfahren hat..

Es scheint mir in diesem Falle richtiger, den B. spicatus als Mittel-

punkt des Formenkreises hinzustellen, da dieser die weiteste Verbrei-

tung unter allen hat (Tunis, Algier, Marokko) und ausserdem auch das

Centrum des ganzen V^erbreitungsbezirkes einnimmt.

Der von Desfontaines (Fl. atlant. I, tab. 115) abgebildete Frucht-

stand des B. spicatus ist aussergewöhnlich lang und dünn, und auch

die Angabe « habitat in paludihus Algerias » muss auf einem Irrtum

oder Zufall beruhen, denn alle hierher gehörigen Pflanzen sind Berg-

bewohner und erstrecken sich in Spanien sogar bis in die alpine Region.

Die sicilianische Pflanze hat im allgemeinen einen etwas kürzeren

(ca. 20 mm.) und dickeren (10—12 mm.) Fruchtstand als die aus Algier

stammenden Exemplare, und ihre Blätter sind stärker und abstehender

behaart. Bezüglich der Grösseuverhältnisse aller Teile herrscht grosse
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Veränderlichkeit uud zwar im Zusammenhange mit den Standorts-

bedingiingen; besonders an weniger stark belichteten Stellen finden sich

oft sehr grosse und üppige Exemplare. Ohne Zweifel haben solche

Pflanzen Lo Jacono (Flora sie. I, tab. Y) für seine Abbildung vorge-

legen. Wie bei vielen verwandten Eammculas-Arteü zeigen auch hier

die später sich entwickelnden Blätter eine etwas abweichende Form

imd erinnern dann oft an diejenigen von B. hlepharicarpos Boiss.

(Voy. bot. dans le midi de l'Espagne, tab. I) und bisweilen sogar an die

von R. escurialeusis Boiss. et Rent.

Ausser auf der Pizzuta sammelte ich die Pflanze am Gibilmessa und

auf der Insel Marettimo. An diesen wie an allen anderen bis jetzt

bekannten Standorten wächst dieselbe auf Kalkstein, der zur Trias- oder

Juraformation gehört. Eine Ausnahme hiervon macht nur das zu den

iiparischen Inseln gehörige vulkanische Alicuri, wohin die Samen wohl

durch Wind oder Vögel gelangt sein dürften.

Geographische Verbreitung : Der ganze Formenkreis findet

sich im westlichen Nordafrika sowie in Sicilien und auf der iberischen

Halbinsel, die vorliegende Varietät nur in Sicilien. Nach Freyn

(Willk. et Lange, Prod. fl. hisp. III, 981 ; suppl. 316) kommt eine aller-

dings noch zweifelhafte Form {E. rupestris Guss. var. hœticus) in

Spanien voi-, und zwar in dem mit Sicilien und Nordafrika geologisch

zusammengehörigen Randgebirge im Südosten der Halbinsel.

2. Helleborus viridis L. var. Bocconi == H. Bocconi Ten.

Syn. M. muKißdns Vis. var. Bocconi Schiffner in Monogr. Helleboro-

rum (1890), 119; H. sicuhis Schiftner 1. c. 123 et tab. VI. — E. inier-

mediu.s Guss.

In collibus calcarois herbosis vcl silvaticis regionis montanic. —
Palermo : San M;irtino. Fl. III., fr. \. ls9(;.

I)i«'s*' PHaiizi- cr.sctzt den typischen 77. virulislj. in Sicilien und Süd-

und Mittf'litulien. Der geringfügigen Unterschiede wegen verdient die-

.selbo nicht als eigene Art betrachtet zu werden. Strobl (Flora des

Aetna, 182) sagt, dass .seine Exemplare des //. mulüßdus Vis. aus

Dalmatien und Montenegro von denen des H. Bocconi Ten. aus Neapel

und Sicilien nicht verschieden sind. Was ich von /7. niulli/idiis sah,

ist nicht völlir.' iihei-einstimniend mit iiiisci-er IMiaiize, iiiid auch

Sfhiffner untefsclicidct dieselben uni| /.\vai- (lerarl, dass er den

7/. /{ocroni vom Kontinent als rar. lt. zu //. )tiidliji(/ji.^ stellt, wähi'end

CT dif! Pflanze aus Sicilien als eine neue .Art, //. .^hkIhs, besrhreiltt. in
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einer früheren Notiz (Englers Bot. Jahrbücher, Bd. XIII) habe ich

gezeigt, dass dieses ungerechtfertigt ist, da die sicilianische Pflanze

sich nicht von dem H. Bocconi Ten. unterscheidet und die Angaben

Schiffners wohl auf ungenügendes Material zurückzuführen sind.

H. mulüfidus ist nach meiner Ansicht auch nur eine Varietät des H.

viridis L.

Nach den Angaben von Schiffner (1. c. 122) kommt die var. Bocconi

auch in der Kastanienregion von Vallombrosa bei Florenz vor. Ba-

roni erwähnt in seinem 1897 erschienen a Supplemento generale al

Prodromo della Flora toscana » nichts davon, und ich habe auch bei

den kompetentesten Lokalfloristen nichts darüber in Erfahrung bringen

können. Sehr umfangreiches Material, welches ich seiner Zeit von Val-

lombrosa durch die Freundlichkeit der Herren St. Sommier und

Prof. D' Soi la erhielt, gehört zu R. viridis L. Schiffner scheint

demnach diese Art anders aufzufassen, denn er sagt (1. c. 134) : «In

Italien kommt der echte R. viridis L. nach alledem, was ich dorther

gesehen habe, nicht vor; trotzdem die norditalienische Pflanze nicht

überwinternde Blätter hat, gehört sie dennoch dem ganzen Aussehen

nach zu R. odorus; eben hierher gehört wahrscheinlich zum Teil auch

der R. viridis des südlichen Tirol. »

Wenn ein Monograph sich so unsicher und zweifelhaft ausdrückt,

so müssen thatsächlich sehr grosse Schwierigkeiten bei der Umgren-

zung der verschiedenen Arten u. s. w. vorhanden sein. Umfangreiche

Untersuchungen an lebendem Material sowie entsprechende Kultur-

versuche wären demnach sehr wünschenswert.

Geographische Verbreitung : Mittel- und Süditalien und

Sicilien.

3. Arabis alpina L. var. albida = A. albida Stev. forma

sicula.

Syn. A. sicida Stev. (non Huet); Strobl, Flora des Aetna, 188; Lo

Jacono^ Fl. sie. 1, 106. — A. eleqans Tin. ined. ex Lo Jac. 1. c. — A.

albida Guss. (non Stev.), Fl. sie. syn. 11, 111. — A. alpina L. ß. grandi-

ßora, Caruel in Pariatore Fl. ital. IX, 863 (ex p.)

In rupibus calcareis reg. montanse et alpinse. — Palermo : Neviera

di Busambra (ca. 900 m.). — Fl. V., fr. VI. 1895.

Die in Nord- und Mitteleuropa u. s. w. ziemlich konstante typische

A. alpina L. wird besonders im Mittelmeergebiet sehr formenreich (cf.

Boissier, Fl. orient. I, 174 und suppl. 33). Da Uebergänge vorkommen,
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empfiehlt es sich, diese im allgemeinen durch Verschiedenheiten in der

Grösse der Blüten, der Blätter und in der Behaarung ausgezeichneten

Formen nur als Varietät (var. alhida) zu betrachten. Die Form sicula

bildet das Endglied derselben, indem sie die grössten Blüten von allen

aufweist und deshalb wohl verdient^ unterschieden zu werden, umso-

mehr da dieselbe bisher nur von Sicilien bekannt ist, wo sie in den

höheren Gebirgen (z. B. Madonien) eine der Charakterpflanzen bildet.

Geographische Verbreitung : Sicilien.

4. Iberis semperflorens L.

In rupibus calcareis regionis inferioris et montante. — Palermo. —
Fl. m., fr. V. 1894.

Der Name der Art ist gänzlich ungerechtfertigt; dieselbe blüht nur

von Dezember bis April. Mehr oder minder rosafarbene Blüten sind

nicht selten.

Auf der Insel Favignana sammelte ich im August 1898 an nach Süden

gelegenen, nackten, direkt zum ï\Ieere abfallenden Kalkfelsen zahlreiche

Exemplare mit 5—G cm. laugen und 2—2,2 cm. breiten Blättern. Die-

selben'waren ausserdem von so fleischiger Beschaffenheit (4—5 mm. im

Durchmesser), dass der ganze Habitus ein völlig anderer wurde und

diese Blattrosetten einem Coiijhdon oder Senipervivum nicht unähnlich

sahen. Durch die Sukkulenz der Blätter mir kann die Pflanze sich wohl

an solchen aussergewöhnlich scharf besonnten und trockenen Stand-

orten halten.

Geographische Verbreitung: Sicilien und einige Stellen der

italienischen Halbinsel.

5. Diplotaxis Harra (Forsk.J JJoiss.

Syn. D. crassifoUa 1)C. — PenduUna crassijolia Willk.

In collibus et rupibus gypsaceis et calcareis regionis inferioris et

njontan.'e. — Castrogiovanni, ca. 1000 m. — VI. 189.';.

Difsc Pflanze ist besonders in (iegeiiden mit Gipsboden, also im cen-

tralen und südlichen Teile der Insel sehr verbreitet. In Bezug iuil die

I'.eliaaning variiert dieselbe sehr; die beh:iai-te Form wird als var.

Iiixpiäti I). Iiisjjida DC. aulgelührt. N'olkeiis (Fl. der ägypt.-arab.

Wüste, lierlin 1H87, pag, 81 und î)4) giebt an, dass I)iplota.ris Narra

einjährig ist; die sicilianische Pflanzi' |m rciiiiii'i-t und dl«' Stengel sind

<»ft sogar am Grunde etwas holzig.

Am obigen Standorte wai- eine illiitcnkno^iiendelbrnuition .sehr
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häufig. Dieselbe ist ein Dipterocecidium, das durch eine Cecidomyiden-

larve verursacht wurde. Vergl. Massalon go und Ross : Ueber sici-

lianische Cecidien in Berichte der deutschen botan. Gesellsch., Bd. XVI

(1898), Seite 403.

Geographische Verbreitung: Südspanien, Nordafrika, Sicilien,

Westasien.

6. Heliantheraum glutinosum Benth.

Syn. Fumana glutinosa (L.) Boiss. — F. viscida Spach; Willk., Ic. et

descript. pl. Eur. aust.-occ. II, 158 et tab. 164, 165.

var. viride = H. viride Ten.

In collibus calcareis aridis regionis inferioris et submontanse. —
Palermo : San Martino. — VII. 1896.

Die hier vorliegende Varietät ist nicht nur durch die glatten, lebhaft

grünen Blätter ausgezeichnet, sondern auch durch den Habitus und

die Blütezeit. Die am Grunde sehr holzigen Stengel sind niederliegend,

und bildet die Pflanze einen losen, sehr sparrigen, kleinen Busch von

50—60 cm. Durchmesser, aus welchem sich die zahlreichen drüsig-

behaarten Blütenstände erheben. Die Blütezeit fällt in die Monate Juni

bis August, wann die anderen Varietäten meist schon reife Früchte

haben.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

7. Viola calcarata L, subspec. nebrodensis Presl forma

grandiflora.

In rupibus calcareis umbrosis regionis montanse. — Palermo : Ne-

viera di Busambra, ca. 900 m. — V. 1896.

Dieses ist der Originalstandort der durch ihre ausserordentlich

grossen Blüten ausgezeichneten vorliegenden Form, welche meines

Wissens auch nicht von anderen Standorten bekannt ist. Die Grösse

der Blüten hängt vielleicht mit der Beschaffenheit des Standortes zu-

sammen : eine sehr hohe, ganz steile, nach Norden gerichtete Felsen-

wand. Die Sonne trifft sie nur morgens und abends und herrscht hier

deshalb eine verhältnismässig grosse Feuchtigkeit und Kühle, wodurch

eine ungewöhnlich üppige und auch interessante Vegetation bedingt

wird.

Der Formenkreis der in Italien ganz besonders vielgestaltigen F.

calcarata L. ist von G. Strobl in der Oesterr. Bot. Zeitschrift, Bd. 27

(1877), 221 und neuerdings von Fiori und Paoletti in ihrer «Flora
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analitica d'Italia » I, 407 eiugeliend bearbeitet worden und zwar von

ganz entgegengesetzten Standpunkten aus. Strobl betrachtet jede,

auch'nur durch sehr geringfügige Merkmale ausgezeichnete Form als

a Art » und beschreibt deshalb auch noch eine neue Art V. Mina'.

Diese ist jedoch nicht völlig identisch mit der Pflanze von Busambra,

da letztere in allen Teilen viel grösser ist; besonders die Blüten, die

übrigens geruchlos sind, erreichen fast die doppelte Grösse (bis 5 cm.

lang imd 4 cm. breit), wie ich durch einen Vergleich mit den mir von

Herrn Prof. Strobl freundlichst zur Verfügung gestellten Original-

exemplaren feststellen konnte. T". 2Luue, die ausser auf den Madonien

auch auf dem Monte Pollino (Kalabrien) in der Höhe von 1900

—

2200 m. vorkommt, scheint mir also ein Zwischenglied der hier vor-

liegenden Form und der typischen Y. nebrodensis Pr. zu sein. Durch

Kulturen hoffe ich auch hier Specielleres feststellen zu können. Fiori

und Paoletti dagegen ziehen die zahlreichen Formen alle zu F. calca-

rata L. und ordnen sie dieser als 6 Varietäten unter, und bei den

letzteren werden dann die weniger wichtigen Abweichungen erwähnt.

Hierdurch tritt die Verwandtschaft und der systematische Wert der

einzelnen Formen sehr übersichtlich hervor, und bleibt es ja jedem

überlassen, je nach seiner Auffassung, die verschiedenwertigen Glieder

dieses Formenkreises auch als Arten aufzufassen.

V. nebrodensis Pr. ist besonders dadurch charakterisiert, dass das

untere Blumenblatt breit-eiförmig, fast abgerundet dreieckig und wenig

oder gar nicht ausgerandet ist. Die Blätter sind breit, Blattstiel und

auch Blütenstiele länger. Der Sporn ist länger als bei der typischen

V. calcarata L. und etwas aufsteigend.

Lo Jacono (Fl. sie. I, 142) beti-achtet die Foi-men f/randi/lora

und lutea als gleichwertig mit V. nehrodensis ProsI, indem er alle d\v\

als Varietäten von V. calcarata L. beschreibt, wodurch leicht \ev-

wcchsluugf'ii mit gleichnamigen Foi-men dci- typischen V. calcarata L.

entstehen können.

Geographische Verbreitung: V. nehrodensis ist nur aus Sicilien

und Süditalien (Strobl) bekannt, die Form fjrandijlora nur vom

obigen Standorte. Die Angabe, dass erstere auch in Sardinien vorkäme

(Parhttore, Fl. ital. JX, IH-J) und zwar am Monte (Jeiinargentn, i>t

nicht richtig; die dort vorkommende Art ist V. rorsica Nyni. (d. \\ .

I'.'irlcv. Flora* sardoa; compend.. 217).

8. Viola calcarata F. siibsjx-c. nebrodensis Tresl floribus

luteis.
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In rupibus calcareis regionis montanse. — Palermo : Pizzuta. —
V. 1894.

Wie bei den meisten Unterarten dieses Formenkreises kommen auch

bei dieser gelbe Blüten neben den typischen blauen vor.

Geographische Verbreitung: Einziger bisher bekannter Stand-

ort der gelbblütigen Form.

9. Frankenia hirsuta L. var. Isevis = F. leevis L.

In lapidosis maritimis. — Palermo. — V. 1895,

Bei den geringen Verschiedenheiten ist es völlig gerechtfertigt, F,

hirsuta L., intermedia DC, hispida DC, lœvis L. etc. (vgl. Boiss., FL
Orient. I, 780) als Varietäten einer Art zu betrachten.

Geographische Verbreitung : Westeuropa, Mittelmeergebiet.

10. Silène Gucubalus Wib.

Syn. S. inflata Sm., 8. vulgaris (Mnch.) Garcke.

var. commutata = S. commutata Guss.

In rupibus calcareis regionis montanse. — Palermo : Neviera di Bu-

sambra. — VI. 1895.

Diese eigenartige, besonders durch die breitelliptischen, zugespitzten

Blätter ausgezeichnete Gebirgsform v^^erde ich durch Kulturversuche

auf ihre Beständigkeit prüfen.

Auch bei dieser Pflanze sind am obigen Standorte die Blüten häufig

von Ustilago violacea (Pers.) Winter befallen.

Geographische Verbreitung: Südeuropa, Orient. — Lo Ja-

cono (1. c. 150) behauptet, dass die Pflanzen von Korsika und Griechen-

land mit der Art Gussones nicht völlig übereinstimmen.

11. Silène fuscata Lk.

In cultis et campis regionis inferioris. — Palermo. — IV. 1895.

Geographische Verbreitung: Mittelmeergebiet.

12. Silène fruticosa L.

In rupibus calcareis regionis iufer. et montanse. — Palermo. — V.

1895.

Geographische Verbreitung : Oestliches Mittelmeergebiet.

13. Gypsophila Arrostii Guss.

In collibus gypsaceis regionis infer. et montanse. — Castrogiovannü

— VI. 1893.
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Ueber diese Pflanze hat Prof. Dr. F. A. Flückiger eine ausführliche,

von einer Abbildung derselben begleitete Arbeit veröffentlicht : Zur

Kenntnis der weissen Seifenwurzel (in Archiv der Pharmacie, 228. Bd.

[1S90], 192—203).

Geographische Verbreitung: Sicilien und Süditalien, Kleinasien.

— Flückiger giebt an (1. e. 201), dass Groves der Ansicht sei, dass

diese Art in Kleinasien nicht einheimisch sei. — Aus Griechenland

findet sich nur ein Exemplar im Herbarium Sibthorp; es ist nicht aus-

geschlossen, dass hier ein Irrtum vorliegt und jene Pflanze aus Sicilien

stammt, wo Sibthorp auch gesammelt hat.

14. Linum decurabens Desf.

In collibus calcareis herbosis apricis regionis inferioris et submon-

tanie. — Palermo. — V. 1894.

Geographische Verbreitung: Algier, Tunis, Sicilien, Süditalien

und Spanien (Prov. Cadix; Willk. et Lange 1. c. suppl. 267).

1.5. Ononis Natrix L. var. ramosissima = 0. ramosissima

Desf.

In collibus et arenosis maritimis. — Girgenti. — VIII. 1898.

Eine scharfe Trennung der sehr zahlreichen, hierher gehörigen

Formen ist der vielen Uebergänge wegen sehr schwer und gehen des-

halb auch thatsächlich die Auffassungen bezüglich ihres specitischen

Wertes bei den verschiedenen Autoren sehr auseinander. Ich verweise

in (lieser Hinsicht auf die Auseinandersetzungen von Boissier in Voy.

botan. dans le midi de l'Espagne II, 150 und Fl. orient. II, 58, Will-

komm in Prod. Fl. hisp. III, 409—411, Aschcrson in Barbey, Fl.

•«ard. comp. 222, Ball in Spicil. Fl. marocc. 405 u. s. w. Letzterer

macht a. a. 0. folgende Bemerkung : nO. Natrix est stirps (iiiani ma-

xime variubilis in plurimas falsas species ab auctoribus, etiain gravis-

sin)is, dilaniata. Varit.'tates a celebb. Boissier et Webb j)roposittC agric

dffinifnda'n. — Die Angabe von Willkomm (I. c), dass 0. ramosis-

sima "foliis tmuibus diaphanis» versehen sei, wodurch dieselbe sich

'«h-irlitw von O. Natrix unterscheidet, trifft bei den sicilianiscli'ii

Pflanzen nielit zu.

(ieographisclie X'erbreit uiij.,' : \'ei-ti-eler des Im)1 nienkreises

finden sicji im ganzen .Mittelnieergebict, sowie in Mitteleuropa, die

vorliegende Varietiit im westlichen Mittelnn.'ergebiet und, falls dieselbe

mit der var. mùropinjlla (Boiss. Fl. orient., 59) völlig identisch ist

(cf. Ball I. c), auch einzeln im östlichen Teile desselben.
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16. Medicago ciliaris Willd.

In campis et pascuis regionis infer. et montaiiEe. — Palermo. —
V. 1896.

Geographische Verbreitung: Von Madeira durch das ganze

Mittelmeergebiet und den Orient.

17. Medicago lupulina L. var. Cupaniana = M. Cupaniana

Guss.

In pascuis et herbosis regionis montanae. — Palermo : Boschi di

Ficuzza. — V. 1895.

Von der typischen M. lupulina ist diese Pflanze zunächst durch das

Perennieren und die stärkere Entwickelung aller ihrer Teile unter-

schieden ; ferner ist das Vexillum hier mehr als doppelt länger wie der

ganze Kelch und die Hülsen sind drüsig behaart. Vgl. Urban, Pro-

dromus einer Monographie der Gattung Medicago L. (Verhandl. des

Bot. Vereins der Prov. Brandenburg, Bd. XV [1873], 52.)

Geographische Verbreitung : Südeuropa, Vorderasien.

18. Trifolium spumosum L.

In pascuis regionis infer. et montanse. — Palermo : Ficuzza. —
V. 1893.

Ausführliche Beschreibung dieser Pflanze findet sich in der mono-

graphischen Arbeit von Gibelli und Belli : Rivista critica delle specie

di Trifolium italiane della sezione Trigantheum {Mistyllus Presl p. p.)

in Memorie della R. Accademia delle Scienze di Torino, Serie II, tom.

XLII (1891), pag. 9.

Geographische Verbreitung : Zerstreut durch das Mittelmeer-

gebiet.

19. Trifolium speciosum. Willd.

Syn. T. Griissojii Tin.

In herbosis apricis regionis montanae. — Palermo : Ficuzza. —
V. 1893.

Diese zur Sektion Chronosemium Ser. gehörige Art ist von Gibelli

und Belli in der «Malpighia», Vol. III (1889—90), pag. 226, eingehend

behandelt.

Geographische Verbreitung : Oestliches Mittelmeergebiet bis

Sicilien (mit Ausschluss von ISi ordafrika).
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20. Lotus angustissimus L.

In pascuis humidis regiouis inferioris et moutanae. — Palermo : Fi-

ciizza. — YI. 1894.

Geographische VerbreituDg: Westliches iiiicl südliches Europa.

21. Vicia atropurpurea Desf.

In cultis, ad sepes regiouis inferioris. — Ustica. — IV. 1893.

Geographische Verbreitung : Westliches Mittelmeergebiet.

22. Prunus Mahaleb L.

In silvaticis regionis montana\ — Palermo : Ficuzza. — Fl. \.,

fr. Vn. 1896.

Die sicilianische Pflanze unterscheidet sich von der typischen Art

besonders durch kleinere Blätter und kleinere Blüten. Ob diese Eigen-

tümlichkeiten jedoch konstant sind oder nur durch die Standortsver-

hältnisse bedingt werden, Hesse sich erst durch entsprechende Kultur-

versuche feststellen.

Die Beschreibung von Gussone (Fl. siculse syn. I, 552) kann sicü

nur auf die Hochgebirgsform der Madonien und von Busam])ra be-

ziehen, und für diese schlug er den Namen P. Cupanicuia voi', falls

dieselbe speeifisch verschieden wäre. Lo Jacono beschreibt dieselbe

als var. postrata und bildet die Pflanze auf Tafel XV des zweiten

Heftes .seiner «Flora sicula» ab. Die.se durch nicderliegende, den

Felsen fa.st angcschmiegte Ae.ste und sehr arml)lütige Trauben ausge-

zeichnete Form ist durch Uebergänge in den weniger hohen Regionen

mit der hier vorliegenden Pflanze verl)unden, sodass die eigenartigen

Charaktere d<'rselben wohl nur auf den Einflu.ss des Standortes zurück-

zuführen sein dürften.

Geographische \'*'rbr('itung : Mittflcuropa, Mittflnicergcbict.

2y,. Tillaea Vaillantii Willd.

Syn. Bulliardia Vaillantii \)(\. Crassula Vaillantii Haiti.

In culcar<'is hyi'inr iniiiidatis rrLjionis iiifrrioris. -- Favignan:i. —
IV. 1890.

Geographische Verbreitung : We.stliches und südwestliches

Kuropa, Algier, Abyssinien, Südafrika.

24. Heracleum cordatum Pi<sl.

Syn. Spondylium Branca (Janicl var. latitoliuin in I'nrhiton-. V\.

Ital.' VIII, 248.

Bi.i.i.. iir.iiM. H'tiH»., ;i\ril 18Î)'J. lU
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In silvaticis humidis umbrosis regionis montanse. — Palermo : Ne-

viera di Busambra (ca. 900 m.). — Fl. VI., fr. VII. 1896.

Diese schöne und interessante Pflanze, welche an günstigen Stand-

orten die Höhe von 2-3 m. erreicht, steht nach Strobl (Flora der

Nebroden, 453) dem H. Panaces L. am nächsten und wäre vielleicht

eine Varietät desselben. Caruel (1. c.) betrachtet letzteres, zu welchem

er die sicilianische Pflanze als Synonym zieht, als Varietät des Hera-

clemn Spondylium L., für welches er den von Linné verworfenen Tourne-

fortschen Gattungsnamen Spondylium wieder einführt.

Da ich diese Pflanze in Kultur nehmen werde — reife Früchte

sammelte ich am obigen Standorte — und mich eingehend mit der

Gattung Heradeum zu beschäftigen gedenke, so unterlasse ich es, hier

näher darauf einzugehen. Ich füge nur eine Abbildung der Früchte

bei (Fig. 1), da diese von besonderem Interesse sind. Ich möchte noch

'/, >\

Fig. 1. — Heracleum cordatum Presl.

A. Eine fast reife Frucht. 2/1

B. Eine völlig reife Fruchtliälfle. 2/1

bemerken, dass die zur Ausgabe gelangten Blätter kleinen oder jungen

Exemplaren entnommen sind, da die vollkommen entwickelten, nor-

malen Blätter das übliche Herbarformat weit überschreiten.

Geographische Verbreitung: Sicilien.

25. Anthriscus sicula DC.

In silvaticis regionis montanse. — Palermo : Ficuzza. — Fl. V., fr. VI.

1896.

26. Anthriscus sicula DC. var. hispida.

Syn. A. sicula Presl.

In silvaticis et pascuis regionis montanse, — Palermo : Ficuzza. —
Fl. V., fr. VI. 1896.
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Auch bei diesen Ptianzen gehen die Meinungen der Autoren bezüg-

lich ihrer systematischen Auffassung und Zugehörigkeit weit ausein-

ander, und wird sich etwas Sicheres darüber auch hier nur nach lang-

jährigen Beobachtungen in der Kultur sagen lassen.

Presl (Fl. sicula [1826], XXVI) versteht unter .4. sicida nur die

rauhfrüchtige Form, wie aus seiner Beschreibung klar hervorgeht;

ausserdem führt er A. siluestris Hoftm. auf, womit er wohl die von De
Candolle (Prod. IV, 223) als Typus der Art betrachtete Form mit

glatten Früchten meint. Mit Unrecht giebt also Strobl (Fl. der Ne-

broden, 465) für die im De Candolle'schen Sinne genommene Art Presl

als Autor an. Boi ssier, Caruel u. A. ziehen die Pflanze zu A. nemo-

rosa M. B., und zwar die rauhfrüchtige Form als Synonym; die glatt-

früchtige dagegen wird voii,Caruel als var. gi/imiocarpa unterschieden.

Geographische Verbreitung : Sicilien, Süditalien.

27. Bupleurum dianthifolium Guss.

In rupibus calcareis. — Marettimo. — VII. 1898.

Geographische Verbreitung : Marettimo ist der einzige bisher

bekannte Standort dieser Art. Die Pflanze kommt an den steilen Fels-

wänden der Xord- und Ostküstc in der Höhe von 4—500 m. vor und

zwar im zum Lias gehörigen Kalkstein.

28. Asperula laevigata L.

In silvaticis, ad sepes regionis montanœ. — Palermo : Ficuzza. —
V. 189.3.

In den Madonien (Xebroden) findet sich diese Art nach Strol)l in

<li'm (iebicto zwischen 600—1000 m.

Geograpliisrlif Vci-bi-citung : Westliches Mittelmeergebiet.

29. Valerianella coronata I)C.

In pascuis et campis regionis montana}. — Palermo : Pizzuta. —
V. 1894.

Goograpliischi' NCrhi-cil iiiig : .Mitteleuropa, Mittelmcergcbict

und Oi'ieiit.

;!<i. Scabiosa cretica L.

In rupibus calcareis regionis iiiferioris el montaiiie. I'alenno.

\ 1. Ihîm;.

(îeograpliisciie \' rT^ri'il ii iig : P.;ile;ireii, Sicilien und Siidilulii'n,

Kretu lind Illiodos.
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31. Senecio Doria L.

In pascuis humidis regionis montanse. — Caltagirone. — VI. 1893.

Diese Pflanze ist bisher in Sicilien noch nicht beobachtet worden.

Ich sammelte sie an einer kleinen Stelle des Nordabhanges der « Mon-

tagne di Ganzaria» bei S. Michèle im Nordwesten von Caltagirone in

einer Höhe von ca. 800 m.

Geographische Verbreitung : Mittel- und Südeuropa.

32. Senecio erraticus Bert.

Syn. 8. harharesefolius Krock.

Ad rivulos, in pascuis humidis regionis inferioris. — Palermo. -

—

VI. 1895.

Geographische Verbreitung: Mittel- und Südeuropa, Algier,

33. Senecio leucanthemifolius Poir. forma vernus = S.

vernus Biv.

In cultis, in campis et in pascuis regionis inferioris. — Palermo. —
IL 1897.

Von dieser so äusserst vielgestaltigen Art (vergl. Battandier et

Trabut, Flore de l'Algérie, 472) finden sich auch in Sicilien mehrere

Varietäten bezw. Formen, die von den älteren Autoren grösstenteils als

Arten aufgeführt werden. Vor mehreren Jahren begann ich in Palermo

Kulturversuche mit Früchten, die alle von einem typischen Exemplar

herstammten, und schon im ersten Jahre zeigten sich wesentliche Ver-

schiedenheiten (besonders in Bezug auf die Gestalt und die Beschafïen-

heit der Blätter, die Grössenverhältnisse u. s. w.) im Zusammenhange

mit der Qualität der Erde und der Behandluogsweise der Pflanzen.

Leider habe ich diese Versuche nicht fortsetzen können.

Die Form vernus ist eine der ausgezeichnetsten Formen, die durch

die Gestalt der Blätter und den Habitus leicht zu unterscheiden ist.

Die Pflanze findet sich besonders auf kräftigem Boden, meistens auf

Kulturland, und blüht im Winter und Frühjahr.

Auf Marettimo, der westlichsten der ägadischen Inseln, sammelte ich

im April 1888 in schattigen Felsspalten in der Höhe von 400—500 m.

eine bemerkenswerte Form dieser Art, welche von allen bisher be-

schriebenen und mir bekannten Formen dadurch abweicht, dass die

unteren Blätter rundlich-eiförmig sind und sich nur wenig oder gar

nicht in den langen Stiel verschmälern ; ihr Band ist schwach gekerbt-

gesägt. Die oberen Blätter sind länglich oder spatelig und ebenfalls mit



i'iO) HERMANN ROSS. BEITR.EGE ZUR FLORA VON SICILIEN. ïJ8l

gekerbt-gesägtem Rande, niemals fiederspaltig oder fiederteilig wie

bei den meisten anderen FormeiL Die Stengel sind 15—20 cm. hoch

und bis zum Blütenstande wenig oder gar nicht verzweigt: die Blüten-

köpfe sind ziemlich gross.

Ich sandte seiner Zeit diese Pflanze an Herrn Prof. Ascherson, der

mich stets in liebenswürdigster Weise mit Rat und That unterstützte,

und teilte mir derselbe mit, dass im Herbar des Botan. Museums zu

Berlin sich eine derartige von A. F. Schweigger in Sicilien ge-

sammelte Form betindet. Zum Audenkeu an diesen im Jahre 1783 bei

Cammarata in Sicilien auf einer wissenschaftlichen Reise ermordeten

deutschen Botaniker bezeichne ich diese Pflanze a.h forma Scluceiggerii.

Wahrscheinlich findet sich dieselbe unter ähnlichen Vegetationsbedin-

gungen in anderen Teilen Siciliens und des Mittelmeergebictes.

Geographische Verbreitung: Die vorliegende Form ist mit

Sicherheit nur aus Sicilien bekannt; die Art ist durch das ganze Mittel-

meergebiet verbreitet.

;i4. Anthémis montana L. vai*. Cupaniana A. Cupaniana

Tod. (non Batt.).

Syii. Ä. punctata Guss. non Vahl in Fl. sie. syn. H, 4S7
; Ä. mon-

tana L. var. linearis Gay in Guss. 1. c. H, 868.

In rupibus calcarcis regionis montanœ. — Palermo : Neviera dl

Busambra. — VI. 1895.

Die vorliegende Pflanze wurde von Todaro in der «Flora Sicula

Exsiccata)^ unter N" ]\02 aU A. Cnpaniana Tod. ciium. fl. sie. ined.

ausgegeben. Letzteres Werk ist jedoch niemals erschiciKii, und Todai'o

hat leider auch sonst keine Bnsclircibungen seiner neuen Arten ver-

öffentlicht. Aus dem auf dem betrcil'cnden Zettel N" 1 1U2 befindlichen

Citate ((Chamaiiuelum Absynthii folio Parthenii odoro« Cup. panph. 1,

t. 195, geht zweifellos hervor, dass es sich um .1. ptinrlniti Guss. non

Vahl handelt.

I)ie von fiay hei (iussone (1. <;.} angeführt«' Monographie ist auch

nicht erschienen, und wäre c'nw. gründliche Bearbeitung dieser wegen

der Vielgcstaltigki'it und N'eriinderljclikcii der Ai-teii so schwierigen

Gattung ganz besonders erwünscht.

Die var. Cupaniana ist wohl die grösstc von alliii lii< rlier geliörigen

Formen. Die I»Hanze erreieht eine Höhe von 40—ôo cm., und die Blüten-

köpfe juibeii einen Durchmesser von 1— f) cm. Die unteren BliUter sind

doppelt, die oberen einlach fiederspaltig, die obersten ofl fast ganz-
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randig; die ganze Pflanze ist mehr oder minder kurz seidenhaarig.

Ohne Zweifel üben auch hier die Standortsverhältnisse einen grossen

Einfluss aus.

Geographische Verbreitung: Diese Varietät ist mit Sicherheit

nur aus Sicilien bekannt. — Die Angabe von Battandier in Bull, de

la Soc. Bot. de France, Bd. 32 (1885), 340, dass diese Pflanze auch in

Algier vorkomme, wird von ihm selbst dahin berichtigt^ dass die

algierische Pflanze verschieden ist, und nennt er dieselbe deshalb A.

kabylica.

35. Matricaria aurea Boiss.

In locis incultis, ad vias. — Lampedusa. — IV. 1884.

Auf Lampedusa wird die Pflanze Chamomilla genannt und wie diese

verwendet. — Ich sammelte diese Art auch auf einem Kirchhofe in

Tunis (V. 1884), wo sie ein lästiges Unkraut bildete.

Geographische Verbreitung: Portugal, Spanien, Nordafrika,.

östlichstes Mittelmeergebiet.

36. Helichrysum rupestre DC.

In rupibus calcareis regionis inferioris et montanse. — Palermo,

- V. 1896.

Ueber die sicilianischen Arten der Gattung Helichrysum hat L o Ja-

cono in «II Naturalista Siciliano», Bd. II (1882-83) ausführliche Mit-

teilungen gemacht.

Geographische Verbreitung: Die typische Art wahrscheinlich

nur in Sicilien und Unteritalien, zahlreiche, zweifellos hierher gehörige

Formen, Varietäten und Unterarten (cf. Willk. et Lange, Suppl. 79)

im ganzen Mittelmeergebiet, besonders aber im westlichen Teile des-

selben.

37. Erigeron linifolius Willd.

Syn. Conyza amhigua DC.

In cultis et ruderatis. — Palermo. — VII. 1896.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

38. Centaurea Gineraria L.

In rupibus calcareis regionis inferioris. — Palermo. — V. 1896.

Diese Art mit ihren Varietäten und Formen wird von S. Sommier
in N. Giornale Botanico Italiano 1894, 81—90, ausführlich behandelt.

Geographische Verbreitung : Sicilien, Italien, Dalmatien.
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39. Centaurea Gineraria L. var. busambarensis = C. busam-

barensis Guss.

In rupibus calcareis regionis montanse. — Palermo : Neviera di

Busambra. — VU. 1894.

Geographische Verbreitung : Nur au wenigen Orten Siciliens.

40. Centaurea Pariatoris Heldr.

In collibus calcareis regionis montanœ. — Palermo : San Martino.

— Vn. 1896.

Eine ausführliche, sehr gute Beschreibung dieser Pflanze giebt

Held reich in Flora 1844, 1, (38. Die Art wurde nach Exemplaren aus

der Bergregion der Madonien (Abhang der Colma grande) aufgestellt,

und erwähnt Heldreich hierbei, dass dieselbe Pflanze um San

<i
if />

Fiij. 2. - Oiilaurea parl.ilmis llclilr.

.1 Kill l<liitRiikci|)rcli(!ii (vcrhlülil). .3/1.

It. Kinn niillscluipiin ;uis ilfni iiiiUlomii Toilo ili's Kii|iri-Iipiis. I (ly I .

Maltino hol Palermo, d. li. am obigen Standort, vorkommt. Es unter-

liegt also keinem /weifcl, dass die vorliegende IMlanze die richtige

ilej(li-ei('li\clie Art ist.

Boissier (El. orient. 111. i; 1 1 ) liut dieselbe .als Synonym /,u (\ disneda

Ten. gezogen, li.'ilacsy dagegen weist in seiner verdienstvollen Arbeit

über '(I)ie bisher bekannten (Jmlaureu-Arten (iriechenliinds .» (Ihdl. de

rn^rb. Boi.s.sier 1898, 5ü.'{) nach, da.s.s dieses nicht znirellend ist und
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führt der Priorität wegen den Namen C. affinis Friv. ein, zu welcher

er dann C. Pariatoris Heldr. als Synonym stellt. Nachdem Herr Dr. von

Halacsy charakteristische und vollständige Exemplare dieser Art aus

meiner Sammlung gesehen hatte, teilte mir derselbe brieflich mit, dass

die sicilianische Pflanze von der C. affinis Friv. sicher verschieden sei.

Die Mehrzahl der Arten der Gattung Centaurea bieten ihres Polymor-

phismus wegen ausserordentliche Schwierigkeiten, die fast unüber-

windlich werden, wenn die Belegexemplare ungenügend und die

Beschreibungen mangelhaft sind.

C. Pariatoris ist wahrscheinlich nur ein Glied eines grösseren, sehr

variabeln Formenkreises ; da es mir aber zur Zeit nicht möglich ist,

denselben in seinem ganzen Umfange zu bearbeiten, so behalte ich den

alten Namen bei und führe also die Pflanze als Art auf. Zum besseren

Verständnis gebe ich eine Abbildung des Köpfchens nach dem Ver-

blühen (Fig. 2, A) und einer Hüllschuppe (Fig. 2, B).

Ueber die drei in Sicilien vorkommenden Abänderungen dieser

Pflanze berichtet schon Gussone und neuerdings ausführlicher Strobl

in Flora der Nebroden, 300.

Geographische Verbreitung : Sicilien, Mittel- und Süditalien,

Griechenland, Algier.

41. Grepis taraxicifolia Thuill. forma hyemalis = Barkhausia

hyemalis Biv.

In campis et pascuis, ad vias regionis inferioris et montanae. —
Palermo. - HI. 1894.

Die meisten Autoren geben an, dass die vorliegende Varietät durch

fast glatte Stengel ausgezeichnet sei. Bivona sagt in seiner Beschrei-

bung jedoch (Stirp. rar. minusque cognit. in Sicilia sponte proven. de-

script. manipulus I) «caules pilis hirsuti simpücibus nigricantibus»,

und auch seine Abbildung (tab. H) zeigt sehr deutlich die Behaarung.

Durch den verhältnismässig wenig beblätterten Stengel, besonders

aber durch den Habitus ist die vorliegende Pflanze von der typischen

C. taraxicifolia Mitteleuropas leicht zu unterscheiden. Ob diese Merk-

male beständig sind, wird sich bei der Kultur zeigen. (Vgl. Barbey,

Fl. sard. compend., 229).

Geographische Verbreitung : Sicilien und Sardinien.

42. Laurentia tenella DC.

Syn. Lohelia Bivonœ Tin.
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Ad aquœductus, ad nipes humidas. in herbosis uliginosis regionis

inferioris et montanœ. — Palermo. — YI. 1895.

Diese Art findet sich nicht selten an den feuchten Mauern der Wasser

türme in und um Palermo: die Verbreitung der sehr kleinen und

leichten Samen findet augenscheinlich durch den Wind statt.

Geographische Verbreitung : Portugal, Balearen, italienische

Inseln. Korfu. Kreta. Cypern, Syrien.

43. Erica multiflora L.

Syn. E. peduncularis Presl.

In collibus et rupibus calcareis regionis inferioris et submontan£E. —
Palermo. — XII. 1892.

Die als E. lyeduncularis von Presl (Deliciae pragenses, 89) be-

schriebene sicilianische Pflanze ist zwar nicht völlig identisch mit der

E. muUißora L., jedoch durch ganz allmähliche Uebergänge mit der-

selben verbunden und daher nicht einmal als Form zu betrachten.

Die Gestalt der P>lumcnkrone scheint sehr zu variieren ;
vielleicht

wird dieselbe von Norden nach Süden schmäler und länger. Ob die

die Bestäubung vermittelnden Insekten hierbei vielleicht eine Rolle

spielen?

Linné (Sp. pl. 3Öb) sagt bei Erica maltiflora «corollis cami)anulatis

longioribus)*; in der 2. Aufl. (1862) heisst es : corollis cylindricis». De

Candolle (Prod. VII, 067) giebt an: «corollis ovatis» und citiert

daboi E. peduncularis Presl als Synonym. Bei Willkomm und Lange

(Prod. fl. hisp. II, .-)47) hoisst es : coroUa cylindrico-campanulata 2 mm.

longa et 1 mm. lata, bei Grenier und Godron (Flore de France II,

429: «Corolle OYOïdc-allongéc, d'un tiers j)ius longue que large», bei

Boissier (Fl. orient. III, 970): « corolla tubuloso-campanulata, calycc

(luj)lo longiore», bel Caruel (Parlatore, Fl. ital. VIII, 701) « corolla

(•ampanuiato-urccolata » und in der ausfülii-liclien l'.esclircibung «ovoi-

d<'0-l)islunga»,

J^rf'sl (I. c.) sagt von E. iicAmifuIaris : «corollis cylindraceo-cam-

panuiatis h und hobt dieses noch besonders als Unterscheidungsmerkmal

hervor: ebenso C, ussone (Kl. sie. syn. I, '147) « corollis tubwiosis calycem

2-.'l-plo superantibiis».... Sjx'ciniina E. niulli/lonf et J'J. rdf/anlis, (pue.

Inde lial)ui ab hac difl'eruiit corollis brève ciinip.iiiiil.itis!

Gco^raphi.sche \'erltr'it niig: Weltliches Mittelmeergebi(ît.
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44. Phillyrea variabilis ïimb. var. media = Ph. media L.

In aridis fruticetis maritimis. — Pantellaria. — Fl. IV., fr. VIII. 1890.

1898.

Fig. Phillyrea variabilis Timb.

Gallbilduugeu au den Knoteu der jungen Stengel verursacht durch

Perrisia rufescens De Stef.

Die Vereinigung von Ph. latifolia L., media L. und angustifolia L.

in eine Art (cf. Timbal et Loret in Bull, de la Soc. Bot. de France VII

[1860], 18; Tanfani in Pariatore, Fl. ital. VIII, 159} ist von allen Ge-
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sichtspuiikteii aus völlig gerechttei-tigt. Es finden sich bisweilen au der-

selben Ptianze Blätter von sehr verschiedener Gestalt; besondei-s

weichen diejenigen von jiiugen Ti-ieben am unteren Teile älterer

PtiaDzeu sehr von den übrigen ab.

T. De Stefani beschreibt an dieser Pflanze zwei interessante Gall-

bildungen (Xota sopra due Zoocecidii della Phühjrea variabUis Timl).

Palermo, 1S98). Beide sind Dipterocecidieu; die eine bildet kleine

Pusteln auf den Blättern und wird durch Braueriella Fhilh/reie Low

verursacht. Die andere ist neu und wird von dem Verfasser ausführ-

lich beschrieben und abgebildet; ich verdanke demselben das Cliché

der beigefügten Figur 3. Die Galle tritt als Auftreibungen der Steugel-

knoten der jungen Triebe auf und wird durch Pe^risia riifescens Do

Stefani hervorgerufen; ich sammelte dieselbe auch im Oktober 1897 in

der R. Favorita bei Palermo, wo sie damals sehr häufig auftrat. Das

andere Cecidium findet sich auch in Pantellaria.

Geographische Verbreitung: Mittelmeergebiet.

45. Periploca angustifolia Labill.

In rupibus. — Pantellaria. — IV. 1890.

Von allen Autoren wird P. anr/ustifoUa als Synonym von P. lœvigata

Ait. betrachtet und Caruel (in Pariatore, Fl. ital. VI, 719) hebt sogar

noch besonders hervor, dass zweifellos die beiden Arten identisch sind.

Dem ist jedoch nicht so! Die Pflanze von den kanarischen Inseln, d. h.

P, hevifjata, hat meistens länglich-lanzottlichc bis verlängert eiförmigi^

Blätter, die allmählich in die mehr oder minder weit ausgezogene

Spitze auslaufen, lebhaft dunkelgrün gefärbt sind und eine nahezu

horizontal»' Stellung luibeiL P. angmilfoUa dagegen, d. h. die PHanze

der Mittelmeerländer, hat viel kleinere, graugrüne, längliche bis fast

linearische Blätter mit nur schwach entwickelter, kurzer Spitze. Die-

selben sind meistens schräg aufwärts gerichtet und oft dui-ch Dreliuiiu;

des Blattstieles nahezu vertikal orientiert.

Aus.serdem zeigen die Blätter der beiden IMlanzen so verscliiedeiK ii

anatomischen Bau, dass eine Zusammenziehung derselben unnatürlicli

wäre, l'ebei- diesen (iegeiistand wi'nle ich an anderer Slelleansfiiln-licli

berichten.

Die Angaben (.'aruel s (I.e.), da.ss diese Pflanze hei l'alernio und

'I'rapani vorkommt, niCissen auf einem Irrtum berulien.

(ieograidiische Verbreitung : Westliches NordalVika, Kap \Ci-

dische In.seln, Südo.stspanien, Inseln zwi.schen Sicilien und .Miika,

.Syiien,
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46. Convolvulus althseoides L. forma italicus = C. itali-

ens R. S.

Ad sepes, in fruticetis et ruderatis regionis inferioris et submontanse.

— Palermo. — V. 1896.

Von der typischen Art durch geringere, mehr abstehende, nicht

silberartige Behaarung verschieden.

Geographische Verbreitung : Italien.

47. Convolvulus althseoides L. var. tenuissimus = C. tenuis-

simus S. S.

In fruticetis et collibus aridis regionis inferioris. — Caltagirone. —
VI. 1893.

Vergl. Caruel in Pariatore, Fl. ital. VI, 815.

Geographische Verbreitung: Nordafrika, Sicilien, Süditalien

und östliche Mittelmeerländer.

48. Convolvulus pentapetaloides L.

In collibus et campis regionis submontanae. — Palermo. — V. 1894.

Geographische Verbreitung: Südeuropa und östlichstes Mittel-

meergebiet.

49. Lithospermum rosmarinifolium Ten.

In rupibus calcareis regionis inferioris. — Palermo. — III. 1893.

Die Grössenverhältnisse der Blätter variieren je nach den Standorten;

an schattigen Stellen werden dieselben 5-6 cm. lang und 1 cm. breit, an

stark besonnten Felsen erreichen dieselben kaum 1 cm. Länge und 1-2 mm.

Breite. In letzterem Falle ist der Rand stärker zurückgerollt und die

Unterseite stärker behaart. Da ausserdem der Habitus der ganzen

Pflanze auch ein wesentlich anderer ist, verdient dieselbe wohl als

f. angustissimum unterschieden zu werden. Ich sammelte dieselbe an

mehreren Stellen auf der Insel Marettimo und sah sie im Pariser

Herbar von De Franqueville bei Milazzo in Sicilien gesammelt.

Geographische Verbreitung: Sicilien und Süditalien; Griechen-

land und Archipel.

50. Myosotis silvatica Hoflfm. var. elongata = M. elongata

Strobl.

Syn. M. lithospermifoUa Guss. non Hörn.

In rupibus calcareis regionis montanse. — Palermo : Neviera di

Busambra. — VI. 1894.
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Auch hier handelt es sich um eine sehr polymorphe Art, über deren

Umgrenzung und Zerlegung in Varietäten und Formen die Meinungen

der Autoren sehr auseinander gehen. Ich verweise auf die Darstellung

von Strobl in Fl. d. Xebroden, 387.

Geographische Verbreitung : Sicilien.

51. Cynoglossum Golumnae Ten.

In coUibus calcareis regionis iuferioris et montanse. — Palermo.. —
V. 1895.

Geographische Verbreitung : Mittleres und westliches Süd-

europa, Kleinasien.

52. Scrophularia canina L. var. pinnatifida = Scrophularia

pinnatifida Brot, et Guss.

Syn. 'S'. Gussonei Nym.

In collibus aridis maritimis. — Pantellaria. — IV. 1890.

Ueber die verschiedenen Formen dieser Art vergl. Boi ssier, Voy.

bot. dans le midi de l'Espagne, 44(3 und Bouy, Mater. Ü. port. II, 4.

Aus der Standortsangabe und dem Synonym von Nyman (Consp. tl.

europ. 5.34) geht zweifellos hervor, dass er die vorliegenile Pflanze

meint; die Abtrennung derselben als Subspecies ist völlig ungerecht-

fertigt.

Ich sammelte die Pflanze ausserdem auf der Insel Marettimo in der

Nähe des Leuchtturmes (IV. 1888).

Geographische Verbreitung: Nordafrika, iberische Halbinsel,

Sicilien.

53. Linaria heterophylia Desf.

Syn. L. strkta Guss.

In collibus calcareis aridis regionis infei-ioris et montan.T. — PahM'mo.

VI. 1896.

Vergl. die Bemerkung von Strobl, Kl. d. Aetna, 155.

Geographisclii' Verbreitung : Sicilien, Kalal)ri('n, Algier.

'l. Linaria reflexa Hesl.

In cultis et nideijuis regionis inferioris et montante. — Palermo. —
V. 1896.

In Sicilien sind die BliUeii weissgelb, in Lanipedusa ebenso wie in

Nordafhka dagegen bläulich; cf, Koss in Berichte der Deut.^ch.
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Bot. Gesellsch. 11,(1884), 348; Lo Jacono in Naturalista Siciliano II

(1884/85), 136.

Geographische Verbreitung : Sicilien, Kalabrien, Sardinien,

Tunis, Algier.

55. Veronica Cymbalaria Bodard var. panormitana = V.

panormitana Tin.

In cultis, muris et ruderatis regionis inferioris et submontanse. —
Palermo. — IV. 1895.

Mit Unrecht stellt Caruel (in Parlat. Fl. ital. VI, 528) V. panormi-

tana Tin. als Synonym zu V. Cymbalaria Bodard. Bei ersterer sind

die Kapseln kahl und die Blüten sehr klein. Ich sah beide oft unter

einander ohne Uebergänge und leicht uuterscheidbar. Strobl (Fl. der

Nebrodeu, 428) spricht die Vermutung aus, ob es sich vielleicht um
einen Bastard mit V. hederifolia L. handele?

Geographische Verbreitung : Sicilien.

56. Teucrium Polium L.

In collibus calcareis aridis regionis inferioris et submontanae. — Cal-

tagirone : Bosco di San Pietro. — VI. 1893.

Ueber die zahlreichen Formen dieser Art vergl. Celakovsky :

Ueber einige Arten der Gattung Teucrium (Bot. Centralblatt, XIV

[1883], 151).

G e g r ap h i s ch e V e r b r e i tu n g : Mittelmeergebiet.

57. Scutellaria Golumnse All.

In silvaticis regionis montanse. — Palermo : Ficuzza. — VI. 1894.

Geographische Verbreitung: Nordafrika, Sicilien, Mittel- und

Süditalien, Griechenland.

58. Scutellaria peregrina L.

In dumetis et collibus herbosis regionis submontanse et montanEe.

— Palermo. — VI. 1894.

Wegen der Zweifel, welche in Bezug darauf bestehen, was Linné

unter S. peregrina verstand, führt Caruel für diese Pflanze den Namen

S. Linnseana ein (cf. Parlat. Fl. ital. VI, 322).

Geographische Verbreitung : Sicilien, Griechenland, Kleinasien,

Abyssinien.

59. Stachys germanica L. forma dasyanthes = St. dasy-

anthes Kaf,
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In pascilis et collibus regionis submontau.T et montante. — Palermo :

Ficiizza. — VI. 1894.

Als eigene Art kann ich diese Pflanze nicht betrachten (cf. Strobl,

Fl. des Aetna, 144), jedoch ist dieselbe von der typischen St. germanica

genügend verschieden, um als besondere Form unterschieden zu

werden. Ar c an gel i giebt in der zweiten Auflage des Comp. d. fl. ital.

als Standort für dieselbe «bei Palermo» an: die Pflanze ist jedoch in

ganz Sicilien ziemlich verbreitet.

Geographische Verbreitung : Sicilien.

GO. Stachys arenaria Vahl.

In campis et collibus regionis inferioris et submontaUcT. — Caltagi-

roue : Bosco di San Pietro. — VI. 1893.

Geographische Verbreitung: Sicilien und Kalabrien, Venedig

(ob wild oder eingeschleppt?), Nordafrika, Südspanien? (Willk. et

Lauge, suppl. 153).

61. Ballota rupestris Vis.

Syn. B. sa.ratiUs Guss. non Sieb.

In collibus calcareis sa.Kosis et in rupibus regionis inferioris et sub-

montanie. — Palermo. — VI. 1895.

Geographische Verbreitung: Dalmatien, Montenegro, Herze-

gowina, italienische Halbinsel und Sicilien.

02. Calamintha alpina Lam. forma nebrodensis = C. nebro-

densis lû-rn. et Strobl.

Syn. C. meridionalis Nym. p. parte; Thymus rotimdifolUis Guss. non

Pers.

In pascuis et in hcrbosis regionis montaiui' et alpina". — Palermo :

Ficuzza. — V. Is95.

Diese Pflanze wird von Strobl sein- ausführlich in .seinei- Fl. dci-

Nebroden. .';98. l)chandclt. \'ergl. aussci-dcni Üarbey, Fl. sai'd. comp.,

'2'M, wo Aschcrson und Levier ansliilii-licli die ganze Grup])e be-

handein.

Geograplli^(•lle \erl)reit imir ; sicilien, Algiei- (Üarbey, I.e.).

68. Micromerla microphylla lient li.

In locis saxosis aridis re^Monjs inferioris. i-avignana. — IV. 1S9().

Geographische N'ei'brejt ii iic : Südihilicn. Sicili(.'n, Malta, Krel.i

(var. hinpidiila}.
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64. Origanum Onites L.

Syn. Majorana Onites Benth.

In collibus calcareis aridis regionis inferioris. — Syracus. —
VI. 1894.

Geographische Verbreitung : Von Sicilien ostwärts bis Klein-

asien und Syrien.

65. Aristolochia pallida Willd.

In campestribus calcareis regionis inferioris et montanse. — Maret-

timo. — IV. 1888.

Geographische Verbreitung : Mittel- und Südeuropa (excl. des

westlichsten Teiles), Kleinasien.

66. Parietaria lusitanica L.

Ad rupes umbrosas regionis inferioris et submontanae. -Palermo.

— m. 1896.

Geographische Verbreitung: Südosteuropa, Mittelmeergebiet.

67. Geltis australis L.

Ad vias, in dumetis regionis inferioris et in saxosis reg. montanse. —
Palermo. — Fl. V., fr. IX. 1896.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

68. Najas major All.

Syn. N. marina L. (ex. p.)

In fossis. — Palermo : Mondello. — VII. 1892.

Diese Pflanze wurde am obigen Standorte neu für Sicilien von mir

aufgefunden. In den letzten Jahren sind in dem Sumpfgebiete von

Mondello der Malaria wegen grosse Erdarbeiten und Aufschüttungen

ausgeführt worden, sodass fast alle Gräben verschwunden sind und

dadurch wahrscheinlich diese wie manche andere interessante Pflanze

(z. B. lyomœa sagütata Desf.) vernichtet sein wird.

Geographische Verbreitung : Fast über die ganze Welt.

69. Serapias parviflora Pari.

Syn. aS'. occultata Gay, S. laxiflora Chaub.

In apricis herbosis regionis inferioris. — Palermo. — IV. 1894.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

70. Aceras longibracteata Rchb. f.

Syn. Barlia longibracteata Pari.
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In herbosis i"egionis inferioris et siibmontaufB. — Palermo. — IIL

1894.

G e g r a p h i s c h e Y e r b r e i t II 11 g : Mittelmeergebiet.

71. Orchis longicruris Lk.

SvD. 0. uudulatifolia Biv., 0. italica Poir.

Id herbosis regioiiis inferioris et submontanae. — Palermo. —
IV. 1894.

Geographische Verbreitung: Mittel meergebiet.

72. Orchis lactea Poir.

Syn. 0. Tenoreana Guss.

In herbosis regionis inferioris et montanas. — Palermo. — IV. 1894.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

72. Orchis longicornu Poir.

In herbosis regionis inferioris et montanœ. — Palermo. — IV. 1894.

Geographische Verbreitung : Westliches Mittelmoergebiet.

74. Orchis saccata Ten.

In apricis herbosis regionis inferioris. — Palermo. — II. 1894.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet, Persien.

l'i. Orchis Brancifortii Biv.

In collihus hr-rljosis regionis inferioris et montanœ. — Palermo. —
V. 1895.

Geograi)liiscli<' \'<'rl)reitung : Sicilien. Sardinien.

7<i. Tinea cyhndracea Biv. (1833).

Syn. Tinfia iid(u:ia Boi.s.s., Neotinea intacta Kehl», f.. /fahe.uar/d

iiiinrta Bcnth.

In lierbosis regionis inlcrioi-is <t sut)niontantc. — Palermo. —
IV. 189Ô.

(i<'ograplii^clic N'rrhrci t nng : Mittclnicpi-gebict.

77. Aceras anthropophora 1!. llr.

In li<-i'bosjs i-fgioiiis inferioris et niontanje. I'alermo. — 1\'. IKlifi.

<HMLn-;ipliisclie Verhrr-it luig : Mitteleuropa, Mittelmeergebiet.

Mi.'M.. HKHii. ifiiHs., n\ril IN'.l'J. 20
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78. Ophrys tenthredinifera Willd.

In collibus calcareis apricis regionis inferioris et montanae. —
Palermo. — IV. 1895.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

79. Ophrys Bertolonii Moret.

In collibus apricis herbosis regionis inferioris et submontanae. —
Palermo. — IV. 189.5.

Geographische Verbreitung: ßalearen, Südfrankreich, Italien,

Sicilien, Istrien, Dalmatien, Herzegowina.

80. Ophrys spéculum Lk.

In herbosis apricis regionis inferioris. — Palermo. — IV. 1894.

Geographische Verbreitung: Mittelmeergebiet.

81. Ophrys lutea Cav.

In collibus apricis herbosis regionis inferioris et montanse. —
Palermo. — IV. 1896.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

82. Ophrys fusca Lk.

In herbosis apricis regionis inferioris et submontanae. — Palermo,

— IV. 1896.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

83. Romulea Bulbocodium Seb. et Maur.

In pascuis et campis regionis inferioris et montanae. — Palermo :

Pizzuta (ca. 900 m.). — III. 1894.

Geographische Verbreitung: Mittelmeergebiet, westl. Frank-

reich.

84. Asphodelus fistulosus L.

In campis incultis, ad vias regionis inferioris et montanae. —
Palermo. — V. 1895.

Geographische Verbreitung: Mittelmeergebiet.

85. Muscari commutatum Guss.

Syn. Botryanthus commutatus Kth.

In collibus calcareis herbosis regionis inferioris. — Palermo. —
IV. 1893.
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Geographische Vei'breitung: Von den Baleareii ostwärts durch

das Mittelmeergebiet.

86. AUium maritimum Raf. (1810).

Syii. A. piisillitm Cyr. (1813).

In campis et colHbus maritimis. — Palermo. — Fl. VI, fol. XL
189G.

E. Regel giebt an in ((AUionün adhnc cognitorum monographia ))

,

dass bei wildwachsenden Ptlanzen die Dolde S-12-blütig sei; ich fand

dieselbe fast immer 20-30-blütig.

Ich sammelte diese Art auch auf dem Hochplateau der « Montagne di

Ganzaria » bei Caltagirone (Juin 1893), einem in den Floren Siciliens

noch nicht verzeichneten Standorte, der auch dadurch bemerkenswert

ist, dass er verhältnismässig weit vom Meere entfernt ist.

Geographische Verbreitung: Sicilien. Für Korsika sehr zweifel-

haft (cf. Pariatore, Fl. ital. II, 547); Grenier und Godron führen

diese Art nicht auf.

87. Nothoscordum fragrans Kth.

In hortis et cultis (inquil.). — Palermo. — VI. 1894.

Diese in Nord- und Mittelamerika, Afrika und Südasien einheimische

PHanze ist in Palei-mo vielfach verwildert und wie es scheint völlig ein-

gebürgert, da sie an manchen Stellen ein lästiges Unkraut ist. Auch in

Algier tindet sie sich verwildert nach Battandier und Trabut Fl. d.

l'Algérie I, 63.

^>. Ambrosinia Bassii L.

In pascuis et collibiis li('rl)Osis regionis infcrioris. — Palermo. —
II. l-!)l.

U''bcr die l!i'st;iul)Uiigsv<'rli;i!tiii-Nr v^rgl. Miiglcr in Itot. Jahrb. I\',

349.

Goographi.schc \' criti-fitiiiig. Mitti'lilnlii'ii. K.'ilabrirn, Sicilien,

Sardinien, Korsik.i, Algier.

H!J. Andropogon distachyus I>. (oi ni.i pubescens.

Syn. Poüinici didachga Spr.

fn follibus falcarf'is aridi^ i'i'gioiiis inlrriorls. - l'Mici-mo. —
V. IsîMi.

Dif vorliogf'nd*' IMlanz«- wird d<i- li(|i;i;iri( n Arlirclicn wegen von
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Hackel (Andropogoneee, Suites au Prod. VI, 462) als subvar. piibes-

cens unterschieden.

Geographische Verbreitung: Mittelmeergebiet, Arabien, Abys-

sinien, Westafrika. Die behaarte Form scheint nur aus Sicilien bekannt

zu sein.

90. Panicum compressum Biv.

In collibus calcareis aridis regionis inferioris. — Palermo : Monte

Pellegrino. — XL 1895.

Geographische Verbreitung : Sicilien. — Subspont. in Süd-

spanien (Willk. et Lge., suppl. 12).

91. Stipa Aristella L.

Syn. Aristella hromoides Bert.

In pascuis et collibus aridis regionis inferioris et montanse. — Calta-

girone : Bosco di San Pietro. — VI. 1893.

Geographische Verbreitung: Mittelmeergebiet, Westasien.

92. Avena pratensis L. forma australis = A. australis Pari.

In collibus calcareis aridis regionis submontansß, montanae et alpinse.

— Palermo. — VI. 1896.

: Die von Pariatore (Fl. ital. I, 285) angegebenen Unterscheidungs-

merlimale für A. australis sind folgende : Die Achse des Aehrchens ist

glatt,: der Callus am Grunde der Blüte ist länger, dünner und mehr zu-

gespitzt als bei der typischen Art, und die Haare desselben nur wenig

länger als der Callus selbst: ferner ist die untere Gluma meist tief

zweizähnig. Bei der sicilianischen Pflanze sind diese Merkmale der

Regel nach recht deutlich.

Battandier und Trabut behandeln diese und die verwandten

Formen sehr eingehend in der Flore de l'Algérie I, 182 und ordnen

A. australis A. hromoides Gou. unter; letztere dürfte jedoch wohl auch

nur als eine Varietät von A. pratensis L. aufzufassen sein. Vergl. auch

Fiori und Paoletti, Fl. d'Italia I, 73.

Geographische Verbreitung: Südlichstes Europa, Nordafrika.

93. Poa alpina L. var. insularis = P. insularis Pari, forma

Bivonee = P. Bivonse Pari.

In rupibus umbrosis regionis montanse.. — Palermo : Neviera di

Busambra. — VI. 1895.



(30) HERMANN ROSS. BEirR.EGE ZUR FLORA VON SICILIEN. 297

Poa alpina L. kommt iu der typischen Form nicht in Sicilien vor;

tlie Angaben von Tornabene (Fl. sicula) dürften auf einem Irrtum

beruhen. Diese Art wird dort durch die var. imularis vertreten.

Letztere ist durch die kriechenden Ausläufer, breitere Blätter und

abgestutzte, etwas zerschlitzte Blatthäutchen ausgezeichnet. Ferner ist

ihr Bliuenstand länger und grösser und die Glumse auf dem Bücken

fast glatt. Die hier vorli Agende Form Bivonœ ist in allen Teilen stärker

und kräftiger, augenscheinlich eine Folge des schattigen, feuchten

Standortes, sonst aber nicht verschieden.

Die Angabe Pariatores (Fl. ital. I, 341), dass die Pflanze bei

12<XJ m. beginnt, ist nicht zutrettend, da obiger Standort etwa 900 m.

über dem Meere liegt und auch die Pizzuta, die Pariatore selbst

citiert. nur ca. 1050 m. hoch ist.

Geographische Verbreitung: Nur an wenigen Stellen Siciliens.

lït

HüiU: Mm
\V

m

(''il/. I. — ARropyriim pariormil;iimiii l'.iil.

/I. I>i<; innen!: /'. Dio liiiHsiTn (Ihiinn. .'i/1.

!M. Agropyrum panormitanum j'.ul.

In Hilvjiticis «'t pascuis rcgionis niontunu!. l'.ilcniio : Imcii/z;

\ I. IHÎJÛ.
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Diese Art ist besonders durch die 7-9 nervigen Glumee (Fig. 4) aus-

gezeichnet und dadurch schon allein von A. canimim leicht zu unter-

scheiden, dessen Glumse 3-5 Nerven haben. Bei der als var. hispanicum

von B ois sie r beschriebenen Pflanze sind nur 5 Nerven auf den Glumee

(cf. Voy. bot. dans le midi de TEsp., tab. 181), im übrigen steht aber

dieselbe der typischen Art sehr nahe.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet, Südosteuropa.

95. Notholaena vellea R. Br.

Syn. N. lamtginosa Desv.

In rupibus apricis regionis inferioris. — Palermo. — III. 1897.

Ueber den Xerotropismus dieser und der folgenden Art vergl. Borzi

in N. Giornale Bot. Ital. XX (1888), 480.

G e g r a p h i s ch e V e 1' b r e i tu n g : Mittelmeergebiet, Neuholland.

96. Gheilanthes fragrans Webb et Berth.

Syn. Ch. odora Sw.

Ad mures, in fissuris siccis rupium regionis inferioris et submontanse.

— Palermo. — IV. 1897.

Geographische Verbreitung : Von den Nordatlantischen Inseln

durch das Mittelmeergebiet bis zum Himalaya.

97. Asplenium Petrarchae DC.

Syn. Ä. pilosum Guss.

In rupibus calcareis regionis inferioris. — Palermo. — II. 1897.

Geographische Verbreitung. Westliches Mittelmeergebiet.

98. Aspidium rigidum Sw. var. australe.

Syn. A. iiallidimi Lk.

Ad sepes, ad rupes, in fruticetis regionis inferioris et montanse. —
Palermo. — V. 1893.

Auf diesem Farn sammelte ich bei San Martino und bei der Neviera

di Busambra ein Mycocecidium, welches von Herrn D"" Giesenhagen

als neu erkannt wurde. Der diese Gallbildung verursachende Pilz,

Tap]Irina ßisca nov. spec, ist von demselben in «Flora« 1899, 100-

109 (Ueber einige Pilzgallen an Farnen), ausführlich beschrieben und

abgebildet worden.

Dieser Pilz wird in der in Vorbereitung begriffenen Centurie sicili-

anischer Kryptogamen zur Ausgabe gelangen.
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G e g r a p h i S c h c ^' e r b r e i t u 11 g : Centrales und westliches Mittel-

meergebiet.

99. Gymnogramme leptophylla Desv.

In locis humidis, iimbrosis, muscosis regionis iuferioris et siibmon-

tauœ. — Ustica. — IV. 1893.

Geographische Verbreitung : Durch das Mittelmeergebiet und

andere temperierte und wärmere Regionen weit verbreitet.

100. Selaginella denticulata Lk.

In locis umbrosis, ad rupes regionis inferioris et montan«. —
Palermo. — U. 1897.

Geographische Verbreitung : Mittelmeergebiet.

•j«^+i^>*-
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ETUDES SUR LA FLORE RRYOLOGIQUE

DE

L'AMÉRIQUE DU NORD

Revision des types d'Hedwig et de Schwaegriciien

J. CARDOT

Planches VIL VIII, IX et X.

AVANT-PROPOS

Le Species Mtiscortim d'Hedwig, œuvre posthume, éditée en 1801 par

les soins de Schwsegrichen, et continuée par celui-ci sous forme d'une

suite de suppléments publiés de 1811 à 1842, renferme un nombre assez

considérable d'espèces de l'Amérique du Nord.

Les unes ont là leur description princeps. Les autres, établies par

Bridel, Palisot, Richard, Hooker, etc., y sont décrites de nouveau, et, pour

la plupart, figurées par Schwaegrichen, presque toujours sur des échan-

tillons originaux, communiqués par les auteurs mêmes de ces espèces,,

et présentant, par conséquent, une incontestable authenticité.

J'ai pensé que la revision de toutes ces espèces, faites sur les échan-

tillons types conservés dans l'herbier de l'auteur du Species Muscorum et

de son continuateur, offrirait un certain intérêt, en permettant de fixer
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d'une façon définitive l'identité spécifique des mousses décrites, au sujet

de plusieurs desquelles régnait encore une grande incertitude.

On sait combien il est difficile d'établir une identification sur une

simple description, même bien faite; à plus forte raison lorsqu'il s'agit

de descriptions d'anciens auteurs, qui ne disposaient pas de nos moyens

actuels d'investigation. Celles d'Hedwig sont tout à fait insuffisantes, et

ses dessins sont souvent bien sommaires aussi : ils ne représentent que

les formes extérieures des organes, sans aucun détail de structure anato-

raique. Les descriptions et les planches des Suppléments de Schwîie-

grichen valent déjà beaucoup mieux; mais elles ne suffisent cependant

pas encore dans tous les cas pour établir l'identité certaine de l'espèce

décrite. Ce n'est donc que par l'examen des échantillons authentiques

que l'on peut arriver à la certitude absolue.

Telles sont les raisons qui m'ont déterminé à entreprendre ce travail

de revision. On verra que je suis arrivé, d'une part, à fixer l'identité d'un

certain nombre d'espèces considérées jusqu'ici comme douteuses, et.

d'autre part, à corriger plusieurs erreurs d'identificatiou qui se sont

reproduites, par compilation, dans tous les ouvrages modernes.

L'exécution de ce travail m'a été rendue possible par l'extrême obli-

geance de M. W. Harbey, qui a bien voulu me confier les matériaux

nécessaires tirés de la collection liedxvig-Sch\v;egrichen. conservée à

l'herbier Boissier; je lui oITre ici l'expression de ma plus vive gratitude.

Je dois également des remerciements à M. E. Autran, qui s'est chargé de

rechercher et de réunir les espèces et qui m'a fourni, avec la pins

aimable complaisance, tous les renseignements et documents pouvant

faciliter ma tache.

Les espèces que j'ai eu à examiner sont au nombre de llîJ. Elles s(mt

collées sur des feuilles de papier blanc, assez résistant, do 21 cenlinièlros

>iir Kl (;n\in»n. Comme dans Ions les anciens luM'hiors, les échantillons

>onl s^juvcnl très jianvi-es. co qni. dans bien des cas, a rendu mon lra\ail

fort déljc.ii. [lar suite d(! la ncccssité où je me trouvais dc^ l'esiicclci'

autant que po.ssiblo cfs préciiMix spécjiiKMis. hml on los soiiinollant à nno

•Inde suflK'inte poui- fl.iliiii' Iodc idoniiU'.

Toutes les espèces décrites dans le Sjiccies Muscoriiiii sont accompa-

gnées d'une éli(ju(!tle de la main d'Ilodwig, colléo dans l'angle gaiiclK^

inforieur de la feuille. Sui' cette t'ii(|iiollo, le nom <[(' l'espèce est suivi

du ren\(»i an Sprcies Musconim ; los mois Sp. Musc, ou ^prc. Musc.

paraissent élro. on goni-ral. do la mani d'ilodwig. mais l'indication {\i' la

page et do la planche doit néc.ossairoment avoir été ajonloo p.ir Sili\N;r-
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grichen, puisque Hedwig était mort lorsque le Species fui publié. — Pour

les espèces décrites par Schwsegrichen dans les Suppléments, Fétiquette

est écrite sur la feuille même. On trouve çà et là, quelques annotations

de la main de Duby, en la possession de qui, comme on le sait, passèrent

les collections d'Hedwig et de Schwœgrichen.

Chaque espèce est enfermée dans une chemise en papier bleu, de

même dimension que les feuilles, portant également le nom de l'espèce

dans l'angle gauche inférieur.

Dans les pages suivantes, j'ai disposé les espèces par ordre alphabé-

tique, afin de faciliter les recherches. Je reproduis textuellement pour

chaque espèce : 1° les indications concernant le nom, les synonymes et

la distribution, données dans le Species et dans les Suppléments, avec

renvoi au texte et aux planches; 2" l'étiquette ou les étiquettes accom-

pagnant les échantillons. (J'ai seulement supprimé ici le renvoi à la page

et à la planche du Species, cette indication se trouvant quelques hgnes

plus haut). On ne devra pas oublier que les étiquettes des espèces décrites

dans le Species de 1801 sont de la main d'Hedwig^ toutes les autres de la

main de Schwaegrichen.

Pour les espèces qui ne donnent lieu à aucune remarque, je me
contente d'indiquer les noms sous lesquels elles sont actuellement

désignées.

J'offre particulièrement mon travail à mes confrères américains, qui

s'occupent actuellement, avec tant de zèle et de talent, de l'étude des

richesses bryologiques de leur vaste continent : j'espère qu'ils l'accueil-

€ueilleront avec bienveillance, et je serai amplement payé de mes peines

s'ils le jugent de quelque utilité,

Stenay, 25 novembre 1898.

Arrhenopterum heterostichum Hedw. Sp. Musc, p. 198,

lab. XLYI, fig. 1-9.

Bryum heteropterum pellucidum Dill. Hist. Musc, p. 352, t. 45, f. 11.

mala.

Virginia, Pensilva nia circa Lancaster.

Arrhenopterum heterostichum Schw. Suppl. I, n, p. 140.

In Carolina et Pensilvania frequens.

Etiquette: Arrimpterum heterostichum Sp. M. Bryum heteropterum

pellucidum Dill. 11. Ad Lancaster Pensylvanise lecta ac missa a Rev.

Muhlenberg.

Nom actuel : Aulacomnium heterostichum B. S.
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Barbula acuminata lledw. Sp. Musc. p. 117. lab. XXA\ fig. 5-7.

LaiK-;islor PensylvaniiL'.

Barbula acuminata Scliw. Siippl. I. i. p. 123.

In Pensilvaiiia leireslris.

Eliquelle : harbiila acuminata Sp. Musc. Isla specimiiia e Pensilvaiiia

;»d Lancasler lecla.

\ la suite de la diagnose de celte espèce, Hedwig ajoute : « An hff'c

-> eadem. quîe niea Barbula unguiculata? » Au contraire Schwcegrichen

la croit une bonne espèce : « Genuina species, foliorum direclionis varie-

• laie insignis. » (Suppl. I. i. p. 123.) Cependant, il a écrit plus tard, sur

la chemise de celte espèce : « ad unguiculatam B. S. «

Les échantillons conservés dans Fiierbier sont de deux provenances :

les uns. collés sur la feuille el venant de Pensylvanie, sont ceux qui ont

servi à la description de Tesfiece; les autres, ajoutés postérieurement.

el enfermés dans deux petits sachets, Tun sans indication de provenance.

Taulre portant Tindicalion : Jamaïque, sonl étiquetés : Bryum acumi-

udtuin Swarlz. el Barbula acuminata Sw. Ni les uns, ni les autres n'ap-

partiennent au B. uuffuiculata : les premiers représentent évidemment

une foi'me du li. fallax Hedw. à nervure disparaissant un peu en dessous

de la pointe el à cellules fortement pai)illeuses; les autres sont du

ïi. af/ruria Hedw.

(lomnie il est certain que ce sonl les premiers qui ont été décrits el

(igurés par Hedwig, il ne peut rester le moindre doute quant à l'idenlité

du B. acuminata lledw. avec le B. fallax lledw. Les ligures el 7 de la

planche XXV du Species Muacoriim conviennent d'aillem's très bien à

celle dernière espèce.

Lf //. acuminata lledw. (!st [)assé sous silenco dans presque tous les

ouvrages. Cepeudant. IJridcl. dans le linjoloi/id univcrsu, indiquait deux

mousses de ce ru»n) : son pioprr It. arinniiialu Musc, i-ecenl.. II. r. p. 20S

(llriiKiii iiriiiiiiiKil/iiii Sw.). qu'il ii'iiiii>s;iil ciiiiiuie \;ir. ,'j ;iii II. (Kjraria.

<;l le //. aruminala lledw.. dont il faisait la var. s. du II. unf/uirulala. mais à

lorl, ainsi qur^je \umis (h; le montrer. Dans le Synopsia Musc, frtniil. V..

Müller n(! cite que le //. arniiininhi Und., comme .synoiiynu! du II. agraria,

«l il en e.sl de inArrKî dans U's ouvrages [»lus récents, ((I Mol.iuimenl dans

Vlnilt'.r brynlof/irus du gén<''ral l'.iris. Toutefois. .Milien, d.ins les .l///.sv/

austro-amii iraiii, [i. ir)7. el dans loinrage de (ioilm.in siu' hrs iles Acores.

indique le II. niaiiinialu I». S. coiiiiiic suiouviiie de Tiirtiilu (iiiniiiiiuhi

(Sw.).

D.'IM» l.i rln-iiil-f illl /.' iiiiiiiiiiKitil <!<• rilfllucf llrdwil.'. se h'oMVe une
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autre feuille portant un échantillon, sans indication de provenance, avec

cette seule mention : « Bryum incrassatum. » C'est encore du Barbula

fallax.

Barbula apiculata Hedw. Sp. Musc, p. 117, tab. XXYI, fig. 1-4.

Pensilvania.

Barbula apiculata Schw. Suppl. î, i, p. 122.

In Pensilvania frequens.

Etiquette : Barbula apiculata Sp. Musc. Exemplaria ad Lancaster Pen-

sylvanise lecta. — Schwsegrichen a écrit sur la chemise de cette espèce :

« ad unguiculatam B. S. »

Nom actuel : Barbula unguiculata Hedw. var. apiculata B. S.

Barbula csespitosa Schw. Suppl. J, i, p. 120, tab. XXXJ.

Legit in Pensilvania Mühlenberg mense Augusto fructiferam.

Etiquette : Barbula cœspitosa Miihlbg. 46. August.

Nom actuel : le même.

Ne diffère pas de la forme méditerranéenne. — On trouve sur la même
feuille une enveloppe portant cette inscription : « Barbula cœspitosa

« ß brachycarpa. Ins. Gubens. Covevalley. Novbr. 1824, Pœppig »; l'échan-

tillon qu'elle renferme est bien une forme à capsules plus courtes du

B. cœspitosa, en mélange avec Anomodon rostratus.

Barbula humilis Hedw. Sp. Musc, p. 116, tab. XXY, fig. 1-4.

Bryum acaulon foliis teneris confertis, capsuUs conicis Dill. Musc,

p. 389, t. 49, f. 56.

Barbula conica Brid. Muscol. récent., II, p. 193. Yidetur hue pertinere,

quum Dillenii eundem locum allegaverit Bridelius. S.

Ad Lancaster Pensilvanise.

Barbula humilis Schw. Suppl. 1, i, p. 121.

Crescit in Pensilvania.

Etiquette : Barbula humilis Sp. Musc Ad Lancaster Pensylvaniaî lecta.

Rev. Mühlenberg.

C. Müller (Sijnopsis, l, p. 602) rapporte le B. humilis Hedw, au B.

Northiana Grev. {B. cœspitosa Schw.), d'après l'examen de l'échantillon

de l'herbier de Bridel, et il a été suivi par Lindberg {De Tort., p. 2S1) et

de Notaris (Epilogo, p. 559), qui substituent même, en vertu du droit de

priorité, le nom de Tortula humilis à celui de T. cœspitosa. Schimper

{Syn. Musc, europ., éd. 2, p. 217) déclare au contraire que l'échantillon
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de B. Iiumilis conservé dans Therbier d'Hedwig >^ minime cum B. Cccspi-

• tosa convenit et polius ad genus Desmatodon référendum videlui'. >

Mais l'opinion de Schimper ne se trouve nullement justifiée par

Texamen des échantillons en question. La forme des feuilles, leur tissu.

le péristome à dents très longues et tordues en spirale, lïntlorescence

monoïque, font du B. luimilis une forme extrêmement voisine du B.

Cdespitosa. dont elle ne diffère, comme l'indique d'ailleurs Schwaîgrichen

(Suppl. 1. I. p. i^ii) que par le pédicelle beaucoup plus court (4 à mil-

limètres) et la capsule plus courte également, ovale et non cylindrique.

Ces caractères ne me semblent pas suffisants pour maintenir une dis-

tinction spécifique entre ces deux mousses. Toutefois, ce n'est pas une

raison pour substituer, avec Lindberg et de Nolaris, le nom de B. humilis

Hedw. (1801) à celui de B. csespiiosa Schw. (1811). attendu que le

B. Iiuinilis représente une forme spéciale, assurément peu répandue, et

possédant un faciès assez différent de celui que présente la forme tyi)i-

que. décrite par Sdnvcegrichen sous le nom de B. cœspitosa et largement

dispersée dans l'Europe méditerranéenne et aux Etats-Unis. Hedwig

n'aurait certes pas reconnu son B. humilis dans le B. cœspitosa type, et

il est absurde de vouloir donner à son espèce un sens qu'elle n'a jamais

eu dans son esprit, et qui est même en contradiction avec sa description,

où on lit ' setis brevibus « ce qui, on en convieudra, ne peut pas s'appli-

quer aux formes ordinaires du B. cœspitosa. Mais une absurdité de plus

ou de moins, voilà ce dont se soucient peu ceux qui vivent pros-

ternés dans le temple de la priorité, hypnotisés par les beautés de son

culte !

Parmi les échantillons de B. fininilis de l'herbier d'IIedwig se trouve

une petite touffe de H. convolnia.

{jà H. conica Uv\û.. qui est cilé dans le Species Mrisconnn coiiiiiK^

synon\nie probable de B. humilis, a été rapporté depuis au H. ni/raria

Hrid.

Barbula lanceolata llcdw. Sji. .Miinc. p. lll). i.ili. WVI.

Ilg. ÎMl.

Lmciis torrcsiris L.iiicastri.r. in INuisilvani.i.

Barbula lanceolata Sriiw. Su|)pl. l. i. p. I^i.

(ircsrii III lerra l'cii.sihani.r raiinr.

Kliqucllt; : Harliiiln ilnhiu, de l.i iii.nii d"llnl\vit.f. Am-iIcssous. dt; i.i

main de .Srhwji't'nclicii : lanrroluln.

Il II'} a p.is d'iiidjcalidii de piovcii.'iiicc sur rcliqiicllc. Mais sur la
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chemise on lit : « Barbida dubia Lancast. Pens. » Au-dessus de dubia est

écrit : lanceoîata, ie tout de la main d'Hedwig.

C'est une forme du B. unguiculata Hedw.

Barbula stricta Hedw. Sp. Musc, p. 119, tab. XXVI, fig. 5-8.

Lancaster Pensilvanige terrestris.

Barbula stricta Schw. Suppl. J, i, p. 122.

In Pensilvania terrestris.

Etiquette : Barbula stricta. Ad Lancaster Pensylvanise lecta a Rev.

Mühlenberg, n. 200.

C'est une forme robuste, à tiges élancées, du B. unguiculata Hedw.

Bartramia grandiflora Schw. Suppl. I, n, p. 48, tab. LYIII.

Misit e Pensilvania Mühlenberg.

Etiquette : Bartramia grandiflora. Mhlbg. n. 73, 137. — b. Nepal, Gre-

ville. s. n.

Schwsegrichen dit de cette mousse : « Simillima Bartramiœ Oederi,

« magnitudine ejus varietatem alpinam figura communem semulans;

« differt foliis lalioribus. lanceolatis, thecse stomate amplo, et paraphy-

' sibus innumeris. «

Ces caractères n'ont pas grande valeur. L'orifice de la capsule n'est pas

plus large dans le B. grandiflora que sur les capsules bien mûres du

B. Oederi. Dans le Bnjologia europœa, Schimper fait remarquer que « le

« nombre des organes de génération et des paraphyses est très peu

« constant dans le B. Oederi, et que la fleur offre souvent tout à fait la

« même configuration que celle figurée par Schwsegrichen pour son

« B. grandiflora », ce qui est parfaitement exact. Le B. grandiflora Schw.

n'est donc qu'une forme grêle du B. Oederi Schw. à pédicelles courts

(5-8 millimètres) et à feuilles plus brièvement acuminées. Bridel {Bryol.

univ., II, p. 48) dit déjà que le B. grandiflora semble n'être qu'une

variété du B. Oederi.

L'échantillon du Népaul conservé dans l'herbier de Schwsegrichen

paraît bien identique à celui de Pensylvanie.

Bartramia Menziesii Hook. Musc. exot. t. 117 ^ (Schw.

Suppl. III, I, 2, tab. CCXL).

Legit in plaga occidentali Americae septentrionalis A. Menzies,

anno 1792.

1 Errore pro LXVII.
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Etiquette : Amer. boc. Menzies.

Nom actuel : le même.

Bartramia Mühlenbergii Schw. Suppl. I, ii, p. 38, tab. LXI.

Legit in Pensilvaiiia Miihleiiberg.

Etiquette : Bartrantia Mühlenbergii. — b. e Brasilia, Beyrich, n. 34.

—

c. Mühlenbergii ,5 tenella Brid. hb.

Nom actuel : l'/iilonotis Muehlenbergii Brid.

Après avoir examiné ti'ès attentivement l'échantillon type du Bar-

tramia Mühlenberrjii Schw.. il me semble impossible de séparer celle

mousse du Philonotis marchica Brid. Sullivant considérait déjà ces deux

mousses comme identiques (cfr. Icon. Musc, p. SOJ. Lesquereux et James

(Manual, p. 208) admetlenl le Ph. Muehlenbergli, mais ils ajoutent :

- The characlers indicated by Schwœgrichen and Müller as separating

• this species from P. marcliica Brid., are not important. They consist

• nierely in the numerous long simple slender fasciculate branches,

« \shich in P. niarchica are described as of various lengtlis, and in the

« inner periclui'tial laeves much smaller than the exlernal ones, obtuse.

• slrongly nerved and wliilish. while in P. niarchica they are as long or

« even longer. Or. ce dernier caractère, le plus importanl. n'est pas

consU'inl : sur le n" 253 des Musci boreali-americaui, rej)résenlant le Ph.

Muehlenbergii, les feuilles périchétiales intimes sont tantôt plus petites.

tantôt de mêmes dimensions que les feuilles externes; et j'ai observé

d'autre part, sur des spécimens d'Europe, des périchèzes dont les feuilles

internes .sont plus petites que les externes. 11 n'y a donc pas lieu de tenir

compte de ce caractère.

Les échantillons b (e Brasilia. Boyrich, n. 31) et c {B. Miihlcnberi/ii

ß f<'//e//« Brid.j d(! riierbicr Scliwa'grichen appartiennent au Ph. lenelta

Besch.

Bartramia radicalis l'alisot iJcauv. IMddr. Aetheug., p. H. (Schw.

Suppl. I, II. p. .')(). t;ib. LXI).

liarlraniia longiseta Mich. l'I. bor. anuM'icana, 2. p. 301.

In C/irolina cl Virtrinia.

Etiquette : Harlraniia radicalis, a liicliardo.

Noms acliiels : le iim'Iih'. et l'hihmolis railicalis iirid.

Dans les Icônes .Mnscaram, p. 8.">, Sullivant dit de la nervuro de c(Hle

f'sjii'Cfî : « cosl;! siib \el ultra apiceiii producta, et sur la pi. 32. elle est

nguiée coiimie disparai.s.sanl au-dessous de la pointe de raciinicn, ce (pic
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je n'ai jamais observé pour ma part. Sur l'échantillon de l'herbier

Schwsegrichen, comme sur tous les autres spécimens que j'ai examinés,

la nervure est nettement et assez longuement excurrente. C'est égale-

ment ainsi que la représente et la déciit Schwsegrichen ; il dit en effet :

« nervo apice denudato. » Enfin, Lesquereux et James disent aussi :

« leaves cuspidate by the excurrent costa. >• {Manual, p. 206).

Mais c'est à tort que ces derniers auteurs classent encore cette mousse

dans le genre Bartramia : c'est évidemment un Philonotis, très voisin du

Ph. rigida Brid. d'Europe, dont il diffère principalement par ses feuilles

plus étroites, planes ou légèrement révolutées aux bords, par son pédi-

celle beaucoup plus long et plus grêle, et par sa capsule d'une texture

plus délicate.

Campylodontium hypnoides Schw. Suppl. III. i, 1, tab.

GGXl.

In Pensilvania lectum quondam a Muhlenbergio sine nomine missuni.

Etiquette : Campylodontium hypnoides. Mühlbg. s. n.

Nom actuel : Anacamptodon splachnoides Brid.

Dans le Supplément I, n, p. 151, pi. LXXXII, Schwsegrichen décrivait

et figurait déjà cette mousse, d'après des échantillons d'Europe, sous le

nom de Neckera splachnoides.

Glimacium americanum Brid. Muscol. Suppl. 2, p. 45. (Schw.

Suppl. I, n, p. 143).

In Pensilvania et Carolina legere Mühlenberg et Michaux.

Etiquette : Climacium, americanum MhIbg. — b. a Palisot. — a. Mhlbg.

Nom actuel : le même.

Dicranum condensatum Hedw. Sp. Musc, p. 139, tab. XXXIY,

fig. 6-10.

Locus terrestris, circa Lancasler Pensilvaniœ lectum a Rev. D. Müh-

lenberg.

Dicranum condensatum Schw. Suppl. I, i, p. 171.

In Pensilvania ad terram.

Etiquette : Dicranum condensatum Sp. Musc. Ad Lancaster Pensylvanise

legit ac misit Rev. D. Mühlenberg.

C. Müller {Synopsis, I, p. 357) a rapporté le D. condensatum Hedw.

comme forma humilis, foliis vix undulatis, au D. spurium Hedw., et il a

été suivi par tous les auteurs américains, qui ont, depuis lors, mentionné
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cette mousse sous le nom de D. spurium var. condensatum. Mais nous

«liions voir que ce rapprochement n'est nullement justifié.

L'échantillon conservé dans l'herbier d'Hedwig comprend trois petites

touffes, toutes fertiles, collées sur la même feuille. En 1891, lors de sa

visite à Chambésy. Mad. E. G. Brilton a examiné cet échantillon et a con-

signé le résultat de ses observations dans une note au crayon, épinglée

sur la feuille et ainsi rédigée :

« Numbered in pencil by me. Aug. 18 ^'^ 1891. — 1. lias twisted

« leaves wilh non poröse cells. — 2. bas straight leaves wilh poröse cells.

. No 2 is probably D. scoparium. — N° 1 is what we hâve been calling D.

' condensatum = D. sabuletorum Ren. et Gard. Bot. Gaz. XIY, p. 91,

« t. XII. A. — 3 seems lo be still diflerent. D. spurium f ».

Les trois spécimens ont été numérotés par Mad. Britton de droite à

gauche et je vais les examiner dans le même ordre.

Le n'J 1 est bien, en effet, le D. sabuletorum Ren. et Gard. G'est cette

mousse que les auteurs américains ont désignée pendant longtemps sous

le nom de D. spurium var. condensatum. II est clair qu'elle n'a aucun

rapport avec le D. spurium, tandis qu'elle se rapproche beaucoup du

n. Muehlenbeckii B. S.

Le n» 2 est une petite forme du I). scoparium, à feuilles entières ou

jiresque entières.

(juant au n" 3, ce n'est évidemment pas du D. spurium. 11 est à peu

prés certain que c'est une forme rabougrie du D. Muehlenbeckii. Elle

diffère du Ü. sabuletorum Ren. et Gard, par sa capsule plus allongée, plus

dre.ssée et par la teinte plus foncée de toute la plante. La seule différence

qu'elle m'ait présentée par rapport au I). Muehlenbeckii d'Europe, c'est

que les cellules du tissu foliaini sont un peu plus petites, .l'ai dû uie

borner à l'examon des feuilles caulinaircs; une étiulo plus couiplète, par-

liculicnMur'iit en ce qui concenu; les l'euilles péiiclièliales. eut entraîné la

(iestruciidu presque totale du spécimen.

Hedwig et ScliWM'griclien attribuent tous deux au I). rondensatum des

feuilles raides. non crispées : < folia densa non crispabilia » (Hedwig);

« foliis erectiusculis subfalcalis rigidis ... « folia valde rigida •

(S<:hw;rgri(;hen), ce ipii ne p(MJt s'appliquer (|u"au spi'ciuien n" 2, lequel,

.'lirisi ipie je vIofis de le; du'e. n'est qu'une pelit*; foruie du l>. scoparium.

\AtA deux autres louff(îs ont les feiiilhîs nettement crispêes-lb^xucMises à

l'étal sec.

Il s^'ruhlerail donc, à s'en tenir aux descriptions d'Hedwig el de

.Vliwa'griclien. rpie le U. condensatum devrait être idonlilié avec lo

HCU.. iiKiiB. BoiM., avril lUU'J. 21
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D. scoparmm. Mais si, d'autre part, nous nous reportons à la plan-

che XXXiy du Species Muscorum, nous constatons que c'est évidemment

le spécimen no 3 {D. Mnehleitbeckii ?) qui est représenté par les figures

6 et 7.

On voit qu'Hedwig et Schwaegrichen n'avaient qu'une idée bien vague

de leur espèce, puisque leurs descriptions se rapportent à une forme du

D. scoparium, tandis qu'une partie au moins des figures de la pi. XXXIV

ont Irait au D. Muehlenbeckii, ou du moins à une forme très voisine de

cette espèce, et qu'enfin on trouve encore dans leur herbier une troi-

sième espèce, bien distincte des deux autres. On doit reconnaître qu'une

espèce aussi mal établie est absolument caduque.

La troisième espèce dont je viens de parler, est le D. sabuletorum Ren.

et Gard. M. Renauld et moi avons expliqué ailleurs {Revue bryologique,

1889, p. 10} pourquoi le nom de D. pallidum B. S. ne peut être conservé

pour cette espèce. Je ne reviendrais pas sur ce sujet, si, tout récemment,

dans les Analytic Keys to the gênera and species of Nortli-American

Masses de M. Barnes, M. R. H. True, qui a traité le genre Dicramim,

n'avait pas cru devoir substituer le nom de D. pallidum à celui de

D. sabuletorum, en quoi il a été suivi par M. Kindberg (European and

North-American Bryineœ, p. 194). On me permettra donc d'exposer

de nouveau ici les raisons qui s'opposent à l'emploi du nom de D. pal-

lidum B. S.

Je ferai remarquer tout d'abord que les auteurs du Bryologia europsea

n'ont jamais décrit cette espèce; ils en font simplement mention, d'une

façon tout incidente, à propos du D. Mueklenbeckii. Voici comment ils

s'expriment, dans une note qui suit la description de ce dernier :

« Cette belle espèce, trouvée une seule fois à la localité que nous

« avons indiquée, a quelque ressemblance, par rapport au gazonnement

« et au port des plantes, avec notre D. pallidum de l'Amérique septen-

« trionale; mais la capsule en est plus longue, presque de la même
« forme que celle du D. scoparium, dont elle a aussi la couleur brun-

« châtain. Aucune espèce d'Europe ne saurait être confondue avec elle. «

Tout botaniste de bonne foi avouera que ce passage ne peut pas être

considéré comme une description pour le D. pallidum, et que nous som-

mes, par conséquent, en droit de regarder ce nom comme un nomen

nudum.

M. R. True substitue donc, sans raison valable, une dénomination

caduque à un nom bien établi, avec description et figures à l'appui.

Mais il y a encore une raison accessoire qui s'oppose à cette substi-
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tiilion : c'est qu'en 1849. dans le Synopsis Muscormn frondosorum, l. I,

p. 339. C. Müller a décrit, comme D. pallidum B. S., une forme du

D. scoparium, et que. depuis lors, c'est celle forme qui a été désignée par

tous les bryologues d'Europe et d'Amérique, tantôt comme D. pallidum

tantôt comme D. scoparium var. pallidum.

Je me crois, par conséquent, bien fondé à protester contre le chan-

gement de noms opéré par M. True, et h déclarer que ce bryologue a eu

tort de substituer à notre D. sabuletorum un nomen nndum qui, nul par

lui-même, a de plus le tort de prêter k équivoque.

Dicranum latifolium Hedw. St. Crypt.. p. 89. lab. 33. Sp. Musc,

p. 140.

In America septentrionali.

Trichostomum latifolium Schw. Suppl. 1, i, p. 145.

Trichoslomum piliferum Sm. FI. britann. III. p. 1245?

Bryum piliferum Dickson, Fascic. pl. crypl. lY. p. 10, 1. 10, f. 14.

Swartzia pilifera Brid. in Schraderi Diai-. bot.. 1800, I, p. 289.

Crescit in alpibus summis Scandinavite, Carinlhia^ Helvetiae, ad aggeres

umbrosos Angliae et in inlerstitiis murorum et rupium calcarearum

Tergesti Carniolici.

Deux échantillons, dont aucun ne provient d'Amérique, l'un collé sur

la feuille avec celle étiquette : « Dicranum lalifolium, Hedw. a. b. Linné

• jun. acceptum; » l'autre dans un sachet, ainsi étiqueté : «Desmat. lauf.

• B. S. Trichost. pilifer. Sm,? Ilala; Suecia ad rupes calcar. apricas lenui

• gramine vestilas. Caps, mai et iun. I). Braun? » Le premier échan-

lillon, réduit à deux tiges, est du Desmatodon laiifolius B. S.; l'autre est

(lu Poltia lanceolala C. .Müll.

Dicranum orthocarpum llcilw. Sp. Mu.sc, p. 131. lab. X.W,

lig. 1-5,

Locus lerrf'stris. Lancislcr in IVjnsilv.inia.

Dicranum orthocarpum Schw. Suppl. 1. i. p. 170.

(!n;srit in terra in l'cnsilvania.

Kli'pK'llc : hiridiiKin orUiürur}iinit S|i. .Musc. .Ad Lancasicr INmisvI-

variia; l<;ct.

KxfMiiplaire très pauvre, ne c.omiinMianl que ipiclipics tigos avec (i(Mi\

r^p.sule.s. Tune vieille et dépourvue de périslome. l'autre jeune et encore

operculée. ,Aut;itil que j'(!n puis juger par rcxanicri nécessairement som-

maire d'un au.s.si maigre éclianlillon. cette; ninus.se .serrait bien la mémo
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chose que le Dicranella Fitzgeraldi Ren. et Card., ainsi que le supposait

déjà Mad. Britton {Bull, of the Torrey bot. Club, t. XXIl, p. 4S0). Le^

échantillons récoltés en Floride par M. Fitzgerald et sur lesquels nous^

avons établi primitivement notre espèce, ont les dents du péristome

beaucoup plus étroites que le D. heteromalla ; mais ce caractère s'atténue

sur les spécimens des environs de Washington distribués sous le no 156

dans nos Musci Americae septentrionalis exsiccati; toutefois, les dents-

restent toujours divisées plus profondément en deux branches plus fines

et plus noduleuses que dans Tespèce voisine; en outre, les trabécules-

sont ordinairement plus rapprochées que dans celle-ci.

Ces différences, jointes à la forme caractéristique de la capsule, ne me
permettent pas de me rallier à l'opinion de Mad. Britton, qui fait de cette-

mousse une simple variété du D. heteromalla; je pense que c'est au

moins une bonne sous-espèce, qui devra prendre le nom de D. ortho-

carpa (Hedw.) Card.

Je rappellerai que Schimper avait distingué cette mousse sous le nom

de Dicranella heteromalloïdes , ainsi qu"en témoigne un échantillon d&

rOhio conservé dans l'herbier du Jardin botanique de Bruxelles.

Dicranum purpurascens Hedw. Sp. Musc, p. 137, tab. XXXY,,

fig. 1-7.

Lancaster Pensilvaniae in terra humoso-turfosa.

Dicranum purpurascens Schw. Suppl. 1, i, p. 184.

Crescit ad terram in Pensilvania.

Etiquette : Dicranum purpurascens Sp. Musc, Circa Lancaster Pen-

sylvan.

Sur cette étiquette, Hedwig avait d'abord écrit comme nom spécifique

ambiguum, qu'il a remplacé ensuite ^^diV purpurascens.

Dans le Supplément I, i, p. 184, Schwaegrichen déclarait que cette

espèce lui semblait très douteuse : « mihi valde dubia videtur species %
et dans l'herbier, il l'a réunie au D. purpureum, avec deux autres espèces

d'Hedwig, le D. intermedium Sp. Musc, p. 138, tab. XXXI, fig. 1-6, et le

D. Celsii op. cit., p. 149, tab. XXXIII, fig. 1-5. Ces trois mousses ne sont,

en effet, que de simples formes du Ceratodon purpureus Brid. Le D.

intermedium est remarquable par ses feuilles très longuement acuminées.

Dicranum xanthodon Hedw. Sp. Musc, p. 145, tab. XXX,
fig. 6-12.

America septentrionalis, Boston.
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Dicranum xanthodon Scliw. Suppl. I. i, p. 178.

Crescil in America seplentrionali, Boston.

Celle mousse ne se trouve pas dans Therbier. C'est fort probablement

une simple forme du Weisia viridida Brid.. auquel C. Müller Ta d'ailleurs

rapportée (Synopsis, I. p. 651).

Didymodon fulvus Scliw. Suppl. ni. n, 1. tab. CCLXY b.

Dicranum fulriim Hook. Musc, exot., t. 149.

In Nova Scotia lectum dédit A. Menzies.

Etiquette : Dicranum fulvnm Hook. Menzies dd.

Xom actuel : Dicranum fulvum Hook.

Fissidens subbasilaris Hedw. Sp. Musc. p. 155. lab. XXXIX.

lig. (;-9.

E Pensilvania ad*Lancasler lectum accepi a Rev. Mühlenberg.

Fissidens subbasilaris Schw. Suppl. I, u. p. 10.

(n Pensilvania ad terram.

Eliquetle : Fissidens subbasilaris Sp. Musc. Circa Lancaster in Pensil-

vania leclum accepi a Rêver. Mühlenberg. — Addition de la main de

Schwœgrichen : « b. Mhlbg. 150 marlio 7. »

Nom actuel : le même.

Fontinalis capillacea Schw. Suppl. I. n, p. 307.

in l'ensilvaiiia k^ctain misit rev. Mühlenberg.

Fontinalis capillacea Schw. Suppl. ill, i, 1. lab. CCXVIII.

Fontinalis capillacea Suppl. musc, 1, 2, p. 307 et ex Ilookeri et Smithii

senlenlia :

•

F. capillacea Dicks. Fasc cr. 2. p. 1. Engl. Bol. l. 24.S2. IlookelTayl.

Mus^-ol. brit.. p. 82. t. 22.

Fontinalis capillacea calycibus sl\li ad instar cnspidalis Dill. Ilist. Musc,

p. 2fi0. t. 33. f. 5.

Ad .'iqiias Pensilvaiii.i' Icci.im niisil beatus Müliienlnirg, e Carolina I).

de Schweinilz. Scoticam iioii dilferre Angli conlcndunl.

L} rln;misede celte e.sp«'ce renferme trois feuilles, toutes étifpielées de

la main de Srliw.'ftrriclien. La première [)orU! un brhi stérile étirjueté

• Fonlinalix cafiillacfa ; » la seconde d(!U\ brins foi'liUîs étiipielés ainsi :

• IHrhrli/nia cupillaceum. Fontinalis c. Sii|ip!. uiiisc 3. I. 21<S. a. Spc-

• <;imf'n pirlum. . [,fs écli.inlillons d(! ces deux prrMiicrcs feuilles, sans

iiklicjlion d'origine, apiiarliciitu'iil au lUchrUjma cdjiillan'um II S.
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Sur la troisième feuille, se trouve un bon échantillon de provenance

américaine, étiqueté : « Fontinalis capillacea. Drummond, 234. » Celui-ci

appartient au D. pallescens B. S. Ainsi que je l'ai fait remarquer dans ma

Monographie des Fontinalacées. p. 144, on trouve tantôt l'une, tantôt

l'autre espèce, sous le no 234 de l'exsiccata de Drummond.

La mention : « a. Spécimen pictum » inscrite sur la seconde feuille,

prouve que la planche CCXVIII s'applique au D. capillaceum et non au

D. pallescens.

Funaria flavicans Mich. Flor. bor. americ, If, p. 303. (Schw.

Suppl. I, H, p. 75, tab. LXV).

Mniuni compactum herbar. Bosc.

In Carolina legerunL Michaux et Bosc.

Etiquette : Funaria flavicans Mich. — a. ab ipso Richardo. — b. a

Bosc.

Nom actuel : le même.

Funaria Mühlenbergii Turn, in Ann. of Bot., II, p. 198, et in

Botan. Guide, p. 730. (Schw. Suppl. I, ii, p. 78, tab. LXYI).

Legit eam in Pensilvania rev. Mühlenberg, et in America boreali

Michaux; in arenosis pr. Wisby ins. Gothland Wahlenberg, prope Cop-

grove in comitatu York rev. Dalton, in Helvetia Schleicher, in arenosis

prope Suerinum Blandow, in Franconia Funk.

La synonymie de cette malheureuse espèce est devenue presque inex-

tricable. Le nom de Funaria Muehlenbergvi fut créé par Hedwig fils, et

non par Turner, mais sans diagnose, pour une mousse américaine, et fut

mentionné pour la première fois en 1804, toujours à l'état de nomen

nudum, et, cette fois, pour une mousse d'Irlande, dans le Muscologia

hibernica de Turner.

Plus tard, en 1816, Schwaegrichen {loc. cit.) réunit également sous ce

nom la mousse d'Amérique et celle d'Europe, qui, à cette époque, avait

été récoltée en Allemagne, en Suisse, dans l'île de Golhland et en

Angleterre. Mais l'espèce européenne avait déjà reçu, en 1806, le nom de

F. dentata Grome {Samml. deutsch. Laubm. 2. Nachl. n^ 12, c. diagn.)
;

la même année, Wahlenberg lui donne le nom de F. calcarea {Yet. Ak.

Handl., XXYIl, p. 137, tab. 4, fig. 2 a-k), et en 1817, Hooker la décrit

de nouveau sous le nom de F. hibernica (in Curt. Flor. lond. éd. 2,

p. 371).

Une autre espèce voisine, le F. Fontanesii, de la région méditerra-

néenne, est décrite par Schwsegrichen, loc. cit. p. 80, tab. LXYI.
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En 18:27. Bridel [Bryologia universa II, pp. 55-56) indique pour ce

groupe trois espèces : F. Muehlenbergii Hedwig fil. {sensu Schw3egr.)

F. hibeniica Hook. et F. Fontanesii Schw, Ces trois espèces sont admises

dans le même sens par C. Müller dans le Synopsis Musc, frond. (1849).

En 1841. les auteurs du Bryologia europœa décrivent et figurent le

F. Muehlenbergii (sensu Schwœgr.) et le F. hibernica Hook., et men-

tionnent seulement le F. Fontanesii Schw.

Plus tard. Schimper {Syn. Musc, mrop., éd. 1 [1860], p. 320) décrit

cette dernière espèce sous le nom de F. calcarea Wahlenb.; mais eu

1876. dans la seconde édition du même ouvrage (p. 382). il réunit les

deux formes européennes sous la même dénomination de F. calcarea

Wahlenb.

En 1863. Lindberg (m Oefvers af K. Vet. Ak. Förhandl., XX, n» 7),

frappé de la confusion qui règne dans ce groupe, tente d'y remédier. Il

rejette dans ce but le nom de F. Muehlenbergii, d'abord comme nomen

nudum et en outre comme pouvant donner lieu à trop de confusion; il

appelle l'espèce américaine F. americana; il désigne sous le nom de

F. calcarea Wahlenb. l'espèce d'Europe appelée tantôt F. Muehlenbergii

Schw., tantôt F. hibernica Hook.. et enfin, il donne à l'espèce méditer-

ranéenne le nom de F. mediterranea.

En 1874, enfin, Sullivant {Icon. Muscorum, Suppl. p. 30, pi. 19) déci'it

«;t figure l'espèce d'Amérique sous le nom de F. americana Lindb.

Celle-ci diffère des deux espèces d'Euro[)e par sa nervure excurrento,

ou, tout au moins, s'avançant très loin dans l'acuinen, tandis que dans

les espèces européennes, elle s'arrête assez loin du sommet. Les fig, 3, 4

<'t 5 de la pi. LXVl de Schwaegrichen paraissent bien, sous ce rapport,

ronvenir à fespece américaine.

L'étiquelte de la feuille consacrée au F. Muehlenbergii dans l'herbier

Schwa'grichen est ainsi rédigée : « Funaria M'ùhlenbergii. — a. a Funxio.

« — b. a Schleichero. — c. a Miililbg. ad l'alisot sub nomine Funar.

• solilnri<p. - F'iclum videlur esse a* 1). .Mbg. 139. — e. Carlsrulic.

« Alexander Hniiii. 1826. •

l.,es spécimens marqués a, a ''''. b et r aitparliennent au F. calcarea

Wahlenb.; l'éihantillon r (!st du F. hygroinclrira] Dans ileux petits

sach(!ls, .se IrouvLMit quelipiüs feuilles qui ne semblent provenir d'aucun

(le ces érharililloiis. lOnlin. a ^niiclK! de ces sacln-ls. sunt colliVs i|iiel(|iies

brins, sans indiralum de inoNcnaiict;. el qui. seuls. a|i|iai'lieiiiieiil au

F. americana Lmdb.

Il est évident, parce qui itrécède. que le Mum de /'. Muehlenbergii un
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peut pas être conservé, d'abord parce que l'on ne sait pas au juste quelle

espèce Hedwig fils a voulu désigner sous ce nom, qui est resté à l'état de

tiomen midum; et ensuite parce que Sclivsegrichen a appliqué plus tard

cette dénomination à une espèce hétéroclite.

On doit donc adopter les conclusions de Lindberg, rejeter le nom de

F. Mtiehlenbergii, et appeler F. americana la mousse d'Amérique. Par

contre, Lindberg a eu tort, me semble-t-il^ de changer le nom de F. Fon-

tanesii Schw. en celui de F. mediterranea. Je ne vois aucune raison pour

justifier ce changement.

Yoici la synonymie des trois espèces en question, telle qu'elle me
paraît devoir être fixée :

F. americana Lindb. F. MïMenbergU Hedw. fil. (nomen)? Schw.

Suppl. J, u. p. 78, tab. LXVI, ex parte (quod ad specim. americ. et

fig. 3, 4 et 5).

F. calcarea Wahlenb. F. dentata Crome \ F. hibernica Hook. F. Mtieh-

lenbergii Schw. loc. cit. ex parte (quod ad specim. europ.) F. calcarea

Sch. Syn. Musc, europ., ed 2 (ex parte).

F. Fontanesii Schw. Suppl. I, ii, p. 80, tab. LXYL F. calcarea Sch.

Syn. Musc, europ., ed. 1 (nec Wahlenb.); ed. 2, ex parte. F. mediterranea

Lindb.

Grimmia pensilvanica Schw. Suppl. I, i, p. 91, tab. XXV.

Lecta in Pensilvaniae rupibus a rev. Mühlenbergio.

Etiquette : Grimmia pensilvanica. Mhlbg. februar. (n. 26).

Nom actuel : le même.

Gymnostomum latifolium Drumm. Musci americani, n« 16.

(Schw. Suppl, lY, tab. CCCIY a).

Locis depressis ad fluvium Saskatchavan, prope Carlton House.

Etiquette : Gymnostomum latifolium Drummond,

Nom actuel : Physcomitrium Hookeri Hpe.

Les capsules de cet échantillon présentent bien le large anneau si

caractéristique de cette espèce.

Gymnostomum obtusifolium R. Brown, Suppl. append. itin.

Parryan., 299. (Schw. Suppl. IL n, 2, p. 82, tab. CLXXYI).

^ Je ne crois pas utile de ressusciter ce vieux nom pour le substituer à celui

de F. calcarea Wahlenb., employé depuis plus d'un demi-siècle.
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In Mehille insula lecLum dédit Sabine, navarchus.

Etiquette : Gymuostomum obtusifolium Suppl. 2, 2, t. 176. Melville ins.

Capt. Sabine.

Dans le Synopsis Musc, frond. I, p. 5o6, C. Müller mentionne cette

mousse sous le nom de PoUia obtusifolia, mais sans l'avoir vue. Elle dis-

jiaraît ensuite de la nomenclature jusqu'à ce que Lindberg la décrive de

nouveau comme Pottia Heimii var. y arctica Lindb. (in Oefv. K. Vet. Ak..

23, p. 551). nom sous lequel elle est également décrite par Berggren

<lans ses Musci et Hepalicx spetsbergenses, p. 42. Cet auteur indique le

synonyme : Gynuiostomum obtusifolium R. Br. Elle n'est signalée dans

aucun des ouvrages consacrés à la bryologie de l'Amérique du Nord.

L'échantillon de l'herbier Schwaegrichen ne comporte que deux tiges,

toutes deux fructifères. D'après l'examen de ce petit spécimen, je crois

que cette mousse ne peut pas être considérée comme une variété du

Pottia Heimii B. S. Elle en diffère par les caractères suivants : feuilles

pUis courtes, brièvement lingulées, entières ou à peine un peu crénelées

vers le sommet, très obtuses; nervure disparaissant assez loin du som-

met; tissu lâche et hyalin de la base occupant la moitié de la feuille:

cellules supérieures obscures, papilleuses, les marginales lisses, jau-

nâtres, à parois épaissies, disposées en trois ou quatre séries et formant

un margo bien distinct. Quoifpie ce dernier caractère se retrouve parfois

dans certaines formes du P. Heimii, la mousse de l'île Melville en reste

;issez distincte, par les autres caractères que je viens d'indiquer, pour qne

Ton doive y voir plus qu'une simple variété : c'est au moins une bonne

.sous-e.spèce. Je n'ai pas vu les échantillons récoltés au Groenland et au

Spilzberg par Berggren, mais la description que donne cet auteur s'ap-

plique bien à récliantillon original de l'iierbior Sclnvicgrichen.

Gymnostomum phascoides Drunini. Musci aniericani, n" 12.

(Srliw. Sii[)|.l. IV. lai). CCCIV II).

Loris pl.inis cl huniidis Saskatdiavan. I)(!(lil inliciiidus |)on'grinat(ir

\). lîirli.'inUon.

LliqucUf : (iyiininsl. jihusroidps. Drummond. 30, n. 12.

(!. .Mullcr (Syn. Musc, froiul. I. p. (îOl) ciliî av<!c doute le G. iiliuscuidcs

parini les .synonymes du Weisiti microstoma C Miill. (Ilymmoslomutu

tmcroittomum H. Hr.), Ce nom semble (^Iro ensuilc lombè dans roMliii, c.ir

il n'en rsl fait mention, à ma connaissanco. par aucun des bryolo^Mies (|ui

se sonl occupés des mousses d«; rAnu-tique du Nord. jus(|n";'i <•(> (pic, en

iH'.li. KindberK ressuscite l'espère sons le nom \V Aslimiinn Ihunniioiidii
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Kindb. (in Macoun, Cat. of Can. pl, part. VI, Musci, p. 12). Toutefois,

entre temps, Wilson avait créé, pour une mousse d'Angleterre, un Hyme-

nostomum phascoides que vSchimper décrivit et figura en 1850, dans le

Bryologia europœa, Suppl., fasc. 42, tab. I, mais que plus tard, dans le

Synopsis musc, eiirop., il réunit à VHymenostomiim rostellatum Brid.

(Sch.).

Il est permis de supposer que Wilson, en établissant son espèce, con-

naissait le Gijmnostomum phascoides Drumm. et entendait identifier la

mousse d'Angleterre avec celle d'Amérique. Celle-ci est, en eiïet, exces-

sivement voisine de VHymenostomum rostellatum, et je ne pense pas

qu'on puisse l'en séparer spécifiquement. La comparaison que j'ai faite

de l'échantillon du Gymnostomum phascoides de l'herbier Schwsegrichen

avec le n» 802 des Musci Galliœ, représentant YHymenost. rostellatum^

m'a démontré que les deux mousses sont complètement identiques en

ce qui concerne les caractères du système végétatif; la plante américaine

ne diffère de celle d'Europe que par sa capsule un peu plissée, substriée

à l'état sec, et pourvue d'un opercule plus nettement délimité, se déta-

chant à la maturité. On pourra la désigner sous le nom d'Hymenost. ros-

tellatum Sch, var. phascoides (Drumm.) Gard. C'est une espèce nouvelle

pour l'Amérique.

Gymnostomum prorepens Hedw. Sp. Musc, p. 35, tab. III.

Circa Lancaster in Pensilvania. Mühlenberg.

Macromitrium clavellatum Schw. Suppl. II, n, 2, p. 130.

Orthotrichum clavellatum Hook. Grev. Monogr. p. 114, t. 4.

Hypnum clavellatum parvum repens, setis brevibus Dillen. Musc,

p. 551, t. 85, f. 17.

In Pensilvania.

Etiquettes : première feuille : Gymnostomum prorepens Sp. Musc. Circa

Lancaster Pensylvanise legit et misit Rev. Mühlenberg. — Bon échan-

tillon. — Deuxième feuille : Hypnum clavellatum Dill. t. 81. 1 do not

know Hudsons clavtm. Annotation de la main de Schwaegrichen :

Hedwigio missum, an a Dicksono ? — Simple fragment stérile.

Nom actuel : Drummondia clavellata Hook.

Hypnum acanthoneuron Schw. Suppl. III, ii, 1, tab. CGLVIIIb,

In America3 borealis ora occidentali lectum a Menziesio, dédit Prof.

Taylor.

Etiquette : Hypnum acanthoneuron. Amer, occid. Menz. a Taylor.
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Nom actuel : Rlii::ogoniii))i Menziesii Jseg., ou Leucolepis acantlioneura

Lindb.

Hypnum adnatum Hedw. Sp, Musc, p. 248. lab. LXH', fig. o-lO.

Locus arboreus Lancastriae in Pensilvania.

Hypnum adnatum Schw. Suppl. I. ii. p. 21o. Brid. Suppl. muscol.. 2.

p. 160.

Hypnum appressuin Brid. Muscol. Suppl.. '2. p. lui.

Ad arborum Iruncos in Pensilvania.

Hypnum appressum est planta theca iuvenili virescente. turgida.

omnibus cerlis notis cum adnato congruens, ipsis peristomii ciliis soli-

tariis et operculo brevissinie conico. ut caule et foliis. Reticulum l'olii

peculiari laxitale est.

Etiquette : Hypnum adnatum Spec. M. Ad Lancaster Pensylvania>

Miililenb. — Addition de la main de Schwaegrichen : b. appressum Brid.

non dilTert.

Nom actuel : Amblyslegium adnatum Aust.

I..es échantillons b ne diffèrent pas en effet des autres.

Hypnum asprellum Schw. Suppl. I. n, p. 24(5.

in Carolina; iiuiiK^sis leclunidedil Hichard, vitio typogographi omissum

in flora boreali americana.

Etiquette : Hypnnni asprellum. Carolina. Richard.

C'est une forme grêle du Brachylliecium plumosum 13. S., à feuilles

plus étroites et plus espacées que dans le type, et à pédicelles fins, entiè'

remenl tisses ou présentant seulement quelques aspérités très légères vers

kî sommet.

C'est par suite (riine (mtcih" (;nis(''o .sans doute par la similitude des

noms spécifiques que dans Vïndc.c Oryulogirus du général Paris. VU.

asprellum Schw. est ciié comm<; synonyme de Tlirlia aspnila. Schwii'-

griihen conqiarail iui-inr;ni(! sa unniss«; à 17/. plumosum, et C. .Müller

{Synopsis, II. (). :{.")1
1 la donne ((»niinc! synonyme de ce dernier.

Hypnum Boscii Schw. Suppl. I. ii, p. "i'.ï'A. Sj). Musc, p. ti.'i^, I. iw,

r. 7 ', suli (llerehro (exclus, synon. Icoii folii non salis curata. (juoad

nervum.

In Ainenca horeali; dicliini in honorem ill. Hoscii d'.Anlic. prohilale el

meritis de omni naluni* scienlia vcnerabilis.

• Errore pro : l. «iü. f. I ri 2,
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Etiquettes : première feuille : Hypnum ülecebrum Sp. Muse. Haec exem-

plaria ex Pensylvania circa Lancasler lecta. — Addition de la main de

Schwsegrichen : b. Mhlbg. 105. — d. Mhlhg. 131, sub hoc nomine. — c.

H. Ternstraemiae a Brid. ramulus.

Deuxième feuille : Hypnum ülecebrum. E herb. Dill.

A la fin de la description de VH. ülecebrum Linn., Hedwig ajoute :

« Haec secundum exempla circa Lancaster Pensilvaniae lecta. » Ces échan-

tillons de Pensylvanie, de même que le spécimen provenant de l'herbier

de Dillenius, sont VH. Boscn Schw. {Eurhynchium BoscU Jaeg. et Sauerb.)

et non YH. ülecebrum'Linn. VH. ülecebrum Hedw. Sp. Musc, non Linn.

doit donc être cité comme synonyme ù"Eurhynchium BoscU.

Hedwig dit les pédicelles « lenissime muricatis, " Schwaegrichen

« punctis scabra •», tandis que Bridel {Bryol. univ., II, p. 431) les déclare

lisses. Sur les échantillons de l'herbier d'Hedwig, ils m'ont paru complè-

tement lisses; l'opercule est conique-rostré.

Sur la première feuille se trouvent collés deux petits fragments d'H.

Ternstraemise Brid., espèce de la Nouvelle-Grenade, qui appartient au

genre PUotrichella (P. Ternstrœmix Jseg.). Elle se distingue facilement,

même sur un simple fragment, de YH. Boscn, par le tissu des angles de

la feuille composé de cellules à parois jaunâtres, formant une macule

arrondie, nettement délimitée et fortement excavée, tandis que dans

YH. BoscU les cellules alaires, plus lâches, passent insensiblement dans

le tissu voisin. — On rapporte souvent à tort au PUotrichella Ternstraemix

(Brid.) Jaeg. des formes de Papillaria du groupe illecebra. Tel est notam-

ment le Neckera Ternstraemiae Hpe in Ann. sc. nat., S^R série, t. IV,

p. 360, de Bogota, d'après un spécimen du British Museum.

Hypnum chrysostomum Richard, in Michaux, Flor. bor. amer.

% p. 819. (Schw. Suppl. I, H, p. 276).

In depressis humosis humidis Garolinae lectum dédit cl. Richard.

Etiquette : Hypnum chrysostomum, e Carolina a Richard.

Cet échantillon est certainement une forme du Brachytecium plumo-

sum B. S. VH. chrysostomum décrit par C. Müller (Synopsis II, p. 368)

étant dioïque, est évidemment une autre espèce : c'est probablement le

Brachytecium riviUare B. S.

Hypnum confervoides Brid. Muscol. Suppl. 2, p. 153. (Schw.

Suppl. I, n, p. 218).

In monte Kahlenberg Yindobonae lectum communicavere Frölich et

Bridehus; similem plantam e Pensilvania misit Mühlenberg.
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Hypnum conferva Schw. Siippl. Il i. 2. p. 158, lab. CXLII.

In monte Kalilenberg vindobonensi et in Pensilvania lectuni.

Etiquettes : première feuille : Hiipnum confervoides. a Br.

Deuxième feuille : Hijpmnii co)ifervoides. Mhlbg. 168. b. id. 49.

Nom actuel : Ambhistegium confervoides B. S.

Hypnum contextum Hedw. Sp. Musc, p. 278, tab. LXXII,

fig. 8-13.

In trabibus putridis. hieme inundatis, in Suecia legit junio 0. Swartz;

intererat etiam muscis Lancastrensibus americanis.

Cette mousse ne se trouve pas dans l'iierbier. Dans le Supplément I, n,

p. 260. Schwaegrichen la cite parmi les synonymes de VH. serpens Hedw.

Hypnum crispifolium Hook. Musc. exot. t. 31. (Schw.

Suppl. III. u. 1. tab. CCLXII).

In plaga occidenlali Americœ borealis leclum dédit A. Menzies

Etiquette : Hypnum crispifolium Hook. Exot. a Menzies.

Nom actuel : Claopodiuni crispifolium Ren. et Card.

Trois échantillons collés sur la feuille, et deux autres renfermés dans

des sachets; aucun d'eux n'appartient <à l'espèce récemment distinguée

par .M. Best sous le nom de C. Bolanderi {Bull, of the Torrcy bot.

Club, XXIV. p. 431), qui se dislingue surtout du C. crispifolium pur le^

cellules du tissu foliaire portant chacune deux à cinq papilles.

Hypnum curvifolium Ibîdw. Sp. Musc. p. 285. tab. LXXV,

lig. 4-9.

In"p.-iliistribiis circa Lancaster Pensilvaniie. D. Miihlenberg.

Hypnum curvifolium Scliw. Sup[)l. I. ii, p. 291.

In paluslribus I'ensilvani;r.

F^liquello : Ihijnium rurrifolium S()ec. Mu.sc lu p;i!uslribus circa Lan-

caster Pensylvaiuii' .Miihlenberg.

Nom acluel : le même.

Lorsque l'on compare des* échantillons bien caractérisés d'//. curvi-

folium Hedw. et d'il, arcuatum Lindb. (//. l'iUienliv Lindb.), les deux

espèces s<'mblenl d'abord bien dislinct(?s. 1///. currifolium dilTèrcî de

rarcM«^<m par les tiges coudiées, élégamiiH'iil iicunécs. par les feuilles

delloïdf's. (vjrdécîs à la bas(; (;l einbrassant la lige, par de larges oreillettes

arrondies, et enfin par le tissu basilaire formé de relliiles courtes,

colorées, ä parois épaisses, taudis ipie dans 1'//. (ircuulmn l(!s augles
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basilaires sont excavés et formés de cellules hyalines gonflées, à parois

minces.

Mais si l'on étudie un grand nombre d'échantillons û'H. curvifolium,

on ne tarde pas à trouver des spécimens sur lesquels ces différences

s'atténuent : les feuilles sont moins élargies à la base, les oreillettes pré-

sentent des cellules extérieures dilatées, hyaUnes, à parois minces, et les

cellules colorées de la base manquent parfois complètement. Enfin, sur

certains échantillons, la distinction entre les deux espèces devient pres-

que impossible, d'autant plus que la capsule ne fournit aucun caractère :

elle est semblable chez les deux plantes, grosse et fortement striée à

Tétat sec, ce qui la distingue de celle de Y H. pratense Koch, qui est petite

et Usse. En présence de ces formes de transition, on comprend que les

bryologues américains aient longtemps méconnu Vtl. arcuaUim, et je ne

puis plus considérer celui-ci que comme une variété notable ou tout au

plus une sous-espèce de VR. curvifolium ^

La mousse que M. Renaud et moi avons distribuée sous ce dernier nom
dans nos Musci Americœ septentrionalis exsiccati, n° 139, est une des

formes les mieux caractérisées qu'on puisse rencontrer : par ses tiges

régulièrement pennées et par ses feuilles largement cordiformes-

deltoïdes à la base et vivement homotropes, elle diffère plus de

17/. arcuatum que le type même d'Hedwig qui est une forme à feuilles

subaplanies, peu homotropes, et à ramification moins fournie.

Hypnum delicatulum Hedw. Stirp. cr. IV, p. 87, tab. 33. Sp.

Musc, p.260.

Habitat in Pensilvania, unde habuit et ipse Dillenius.

Hypnum delicatulum Schw. Suppl. I, n, p. 236.

In nemoribus, ad aggeres regionum depressarum Europse et borealis

AmericBß.

Etiquette : Hypnum delicatulum St. Crypt. E Pensilvania acceptum a

Dn. D. Muhlenberg, Lancastrise.

Nom actuel : Thuidium delicatulum Mitt.

Dans la même chemise se trouve uue seconde feuille, portant un

échantillon de Th. recognitum Lindb., avec cette étiquette : « Hypnum
« recognitum St. Crypt. 4, p. 92, t. 35. H. delicatulum Florarum Europas

^ Il serait peut-être plus rationnel de subordonner au contraire VH. curvi-

folium à VH. arcuatum, celui-ci jouissant d'une dispersion beaucoup plus

étendue, puisqu'il existe dans toute l'Europe et en Sibérie, régions où VH. cur-

vifolium n'a jamais été constaté.
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« leetum prope Chemnitiiim ad Lichtenvalde ;
via cava. » La présence de

cet échanlillon dans la chemise du lli. delicatulum s'explique par cetle

circonstance que Schwcegrichen a réuni les deux espèces. Il est bon

d'ajouter qu"Hedwig avait méconnu le principal caractère dictinctif. qui

consiste en la présence ou l'absence de cils aux bords des feuilles péri-

chétiales. et les autres caractères qu'il indique comme distinctifs n'ont à

peu près aucune valeur.

Hypnum elegans Hook. Musc. exol. t. 9. (Schw. Suppl. III. n. 2.

lab. CCLXXXIIa).

Legil in plaga occidenlali Americie borealis Nootka Sound A. Menzies.

Etiquette : Hypnum elegans. Nootka Sound Mz.

Deux petits brins collés. Quelques autres fragments sont enfermés

dans un petit sachet portant cette inscription : « IJypmim elegans Hook.

« Musc. exol. vix differt ab Auberti Suppl. 1. 2, t. 77. »

Nom actuel : Plagiothecium elegans Sch.

Hypnum fluviatile Sw. Hedw. Sp. Musc, p. 277, lab. LXXI, f. 4.

Sub aqua in saxis fluviorum Suecise. D. 0. Swartz.

Hypnum fluviatile Schw. Suppl. I, ii, p. 263.

Jlypnuin fallax IJrid. Suppl. 2. p. 235. Muscol. 2, 2. p. (H), t. 2. f. 1.

Hypnum Seligeri Brid. Suppl. 2, p. 238. Muscol. 2, 2. p. 07.

Hypnum Vallis-Clausap Brid. Suppl. 2, p. 238.

Hypnum flagelUfovme Brid. Suppl. 2, p. 240.

Ad lerraui et lapides rivulorum Europa' et Pensilvania".

Eliquelles : première feuille : Hypnum fluviatile Sp. Musc. Suh aqua in

.saxis lluvioniin Suecia'. Swartz.

Deuxième fcuill*! : Hypnum VuUis-dlausx comparai, sjioc. Biid. a. —
b. fallax a Selig. — c. a Stark. — d. s. n. — e. flagellifornie ex America

a F'alis. — f. Seligeri. — g. Seligeri cnin (»perculo. li. raniulus t;

.specim. Brid.

Troisième fiîuilN' : Ihijiiin (hirialili siniiN^ scd ri^idius. Mlillig. 2<>:}.

pi. äqual.

Les èfhanlilloiis collés sui" la |ii'ciiiièrc rcuillc i'('pr('S('iil('nl Vlliipuum

jlniiutUc Sw. type rie Suèdes { Amhlysh'giuui ßuriulilr B. S.i.

Sur la s(îcond<' rcuillc. les cch.inlilloiis u, (l(> uk^mh' que le petit

frai/incnl // provrMianI de Bridel lui-nx-nic. représenlent 17/. Vullis-

(Aaus.r de cel auteur. Tous les autrtis spécimens doivent élre rajiporir's à

YAmhlyslegium irriguum B. S.
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Enfin les exemplaires collés sur la troisième feuille appartiennent à

l'if, noterophilum SuUiv.

Il est évident que Schwsegrichen confondait sous le nom d'if, fliiviatile

plusieurs espèces fort distinctes. Actuellement encore, il règne une cer-

taine obscurité sur les formes que l'on doit appeler Amblystegium fallax^

A. irriguum var. spinifolium et Hypnum Vallis-Clausœ. Cette confusion

est probablement due surtout à ce que l'on a classé indifféremment sous

ces diverses dénominations des formes dont les unes dérivent de VH. filî-

cinum et les autres de 1'^. irriguum.

Ainsi Limpricht {Laubmoose III, p. 307) réunit encore sous le nom

(ÏAmbl. fallax des formes qui appartiennent au groupe de ÏH. fiiicinum,

comme YH. Vallis-Clausœ Brid., VH. Formianmn Fior.-Mazz. , VH. ßli-

cimim var. crassinervium Ren., avec d'autres qui, comme la var. spini-

folium, appartiennent à 1'^. irriguum. Les premières ont les feuilles

assez larges à la base, distinctement denticulées aux bords, surtout vers

la base et vers le sommet, et pourvues de cellules alaires bien distinctes,^

formant des oreillettes un peu gonflées. Chez les secondes, les feuilles

sont plus étroites à la base, entières ou indistinctement denticulées, et

les cellules alaires moins dilatées.

C'est aussi tout à fait à tort que Limpricht prétend que le véritable

H. Yallis-Clausae de Bridel correspond à VH. napaeum Limpr. {H. irri-

gatum Zett.). L'examen du fragment h de l'herbier Hedwig, qui provient

de Bridel lui-même, montre bien que VH. Vallis-Clausœ de cet auteur

n'est pas VH. napœum Limpr. ou H. irrigatum Zett. Sur ce fragment, les

feuilles sont distinctement denticulées, bien que Bridel les dise entières.

En somme, la conclusion à laquelle j'arrive après de nombreuses com-

paraisons, est que les H. fallax et Vallis-Clausœ de Bridel sont à peu près

identiques et dérivent tous deux de VH. fiiicinum; il en est de même de

VH. Formianum Fior.-Mazz. La var. spinifolium dérive au contraire de

VA. irriguum. Quant à VH. noterophilum SuUiv., c'est la forme paral-

lèle de VAmbl. fluviatile.

Hypnum fragile Brid. Muscol. Suppl. 2, p. 198. (Schw. Suppl. I, u,

p. 258. et II, I, 2, p. 162, tab. CXLY).

In Pensilvania lectum misit Mühlenberg,

Etiquette : Hypnum fragile Pensilv.

G. Müller [Syjiopsis, II. p. 435) et à sa suite tous les auteurs récents,

ont rapporté cette mousse à VH. chrysophyllum Brid. L'examen des

fragments conservés dans l'herbier de Schweegrichen confirme cette
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altribiilion. Bridel et Schwœgrichen indiquaient comme le principal

caractère distinctif de 17/. fragile les feuilles périchéliales plissées; mais

ce caractère existe également (et d"après Bridel lui-même, in Bnjol.

unir.. II. p. 599) dans YH. chri/sophullifin.

Sur la feuille de VH. fragile, on trouve celle annotation de la main de

Duby : < Xec minime diflert ab H. poljimorpho Hedw. = H. chrysophyllo

« Brid. Dy. Aug. GO. »

Hypnum graminicolor Brid. Mnscol. Suppl. 2, p. 251. (Schw.

Suppl. I. II. p. 200).

In Pensilvania ad terram et ligna lectum misil rev. Miiblenberg.

Etiquette : lljipinim graminicolor. iMhlbg. 171. — b. 99. (c. 260 idf)

Nom actuel : Eurhi/ncliiiiDi graminicolor Ren. et Card, ou Brghnia

graminicolor Grout.

Ainsi que je Tai déjà expliqué (Bull, de l'herbier Boissier, IV, p, 14),

17/. graminicolor Brid. est la même mousse que Spruce a nommée, bien

poslérieurement, //. Snllirantii.

Bien que je sois tout à fait opposé aux changements de noms dont

abusent tant d'auteurs, sous prétexte de priorité, il me semble cependant

difficile, dans le cas présent, de ne pas revenir à la dénomination de

Bridel. contre laquelle on ne peut pas invoquer la prescription. \j1I. gra-

minicolor, en elfet. n'a Jamais disparu de la nomenclature. On en trouve

de bonnes descriptions dans lo Siipplémvnl de Sclnvii'griclien (182(5),

dans le Bnjologia unicersa de Bridel, II. p. 'i55-'i5() (1827), et. bien pos-

térieurement, dans le Synopsis de G. Müller, t. II, p. 263 (1851) — ce qui

n'enipéclie pas toutefois ce dernier auteur de décrire plus loin (p. WO)

la môme espèce .sous le 110111 d7/. Snllicanlii S|)r. Kniin, |)liis ivcemment

encore Ja-ger et Saiierlnsck. dans le second voliiine de V AiUnnhralio florx

Mmcorum, citent 17/. graminicolor Brid.. en le plarant dans le genre

Trirlioslelfum, à cause de son tissu pa|iillt'U\, mais à torl. puisipu^ les

feuilles ont une Ionique iicinmic. cX sans s'ajiercevoir non jiliis (pi'il fait

doilblf r;m|)l()i avec hnir lùirlninrl/inm Snlliraiilii.

\.' Enrhgnchinm grnminirolor (îst assez variable. Les leiiilles sont plus

ou iiiDins larges. l'acunMMi plus ou moins long et plus ou moins lin,

parfois sur la même plan!«'; I.i dcnliculalioii est laiilùt très pnuioncée,

l/'inl*"»! assf;/. faible; la iicrvui«'. urdinaiieiiKînt flexiieiise, est aussi plus ou

moins ép.iissr fl de loiminîtir variable, l'iiilin. rcxlréniité supéi iciire des

rellub's (:y>\ saillant«' à discrs dc^'ivs. ce rpii f;iil paiailre la rciiille plus ou

moiiiH papilleus<». Sur le tyi«- de riicilin'i- Si|i\v;i'gri<li(Mi. rexlrémilé des

nri.i. iip.Kii. ixtiH»., avril IH'M. 22
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cellules est peu relevée; sur d'autres échantillons de mon herbier, elle

est, au contraire, très saillante, et l'on observe toutes les transitions d'un

état à l'autre. Ce caractère se montre d'ailleurs également variable dans

la plupart des genres de Hypnacées où on l'observe, tels que Micro-

thamnium et Ectropothecium, où il s'atténue jusqu'à disparaître parfois

complètement.

]JEurhyncliium subscabridum Kindb. Ottmva Nat. YII, p. 22, ne diffère

absolument en rien de la forme ordinaire de VE. graminicolor. Les

variations que présente cette espèce dans la forme des feuilles et de

l'acumen et dans le tissu, se produisant sans ordre et sans corrélation

entre elles, il ne me semble même pas possible de les utiliser pour

établir des variétés; tout au plus peut-on distinguer la var. Holzingeri

Ren. et Gard. Bot. Gaz., XIX, p. 239, pour les spécimens à feuilles larges

et brièvement acuminées. — (Voir pi. YIII, fig. 3 à 7).

Hypnum hians Hedw. Sp. Musc, p. 272, tab. LXX, fig. 11-14.

Pensilvania.

Hypnum hians Scliw. Suppl. I, n, p. 227.

In Pensilvania lectum misit rev. Mühlenberg.

Etiquette : Hypnum hians Spec. Musc. In Pensylvania ad Lancaster

lectum. — Addition de la main de Schwœgrichen : b. Brasilia. Pohl,

n. 4040.

Limpricht (Laubmoose, 01) admet encore ïEurhynchmm Mans (Hedvf.)

Jseg. et Sauerb., comme espèce distincte de VE. prœlongum (Hedw.) B. S.,

mais les caractères qu'il indique (pp. 156 et 199) sont absolument

insignifiants.

Après avoir examiné très soigneusement l'échantillon authentique de

VH. hians conservé dans l'herbier d'Hedwig, je suis convaincu qu'il est

absolument impossible de le séparer de VH. prœlongum du même auteur.

Sur ce spécimen, les cellules de la partie supérieure des feuilles sont au

moins cinq ou six fois aussi longues que larges, tandis que, d'après

Limpricht, elles ne devraient l'être que deux ou trois fois pour F E. hians.

Ce caractère ne peut donc pas servir à distinguer cette espèce^, puisque

l'échantillon type ne le présente pas. Quant aux feuilles périchétiales,

légèrement nerviées dans le prœlongum, énerves dans le hians, c'est là

un caractère sans importance sérieuse, et probablement peu constant,

M. Grout est arrivé à la même conclusion que moi, et je ne puis mieux

faire que de renvoyer le lecteur à son travail, où sont exposés et discutés

avec le plus grand soin tous les caractères qui ressortent de la compa-
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raison des longues descriptions de Limpiiclit. (Cfr. Groul. A Revision of

the Xortli American Euvhynchia, in BuU. Torr. bot. Club, XXY, n« 5),

L"échanlillon b (Brasilia. Pohl. n. 4040) ajouté par Schwa?grichen sur

la feuille de 17/. Iiiaiis, appartient à un genre tout dilTérent. Par la forme

et le tissu, les feuilles rappellent celles des Thuidinm, mais la tige est

dépourvue de paraphylles. Ce brin est d'ailleurs tellement maigre que je

n'ai pas tenté de le déterminer plus exactement.

Hypnum illecebrum Hedw. Sp. Musc. p. 252. t. LXVI. — Voir :

//. Bûscii Scliw.

Hypnum imponens Hedw. Sp. Musc. p. 290. tab. LXXYII,

fig. 1-5.

Lancasler in Pensilvania.

Hypnum imponens Scliw. Suppl. I. ii. p. 291.

In Pensilvania.

Etiquette : Hijpnum imponens Sp. xMusc Circa Lancaster in Pensylvania

lect. Muhlenberg.

Nom actuel : le même.

Hypnum inordinatum Brld. Muscol. Suppl. 2, p. 182. (Scliw.

Suppl. I. u. p. 257, et 111. u. 2. tab. CCLXXXYII a).

In Pensilvania mense maio lectuni misit Muhlenberg.

Etiquette : Hypnum inordinatum. Mhlbg.

Dans le Synopsis {\l p. 412), C. Müller a rapporté cette mousse à

17/. serpens ß varium. avec les //. tenax Hedw., IL orthocladon P. B.,

//. radicale P. B., //. humile P. B, et //. pacliypoma Schw. Dans VIndex

bryologicus, p. 18, le général Paris cite 1'//. inordinatum Brid. parmi les

synonymes de VAmblystPf/imn radicale; mais, d'après les échantillons

conservés dans l'Iicrbicr Scliwii'griclien. il est certain que ce n'est ni

17/. vailicah' Hedw.. ni \' Amblysler/ium rariuin Liiidb. : c'est une forme

ral)ou^.'ri<'. à feuilles courtes et presrpic dressées, de 1'//. clirnsoplnilluin.

Brid. La description de Bridol concordant très bien avec celle de Schwu'-

grichen, il ne parait pas douteux qu'on devra dé.sormais citer 17/. inordi-

natum comme .synonynu; d'//. chrysopfn/llinn. — Cette forme se rap-

proche assez de la var. hrevifolium Hen. et Card. {Musci. Amrr. sept.

exHtcc, ri" 248) et est à p(Mi piés identique à la var. subnivale Mol.

d'Europe, par la forme cl la din'clion des Iciiillos,

Hypnum laxifolium Si hw. Suppl. II. i, -J. p. 159, lait. C.XLIII.

Leskea laxifolia llook. .Musc, exol., t. 'Ml
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In plaga occideiitali Americae borealis lectum bénévole communica-

verunt cl. A. Menzies et Pr. Hooker.

Etiquette : Hypnum laxifolinm. Ora occid. Amer. bor. Hooker ^

Deux brins collés et un sachet libre, renfermant un bon échantillon.

Sur le sachet est écrit, probablement de la main de Menzies : « Leskea

« laxifolia Hook. Menzies. »

Sur l'examen d'un échantillon authentique de l'herbier de Kew,

Mad, E. G. Britton et MM. Best et Grout ont rapporté cette mousse, long-

temps placée dans les Claopodium, au Brachytheciwn reflexum B. S.

(Cfr. Best, Revision of the Claopodiums, in Bull Torr. bot. Club., XXIV,

p. 432, et Grout, Revision of the N. Amer. Isotheciaceœ and Rrachîjthecia,

in Mem. of the Torr. bot. Club., YI, p. 192). L'examen des échantillons

conservés dans l'herbier Schwsegrichen confirme entièrement cette

identification. Je ferai remarquer à ce sujet que, dans le Supplément,

VH. laxifolium est placé immédiatement avant VH. reflexum, et que les

deux mousses sont figurées sur la même planche.

Hypnum lutescens Huds. FI. angl., p. 421. (Hedw. St. cr., lY,

p. 40, t. 16. Sp. Musc, p. 274).

Hypnum sericeum surcuHs longioribus et rectioribus, capsulis incurvis

Dill. Eist. Musc, p. 32o, t. 28, f. 60.

In collibus, mûris argillaceis Germanise, Angliee, Lancaster in Pen-

silvania.

Hypnum lutescens Schw, Suppl. I, ii, p. 237.

In collibus, mûris argillosis, saxis, tegulis Europse et borealis Americœ.

Première feuille : étiquette : « Hypnum lutescens etc. (la phrase diag-

nostique d'Hudson, puis celle de Dillen.) Lipsise lecta. » = Campto-

thecium lutescens B. S. La même étiquette porte les additions suivantes

de la main de Schwsegrichen : « b. fasciculatum Lam. a Richard, Persoon,

« Decand. mt. — c. insula Melville ». L'échantillon b est encore du

Camptothecium lutescens; il ne provient probablement pas d'Amérique.

L'échantillon c, qui. d'après l'étiquette, proviendrait de l'île Melville,

consiste en deux fragments de tiges qui paraissent appartenir à un

Brachythecium.

Deuxième feuille. L'étiquette porte de la main d'Hedwig : « Prope

« Lancaster in Pensilvania legit Mühlenberg. » Schwsegrichen a écrit au-

dessus :
X Hypnum Milhlenbergii; » il y a en outre une seconde sur-

^ La chemise de celte espèce porte par erreur : Hypnum flexifolium Hook.
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charge, au crayon, peut-être de Sch\\a?grichen, peut-être de Duby :

« Leskea striata. - Tous les échantillons collés sur cette feuille sont du

Bracfnjtheciuni lœtiini B. S.

Troisième feuille. Pas d'étiquette; seulement le mol « Amer. « au

crayon. Cesl également du Brachyth. laetum.

Quatrième feuille : pas d'étiquette. Une annotation au crayon, formée

d'un mol illisible et de » Amer. -> C'est du Brachythecium salebro-

sum B. S.

En somme, le Camptotliecium lutescens n"a encore été trouvé en Amé-

rique, ni sur le versant atlantique, ni dans la région arctique. On ne le

connail que dans les territoires du Pacifique, où il est représenté par des

formes un peu différentes du lype européen, qui ont été décrites sous les

noms (VHypniDH fulgesceus Mitt, et H. pseudosericeum C. Müll. (Cfr. Bull,

de r/ierb. Boissicr, IV. p. 18).

Hypnura microphyllum Swarlz. Piodr. p. 142. (Hedw. Sp.

Mii.sc. p. 2(39. tait. LXIX, lig. 1-4).

Jamaica, et, quantum ex adhêerenlibus ramenlis coniicere licuit, in

asseribus putridis.

Hypnum microphyllum Scliw. Suppl. I. n. p. 201.

In Jamaica et Pensilvania ad terram.

Etiquette : Hypitum microphyllum Sw. Jamaicte lectum misit 1). 0.

Swarlz.

Connue on le voit, celte espèce est décrile et (igiiréo dans le Species

Mnucorum d'après un éclianlillon de la Jamaïque coninuiniqué à Hedwig

par Swarlz. Dans le Supplément, Scliwtegrichen l'indique en outre en

Pensylvanie. .Mais on ne ti'ouve. dans l'herbier, fjiie l'échantillon do la

Jamaïque, dont l'examen prouve que cette mousse est identique au

Thuidinm yracile B. S. des Etats-Unis.

Hypnum minutulum llnlw. Si. Cr.. I\ . p. 90. lab. .i'r. Sp. .Musc,

|i. 2(iil.

Ilabilal in Pensilvania.

Hypnum minutulum Sriiw. Sufipl. I. n. p. 2.'l'i.

.A<i l' rraiii ••! Inimo^ arhoruni in Anuirica boi'caji.

Eliqu(?ll<'. : Ihiputnii minnliilmn Si. Cr. In Pciisihania ciica Caiicaslcr

Ie4!lnm ac mis>uni a Iîca. .Mulil<-nb('i;.'.

Nom acluel : Tliuidium minutulum B. S.

Sur cet éclianlillon, les feuilles périchélialeH .sont plus ou moins di.s-
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linctemeDt denticiilées ; il en est de même sur plusieurs autres spécimens

américains, que j'ai examinés. Au contraire, sur les spécimens d'Europe,

les feuilles périchétiales sont toujours entières; il n'y a d'ailleurs aucune

autre dilîérence appréciable.

M. Pioll m"a communiqué un échantillon du Costarica qui est complète-

ment identique à ceux de FAmérique du Nord.

Hypnurn murale Hed^Y. Stirp. Crypt. lY, p. 78, t. 30. Sp. Musc,

p. 240, et sub abbreviato p. 249, tab. LXV. (Schw. Suppl. I, n, p. 198).

Ad terram in montosis, prsesertim calcareis omnis Europse et borealis

Americse.

Etiquettes : première feuille : Hypnum murale Hedw. St. Cr.

Deuxième feuille : Eypnum contextum a Smith Londin. (De la main de

Schwaegrichen).

Troisième feuille : Hypnum abbreviatum Sp. Musc.

Tous les échantillons de ces trois premières feuilles appartiennent au

Rhynchostegium murale B. S.

Quatrième feuille : Hypnum murale Sp. Musc. St. Crypt. Ad Lancaster

Pensylvanice lectum. — Etiquette de la main d'Hedwig. Addition de la

main de Schwsegrichen : « b. intextum Voit. hb. Brid. »

Il y a sur cette feuille trois spécimens d'Amérique auxquels se rap-

porte l'étiquette d'Hedwig, mais aucun n'appartient au Rhynchostegium

murale : tous trois se rapportent à une forme robuste de VEurhynchium

strigosum.

L'échantillon b, ajouté par Schwcegrichen, est probablement de pro-

venance européenne. VH. intextum Voit, a été rapporté {in parte) par

C. Müller à Y H. neglectum Brid.; et Schimper a rattaché celui-ci avec un ?

à sa var. julaceum de VH. palustre. L'échantillon de Schwaegrichen paraît

être, en effet, une forme de celte dernière espèce.

Le Rhynchostegium murale semble ne pas exister dans l'Amérique du

Nord. où. du moins, on ne l'a pas encore trouvé.

Hypnum orthocladon Palisol Beauv. Aetheog., p. 57. (Schw.

Suppl. I, H, p. 262).

In America boreali legerunt Palisot et Mühlenberg.

Etiquette : Hypnum orthocladon. a. Palis. — b. Mhlbg. 8. — ce Cuba

Pöppig.

Ces spécimens, de trois provenances différentes, appartiennent tous à

la forme de YAmblystegium varium Lindb. connue sous le nom d'^l.
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ortliocladon. et je suis d"accord avec M. Chenej' pour reconnaître que

cette forme ne peut pas être séparée spécifiquement de r^l. variuin. (Gfr.

(llieney. X Am. sp. of AmbUjstegium, in Bot. Gaz., XIV).

Gel auteur ayant examiné le type de VH. ortliocladon P. B. conservé à

riierhier Delessert. à Genève, a reconnu que cet échantillon appartient à

YAmbhjstegium fluviatile B. S., ce qui le conduit à citer l'espèce de Palisot

comme synonyme de ce dernier. Mais il est à supposer qu'il y avait des

mélanges dans l'herbier de Palisot. car les échantillons communiqués par

lui à Schwaegriclien. ne sont évidemment pas du fluviatile et représen-

tent au contraire très exactement la mousse généralement connue sous

le nom d'Ambhjstegium ortliocladon. Elle se distingue des petites formes

du fludatile par ses feuilles plus larges à la base, plus acuminées, et par

les cellules basilaires carrées plus petites et plus nombreuses.

Les échantillons communiqués à SchWcTgrichen par Palisot portent à

rexlrémilé des rameaux les bulbilles signalés par Schwaegrichen et par

Bridel. Ges bulbilles, dont quelques-uns atteignent, comme le dit Schwav

grichen, le volume de la moitié d'un pois, sont formés de feuilles imbri-

quées, anormales, largement ovales, très obtuses, les intimes énerves,

d'un tissu lâche et dépourvu de chlorophylle. Ils renferment des cor-

puscules libres, oblongs, arrondis aux extrémités, mesurant 8-8,3 ij. de

long sur \ de large, et formés par un corps vermiforme replié plusieui's

fois sur lui-même, peut être entouré, à l'origine, d'une membiaiie très

niince, mais finissant par se dérouler. Entre ces corpuscules, on voit

encore d'autres produclions, naissant de l'extréinilé du rameau, et affec-

tant une forme cylindrique et plus ou moins courbée en corne : ce sont

peut-être des archégones ou des anthéridies déformés.

Gelle singulière production me paraît due à la présence d'un parasite

animal, qui ne serait autre fjue les corpuscules libres dont je viens do

parler; elle .serait, dans ce cas, analogue aux cécidies qu'on observe sur

beaucoup de végéUnix phanérogames; mais ce serait le prcmicM- cas do ce

genre, à ma connaissance du moins, signalé sur une nniusse. — (Voir

pi. .\. (JL'. i a. b. r. d: Ü a. b; 'i a. b).

Hypnum oxycladon Brid. .Muscol. Sup[)l. ^. p. \%\. fScliw.

Suppl. I. n. p. ^J30, et III, \\. Ü. lab. CGL.XX.W bj.

In Pensilvania; rupibiis legit Mühionberg.

KliquolU; : Ihjpnum oxyclndou .Mlilbg.

Gornprond doux séries (réchantillons : les uns. plus robustes, à l'cuillos

Ifin^uonionl ol linouionl acuminées. a inflorosconco UKtnoïquo, à capsules
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courtes et penchées, appartiennent sans le moindre doute au Brachythe-

cinm salebrosum B. S.; les autres, plus grêles, à feuilles plus brièvement

acuminées, représentent une petite forme du Brachythecinm lœtum B. S.,

à peu près identique à la var. psendo-acuminatum Ren. et Card. (Roll,

no 18(59). C'est l'un de ces derniers échantillons qui a été figuré par

Schwcegrichen (Suppl. III, ii, 2, tab. CCLXXXV b, fîg. 1). Il porte une

seule capsule, très pelite, mal développée. Les capsules d'un autre échan-

tillon appartiennent à des tiges d'Ambhjstegmm varinm Lindb. qui sont

en mélange.

Cette petite forme du Brach, lœtmu se rapproche étrangement du

B. acwninatum Ren. et Card., non seulement par les dimensions et le

port, mais aussi par ses feuilles moins phssées, avec des cellules basi-

laires carrées plus grandes et plus nombreuses que dans le type. Cepen-

dant, le B. acuminatum a les feuilles plus larges. De plus, l'unique capsule

des échantillons de l'herbier Schwsegrichen, quoique mal développée,

permet de décider avec certitude qu'il ne s'agit pas d'une forme de cette

dernière espèce.

M. Grout (Mem. of the Torr. bot. Club., VI, p. 171) déclare que le

Brach, oxycladon (B. lœtum B. S.) peut être parfois monoïque; mais n'y

a-t-il pas eu confusion avec certaines formes du B. salebrosum ? Le m^ode

d'inflorescence me paraît assez stable dans les espèces de ce genre.

Hypnum polymorphum Hedw. Sp. Musc, p. 259, tab. LXYI. — Yoir

H. stellatum Schreb.

Hypnum polyrhizon Brid. Suppl. Musc, 2, p. 176. (Schw.

Suppl. I, n, p. 247).

In America boreali lectum dédit cl. Palisot Beauvois.

Etiquette : Hypnum polyrhizon Palisot. Amer. bor.

C'est une forme du Brachythecium plmnosum B. S. à pédicelles longs

de 20 à 24 millimètres. Déjà dans le Bnjologia universa, II, p. 475,

Bridel réunissait cette mousse comme var. y à son H. pseudo-plumosum.

Hypnum purum Hedw. Sp. Musc, p. 252. Schw. Suppl. I, u,

p. 226.

In silvaticis humidis omnis Europse et in Pensilvania.

La mousse de Pensylvanie est représentée dans l'herbier par un

fragment de tige, récolté par Mühlenberg; mais ce fragment appartient

à VH. Schreberi Willd., comme les exemplaires d'Europe collés sur la

même feuille.
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Hypnum radicale Palisot Beauv. Aetheog.. p. (38. (Sclnv.

Suppl. I. II. p. Tôo. lab. XC).

Hypnum litiniile Palis;. Beauv. Aelheog.. p. 65. fide Bridelii.

Hypnum debile Brid. Suppl. 2. p. 2o0.

In America boreali leclum communicavere Palisot et Richard.

Etiquette : Hypnum radicale, a Palis. — b. debile Brid. a Pal. — c. ad

arb. pr. Mandioca Brasil. Beyrich.

Le petit spécimen marqué c et provenant du Brésil, est un Tliiiidium,

voisin du Th. gracileB. S. Un des deux échantillons marqués b appartient

à VAmblysterjium variun9^L\ndh.: le reste représente VH. radicale Pal.

Beauv. (Amblystegium radicale Mitl.).

Cette espèce est bien différente de r.4. varium, avec lequel on l'a

longtemps confondue; mais elle est excessivement voisine de 1'^. hygro-

pliilum Sch. D'après Limpricht [Laubmoose, III. pp. 323-328), VA. radicale

aurait les cellules du tissu foliaire quatre à six fois aussi longues que

larges, et les feuilles denticulées à la base, tandis que l'^l. hygrophilum

aurait les cellules plus étroites, jusqu'à dix fois aussi longues que larges,

et les feuilles entières à la base. Mais ce dernier caractère n'a aucune

valeur, car 17/. radicale de l'herbier de Schwœgrichen a les feuilles

entières, conformément, d'ailleurs, à la description qu'en donne cet

auteur (folia inlegerrima aut vix notabilibus denticulis). et il en est de

même sur la plupart des spécimens américains que j'ai eus sous les yeux.

tandis que, par contre, un échantillon dM. hygrophilum d'Allemagne et

un autre des environs de Washington, tous deux à cellules étroites, ont

les feuilles légèrement denticulées à la base. En somme, Y A. hygrophilum

ne diffère du radicale que par ses feuilles plus fermes et son tissu plus

.serré, et je partage lavis de M. (]lieney (N. Am. sp. of Amblyüegium, in

Bol. Gaz., XXIV, p. 242), qui pense que ces deux mousses doivent être

réunies spécifiquement.

VH. liergmeuae Ausl., dont Alad. E. G. Britton a bien voulu me com-

muniquer trois échantillons anllienlirpies d(^ l'Iierbior d'Austin. récollés

par <:e brjologue lui-même aux ori\ irons {W. (llostcr. dans le New-Jersey,

est identique à 17/. rudiratc Pal. Beauv.: toutefois, sur ces échantillons,

les feuilles sont en général plus grandes, plus laiges. (ît les celluios plus

<:ourle>. Il faut aussi rapporter à celte espèce les s|)éciniens lecueillis par

M. le l)f Höh dans l'Indiana et le VViscon.sin (ii"« 11)14, 11)15», 1074«) que

M, Kenaud el moi avions d'abord attribués à \'A. hygrophilum (llfdirigia,

1893, p. 270), mais qui ont le tissu lâche du radicale. Je possède encore

de celle e.npèce un échantillon récollé en Floride par .M. Fitzgerald et un
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autre en Pensylvanie par M. Rau, qui figuraient tous deux dans mon

herbier sous le nom d'i/. Bergenense. Sur l'exemplaire récolté par M. Rau,

la nervure est quelquefois bifide.

Quant à l'^l. hygrophilum, je n'ai vu jusqu'ici d'Amérique qu'un seul

spécimen qui le représente assez nettement : c'est un échantillon com-

muniqué par mon ami M. J. M. Holzinger avec l'étiquette suivante :

« Hypnmn chnjsophyllum, Rock Creck, D. C, may 1892, » mais qui est

certainement monoïque. — VH. Bergenense du Montana, Ravalli, Roll,

no 1322» {Eedwigia, 1893, p. 272) est probablement une forme rabougrie

de VE. stellatum Schreb. *

Limpricht attribue à VA. radicale des cellules alaires jaunâtres : elles

ne m'ont pas présenté de coloration particuhère sur le type de l'herbier

Schwsegrichen, ni sur les différents autres spécimens américains que j'ai

examinés. — Les pédicelles sont très longs : sur l'échantillon type l'un

d'eux atteint plus de 40 millimètres.

M, Cheney {loc. cit.) sépare les A. radicale et hygrophilum du genre

Amblystegium pour les placer dans la section Campylium du genre

Hypnmn. Il me semble qu'il serait encore préférable de réunir au genre

Amblystegium les H. stellatum, chrysophylhim, elodes et polygamum, en

laissant seulement dans la section Campylium les H. Halleri, Sommer-

feltii et hispidulum. — (Voir pi. YIII, fig. 8 a, b, c; 9 a, b; 10 a, b.)

Hypnum recurvans Schw. Suppl. 1, n, p. 289, et II, i, 2, p. 163,

tab. CXLYI.

Leskea recurvans Richard in Michaux FI. bor. amer., 2, p. 311.

Leskea squarrosa Michaux 1. c. p. 312 videtur non differre.

Leskea arcuata Brid. Muscol. Suppl., 2, p. 64.

Ad imos truncos in Carolina lectum dédit Richard. Pensilvanicum misit

Mühlenberg.

Etiquette : Hypnum recurvans Richard sub Lesk. — b. Lesk. arcuata

a Brid.

Sept échantillons cohés sur la même ligne, dont six sont bien le

Rhaphidostegium recurvans Jseg. Mais le second échantillon à droite

appartient certainement à une autre espèce : feuilles plus allongées, plus

insensiblement et plus longuement acuminées, moins distinctement den-

tées; cellules alaires à parois plus épaissies. Ce petit échantillon porte

trois pédicelles, malheureusement dépourvus de capsules. Les feuilles

représentées par la figure 3 sur la planche CXLYI des Suppléments

paraissent bien se rapporter à ce spécimen.
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L'examen du loul pelil fragment de Leshea arcuata Brid. collé en

dessous des autres échantillons m"a prouvé que cette mousse est bien

synonyme de H. recurvans Schw.

Hypnum reptile Richard in Michaux. FI, bor. amer., 2, p. 315.

(Schw. Suppl. I. n. p. "ISÛ. et 11. i. :2. p. 163, tab. CXLVI).

Ad ligna in monte Granfalher-mountain Carolinae.

Etiquette : Hypnum reptile a Richard.

Nom actuel : le même.

Acumen assez variable, plus ou moins fin et plus ou moins fortement

denté.

Hypnum robustum Hook. Musc, exot., t. 108. (Schw. Suppl. III,

IL I, tab. CCLXIj.

In plaga occidentali America* borealis legil et dédit A, Menzies.

Etiquette : Hypnum robustum. In plaga occid. Amer, bor, Menzies.

Nom actuel : le même, ou Hylocomnim robustum Kindb.

Hypnum serpens Linn. Sp. plant., p. 1596. (Iledw. Sp. Musc,

p. "im. Schw. Suppl. I. n, p. 260).

Hypnum tenue Schrad. Crypt. excicc. if 81.

Hypnum spinulosum Spec. Musc, p. 2()0, lab. 69, f. 5-iO.

Hypnum contextum Spec. Musc, p. 278, tab. 72, f. 5-12.

In truncis jtulridis ad terram in omni Europa et boreali America fre-

quentissimuin.

La chemise de celte espèce renferme trois feuilles. Sur les deux jire-

mières sont collés des spécimens européens i|iii smit bien de VAmblys-

trr/ium serpens \i. S. Sur la troisième se Iroiivciit cinq polils spécimens

ainéiic;iins accompagnés de IV'lifpictU^ siiivanlc. de la main (rilcdwig :

« Hypnum srrpens iwru Lancasler Pcn.sylvani:!' Iccliini. hiluni (pianlinii

• <piis(piiliis ininicrsiini. radiculisquf! adcocdliii'i'tins. ut inipossihilis osscl

• inlcgri indi\i(iui e\lrii:ati(». Deux de ces f'-clianlillons ap|)arliennent à

17/. hispiilulum Hrid.; les autres .sont de V Amlilysteyium serpens B. S.

Hypnum serrulatum iledw. Sp. .Musc, jt. 23H, tah. LX.

Linc.islri.i' Ml l'ciiMhania lecla spcciniina Icrrcslria.

Hypnum serrulatum Schw. Siip|il. I. n. p. r.l'i.

Ad liKMa pulrida m silvis l*(!nsil\.ini;i'.

Kliquolles : première feuill«; : /////*/////// sfiruhihnn Spec. iMiisc Cnca

l^ncasler Pen-sylvania! legil .Mnhlciil».
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Nom actuel : Rhynchostegium serrulatum Jaeg. — Un brin ajouté pos-

térieurement sur cette feuille et auquel se rapporte la mention « b. Isete-

« virens hb. Brid. » écrite sur l'étiquette parSchwsegrichen, appartient au

Rhynchostegium rusciforme B. S.

Deuxième feuille : Hypnum confertum hb. Brid. = Rhynchostegium

confertum B. S. Il est probable que cet échantillon est de provenance

européenne.

Hypnum sipho Palisot Beauvois, Aetheog. p. 70. (Schw. Suppl. I, ii,

p. 187).

Hypnum laxifolium Brid. Muscol. Suppl. % p. 94.

In Carolina ad ligna putrida a clar. Bosc d'Antic sagacissimo, lectum

vidi in eius, Palisoti, Richardi, Desfontainii herbariis.

Etiquette : Hypnum sipho, a Bosc.

Tous les auteurs modernes considèrent VH. sipho Pal. Beauv. comme

synonyme â'Amblystegium riparium B. S. Par ses petites dimensions, par

l'étroitesse de ses feuilles et par la brièveté de sa capsule, l'échantillon

de Schwsegrichen correspond exactement à notre A. flo7idanum Ren.

et Gard., qui nous paraît une bonne espèce, suffisamment distincte de

toutes les formes du riparium. La capsule de la mousse delà Caroline

est seulement un peu plus grosse que sur nos échantillons de la Floride

et de la Louisiane. — (Voir pi. X, flg. 6 a, b, et 7 a, b, c, d.)

(A suivre.)
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BULLETIN DE L'HERBIER BOISSIEB

LE JARDIN BOTANIQUE DE GENÈVE

HAK

William B VKBEY

Le vœu que nous émellions ici le 18 mars 1898 ne s'est pas réalisé.

Le lundi 20 mars 1899. une foule nombreuse, précédée des autorités

communales, rendait les derniers honneurs à Madame Caroline Planta-

mour. née Prévost : en quelques mois la veuve a suivi dans un monde

meilleur le savant patriote que fut Philippe Planlamour.

Le fatal événement met la commune et ville de Genève en possession,

dès ce jour, de la magnifique propriété de Mon Hepos qui doit recevoii-,

suivant le vœu du testateur, le Jardin Botanique et l'Herbier Delessert.

.Mon Hf|)os a été. sous ses éminents propriétaires, et est iMicore la villa

la plus scientiliquement aménagée et exi)loitée du Bassin du Léman; sa

réputation est établie depuis de longues années. Nous ne pouvons que

souhaiter que, comme établissement [lubllc clin maintienne son ancienne

renommée.

Pour notre part, ce n'est pas sans un sentiment étrange (pie nous

voyons les [)ortes de .Mon Repos s'ouvrir au (tublic ipii ignore les trésois

de di>linflion prodigués pendant tant d'années dans l'hospilalièrc villa du

quai du Létnan.

\f)iis lisons encore dans le Joui nul île lîciii'rc du 11 a\ril 1899 :

• Hier, à fpiaire heures de l'après-midi, .MM. les con.seillers admini.s-

Ir.ilifs Wagnon. Lannlnièr(^ Piguet-Kages et ihînaud on! visité, .sous la

conduite de .M.M. i'Ai. Uigaud, exéculeur leslanuMit;iire ilo, M, Ph. Plan-

lamour. Kmilfî Boi.ssier et ,\lbert hiinant. la belle projtrieie de Mon

HepoH. dont la Ville do (Jenêve prr'iidr.i po.sse.ssion le I'' mai pidcliaiii. •

Les J(.rdils, ce iH mars 1899.

Hi i.i.. iiKHii. iftiHA., mai IK'.I'.I. 2.'l
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ETUDES SUR LA FLORE RRYOLOGIQUE

DE

L'AMÉRIQUE DU NORD

Revision des types d'Hedwig et de Schwsegrichen

J. CARDOT

Planches VII, VIII, IX et X.

(Suite et fin.)

Hypnum stellatum Schreb. Spicileg., p. 92. (Hedw. Sp. Musc,

p. 280).

In pratorum humidorum fossis, marginibus agrorum humidiusculis,

in silvalicis umbrosis Germanise, Austrise, Helvetise, Gallise, Suecise vul-

gare, rarius frugiferum.

Hypnum stellatum Schw. Suppl. I, ii, p. 274, et II, i, 2, p. 161,

tab. CXLIV.

Hypnum polymorphum Sp. Musc, p. 259, tab. 66.

Hypnum protensum Brid. Muscol. 2, 2, p. 85, t. 2, f. 3.

Hypnum hispidulum Brid. Suppl. 2, p. 198, E Pensilvania.

In paludibus turfosis, rupibusque et campis humidis omnis Europse et

Pensilvanise.

Ainsi qu'on le voit, Schwsegrichen réunissait à VH. stellatum Schreb.

les H. polymorphum Hedw., H. protensum Brid. et H. hispidulum Brid.
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Hans l'herbier, la chemise de VH. stellatum renferme deux feuilles.

L'une est étiquetée, de la main d'Hedwig : « Hypnum stellatum. Dresd.

« D. Heise», avec l'addition suivante: de la main de Schwsegrichen :

« b. Vitebg.... (deux mois illisibles), c. Helvet. » Les quatre spécimens

collés sur celte feuille appartiennent à 1'//. stellatum; l'échantillon c est

une forme passant à la var. protensum.

La seconde feuille est plus intéressante, parce que. consacrée à VH.

polymorphum Hed\s'.. elle va nous permettre d'élucider l'identité encore

douteuse de cette espèce, dans laquelle les uns veulent voir VH. Sommer-

feltii Myr.. les autres VH. clinjsopInjUum Brid.

Remarquons d'abord qu'Hedwig décrit et ligure comme énerves {educ-

tfdosa) les feuilles de son H. polymorphum (Spec. Musc p. 259,

lab. LXVI), ce qui semblerait donner raison à ceux qui prétendent que

l'espèce d'Hedwig serait 17/. Sommerfeltii Myr. Mais nous allons voir que

l'on se tromperait en tirant cette conclusion de la lecture de la description

el de l'examen de la planche d'Hedwig.

L'étiquette, de la main d'Hedwig. est ainsi rédigée : ^^ Hypnum poly-

" }iiorpfium Spec. Mnsc. In Carinlliia leclum a A. Wulfen accepi». SchWcCg-

richen a ajouté : « b. hispidulum Br. Mhlbg. 164. — c. id. Mhlbg. 259».

Dans l'angle droit supérieur de la feuille on voit le dessin d'une feuille

neniée; à cùté de ce dessin, s'en trouve collé un second, représentant

une feuille énerve. Enfin, dans l'angle gauche supérieur, est fixé un

sachel renfermant une préparation de feuilles sur mica, el portant, de la

Miaiii de Duby el à l'encre rouge, celte in.scriptiun : « Folia H. polymorphi

< lledw. ex specimine a designato el loco X desuinpta ».

Les échantillons sont disposés sur trois rangées. La rangée supérieure

comprend trois spécimens, le premier à gauche sans indication particulière,

les deux autres accompagnés respecliveinenl des lettres a el c. La

seconde rangée comprend deux échantillons, sans lettres. La Iroisiénie

rangée est formée d'un échanlillon accompagné de la k'ltr(> h, diiii .hiIk^

marqué o ou a el de [ilusiours brins sé|iarés.

Disons d'abfjrd que tous les s|)(;cinM'ris de celle (Ifiniicri! rangée sont

d'origine américaine. [)araissent provenir d une inciiie loiilVe el coiisisleiit

en un mélange ri"//. Iiisji'uhihiin l'nd. el i\' l'jirlninrliiinii i/r((iniiiicolor

lien. Ol Card.

L'autre ér|i;uililli»ii .imfnr.iin iii.irqm'w. ipn >e lf(iii\e ;i druile de la

rangée supérieure, n'esl pas de )'//. hi.sjiiihihnu : c'esl une fdrnieà feuilles

courUîH el à tissu làclie, de VU. chrysopluiUum. tout à fait idenliipie à

relie que M. iîenauld el moi avons décrite el distribuée sous h; noui de
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var. brevifolium {Bull, de l'herb. Boissier, lY, p. 19, et Musci Amer. sept,

exsicc, no 248).

11 nous reste donc maitenant à examiner les deux échantillons de

gauche de la rangée supérieure et les deux de la rangée du milieu,

représentant le vrai H. polymorphum Hedw. de Garinthie.

Il semble bien que c'est l'échantillon le plus à gauche dans la rangée

supérieure qui est représenté par la fig. i de la pi. LXYl du Species

Muscorum. Or, cet échantillon est, sans le moindre doute, de VEurhyii-

chium StokesiiB. S. L'autre échantillon de cette même rangée, marqué a,

qui a fourni à Duby les feuilles de sa préparation sur mica, est de

YH. chrysophyllum Brid., ce qui explique très bien que Duby considérait

cette dernière espèce comme identique à VH. polymorphum Hedw. (Voir

plus haut : H. fragile).

Enfin, les deux échantillons de la rangée du milieu sont des formes

de YH. stellatum Schreb., se rapprochant plus ou moins de la var. pro-

teiisum.

On voit que YH. polymorphum Hedw. est un mélange hétéroclite

à'Eiirhynchium Stokesii, (YH. chrysophyllum et d'//. stellatum, aux-

quels Schwsegrichen est encore venu ajouter plus tard YH. hispidulum.

Ce nom ne peut donc être appliqué ni à YH. Sommerfeltii ni à aucune

autre espèce , et doit disparaître définitivement de la nomenclature.

Ajoutons que l'espèce figurée par Schwœgrichen sur la planche CXLIV

des Suppléments est bien l'if, stellatum Schreb.

Hypnum stoloniierum Hook. Musc, exot., t. 74. (Schw. Suppl.

HI, II, 1, tab. CCLX).

In plaga occidentali Americae borealis lectum dédit A. Menzies.

Etiquette : Hypnum stoloniferum Hook. Menzies. Americae bor. occi-

dentaUs ora.

D'après cet échantillon, qui correspond d'ailleurs très bien à la planche

de Hooker, YH. stoloniferum de cet auteur est la forme à laquelle

M. Kindberg a donné le nom dlsothecium Cardoti (in Macoun, Cal.,

pp. 203 et 275), tandis que la plupart des échantillons rapportés par les

bryologues américains à 1'/. stoloniferum (entre autres le n« 425 des

Musci bor. amer, exsicc. ed 2) constituent une autre forme, notablement

moins robuste, à rameaux subjulacés, à feuilles plus courtes, largement

ovales, plus concaves et plus brièvement acuminées; il existe d'ailleurs

des passages d'une forme à l'autre. Il sera néanmoins indispensable de

réserver dorénavant l'épithète de stoloniferum à Ylsoth. Cardoti Kindb.,
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<-e qui entraîne la création d'un nom nouveau pour Vl. stolonifenim des

bryologues américains : je propose de l'appeler substoloniferum, en ajou-

tant que. pour moi. ces deux formes ne sont que des variétés de VEurhyn-

chium myosuroides B. S., auquel je ratlache également comme variétés

ou formes VH. spkulifevum de Milien el les Isothecium oblusatulum,

myureUum et thamnioides de Kindberg.

Voici donc comment doit être établie, selon moi, la nomenclature de

ces différentes formes :

Eurhynchium myosuroides (Linn.) Scli.

Var. myurellum (Kindb.) Gard.

Isûllteciuni inyiirelluin Kindb. in Bull. Torr. bol. Club., XYIl. p. 269, et

in Mac. Cal., p. 204.

Eurhynchium stoloniferuni myurellum Grout. Rev. N. Am. Eurh., in

Bull. Torr. bot. Club., XXV, p. 2o4.

Vancouver. Golombie anglaise, Californie, Colorado.

Var. obtusatulum (Kindb.) Card.

Isothecium obtusatulum Kindb, in Rev. bryol., 1893. p. 83,

Vancouver.

Var. spiculiferum (Mi II.) Gard.

llyjDium spiculiferum Mitt. in Journ. Linn. Soc, VIII, p. 34.

Isothecium spiculiferum Kind, in Mac, Cat., p, 204,

Isothecium myosuroides var, spiculiferum Ren. el Card, in Hedwigia,

1893, p. 2(kj: lîull. de Vherb. Boiss.. iV. p. 9; Musci Am. sept, exsicc,

iv 112.

Eurhyiirhiuiit stolouifo'um Groul, op. cit., p. 251.

Oregon. \N;i>iiiii!jtoii. V.nicouvor, Colombie anglaise,

Var. ptoloniferum iHook.) Gard.

Uypnuin slulouiferum llook. Musci e.rot., l. 74. Scliw. Supjil. III. ii. 1,

lab. GGLX.

Isothecium slotoiiiferum Hrid. Ilryol. vuir.. II. p. 371.

Iljipuum myosuroidfs [î stolouiffrum G. .Müll. Syn.. II. p. TiOO.

I.sothrciiim (jirdoli Kitidb. in .Mac. (jit.. p. 20.3 cl 27.').

hothpcium myosuroides \,\v. Cunloll lien, cl G.iid. in lleduiyiu, 1893,

p. 2r,:i: //;///. d<' t'herb. lioiss.. IV. p. 9.

Eurhynchium stoloniferum Curdoti (ùdiil. op. cit., p. 2.")3.

Oregon. Wasliinglon. Vancouver. Colomb!»^ anglaise.

Var. substoloniferum Gard.

Ihipiiiiin stotonifi'ruui Sulli\. cl I.cmj. Musci bor. amer, e.rsicc. cd. 2,

IV M't. Lcsq. et Jani. Manual, p. ;ri8 (non llook.!).
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Isothecium myosuroides var. stolouiferum Ren. et Card, in Hedwigia,

1893, p. 265; Bull, de l'herb. Boiss., IV, p. 9; Musci Am. sept, exsicc.^

n« 113.

Eurhynchimn stoloniferum Grout, op. cit., p. 251.

Californie, Oregon, Washington, Vancouver, Colombie anglaise.

Var. thamnioides (Kindb.) Card.

Isothecium thamnioides Kindb. Eur. and N. Am. Br., p. 36.

Vancouver, Colombie anglaise.

Si l'on voulait maintenir comme espèce distincte VH. stoloniferum

Hook., il faudrait accorder également le rang d'espèce à la var. substoloni-

ferum, en subordonnant à celle-ci les quatre autres variétés : myurellum,

obtusatulum, spicuUferum et thamnioides. Mais les observations que j'ai

faites sur ce groupe ne me permettent pas d'y reconnaître plusieurs

espèces. De nombreuses formes de transition relient toutes ces variétés

l'une à l'autre, de sorte qu'il existe une série de formes ininterrompues,

allant de la var. filescens Ren. à VHypnum stoloniferum Hook.

D'après M. Grout [op. cit.), VHypnum acuticuspis Mitt. et VIsothecium

pleurozoides Kindb. ne seraient également que des formes de ce qu'il

appelle Eîir. stoloniferum, c'est-à-dire de ma variété substoloniferum.

N'ayant vu, jusqu'à présent, aucun échantillon de ces deux mousses, je

ne puis rien en dire; il en est de même des /. hylocomioides, Holtii et

tenuinerve de Kindberg. Mais il est fort probable, en effet, à en juger par

les descriptions, que plusieurs de ces formes, si ce n'est toutes, devront

être réduites au rang de variétés de 1'^. myosuroides. — (Voii- pi. Vlî,

fig. 8 à 10).

Hypnum striatum Schreb. Spicileg., p. 92. (Hedw. Sp. Musc,

p. 275. Schw. Suppl. I, II, p. 238).

Hypnum longirostrum Ehrh,

In silvis et pomariis ad terram in Europa et boreali America frequens.

C'est par erreur ou par suite de confusion avec une autre espèce que

Schweegriclien a indiqué cette mousse en Amérique, car on ne l'y a jamais

trouvée. Dans l'herbier il n'existe qu'un seul échantillon, certainement

de provenance européenne.

Kypnum tenax Hedw. Sp. Musc, p. 277, tab. LXXII, fig. 1-7.

Lancaster in Pensihania, in lignis aut arborum vetustarum cortice

putridis. D. Mühlenberg.

Hypnum tenax Schw. Suppl. I, ii, p. 262.
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In America boreali.

Eliquetle : Hypnum tenax Spec. Musc. Circa Lancaster Pensylvanise

legil Rev. D. Mühlenberg.

Dans le Synopsis, II, p. 412, C, Müller réunit cette espèce, en syno-

nyme, à son H. serpens ß varium, et il a été suivi par tous les auteurs

postérieurs. Mais Texamen de l'échantillon de l'herbier d'Hedwig prouve

que VH. tenax ne peut pas être rattaché à VAmblystegium varium; il

diffère des formes les plus robustes de cette espèce, auxquelles on peut

le comparer, par le tissu de la partie basilaire des feuilles formé de

cellules beaucoup plus grandes et un peu dilatées. Ce caractère, de même
que la forme des feuilles et l'aspect général du tissu, me fait rattacher

sans hésitation ÏH. tenax Hedw. à VAmblystegium irriguum B. S.

h'H. irriguum Wils. datant de 1855 et étant, par conséquent, de beau-

coup postérieur à l'espèce d'Hedwig, s'ensuit-il qu'il soit nécessaire de

remplacer Amblystegium irriguum par .4. tenaxi Les prioritaires ne

manqueront pas de le soutenir. Je les adjure, en tout cas, de ne pas

m'attribuer cet A. tenax, car je ne vois nullement l'opportunité de ce

changement de nom. D'abord, VH. tenax a disparu de la nomenclature,

en tant qu'espèce propre, depuis près d'un demi-siècle. En outre, la

mousse d'Hedwig est loin de représenter la forme ordinaire, répandue et

bien connue de 1'^. irriguum : elle est moins raide que celle-ci, a les

feuilles un peu moins fermes, d'un tissu moins chlorophylleux, et la

nervure généralement plus mince. C'est une forme probablement

très locale, peut-être même accidentelle, en tous cas fort peu répandue;

il serait donc absurde d'en faire le type de l'espèce.

C'est à tort qulledwig et iJridel {liryol. univ., Il, p. 4iH)) attribuent à,

VH. tenax une nervure excurrcnle : sur toutes les feuilles (|iie j'ai exa-

minées, la nervure s'efface dans l'acumen, ou en atteint le sommet, mais

sans le dépasser et sans le remplir entièrement. C'est d'ailleurs ainsi

qu'elle est très-exactement re|)résenlé(^ sur la ligiM'o 3 de la |)l. LXXII

du Species .\îuscorum. — (Voir pi. .\, fig. 5a, lj. c).

Leskea acuminata llcdw. Sp. Musc. p. ':itJ'i, lab. LVI, fig. 14-18.

.Ad arhocuMi ii-iiin-os circa i.,aiicaslriaui iii l'eiisilvaiiia. D. Miihlciihci'g.

Leskea acuminata Scliw. Siippl. I, n, p. KIS).

Ad arboniin Iruiicos in l'ciisilvaiii.i.

Kliquellc : Le^km acuminata Sp. .Musc. Circa l.ancastci' INüisylvaiiia',

legit ac. coninMiiiifvivil |{. Miilil. H y a vu outre, sin* cotte étiipiottc, les

annotations .suivantes, de la inain de; Schwiegrichen : • b. Mhibg. n" 108,
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« anno 1801. c. Mhlbg., no 90 perist. int.»
;
puis un dessin représentant

une feuille, avec cette mention : « fol. subdentat. profunde fiss. ».

Nom actuel : Brachythecium acuminatum Ren. et Card.

Leskea adnata Michaux, Flor, boreali-am. 2, p. 311. Brid. Suppl.

muscoL, 2, p. 56. (Schw. Suppl. I, ii, p. 167, tab. LXXXIY).

Leskea microcarpa Brid. Suppl. muscol., 2, p. 73. Comparatis speci-

minibus.

lu Carolina et in insula Sanctse Crucis ad truncos putrides lectas

communicavere Richard et Ludwigius.

Etiquettes : première feuille : Leskea adnata. a. Carolina, Richard. —
b. Cuba, Pöppig. — c. Salem (?) Schweinitz sub Pterog. fihf. s. fr. var.?

Deuxième feuille : Leskea microcarpa.

Les échantillons de la Caroline (Richard) sont du Rhaphidostegium

microcarpum (Brid.) Jaeg. Les échantillons b, Cuba (Pöppig), ont les

feuilles plus étroites, les cellules alaires plus grandes, plus dilatées, plus

distinctes, le pédicelle plus long, la capsule asymétrique, subhorizontale

ou pendante; ils paraissent se rapporter à la var. anisocarpon Sulliv.

Icônes, p. 173 (Hypniim admixtum Sulliv. in Proced. Amer. Acad., Y,

p. 289), qui pourrait bien constituer une espèce distincte.

L'échantillon c, « Salem (?) Schweinitz», à feuilles assez fortement

déniées dans le haut, légèrement homotropes, à cellules alaires carrées,

non dilatées, me paraît être une forme de VH. pallescens Pal. Beauv.

L'échantillon unique collé sur la seconde feuille et étiqueté « Leskea

microcarpa ^^ sans indication de provenance, consiste en un seul brin

avec une seule capsule excessivement petite. Par la forme des feuilles

et les dimensions des cellules alaires, ce petit spécimen se rapproche de

la mousse de Cuba, mais la capsule est symétrique et dressée. 11 est vrai

que cette capsule paraît plus ou moins avortée et que dans le bas de la

feuille, on voit un dessin au crayon représentant une capsule asymétrique

et subhorizontale.

Le Leskea microcarpa a été créé par Bridel en 1812; le L. adnata Mich,

date de 1803. Celui-ci a donc la priorité sur le nom de Bridel. En 1851,

dans le second volume du Synopsis (p. 326) C. Müller, en plaçant cette

mousse dans le genre Hypumn^avail repris pour elle l'épithète de Bridel,

parce qu'il exsistait déjà un H. adnatum Hedw. (1801), et, depuis lors,

c'est le nom spécifique de Bridel qui a été employé par tous les bryo-

logues. Mais maintenant qu'on classe la mousse en question dans le genre

Rhaphidostegium, où n'existe pas encore d'espèce portant le nom d'ad-



(4o) J. CARDOT. FLOKE BRYOLOGIQVE DE l'aMÉRIQUE DU NORD. 345

it((ti(m. les amateurs de priorité ne se feront pas faule de soutenir qu'il

faut remplacer Tépithète de Bridel par celle de Michaux, et dire : Rha-

phidostegium adnatiim (Mich.), au lieu de Rh. microcarpum (Brid.). Ils

pourront même rechercher s"il ne serait pas encore plus exact d'adopter :

Rh. »liiiiiiiuin (Pal. Beauv.}. puisque C. Müller (loc. cit.. p. 327) indique.

avec un point d'affirmation. VHijp)unti iHinimum Pal. Beauv. Prodr.

Aetheof/.. p. 0(5 (1801). comme synonyme de son H. iincrocarpum. Libre

a eux de se livrer à ce petit passe-temps. Je les supplie seulement de ne

m'allribuer ni le Rhaphidostegium adnatum. ni le M. minimum, estimant,

au risque d'être traité de rétrograde, que la science n'a rien à gagner à

la résurrection de vieux noms tombés dans l'oubli depuis près d'un

demi-siècle, et déclarant formellement vouloir m'en tenir au Rhaphido-

stegium microcaipum (Brid.) .hegr.. qui a. du moins, le mérite de ne pas

nécessiter, pour être compris, une demi-page de synonymes et d'expli-

cations,

Leskea compressa Hedw. Sp. Musc. p. 23!2. tab. LYt. fig. 1-7.

ArlMiruui ininci ad Lancaster Pensilvania}, 1). Miihlenberg.

Leskea compressa Schw. Suppl. I, ii, p. 166.

In Pensilvania ad arbores.

Etiquette : Leskea compressa Sp. Musc. Lancastria' in Ponsylvania legit

ac mi.sit Bev. Muhlenberg.

Kn (onqiarant les échantillons de celte Mousse à ceux du Neckera

cladovrhizaus Hedw.. je trouve qu'ils leui' sont complètement identiques.

D'autre part, la descrijition et les figures du Leskea compressa comparées

à celles du Neckera cladorrhizans, ne permettent de constater aucune

(liiïérence appréciable entre les deux [)lantes. On sait qu'lledwig s(^

basait, jiour séparer les Neckera des Leskea, siu' la .seule absence de

membrane basilaire au périslome interne du premier genre. Mais il lui

arrivait parfois de .se Inunper à cet égard; ainsi. s(ui Neckera clador-

rhizans [((»sséde un cndoslfjUM^ à membrane basilaii'e bi(;n dislincliî.

(juoique très élniilc. cl Hedwig cul dii. par ((UisiMiiiciil. le classfM' dans

les l^eskrii

Kn loiil cas. je puis aflirnit'r .san^ la iiMniidrc iK'silatidii. d'après

l'examen des échanlillons originaux, ipic Lvskca comprrssa est sMion^me

de Neckera cladorrhizans. (]'esl ce dernier (fori lieureuscsmenl!) «pii a la

|iriorilé, puisqu'il »e trouve à la p. -H)! du Sprri,'s Miisroruiii ri (pic le

Leskra ronipressa est décrit Ü." pa^^'cs plus loin.

.Mais d'autre [tari. (1. .Müller a décrit poslerieuremeiil, d";ilMti-d dans U'.
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Linnœa, XYllI, p. 707, sous le nom à'Entodon compressus, et ensuile

dans le Synopsis, II, p. 66, sous le nom de Neckera compressa, en l'iden-

tifiant à tort au Leskea compressa Hedw., une Mousse bien différente,

qui, plus lard, devint le Cylindrothecium compressum B. S., fut décrite

de nouveau et figurée sous ce nom par Sullivant, dans les Icônes Mus-

corum, p. 147, pi. 93, puis continua depuis lors à figurer dans la nomen-

clature, tantôt sous le nom de Cylindrothecium, tantôt sous celui à'En-

todon, et toujours avec la synonymie erronée de Leskea compressa

Hedw.

Je possède un échantillon original de la mousse de C. Müller (ad

ripas flum. Ohio, leg. Dr G. Engelmann), et d'autres spécimens provenant

du Nebraska et du Kansas. La comparaison de ces échantillons avec ceux

du Neckera cladorrhizans et du Leskea compressa d'Hedwig, confirme

les dilîérences indiquées par les descriptions de Müller, du Bryologia

europxa, de Sullivant et de tous les auteurs postérieurs, ainsi que par

les planches des Icônes de Sullivant, comme distinguant cette espèce de

VEnlodon cladorrhizans : c'est une plante plus grêle, plus délicate, à

rameaux plus étroits et plus comprimés, à feuilles de moitié plus petites,

plus concaves, entières ou à peine sinuolées au sommet, non acuminées,

obtuses ou apiculées, et à capsule plus courte, ovale-oblongue. Elle est

beaucoup plus rare que VEntodon cladorrhizans.

Yoici la synonymie rectifiée des deux espèces :

Entodon cladorrhizans C. Müll., Linnsea, XYIU, p. 707.

Neckera cladorrhizans Hedw. Sp. Musc, p. 207, tab. XLYII, fig. 1-7.

— G. Müll, Syn., II, p. 70 (excl, syn. : Isothecium Schleicheri Sch,).

Leskea compressa Hedw. op. cit., p. 232, tab. LYI, fig. 1-7.

Cylindrothecium cladorrhizans Sch. Syn. Musc, europ. éd. 1, p, 514.

— Sulliv. Icon. ÄIusc, p. 143, pi. 91 (excl. syn. : Cylindroth.

Schleicheri B. S.).

Entodon compressus C. Müll. Linmea, XYIII, p. 707.

Neckera compressa C. Müll. Syn., II, p. 66.

Cylindrothecium compressum B. S. Br. eur., fasc. 46-47. — Sulliv.

Icon. Musc, p. 147, pi. 93. — Excl. ubique syn. : Leskea compressa

Hedw. et specim. pensilvan. a Mühlenberg lect.

Ajoutons, pour être complet, que l'on a indiqué comme synonymes de

VEntodon compressus VHypmim Mühlenbergii Pal. Beauv. Prodr. Aetheog.,

p. 66, et VH. pensylvanicum Poir. Encycl. Bot. Suppl., III, p. 102; mais il

est probable ques ces deux synonymes se rapportent au Leskea compressa

Hedw., et, par conséquent, à VEntodon cladorrhizans. On ne pourrait,



(47) J. CAKDOT. FLORE BKYOLOGIQUE DE l'amÉRIQUE DU NORD. 347

toutefois, acquérir une certitude à cet égard que par Texamen des échan-

li lions originaux de ces deux mousses. — (Voir pi. YH, fîg. 5 à 7).

Leskea fasciculosa Iledw. Sp. Musc, p. 217. tab. LIY, lig. 8-1:2.

Locus huniosus prope Lancasler Pensilvanise.

Leskea fasciculosa Schw. Suppl. 1. u. p. 170.

Ad terra ni huniosani Pensilvaniie.

Etiquette : Leskea fasciculosa Spec. Musc. Lecta Lancast. Pensylv.

Celle mousse appartient au groupe spécifique de VEurhynchium stri-

(josiitn B. S. Feuilles imbriquées, les caulinaires acuminées, les raméales

tantôt brièvement acuminées. subaiguës, tantôt très obtuses, comme dans

VE. dicefsifolium li. S., dont cette forme .se rapproche beaucoup, mais

dont elle diffère toutefois par son pédicelle plus long. En somme, elle

oscille entre celui-ci et VE. strifjosum var. praecox, auquel Limpricht

l'identilie {Laubmoose, 111, p. loi)).

On sait que VE. strigosum présente en Amérique d'assez nombreuses

variations, {lassablement différentes de celles d'Europe (var. fatlax et Bar-

iiesi Ren. et (lard., robustum Roll, scabrisetuin Grout). LE. substrifiosuni

Kindb. est la même forme que la var. fallax Ren. et (lard., que M. Grout

considère maintenant comme une espèce distincte. (Cfr. Grout, A Reri-

sion of thc N. Amer. Eurhijnchia. in IhiU. Torr. bot. CJub, XXV. n" Ti).

Leskea gracilescens Hedw. Sp. Musc, p. 222, tal». EVI, lig. H-Eî.

Eancasifr in l'fiisilvania I). Miililenberg. ïerrestris videbalur.

Leskea gracilescens Scliw. Suppl. 1. n, p. 171.

Ad terram in Pensilvania, interduin inter Porellam.

Celle espèce ne se trouve pas dans riiorbier. D'après la description et

la planche du Species Muscorum. Je lui rapporte une mousse (|ui par.iit

assez répandue dans les Etals du Sud (Car(dines, Floride, Eouisianc). et

que les bryologues américains on! souNcnl jitisc poni- le /.. ohsrura Iledw.,

dont elle est bii'ti dislinde. lOlU; s(î i\ip[)r(jch(î iKîaiicoup des [)elites

forfnes du L. polycurpu Elirh., mais v.n (lilïï'i'c par ses ffMiilles généralc-

menl plus peliles. d'un tissu plusopatpio. cl pai- sa caiisulc onlinaircinml

plus courte, d'une texture plus ferme (;l d'une couleur plus foncée.

C'est probablemenl aussi N* /.. inirrorarpa Scli. niss. Sulliv. .l/o.v.v. of Vu.

Stat.. p. ri».

Leskea imbricatula Iledw. Sj). .Musc. p. 22'«, lab. 1,11. li^.'. 17.

Eigin> |iuli'er;ii'ii.s iiinalani accepi e l'ensihania.
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Leskea imbricatula Schw. Suppl. I, ii, p. 169.

Ad ligna putrida Pensilvanise.

Etiquette : Leskea imbricatula Spec. Muse. Ad Lancasler Pensylvanise

lecta. — Annotation de la main de Schwsegrichen : «b. Mhlbg. n. 145.

« c. a Spr. sub maschalanlo; folia striis tribus, quarum media nervum

« mentitur. «

C. Müller {Sijn., W, p. 476) dit que, d'après des échantillons authen-

tiques d'Hedwig et de Mühlenberg, le Leskea imbricatula Hedw. serait

itentique à VHypimm rostratum Pal. Beauv. (Anomodou rostratus Sch.).

Mais les échantillons conservés dans l'herbier d'Hedwig appartiennent

tous, sans le moindre doute, au Leskea acuminata Hedw. {Brachythecium

acuminatum Ren. et Gard.); en outre, la description et la planche du

Species Muscorum montrent bien qu'il s'agit d'une simple forme de cette

espèce; elle se trouve, d'ailleurs, décrite immédiament avant celle-ci.

C'est une forme à feuilles larges, imbriquées.

L'erreur d'identification de C. Müller provient probablement d'un

mélange d'échantillons : on trouve, en effet, sur la feuille du Leskea

rostrata,\m spécimen de cette espèce avec cette mention : «d. sub imbri-

« catula Mhlbg. 37 »

.

Le L. imbricatula se trouvant sur la même page du Species Muscorum

que le L. acuminata, mais au-dessus de celui-ci, je pense être agréable

aux admirateurs du «droit historique du nom» en leur signalant ce

fait de superposition, qui leur permettra de se livrer à leur passe-temps

favori, en opérant une nouvelle substitution de noms, dont le besoin se

fait évidemment sentir!

Leskea obscura Hedw. Sp. Musc, p. 223, tab. LYII, fig. 1-9.

Arborum trunci prope Lancaster Pensilvanise.

Leskea obscura Schw. Suppl. I, ii, p. 171.

Ad arborum truncos in Pensilvania.

Etiquette : Leskea obscura Spec. Musc. — a. arborea. — b. terrestris.

— Ad Lancaster Pensylvaniee lecta. — Cette étiquette est de la main

de Schwsegrichen, bien que ce soit une étiquette collée.

Il y a deux séries d'échantillons : la première à laquelle se rapporte la

mention « a. arborea », a les feuilles acuminées, aiguës et pourvues d'une

nervure s'avançant jusque près du sommet; ces échantillons appar-

tiennent, sans le moidre doute, au L. polycarpa Ehrh.

La seconde série d'échantillons, à laquelle a trait la mention «b. ter-

restris» de l'étiquette, présente des feuilles largement obtuses et pour-
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vues d'une nervure .s'arrèUint assez loin du sommet. Il est facile de se

rendre compte, pai- la lecture de la description et par l'examen de la

planche d'Hedwig. que ce sont ceux-là seuls qui ont été décrits et figurés,

et qui. par conséquent, représentent le véritable L. obscura Hedw. A l'un

de ces derniers échantillons adhère un peu de terre, ce qui explique le

mot -« terreslris -> de l'étiquette; mais ces spéciemens paraissent avoir été

récollés à la base d'un tronc d'arbre. Le L. obscura n'est donc probable-

ment pas une espèce terrestre, mais plutôt une espèce ai'boricole, con-

formément, d'ailleurs, aux indications du Species Muscorum et du

Supplément.

Le L. obscura Hedw. a été méconnu par tous les bryologues américains,

qui ont pris pour lui, tantôt des formes du L. polycarpa Ehrh., tantôt une

autre espèce, qui est probablement le L. gracilescens Hedw. Le L. obscura

Siilliv. Icon. Musc, p. 1^3. tab. 77, me parait être une forme du L. poly-

carpa. M. Iviiidbei-g a donné au vrai L. obscura Hedw. le nom de L. Car-

doli (Her. bri/oL. l.S'.KJ. p. 83).

Le L. obscura Hedw. est d'ailleurs très voisin du L. polycarpa : il n'en

diffère guère que par ses feuilles ordinairement plus grandes, ayant à

peu près les mêmes dimensions que celles de la var. paludosa Sch..

mais très obtuses. Sur certaines tiges on trouve parfois des feuilles

plus acuminées, se rapprochant beaucoup de celles du L. polycarpa;

mais les feuilles raméales sont toujoui's bien obtuses. — Je possède

celle espèce du Minnesota, de Pensylvanie et de la Louisiane: elh»

croît souvent en mélange avec VAnomodon oblusifolius. — (Voir pi. I\.

lig. \ à 8j.

Leskea rostrata Hedw. Sp. Musc. p. 2i(), tab. LV, (ig. 13-18.

• iitv;) Lniicistcr l'cnsylvaniîe. Tci'resiris?

Leskea rostrata Scliw. Suppl. [. n. p. \i\\).

Uypuuiii nihiiiini l'.ilisol. 15. At'thfMig.. ji. 0^.

Ihlpitiiiii dfsiniiiltoruiii i*alis(tt. ,'\(;lheog.. |). OiJ.

Ilypnnm ßaieits bit. .Mir|i;iu\.

Hypnuni iul.'i'cuni rreiKini, bi'.\i argcnli'j h.ibihi KilIcM. Musc, |i. 3l'"i.

l. 41. f. .*)8r quod tlicilur li\[iiiiiiii Inyi/oniii' a liridclio. Musc. Su|)pl. «,

P \:>l.

In l'cnsilvaina cl (i.iroMna IcgcrunL Hosr. Mirhaiix. I^lll^(ll liraii\(tis.

.MiihlnnherK. hic ad Iriinco.s mensi UrM-cmbri.

KliquelUî : l.enhra roslrata Spoc. .Musc, (lirci Lancasicr l'('iisil\,iiii;i'

)«'f<il ac Fni^il Itev, .Muhiciiberg. — Addition de la main de Schwn'griclK ii :
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«b. Mhlbg., n» 36. — c. a Bosc s. n. — d. sub imbricalula Mhlbg. 37. —
« e. c. Pterogonium marginalum Mich, a Richardo ».

Nom actuel : Anomodon rostratus Seh.

Leskea rupincola Hedw. Sp. Muse, p. 227, tab. LIY. fig. 1-7.

Locus rnpestris. Lancastnse in Pensilvania.

Leskea rupincola Schw. Suppl. I, ii, p. 169.

In rupibus Pensilvanise.

Etiquette : Leskea rupincola Spec. Muse. E rupibus. Lancaster Pensyl-

vanise. D. Mülilenberg.

C'est une forme du Leskea acuminata Hedw. {Brachythecium acumina-

tiim Ren. et Card.).

Leskea setosa Hedw. Sp. Muse, p. 226, tab. LYIi, fig. 10-16.

Arbores, Lancastriae, in Pensilvania.

Leskea setosa Schw. Suppl. I, n, p. 178.

Ad arbores in Pensilvania.

Etiquette : Leskea setosa Spec. Muse. Ad Lancaster Pensylvaiiiœ iecta a

Rev. Mühlenberg, arborea. — Additions de la main de Schwregrichen :

«b. Mhlbg. n. 243. — b. Brasil Pohl. 4038».

C'est également une forme du Leskea acuminata Hedw. {Brachythecium

acuminatum Ren. et Card.).

L'échantillon b «Brasil, Pohl. 4038» est une espèce toute différente, à

feuilles énerves ou subénerves, qui semble appartenir au genre Entodon.

Leskea varia Hedw. Sp. Musc, p. 216, tab. LUI, lig. 15-20.

Lancaster Pensilvaniœ. D. Mühlenberg.

Leskea varia Schw. Suppl. I, n, p. 174.

Lancastriae in Pensilvania.

Etiquette : Leskea varia Sp. Musc. Lancastrias in Pensylv. legit Mhlbg.

Sept petites touffes ou fragments : deux fertiles (que j'ai marqués au

crayon, a, a') répondent à VAmblystegium varium de Lindberg et des

auteurs actuels; trois autres, dont deux fertiles (marqués b, b', b")

correspondent à la forme que l'on désigne habituellement sous le nom
&'Amblystegium orthocladon. Enfin, les deux derniers échantillons (mar-

qués c et c'), l'un stérile, l'autre ne portant que des débris de pédicelles,

appartiennent certainement à une autre espèce, à feuilles beaucoup plus

grandes, plus longuement et plus finement acuminées, à tissu basilaire

plus lâche et à cellules moyennes plus allongées. Je ne suis pas arrivé
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à identifier celte dernière forme. Ce n'est sûrement pas elle, en tout eas,

qui a été décrite et figurée par Hedwig; mais il faut avouer que sa des-

cription et ses dessins du Leskea varia conviennent aussi bien à 1'^. ortho-

cladon qu'à VA. varunn. — {\o\v pi. X. fig. !2a. b, et 3a. h).

Macromitrium clavellatum Scliw. Suppl. II. n. t, p. 130. — Voir :

Gymnostomum prorepens Hedw.

Mnium roseum Hedw. Sp. Musc, p. 194. Scliw. Suppl. I, ii.

p. 135.

In umbrosis humidis Euiopa' et AmericcC borealis v. c. in Grandfalher

Mountain in Carolina.

Nom actuel : Bnjum roseinn Schreb.

La chemise de cette espèce contient trois feuilles. La première ne porte

que des spécimens d'Europe. La seconde est ainsi étiquetée, de la main

d 'Hedwig : > Mnium roseum. Plantae in Pensylvania circa Lancaster leclati

' a D. Miihlenbg. » La troisième feuille porte l'étiquette suivante, de la

main de Schw^egrichen : « Mniuvi roseum. hb. Hg. a. b. Sudet. — c. e

• Grandfalher monte in Canada (sic) quam Rieh, pro diversa habere

• voluit. »

Les échantillons de provenance américaine appartiennent à la forme

dont .M. Kindberg a fait son B. ontariense. — Sur la seconde feuille, se

trouve collée une sommité do tige, marquée b, avec la mention suivante

ajoutée par Schwct'grichen sur l'étiquette : « b. roseum. Domingo hb.

• Bridel. » Ce fragment [)araît apparlenir à une autre espèce.

Mnium serratum Schnid. Spicilog. Ilor. gorm.. p. 71. (Schw.

Sijpi.l. i, n. {.. ["IH. lab. LXXVIll).

Bryum mari/inalum Dicks. CrypI. brilaiin.. "i. p. '.). l. Ti. f. 1. Ijdo

ïuriieri.

[5, foliis ovatis l.iliorilius. [larapbysibus claNalis. \](nv, did'co.

Y, l<Mierius. operculi rostro brfniori. diamotrum o|ierculi a^piaiite.

Iti siKaticis ducalns |{runsviconsis (4 Helvetiil^ in Succi.i et in Pcnsil-

\ania: 3, 7, e Pcnsilvania missiiiii a Miihienhcrgio, ilii aprili fi'ucliferum.

Kliquolle : Mnium nerralum. ,1. Ib-lvcl. Schl. - ß. folia latiora, |)arapli.

«•lavai. .Mhibg. 181, 17if ujinl. .ni rivos. —
Y'

'^'•''•'' 'Higusta. parapli. sub-

claval. opère, brevj, Mlilbg. IVO. — x, .1///. orHiDrlnjnrlnnii liiid. iiiisil

HIandow, s. n.

l/;s érhanlillons manpiés ß rc[)rés('nl(Mil l;i pLuili- in.ilc du Mnium

riparinm .Mill., (î.spèce qui n'o.sl pas om-orc iiidiqufc en Aiin'iiipic. Tons
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les autres spécimens, sans exception, appartiennent au M. serratum

Schrad., y compris celui que l'éliquette de Schwaegrichen attribue au

M. orthorrhynchuni Brid., mais qui a le tissu beaucoup trop lâche pour

cette espèce.

Neckera abietina Hook. Musc, exot., I, t. 7. (Schw. Suppl. Il, i, 2,

p. 154, tab. CXL).

In plaga occidentali Americce borealis lectam dedere cl. Menzies et

Hooker.

Etiquette : Lesk. abiet. in Amer. bor. plaga occident. Menzies.

Nom actuel : Alsia abietina SuUiv.

Sur la chemise de cette espèce se trouve épingle extérieurement un

petit sachet étiqueté par Schweegrichen : « Neckera abietina. Martinique. »

L'échantillon contenu dans ce sachet est du Pterobrijum angustifolium

C. Müll.

Neckera cladorrhizans Hedw. Sp. Musc, p. 207, tab. XLY[I,

lig. 1-7.

Lancaster Pensilvanise. Arborea.

Neckera cladorrhizans Schw. Suppl. 1. n, p. 149.

Ad ligna in silvis Pensilvanise, Carolinee, Gallise australis, Helvetise.

Europsea specimina paullum differunt. Golor omnium flavescenti-aureus.

Etiquette : Neckera cladorrhizans Spec. Musc. In Pensilvania circa

Lancaster legit Rev. Muhlenberg. — Addition de la main de Schwa?-

grichen : « b. Nepal. »

Nom actuel : Entodon cladorrhizans C. Müll.

Dans la description de cette espèce (Sp. Musc, p. 207) Hedwig dit :

« annulus nullus ». Tous les auteurs modernes, Bruch et Schimper,

Sullivant, Lesquereux et James, Limpricht, Grout, lui attribuent au con-

traire un anneau distinct. L'examen d'une capsule, en parfait état, de

l'échantillon conservé dans l'herbier d'Hedwig, m'a prouvé que ces der-

niers sont dans le vrai : il existe un anneau bien distinct et qui se détache

facilement.

Sur la feuille de l'herbier d'Hedwig, Schwsegrichen a collé un fragment

provenant du Népal, qui paraît bien identique à la plante américaine.

On sait que la forme d'Europe est un peu différente de celle d'Amé-

rique, et heaucoup de bryologues en font une espèce distincte, sous le

nom d'Entodon ou Cylindrothecium Schleicheri B. S. Mais Limpricht

(Laubm., III, p. 27) réunit à VE. cladorrhizans, VE. transsijlvanicus
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Demeter. Celui-ci. toutefois, diffère du type américain de Tlierbier

Hedwig par ses rameaux plus larges, ses feuilles plus larges également,

plus brusquement contractées au sommet et non rétrécies-acuminées,

d'un tissu plus lâche à la base, et enfin par ses pédicelles beaucoup plus

courts (environ 10 millini., au lieu de '2Û à io); mais j'ai d'autres échan-

tillons américains qui sont à peu près identiques à la forme de Transyl-

vanie. Limprichl rapporte d'ailleurs à celle-ci ÏEiitodon minuUpes Kindb.

du Canada.

Au sujet des E. cladorrhizans C. M.. Schl&icheri B. S. et transsylva-

nicus Demeter, voir Reçue bnjologique, 1883, pp. 83-89; et pour la syno-

nymie de VE. dadorrliizans, voir plus haut : Leskea compressa Hedw.

Neckera flaccida Brid. Muscol. Suppl. 2. p. 37. (Schw. Suppl. I. u.

p. o4).

America septentrionalis.

Schwapgrichen semble ne pas avoir vu cette mousse, qui n'est plus

mentionnée par Bridel dans le Bryologia ludversa. C. Müller [Synopsis)

n'en parle pas non plus. Dans Vlndex bvyologkus, le général Paris la

la cite avec doute comme synonyme ^'Anomodon obtiisifolius B. S.

Neckera minor Pal. Beauv. Aetheog., p. 78. (Schw. Suppl. I, ii, p. I'i9).

— Voir : Neckera viticulosa var. ininor Hedw.

Neckera seductrix Hedw. Spec. Musc, p. 208, lab. XLVII.

lig. 8-1.S.

f.aiir,istei' Peiisilv.-iiiia'.

Neckera seductrix Schw. Sii[)pi. I. ii. |i. l'i'.t.

In l'fMisilv.-iiiia et Carolina, ad ai-boi'iiin li'iiiicos iiiios.

Kliqiielle : Neckera seductrix Sp. .Musc. Ad l.aiicaslor Pensylvania-.

Rev. Mülilenberg. — Addition d(^ la main de Schwa'grichen : « b. a

« Hichardo. >

.Nom aclucl : Eulodon scdnrtrix C. Miill.

Neckera viticulosa llcdw. ß ininor Hrdw. Sp. Musc. p. ^10.

tali. \l.\lll. liu. (;-H.

.\<l l.iiM .•|^l<•r Pfnsih.'inia' Icctani. acn-pi ;i IU'\. I). .MiiliU'iilierg.

Neckera minor Palis. Hcauv. .\('lli('(i^. p. IH '. (Schw. Suppl. I, n. |i. I V'.>j.

' D'apr»"* (;, M(lll<-r (Syn. II. |t. 'i7'») l.i itntiissc de l'alJMil scrail ilc IMho-

tnntlon allfiiunlun Mllh.

ni;i.i.. MRnn. noim., iiiui IH'Jl). 2i
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Ad arborumjruncos, in America boreali.

Etiquettes : première feuille : Neckera viticidosa var. minor foliis oblu-

sioribus. Spec. Muse. Ad Lancaster Pensylvanise lecta a Rever. D.Muhlen-

berg. (De la main d'Hedwig).

Deuxième feuille : Neckera minor Mhlbg. 210. — b. id. ad Palisot. —
c. a Michaux sub viticulosa. (De la main de Schwsegrichen.)

Nom actuel : Anomodon minor Fiirn. {A. ohtusifolius B. S. et A. platy-

phyllus Kindb.)

Orthotrichum americanum Pal. Beauv. Prodr. Aelheog.,

p. 80. (Schw. Suppl. II, I, 2, p. 144, lab. GXXXYIII).

In America boreali. rupestri loco ut opinor, legerunt et miserunt cl.

Palisot Beauvois et Mühlenberg.

Etiquette : Orthotrichum americanum. a. a Palisot. — b. Mhlbg. n. 87.

— c. a Mhlbg. (deux mots ilhsibles) n. 32.

Nom actuel : Ulota americana Limpr. (non Mitt.).

L'examen comparatif des échantillons authentiques d'O. americanum

P. B. et d'O. Hutchinsiœ H. et T. conservés dans l'herbier Schwsegrichen,

m'a prouvé que ces deux mousses sont bien identiques. Je n'ai pu cons-

tater entre elles aucune différence appréciable, ni dans le péristorae, ni

dans la forme de la capsule, ni dans celle des feuilles, ni dans leur

tissu.

Bridel soupçonnait déjà l'identité de ces deux mousses, car il s'exprime

ainsi au sujet de l'O. americanum : « Prsecedenti (0. Hutchinsiœ) ut

« nunc videmus speciminibus comparatis, adeo simile ut descriptione

« non indigeat. Peristomii dentés acuti, lineaque longitudinali medio

« exarati, operculumque basi planiuscula tantum distinguunt. Color

« virens vis satis speciflcus. » (Bryol. univ., I, p. 279.)

C'est Lindberg (Musci scandinavici, p. 28) qui, le premier, a définiti-

vement identifié ces deux mousses sous le nom de Weissia americana.

Umbricht (Laubmoose, II, p. 21) les réunit également sous le nom d' Ulota

americana, mais c'est à tort qu'il cite ici comme synonyme VU. americana

Mitt. (Journ. Linn. Soc. Bot., YIII, p. 26). En créant cette dernière espèce,

Mitten n'entendait nullement l'identifier avec celle de Palisot, et il n'y a

là qu'une similitude fortuite de noms. D'après Mad. Britton, l'espèce de

Mitten appartiendrait à VU. curvifolia Brid. (Cfr. Venturi, Rev. BryoL,

1892, p. 2, et Britton, Notes on the North american species of Weissia

{Ulota), in Bull. Torr. bot. Club, XXI, p. 65).
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Orthotrichum coarctatum Pal. Beauv. Prodr. Aetheog.

.

p. 80. Brid. Muscol. récent. Siippl., II, p. 13. (Schw. Suppl. I, ii, p. "-26,

lab. LU).

In arborum triincis in America septenlrionali lectum communicaverunt

claiT. Persoon et Richard. Cum Ortfiotricho crispo mixtum degit.

On sait qu'il règne une grande incertitude au sujet de l'identité véi'i-

lable de VOrthotrichum coarctatum Pal. Beauv. : les uns veulent y voir

VUlota Ludnif/ii, les autres VU. BruchiL

Dans le Bnjolofjia europiea, genre Orthotrichum, p. 12, pi. IV, VUlota

Ludu'igii Brid. est déci'it et figuré sous le nom d'Orthotrichum Lndwigii

Schw.; VO. coarctatum Pal. Beauv. (p. 21. pi. XI} et VO. dilatatum B. S.

(p. 22, même planche) — cette dernière espèce instituée avec doute —
correspondent à VU. Bruchii Brid.

C. Müller, dans le Synopsis. I. p. 712. admet également l'identité de VU.

Brurhii Brid. avec VO coarctatum Pal. Beauv.

Schimpei' apporta plus tard différentes modifications à sa première

manière d'envisager ces espèces. Dans \e Synopsis muscorum europœornm

(éd. 2. p. 301). il cite avec doute VO. coarctatum Pal. Beauv. comme syno-

nyme de VU. Ludirigii, en déclarant : « E descriptione satis congruit, sed

• haud e speciminibus auctoris a Schwaegrichenio delineatis ! »
; et,

p. 303. il donne comme .synonyme de VU. Bruchii (auquel il réunit VO.

dilatatum B. S.j, VO. coarctatum B. S. Biyol. europ., et ajoute en parlant

de VU. Bruchii : « Ab 0. coarctato (P. B. et Schw.), cumquo Bruchius

• olim conjunxit. cerle distincla. specienirpie iiro|)riani, pulcherrimam

oflorrnans. •

ÏJiuWxiVf^ {Musci scandinavid. p. 28) admet a piiori l'identité de VU.

Bruchii Brid. fl de VO. roaictatum I*. H. (idciililé dont cependant Schim-

per ii'av.'iil f;iit ([iiiiidirpu'r la possihilit«'), ol. cm vertu du |trincipo de

priorité, substitue à la dénomination de Bridel celle de Weissia coarctata

(P. B.) Lindb. Il e.sl suivi dans celte voie par Brailhwaite (Brit. Moss-

flora, il. p. ÎM)j et par .Mad. Britloti. dans ses Notes on the North Ame-

rican specicH nf Weissia [Hull. Torr. Iiot. (Jluh. X.XI. (). 70) '.

.Mifiiv inspiié el plus prud(Mil. Liiiipriclil {Lautnnoosc, II. p. "iW). maiii-

' Il y ,1, ilaiM l'arlirlr di- .Mail. Uriilori, un passa;,'!' iiicompiclHiiHiliif. C'est

celuiwi (p. 71) : « W«? iimsl acccpl llic plalo ami lliii cxpiaiiation fi;ivci) \\y

» SrliNva-j^rirlii'ii llial O. cixirrlnlum is IIk; saiiic as IJ . Luilitiijii. » Niiiii' [i.irt

.Schwar;/ri<'li«-ii n'a fait cell«' idt-iitilh'alinii ; il faiil prolialilciiicnl lin- Schiiii])vr au

lieu <l<! Schivii'ijrichrn. .Mais !*• puMsagc irrüi rcsli» pas moins nhsnir, car mi m'

voil pa.«« bi<'ri <li- »piclk plaiiclic vont parler Mad. Hrillr»ii.
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lient la dénomination usuelle d'U. Ludwigii Brid., et cite seulement avec

un?, comme synonyme de cette espèce, VO. coarctatum P. B.

Il faut remarquer que Schimper, dans le passage du Synopsis cité plus

haut, se garde bien d'affirmer l'identité de VO. coarctatum P. B. avec

VU. Ludwigii Brid.; il dit simplement que « d'après la description, mais

« non d'après les échantillons de l'auteur dessinés par Schwsegrichen »

l'espèce de Palisot de Beauvais concorde assez — « satis congruit » —
avec VU. Ludwigii Brid. Il y a loin de là à une affirmation catégorique.

Yoici la description que donne Palisot de son espèce :

« 0. coarctatum caule suberecto ramoso, ramis inclinatis, foliis hnea-

« ribus siccitate crispis, costa intégra notalis, pyxydibus erecto-pyrifor-

« mibus oriflcio stria to coarctato, calyptra pallida hirta. »

Le caractère des feuilles crispées à l'état sec ne convient guère à

VU. Ludwigii et indiquerait plutôt une forme appartenant à VU. Bruchii

ou bien au groupe de VU. crispa. Mais, d'autre part, la description de la

capsule convient mieux à VU. Ludwigii. En somme, on ne peut rien

inférer de cette description contradictoire, si ce n'est que Palisot pourrait

bien avoir eu sous les yeux deux espèces en mélange, et qu'il aurait

décrit les feuilles de l'une et la capsule de l'autre.

Schwsegrichen {Suppl. I, ir, pp. 24 et 26 et pi. LI et LU) décrit lon-

guement et figure VO. Ludivigii et VO. coarctatum. La comparaison des

descriptions fait ressortir les différences suivantes :

0. Ludwigii. 0. coarctatum.

Foliadensa.... lanceolato-acuminata, Folia sparsa.... lineari-lanceolata....

siccitate subtortilia. siccitate erecta.... parum flexa, nec

vero tortilia.

Flores feminei.... paraphyses nuUae. Flores feminei.... paraphyses plures.

Vaginula conica, triplo longior quam Vaginula ovata, vix perceptibilis,

lata. brunnea.

Theca obovata, juventule Isevis, œtate Theca ovata, in setam decurrens,

basi et pone orincium plicata, e viridi- juniori œtate sulcata, senior medio \x-

fusca. viuscula^ apice plicata, versus os angu-

stata, basi sulcata, brunneo-lutea.

Operculum . . . . theca quintuplo bre- Operculum.... theca dupio brevius.

vins.

Calyptra... quadrifida... fusco-lutea. Calyptra.... intégra.... straminea.

Observons que, contrairement à ce que nous lisons dans la description

de Palisot, Schwaegrichen déclare les feuilles de VO. coarctatum « sicci-

« täte erecta, parum flexa, nec vero tortilia. »
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Les planches confirment la plupart des différences indiquées par les

descriptions, mais dont plusieurs, il faut le reconnaître, n'ont qu'une

valeur bien minime et peuvent être négligées. Il est hors de toute dis-

cussion que l'espèce figurée sur la planche LI est bien VU. Ludivigii Brid. :

la forme de la capsule, plissée seulement sous rorifice, ne peut laisser

aucun doute à cet égard.

Au contraire. Tespèce figurée sur la pi. LU, sous le nom d'O. coarc-

tatum P. B.. avec sa capsule plissée dans toute sa longueur, ne donne

nullement l'impression de VU. Ludivigii; cette capsule rappelle bien

plutôt celle de VU. Bruchii ou de VU. Dnimmondii. Ajoutons que la coifl'e

représentée par la figure 9, entière à la base, plissée et portant seulement

quelques poils rares et courts, n'est pas une coiffe CVUlota.

Il est impossible, comme on le voit, d'arriver à une conclusion quel-

conque par la comparaison des descriptions de Palisot et de Schwieg-

richen, descriptions qui se contredisent d'ailleurs sur certains points.

.Aïais nous avons, heureusement, les échantillons de l'herbier Schwieg-

richen pour nous tirer d'embarras. Ces échantillons sont collés sur deux

feuilles.

La première feuille porte cinq petits spécimens, marqués des lettres

a, b, c, et en-dessous, un peu à gauche, deu\ autres échantillons que ne

désigne aucune lettre. L'étiquette est ainsi rédigée : " Orthotrichuiu

- coarclatum. a, a Richardo; b, Palisot.— c, Persoon s. n. cum crispo».

Sur la seconde feuille, on trouve inie série de huit brins ou petites

touffes, avec l'étiquette suivante : « Ortliotricfuini coarctatuiii. Am. sept.

• Persoon -

.

Un simple coup d'oeil, avant tout examen microscopique, suffit pour

constater qu'il n'y a pas moins de trois espèces bien distinctes d'Ulota en

mélange .sur ces deux feuilles!

Nous allons examiner en détail ces échantillons, en commençant par

la première feuille et par les spéciuieiis marfpu''s a et renis de Hichaid.

lisciHi.Mslent en deux simphîs brins, dont un seul |)()rlt' une ("ipsiile.

I>es feuilles sont dressées, non cri.spées, qn('l(|U(!s imics scMilc.incnl un peu

nexueiisjîs; la (•a[).sule i)arait mal dèveldjjpèe; c(!|)en(lant on peut recon-

naître facilenuMit (pj'f^lle rst plissée .seulement ;"i l'orilice : c'est donc de

VU. Ludivif/ii Brid.

l/examen de l'unique échantillon man|uè h |)romettail d'vUv parlicu-

lièrenienl intéressant. pui.sfpi('. d'aiirès rètiquctic. il provient de Palisot

lui-inémt;. <;'(îst-à-(lire du cré.ileur de lesiièce. .M.ijhenreiiseinenl. c'est

un fragment.... (V Auldronuiiiiin imliislir] qu'on ne s'allendail certes
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guère à voir en cette affaire — et ce qui, il faut en convenir, ne jette

pas un jour bien vif sur la question.

Les spécimens désignés par la lettre c sont au nombre de deux.

D'après l'étiquette, Persoon les aurait envoyés à Schwsegrichen mélangés

à une espèce à feuilles crispées. L'un de ces deux spécimens, portant une

capsule mûre, est, sans aucun doute, de VU. Ludwigii. L'autre dépourvu

de frutification, est un mélange d'fJ. Ludwigii et d'une espèce à feuilles

crépues.

Restent, sur la première feuille, les deux échantillons collés en-dessous

des autres et que n'accompagne aucune lettre. Les feuilles sont assez

fortement crispées, les capsules petites, courtes, légèrement sillonnées.

Je les rapporte à VU. crispula, bien qu'ils aient les feuilles un peu

moins crépues et la capsule moins fortement sillonnée qu'on ne le con-

state d'habitude dans cette espèce. En tout cas, ce n'est évidemment

ni VU. Ludwigii, ni l'autre espèce figurée par Schwsegrichen comme

0. coarctatum P. B. Il est fort probable que c'est cette mousse que Per-

soon avait envoyée à Schwsegrichen sous le nom d'O. crispum et dont

celui-ci a isolé les spécimens d'U. Ludwigii marqués c dans son herbier.

Remarquons qu'aucun des spécimens examinés jusqu'ici ne corres-

pond à la plante figurée sur la planche LU des Suppléments comme

0. coarctatum.

Il nous reste maintenant à étudier les spécimens de la seconde feuille,

qui, tous ont^été communiqués à Schwsegrichen par Persoon.

Là encore, nous constatons un mélange de trois espèces : un brin, avec

capsule, appartient à VU. Ludivigii; deux autres, à feuilles crépues, por-

tant de jeunes coiffes, semblent être de VU. crispula. Enfin, les autres

fragments, portant trois vieilles capsules, représentent une espèce à

feuilles non crispées et en même temps à capsule fortement sillonnée à

l'état sec, qui ne peut-être autre chose que VU. Drummondii (Grev.) B. S.

Or, les figures 1 à 7 de la planche LU des Suppléments correspondent

exactement à cette espèce. 11 me semble donc bien prouvé que VO. coarc-

tatum Schw. Suppl. I, n. tab. LU, n'est nullement l'O. Ludwigii, mais bien

VO. Drummondii Grev. Il est vrai que Schv^eegrichen représente un péri-

stome interne assez développé (fig. 8), tandis que l'on attribue généra-

lement à VU. Drummondii un péristome simple. Les capsules qui restent

sur les spécimens conservés dans l'herbier Schwsegrichen sont malheureu-

sement trop avancées pour permettre d'étudier le péristome. On sait,

d'ailleurs, que le caractère fourni par la présence ou l'absence de cils

n'est pas toujours constant dans les espèces des genres Ulota et Ortho-
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trichum, et le péristome de VU. Ludœigii, enlre autres, est décrit par

certains ailleurs comme simple, par d'autres comme double. Rien ne

prouve, en outre, que Schwa'grichen n'ait pas dessiné le péristome d'une

des autres espèces qui .sont en mélange sur les deux feuilles renfermées

dans la chemise de son 0. coarctattim.

Reste la coiffe (fîg. 9) qui ne peut évidemment pas être attribuée à

VU. Drunimondii, pas plus d'ailleurs qu'à toute autre espèce â'Ulota. Mais,

sur la seconde feuille, se trouve précisément collé un petit sachet, ren-

fermant une coiffe qui correspond exactement à cette figure 9, et sur

lequel Schwtegrichen a écrit au crayon : «calyptra ad 0. slrangulatum^^

Notre auteur a donc reconnu lui-même que la coiffe qu'il avait décrite

el figurée comme étant celle de VO. conrctatum appartient en réalité à

une autre espèce, très ditïérente.

Résumons-nous :

1« La descri[)tion que donne Palisot de son 0. coarctatnm est insuffi-

sante et contradictoire, en ce sens que ce qui a trait aux feuilles se

rapporte à une espèce à feuilles crépues, tandis que ce qui concerne la

capsule s'appliquerait plutôt à VU. Lîidwigii. 11 est donc impossible de se

ba.ser sur cette description i)our essayer d'identifier VO. coarctatum P. B.

11 est fort probable que les échantillons décrits par Palisot consistaient

en un mélange de deux espèces. 1' U. Ludwiqii et une espèce à feuilles

crépues, et que Palisot a décrit la fructification do la [)remière. et les

feuilles de la seconde.

t'> L'heibier de Schwcegrichen ne renferme aucun échantillon A'O. co-

arctuliim provenant de Pali.sot lui-même, le fragment indiqué comme tel

étant de VAitlaconniimn palu.stre.

''i'> Sous le nom d'O. coairtaliiin on trouve dans riierbier de Schwaig-

riclien trois espèces différentes d'Ulola : U. crispida Hruch. U. Luduigii

Hrid. el U. Dninniiondii H. S.

V' Krilin. les ligures de la jil. LU des Stipiilnuriils (sauf la lig. 9. et

peut-être la (Ig. Sj se rap[)oil('iil a 1'//. Ihnmmondü \i. S.

De tout ce qui précède, (pic coiicluic sinon (juc Lindberg a été fort

mal inspiré on re.ssuscitani raiicicii nom iVO. coaiclnlinn !\ H. pour le

siihsliluer ;i celui {VU. Luduif/ii Hrid./ On devra donc n^légiKM' Tespece

de l'alisol dans les «specics iiiccila' vcl nialc condiln- . d'oii elle n'eut

jamais dii sortir. Ceci va (icul-iMic désoler i(;s l'.inalicpics de prioiilé; mais

ils pourront se consoler, en reclieiclianl si. p.ir hasard, l'espèce de l'.ilisol

ne .serait pas la nn-rne (pu- relie lit.'iM'ee par Scliwie^'riclien. ce (pii leur

prociin-rail la doue« s.'»lisfaclioii (l'eMiluoinller encore un pen pins la
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synonymie de ce genre, en opérant une nouvelle substitution de noms,-

au dépens, cette fois, de VU. Dnimmondiil

Orthotrichum Hutchinsiae Hook. et Tayl. Muscol. britann.^

p. 73. (Schw. Suppl. II, I, 2, p. 145, tab. CXXXYIII).

Ad rupes prope Bantry, in comitatu Wicklowiono Hooker. pone cas-

trum romanum in vicinitate Yarmouthi monstravit cl. D. Turner. In

rupibus Baruthinis cl. Funk, Rhenanis cl. Nestler et Bruch invenere.

Etiquette : Orthotrichum Hutchinsix. a. (un mot illisible) Taylor. — b.

ex Rudolfstein in m. Schneeb. Franc. Funk. — c. ibid. picta sp. — d,

hb. Brid. — c. strictum a Torrey hb. Brid.

Voir ci-dessus : 0. americanum Pal. Beauv.

L'O. Hutchinsiœ était indiqué sous ce nom en Amérique par Bridel,

dans l'appendice du premier volume du Bryol. universa, p. 720 : « In

« America etiam habitat. Prope Noveboracum D. Torrey legit, circa Bosto-

« num Boolt et Greene; in subarcticis D. Richardson. »

Orthotrichum strangulatum Palisot Beauv. Aetheog., p. 81,

(Schw. Suppl. I, II, p. 33, LIV).

Ex ..Pensilvania misit Miihlenbergius et communicavit idem Palisot

Beauvais, probabiliter rupestre aut terrigenum.

Etiquette : Orthotrichum strangulatum Miihlbg. b b a Palisot, s. n.

Les échantillons décrits et figurés par Schwaegrichen et conservés dans

l'herbier de ce bryologue, y compris ceux communiqués par Palisot lui-

même, appartiennent évidemment à une espèce saxicole, du groupe

cupulatum. Mad. Britton, qui a longuement étudié la question et qui a

examiné ces échantillons, les rapporte à l'O. Porteri Aust., opinion à

laquelle je me rallie volontiers. Mais on n'est pas encore complètement

fixé sur le point de savoir si l'espèce de Palisot est bien la même que

celle de Schwsegrichen : celle-ci, en effet, a les capsules non ou à peine

resserrées sous l'orifice, tandis que Palisot attribue à son espèce des

capsules étranglées sous l'orifice : « pyxidibus subimmersis, sub orificio

« strangulatis »,et c'est même de ce caractère qu'il a tiré le nom spécifique

de sa mousse. Il est vrai que sur les échantillons qu'il a communiqués à

Schwsegrichen, les capsules ne sont nullement étranglées, mais on peut

admettre, comme le [suggère Mad. Britton, que Palisot aurait envoyé à

Schwaegrichen des échantillons différents de ceux sur lesquels il avait

établi primitivement son 0. strangulatum.

Dans le Bryologia universa (I, pp. 273 et 719) Bridel décrivit, sous le
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nom d'O. straiigulatum P. B., une espèce corlicicole, qui est probablement

aussi VO. straitgulatmn de Sullivnnl. Icônes Muscorum, p. 57, pi. 36, et de

tous les auteui's américains. M. Yenturi a démontré que cette dernière

plante est VO. Braunii B. S.

Pour la discussion de i"identité et de la synonymie de ces différentes

espèces, je ne puis mieux faire que de renvoyer au travail de Mad. Britton :

Notes OH the North american species of Orthotrichum {Bull. Torr. bot.

Club, XX. p. 'tü:^. et XXI. p. 2). A consulter aussi une note du même
auteur dans la Reçue brijoloiiique, 1893. p. 99.

Phascum Beyrichianum Scluv. Suppl, IV, tab. CCCI b.

Sporledera Bcijrichiana. Hampe in Schleclilendalii Linnsea XI, p. 279.

In America boreali a I). Schweinilzio lectuni dédit 1). Arnott; Sporle-

deram a Beyrichio Baltimorœ lectam E. Hampe habet.

Etiquette : Phascum Beyrichianum Suppl. Amer. bor. — Mais sur la

chemise Phascum Beyrichianum est remplacé par « Phascum campanu-

' latumS. » et ce dernier nom se trouve également sur le petit sachet qui

renferme les échantillons. 11 est probable que Schwsegrichen avait nommé
celte mousse Ph. campanuhitum. avant d'avoir connaissance du Spor-

ledera Beyrichiuna Ilpe.

Nom actuel : Hruchia lieyrichiana C. Müll.

Au sujet de cette mousse, considter le travail de Mad. Britton :

A Bevision of the genus Bruchia {Bull. Torr. bot. Club, XXI, no 8).

Phascum cohaerens Hedw, Sp. Musc, p. 25. lab. I. lig. 1-6.

l'Hti>il\aiii;i. iii tcri'a hitosa, densissinia cohorte.

Phascum cohaerens Scliw. Supi)l. I, i, p. 4.

lu l«*rra iiuda Pciisilsaiiin'. Iiienie llorens.

Ell<jij«'llf^ : Phiiscum roh.rrens )>]). Musc. Ad KaiicasUM' Pensylvauia' le^nt

ac inisit Hev. .Miililcnbcrg.

.Nom actuel : Ephemerum coh/rrens Hpe.

Phascum crassinervium Scliw. Siip|ii. I. i. p. Y. tab. II.

Oestil in I'('ii.^il\aiii;i" Icrra ar|,îill()sa iiilrr ((Milcivas, lecluui a bcalo

.MiH'hlenber(<io, novembre.

Eli<pH'lle : Phnscuni nassincrre. b. stcr'il. d. 2 7l)r. Miililhi,'. ii. IH.'i.

.Nom .-iriii«'| : l'jphnin'rum crassinrrrium 0. .Miill.

délie Fnou.sH4î coiisUUk;, av(;c les E. sessilc V.. Miill.. E. siiiiiulosum'^r]].,

E. jiaiiUtosuiii \ns[. i-l E. hyslii.r I.iihIIi.. un [it'iii LMdiiiic de l'oinics
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étroitement apparentées et qui, fort probablement, ne sont que des races

régionales d'un même type spécifique.

Schwaegrichen dit de la nervure de son Phascum crassinervium qu'elle

atteint le sommet de la feuille : « nervo ad apicem pertingente; » mais

sur la planche II, il la figure comme nettement excurrente. Au contraire,

Sullivant (Icônes Musc, p. 17, pi. 8) décrit et figure la nervure comme

disparaissant avec le sommet : « costa cum apice desinenle ». Sur

toutes les feuilles de l'échantillon original de Schwaegrichen que j'ai

examinées, la nervure se dilate pour former la subule, qu'elle occupe

tout entière; elle est donc bien nettement excurrente, conformément aux

figures de la planche des Suppléments. Peut-être ce caractère est-il

variable. Cependant tous les autres spécimens américains que j'ai eus

sous les yeux, avaient également la nervure excurrente; il est vrai que

la plupart appartiennent probablement à VE. papillosum Aust. ou à des

formes indécises entre celui-ci et YE. crassinervium type.

VE. papillosum Aust. Musci Appal.,n°^0, est ainsi décrit par Sullivant

(Icônes Musc, p. 19, pi 10) : « Ab E. crassinervio proximo differt : foliis

« angustioribus, sequaliter remotiuscule serralis. utraque pagina papil-

« losis, calyptra cucullato-mitriformi papillis conspicuis obtecta, sporis

« fere Isevibus. »

Je dois à l'obligeance de Mad, E. G. Britton un échantillon authen-

tique de cette forme (Palisades, New Jersey, leg. Austin, 1875), et j'en

possède d'autres spécimens provenant du Kansas et de l'Illinois. L'exa-

men attentif que j'ai fait de ces différents échantillons m'a donné la

conviction qu'il est impossible d'y voir une espèce distincte; ce n'est

qu'une variété de VE. crassinervium, caractérisée par ses feuilles à subule

un peu moins épaisse et souvent plus longue, garnie tout autour de dents

plus grandes et plus étalées, et par sa coiffe plus ou moins distinctement

papilleuse. Un autre échantillon du New Jersey, provenant également de

l'herbier d'Austin et communiqué par Mad. Britton sous le nomd'£'. crassi-

nervium, tient à peu près le milieu entre les deux formes, ayant la subule

plus longue que le type du Phascum crassinervium de l'herbier Schwaeg-

richen, mais moins fortement dentée que dans VE. papillosum typique.

\SE. spinulosum Sch., dont je ne possède que deux échantillons, l'un

de l'Etat de New-York (Rockland, leg. Austin, 1879), communiqué par

Mad. Britton, l'autre de la Louisiane (Langlois, n» 769), paraît s'écarter

davantage de VE. crassinervium : ici, la subule, de texture plus molle, est

pourvue, ainsi que les bords du hmbe, de dents beaucoup plus grandes

que dans le papillosum.



(63) J. CAEDOT. FLORE BRYOI.OGIQUE DE l'amÉKIQUE DU NORD. 363

Je ne puis rien dire de ÏE. Injstrix Lindb. {Manip. Musc. Il, p. 411).

dont je ne connais que la description: il se pourrait bien, toutefois, que

ce ne soit qu'une forme de VE. spinulosum Sch., dont il semble se rap-

procher par les grandes dents spinuleuses de la subiile.

Les différentes formes dont il vient d'être question sont propres à

TAmérique du Nord. Le seul représentant du groupe en Europe est

VEphemerum sessile C. iMüll. Sijn., I. p. 33 (E. steiiophyllum Sch. Syu.

Musc, europ. éd. 2. p. 5. Pliascum crassinervium B. S. Br. eur., fasc. I, p. 7,

lab. 2). Il diffère de VE. crnssinervium (Schw.) C. Müll, par sa nervure

encore plus forte, formant une subule plus courte et moins dentée, et par

son tissu plus ferme, à parois plus épaisses. On l'a indiqué aussi aux

Etats-l'nis. mais je n'en ai pas encore vu d'échantillons de cette pro-

venance.

En résumé, toutes ces formes me paraissent devoir être subordonnées

à VE. crassinei'vium, VE. papillosum Aust. comme simple variété, I'jE.

spinulosum Sch. et VE. sessile G. Müll, comme sous-espèces, celles-ci

représentant les deux termes extrêmes des variations de ce type. —
(Voir pi. Vil. lig. 1 à i).

Phascum flexuosum Mühlenb. Catalogus plantar. America?

septenlr. p. 98. (Schw. Suppl. il, i. 1, p. 1, tab. CI).

In terra nuda Pensilvania? lectum misit beatus Mühlenberg.

Etiquette : Phascum flexuosum Pensilv.

.Nom actuel : Urucliia ßexuosa (l. Müll.

Au sujet de celle espèce, je ne puis mieux faire que de renvoyer le

lecteur au travail très soigné de .Mad. I^ritton sur le genre Bruchia, qui

comprend l'étude des écliaiitilloiis originaux de Scliwu'gi'iclien. {A Revi-

sion of the qenus Bruchia, in liull. Torr. hol. Club, XXI. n" 8).

Phascum subexsertum Druinni. Miisci .imrricani n" *.). (Scliw.

Suppl. iV. lab. ceci! bj.

Eliqin'llf : l'hascnm subexserlum lledw. SM|ipl. W

.

il n") a aiiriinc indication de localité, ni dans l'oiiviage de Schwa'-

\iv'u\w\\. ni dans son bcrbicr. Dans le Siiiiopsls .l/z/.sr. frouil.. I. p. ^(î.

C. Müller décrit (•clic mousse sous le nom de : l'husnim snhi'xsrrhiiii

Hook. fin .Musc Anieric Drummond. ii" '.tj. cl coninn^ localité, il indique :

' America sfîplenlrionalis propo (larlton llou.so, Saskatcliawan : Druiu-

• FnoïKJ. • Il ajoiile en noie : . Korsan Vh. ruspitluli (proxinia' spnciei)

• variela.s meinorabilis Mil. Wilson m l.ond. Joiirn. ol' bol. I.S'il. p. 'l'i."'»
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« quaesivit. Non credimus; nam foliis valde pellucidis crenulatis, inflores-

« centia et thecse forma sat differt. »

Ce Phascum ne paraît pas avoir été retrouvé depuis Drummond. Il n'en

est fait mention ni dans les ouvrages de Sullivant, ni dans le Manual de

Lesquereux et James.

Un simple coup d'œil jeté sur les spécimens conservés dans l'herbier

de Schwœgrichen suffit pour s'assurer qu'il ne peut s'agir d'une forme

du Ph. cuspidatiim; l'examen microscopique montre que, par la forme des

feuilles, leur tissu et l'excurrence de la nervure, ces échantillons concor-

dent exactement avec le Ph. bryoides Dicks. Ce n'est évidemment qu'une

forme réduite de cette espèce, à capsule très brièvement pédicellée, à

peine émergente. C. Müller attribue, il est vrai, au Ph. subexsertum une

inflorescence dioïque, ce qui le distinguerait du Ph. bryoides qui est mo-

noïque. Je n'ai pas pu vérifier ce caractère, parce qu'il eût fallu détruire

une trop grande partie de l'échantillon. On peut d'ailleurs admettre que

cette forme appauvrie serait devenue dioïque par avortement des fleurs

mâles. Son attribution au Ph. bryoides ne me paraît pas douteuse.

Pohlia arctica R. Brown, Append. ad il. Parryan., p. 196. (Schw.

Suppl, III, H, 1, lab. CCLXXII a).

In insula Melville leclam dédit Sabine, navarchus.

Eliquelle : Pohlia arctica Melville ins. s. n. Capt. Sabine.

Nom actuel : Bryum arcticum B. S.

Pohlia arctica ß purpurascens Schw. Suppl. III, n, 1,

lab. CCLXXII b.

Pohlia purpurascens R. Brown, Suppl. append. ad iter Parryan. p. 107.

Hemisynapsium purpurascens Brid. Bryol. univ., I, p. 606 \

Bryum rutilans Brid. Bryol. univ., I, p. 684.

In insula Melville lectum dédit Sabine, navarchus.

Etiquette : Pohlia purpurascens R. Br. Suppl. 3. — a. ins. Melville.

Sabine. — b. Br. rutilans hb. Brid.

Nom actuel : Bryum purpurascens B. S.

Polytrichum alpestre Hoppe Man. bol., 1801, p. 198. (Schw.

Suppl. I, n, p. 310, lab. XCVII).

^ C'est par erreur que Schwaegrichen donne ce synonyme, au lieu de : Hemi-
synapsium arcticum ß purpurascens Brid., etc.
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Polytrickum affine Funk in Hoppe, Man. bol. 1802, p. 43 et in plant,

crypt. exsicc. montis piniferi fasc. 12. n^ 251.

Polfftricliinn gracile Bland, et ill. Schultz in lill.

PohjU'ichum strictum Schleich. Crypl. Helv. exsicc.

In pratis turfosis subalpinis et montosis, ssepe loco communi cum iwii-

perino. sed separatis gregibus. in Europa et Pensilvania, aoslate niaturum.

Etiquette : PoUjtr. alpestre, a. a l'une Fk. — b. strict. Schleich. — c. alp.

Lg. — d. Mhlbg. 128. — e. gracile Schlz. — f. gracile Bland.

On sait que P. alpestre Hoppe est synonyme de P. strictum Menz., ou,

du moins. n"est qu'une forme de cette espèce. Les échantillons d'Europe

conservés dans Fherbier de Schwsegrichen sont bien, en effet, du P.

strictum; mais les spécimens provenant de Pensylvanie (d. iMhlbg. 128}

et qui consistent en trois sommités de tiges fructifères, n'appartiennent

pas à cette espèce, mais à une petite forme du P. commune qui paraît

rentrer dans la var. perigoniale B. S.

Polytrichum angustatum Brid. Muscol. Suppl. I, p. 78. (Sclnv.

Suppl. I. n, p. 321).

Bryum iuniperini foliis rugosis, capsulis rectioribus. Dillen. Musc,

p. 362. t. 46, f. 19.

Polytrichum undulatum minus Michau.x Flor. bor. Am.. 2, p. 295.

In Carolinae humosis cl. Bosc, in Pensilvania Miihlenberg, in Neo-

marchia lectum ill. Schultz dcdere.

Etiquette : l'oh/lricham angustatum. a. Bosc. — b. a Schultzio e

Neomarch. — c. Mühlenberg n. 70. — d. undulat. minus a Hich.

Il y a en outre une étiquette inqirimée, ainsi rédigée : « Polytrichtun

' angustatum Brid. Flora pensylv. F.ove- Valley. Novbr. 1824. »

Nom actuel : Alriclmm angustatum B. S. ou Catharinea angustata

Brid.

Polytrichum brachyphyllum iMiciiaiis. I l(»i. Imm. .Auior., 2,

p. Îi9*». (Schw.SM|ipl. i. u. |i. 323j.

l'oti/lrirlnim raginans Hrid. Suppl. i. p. (58.

In C.aroljii.i frcrpicntcr Icfliiin dcdcrf Bicliard. Bosc

Polytrichum brachyphyllum Sdiw. Suppl. II. n. 1. p. I.">. lab. CFVI.

In (Carolina lectum dcnhire cl. P. Hichard. Bosc d'Antic. MiililenberK.

Etiquette : folglrir/nim l/rarhi/iiliiilhnn. :\. Bosc. .s. n. - h. Bichard :

— «'. «;xem|)l. [tici;i ;i Boscianis.

Norn actuel : l'iii/iiiniliiiii hnirliiiiilnillaiii l'.il, ilr.nn.
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Polytrichum capülare Michaux, Flor. bor. Americana, 2, p. 294.

(Schw. Suppl. I, II, p. 319).

In Canada lectum communicavit cl. Richard.

Etiquette : Polytrichum capülare. a. Rieh. — h. urnigerum minus hb.

Michaux.

Nom actuel : Pogonatum capülare Brid.

Polytrichum contortum Menz. Act. Soc. Linn., 4, p. 78, t. 7,

f. 2*. (Schw. Suppl. 1, II, p. 325, tab. XGYI).

Polytrichum laterale Brid. Suppl. musc. I, p. 76.

In ora occidentali Americse septentrionalis.

Etiquette : Polytrichum contortum Menz. Amer, bor. occident. Mz. a a.

ab Hookero. b. a Menzies accept.

Nom actuel : Pogonatum contortum Lesq.

J'ai profité de l'occasion qui m'était offerte d'examiner des échantillons

originaux de Pogonatum contortum pour comparer à cette mousse le

P. erythrodontium Kindb. et rechercher si ce dernier est vraiment une

espèce distincte.

La description, tout k fait insuffisante, donnée par M. Kindberg dans le

Catalogue de Macoun, part. YI, Musci, p. 150, ne permet pas de recon-

naître sur quels caractères distinctifs, par rapport au P. contortum, l'au-

teur entendait baser son espèce. Mais il est plus expUcite dans la Revue

bryologique, 1894, p. 35. Là, il divise son genre Catharinella en deux

sections, la première contenant les C. contorta (Menz.) et C. atrovirens

(Mitt.); la seconde, le C. erythrodontia Kindb. seulement. La première

section est ainsi caractérisée :

«A. Leaves sheathing, short-acuminate; marginal teeth with a single

« red cell at the apex. Pedicel of the capsule (and the stem) not long. «

Dans la diagnose du C. contorta, M. Kindberg attribue aux feuilles

environ 30 lamelles.

Il donne à sa seconde section les caractères suivants :

«B. Leaves not sheathing, long acuminate; marginal teeth with 2-3 red

« cells. Pedicel of the capsule (and the stem) very long. »

Puis, après avoir cité le C. erythrodontia, auquel il donne comme syno-

nyme : 'i Pogonatum contortum Sulliv. Icon. musc, in part.», l'auteur

ajoute : « Differs also from the resembling C. contorta in the more nume-

« rous lamellee of the leaves, about 40 ».(Remarquons que, dans la descrip-

tion princeps, l'auteur n'attribue cependant aux feuilles de son espèce

que 20 à 30 lamelles).
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Dans ses European and X. American Bryineœ, p. 157, M. Kindberg se

contente d'indiquer les mêmes notes distinctives, sans y rien ajouter.

Les P. contortuni Lesq. eieriithrodontiuniKinà.h. seraient donc respec-

tivement caractérisés comme suit :

P. contortum. P. erythrodontium.

Feuilleseui;aiuaules,brièvo!i)eiilacu- I^eiiilles non eugaiiiautes, longuo-

iiiiuées. ment acuininées.

Lamelles : 30 environ. Lamelles : 40 environ.

Dents marginales des feuilles ter- Dents marginales des feuilles ter-

minées par une seule cellule rouge. minées par 2 ou 3 cellules rouges.

Pédicelle et tige non allongés. Pédicelle et lige très longs.

Remarquons d'abord que pour alli'ibuer au P. contortuni. une tige et

un pédicelle plutôt courts, il faut que M. Kindberg n'ait ni lu la descrip-

tion, ni jeté les yeu.\ sur la planche de Schwœgrichen. 11 aurait lu. en

effet: ^Caulis ^-o uncias altus Setie uncias très longi, » et il

aurait vu. sur la planche, que ni la tige, ni le pédicelle ne pouvaient être

raisonnablement qualifiés de «not long».

Ayant reçu jadis de M. Kindberg lui-même un échantillon de son

/'. erijUirodonlinm (n« 430 des Canadian Musci), j"ai pu le comparer aux

spécimens de l'iierbier de Schwœgrichen, spécimens que celui-ci avait

reçues de .Menzies et de Ilooker. et présentant, par conséquent toutes les

garanties d'authenticité les i)Ius indiscutables, — et de cette comparaison,

il résulte que l'espèce de M. Kindberg est complètement identique au

/'. roiilorluni.

Les feuilles ne .sont m jiliis ni moins engainantes sur une {liante (\\U)

.sur l'autre, et l'acumen csi U) même. Le nombre des lamelles varie de

30 à W sur la mousse de M. Kiiidberg, de même que .sur les spécimens

de l'herbier Schwa-gricheu. Sur ceux-ci, les dents marginales des feuilles

sont souvent lermiriécs par deu\ cellules colorées en rouge, tandis que

sur réchantillon de .M. Kiiidhci-L.'. il n'est pas raie de lidiivcr des dents

dont la ci'Ilub It'cinin.il«' jirescMiU; .seule cette coloi-aliim. Lnlin. h^s tiges

du /*. enjl/irodontiunt cuit 10 à 1^ rentiniéires et ses [lédicelles ^7 à 37

niillirnèlres; les liges des édianlillons de Scliwii'vrniien niesuicnl Sa l'i

«•enlimèlres el les pédicelles ^."J à '.Vt milliinètres. Am un des pédicell(\s

de c<îs échantillons, n'alleint. il est vrai, la dinu-nsion de 3 pouces indi-

quée dann la de.scri|)(ion; mais ils sont ni'annioins aussi longs <pi(> ciiix

du /'. rnjtliroddiihnin.
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On voll donc qu'il ne reste absolument rien de tous les caractères

indiqués comme distinctifs pour cette prétendue espèce, qui doit, par

conséquent, tomber au rang de synonyme du P. contortum.

J'ajouterai qu'il n'est pas de plus mauvais caractères que ceux tirés de

la longueur des tiges et des pédicelles, et dans le P. contortum les dimen-

sions relatives de ces deux parties se montrent particulièrement variables :

j'ai reçu de Mad. Britton une forme de l'Alaska, à tiges de 5 à 8 centi-

mètres, dont le pédicelle mesure à peine 10 millimètres, tandis que

M. Kindberg lui-même m'a communiqué une autre forme, provenant de

la Colombie anglaise, dont les tiges n'ont que 2 à 4 centimètres de haut,

et dont, par contre, le pédicelle atteint plus de 40 millimètres.

Polytrichuni dentatum Menzies in Act. Soc. Linn., 4, p. 80,

t. 7, f. 4. (Schw. Suppl. 1, n, p. 321).

In silvis abietinis orse occidentalis Americse septentrionalis.

Polytrichum dentatum Schw. Suppl. II, n, 1, p. 11, tab. GLY.

In pinetis or» occidentalis Americse. septentrionalis, nec alibi cl.

Menzies.

Etiquette : Polytrichum dentatum Amer. sept. ora. occid. Menzies.

Nom actuel : Pogonatum dentatum Brid.

Ainsi que le soupçonnait déjà SuUivant (Icon. Musc. Suppl., p. 57),

cette mousse semble bien n'être qu'une forme à tiges plus robustes et

plus élancées du P. capillare Brid. : même structure des lamelles, à

celhiles marginales dilatées transversalement, rappelant celles du Poly-

trichum ohioense Ren. et Gard., mais papilleuses. La forme de ces cellules

marginales des lamelles permet de distinguer aisément les P. dentatum

et capillare du P. urnigerum.

Polytrichum formosum Hedw. Sp. Musc, p. 92, tab. XIX.

Dans le Supplément I, n, p. 31o, Schwaegrichen indique cette espèce

«in silvis et apricis montium, alpium et depressarum regionum in omni

« Europa et boreali America». Les échantillons d'Europe conservés dans

l'herbier comprennent du P. formosum Hedw. et du P. commune Linn.

Quant à ceux d'Amérique, ils consistent : 1° en deux tiges avec l'indi-

cation : «b. a Richard» ; c'est une petite forme du P. commune L., parais-

sant appartenir à la var. |jengfo^ria^e; 2o en trois tiges, dont deux avec

pédicelles, mais sans capsules, et une avec fleurs mâles, accompagnées

de la mention suivante, de la main de SchwiBgrichen, comme la précé-

dente : « b. coronatum Brid., 2, 748. Terra Nova ex herb. Bridel, fructus et
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* caulis formosi el b* iuniperini mihi ». Les deux liges avecpédicelles sont

du P. jumperinum Hedw.. et la lige avec fleurs mâles parait appartenir

au P. gracile Menz.

La description que donne Bridel {Bryol. tmiv., II, p. 748) de son P. coro-

natfon convient bien mieux au juniperinum qu'au formosum; il est donc

probable que c'est à ton que l'on a considéré le P. corouatum Brid.

comme synonyme de P. formosum Hedw.

Polytrichum hyperboreum R. Brown. Append. il. Parryan.,

p. 191. iSchw. Suppl. 11. u. 1. p. 8. lab. CLIII).

In insula Melville lectum communicavit cl. Sabine, navarchus.

Eliquelle: PohjtrichutH htjperboreuia \\. Br. Melville ins. dd capt. Sabine.

Celle mousse, découverte d'abord à l'île Melville par Sabine, a été

retrouvée au Grœnland par Berggren, au Spitzberg par Nordenskjöld et

Vahl. el en Sibérie par Arnell et autres.

C. Müller (Sy/L, I. p. 218) la rattache comme variété au P. pUiferum

Schreb. Berggren aflinne qu'elle présente, au Grœnland, des transitions

<|iii la lelif'iit au /'. juniperiniun (cfr. Lindberg et Arnell, Musci Asiae

Ijorealia, II. p. G). Elle me paraît, cependant, beaucoup plus voisine du

P. piliferinn; mais je crois qu'on peut en faire une espèce distincte.

Polytrichum pensilvanicum Hedw. Sp. Musc. p. 96, lab. XXI,

lig. 1-6.

Polylricliiiiii .ir.'iiilon r;i|)ill;iceuMi, capsiilis cyliiidricis Dill. II. musc,

'm. i. ;i.*i. r. \i>.

Pi)liltiirliiiiu //rcririinle Brid. Muscol.. il. p. 87.

Mitimn poli/trirlioiilcs Liiin. Spec pi.. l.")77. '(. o| .-id liiiiiis duel uni alii.

l'ensiivania circa L;incasltjr snlo simili, quo Pdlylriclnnn nnnnm crc^s-

fore s(dol. iftiiim misil Jlcv. I). .Miililcnhcrg. Primum ibi a .Id. n.iriram,

ricqni* liaclfMiiis alibi invcnlnin. jiriisilniiiiniiii cognominavi.

Polytrichum pensilvanicum Schw. Siippl. II. n. 1. p. l'i. lab. (ILVI.

Ptilfilriclium tenue .Menz. Acl. Soc Linn. Lond.. 'i, p. 6S.

In .N<A;f; Srolia; slorilibus propro llalil'ax Iccliim dcdil cl. A. .Mcn/.ies,

in P»'iisilvania el (larolina.

KliquelUîs : iii-cnnf-rc rcnillc : l'iihitricliinii iiciisilrdiunini. a Mlilbg. —
II. I'.i<-Iianl.

h«Mi\i«-iiu' r«!UJII«; : Polj/lnrhiiiii IriiKc. a. ,\m('r. occ. Mcnzics. Ii.

bnrvi<;iul<! a Palj.sol. Pensilvanicum llg. - c Torrcyaninn lih. liiid.

7. bn^vicnilc lih. Brid.

Hl'l.l.. HKHIt. IKlIHH.. mai IH'.IU. 25
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C'est par erreur que, sur celte dernière étiquette, les échantillons

récoltés par Menzies sont indiqués comme provenant de l'Amérique occi-

dentale : dans le Supplément, Schwaegrichen dit expressément que

Menzies lui a donné cette espèce de la Nouvelle-Ecosse.

Nom actuel : Pogonakim brevicanle Pal. Beauv.

C'est à toi't que, dans YIndex bryologkus, p. 985, le général

Paris remplace Pogonakim brevicanle Pal. Beauv. par Pog. pensil-

vanicum (Hedw.) Par.; car Pogonakim brevicanle Brid. Miiscol. récent.,

I[, part. 1. p. 87 (1798) est antérieur à Pol. pensilvanicimi Hedw.

(1801).

Quant au Polykichum temwMenz. in Trans. Linn. Soc.:, lY, p. 68, il est

également de 1798, mais il est difficile de savoir si sa publication est

antérieure ou non à celle de l'espèce de Bridel ; et, dans le doute, je ne

vois pas du tout la nécessité de remplacer, comme le propose iVlad. Britton,

Pogonakim brevicanle par P. tenue.

Pterigynandrum hirtellum Hedw. Sp. Musc, p. 83, tab. XVII,

fig. 1-6.

Circa Lancaster Pensilvaniœ in arboribus rupibusque.

Pterogonium hirtellum Scbw. Suppl. I, i, p. 108.

în arboribus rupibusque PensilvaniEe, octobre legit Mühlenberg.

Nom actuel : Tlielia hirtella SuUiv,

Manque dans Therbier.

Pterigynandrum intricatum Hedw. Sp. Musc, p. 85, tab.

XYIII, fig. 1-5.

In arborum truncis circa Lancaster Pensilvania3. Mühlenberg.

Pterogonium intricatum Schw. Suppl. I, i, p. 100.

In truncis pu Iridis Pensilvanise.

Etiquette : Pterigijnandrum intricatum Sp. Musc Ad Lancaster Pensyl-

vaniœ legit et misit Mühlenberg.

L'examen des échantillons conservés dans l'herbier, comprenant

plusieurs tiges fructifères en bon état, m'amène à cette conclusion inat-

tendue que la mousse nommée par Schimper Pijlaisia intricata et décrite

ensuite sous ce même nom par Sullivant et tous les auteurs récents, n'est

nullement le Pterigijnandrum intricatum d'Hedwig.

Schimper n'a pas décrit lui-même son Pijlaisia intricata; mais il le

mentionne du moins assez explicitement pour qu'il ne puisse exister de

doute sur l'identité de cette espèce. Voici en quels termes il s'exprime
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dans le vol. V du Bnjologia europœa, Pylaisia, p. 3 (1851), dans une note

relative aux caractères du genre :

Les processus du péristome intérieur partent d'une membrane basi-

• laire qui monte jusqu'à un tiers des dents; ils sont ordinairement plus

^ longs que ces derniers, fendus dans la carène et souvent bifides dans

- toute leur longueur et formant deux lanières fortement divergentes,

• comme cela se voit dans les Bartramia; dans une espèce, ces deux

' lanières sont souvent soudées aux dents; dans les autres, elles sont

entièrement libres. Ces diverses modifications du péristome intérieur

• permettent d'établir dans ce genre trois sous-divisions, dont la pre-

• mière comprend les espèces à processus fendus en partie, comme cela

• se voit dans notre P. polyantha; la seconde, les espèces à processus

•• fendus en entier, comme dans le P. inlricata Nob. (Pterogonium intri-

- calinn Hedw.), le P. subdenticulata W. P. Sch. envoyé par notre ami

- Sullivant sous le nom de Pterogonium intricatum, dont il se distingue :

• foliis breiAus apiculatis, operculo longiiis rostrato, peristomii dentibus

« brevioribus 26-28 articulaUs ; la troisième sous-division enfin com-

• prend les espèces à processus entièrement soudés aux dents, comme
• cela se voit dans le P. velutina Sch., mousse nouvelle que nous devons

- encore à M. Sullivant. qui nous l'a envoyée enti'euiélée au P. intricata,

dont cependant elle se distingue très facilement par le caractère que

• nous venons de citer, et par les feuilles plus étroitement acuminées

et formées d'un tissu plus serré. »

De ce pa.ssage. il ressort clairement : 1" qu'en établissant son Pylaisia

intricata, Scliiuiper entendait bien viser le Plerigynandruin iniricaluiii

lledw.: ^" (|iril ;iiiril)uaii à cette espèce des processus fendus en entier,

et à branches Hbrcs. ;iu moins dans Iciu' parlie supéricin'c.

l-'i mètiif atmée, dans le second Nohinie du Syiio/isis Musctiraiii froii-

dosoraui, 0. .Nhiller décrit le PterigyiKiiitlruin liitiiraluiii lledw. sons le

noui de liypnuin intricatum C. .Mi'ill.. et xoici comment il s'cîxpi'ime en

parlant de rcndostome :
• l'cristomii dcnLcîs inicini ;i'(|nilongi cNlci'nis

- adt'hitinati, facillime in crura ciliîi'formia <\\\u nii^nlos.i (i|isciii;i sccc-

denle.s». (!(*lle de.s<;ri()lion iniliquc bien ('t^'alcnicnl nnr csiiccc ;i pid-

res^us entièrement fendus sur l.i c.Mi'nc en deux liianciies liiiie> d.uis

leur partir; supérieure.

Knllri. en IK<}'*. Sullix.inl ;iche\e de prt-ciser les cn-.iclères dn Piilaisia

intrirala Sch. en décrivant (d en liuMiani coni|).irali\('nienl celle mousse

et les deux e.spéccs voisines. /'. subdrnliriiluhi Sch. cl /'. rrhilina Srii.

{koncis Mnhc, pp. I:j7-l'i(). pi. H7-8i)).
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Dans le P. subdenUcidata, les segments de l'endostome sont entière-

ment fendus en deux branches complètement libres; dans le P. intricata

de Schimper et de Sullivant, ces deux branches adhèrent sur une assez

grande longueur aux bords des dents de l'exostome, et ne deviennent

libres que dans leur partie supérieure; enfin, dans le P. velutina,

Tendostome adhère complètement à l'exostome et ne se révèle que par

la présence d'une marge hyahne caractéristique qui entoure les dents.

D'autres caractères encore permettent de distinguer l'une de l'autre

ces trois espèces : le P. intricata Sch. a l'opercule plus court et possède

des cellules alaires carrées plus nombreuses que les deux autres; ses

feuilles sont plus longuement acuminées que celles du P. subdenticulata,

mais moins longuement que celles du P. velutina; enfin, son tissu est

moins serré que celui de cette dernière espèce.

L'ouvrage de Sullivant semblait donc avoir fixé d'une façon définitive

les caractères de ces trois espèces; et il était admis sans conteste que le

P. intricata Sch., avec les caractères indiqués par son auteur, précisés et

figurés par Sullivant, était l'ancien Pterigyuandrwn intricatum d'Hedwig.

On peut se demander sur quel échantillon Schimper s'est basé pour

affirmer l'identité d'une des espèces qu'il avait sous les yeux avec le

Pterigijnandrum intricatum Hedw.; mais on peut affirmer à coup sûr

qu'il n'a pas vu les spécimens originaux d'Hedwig. Quant à la description

et aux figures du Species Musconim, elles sont complètement insuffisantes,

comme beaucoup d'autres de cet ouvrage, pour permettre une identification

sérieuse.

Or, l'examen des échantillons de Pterigynandrum intricatum conservés

dans l'herbier d'Hedwig démontre, sans le moindre doute, que cette

espèce correspond, non pas au Pylaisia intricata Sch., mais bien au

P. velutina Sch. Les feuilles plus étroites, plus insensiblement rétrécies

et plus finement acuminées que dans le P. intricata de Schimper, les

cellules alaires carrées beaucoup moins nombreuses, le tissu plus serré,

l'opercule de la capsule à bec plus allongé, suffisaient déjà à caractériser

ces échantillons; mais, en outre, bien que les capsules ne soient pas

arrivées à complète maturité, j'ai cependant pu, en en faisant ramollir

une, disséquer et étudier le péristome, et m'assurer qu'il présente la

structure caractéristique signalée pour le P. velutina.

II en résulte que c'est cette dernière espèce qui est le véritable Pteri-

gynandrum intricatum Hedw. Je me vois, par suite, dans la fâcheuse,

mais inéluctable nécessité de bouleverser la nomenclature des P. velutina

Sch. et P. intricata Sch., car il y a là une erreur manifeste d'identification
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qu'il est impossible de laisser suLsisler : la première espèce devra s'appeler

désormais P. intricata (Hedw.) Card., el il me faul créer un nom nouveau

pour la seconde, que je pi'opose de nommer P. Schimperi. ^

Voici donc la synonymie el la bibliographie rectifiées de ces deux

espèces :

Pylaisia intricata (Hedw.) Card, (non Sch.).

Ptiriinjuatidnim iiitricatunt Hedw. Sp. Musc, p. 85. lab. XVIII,

fig. l-o. {Esiwciut. aiitli. iii herb, asserv.f)— Brid. Bryol. univ.,Il, p. 179.

Plerogonium intricatum Schw. Suppl. I. i. p. 100.

Pylaisia lelutiiia Scb. Bryol. eur.. Y. — Sulliv. Moss. of Un. St., p. 63,

et Icon. Musc. p. 140. l. 89. — Lesq. el Jam. Manual, p. 309.

Pylaisielhi velutina Kindb. Gaii. Rec Sei.. 1894. p. 21. — Groul. A

prelim. Rev. of the N. Am. Isoth.. in Bull. Torr. bol. Club. XXIII, p. 231,

el Rev. of llie X. Amer. Isolb. and Bi'achylb.. in Mem. Torr. bot. Club,

VI. p. lo4.

Pylaisia Schimperi Card.

Pißnisin intricata Sch. Bryol. eur.. V. — Sulliv. Moss. of Un. St.. p. 02,

el Icon. Mu.sc. p. 139. t. 88. — Lesq. el Jam. Manual, p. 309. — Limpr.

Laubm.. m. p. 13.

Ihipnuin iiitricatuni C. Müll. Syn.. H. p. 338.

Stereodoii iittricatii.s Lindb. el Arn. Musci As. bor.. II. p. 151. .

Pylaisia Seluyuii Kindb. in OU. Xal.. II. p. 15(5.

Pylaisiella intricata Groul. \ prelim. Rev. of Ihe X. Ain. Isolh.. in Bull.

Torr. bol. Club. XXIII. p. 231. el Kev. of Ihe N. Am. I.solli. and Brachytb..

in Mem. Torr. bol. Club. VI. [). 153. fSyn. Pterigynandrum inlricatuni

lledw. el Pterof/oniniii iulrinitam Schw. ubique excludenda). — (Voir

pl. I\. (iL'. I ;i. b. c: 2.1. b. c: 3a. b. cl.

Pterigynandrum julaceum Ib'dw. Slir|i. Cry|il.. IV. [•. 51.

lab. 20. Sp. Musc. p. SI.

Ilyiainiii jnlan-tnn IJnn. Sp. pl.. p. 159(5. S\sl. Ncg.. ji. 952.

llypnnm iuj.'tccuiii. pcricbn'lid scl.is n'fpi.'uilc. Dill. Ilisl. musc. .321,

l. 41. r. 5(5.

' Il ••\i->li' hioii 1111 Hiipimin iijnimiaum l'iiil Sji. Musc.. Il, p. Kil i/'/rr/i///

nnndruni nppre»$um Hrid. Hnjol. univ., II. |i. IHO), cpio C. .Milllir iii(lii|iii'

romiim «viioiiMiic (Ir; srtri //. ivlrictilnm {Sijn., Il, |i. 33K) ; mais m ralisciicc

«i'iili l'i-liatitilloii i)ri)/iiial di- la iiiniiss«- de Itriilcl, il csl iiii|)iissihlc de savoir à

qiinlli- fsywi'f fil« ««' ra|i|nirl('. cl la (Ir-scriplinn (piVii ddiiiir r.iiilciir iir |i.ii;iil

l'Ik'ti- |K>iiV(iir s'appliquer an l'tjliiinin iuliicatn de Scliiiii|i('r.
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In arborum Iruncis in Pensilvania vulgaris.

Pterogonium julaceum Schw. Suppl. I, i, p. 100.

In Americfe truncis arborum frequens.

Etiquette : Ptengynanclrum julaceum Hedw. St. Gr. Hypmim julaceum

Linn.

Nom actuel : Leucodon julaceus Sulliv.

Pterigynandrum subcapillatum Hedw. Sp. Muse, p. 83,

tab. XYI, flg. 7-12.

Stipitum putrescentium cortici inheerentem accepi muscum e Pensil-

vania.

Ptegonium subcapillatum Schw. Suppl. I, i, p. 107.

Crescit in cortice truncorum putridorum in Pensilvania, septembre

fructiferum.

Etiquette : Pterigynandrum subcapillatum Sp. Muse. Ad Lancaster

Pensylvaniœ legit Mühlenberg.

Nom actuel : Homalothecium subcapillatum Sulliv.

L'endostome de cette espèce consiste en une membrane rudimentaire,.

plus ou moins adhérente aux dents de l'exostome. Le pédicelle est géné-

ralement plus rude dans le bas que sous la capsule.

VHomalothecium subcapillatum diffère beaucoup des autres espèces du

genre et doit être placé dans une sectione spéciale, que j'appellerai Homa-

lotheciella. Je divise donc le genre en deux sections, ainsi caractérisées :

Euhomalothecium Gard. — Espèces robustes; feuilles non ou peu

concaves, en général fortement plissées ; tissu très serré ; fleurs dioïques ;

opercule conique, non rostre.— H. sericeum B. S., H. PhilippeanumB. S., etc.

Homalotheciella Gard. — Mousses de petites dimensions; feuilles con-

caves, non plissées; tissu assez lâche; fleurs monoïques; opercule rostre.

— H. subcapillatum Sulliv., et peut-être H. tenerrimum Jseg. (Hypnum

tenerrimum G. Müll.).

Pterigynandrum trichomitrion Hedw. Sp. Musc, p. 82,^

tab. XYI, fîg. 1-6.

Hypnum myosuroides setis brevissimis Dill. Hist. Musc, Soi, t. 85, f. 18.

Hypnum Saladinianum Neck. Meth., p. 162.

Arborum trunci circa Lancaster Pensilvanise, Mühlenberg; et in Flandria

secundum Neckerum^

^ Cette dernière indication est certainement erronée.
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Pterogonium trichomitrion Schw. Suppl. 1. 1, p. 107.

In arborum truncis Pensilva nicC.

Nom actuel : Leptodon trichomitrionMohv.. ou Forstrœmia tnchomitria

Lindb.

L'échantillon ne se li-ouve pas dans l'herbier; mais la planche el la

description ne peuvent pas laisser de doutes sur celte espèce.

Pterogonium ascendens Schw. Suppl. 111. i, 2, lab. CCXLlIla.

Legil in Pensilvania. ad truncos pulridos quoudam H. Mühlenberg.

Etiquette : Pterogominn ascendens Suppl. Musc. t. 243. Mühlenberg. 238.

Nom actuel : Platyr/iiriiini brac/iycladon Kindb.

Dans le Sj/nopsis (il, p. 88) C. Müller rapporte celle mousse au Pteri-

fjynundnna brachijcladon Brid. qu'il décrit sous le nom de Neckera bra-

chf/cladu, en le plaçant dans la section IV Leplolußnenium.

Bride) (Bryol. univ.. Il, p. 185) indique son espèce dans la (Caroline, la

Pensylvanie (Mühlenberg) et le Massachusetts (Torrey). « vulgare ». Il est

permis de douter de l'exactitude de celte dernière indication, si l'espèce

de Bridel est bien la même que celle de Schwœgrichen, car celle-ci, qui a

un port assez spécial, parait avoir échappé aux recherches plus récentes

des bryologues américains : ni Sullivant, ni Lesquercux el James, ni

.M. (îrout n'en font mention. Sullivant la cite seulement, mais certai-

nement [)ar erreui-, au nombre des synonymes de VHomalolhecmni

suhcnpilliUinn, dont elle est absolument diflerente. Par contre, elle est

indiquée dans VAdnmbralio de Jaiger et Sauerbeck, et dans Vlndex

bryolorjirus du général Paiis, sous le nom de Leiitoltynieninni brachy-

rladon Jaîg., et Kindberg la (lécrii comme Plalyr/yiinni bidcliycladon dans

ses European and N. American Hryineu', p. 31.

I)';il)rés récli;inlill(jti conservé dans Tlierbier Schwa'gi'iclien. c'esl en

l'iïcl une mousse paraissant liés voisine du Platyr/yrinni rcjiens Sch..

dont elle se dislingue par les caractères suiv.ints : port plus robuste;

rameaux dre.ssés. jiilacés; feuilles très inihri(pié(!s, plus brièvement acu-

miriées. à celhiles alaires généralement plus petites, les marginales ordi-

nairement dilatées Iran.sver.salemenl; |)édicelle liés lin; capsule plus

petite. Kn outre, d'après C .Müller, rinfiorescence serait monoupie; lu.iis

j«; n'ai |»as pu ,iperc«!Voir de Heurs mâles; il eut fallu, pour les clierclier

.s(:ru|iulciisemeiil. détériorer i-onqileieiiieMi lï-cli.iiiiilliiii. Je n'ai pu

c»bs<?rver qu'un seul périslome. en assez, mau\ais élat; l(^s dénis de

i'exoslome i»araiss«;nl plus étroites que dans le /'. repfns.

(l'est, eu tous cuH, une mousse inléressaule. sur laipiejle jappelie nIvc-
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menl rattention des bryologues américains; de nouvelles observations

sont nécessaires pour en établir la valeur spécifique. — (Voir pi. YIII,

fig. 1 a, b, c, et 2 a, b, c).

Pterogonium decumbens Schw. Suppl. II, i. 1, p. 32, tab. CX.

In Pensilvania lectum misit rev. Mùhlenberg.

Etiquette : Pterogonium decumbens Mühlbg. nr. 94. — b. Palis.

Amer. s. n.

Deux tiges fructifères : l'une, provenant de Mühlenberg, est de VHoma-

lothecium subcapillatum Sulliv. C'est évidemment celle-là qui a été décrite

et figurée par Schweegrichen ; le Pterogonium decumbens Schw. est donc

synonyme de Pterigijnandrum subcapillatum Hedw. La seconde tige,

provenant de Palisot, est le Pylaisia Schimperi Gard. (P. intricata Sch.,

non Pterigynandrum mtricatum Hedw.).

C'est par erreur que Bridel (Bryol. univ., II, p. 185) donne le Pterogo-

nicum decumbens Schw. comme synonyme de son Pterigynandrum bra-

chycladon.

Pterogonium hirtellum Schw. Suppl. I, i, p. 108. — Voir : Pterigy-

nandrum liirtellum Hedw.

Pterogonium intricatum Schw. Suppl. I, i, p. 100. — Voir : Pterigy-

nandrum intricatum Hedw.

Pterogonium julaceum Schw. Suppl. I, i, p. 100. — Voir : Pterigy-

nandrum julaceum Hedw.

Pterogonium subcapillatum Schw. Suppl. I, i, p. 107. — Yoir :

Pterigynandrum subcapillatum Hedw.

Pterogonium trichomitrion Schw. Suppl. l, i, p. 107. — Yoir : Pteri-

gynandrum trichomitrion Hedw.

Rhacopilum anomalum Schw. Suppl. III, n, 2, tab. CCLXXYHI.

In Americae borealis ora occidentali legit A. Menzies.

Etiquette : Rhacopilum anomalum Suppl. 3. 2. In America bor. occident.

Menzies.

Cette mousse est une Hookériacée qui ne provient certainement pas

de l'Amérique du Nord. On suppose que c'est une espèce de la Terre de

Feu. Mitten l'a placée dans le genre Pterygophyllum (Musci austro-ame-

ricani p. 397).

Scouleria aquatica Hook. in Drumm. Musc. Amer, exsicc, I,

iv 63, et Miscell. bot., 1, p. 33, tab. 18. (Schw. Suppl. lY, tab. CCCXY).
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la aqiiis lliieiilibus apud Observatory inlel, in ora occideutali AmeriCcB

borealis. pari laliliidine geographica, qufe Londinis est, saxis adnascens;

nec non in rivulis monliuni Rocky Mountains et in saxis fluviorum

Culumbis' et Porlage.

Etiquette : Scouleria aquaUca.

Nom actuel : le même.

Dans la chemise de rette espèce, se trouvait une seconde feuille sans

étiquette i)oi'tant des échantillons de Wardia hiigrometrica Harv.. qui

avait été placée là évidemment par erreur; ce sont ces spécimens qui ont

été dessinés pour la planche CCCXIY des Suppléments, qui représente

l'ftle ninussp.

Splachnum Adamsianum Hornsch. Herb, berolin.. p. 58. t. 12 f

(ScliNV. Sup|.i. II. II. 2. j). 88. tab. CLXXVIID.

Splitclntuin jjuradoxum l\. Brown. App. ilin. Parryan, p. oi)%

lu America polari legit deditque cl. I). Richardson; specimina llorns-

chuchii. non in Cauca.so. ut Hornschuchius ait. sed in Sibiria boreali.

quam et ipsuui Adnmsium peragrasse ex historia elephantis iMamontici.

ad I^enam Sibiri;i' lliivium lecti (Act. Petropol. 5. j). ïM) notum est,

rrperta esse milii vidciitiii'.

Etiquette : Spluchiutni Aiiaiiisimuiiii Amer, polaris in o.ssibus ut alia

Splachna exce[ito luteo. Richardson.

Nom aciuci : Tfirdjilodoii iiiitioidi's \;\v. Adnmsiamis B. S.

Splachnum longicollum Dicks. Kasc. cr.. \. \\. '.\. t. 10. 1. i).

(ScliNv. Siipi.l. II. 11. i. ji. s:;. i,il). CLX.WIIIi.

In Africii' capilo boiiii" sjiei Icctiiiii dixil cl. A. Mciizii^s. in ora occiden-

laii .\nieric;i' borealis l'i. Rrown; in Scoli.i. iiiido hicksoiiiis acccpisso

referl. id non r('p(Miliir.

l/ftiqiu*tte est ainsi rédigée! :
• Siihirlnnun U)iitii(ullii\ii D. ex cap. b.

• s(t. ; t;\ lierbar Hicksoni. Tiinicr. .^iir l.i Iciiilb' est c(»llé un brin

unique : c'est lui qui est liginV- >iir l.i pi. (;i..\.\VIII des Suiijilniinits, cl

il .'i[»particnt é- idciiiincnl. d'après rétiquollc à la piaule du ('-ap. Nous ne

nous «Ml occiipf'ron> pas ici; une éludt! un peu sérieuse le (N'Iiiiiciil

daillfur.s rfMllpIeleiiienl. Mais. <-n dessous de ce biili. se tloine

collé lin Michol sur lequel e^l écrit : S|il. 'i(l. .No\.i Scol. .M/.. '.. I„i

iiious>e qu'il reiiferiiM' parait eire un speciimui à capsule encore Jeiine

(lu .s. (iiiijiitUnn'um. Kn Ions r;is. ce ii«'st certainement pas le .s'. Imuii-

ruHuiii.
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Splachnum ^^ormskioldii Hornemann, FJ. Dan., fasc. 28, p. 9,

l. 1659. (Schw. Suppl II, I, 1, p. 27, tab. CVIII).

In flssuris rupium ad Gothab in Groenlandia leclum misit dar. Prof.

Hornemann.

Etiquette : Splachnum Wormskioldianum. — a. pict. Groenland. — b.

Melville ins, — c. (suivent quelques mots au crayon à peu près illisibles).

Les deux petites touffes marquées b, provenant de File Melville, sont

du Tetraplodon mnioides B. S. ; le reste est du Splachnum Wormskioldii.

Trematodon longicollis Richard us in Michaux Flora boreali-

americana, II, p. 289. (Schw. Suppl. II, i, 1, p. 68, tab. CXX).

In Delphinatu, nec non in Carolina ; in hac lectos dederunt cl. Richardus

et Bosc d'An tic.

Etiquette : Trematodon longicollis (un mot illisible) vario. e Carolina.

Nom actuel : le même.

Trichostomum latifolium Schw. Suppl. I, i, p. 145. — Voir : Dicra-

num latifolium Hedw.

Trichostomum tenue Hedw. Sp. Musc, p. 107, tab. XXIY,

fig. 1-6.

Ad Lancasler Pensilvanise. Mühlenberg.

Trichostomum tenue Schw. Suppl. I, i, p. 139.

In Pensilvania.

Etiquette : Trichostomum tenue Sp. Musc. Ad Lancaster Pensylvaniaî

legit Miihlenberg.

Cette mousse est absolument identique au Ditrichum tortile var. pusil-

luni d'Europe.

Voitia hyperborea Greville et Arnott, New arrangement of the

gênera of mosses. Act. Soc. Wernerian., lY, p. 109, tab. 7. R. Brown in

Suppl. ad iter Parryan., p. 303. (Schw. Suppl. II, i, 2, p. 87, tab. CXXVI).

In Melville Island lectam communicavit intrepidus navarchus Sabine,

Parryi cornes.

Etiquette : Voitia hyperborea Gvev. E Melville Island dd. capt. Sabine.

Nom actuel : le même.

'Weissia capillacea Brid. Suppl. muscol., I, p. 123. (Schw. Suppl.

I, I, p. 69, tab. XJX).

Lecta in Pensilvania a Miihlenbergio et missa Joann. Hedwigio.
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Celte mousse n"a pu être retrouvée clans l'herbier. C. Müller (Synopsis,

II. p. (ill) la cite comme synonyme de Leptotrichwn tenue C. Müll.

Weissia cirrata Hedw. Sp. Musc, p. 09, lab. XII. lig. 7-12.

Silvie. sepes. aggeres, tecta slraminea.

Weissia cirrata Schw. Suppl. I. i. p. 75.

Crescit in arenosis silvalicis. ad Iruncos et lerram, in regionibus

depressis et subnionlosis.

Nom actuel : Dicranoiceisia cirrata Lindb.

Ni Hedwig, ni Schwiegnchen ne semblent avoir connu cette espèce

d'Amérique. Seulement, dans la chemise du W. cirrata de leur herbier

se trouve un échantillon de provenance américaine, avec rétiquelte sui-

vante, de la main de Schwiegrichen : »Grimmia tortilis Mühlbg. Catalog.

« Misit Mg. sub n'' 20, 1810. Weissia cirrata ne peristomio et reticulo

• dilTerl an operculof Capsula striata etiam in cirrata ubi theca magis

• cylindrica est,- Sur la même feuille est collée une seconde étiquette,

• avec la note suivante, écrite au crayon par Mad. Britton : «I think this

« is Weisia viridiila (L.). Capsule ribbed; leaves more crisped when diy.

- E.G. Brilloii. 19. 8.91.-.

(]et échantillon est en elTel. une forme du Weisia viridula, à pédicelles

allongées, à capsules fortement striées à Tétat sec, à périslome bien

développé. Celte forme est à peu près identique à celle des Etats du Sud

fjue .M. Renauld est moi avons distribuée sous le nom de U'. lonffiseta

I.esq. et .la m. (Musci A m. sept, exsicc, n« 4).

Les autres échantillons contenus dans la chemise du W. cirrata et

collés .sur trois feuilles, proviennent probablement tous d'Europe. Ils .se

ra[)porlf'nt à rpiatrc os|)ècos dilTérentes : Dicranoireisia cirrata Lindb.,

//. nispnla Lindb. var. alrata IJ. S.. I). coinjiacta Sch. vl I). Ilruiilonii^ch.

Weissia incurva Sdiw. Sup|il. II. i. I. p. îii, lab. CWI.

liriininin iiinirra .Miililcnlig. {'.:\[:\\. plant. Amht. scpl.. p. 98.

Legil in Pensilvania rev. .Miililenbergiiis cl (•(iiiiiiniiiicaviL

l'nMnJér»; fenilli! : un •.tMiililliin ;i\('c rrliipiclli' suivante: "Weissia

' incurva MiililbK.tialal.sub (iniiiniia ». In autre échantillon éliquelc :

'(îr. Hoo/iiii \)\uu\u\. ". In (Mlianlillon dans un saclicl, étiquclé par

Hanqx' : ^ .\olari.sia iiriiiidrii ni. In nnuil. alliss. Uluoridgo pr. C-layton-

« vilbî .\NU'rir;r seplr-ntr. Ic^. C. IJcvrirh |.s;;;i. K. Hampe«. - Un second

s;ir|iet t'iiquelf : - Molarisiu rirf/inica/

M<Mixi/MiUî feuille : l'n échantillon avec rfliquclb' sinxanic : •Criiiniiin
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« Hookeri Drummond, Muse. Americ. n» 61. Notarisia virginica Hampe,

« Linnsea ».

La chemise porte : Weissia carinata, mais Schweegrichen a écrit ensuite

en dessous : incurva.

Nom actuel : Ptychomitrium incurvum Sulliv.

Weissia microdonta Hedw. Sp. Musc, p. 67. tab. Xf, flg. 7-13.

Ad Lancaster Pensilvanige legit rev. Mühlenberg; an rupestremf

Weissia microdus Schw. Suppl. I, i, p. 77.

Crescit in Pensilvania.

Etiquette : Weissia microdonta Sp. Musc. Lancaster Pensylvaniae lecta

a Rev. Mühlenberg.

Une étiquette, épinglée sur la feuille, porte cette mention au crayon,

de la main de Mad. Britton : «This is also a slender form of Weissia viri-

« dida var. gymnostonioides Müll. L. et J. Man., p. 56, but Hedwig's name

« would hâve priority. E. G. B. 18. 8. 91 >',

Je ne puis pas me rallier complètement à l'avis de Mad. Brilton : cette

mousse est bien une forme du W. viridula, mais ce n'est nullement la

var, gymnostomoides. Celle-ci a les dents péristomiales très courtes, rudi-

mentaires, tandis que dans le W. microdonta, elles sont étroites, mais

bien développées et assez allongées, ainsi que le montre très bien la

flg. 13 de la pi. Xf. C'est une forme très grêle, à feuilles étroites, à

pédicelle assez long et très fin, à capsule étroite, cylindrique; c'est de la

var. stenocarpa qu'elle se rapproche le plus.

•^'^•i'^^"^
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(Suite.

WIESNERELLA Schffn.

Oest. Bot. Zeitschr., 1896, p. 1.

Planta? frondosœ, specl;ihiles, terrestres, dilule virides poslicc pallidœ,

repentes, in latas plagas expansie, tenerte. Frons ad 10 cm. longa, 10 mm.
l.ita. late linearis, nioiiopodialiler ramosa, hic illic dicholoma, anlice suh-

plana. marginibus undulalis iiilegerrimis. Costa slralo anlico axiiiilala,

Iriplo crassior, plano-convexa, siib alis attenuala, Squaniœ [)Ostica'

oblique lunala?, magna', hyalinée, utroque latere costae uniseriatae, appen-

diciilo magno siibrolundo arcte ronstricto. niargino repando et paiici-

donticulato. Stratuiii miticuin liiiiiiilliniiim, caveriiis amplis, (ilis opiiii-

tiacis brevibus dense repletis. Stomalu niimerosa, magna, valde convexa,

<» cellubs quadriserialis formala. (><!iliila' cpiflcrniiilis IciiiM-a'. Pcduiuuhis

capiliili lerniinalis, e frondis siini an^mslo |it(iriiii(|i) oi-liis.ad 'i cm. loiif^iis

siL'pe niullo brevior. tonuis, byaliiiiis. niniiis vcl apicc paiicis palcis hiii-

ccolalis «;l facile evanidis barbatiiï». brevil(!r hicaMaliciilatiis, cavernis

antiris valde nidimentariis. (larpoci'ii/iala parva, r(;nln) convexo parM)

papiilo.w, slonialis composilis inliis V (-.(îlliilis magnis daiisis, poro j)ar\(>

.siibqiiadralo. (X'iiîriim "i-'S (noiiii.ililrr (i) ividial.i. rdiliis loiu/is'diK/KsIis-

siini.<s; lohi inlorradialcs anlhc paiinii coiiNcxi. laie liiaiiL;iibrcs. slcilalim

p;ilidi,pariiin(l<'iiirvi,ac.iimiiiali, oblii.si. Iiiioliirrar maipinc lolioniiii orla,

tf'rierrinia. ba.si iriflala, medio siijiero caiinala. siiIiiikIc ilndcm lissa, hila
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biata, labiis integris. Perianthia nulla. PistiUa ad 4. Capsula longe

pedunculata longeque exserla, sphserica, ad medium irregulariter 4-

6 lissa, valvulse revoliite. celliilis annuliferis rubro-fiiscis. Spor^œ 40 ^„

reticulalim alatse, alis lalis, lobaüs, asperis. Elateres 340 [j., longe atté-

nuai], lîbris duplicalis anguste tortis. Andrœcia in lurcis propriis

frondis terminalia, brevissime pedunculata, subsessilia, disciformia

crassa, paleis dilule brunneis brevibus cincta.

1. "Wiesnerella denudata (Mitten) St.

Syn. Dumortiera denudata Mitt. Linn. Soc. Y. p. 125.

Wiesnerella javanica Schffn. 1. c.

Hab. Himalaya, Kumaon 5000' engl. (Strachey el Winterbollom.),

Java (Stahl, Schiffner, Massart), Haivai (Baldwin), Japonia (Miyike).

PREISSIA Corda, 1828

in Opitz Beiträge, p. 647,

Plantœ frondosee. terreslres. rupicolse vel paludicolae minores, repentes

in latas piagas expansée, solum calcareum diligentes. Frons viridis,

postice saepe purpurascens, tenuis, ad 3 cm. longa, pro more ex

apice innoA^ata, rarius furcata, ramis ligulalis apice profunde bilobis,

antice subplanis, costa postice valde producta, subcarinatim prominens,

sensim in alas attenuata. Stratum anticnm humillimum, cavernse Alis

chlorophylliferis 3-4 cellularibus repletum. Stomata parva, composita,

poro antico amplo, 6 cellulis angustis biseriatis circumdato, poro interne

cruciato, 4 cellulis circumdato. Squamœ magnse purpureee. imbricatœ,

late lunatse. appendiculo parvo angusto basi valde constricto, interdum

geminato. Inflorescentia dioica et monoica. Carpocephala terminalia, sub

flore semper innovala. longe pedunculata, pedunculo ad 4 cm. longo bica-

naliculato, varie costato, nudo, apice dense barbato, paleis rubescentibus

e lata basi anguste lanceola lis. Capitula hemisphddiicâ, quadriradiata, radii

rectangulalim cruciati, angusti, crassi, involucris vix longioreS;, capitula

itaque subintegerrima. Involucra in terra dialia, e margine radiorum orta,

crassa, antice coloi-ata cavernosa, stomatis ut in fronde, postice hyalina,

magis tenues, 2-3 cellulas tantum crassa, ore late aperto integerrimo.

PistiUa 3-6, transverse (haud longitudinaliter) inserta. Perianlhium
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iiinatiiiu. apice abrupte angiislatum subrostratum. ore minimo. basi e

raargine bulbi ortiim. tenue. C^ps///« longiuspedicellata. vixexserta. sub-

globosa. magno biilbo inserla. i valvulis rumpens. pariete dense annu-

latini incrassala. siib apice utriciilis magnis brevibiis annuliferis el in

lumen capsuhe pendulis aucta.

Cahjptra tenerrima^ basi bistrala. Elateres 170 [i, flavescentes, bispiri,

siibliliformes. Sporœ 60 a. reliculatim lobalo-crislal£e, rufo-brunnete.

Aiidrœcia breviter pedunculala. capilulo discilormi, cavernoso, margine

attenualo crispalo-plicalulo. cenlro anllieridia aggi-egata gerente, osliolis

brevissimis. squama* posficie liyalin;e. lenerrimie margine varie laceralae.

1. Preissia commutata (Ldbg.) Nées, Hep. Eur. IV. p. 117.

S\n. : Marchantia conmuilala Ldbg. Hep. Eur., p. 101.

l'reissiu qiiadrata (Scupoli) Nées. I. c. p. 135.

I*reissia mexicanaSl. Hedwigia 1883. IV, p. 1.

Hab. Europa, Am. sept, et Asia sept, haud rara. Groenlandia (Van-

hœfîen). Alaska (Krause). Sibiria (Arnell). Japan (Miyoshi, Faurie),

Ilaliu, Hispania in montosis. IliiiuUaija (l)uLhie). Mexico (.luergensen).

iMARCHANTIA L., 1753

Sp. |)i. II, p. i()6:-J.

Piailla* fr(»ndosîJi;, terrestres, aiclc rc|)enles. majusciilic \el magna\

valida; el coriacea^ Frous filiis iiiiiiiis lato ligiilala. rurcalafrurcis.secuiiila-

riissolum nuiiforis) aiiliciî |)iaiia, apice pr(iliiiid(i iiiciso-biloba. Co.s^/ bcnc

ev^liila. lala liiiiiiilis(pK'. rariiis al)iii|tlr |irn(|ii('l;i. pni iiiorc iiialas Iciiiics

S4'iisiiii alleniiala. Slratinn liupoiionna .seiiiper liiiiiiilc. cavcriiis amplis.

mis cliloroiihyllifcris (ij)iiiiliacis (.(Uircrlis. Stoiiiala compijsila, aiilirc

conif.'O proiiiiiMila. Iiiiiiiilia. poro magiK» apcilci. postice conico-cyliiidiira.

Ml liiiiien ravnmannii {leiidiila. poro iiilcriio plll^ iiiiiiiis |)ar\(i. subijuad-

lalo vol r|iia(lri(is.s() vel crucirdiiiii vcl lililnro. Sijiiam;v pdstica' iitnxpK'

lalon; lri.s«*ii.'ila!. séries prima cosla; insidciis, [lai'va. caiiali rhizilero siib-

iii.irKiiiali.s, séries sccunda magna. ap|H'iiili('iil;ii;i. sciics Icrlia. iiiai'LJni

froiidi^ appro\imala. ligiilala. Iiillorrscnilia sciiipcir dioica. Andnccin

|i<;diiiii-ulala vel (li.srirormia (renatoipie lobala vri pidiuiidr iiaiiiialilida.

Nenln; .M|iiaiiniljg('ra; antluiridia iiiimerosissima, radialim s<>riala, ahtolis
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monandris, ostiolis brevissimis. Pedimciilus capitulorum ex apice frondis

orliis, basi interdum magnis sqiiamis vaginatim involucratus, facie

antica cavernis filiferis et stomatiferis instructus, poslice duobus sulcis

profundis percursus, in planta feminea paleis apicalibus filiformibus

barbatus. Capitula $ vel symmetrica, lobos sequimagnos gerentia vel

asymmetrica, lobis inaequalibus. basalibus profundius discretis, ssepe

haslatim divergentibus majoribusque, interdum subelobata, liemisphsc-

rica, margineque crenulata vel integerrima, antice stomatis (semper

compositis) papulosa et cavernis filiferis instructa. Lwolucra semper

interradialia, conchseformia, longe bilabiata. rarius ore angustato bilabiato;

labiis ssepe armatis vel crispatis, ad latera magnis squamis ovatis vel

lanceolatis obtecta. Pistilla numerosa. Periauthia monogyna, ovata, plica-

tulo-angustata, ore parvo, interdum rostrato vel plurifido et fîmbriato.

Calyptra tenera. Capsula longius pedunculata, matura exserta pendula,

fusco-brunnea, ssepe fere ad basin regulariter quadrivalvata, parietibus

crebre annulatim incrassatis, apice facile diffusis, operculo definito nulle.

Sporse minutée, letrsedrae, in facie convexa irregulariter lamellulosse.

Elateres semper simplices, longissimi, angusti et longissime attenuali,

bispiri.

Die Gattung Marchantia ist eine durch den Bau der Capitula, SpaltöfT-

nungen und ßrutbecher von den übrigen Marchantiaceen scharf ge-

trennte und leicht zu erkennende; es sind meist ansehnliche Pflanzen,

die aber nui* im tropischen und subtropischen Asien und Océanien einen

grösseren Arten-Reichthum entfalten, während die übrigen Gebiete

wesentlich ärmer an Arten sind, die dafür aber oft ein ungeheures Gebiet

besiedelt haben (March. polijmorpha das ganze nördliche Waldgebiet der

Erde und die höheren Gebirge des tropischen Asiens und Amerikas,

March. chenopoda das tropische Amerika, March. cephaloscypha das ant-

arctische Gebiet Chile, Australien, Neu Seeland).

Die Verziveigung und der Bau der Frons ist von der grössten Gleich-

mässigkeit, nur die schmalen Formen haben eine etwas höher ausge-

bildete assimilierende Schicht; die Gründe dafür wurden schon bei Riccia

erwähnt; alle Arten haben eine Lichtform, mit kräftiger, ventral oft

gefärbter Frons und eine Schattenform mit breiterer, schlaffer Frons,

meist lebhafter grün gefärbt, auch auf der ventralen Seite.

Die Stomata sind meist wenig gewölbt, oft kaum über die Oberfläche

der Frons hervortretend ; ihre Grösse ist bei ein und demselben Indivi-

duum sehr variabel und kann zur Diagnose daher nicht benutzt werden;

grosse Unterschiede aber zeigt der Bau der inneren Porenöffnung, welche
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der clilorophyllführenden Fadenschicht zugewendet ist und deren

SchhessiHig und Oeflnung (durch Quellung) regulatorisch wirkt, wie dem
Eindringen fremder Körper ein Hindernis entgegenstellt. Es sind vier

Typen in dieser Hinsicht zu unterscheiden, die keine Uebergänge zeigen

und daher zur Unterscheidung der Arten ein vorzügliches Merkmal

bilden : die innere Oeffnung ist danach entwedei' von vier wurstförmigen

Fig. b.

Zellen gesäumt, die sich dui-ch Quellung nur wenig verändern (Fig. a)

oder es sind vier flach-konische Zellen, welche radial mit den gerundeten

Spitzen zusammenneigen, in der oberen Hälfte frei sind und eine kleine,

in vier glatte Spalten ausgezogene Oeffnung frei lassen (Fig. b); sie

können dieslbe fast vollständig verschliessen. Ein dritter Typus ist bereits

von Preissia her bekannt; die vier konischen Zellen lassen eine kreuz-

förmige Oeffnung entstehen, die durch Quellung vollständig geschlossen

FiK- f-

N\ird. die Mer Lippen schieben sich dabei übereinander (Fig. c); eine ganz

abweichende Form, als vierten Typus, hat die innere Oeiïniing des l'oriis

von .V-maa-o/jorafaus Neuseeland); die kleinen zahlreichen Zellen, welche

sjo iimsäiiMifri, waflisen liifü- zu fädigcMi SchläMchcn ;ius, die dein Cen-

Iruni d«'r ntj/Tniing radial ziislrcbfii. sich diclil libcreiiiaiidcrschicibeii und

ni'i.i. iiKHii. (f»iHH., mai IKÎi'.t I."i7 20
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so die abnorm grossen Slomata wirksam gegen eindringende Fremd-

körper schützen (Fig. d).

Bei manchen Arten unserer Gattung ist die dorsale Epidermis aus

2-3 Zelllagen gebildet und bei M. Treubii trägt sie grosse, stumpf-conische,

hyaline Papillen; im übrigen ist die Oberhaut sonst einschichtig und

glatt, je nach dem Klima mit stärkeren oder schwächeren Zellwandungen

versehen.

Die Costa ist meist wenig hervortretend und dann nie sehr stark ent-

wickelt; sie trägt in ihrer ventralen Mediane einen engen und wenig

liefen Canal, der mit den zu einem starken Strang vereinigten verdickten

Fiff. d.

Rhizoiden gefüllt ist; auch die Rhizoiden des Capitulums, welche durch

den Pedunculus hinabsteigen, sind in diesem Bündel eingeschlossen, wie

es denn leicht ist, dasselbe an der abgestorbenen Basis der Pflanze zu

fassen und bis an den Fruchtkopf unverletzt herauszuziehen; sie ver-

teilen sich hier radial nach jedem Involucrum zu, dessen Hüllschuppen

stets zahlreiche abgerissene Rhizoiden tragen ; die unverdickten Wurzel-

haare, welche allein die Funktionen eines Haft- und Ernährungsorgans

ausüben, entspringen rechts und links von dem erwähnten Mittelkanal

und zwar in nur geringer Breite; sie erreichen bei manchen Arten eine

bedeutende Länge; die Wasserversorgung der Ventralschuppen und der

dünnen Seitenteile der Frons führt ein anderes System von verdickten

Rhizoiden aus, das teils der Basis, teils der Fläche der Schuppen (Fig. e)

entspringt und, schon zur Zeit ihrer Entwicklung in der Vegetation-

spitze, in den Mittelkanal eintritt. Die Mittelrippe enthält nicht selten

Sclerenchymstränge, welche sich durch Macération leicht herauspräpa-
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riereii lassen; es sind massig lange, geschlossene Gänge mil buchtigen

Erweiterungen, deren Wände braun gefärbt und stark verdickt sind;

ihr Lumen übertrift'l das der übrigen Zellen nur wenig; sie verlaufen

parallel der Längsaxe der Pflanze.

Bei vielen Arten, besonders solchen trockener Gebiete, enthält die

CosUi zahlreiche Schleim führende Gänge, welche ebenfalls longitudinal

gelagert sind; bei einzelnen Arten ist die Schleimentwicklung so stark.

dass aufgekochte Schnitte vertikal schwimmen und es nicht möglich ist.

sie auf die Schnittfläche zu legen, wegen des an derselben haftenden.

>veit herausgequollenen, zähen Schleimes; auch die Capitula führen diese

Schleimgänge. Durch Grösse und Färbung der Zellen kann man zwei

scharf getrennte Schichten in der Costa unterscheiden, eine niedrige

ventrale und eine grössere, welche der hypoporen Schicht zunächst liegt;

sie ist dorsal sehr convex und gegen das laxe Gewebe der seitlich an-

grenzen, dünneren Seitenteile der Frons meist ziemlich deutlich ab-

gesetzt; zweifellos dienen diese Zellcomplexe bestimmten Funktionen,

doch ist bis jetzt darüber, so viel ich weiss, nichts publiziert worden.

Der Stiel der Fruchtköpfe ist zwar hinsichtlich seiner Länge, Dicke

und der Ausbildung der Lippen seiner Wurzelkanäle sehr verschieden,

aber schon bei ein und derselben Art, oft innerhalb desselben Rasens,

so verschieden, dass diese Momente zur Diagnose schwer zu verwenden

sind; ebenso ist es mit dem Zellbau der Yentralsclmppen, die in Folge

der Pressung, welche sie in der Scheitelfurche erfahren, sehr ungleiche

und verzerrte Zellformen aufweisen; bei manchen Arien sind die der

IJasis des Pediinculus benachbarten Schuppen mächtig entwickelt und

bilden eine grosse mehrblättrige Vagina.

Die (jdpilula sind das wertvollste Moment zin- Tnlerscheidung der

Arten und auf ihre Ausbildung stützt sich daher di(^ hi(M- folgende An-

ordnung des ge.samnitcn Materials; sterile Pllanzen sind .sonnt in vi(don

Fällen niclil bestimmbar. Dcminrh i>i auch die Vcrwcrhiiig (Um- Capitula

mil Vorsicht zu bcnulzcn. da es nicht sclicii v<»rk()iiinil. dass die Anzahl

d«*r L'i|ipen des Ca|iitulunis variirl. sei es. dass die IMlanzc hei scliw.ichci-

Krnährung eine ansgiebigj'jind noi-ni.ilc Ansliildiin^^ nichl zu Ndllliringcn

verniochW'. s^'i es. dass dl»! (Jabclung einos Asles (b^s Capilulunis hi<;r

und da unterblieb oder später eintrat, wo dann i'iii slärkcrcr As! an die

SUîlle von zwei scliniäleren trat, so dass die Anz.ilil Aw L.iiipcn des

«anzf-n Carpocephaliims W(;.senllich \ariirl.

Auch Kehiirl fine gnisscn; Kcnnlnis dieser l'Han/en dazu. ;j.inz sierile

C;»pilula. deren Organe; wegen der mangelnden Hefruchhing nichl ihre
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volle Ausbildung erreichten, oder jüngere, noch unbefruchtete Frucht-

köpfe zu deuten. Jedenfalls sind die auf pag. S und 6 dieses Werkes

genannten Präparations-Methoden anzuwenden.

Die fädigen Schuppen, welche das obere Ende des Pedunculus umgeben,

sind fast stets gering an Zahl und, da sie dem jungen Fruchtkopf, als

er noch auf dem Laube sass^ zur Hülle dienten, später wertlos und oft

nicht mehr ganz erhalten; ganz abweichend hiervon sind die breiteren,

oft in ungeheurer Anzahl entwickelten Schuppen, welche das muschel-

förmigelnvolucrum beiderseits umgeben und ihm allein zur Hülle dienen;

dieses Involucrum steht stets zwischen zwei Lappen und ist jedem der-

selben mit einer Hälfte inseriert; in den Fällen, wo es nnter einem

Lappen zu stehen scheint, ist derselbe als ein noch ungegabelter Ast

zu betrachten, der aber fast stets an seiner Spitze eine Einkehrbung

zeigt, die eine bereits eingetretene, aber wenig fortgeschrittene Zwei-

teilung andeutet.

Die Elateren und Sporen sind von grosser Gleichförmigkeit, so weit

ich sie gesehen; leider sind sie von vielen Arten nicht bekannt und ist

bei dieser durchweg dicecischen Gattung viel, und mehr als das reiche

vorhandene Material erwarten liess, nachzutragen.

Mit Bezug auf die hier folgenden Beschreibungen habe ich nur zu

bemerken, dass ich den Teil der unsymetrischen Capitula, welcher in

den Pedunculus übergeht, die Basis genannt habe; die Epidermis, mit

welcher stets die dorsale gemeint ist, bezeichnete ich mit valida in allen

Fällen, wo deren Zellen starke Wandverdickungen zeigen, im Gegensatz

zur Epidermis tenera mit unverdickten Zellwänden, wie ich in gleicher

Weise, um Wiederholungen zu vermeiden, für die ringförmigen Ver-

dickungen der Kapselwand kurzweg capsula laxe oder crebre annulata

gewähl tji a be.

]M^ai»olijÄiitia.

A. Capitula $ symmetrica.

I. Capituli lobi convoluto-teretes (in una carinati).

a. Porus internus cruciaius.

1. Marchantia cephaloscypha app. magna, integerrima.

2. Marchantia Kirkii app. parva, integerrima.

3. Marchantia lamellosa app. crebre denticulata.
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II. Porus internus qiiadratus, cell, angiistis forinalus.

4. Marchantia polymorpha capit. (/ symmetrica.

o. Marchantia tabularis capit. cf palmatifida.

6. Marchantia ph'cata app. grandicellularia.

7. Marchantia anihoinensis lobi capit. carinali.

II. Capituli lobi plano-lineares.

a. Cai)iluli ce)itriiiii integrum )nagnuni.

8. Marchantia planiloba app. dentata.

9. Marchantia foliacea app. subintegra.

10. Marchantia multiloba. lobi anguslissimi numerosi.

I). Capituli centrum integrum parvum.

H. Marchantia grossibarba.

12. Marchantia a.ssamica.

III. Capituli lobi plano-obcuneati.

a. Capitula parva, ralde convexa. lobis gibbosis.

13. Marchantia papillala.

b. Capitula parva, lobis planis.

y.- Porus internus oruciatus.

14. Marchantia scpianiosa. Capitula parva.

15. Marchantia planipora. Capitula magna.

ß. Porus i.ntkrnus 4 cellums conicis clausus.

16. Marchantia Wilnisii.

•/ Porus i.nternus quadratus 4 cell, angustis ciucumdatus.

17. Marchantia cuneiloba app. longe finibriata.

18. Marchantia doniingensis app. acuta, invol. finibriata.

19. Man-hanlia Elliottii app. acuta, invol. integ. plana.

20. Marchantia globo.sa app. acuta, invol. integ. crispa.

21. Marchantia rubribarba app. oblusa, denticulata.

22. Marchantia sindana a|»p. obtusa, minute crenulata.

23. .MarcliaMliii subandina a|i[). obtusa grosse papulosa.

I \ Capitula breviloba vel subintegra.

a, l'unis internus cruciatus.

24. Marchantia fusca capilnl.i liniiisphaTica.

23. Marchantia paleacea c;i|iii. plano-convexa.

Il PoruH internus ijuailralus, t cell, angustis formatus.

20. Man-hanlia brasiliensis capit. subintegra.

27. Marchantia Pappeana iM|iil. Iinviloba barba Icnuis.

2H. .Manlianlia iiinbcllala capit. bn-viioba, barba nia\iiiia.

29 .Marchantia .Vlnpn-iiaMa capit. ignota.

c. Puru* internu» eellulix pbtno-atnicik clauxux.

.'lu. Marchantia parvihdia app. curdata, acuta.

'M. Marchantia viridiila ap|i maxinia, oblonga.
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32. Marchantia subintegra capit. hemisphaerica 4 loba.

33. Marchantia Bescherellei capit. subplana, crenato-Jobata.

34. Marchantia crenata capit. hemisphaerica, 6 crenata.

B. Capitula 9 asymetrica.

V. Capituli lobi lineares.

35. Marchantia geminata capit. prof. 4 loba app. ovata acuta.

36. Marchantia sciaphila capit. prof. 4 loba, app. lanceolata.

37. Marchantia Treubii capit. prof. 4 loba epid. papillata.

38. Marchantia macropora cap. prof. 4 loba. Stomata filifera.

39. Marchantia vitiensis cap. breviter 5 loba app. parva ciispidata.

40. Marchantia Wallisii cap. ad med. 8 loba app. subintegra.

41. Marchantia Fargesiana cap. ad med. 9 loba app. magna denticulata,

42. Marchantia diptera cap. ad med. 11 loba app. cordif. integerrima.

VI. Capituli lobi obcuneati.

a. Porus internus cruciatus.

43. Marchantia nepalensis cap. 9 lobata, lobis truncatis.

44. Marchantia nitida cap. 9 lobata, lobis bifidulis.

45. Marchantia tholophora cap. alte conica.

b. Porus internus cellulis conicis clausus.

46. Marchantia tosana capit. 6 loba, lobis truncatis.

47. Marchantia disjuncta capit. 10-11 loba^ lobis rotundato-truucatis,

c. Porus internus quadratus, cell, angustis formatus.

48. Marchantia Schadenbergii append. fimbriata.

49. Marchantia palmata cap. lobi sublineares, invol. intégra crispata.

50. Marchantia linearis cap. lobi sublineares, invol. ciliata.

51. Marchantia Lecordiana cap. lobi stipitati abrupte ampliati.

52. Marchantia caracensis cap. lobi late obcuneati.

53. Marchantia Kaernbachii cap. lobi ad ^3 liberi, bifiduli.

54. Marchantia angusta cap. lobi ad Vs liberi, bifiduli.

55. Marchantia furciloba cap. lobi ad Va liberi, bifiduli.

VII. Capitula disciformia breviloba.

56. Marchantia chenopoda cap. breviter 5 loba, lobis rotundatis.

57. Marchantia hexaptera cap. breviter 6 loba, lobis bifidulis.

58. Marchantia pileata cap. breviter 6 loba, lobis obtusis.

59. Marchantia samoana cap. breviter 6 loba, lobis truncatis.

60. Marchantia subgeminata cap. plana, 9 loba, lobis breviss. bifidulis.

61. Marchantia peruviana cap. ignota.

62. Marchantia Notarisii cap. ignota.

G. Incertae sedis.

a. Porus internus cruciatus.

63. Marchantia oregonensis. Amer, septentr.
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b. Porus internus ceUulis conicis clausus.

64. Marchautia pallida. Australia.

65. Marchantia vaginata. Japonia.

c. Po7-u$ internus quadratus, cell, angustis formatus.

66. Marchantia acaulis. Malacca.

67. Marchantia cataractarum. Java.

a. Capitula fem. symmetrica.

I. Capituli lobi convoluto-teretes in una carinati.

1. Marchantia cephaloscypha St. Hedwigia 188o, ip 4, p. 3.

Major vel maxima, robusla et lenax, olivacea vel fusco-viridis, Frons

ad (j cm. longa. 15 mm. lata, costa crassa haiid producta, sensim in

alas crassas attenuala. Epidermis valida. Stomata parva, creberrima,

parum prominula, ore interno cniciato. Appendicula squamarum magna,

cordiformia vel late ovata, cellulis a cenlro ad marginem sensim sensim-

que minoribus. ipso margine minimis, integerrima rosea vel hyalina.

Pedunculus carpocepliali $ ad 4 cm. longus, validus, apice paleis laiiceo-

lalis hyalinis sparsim barbalus. Capitula fem. 9 radiata, cenlro parum

umbonato. radiis leniter decurvis haud papillatis. Involncra ô'wmàio lobo-

rum breviora, liyalina, lobulata, lobulis irregulariter (imbriatis. Fer.

hyalina. ore parvo integerrimo. Capsula fusco brunnea, creberrime annu-

la Uj. Spone 18 ^., glaberrinuc. Elateres 440 {j,. Capitula (j^ symmetrica,

brevipedunculata, femineis submajora, ad '/» octolobata, lobis ovatis

latiuscule marginalis. Scypluili crassi, nodulosi i. e. bas! apiceque con-

Iracli, apice ip.so plano-discoidei ibidemque margine spinosi.

Ilatj. .Australia. Tasniania. Nova Zolandia. Fiicgia. Patagonia. ('liilo,

ubique liaiid rara.

"i. Marchantia Kirkii St. n. sp.

.M.jjor, \alida. oinacca. ijo.sticc? concolor. Frons ad 5 cm. longa. 7 mm.
lala, Costa cras.sa, bene producta, .sensim in alas validas att<MMiata. Sto-

iiuita |)arva. ore interno cruciato. Epidermis valida i. c. a-ipialiter

incrassala. Appendirula srpi.niiarum subparva, ovata, acuta, inl<>gerrima.

cellulis ubiqu«; a'qininagnis l'ormal;). arci«; conslricla. l'rdiiiirulus cariio-

«ipliali vahdus. ad 3'/» '"lu. longus. in slaln jiiiikhc iaiiahis. sultiiido

ir,:{



392 BULLETIN DE l'herbier BoissiER. Mcirchmitia.

fere nudus, apice paleis hyalinis vel purpureis dense barbalus. Capitula

fem. magna, 9 lobala, (radiata) lobis angustis, subteretibus, centro

integro umbonalo plus duplo longioribus; haud papillatis. Invohicra lobis

capituli parum breviora, parvilobulata, lobis breviter ciliaüs, coloralis.

Per. ore parvo contracto-plicatulo. Capsula viridis usque ad basin fere

regulariter 4 valvata, valvulis creberrime annulatis. Elateres 670 jjl.

Sporœ 13 \l, Isßves, sulphurese. Capitula cf parva, 6 lobata, lobis

rotundatis integerrimis parum discretis. Scyphuli breviter dentato-ciliati.

Hab. New Zealand (Helms) Stewart-Island (Kirk.).

M. cephaloscyphse simillima; differt prsecipue squamis parvi-appendicu-

latis, appendiculis eequaliter reticulalis, aculis.

3. Marchantia lamellosa Hpe. et G. Syn. Hepa t., p. 527.

Maxima, ad 7 cm. longa et 15 mm. lata, viridis vel olivacea. Frons pro

planta tenuis, costa humilis et alis parum validior, margine plicatulo-

dentato. Stomata parva, humillima, ore interno cruciato. Epidermis tenera.

Squamse ventrales magnse, appendiculo magno subrotundo, irregulariter

denticulato, cellulis a centro ad marginem decrescentibus, ipso margine

exiguis, ceterum pluriseriatse late inserti» et totam superflciam posticam

legen tes (unde nomen « lamellosa ».

Pedunculus carpoc. ad 6 cm. longus, maxime crassus (1 mm. in dia-

metro) subniger, nudus, apice paucis paleis flliformibus barbatus. Capitula

fem. 11 lobata (radiata) lobis subteretibus e lata basi sensim acuminatis,

papillatis. Invohicra ad medium loborum protracta, hyalina, profunde

inciso-lobata, lobis irregulariter fimbriatis. Perianthia hyalina, ore con-

tracto parvo integerrimo, Capsula dilute brunnea, annulis minus validis,

haud coloratis. Sporae 14 jx pallide brunneolae, laeves. Elateres 740 jj.,

concolores. Capitula çf' brevius pedunculata, parva, disciformia, brevis-

sime 8 lobata, lobis rotundo-prominulis.

Hab. Andes quitenses (leg.?). Columbia (Moritz).

4. Marchantia polymorpha L. Sp. pl. II, p. 1603.

Major, viridis, medio antico ssepe linea fusca notata. Frons ad 4 cm.

longa. 10 mm. lata, valida, costa parum crassa, longe in alas validas atté-

nua ta. Stomata subparva, parum prominula, ore interno 4 celluhs angiislis

circumdato. Gellulee epidermidis validai. Appeiidicula squamarum hyaUna

vel plus minus colorata, subrotunda, minute crenulata, cellulis marginali-

bus multo minoribus. Pedunculus carpocephali validus, ad 3 cm. longus,

nudus, apice paleis hyalinis flliformibus sparsim barbatus. Capitula fem.
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noveiii lobata. lobis vix aciiminalis. subterelibus, papillalis. Inrolucra

usque ad medium radiorum protracla. lobata. lobis profunde bifidis.

spinoso-ciliatis. sa?pe fere pinnalim spinosis. Periauthia hyalina, oie

parvo integro. Capsula fasco-brumiea. valvulis crebre annulatis. Sporœ

13 {jL flavte. Elateres 400 jj.. Capitula cf minus longe pedunciilala, pro

more pedunculo lo mm. longo, magis tenui quam in capit. femineo,

disciformia. 8 lobata. lobis apice rolundatis, vix ad medium solutis. Scy-

jjhuli margine breviter lobati. lobis triangulalis. acuminalis. basibreviter

spinulosis.

Hab. Europa, Asia et America septentrionalis. Japoiiia (Sapporo

Faurie Makino). Himalaya (Hookei-, Dulliie), Java (Junghuhn), Alaska

(Krause). Costarica (Pittier). Labrador (Ahles), Açores (W. H. Brown),

California (Bolander). Caucasus (Levier).

o. Marchantia tabularis Nées. Hep. Eur. lY, p. 7J.

Syri. : .)/. Berteroana L. et L. in Lehm. Pug. YI, p. ^1 (leste Schifîner).

Major, tenuis. viridis, margine rubescens; costa bene evolula et mulh»

crassior quam ake. Frons ad 4 cm. longa, 10 mm. lata. Stomata parva.

majora l;imen quam in M. polyraorpha, parum prominula, ore intenio

minimo. 4 celUilis plano-conicis circumdalo. Epidermis tenera. Sqvam.T

posticiL' liyaiiniL'. appendiculo roseo magno, reniformi, integerrimo, cellulis

parvis 3 .serialis marginalo. Peduiiculus carpoc. ad 3 cm. longus, validus.

apice paucis paleis hyalinis filiformibus barbatus. Capitula fem. 9 lobala.

majora quam in M. polymorpha. lobis basi angustis superne clavalim

ampiialjs. haiid [lapilialis. profunde discrclis, torelibus. Inrolucra radiis

parum breviora. hyalina. brevilei' lobala. lobis breviler limbrialis. Per.

magna, ore amplo [ilicalim contracLo inlegro. Capitula mascula bro\ i-

liedunciilala. j)almalim sfîx lobaUi, lobis laie ligulalis. ad medium soluli>.

margine crispalulis. Scyphuli palelliformes. margine profundius lobali.

lobis longe .seUiceis, basi gro.sse spinosis. Capsula' malurie ignoUe.

liai). Prom. hon. spei. (Proiss. Kcklon, MnVgo. l'iabcuiiorsl (il.), 'l'raiis-

raah\\i'\\\ii;iuu}. St. Helena (\\. II. Hrown).

(i. Marchantia phcata .N. cl M. Ann. sc iial. IX, p. 13.

.Majoi'. \ Midis, iciiiiis. (•'/(ins ad 7 cm. longa. H mm. I;il;i. margine

niitiiiU' plicaliila : coxla iiiiiiimc proiliiri,!. .ijis v.iiidis \i\ crassiorc

Slomalu nuMM'ros.'j, Inimillima. majora, ore inlrnio qii.iliioi' (clliilis

angii>Iis circunnlalo. (!(;ll. epidfrniidis Uiimia'. S(junm;i: poslica- plurisc-

rialii;, lato inwrla;, appendiculis iiiagnis. siibrolumlis. obliisis. margine

ic.:;



394 BULLETIN DE l'herbier BoissiER. MarchmiUa.

crebre irregulariterque denliculatis, cellulis cenlralibus amplis, versus

rnarginem dimiiiutis, ipso margine multoties minoribus. Pedunculus fem.

ad 4 cm. longas, validus nudus, apice paleis linearibus, longis lanatim

contorlis barbatus. Capitula fem. magna, U'lobata, lobisangusle teretibus,

haud papillatis, acuminatis, ad 8 mm. longis. Involucra lobis duplo bre-

viora, hyalina, breviter lobata, lobis anguslis, conüguis, remote pinnatim

laoinialis ssepe purpureis. Capitula c^ minora, disciformia, 9-11 lobata,

lobis ligulatis, ad Va solutis. Scyphuli «margine grosse serrati, extus

minute papillosi » (Spruce).

Hab. Quito (Ortoneda, Spruce) Nova Granada (Lindig), Peru (d'Orhigny),

Merida (Moritz).

7. Marchantia amboinensis Mont. Ann. sc. nat. 1838, p. 43.

Major, sed minus lata, gracilis, flavovirens, tenuis. Frons ad o cm.

longa, 4 mm. lata, multiramosa; costa angusta, leniter producta, sensim

in alas attenuatas excurrens. Stomata magna, vix prominula, ore interno

magno 4 cellulis angustis circumdato. Epidermis tenera. Squamœ postica3

p;irvae, purpureee, appendiculo ovato, circumcirca dense angusteque

spinosa, spina terminali longiore. Pedunculus carpocephali brevis, ad

10 mm. longus, tenuis breviter paleaceus, paleis linearibus, purpureis,

breviter barbatus. Capitula $ pro more solum 4 lobata, normaliter

8 lobata, lobis in piano anguste triangulatis, ob latera decurva condupli-

catim carinatis, profunde solutis, apice sensim atténua tis. Involura magna

lobis parum breviora, hyalina, ore amplo crispa to-plicatulo, integerrimo.

Reliqua désuni.

Hab. Amboina (La Billardière).

Ich habe das Original in Händen gehabt und an den zahlreichen Capi-

tulis keinen gefunden, welcher mit der Beschreibung der Synopsis über-

einstimmt; alle diese Capitula waren unbefruchtet und mangelhaft ent-

wickelt, so dass bessere Exemplare hierüber erst Licht verbreiten

müssen; jedenfalls sind aber die lobi capituli cuneatim angustatiuM

nicht obcuneati, wie bei so vielen anderen Arten.

II. Capituli lobi plano-lineares.

8. Marchantia planiloba St. in Engler, Bot. Jahrb. YIII, p. 90.

Major, dilute viridis, tenuis. Frons ad 4 cm. longa, 5 mm. lata, costa

parum prominente, sensim in alas attenuatas abeunte; cellulse epider-
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midis lenera?, Stoinata majuscula, ore interiio 4-3 cellulis plano-conicis

circumdato. Appendicula squamarum parva, siibrotiinda, margine denlata,

cellulis siibcequimagnis majiisculis formata. Pedunculus carpocephali fem.

validus. ad o' 2 cm, loiigus, ubique brevipaleatus, barba apicalis longa,

hyalina, paleis linearibus. Capitula fem. novemlobala, disco centrali

magno alte convexo, lobis disco duplo brevioribiis, late linearibus, sub-

planis, recte Iruncatis. Involucva hyalina. ore flmbriato. Perianthia

hyalina, ore contracto-plicato breviter fimbriato. Capsula fusco-brunnea,

parietibus la\e annulatim incrassatis. Sporœ 25 ^, vermiculariler lamel-

l.UiC. Ehleres 080 ia. Capitula masc. palmatiflda, lobis ü-7 usque ad

basin fere solutis. lanceolalis^ 12 mm. longis. ScyphuH margine lobati,

lobis triangularibus aculis.

Hab. Africa, 1ns"- San Tfiomé (Moller, Quintas), Angola (Welwitsch),

Kamerun [\)nséï), Pi'euss. Staudt, Zenker), Togo (Büttner), Kilimandscharo

(Volkens). Undussuma (Stuhlmann), Runssoro (Stuhlmann).

IJ. Marchantia foliacea Milt. FI. N. Zel. II, p. 168.

Majoi'. diliile viridis, postice fusco-purpurea; Frons ad 5 cm. longa,

io mm. lata, crassa, costa lata, valde producta et omnium maxima, in

alas validas sensim abeunte. Epidermidis celluke teneras. Stomala magna

ore inlerno subquadrato. 4 cellulis ovalibus circumdato. Appendicula

.squamarum maju.scula, sanguinea, ovata, apiculala, margine integerrima,

repando angulata. cellulis majusculis subceqinmagnis formata. Pedunculus

carpocephali validus ad 3 cm. longus, paucipaleatus, coloratus, apice

breviter barbatu.s, paleis linearibus, purpureis; palea; involucrales pur-

purea* laiiceolalte, cuspidata-. Capitula fem. magna, 1) lobata, centro

maj/rm v.ilde convexo. lobis disci diametro duplo brevioribus, breviter

linearibus. reclr« Iruncatis. siepe valde irregularibus ad 2 vel 3 conllueiiti-

hus; involnnn 8. rusco-j)iiiputfM. ore magno breviter lobalo, lobis longe

(imbri.Jtis, laciiiiis haud pinnatim dispositis. Perianthia colorata. «)re

li.s.so. laciniis brevibus limbrialis. Caiiiluta çf' [)ai"va, brevipedunciilala.

discirormia. sexioba. lobis o\alis ad medium solutis. Sciji>huli dcMilato-

rili.ili.

Hab. Sm /rutmiil (Colciiso. Kiik, iN'liic. Ilciins). 'l'asiiKtnia (W('\-

iiioultii.

I<», Marchantia multiloba Si. n. sp.

.M»'(lio( IIS. lu-sco-Mnilis, po.slicc! Ii.iiiil (•(ijor.il.i. Fions ad 2 cm. l(Mi/.!;i,

.'> mm. lata, aiigusla, valida; costa l.il.i. hciic prodiicla. alis Icnuilm.s

Hi7
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coslae sequilalis. Epidermidis celliilœ tenerse. Stomata magna, humilia,

ore interno 5 vei 6 cellulis angiistis circumdato. Appendicula squamaruni

fusco-purpurea, majuscula, oblonga, acuta, margine irregulariter spinosa

et dentata, cellulis oblongo-hexagonis sequimagnis formata. Peduncidiis

carpocephali temiis, ad 13 mm. longus, iibique paucipalealus, barba api-

calis paleis filiformibus brevibus formata, palese involucrales breviter

lanceolatse, violacese cuspidatse ssepe longe bifldse, margine repando-

angulatse. Capitula fem. majuscula, 11-13 lobaLa, centro integro magno

valde convexo, late conico. lobis centri diametro parum brevioribus,

anguste linearibus, apice truncatis. Involucra integerrima hyalina, cellulis

prominulis crenulata. Capitula masc. femineis sequimagna usque ad cen-

ti-um fere sexloba, lobis angustis divergentibus. Scyphuli margine

crebre dentati, dentibus 6-8 cellulas longis, basi 3 cell, latis Reliqua

desunt.

Hab. Nova Guinea (Macgregor, Armit, Lauterbach, Helhvig), Luzon

(Loher),

11. Marchantia grossibarba St. Soc. nat. Cherbourg XXIX,

p, 221,

Mediocris, gracilis, dilute viridis, postice haud colorata. Frons ad 3 cm.

longa, 3 mm. lala, tenuis; costa humili, haud producta, sensim in alas

validas abeunte. Epidermis tenera. Stomata majuscula, parum promi-

nentia, ore interno 4 cellulis angustis circumdato. Appendicula squama-

runi majuscula, late ovata, obtusa, margine crebre denticulata, cellulis

marginalibus quam reliquœ multo minoribus. Pedunculus carpocephali

validus, ad 25 mm. longus, nudus, apice paleis filiformibus barba lus;

paleee involucrales numerosissimse. confertissimse, oblonge lanceolalse,

lobatse el plurifissœ, laciniis denticulatis purpureis. Capitula fem. minora.

II lobata, centro parvo, convexo, lobis centri diametro longioribus,

anguste linearibus, truncatis, Involucra hyalina, ore aniplo integerrimo,

plicalulo-crispato. Perianthia purpurea, ore parvo, integro, contracto

plicatulo. Scyphuli creberrime minuteque denticulali, denlibus 1-2 cellulas

longis.

Hab. China, Yuennan (Delavay).

12. Marchantia assamica Griff. Nolute, p. 327 c. ic.

Major, magnitudine M. polymorphes squamis posticis magnis, imbricatis,

purpureis, appendiculo magno, rotundalo acuto. Capitula feminea longe

pedunculala, pedunculis crassis, apice purpureo paleatis, 10 lobata, centro
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convexe subcoiiioo. lobis apice plaiio-ex plana lis. truncalis vel obsolele-

enuirginalis.

Hab. India orieitt. ad Fluni. Burramputer et Koondil (Griffilii).

Oie Pflanze liegt in keinem europäiscben Herbar; ich habe die Diagnose

excerpirt und nach den Abbildungen einiges hinzugelügt. so dass es

vielleicht möglich sein wird, die Pflanze wiederzuerkennen, falls aus

jenem selten bereisten Gebiete etwas nach Europa gelangt.

III. Capituli lobi plano-obcuneati.

13. Marchantia papillata Kaddi. Soc. lt. [Modena XIX,

Minor, angusta. fusco-viridis. posticefuscescens. From ad 3 cm. longa,

'i mm. latii. valida, costa crassa, pro planta latissima, postice plano-con-

^exa, abrupte in alas brèves validas transeunte. Epidermis tenera. Stomatu

inajuscula, ore interne 6 cellulis anguslis circumdalo. Appcndicula squa-

niarum niajuscula, lale ovala. acuta, regulariter parvidentata, cellulis

parvis niarginala. Pedunculus carpocephali validus, ad 3 cm. longus.

jialeis brevibus hirtus. apice paleis tiliformibus barbalus, paleie involu-

crales valde niimerosie. late lanceoial». acuniinattO. confertissinm', pur-

pureœ. margine dentatae. Capitula fem. parva, 9 lobata, centro convexo,

medio conice umbonato, lobis contiguis obconicis, apice truncato-rolun-

dalis vel leniler eniarginatis, decurvis, medio gibbis, apice plano-patiilis.

Iiiroliicra hyalina. cellulis loiigiiis promiiientibus crenalo-papnlosa. Sci/-

jiliuU iiiinuU' dfnliciilati.

Hab. lirasilid Mio .laiifiro (Hoosnuilen. Ule). Paraguay (Halaiisa).

Mexico (C. 11. Sriiiiliz).

I't. Marchantia squamosa L. L. in Lfliin. I'iig. \\. p. hi.

.\l»'di«cris, antice dihite viridis. j)ostice fii.sc()-j)ur|iiiras(«Mis. Frons ad

i'i mm. longa. *i mm. lala, tenorrinia. coxla angusta, baud crassa scd

bcru' [iroducta et abrupte in alas tenerriuias abcunle. Epidermis leucra.

Sloiitnla parva, paruin proniimMilia. on* iiilciiio cruciato. Appendicula

sqiiamarum maMUia. cordirormia. parinn r<-panda. Miliinlegeiiinia. cellulis

tn.'ijusculis ;i'<piiiii,igiijs cdnllala. I'edunruhis i arpoccpliali \ali(liis ad

13 iiiiii. longus. uiijtpie lanalini paii-ai-ciis. Ii;irha apicalis cl iii\olii( lalis

p.'iU'is .siniilibus longis t'l angiisl«; liu<-ard>us l'orinala. lUipilula IVui.

|i.rv.i \\ lobnia, cenlro parvo. loi»js sublincariiuis, apic(! ciincaliui dilalalis
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rede Iruncatis decurviilis. Involucra hyalina longe fimbricata. Reliqua

desunt.

Hab. Brasilia (Raddi).

15. Marchantia planipora St. iisp.

Major, viridis, postice fusco-purpurascens. jProMs ad 5 cm. longa, 7 mm.

lala, Costa valida, lata, late convexo-producta, sensim in alas validas

excurrens. Epidermis tenera ; stomata parva, numerosa, vix prominula,

ore interno cruciato. Appendicula squamarum magna, cordata, rotundata.

basi valde constricta, inlegerrima, parvis cellulis marginata, cellulis

centralibus multo majoribus, Pedunailus carpocephali crassus, longissimns

(ad 7 cm.) paucis paleis barbatiis, ceterum nudiis. Capitula 9 magna,

91obata, centro majusculo, lobis centro longioribus, oblongo-obcuneatis,

contiguis, sub apice repando-angulatis, subdenticulatis, ceterum validis

convexo-costatis. Involucra hyalina, breviter ciliata. Perianthia hyalina,

ore parvo integro. Capsula brunnea, crebre annulata. Sporm ignotae.

Elateres 640 jj.. Reliqua desunt.

Hab. Japonia (Ahlburg, Jnouë).

16. Marchantia ^Wilmsii St. Hedwigia, 1892, p. 126.

Major, dilute viridis, postice fuscescens. Frons ad 4 cm. longa, 7 mm.
lata, tenuis; costa haud crassa. sed distincte convexe producta sensim in

alas tenues excurrens. Epidermis tenera. Stomata majuscula, parum

prominentia, ore interno 4 cellulis plano-conicis circumdato, Appendicula

squamarum late cordiformia, acuta, margine regulariter brevilerque den-

tata, cellulis majusculis subsequimagnis conflata. Peduncuhis carpoce-

phaU validus ad 3 cm. longus, nudus, apice paleis flUformibus brevibus

barbatus, palese involucrales brèves, confertae et numerosissimse, late

lanceolatse acuminalse vel, longe bi-trifîdse. Capitula fem. magna

9 lobata, centro magno valde convexe, lobis ex angusta basi optime cune-

atim amphatis, apice rotundatis contiguis. basi sinu rotundato discretis.

Involucra margine cellulis prominuUs longe papulosa. Perianthia hyalina,

ore contractu integro. Capsula fusco-brunnea, crebre annulata. Sporœ

sulphiirese papillatse 3o u. Elateres flavescentes 600 u. Capitula mascula

femineis sequimagna, brevius pedunculata, palmatifîda, 8 lobata, lobis

vix ad medium solutis, ut in femineis sinu rotundato discretis. Scyphuli

margine creberrime breviterque ciliati, ciliis 3 cellulas longis.

Hab. Transvaal (Wilms, Maclea).
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17. Marchantia cuneiloba St. nsp.

Mediocris. aiitice viridis, postice concolor. Frons ad 4 mm. longa, 5 mm.

lata, crassa. postice siibplana; costa vi\ producta, ala? crassiB, margine

breviter acuminata?. Epidermis valida. Stomata majuscula, valde convexa.

ore interno quator cellulis angiislis circumdato. Appendicula squamariim

purpurea. magna oblonga vel anguste oblonga, apice longe setacea,

margine magnis laciniis subpinnala, cellulis elongatis ubique aequimagnis

ledificala. PeduncuUis carpocephali validus, paleaceus, ad 2 cm. longus.

apice paucis paleis filiformibus barbatus, palese involucrales purpureaä.

olilongae. cuspidala\ stepe profunde bifîdse, grosse denlatse. Capitula fem.

majora. 9 lobala. disco centi-ali magno, valde convexo, lobis remotius-

culis, disci diametro brevioribiis. apice leniter cuneatim ampliatis deciir-

vnlis. Involucra discum parum superantia, ore inlegro, rotundalim lobato.

crispato. Capitula mascula femineis majora, palmatiflda, lobis ad 9, ad

Vs solulis angustis, apice palmalim approximalis. basi hastatim diver-

genlibus. Scyphuli minute dentato-ciliati.

Hab. Japonia. Liu-Kiu Insult (Makino. Ferrie). Formosa (A. Henry).

18. Marchantia domingensis L. et L. in Lehm. Pug. YI, p. 22.

Syn. : Marchantia iiiflexa M. et N. Ann. sc. nat. IX, p. 43.

Marchantia linearis L. et L. pp. (quoad pi. americanam).

-Minor, dilute vel flavo viridis, postice fusca. Frons ad 2 cm. longa.

4 mm. lata, valida, costa parum prominens, sensim in alas validas alte-

iiiiata. Epidermis valida, interdum 2 cellulas crassa. Stomata magna, ore

interno quadrato. 4 cellulis angustis circumdato. Appendicula sqnamarum

niagna, ovato-oblonga, cuspidala, irregulariter,crenato-denticulata, cellulis

minoribus niarginata. Pedunculus carj)()ce|)hali tenuis. 15 mm. longus.

paleis lijaliiiis hirliis. ajiicc siniilitor barbatus. palea' involucrales lanceo-

lalîe. cuspidaUi' vel longe setaceie. Capitula loin. j)aiva. 9 lobata. centid

inlP!/ro majuscule, hjbis diver^îenlibiis. liiicai'ibus. apice parum obcunoatis.

Iruncjilis vel 2 vel 3 dentalis, centri diametro subaiquilongis. Inrolucra

hyalina, breviter fimbriata. Heliqua ignota.

Ilab. Insiilu' Indice occid. S' (jfiristopk (Uro\ûG\), .S'" /Jo//<///f/o (ICggersi.

Ifomitiira Cl'^j'gers). Puerto Iliro fSinlenis). Martinique (Siebel", Helan-

j/f-r. .M«-ral. Pb'-oj. ///z/7i fKlin.'nlicrgj. Mr.riro (C. 11. HiandI).

M. Ifnniini/enxis liegt un lifili. Xi'c-. ;iiich unb-i- dein .Namen .)/. pahnalu

•;\ Insiil,! Java U'u. Sicher, \\\ l'olge des bekannten Irrtums Sitibers. der

die JUrrkiiiifl .s«!iner l'llan/eii auf der Heise iiidil iKttier! iiiid si(^ s|i.iler

ad libiliJin da/.ii gCHotzl bal.
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19. Marchantia Elliotii St. n. sp.

Minor, dilute viridis vel flavo-virens, postice haud colorata. Frons ad

2o mm. longa, 4 mm. lata. Costa angusla, bene producta, alis tenuibus.

Epidermis tenera, stomata humillima, majora, ore interno, 4 cellulis

angusLis circumdato. Appendicula squainarmn magna, subrotunda, arcle

constricta, margine dense regulariterque spinosa, spinis brevibus validis.

Pedunailus carpocephali validus ad 3 cm. longus, paleis filiformibus

hirtiis, apice similiter barbatus, paleae involucrales late lanceolatee^ cuspi-

datae vel longe setacese. Capitula fem. majuscula, 9 lobata, centro inlegro

lato, medio umbonata, lobis centri diametro diiplo brevioribus, sinn

rolundato discretis, basi convexis apice applanatis, cuneatim dilatalis.

Involucra hyalina, ore mtegerrimo haud crispato. Perianthia ovala, ore

rostrato, flavescentia. Capsula fusco-brunnea, crebre annulata. Sporse

27 [i, flavse asperae. Elateres 660 u. Scyphuli creberrime ciliolati, ciliis

2-3 cellulas longis. Reliqua desunt.

Hab. Dominica (Elliot.j.

20. Marchantia globosa Bridel. Syn. Hep., p. 531.

Minor, gracilis, antice pallide-virens, vel pallide flavicans, postice pur-

purea. Froiis 4 cm. longa, 6 mm. lata, costa crassa, valde producta, sensim

in alas tenues excurrente. Epidermis valida. Stomata magis prominula,

ore interno subquadrato, 4 cellulis ovalibus circumdato. Appendicula

squamarum majuscula late ovata acuta, crebre et valide spinosa, dilute

purpurea. Pedunculus carpocephali ad 5 cm. longus, validus, nudus, paleis

longis hyalinis flliformibus barbatus, palese involucrales lanceolatae, hya-

linae, apice longe setacese. Capitula fem. minora, 9 lobata, centro magno

9 costato, lobis centri diametro aequilongis, late linearibus, apice cuneatim

dilatatis, rotundato-truncatis. Involucra hyalina, magna, margine integer-

rima crispalulo-plicata. Perianthia hyalina, ore contracte integerrimo.Sporéi?

28 [ibrunneae, vermiculariterlamellatse, Elateres 550 [ji. Capsula profunde

quadrivalva, fusco brunnea, parietibus creberrime annulatis. Capitula cT

femineis submajora, brevius pedunculata, fere ad centrum sexlobata, lobis

linearibus divergentibus. Scyphuli patelliformes, margine integerrimi.

Hab. Insulse Mascarenœ (Delessert, Robillard), Mayotte (Boivin), Nossi-

Bé (Boivin), Africa orient. Butumbi, Uluguru, Undussuma, Bukoba

(Stuhlmann).

21. Marchantia rubribarba St. n. sp.

Major, viridis, flaccida. Frons ad 4 cm. longa, 6 mm. lata, tenuis. Costa
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haud producta, sensim in alas atteiiuala. Epidermis tenera. Stomata

humillima. poro inlerno quatuor cellulis anguslis circumdato. Appendicula

squanu'irum magna, subrolunda. grosse obluseque denlata, cellulis aequi-

niagnis formata. Pedunculus fem. lenuis, lo mm. longus, nudus, apice

paleis lanceolalis purpureis brevibus barbalus. Capitula feminea sym-

metrica. 9 lobata. lobis radiatim contiguis. laie obcuneatis, apice Iruncatis.

tenerrimis. viridibus. lamellis perlucenlibus striolatim reticulalis, cenlro

umbonalo parvo. Involucva hyalina, breviter incisa vel repanda, lobulala,

lobis par^^crenulalis. Perianthia ore paivo lubuloso. Scyplmli crebre

ciliati. ciliis o-O cellulas longis. Reliqua désuni.

Hab. Xoid Guinea (W. Fitzgerald) in rupibus humidis.

^:2. Marchantia simlana St. n. sp.

Minoi-. dilule viridis, postice purpurascens. Frons ad 2 cm, longa,

4 mm. lata, tennis. Costa humilis, haud prominens, sensim in alas validas

atlenuata. Epidermis tenera. Stomata majuscula, parum prominentia, ore

interno o coUulis angustis circumdato. Appendicula squamarum majus-

cula. late ùvala, acuta, margine minute crenulata, cellulis parvis marginata.

Pedunculus carpocephali tenuis, brevis, ad 1 cm. longus, nudus, apice

paleis (iliformibus barbalus; pale;o involiicrales laie lanceolala* cuspidata*

vel longe .selacea.'. Capitula fem. parva, 9 lobata, cenlro inlegro niajus-

culo. lobis centri diametrosequilongis, linearibus, remoliusculis subplanis,

apice leniter cuneatim ampliatis. Involucra hyalina, lobulala. lobis (im-

briatis: relirpia desunt.

liai). HimaUujd, Siiiila fliiandis).

•i'-\. Marchantia subandina Siniicc. Kdinb. IJol. Sdc. 1885.

p. 'M'A.

.Minor, gracilis. viridis, postice liaiid colorala. Fions ad 'i cni. longa.

'.i iiiin. lata, valida, cosla lata, conNcxo-producla. .sciisini in alas ui(piilatas

allciinat;«. Epidermis tenera. Stomata minuta et humillima, oro inleriK»

qualiior cellulis anguslis circumdalo. Appendicula scpianianim parv;i. l.-iic

ovnta. obtiisa, margine cellulis longis iinuiiiiiiilis gro.sso p;i|iiil(isa. ('cliiila-

cenlrnh's iuarginalil)us majores, l'rdiinnihis carijoccfiliaii IcMiuis ad ^ cm.

Irini/us. nudus. p.dojs |iurpureis lilirormii)Us barbalus: |ial(>a> iuNolucrales

lanceolat;«', rrenulala'. subdctnlata', •,\\)\ca i'ioUw.any Capil ulu Iciiiiiu.i p,ir\ i.

9 lobata. conli-o inl<'gro niajusculo. conxfxo. lobis ccniri diamclro paruni

bn-vionlMi.s, lineari-obcuncalis, subplanis. apice Iriincato-idliindalis. In-

volucra hyalina, orn inle^errimo. ' l'eriitnlliia apice iiia'ipi.iliicr ;; lid.i.

mil.. iiKiiii. ikHHH., mai IH'.»!». 171 27
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Capsula rufa, trabecülata. Sporse fulvse, scaberulœ, médiocres. Elateres

elongali, monospiri^> (teste Spruce). Capitula mascula femineis multa

majora, breviter pedunculata, 6-8 radia ta, centre integre parvo, lobis

diametro centri duplo longioribus, linearibus, divergentibus, geminatim

approximatis.

Hab. Andes Peruviani ad fluni. Huallaga (Spruce).

IV. Capitula breviloba vel subintegra.

24. Marchantia fusca St. n. sp.

Magna, fusco-viridis, postice fusco-purpurascens. Frons ad 4 cm. longa,

10 mm. lala, margine sœpe crispata, valida. Costa crassa, haud tamen

producta, sensim in alas valde attenuatas excurrens. Epidermis tenera.

Stomata parva, parum prominula, ore interne parvo cruciato. Appendicula

squamarum magna, ovato-rotunda, obtusa, integerrima, cellulis mediocri-

biis ubique fere aequimagnis formata. Peduncuhts carpocephali brevis-

simus, ad 7 mm. longus, paleis longis purpureis hispidus, apice paleis

similibus longe barbatus; palese involucrales lale lanceolatse, longe

cuspidatse, apice setacese, valde numerosse confertissimse. Capitula fem.

magniludine mediocri, hemisphaerica, omnino elobata, margine perfecte

integerrimo. Involucra hyalina, margine profunde lobata, lobis maxime

laceratis, fimbriatis. Reliqua desunt.

Hab. iV. Zealand (Pétrie).

25. Marchantia paleacea Bertol. Opusc. scient. Bol. I, p. 242.

Major, glauco-viridis, marginibus ssepe purpurascentibus, postice haud

colorata. Frons ad 5 cm. longa, 8 mm. lata, tenuis; costa valida, parum

convexa, in alas longe attenuala. Epidermis valida. Stomata parva, parum

prominula, ore interno cruciato. Appendicula squamarum magna, cordi-

formia, oblusa, irregulariter repando-angulata vel hie ilUc denticulala,

cellulis ubique fere sequimagnis, majusculis. Pedunculus carpocephali

crassus, ad 4 cm. longus, paleis filiformibus hirtus, apice simihter

breviterque barbatus. Capitula $ magna, disciformia, e centre parvo pro-

minulo 9 cosLata, costse in lobos continuatas brèves, lato sinu obtuso dis-

discretos, apice Iruncatos, planiusculos. Involucra purpurea^ irregulariter

breviterque lobata, lobulis pinnatim lacinulatis. Perianthia hyalina, ore

parvo plicatim contracte. Scyphuli margine triangulatim lobati, lobis

acutis, basi minute denticulatis. Reliqua desunt.
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Hab. Italia (De Xoloi'is. Arcangeli. Moggridge), Hispania (Willkomm),

Portugal (Moller). Açores lus"" (Simroth. Carreiro).

^0. Marchantia brasiliensis L. L. in Lehm. Piig. lY, p. 32.

Mediocris, dilule viridis vel flavicans, poslice fiisco-purpurea. Frons ad

3 cm. longa. 10 mm. lata, saepe sub flore simpliciter innovata. Costa lala,

bene producta, sensini in alas validas excurrens. Epidermis valida.

Stomata majora, bene proniinula, ore inlerno magno, o celliilis anguslis

circumdalo. Appeudicula squamarum minora, ovala, acuminata, omuino

integerriina. celliilis mediocribus ubi(|iie l'ère requimagnis formata. Pedun-

calus carpocephali inariine crassas, ad 2 cm. longiis, paleis l'uscis ramosis

hirtiis. apice paleis lanceolalis purpureis et pendulis maxime villosiis.

Capitula fem. majusciila. valde convexa. brevissime 4-() lobulala, lobis

vi\ discretis. vaJlibus intertluentibus noiatis. Involucra h) dim^t, margine

liaud lobata. breviter fimbriala. Capitula mas. peltata, brevius pedun-

culata (ipse haud vidi).

Hab. Brasilia (Sellow. (îuillemin), S*^« Domingo (Eggers).

M. chenopodd ist eine viel grCissere Fllanze, welciie unsymmetrische

Capilula hal iiiui sich schon durch die gezähnten appendicula leicht

utilerscheidt'ii lässt.

^11. Marchantia Pappeana Lehm. Pug. X. p. 2L
.Mediocris. viridis, postice purpurascens. Frans ad 4 cm. longa, 7 niui.

lata, lenuis. Costa parum producta, sensim in alas validas excurrens.

Epidermis tenera. Stomala magna. i)arum pi'ominnia, ore IiiIcümio magno,

qiiadralo, 4 cellulis anguslis circumdalo. Appendicula squaiiianiiii magna,

rordiTormia. acuta, margine repando-aiigulala el crenata, c(^llidis a'fpii-

niagnis mediocribus formata. I*ediiitniliis caipocephali validiis. 3 cm.

longus. nudus, apice paleis hyalinis lini'.uilHis longissime barbaliis.

(Mpitnla /ein. di.scjformia, plaiio-convexa. brevit<!r 11-12 lobala, lobis

planis. sinn rolundato disci'cîlis. duplo fci'e bnïvioribus (juam latis, apice

Iruncilis. Inrolurra liyalina. brevilcr lobala, lobis cilialis. 1'eri.antliia

hyaliiia, ore p.irvo conlracld. Capsula fiisco-liiiiiinci. riclu'c ;iiiiiiil;il;i.

Spor.'fi 2*)
{i., na\;i'. Elatrres OMO [j,. Sriipluili inarf^inc crriirt' dciilali,

(bMilibiis 3 collulas longis, basi 2-3 fcIlMlas l.ilis.

liai). Caput Ihmi. sp. (I'.ippc). ,\illiiir iiii«(ii;iiii i'cpcria.

2b. Marchantia umbellata M. in l'.w^U'V, IJot. .lahrb. IH!)."»,

|.. Mi.
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Major, lenuis, pallide-virens, margine purpurascens, postice haud colo-

rala. Frons ad 6 cm. longa, 6 mm. lala ;
costa angusla, haud producta,

sensim in alas tenues excurrens. Epidermis cellulis sequaliter incrassalis

valida. Stomata minora, ore interno 4 cellulis angustis circumdato. Appen-

dicula squamarum magna, cordata. apice longispina, ceterum irregulariter

parvidenlata. cellulis parvis marginata, cell, centrales multoties majores.

Pedimculus carpocepliali ad 15 mm. longus, tennis, longe paleaceus, apice

atque ad involucra paleis longis, liyalinis, filiformibus maxime barbatus.

Capitula fem. minora, disciformia. piano convexa, 9 lobata, lobis bre-

vibus rotundatis (in planta juvenili et solum pistil lifera). Capitula masc.

femineis sequimagna, disciformia, 9 radiata, radiis usque ad apicem

connatis acute tamen prominenlibus, lamina interradialis leniter excisa

(unde nomen « umbellala »). Scyphuli parvi, margine dense longeque

ciliati.

Hab. Africa orient. Usambara (Holst.).

29. Marchantia Miqueliana Lehm. Pug. X. p. 20.

Major, tenuis, viridis, postice fuscescens. Frons ad 33 mm, longa,

7 mm. lata. Costa humiUs, haud producta, sensim in alas tenues excurrens.

Epidermis tenera. Sfomaïa maxima, parumprominula, ore interne magno

quadrato, quatuor cellulis angustis circumdato. Appendicula squamarum

purpurea, basi valde constricta, ovato-oblonga, acuminata, acuta, margine

varie lobulata, basi subdentata, cellulis minoribus sequimagnis formata.

Capitula masc. magna, longe pedunculata, pedunculo crasso, fusco, 3 cm,

longo, nudo, palmaliflda. lobis ad 6, usque ad basin 1ère liberis, angustis,

crispato alatis. 6-7 mm. longis. validis, divergentibus. Reliqua haud vidi.

Scyphuü margine valide spinosi, spinis 7-8 cellulas longis, basi 3 cellulas

latis.

Hab. Java (Miquel).

Lehmann beschreibt die capitula fem. wie folgt : « hemisphserico-um-

bilicata, centro pedunculata, ambitu brevissime decemflda, sublus breviter

fibrillifera, involucris oligocarpis, ore lacero-flmbriatis. Involucella mem-
branacea, quadrifida. Capsula matura, subexserta, vertice déhiscente,

demum profunde quadripartita ». Die Pflanze scheint also eine gute Art

zu sein, da eine Species mit capituli lobis brevissimis und einem capitule

hemisphserico symmetrico aus Java nicht bekannt ist. Lehmann'sche

OriginalpHanzen sind zum Teil im Herb, der Universität Rom (Herb. De

Notaris) vorhanden. Wo aber ist der Rest seiner wertvollen Sammlung
geblieben?
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30. Marchantia parviloba St. in Engler, Bot. Jahrb. 1895,

p. 305.

Magna, tenuis. anlice viridis, poslice purpurascens. Frons ad cm.

longa, 6 mm. lata; costa humilis. lata, tertiam latitudinis partem lenens,

sensim in alas validas excurrens. Epidermis lenera. Stomata maxima,

parum proniinula. ore interno magno. 5-6 cellulis plano-conicis circum-

dato. AppeiHlicnla sqiiamarum magna, cordata, subrotunda, arcte con-

siricta, acuta, margine repando-angulala vel irregulariter dentata, cellulis

majusculis. marginalibus duplo minoribus. PedimcMlns carpocephali

validus. ad 3 cm. longus, nudus, apice paleis filiformibus long! us

barbalus: [jaleteinvolucraleslanceolatae, cuspidatcB, integerrimœ. Capitida

o magna, plano-convexa. disciformia, 9 lobala, lobis sinu rotundato dis-

crelis. brevibus. subquadratis. apice truncalis. Involiicra hyalina, breviler

lobala. lobis limbriatis. Veriantltia hyalina, ore parvo tubuloso pauci-

dentalo. Capsula fusco-brunnea. laxe annulata. Sporse "11 jx. flavo-vires-

cenles. Elateres 7^0 jj,. Scypludi magni, minute ciliali, ciliis 3 cellul.is

longis; cilite siniiles in externa facie patellse sparsre.

Hab. Africa orient, in M'e Runssoro (Stuhlmann 2800 m.).

31. Marchantia viridula L. L. in Lehm. Pug. lY, p. 33.

.Magna, roiiusta. viridis, poslice fusco purpurascens. Frons ad 5 cm.

longa, 10 mm. lala, coriacea. Costa angusta, parum producta, sensim in

alas validas alleinjala. Epiderniis lenera. Stomata minora, parum pronii-

nula. ore inlerno \ cellulis plano-conicis circumdato. Appendicula squa-

ruariim maxima, normaliler oblongo-ovala, interdum breviora et magis

rolundala, ubiqiie broviler denliculala. cellulis parvis marginala (cenliali-

bus niullo majoribusj. Pcdiincnlns carpocephali validus, ad 25 mm.
longus, apice paleis lanceolatis dense barbalus. Capitida 9 magna. 9-11

lobala, lobis valde devexis, anlice costalis, ad V» !^<''"li^- (l<!ns(M(iiitiguis

apice rima angusla bnniler incisis. lobulis Iruncalo roliindalis, plaiiis.

fnrolucra liNalina, margine niimil«* crenalo-denliculala. l'criaiill/la

hyalina, or«» par\(j intfgro. Capsula l'usco-brunnca. (Irnso annulil'cr;!.

Spor.e 25 |j., Ilavii'. Elateres (KJO |j.. (Àipitula masc. l'cmineis minora,

palnialillda, brevius peduni:ulala. H lobala. lobis angiislis, per paria

approxinialis, ad niediiiin solulis. Scypliuli breviler denliculali. dcnlibus

2 ceiiiilas longis b.isi 2 coll. lalis.

Ilab. Ins"' Mascaren.r fModriguc/., Hoivin. ArmaiiK*'. (iarnicr. las"- Cn-

mor.i; ( liiimblolj MadaijasrariW'iwWv).
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32. Marchantia subintegra. Mitl. Linn. Soc. Y, p. 125.

Minor, angusta, pallide viridis vel flavicans, postice fuscescens. Frons

ad 3 mm. lata, 3 cm. longa, crassa. Costa latissima, bene convexa, alis

brevissimis sensim atlenuatis. Epidermis tenera. Stomata parva, humilia,

ore interno 4 cellulis plano-conicis conniventibus subclauso. Appendicula

squamarum magna, basi valde conslricta, ovata, angusta, acuminala,

angulatim repanda, celUulis marginalis parum minoribiis. Pedimculus

carpocepbali ad 2 cm. longus, validus, ubique sparsim lanatus, apice

paleis longis filiformibus purpureis barbalus; paleae involucri lanceolatee,

dentatse, apice longe attenuatse, interdum bi-vel trifidse vel denlatee.

Capitula 9 symmetrica, hemisphserica, quadriloba, lobis ad medium

liberis ovatis, decurvis. Involucra sub lobis inserta, hyalina, margine

breviter lobulata, lobis rotundatis, creberrime et purpureo fimbriatis.

Capitula (^ asymmetrica, 8 radiata, radiis connatis, levi sinu acuto dis-

cretis. Reliqua desunt.

Hab. Assam (Grifflth), Himalaya (Hooker et Thomson), Darjeeling

(Wichura).

Hinsichtlich der Stellung der Involucra unter (nicht zwischen) den

lobulis, siehe die Einleitung zum Genus Marchantia.

33. Marchantia Bescherellei St. Rev. bryol. 1888, p. 86.

Major, fusco-viridis, postice fusco-purpureus. Frons ad 4 cm. longa,

10 mm. lata, tenuis. Costa angusta, bene producta, late convexa, abrupte

in alas tenerrimas excurrens. Epidermis tenera. Stomata magna, alte

prominula, ore interno 6 cellulis conicis circumdato. Appendicula squa-

marum parva, rosea, ovata, angulatim repanda. Pedunculus carpocepbali

validus, ad 2 cm. longus, nudus, apice paleis roseis, lanceolatis, cuspidatis

barbatus. Capitula fem. magna, disciformia, fusco-viridia , tenera et

venosa, centre plano-convexo, 9 lobata, lobis planis usque ad apicem fere

connatis, apice rotundatim prominentibus, incisura brevissima ilaque

dislinctis. Involucra hyalina, parvilobulata. irregulariter breviterque

limbriata. Perianthia hyalina, ore contracte breviter rostrata. Capsula

fusco-rufa, laxa annulata. Spofae flavse, 23 ^. Elateres 720 |jl. Capitula

masc. femineis sequimagna, palmaliflda, lobis 4 latis ad medium liberis.

ScypJmli desunt.

Hab. Brasilia, Rio Janeiro (Glaziou, Ule).

34. Marchantia crenata Austin. Torrey Bot. Gl. Y, p. 14.

Minor, fusco-viridis, postice purpurascens. Frons ad 3 cm. longa, 5 mm.
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l;it;i. crassa. magnis et numerosis duclibiis muciferis percursa. Costa valida,

haud lamen producta, seiisim in alas validas excurrens. Epidermis tener-

riraa. Stotnatu maxinia. ove interno 5-6 cellulis plano-conicis circumdalo.

Appeiidicula squamanim purpurea. ovato-lanceolala vel ovato-oblonga.

acuta, cellulis mediocribiis ubique fere ît'quimagiiis l'ormata. Pedunculus

carpocepbali validus. brevis. 10 mm. ibngus, paleis linearibus valde hir-

sutus, apice similiter barbalus, paleis involucralibus tamen brevioribus,

roseis. lanceolatis. Capitula fem. parva, hemispheerica, crenato-sexlobala,

lobis brevibus. rotuiidatis. apice brevissime bilobis. Involucra parva,

margine parvilobulata. lobis irregulariler cilialis. Reliqua desunt. Scy-

pliiili parvi. margine dentati, dentibus par^^s, triangulatis. acutis, inleger-

riniis,

Hab. Uaiiai (Mann etBrigham. Baldwin).

»7'i
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a II steine

zu einer

Monographie der Convolviilaceen

Ha» s H ALLIER

(Fortsetzung zu Band VI, N° 9, S. 714-724.)

9. Die von Caec. mid Ed. Seler in (Guatemala gesammeilen

Convolvulaeeen des Berliner fleibars.

Evolvulus alsinoides (L.! 17o3) L. Sp. pl. ed. 2 (1762). p. 392,

var.

Guatemala, Dpt. Huehuetenango, DisLr. Neuton, Pueblo viejo Huen

Santo, zwischen hohem Grase und Buschwerk auf Kalkfelsen 1300 m,

überm Meer ausgebreitet niederliegend (Seler n. 2785. — Am 15. Juli

1896 in Blüte und Frucht. — «Blüte hellrosa»); Eichwald an der Bar-

ranca del Zapote bei Guatemala (Seler n. 2467. — Am 29. Nov. 1896 in

Bl. u. Fr. — « Blüte blau«)-

Operculina pteropus Meissin.! in Mart. Fl. bras. YIl (1. Aug.

1869), p. 214 excl. synn. Convolviilo davnto Pw.! el Caloiiyctio clavcUo

Don! ad Ipomœam (§ Eriospermum) lactescenteni Benth.! transferendis^

emendando syn. Calonyctio pterode Don (sphalm. pro pteripedi). — Con-

volvulus phœniceus Pav. mss. ! in herb. Boiss.
"— Calouijctiou pteripes

Don! Gen. syst. lY (1838), p, 264. — Calouyction pterodes (sphalm.)
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Choisy! in DC. Prodr. IX (184o), p. 346. — Ipomœa pterodes Seem. Bol.

Herald 1 185:2), p. 171. ii« 677 l. Hook, in Bot. mag., non Choisy. — Ipo-

mœa alatipes Hook. Bot. mag. LXXXVIII (.1862), t. 5330. — Ipomœa (data

Rose in Conlrib. U. S. Nal. Herb. I, 4 (30. Juni 1891), p. 108, t. 10, non

R, B». — Convokulus Meclioacana Moc. et Sessé Fl. Mex. in La Nalui-aleza

ser. 2. vol. H. 6 (Mexifo 1893) apend., p. 36, — Operculina sp. Halluîr r.

in Bull. soc. r. bot. ßelg. XXXY. 1 (;1896). p. 271.

Nom. vern. : .M ichoacan ' l. Hook. 1. c. Moc. etSEssiil.c, iMechoacan

t. HoFfM. in sclied.

Mexico, in oppido Xandio et in pnedio de los Laureles (Moc. et Sessé

I. c); Colima (Kerber n» 134, Hb. Bei-. — Blühend am 29. Okt. 1879);

State of Jalisco. Rio Blanco (Paf.mkr n« 422, Hb. Barb.-Boiss. — Blühend,

Jiin.-Ükl. 1886. — Blütenstiele ohne jede Spur von Flügeln); «along

creek bottoms and in canons, climbing over fences and bushes al Alamos

(Pai.mer n'> 706. — iJlühend und fruchtend, 16.-30. Sept. 1890) » Rose 1. c.

(iuatemala. Relaluleü (Bkr.noulli et Gario n^ 1890. Hb. Gott. —
Okt. 1877): Dpt. Huehuetenango, Dislr. Neuion. bei Neuion im Gebüsch

und dem Gestrüpp der vorjährigen Millpas rankend (Seler n« 2384. —
Blühend. 8. .Sept. 1896. — «Blüten bräunlich gelbrot»).

San Salvador (nach einem im Besitze des Herrn I)'' F. Heim belind-

lichen Exemplai-. — «Grosse racine à latex blanc, excellent purgatif,

croit partout. .Méchoacan véritable du Salvador, llores rosei »).

Costa Rica. Taca res (D'' Cari IIoffma.nn n'> 427, IIb. Ber. — Blühend

irn Nov. 1,S54. — Starkes Drasticum»); buissons à Sagarto (Ad. To\i>i;z

II" 4832. liii. liiiix. — Blühend im Dec, 1891. — «Fl. jaune orangé»).

Panama, province of Vcragiias. Bio do Santainaria (Sfem. I. Sekm. el

HooK. 11. cc.j.

Venez II el.i (Fkmh.eii ir^ 208 V I. IIook. I. {•.).

Kcuador. Iluayaqiiil (llh. Pwon in iih. Boiss. — Bliiliend).

.An d«'ii nieislen der gesehenen lAeiiiplare sind die Bliitenslicle mil

drei sich an beiden l'Jiden ailniählich aiisspitzeiiden häutigen Flügeln

versehen, die m ihrer Breite sehr wecliseln. Besonders deutlich siml

die>ell)eii ;iii d'Mii K\eiiiplar von PvMtN aiisgel)il(l(a. während an dein in

allen Teilen erheblich zieilicliereii l'Aeiii[il;ir Pai.mer ii" 122 auch nicht

die xering.sle Spur von FlÜKelii zu liemerkeii ist. Möglicher Weise gehört

' Sifrlic aiii-li Niicva Karfiiafripca Mex icaiia, liTfcra ('(licidii (Mexico

1K!I<>;, S. WH, wo irrtllinlicli liii* noniaiiKTilvaiiisi'lic limunrti JnUifin Pi itsii als

SlaiiinipOnnz'' der l)niK<^ M,iclioa<-,'iii aiii^'cspioclicri winl.
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ZU dieser flügellosen Form Ipomœa rhodocahjx Gray in Proc. Amer.

acad. XXI], 2 (1887), p. 439, die mir leider nicht mehr deutlich in Er-

innerung ist, obgleich ich dieselbe im Brit. Mus. gesehen -habe (Staat

Jalisco : Palmer n^ 421. — Blühend, 1886). Die wenigen Notizen, welche

ich mir über no 421 gemacht habe, passen auch auf no 422 vollkommen

und ebenso stimmt nach der Beschreibung der bei Xorullo gefundene

Convolvulus Mexkanus Moc. et Sessé Fl. mex. in La Naturaleza ser. 2,

lom. II, 6 (Mex. 1893) apend., p. 36, mit der ungeflügelten Form von

Operciilina pterojms überein.

Operculina tuberosa (L. ! 1753) Meissa. in Mart. Fl. bras. YII

(1. Aug. 1869), p. 212; Hallier f. in Engl. Jahrb. XYI, 4-5 (27. Juni

1893), p. 476 et 549, XYIII. 1-2 (22. Dec. 1893), p. 119. et in Yerslag's

Lands plantentuin Buitenzorg 1895 (Batavia 1896), p. 128. — Ipomœa

tuberosa L.! (1753); Miller Lexicon II (1772), p. 609 no 5 c. syn.; Willd.

Sp. pl. I, 2 (1797), p. 881 ; Choisy in DG. Prodr. IX (1845), p. 362 excl.

specim. abyss. et syn. Steud. ad Merremiam kentrocaulem m. [Operculi-

nam kentrocanlem Hallier f.) translatis, excl. syn. Blanc, ad Ipomœam

cairicam Sweet translate, non Lour. nee Righ. — /. Glaziovii Dammer! in

Engl. .lahrb. XXIII, 5 (27. Aug. 1897), Beibl. n« 57, p. 40.

Westindien (Crudy. Hb. Mon.; Favrat no 114. Hb. Boiss.; E. Otto

no 159, Hb. Yind.); St. Domingo (Poiteau, Hb. Del.); Guba (Wright

no 1657, Hb. Boiss., DG.).

Mexico (Schiede und Deppe. Hb. Yind.; Jürgensen n« 862, Hb. Boiss.,

Del.).

Guatemala, St. Thomas (Friedrighsthal no 63 und 187, Hb. Yind.);

Dpt. Escuintla, San Juan perdido bei Santa Lucia Gozumalhuapa, im Ge-

büsch rankend (Seler no 2450. — Blühend, 17. Nov. 1896. — «Blüte

gelb)^.

Yenezuela. Las Trincheras (Warming, Hb. Havn. — Dec. 1891).

Ecuador, in sylvestribus El Kecreo (Eggers n« 14996, Hb. Mon. —
Aug. 1893. — «Suffrut. alte scandens. Florib. luteis»).

Brasilien, Rio de Janeiro (A. Glaziou no 15267, Hb. Ber. — Blühend).

Angola (Welwitsgh no 6254, Hb. DG., Kew.).

Upper Egypt (Parlatore!, Hb. Kew. — 1847).

Mauritius (Bojer!, Hb. Kew.); Rodrigues (D'' I. B. Balfour!. Hb.

Kew. — YIII.-XIl. 1874).

Ostindien (Wight Kew. distr. no 1983, Hb. Boiss., Mon., Yind.;

Hohenacker no 308, Hb. Boiss.. DG., Mon.); Peninsula Indise orientalis
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(Herb. Rottler!, Hb. Kew.; Hb. Wiüht propr. n" 2279!, Hb. Del.. Kew.);

Deccan (Ralph n" 329, Hb. Del.); Bombay (Roux, Hb. Del.); Madras

G. BiDiE. Hb. Madr. — 1873).

Java, kültivierl im bot. Garlen zu Buitenzorg (nach eigener Beobach-

liing 1893-1896).

Neu Calédonien (Grunow, Hb. Del.).

Ipomœa (§ Pharbitis) suffulta (11. B. K. 1818) Don Gen. syst. iV

(1838), p. 271).

Mexico (Hb. Pavon. Hb. Boiss.); Rio Joluapan prope Coisto (Karwinskv,

Hb. Mon.); State of Oaxaca. calcareous hills near Oaxaca, 6000 ft. (C. G.

(Prlnüle n» 4753. Hb. Barb.-Boiss.. Hanib. — Blübend, 1. Aug. 1894).-

Guatemala. Dpt. Huebualenango. Distr. Neuton. Uaxac-Kanal, aut

licht bewaldeten Kalksteinhügeln zwischen Felsen und Gras rankend,

1.500-1400 m. (Seler n« 2781. — Mit dicker, an Bnjonia erinnernder

Pfahlwurzel: blühend. 13. Juli 1896. — «Blüte rotviolelt »); ebendort,

allflicht bewaldeten Kalkhügeln, 1400 m. (Seler no 3012. — Blühend,

28. Juli 1896. — «Blüte rotviolett»)-

Ipomœa (§ Balatasj variabilis (Schlecht, et Cham.! 1830) Cholsy!

in DC. Prodr. IX (1843). p. 383.

Guatemala. Dpi. und Distr. Escuintla, San Andres Osuna, im Gebüsch

rankend (Seler n" 23;î2. — Blühend und fruchtend. 9. Mai 1896. —
• Rlüle rötlich»); Djit. Alla Vera Paz, Petet bei Goban, im Gebüsch

rankend (Seler iv> 3410. — Dlühend. 19. Dez. 1896. — «Blüte rosa mit

dunklerem, karminrotem Schlünde").

Ipomœa (|^ ]>eiocalyx) capillacea (II. H. K. 1818) Don Gen. .syst.

iV I l.s;]^i). p. 2()7. — Cimtiia Inbcrosa W. et Scii. Syst. IV (1819). p. 793.

Gaiilis Silbsimplex, erectus.

(iiiatemala , D()t. Hiudiuoleiiango. Distr. Neuton, l'axac-Kaiial, auf lichl

JMjwaldeton Kalksleiiihügelii, 1.300-1400 m. (Seler n" 2783. — Mit (MU-

farher. sjiiiKbdformiger Knolle; blühend. 13. Juli 1896. -- « Hh'ile ro.sa»).

VfiH-zuelafF'^idEH.sn" 13401. III. . II.imi. — 22. Juli 1891).

Ipomœa (Jj Kriü.spcniiiJiuj microsticta IIali.ikh f. sp. n. —
Kriil<'X vohjbilis. glaber; rami li^nosi. tenues, leroles, fiisci; folia cor-

dala. M\\\\\\\\y'. .sal lori^o obtiiso miirroniil.ilii Icrmiiiala, basi le\il(M'el

lalf; siniiala. inl«'g«M'rima, l('iiuitt'r iiH'iiilw.iiiacca, pia-icr iiervos siihtiis

prif;ci|iuc ad basin parce piibcriilos gl.ihra, supra .ilio-viiidia. siihliis
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pallidiora glaucescentia, tenuiter et dense clalhrato-venosa, praecipue

subtus glandulis microscopicis sub lente vel eliam oculo inermi obviis

dense et minulim nigro-punctala, pinninervia, nervis lateralibus utrin-

secus ca. 8 ascendenlibus procurvis inlra marginem arcuatim anaslomo-

santibus. basalibus densioribus, peliolo tenui longo apice utrinsecus nec-

tarium punctiforme gerenle; flores in paniculis axillaribus solitariis

longe pedunculatis inferne seepius foliosis remole cymas longe stipitatas

gerentibus vel ipsis ad cymas umbelliformes depauperatis. médiocres;

pediinculi lignescenles, rigidi, teretes, ramissimiles; pedicellilongius-

culi, tenues, angiilosi. subclavati; calyx globosus, sepalis ellipticis, valde

convexis, glabris, membranaceo-coriaceis, subfuscis, exterioribus 2 mino-

ribus; corolla campanulata, tubo lalo intra calycem valde coarctato.

sicco basi nigricanle, fasciis mesopelalis 5-nerviis. segmentis commissu-

ralibus in lobos semiorbiculares productis; genitalia inclusa; stamina

insequilonga . antheris lineari-sagitta tis ; s t y 1 u s stamina longiora adsequans,

stigmate capitato-didymo; capsula non exslat.

Rami 2-3 mm. crassi, internodiis 5-10 cm. longis; foliorum petioli

2-6 cm. longi, laminaB 4,S-9 cm. longae, 4-8 cm. lata?; inflorescenti;e

6-2o cm., peduaculi 4-14 cm., pedicelli 10-13 mm., calyces ca. 6 mm.

longi; corolla 4,o cm. longa, ultra 3 cm. lata.

Guatemala. Dpt. Escuintla, San Juan perdido bei Santa Lucia Gozu-

malhuapa, in Gebüsch rankend (Seler n'^ 2427. — Blühend, 17. Nov.

1896. — «Blüte weiss bis blassrosa »).

Die ganze Tracht und zwar im besonderen die Form und Aderung der

Blätter, sowie die Form von Kelch und Blumenkrone verweisen diese

Art in die Verwandtschaft von /. paniculata (L.) R. Br., /. bouariensis

HooK., 1. lieterotricha x\Ieissn., /. décora Meissn., i. batatoides Choisv,

/. dimorphophylla Greenm. und Convolvuhis Pseudomina 0. K.. einer

holzigen, ausdauernden Liane, welche mit der jährigen QuamocUt Mina

Dox\ nicht das geringste zu thun hat. Durch die herzförmigen, zumal auf

der Unterseite dunkel punktierten Blätter erinnert unsere Art auch an

die Gattung Stictocardia, doch lässt sich schon mit unbewaffnetem Auge

wahrnehmen und durch mikroskopische Untersuchung konnte es be-

stätigt werden, dass bei ersterer die Drüsenköpfchen viel kleiner sind

als bei der genannten Argyreieen-Galtung. Auch besitzen sie nicht

die für die letztere, sowie für eine nahe verwandte ostafrikanische Rivea-

art [Ipomœa stenosiphon Hallier f. in Sitzungsb. k. akad, Wissensch.

Wien, math.-naturw. Gl. CYIl, 1, p. 50) charakteristische feigenförmige



(0) HANS HALUKR. MO.NOlilVU'HIb: DER COiWOLVUl.ACEEiN. 413

Geslall. Möglicherweise geiiörl zu /. microsticta auch noch eine im Jahre

188i von Bernoulli und Cario (n^ 2080) bei La Victoria in Guatemala

200U Fuss über dem Meere gesammelte Pflanze des Hb. Griseb.. die mir

jedoch augenblicklich nicht zinn Vergleich vorliegt.

Galonyction bona nox (I..! 17(^2) Hoj. Hort. Maurit. (1837),

I».
-l'Àl: llAi.i.n-R r. in Bull. herb. Boiss. V. 12 (Dec. 1897). p. 1028. 1. 17.

fig. 1-3 et in E.ncl. Jahrb. XXV. o (23. Dec. 1898). p. 732.

Var. 5. lobata IIai.lif.u f. subvar. 1. calva Hai.ijer f. 1. c. (1897).

p. 1(»37.

«Honduras?. Gopanf- (Seler n«» 3318. — Blühend, Jan. 1897).

.An den SELER'schen Exemplaren sind nui- die oberen Blätter gelappt,

die unteren hingegen sind herzförmig und ungeteilt.

Quamoclit indivisa (Vell. 182o) Halmer 1'. in Engl. Jahrb. XXV.

o (23. Dec. 1898), p. 732 c. syn., sine descr. — Ipomœa coccinea et Qua-

moclit cocciiiea auct. multorum partim. — i. hederifolia Meissn. in Mart.

Fl. bras. VII. p. 218 quoad specim. Funck et Schlim n" 112!, non L. —
Q. coccinea Hallier 1". in Bull. soc. r. bot. Belg. XXXV. 1 (1896), p. 270

quoad specim. Polak. n" 53(5. — Herba annua. volubilis, subglabra vel

(Nar. />M^é'.s-ce/t.s-) a[)pres.se pubescens; rami tenues, lorluosi, sicut [)edun-

culi ffuadraiiguli. angulis anguste alalo-raarginatis, glabri vel ± puberidi;

folia longe peliolata, elongata. corda to-sagitta ta. longe acuminata, lobis

bosalibus acutis inlegris vel sinuato-dentatis; pedunculi axillares, soli-

larii. longi. ramis similes. sed angulis plerumque liic illic minulim

crisüUo-den Ullis, ciiiciuiios liino,^ in dichasiisgeminatosabbrevialos pauci-

floros post antli(;siM pai'uui eloiig;ilos g(M'entes; bracte;e bracteolaMpio

miriul;e subulata-; pedicelli graciles, subclavati, angulosi, sicut sepala

crisl;il(Hverruculosi. fjorigeri erecli, frucligeri nulantes; sepala parva.

ovala. obtiLsa. interiora breviiis exleriora fbreviora) loiigius arislata,

aristis (larvis incurvis: cdrolla parva, fcre hypocralerimorpba. tubo

subreriocyliiidrico sursum sensini paiilo ampliato, linibo j)reviter inl'un-

dibulari suhrol;Uo inlegro vini gallici ((»Idrc: gcMiilaiia vi\ e\s((ila;

sl>liis slaminiluis circiter a-quilongus. slignialc (viiiilato-didymo; cap-

sula [larva. giobo.sa, slyli basi rclicta U)\\\iv apitala. ^fjabi'a. ^»-valvis.

'»-loc(îllala. 4-sf)fînna. .sii'plo l(;li-,ipti'r<i Iciiiiilci iiicinlii.iiiacc.o lijaliiio

iiilidri; seniina Irigona, dorso (luncxa, lateribus plana, nigra, opaca,

iiKulio (lorso I .snlcal.i, glabra vel iinprimis secus aiigulos 3 et utrinque

»ocUH sulciim donsabnii sordid«; .subs(!ri(-oa.
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Raml ca. 2 mm. crassi, internodiis usque lo cm. longis; foliorum peliolus

1,5-10 cm. longiis, lamina S-10 cm. longa, 2-6 cm. lata; pedunculi 4-18 cm.

longi, ramis 1-6 cm. longis; pedicelli florales 5-8 mm. longi ; calyx floralis

cum aristis ca. 7 mm. longus; corolla 25-27 mm. longa, tubo superne ca.

3,o mm., limbo 15 mm. lato; capsula ca. 7 mm. diametro, cuspide ca. 3 mm.

longo.

Mexico, Guadalaxara, oOOO' (Galeotti no 1391, Hb. Del. — Blühend

und fruchtend im Dec. 1840. — «0, fl. carminées»); Orizaba (Fred.

Müller, n« 1871, Hb. Yind. — In Bl. u. Fr., 1853); Oaxaca (Guming, Hb.

Del. — In Bl. u. Fr., 1859. — Mit der einjährigen Pfahlwurzel und den

zweilappigen Keimblättern).

Costa Rica, Unkraut, verwildert im Garten des Herrn Carmigohl bei

San José (D'' H. Polakowsky n« 536, Hb. Ber., Yind. — In Bl. u. Fr.,

Nov. 1875).

Columbien, Provinz Bogota, Ubala, alt. 1700 m. (J. Triana n» 2169,

Hb. DG.. Yind. — In Bl. u. Fr., 1851-57).

Yenezuela (t. Meissn. 1. c; Funk et Schlim n« 112!, Hb. Del. — In

Blüte und Frucht); ebendort (Lansberg, Hb. Ber. — In Bl. u. Fr.); Caracas,

zwischen Yalle und Baruta (Gollmer, Hb. Ber. — In Bl. u. Fr., 5. Nov.

1834. — «Blumen scharlachrot»).

Ecuador (Fraser, Hb. DC. — In Bl. u. Fr., 1860); ebendort (Jameson,

Hb. Yind. — In Bl. u. Fr.); in collibus asperis lemperatis prope Irubi

(A. Sodiro n° 113/2, Hb. Ber. — In Bl. u. Fr., Aug. 1871); Quito,

zwischen Hecken bei der Hacienda Pirca bei Peruchu, alt. 2200 m. (F. C.

Lehmann, n^ 439, Hb. Yind. — In Bl. u. Fr., 4. Jan. 1880. — « Kräuter

mit dünnen, 3-4 m. langen schUngenden Stengeln. Blumen dunkel

blutrot»),

Bolivia, Yungas (Miguel Bang no 587, Hb. Calc, Mon. — 1890).

Brasilien, Prov. Rio grande do Sul (M.Isabelle, Hb. Del.— Blühend,

1835); Capoeira de Campo (P. Claussen, Hb. Del. — In Bl. u. Fr., April

1840); Minas Geraes (Widgren, Hb. Ber., Mon. — In Bl. u. Fr., 1846);

PoiT. St. Catharina, Tubaräo, häufiges Unkraut auf Maisfeldern (D'' E.

Ule no 1170, Hb. Ber., Hamb. — In Bl. u. Fr., April 1889).

Concepcion del Uruguay, häufig, schlingend zwischen Ufergebüsch

(Dr P. G. LoRENTz ïio 68, Hb. Ber. — Blühend, April 1875. — Exemplar

mit der einjährigen, verzweigten Pfahlwurzel).

Yar, pubescens Hallier f. — Q. cocciuea var. pubescens Schlech-

TENü. et Cham.! in Linnaea Y (1830), p. 118; Don Gen. syst. lY (1838),

p. 258; Choisy! in DC. Prodr. IX (1845), p. 335. — Ipomœa coccinea var.
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'(. pubescens yiEisss.l I. c. — Q. Cliolulensis (H. B. K. 1818; Spr. 1825)

Don 1. c. p. :2o8 (c. synn.)t — Ipomœa parviflora Moc. et Sessé in La

Naluraleza ser. 'l. loni. II. 6 (Mexico 1893) apend.. p. 42? — Tota planta

:i; dense appresse pubescens.

.Mexico (Saui'orius. Hb. Ber. — In BI. u. Fr.); cum Bidente leucantfm

piope Jalapam (Schieoe n« 225, Hb. Ber. — In Bi. ii. Fr., Aug.); Oaxaca,

Cordillera à oOÜÜ pieds (II. Galeoiti n« 1361, Hb. Del. — Blühend, Nov.-

April 184Ü. — «Fl. rouges»).

Guatemala, Départ. Alla Vera Paz, locis cultis prope Goban, all. 4400'

(nE TÜRCKHEiM no 304. Hb. Ber. — In BI. u. Fr., Jan. 1879); ebendort, all.

4300 pp. (H. v<i.N ïiiucKnEiM ed. J. D. Sahth n« 304, Hb. Ber. — Blühend,

Dec. 188(3); Dislr. u. Depai't Chhnallenango. im Gebüsch rankend bei

Cliimaltenango (Seleii n" 2308. — In Bl. ii. Fi-., 29. September 1896. —
«Blüten rotb-

unter Quamodit cocdnea Moencu (= Ipomœa cocdnea L. = Ipomœa

foliis cordatis etc. L. Hort. Ups., p. 39) vermengten schon Linné und

M(ENCH. und zwar erslerer bereits im Hort. Upsal., zwei ganz ver-

schiedene Arten, nämlich Quamodit Americana hederœ folio flore cocdneo

C. C0M.ME1.. Hort. Amslel. (ITOH). p. 21. (lg. 21. für die ich den Namen

Q. cocdnea Moencii beibeliallcii will, und den jetzt überall in den Tropen

verbreiteten Coticolvnlns cocdnens, folio anguloso Pi.um. PI. Amer. (1()93),

\). 89 l. 103 von S. Domingo, die spätere Q. angnlala (Lam. 1791) Boj.!

= Q. p/iœnicea (lioxu.! 1824) Gnoisv = Ipomœa nephrophijlla Mva^as.I

Von diesen beiden Arten kommt die erstere nach den mir zu (Besicht

gekommenen Kxemplaren nur in den Vereinigten Staaten von Nord-

amerika vor, docii wurde sie ."^chon fiühzeilig in europäischen Gärten

kultiviert und auch die meisten aus botanischen Gärten stammenden

lA(Miij)lare gehören daher zu dieser .\rt. Von ilw iinlcrscheidet sich die

oben beschriebene Q. indivisa li;inpls;iclili(li dinvli ihre giTissercMi. laii.L;-

geslnM.'klen. mehr oder weniger pfeillocmigen. lang znges|iilzten Bläller

mil spitzen, meist buchlig gezähnten Basallappen, ihn; längeren, an din

'» Kliigeikaiilen mehr oder weniger kammartig gezahncîllen Blülenstiele

und ihre kainiiiarlig warzigen Kelchblätter. Amh sdieint t\ry Saum dei-

weinrolen Hlurnenkrone stets vollständig ganziantlig zu scun, Nsäliiciid

«•r bei (J. roccincn in 5 kurze, bnutc; Lappen seicht ausgezogen isl. Amh
bei Q. anfjulaln sind die Hlülen.slioie sehr l.m^.'. ducli endigen sie in je

zwei zu ejneni Dichasiiim vereinigten, zur I-Viichlzeil langgeslreckleii

Wickeln; du; Kruchlslielchen stehen .nilierlii: die Kelche sind kleiner

und verliälliiismÜHHig Inng begrannl. dif liliiiiiriikiniini gntsser nml
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schwach zygomorph und die im Bauche der Bhimenkrone hegenden Ge-

schlechtsorgane überragen dieselbe ganz bedeutend.

Quamoclit gracilis Hallier f. sp. n. — Herba annua, volubilis

gracilis. glabra ; rami tenues, tortuosi, sicut pedunculi angulosi; folia

palmatim 7-nervia, nunc (in specini. Bourg, et Sghüm.) ut in Q. coccinea

(L. 1753) Moexch corda ta et angulata, nunc palmatim 3-5-loba, lobo inter-

medio lateralibusque lanceolatis, basalibus brevioribus latioribusque ob-

truncatis quin etiam subbilobis. ad pelioli insertionemplerumque utrinque

parce puberula. petiolis longis plerumque parce minutim verruculosis
;

pedunculi axillares, solitarii, longi, ramis similes, vix verruculosi, uni-

flori vel cincinnos nunc solitarios nunc in dichasiis geminalos 2-4-floros

brèves post anthesin sat elongatos vel rarius dichasia composita geren-

tes; bractese bracteolœque minutée, subulatœ; pedicelli graciles,

subclavati, angulosi, sicut sepala minutim cristato-verruculosi, fructigeri

erecti; sepala parva, oblonga, obtusa, abrupte et conspicue aristata,

aristis quoque verruculosis crassiusculis carnosulis erectis, exteriora

breviora; corolla coccinea, tubulosa, parum retrorsum curvata, tubo

cyhndrico sursum sensim paulo ampliato, limbo anguste et breviter

infundibulari subintegro; ge ni ta lia tubi ventri incumbentia. tubum

paulo excedentia, sed limbi margineui haud adœquantia; Stylus stami-

nibus (inter se subaequalibus) sequilongus, stigmate capitato-didymo;

capsula et semina exacte ut in (). indwisa.

Rami ca. 2 mm. crassi, internodiis usque 12 cm. longis; foliorum petiolus

usque 6 cm. longus, laraina usque 6,5 cm. longa, 7,ö cm. lata; pedunculi

3-13 cm. longi, ramis 1-14 cm. longis; pedicelli florales 5-10 mm. longi;

calyx fioralis cum aristis 5-8 mm. longus; corolla 2,5-3 cm. longa, tubo

2-2,5 cm. longo superne ca. 3 mm. lato, limbo ca. 6 mm. longo 8 mm. lato;

capsula utin Q. indivisa.

Mexico (ScHUMAMiN, n» 17, Hb. Th. BERNtiARDiin Hb. Ber. — Blühend);

ebendort (Aschenborn n» 364, Hb. Ber. — In Bl. u. Fr.); Vallée de

Mexico (E. Bourgeau n" 1061, Hb. DC. — In BI. u. Fr., 10. Okt. 1865);

San Luis Potosi (D>- Schaffner, Hb. Ber., Mon. — In Bl. u. Fr.. 1875-79).

Quarnoclit brevipedicellata Hallier f. sp. n. — Herba annua,

volubihs, gracilis, glabra; rami tenues, tortuosi, angulosi; folia crassius-

cule herbacea, palmatim 5-vel sub-7-loba, basi late reniformi-sinuata, in

sinu breviter cuneatim in petiolum longum gracilem remote minutim
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muriculatiim protracüi. lobo intermedio latius angustiiisve lanceolato

obtiise vel aciile acuminato mucromilato, laleralibus ineequilatere subfal-

cato-lanceolalis. basalibiis relusis quin eliam siibbilobis (lobiilo allere

stricte patente, altero petiolum versus valde incurvo), palmatim 7-nervia.

nenis secundariis procurvis et intra marginem arcuatim anastomosanti-

bus, supra salurate viridia sparse minutim appresse puberula vel gla-

brata. subtus pallidiora glaucescenlia prteter basin glabra remote tenuiter

reliculato-venosa: pedunculi axillares, solitarii, longi, tenues, stricti,

patentes, quadranguli. cincinnos elongatos 2-5-floros solitarios vel rarius

in dichasiis geminalos gerentes; braclefe oppositœ. minutfe. subulatse;

pedicelli secus cincinnorum rbachin remoti, perbreves. subclavati.

angulosi. vi\ muriculati, fructigeri quoque erecli ; sepala parva, oblonga.

obtusa. extüs infra apicem abrupte in arislam brevem erectam incurvani

carnosulam continuata. post dissémina tionem reflexa, exteriora breviora;

corolla vini gallici colore, tubulosa, paulo recurva, tubo cylindrico sur-

sum sensim paulo amplialo, limbo...; genitalia curvata, corollam vix

excedentia; capsula fere ut in Q. indivisa, sed brevissime apiculata;

semina trigona, minutim cinereo-subvelulina.

Hami 2-3 min. crassi, inleniudiis usque 12 cm. longis; folioruiu peliolus

1-6 cm. longus, lamina cum sinu basal! 3-7 ein. longa, 3-9 cm. lala, lobo

rrifdiano 2-4 cm. longo, o-22 mm. lalo; pedunculi usque ad florein infniuiiii

1-13 cm., cincinnorum rhachis i-9 cm., pedicelli (fructigeri quotjue) o nun.

laiilum longi; calyx floralis cum aristis 5 mm. longus; corolla 3 cm. longa,

luho inferne ca. l,o, .superne 2,.'j mm. lato; capsula ömm. diamctro ; semina

3 mm. longa.

Guatemala. Grenada (FRiEnniciisrnAL n" 929, Hb. Vind. — Fn BI. u.

Fr., i8U); Dpi. Huelnietenango, Dislr. Neuton, Uaxac-Kanal. auf licht

beNvaldeten Kalkbergen (Seler n" 3204. — Blühend, 4. Sept. 189(),

— «Blüten dunkelrol»).

Leicht kenntlich ist diese .Art an der eigenartig gelappten Form ihrer

Blatter, welche sich irmerhalb dersolbcii (îatlung niu' noch bei einer

neuen, von F.km.mon (1881 n« 438. liii. DC.j in Arizona gesammelten

Art. sowie Ix'i den ^«'l;i[»plblätlri.U('n Kxcmplaren von (). f/rdcilis wlodor-

(Indol. Von crsterer untcischeidcl sich Q.brcripediceünla leicht durch iiwc

.lufrerhten Frurhtstielchen, von letzterer durch ihre kleineren, abgeselzl

begrannlen, kaum mit Wärzchen besetzten Kelchbl;ill(;r und von beiden

durch iluv mir von äusserst kurzem SpitzcluMi gekrönten Kapseln, .sowi«',

durch ihre uiiLrowdiidich kurzen Bliitenstielch(;n. In d(M' l''orm ihrtu' ge-

RC'I.I. tfKHM liolts., lil.-ll IKî>9. 28



418 BULLETIN DE l'HERBIER BOISSIER. (11)

streckten, skorpioiden Blütenstände, des Kelches und der Blumenkrone,

sowie durch das kurze Spitzchen ihrer Kapseln kommt diese Art der

Q. angulatciBos. und der (>. luteola (Jacq.! 1786) Don am nächsten, welch

letztere von Choisy irrtümlich als Varietät mit Q. coccmea Moench ver-

einigt wurde, nach dem Original-Exemplar des Herb. Jacquin sich aber

viel eher an Q. angulata anschliesst. Auch von diesen beiden nächst

verwandten Arten unterscheidet sich Q. brevipedicellata leicht durch die

eigenartige Form ihrer Blätter und durch ihre kurzen Blütenstielchen.

Hamburg, den 22. April 1899.
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Eenntniss der schweizerischen Rostpilze

von

Ed. FISCHER.

(ForUetzuiig.)'

8. Eine neue Veronica-be-wohnende Puccinia
aus dem Unter-Engadin.

Eines der in botanischer Beziehung noch am wenigsten bekannten

Thäler der Scliweiz isl jedenfalls das Yal Zeznina, ein südliches Seilen-

ihal des Unler-Engadiiis, l)ei Lavin abgehend. Im Hintergrunde desselben

liegt in der Höhe von ca. 2000 m. ein kleines Plateau mit mehreren

kleinen Seen. Beim Aufstieg von diesem Plateau nach dem Grate, der

sich vom Piz Arpiglia südwärts ziehl. fand ich in einer Höhe von ca.

iSOO m. Exemplare von Veronica belHdioides, deren Blätter von einer

Puccinia Jjefallen waren. Anfänglich dachte ich an die von P. Magnus '''

auf Veronica aljiina entdeckte Puccinia alOnlensis, allein bei genauerer

l'ntersucliuiig stellte sich heraus, dass die Teleutosporen eine, allerdings

oft ziemlich schwer erkennbare und mitunter vorwiegend auf die obere

Zelle beschränkte, feinwarzige Skulptur besitzen, die sich auch auf die

Scheitelpapille erstreckt. Eine derartige warzige Skulplin- findet sich,

soweit bekannt, unter den V^^/o///V,7/-bewolinen(lon Puccinien nur bei

/*. VeroniCiV-Anafiullidis l)u(\on\.. die alicr liiiiwicdcniiii (hii( li das iM'lilcn

«•iiicr S(:hpitel[)a[iill(' von unserer Eoi'iu abweicht (vergl. .Magnus 1. c).

Wir müssen dalu;r die vorliegende l'uccinia auf Veronica belHdioides als

eine neue Art betrachten, für welche ich den Namen /'. rhxlica vor-

»clilage. Die .Meikniaje derselben sind folgende :

' Si«;lM; T. V, ti" .'î, p. :J1):}-:{!>7 nn.l T. VI. ir I. |i. 11-17.

* I'. Mav'iH'* : Dîlior Au: in Kurop.u ;iiif dt-r (iatliuij.' Vcrunici aiirin'lcndrn

hi<!riniu-.\rl<-n. itmi-Jit«; «It-r (l)-nlsc|i<-n Im)1. (ii-scllscliail Jalii^. IKUI). Ild. VIII,

Ib'fl .'», p. I<»7 tr. Die von .VIa|/niiH unlcrsurhlitn lOxiMuplarc wupmi von («. WinliT

am Alinilu gesaininell. Ich habe seitluT aurh xnL-lip f/c><c|ii'ii, ilii- von ilc |lar\ an

«ier .S«-«>Haplana t(<'ftin(lcn worden HJml.
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Piiccinia rhœtica n. sp. Teleutosporenlager auf der Unterseite, häufig

zugleich auch auf der Oberseite der Blätter hervorbrechend, rundlich,

meist 1-2 mm. im Durchmesser zeigend, zuweilen zusammenfliessend,

anfänglich epidermisbedeckt, später nackt, dunkelbraun. Teleutosporen

keulenförmig bis ellipsoidisch. am Scheitel in eine stumpfe Papille vor-

gezogen, an der Basis meist gerundet, an der Grenze beider Zellen

schwach eingeschnürt, 28-35 ji lang, 16-20 [x breit, untere Zelle schmäler

oder gleich breit und meist ungefähr gleich lang wie die obere. Membran

braun, mit farbloser oder hellbrauner Scheitelpapille, in ihrer ganzen

Ausdehnung oder vorwiegend auf der obern Zelle mit Inbegriff der

Scheitelpapille bald lockerer, bald dichter mit feinen Warzen besetzt,

Keimporus der obern Zelle unter der ScheitelpapiUe, derjenige der

untern Zelle dicht neben der Scheidewand. Stiel farblos, zart, Sporen

leicht ablösbar.

Da ich nirgends eine Andeutung eines Keimschlauches wahrnehmen

konnte, so halte ich diese Puccinia für eine Mikropiiccima, womit auch

die leichte Ablösbarkeit der Sporen übereinstimmt.

9. Uromyces lapponicus Lagerh., neu für die Schweiz.

Im Botan. Notiser 1890 ^ sucht G. v. Lagerheim den Nachweis zu

führen, dass Eriksson's Aecidium AstragalP auf Astragalus alpinus zu

einem Uromyces gehört, den er U. Lapponicus nennt. Derselbe entbehrt

des Uredo, gehört somit zur Sektion Uromycopsis. Eriksson^ hält jedoch

diese Zusammengehörigkeit nicht für erwiesen, während Hariot^ und

auf Grund neuer Beobachtungen auch lueP sich der Ansicht von Lager-

heim anschliessen.

Aus den Alpen ist dieser Pilz bisher bloss in der Aecidiumform nach-

gewiesen worden und zwar am Mont Cenis (Hariot 1. c.) und auf der

Seisseralpe". Aus der Schweiz war er meines Wissens nicht bekannt.^

^ p. 272 : Mykologiska Bidrag VIL
^ Eriksson Fungi parasitici scandinavici exsiccati, Fase. 6, no 285, Slock-

liolin 1888.

3 Botan. Notiser 1891, p. 40-43.

^ Les Uromyces des Leguminoses. Bevue Mycologique, l. Janvier 1892.

^ Mykologische Beiträge I, Oefversigt af kongl. Vetenskaps Akademiens

Förhandlingar Stockholm, 1894, n« 8, p. 416.

^ P. Magnus : Die von J. Peyritsch in Tirol gesammelten und im Herbarium

der k. k. Universität zu Innsbruck aufbewahrten Pilze. Bericht des naturwissen-

schaftlich-medizinischen Vereines in Innsbruck, XXI. Jahrg. 1892-93.

' In Saccardo Sylloge fungorum. Pars XII, p. 7, steht zwar bei Aeccidium

Astragali die Angabe Helvelia, doch ist mir unbekannt, woher dieselbe stammt.
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Am 18. August 1893 sammelte ich am Eingang des Suvrettalhales

hinter Campfer im Ober-Engadin eine Papihonacee. deren Blaltfiedern

an der Unterseite mit zahlreichen Accidien bedeckt waren. Da die Pflanze

nicht blühte, so war man für die Bestimmung auf die Yergieichung der

Blätter angewiesen und diese ergab am meisten Uebereinstimmung mit

Astragalus alpiiuis. Das Aecidium dürfte also als Aec. Astragali Erikss.

zu bezeichnen sein. Von grösserem Interesse war aber ein Fund, den ich

am 17. August 1898 in der Nähe der Alp Suot im Val Tuoi (Unter-Enga-

din) machte. Ich fand dort wieder eine Papihonacee, die nach ihren

Blättei'n als Astragalus alpiniis bestimmt wurde. Die Fiederblätlchen

derselben waren zum Teil blass. etwas deformirt und an der Unterseite

wiederum dicht mit Aecidien besetzt. Diese stark jjefallenen Blätter

scheinen frühe abzusterben. Andere, weniger auffallend deformirte

Blattei' resp. Fiederblätlchen zeigten die Aecidien weniger zahlreich,

mehr zerstreut und dazwischen, zuweilen unmittelbar daneben, bemerkte

man Teleutosporenlager; wieder andere, normal gefärbte und gestaltete

Blätter zeigten ausschliesslicli Teleutosporenlager in geringer oder

grösserer Zahl. Eine kreisförmige Anordnung der Teleutosporenlager

um die Aecidien herum habe ich nirgends bemerkt. Die Teleutosporen

zeigten in jeder Beziehung vollständige Uebereinstimmung mit der von

Lagerheim f^egebenen Beschreibung des Uvomijces lappouicus. Auch in

unserem Falle fehlte der Uredo.

Diese erneute Beobachtung einer engen Vergesellschaftung von Aeci-

dium und Teleutosporen an einer von den bisher bekannten Standorten

weit entlegenen Lokalität spricht nun sehr entschieden für die Hichligkeit

der Ansicht von Lagerheim.

It). Coleosporium Senecionis (Pers.) Lèv.
auf Senecio Doronicum.

(Î. Wagner hat für mehrere (^oleosporiuia-Avleu gezeigt, dass sie ihre

Aecidien auf I'iiius mnnldiia zu Itildeii vermögen: es sind das Qilfosporiinn

Cacali.r {\U'..)\ (joleosp. siihaliiiiiain Wa^Mier'. (lolrosp. l'/niU'iintatis^,

Coleoip. Melmupgri (Hebenl.j. und (lolcosp. Euphvasi:c (Schum.)-'. Für

eine weitere. wahrsi-heiiMifh selbsläiidi^fe y\rl soll dii^s im l-'ol^îeuden

dargeliian w«'rden. Es handelt sich zwar hierb(;i inn eine Hcolnichlung.

die nicht einen schweizerischen Standort hetriiïl. welche aber in .so

' NVa(/n«T, (j. ; llciträj,'«- zur Krnntuiss der (lnjcimiHirii'n iiml ilcr hlaM-nroslii

• l<-r Kiefern. /^Kvlir. fllr l'llan/<-iikniiiklM'it.-n. Itd. VI. Hill I. p. 1111'.

» i»<thi-iih-. iImiI. im. VIII. ii-ii :;.
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unmittelbarer Nähe der Grenze gemacht wurde, dass sie hier wohl

ihren Platz finden darf, nämlich auf der Franzenshöhe am Oslabfall des

Stilfserjoches. Magnus führt in seinem Yerzeichniss der Tiroler-Pilze aus

dem Peyritsch'schen Herbar ^ Coleosporium Senecionis (Pers.) Lèv. auf

Senecio Doronicum von dieser Lokalität an. In der That ist dieser Pilz

zwischen den Kehren der Stilfserjochstrasse oberhalb und gegenüber

den Gebäulichkeiten von Franzenshöhe sehr häufig; ich fand ihn daselbst

am 31. August 1898 in reichlicher Menge, theils in Uredoform, theils in

Teleutosporenlagern, meist in grössern rundlichen Gruppen auf den

Blättern. Mitunter waren die Blätter auf ihrer Unterseite fast vollständig

von den Sporenlagern bedeckt. Bei dieser intensiven Infektion der

Sewßdo-Pflanzen war zu erwarten, dass der Aecidienwirth sich in un-

mittelbarer Nähe befinden müsse. Bei denselben Kehren der Strasse

stehen nun in der That da und dort kleinere Exemplare von Pinus mon-

tana, die nach Analogie der von Wagner beobachteten Fälle als die

gesuchte Aecidiennährpflanze angesehen werden mussten. Diese An-

nahme wurde denn auch durch genauere Untersuchung beinahe zur

Gewissheit erhoben : Es zeigte sich nämlich, dass in einigen Fällen

diejenigen Senecio-Exem^hre, welche in der Nähe der Kiefern standen,

besonders reichlich befallen waren. Sodann fand ich, dass an einem

dieser A'Mws-Sträucher die Nadeln trotz der vorgerückten Jahreszeit ver-

hältnissmässig gut erhaltene Peridermien in ziemlicher Anzahl erkennen

liessen. Da kein Pinus silvestris in der Nähe steht und auch sonst keine

Pflanze, die als Aecidienwirth in Betracht fallen könnte, so ist der

Beweis als ziemlich erbracht zu betrachten, dass das Coleosporium auf

Senecio Doronicum zu einem Peridermium auf Pinus montcma gehört.

Leider konnte ich die zur definitiven Bestätigung nothwendigen Experi-

mente nicht ausführen. Es bleibt daher auch unentschieden, ob wir es

hier mit einer besondern, von den übrigen Senecio-hewohnenàen Coleo-

sporien verschiedenen Art zu thun haben; dies ist nach Analogie

der bisher bekannten Thatsachen kaum zu bezweifeln, aber ich ziehe es

dennoch vor, dem in Rede stehenden Coleosporium noch keinen

besondern Namen zu geben und es einstweilen bei C. Senecionis zu

belassen.

^ Berichte des iiaturwissenschaftlich-medizinischeu Vereins in Innsbrucli.

XXL Jatirg. 1892-93.
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LA BOÏA.MQUE EN LOTERIE
PAR

Airied CHABEKT

Au moment où un bolanisle. croyant son idée nouvelle, m'écrit qu'il

songe à mettre son herbier en loterie, la reproduction de la circulaire

suivante, que je viens de retrouver parmi de vieux papiers, ne paraîtra

peut-être pas dénuée d'intérêt. Elle a été publiée par Schleicheren 1816,

pour mettre en loterie des collections de plantes suisses.

L'idée mérite d'être creusée et d'être mise en pratique, surtout à une

époque comme l;i nôtre où l'on tente le sort par tous les moyens : loterie

de gouvernement (Italie), valeurs à lots (emprunts, lots de l'Exposition,

etc.), courses hippiques, etc., etc.

On remarquera qu'en 1816-17 le prix de la centurie de plantes était

24 livres.

La proposition de Schleicher eut-elle du succès ? Nous n'avons pu le

savoir, mais nous on doutons, puisqu'elle ne s'est jamais reproduite'.

Chambéry, le 18 mai 1899.

Plan d une loterie de plantes suisses autorisée par le Gouvernement.

Iji soussigné sur ririvilalinn de iiliisiciirs aiiialcnrs dr i{()l;mii|ii(', a riKiiiiiciii'

t\c propowr luie lolerio, qui (illre col avantage, (lu'au iiioyeii d'une sniimir peu

considérable, on peut se procurer les colleclinns dn plantes de Suisse les |)lus

intéres-sanles ; ce» collections .sont réparties en lots, suivant le plan ci-aprrs ;

AiKonl <lo Kiauco.

Francs, Francs.

I/O i'f Lot obliiMKJra une rolleclion ilr piaules pli('ii(i;.'aiiies de

2000 CHp«'!C<*s 'iHD 'tSU

F>» 2«"« \/»l, une collection df plantes alpines de 1000 espèces "IM) 2Y0

!> .'J'"" I/il, une rolleclion de plantes alpines de HOO espères 11)2 l!)2

!/• '»""• l.i.i iiM'« rolleclion «l»' Ijrliens (I(; (JOO espères 144^ i^ï

A reparler.., Fr. lOSß

' (>t ensai il« lolerie ne donna aurim riHuilal {Hdd.}.
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Report... Fr. IO06

Les 5"ie et ß^e Lots, chacun 600 espèces de plantes phénogames, à

choisir sur mes catalogues 144 288

Les 7me et S^e. chacun une collection de fougères et mousses de

400 espèces 96 192

Les 9116 et lOme, chacun une collection de plantes médicinales de

450 espèces 114 228

Les 11, 12, 13 et 14me. chacun un choix de plantes phénogames de

400 espèces 96 384

Les 15, 16, 17 et 18me, un choix de Cryptogames de 300 espèces.

.

72 288

Les 19 et 20nie, une collection de saules 74 148

Les 21, 22 et 23016, une collection de graminées de 250 espèces. .

.

60 180

Les 24 et 2o"ie, une collection des arhres et arhustes de Suisse. ... 30 60

Les 26, 27 et 28me, une collection de Carex 18 54

Les 29 et SO^e, une collection de Hiéracia de 60 espèces 16 32

de France Fr. 2910

Les gagnants auxquels la collection indiquée ne conviendroit pas, seront libres

de faire un autre choix sur mes catalogues, suivant les prix qui y sont indiqués.

Le tirage se fera dans le mois de février 1817, à Lausanne ou à Bex, en pré-

sence du Magistrat.

Les billets qui ne seront pas vendus devront m'être renvoyés un mois avant

l'époque du tirage.

On trouve des plans de la Loterie chez moi, gratis ; mais les lettres et l'argent

des billets devront être affranchis.

La loterie est de 1000 billets à 3 fr. de France le billet.

Avoir. Devoir.

Les lots ci-dessus Fr. 2910

Pour frais d'impression

,

d'emballage, d'affranchis-

sage pour envoi des plans,

etc., etc., le 3 7o. • • • • . » 90

1000 Billets à 3 fr Fr. 3000 Fr. 3000

Schleicher.

Inscription des Billets.

première loterie de plantes de suisse

à 3 fr. de France le Billet dont le tirage se fait dans le mois de février 1817. Le

Porteur recevra le Lot qui lui sera échu après le tirage, chez le soussigné, à Bex.

No
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T""-' année. N° 6. Juin 1899.

BULLETIN DE L'HERBIER BOISSIER

ETUDE

Genre RHINANTHUS L,

Alfred CHABERT

Fort négligé en France et dans le midi de l'Europe, le genre Blduan-

iltus a été étudié avec succès depuis quelques années par de nombreux

botanistes de l'Europe moyenne : MM. Celakovski \ Simonkai ^ Vele-

novsky *, von Wettstein \ Fritsch ", Kerner von Marilaun, Murbeck *,

Haussknecht \ Gremli \ de Degen '•', Beck von Mannagetta '*', von

' f>lakovski, in Oeslerreichische botanische Zeilschrift, aiiiiéc 1870.

* Siiiionkai, Enumeratio planlarum Flora- Iranssylvanicw, 188().

* Velftiiovsky, Silzumjsberichl der böhm. Gesellsch. d. Wiss. ISH7: FUir.

hnUjar. 1891.

* V. Wfllslciri in Kngkr iiml l'r;iiill. SnI. Plhuiznifanulini IV. \H[)\, vi in

Oesl. bot. Z. 1HÎ)7.

» Krilvh in Verhandl. d. k. k. Zuul. hol. (îca. in W ien 181H .1 18'.)H.

* MurlK'ok, Beilrage zur Flora v. Sudbosn. u. llerceijov. 1891, et in U. h. Z.

1HÎW.

' MaUHsknw'lil in Miltheil. der Thiimi,/. hol. IV;-. is:»^'. |H!).-i d !H<.)8 ((•.•Ile

'.\<"' ('onununicalion a éU: n'-suniée j)ar .M. I>ii'ilifki'|. Tmifhl tKilnvf. I crs. Wim.

\m'i.

" (irftirili, Flore annl.de In Stiiitse, I88(»; ICxcursionsllora /. (/, Schnntz. \H[K\.

" !)«• I)«v''ri in O. b. Z. 1894.

'" \\4i\. VOM .Manna({»'lla, Fl. v. Niederönternich, IM'.CI.

0LXI.. iiF.nn. B'iiHH., jnin 1899. 29
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Borbas \ Dörfler ^ von Sterneck ^ etc. L'insuffisance et le défaut de

précision des diagnoses des anciens auteurs et de celles publiées, il y a

tantôt un demi-siècle, par Grenier et Godron dans leur Flore de France,

et plus tard par nos autres auteurs, et surtout l'état incomplet des

échantillons d'herbier, ont été les causes de l'oubli oii ces plantes ont

été laissées dans nos régions. En effet, dans beaucoup des nombreuses

collections que j'ai pu consulter, le genre Rhinanthus n'est guère repré-

senté que par de rares et maigres échantillons des Rh. AlectorolopJius

,

major et minor parfois confondus les uns avec les autres ou avec d'autres

espèces. Il en est de ces plantes comme de la plupart des espèces trop

communes; le botaniste les rencontrant à chaque pas, s'en fatigue, ne

les examine pas et les recueille à peine pour son herbier.

Le présent travail est l'exposé des recherches que j'ai poursuivies ces

années dernières dans les Alpes de la Savoie et du Piémont, et des

études que j'ai faites dans les herbiers qui m'ont été confiés. Ne pouvant

tous les énumérer, je citerai ceux de M. André Songeon, de Chambéry,

et de M. le baron Perrier de la Bâthie, d'Albertville, pour les Rhinan-

thus de la Savoie, de M. le frère Héribaud, de Clermont-Ferrand, pour

ceux de l'Auvergne, de M. le D"" Gillot, d'Autun, pour ceux du centre

de la France : l'herbier Lamotte appartenant à la Société botanique de

France et communiqué par M. Malinvaud; les Rhinanthus de l'herbier

Delessert revus par M. de Sterneck et prêtés par M. le professeur Bri-

quet; puis la précieuse collection de M"^ Kyroll * pour ceux de l'Amé-

rique et des régions arctiques, et enfin les riches herbiers de Boissier,

de Pieuter et de M. Barbey '% que ce savant botaniste a bien voulu me

communiquer en même temps que plusieurs ouvrages rares qui me

^ Von Borbâs in Bœnitz, Herb. Europ. Prospect. 1896, et in Dörfler, Jahres

Katal. 1899.

^ Dörfler in Herh. normale, 1897.

^ Von Sterneck, Beitrag zur Kenntniss d. G. Alectorolophus All. in 0. h. Z .

1895; ce travail est important et doit être consulté. — Même recueil, 1897. —
Revision des il^ecioro/op/ms-Materiales des Herb. Delessert in Annuaire du Con-

servatoire et du Jardin botaniques de Genève, 1899.

* Le départ de Mme Kyroll pour l'Australie ne m'a pas permis de conserver sa

collection assez longtemps pour pouvoir l'étudier en entier d'une manière appro-

fondie. Il s'y trouve encore plusieurs Rhinanthus américains très différents de

nos plantes d'Europe et qui n'ont pas été décrits.

° Ces herbiers seront désignés par les initiales : H. B., herbier Boissier;

H. B. B., herb. Barbey-Boi ssier; H. R. B., herb. Reuter-Barbey ; et les autres

par les premières lettres du nom du botaniste.
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faisaient défaut. Eu leur oxprimaut à tous, ainsi qu'aux autres obligeants

confrères qui ont répondu à mon appel, mes vifs sentiments de grati-

tude, je ne saurai passer sous silence M. Autrau dont les envois de

plantes et les recherches m'ont beaucoup aidé dans la rédaction de ce

travail.

Les questions de nomenclature sont trop à l'ordre du jour pour qu'il

me soit permis de passer outre, d'autant plus que je me trouve en désac-

cord avec la plupart des botanistes allemands contemporains. Plusieurs

noms ont été donnés successivement au genre que nous étudions. M. de

"Wettstein, en 1891, a tâché de remettre en vogue le nom le plus ancien,

Fisiidaria, créé par Linné eu 1735
;
quelques années plus tard il l'a

abandonné. En 1 737, Linné, nous ne savons pour quel motif, crut devoir

remplacer ce premier nom par Rhinanihus, adopté depuis par Pollich,

Ehrhart, Gmelin, Griesebach, Koch \ Gussone, F. Schultz, Hooker, Fries,

Bertoloni, Bentham ', Boissier, Schur, Sebastiaui et Mauri, Willkomm,

Lange, Arcaugeli, Neilreich, Haussknecht, Kerner de Marilaun, etc.,

et en France par de Lamarck, de Jussieu, Villars, Persoon, de Candolle,

Duby, Loiseleur-Deslonchamps, Balbis, Mutel, Guépiii, Delastre, Lecoq,

Cosson et Germain, Kirschleger, Grenier et Godrou, de Brébisson,

Lorey et Duret, Godet, Lloyd, Michalet, de Pouzolz, Noulet, Dupuy,

Arrondeau, Boreau, Bras, Roycr, de Martrin-Donos, Barrandon, Bail-

Ion, Le Grand, Cariot, Héribaud Joseph, Bonnet, etc., et avec ces

autours i)ar la grande majorité des botanistes français. Haller, en

désaccord avec Linné sur cette question de nomenclature comme sur

plusieurs autres, pi"éféra en 1742 à Rhiuautlim le nom d'Alectoroloplius,

et fut imité par Allioni, Wallroth, Sprengel, Marsh von Biebcrstein,

Endlicher, Wiramer et Grabowski, Waljjors, Dietrich, Colla, Meisnor,

F. Schultz, Tonoi-c, Pai-latore, Cai'uel, etc., etc., et plus récomment par

Garcke, do Borbâs, Bock de Mannagotta, de Storncck, de Wettstein,

Murbock, otc. Jo no cito quo |)0ur ménioii'c le nom Minmlnn AdaiisdU

repris par Scopoli qui eut jiou ou point d'imitateurs.

Ne m'étant pîts occupé de ces questions de nomonclatiiio (pu' jo no

connais gu«;re quo par les polémiques violentes qu'tîllos ont j)arfois sou-

levées, n'étant pas oonvainou par les af^niincnts publiés (mi favcui* du

' Koch (Deulxch. /•'/. IV. p. :i'il) en \H:V.\,i-l i{ciilliaiii (DC. l'nnir. \, p. 557)

lr«i7.« ariH plus tani, n'appiiyaicnl, pour l'oiistrrvcr 1« nom de, llhiunntliitx, sur co

«|i|p hinri«;, ilann lo Genera platUmum, avait lUalili jcsairarli-rcs du ^ciiro d'aprô»

Hh. cri»la ijnlU.
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nom peu euphonique d'Aledorolophus, et voyant que M. Haussknecht

l'a rejeté lors de la communication qu'il a faite à la dernière réunion

des botanistes de Thuringe \ j'ai prié M. de Candolle de me donner son

avis. Après avoir étudié la question, il m'a répondu :

« Haller qu'a suivi Allioni, n'avait aucunement le droit, selon les

« règles actuelles, de remplacer en 1742 par Aledorolophtis (de Pline)

« le nom Ehinanthus qui avait été donné en 1737 par Linné (dans son

« Genera) au Crista galli de Rivinus. »

Je conserverai donc le nom de Rliinanthiis.

Bien que les noms vulgaires des plantes soient laissés de côté dans

les études de botanique systématique, il m'a paru utile de faire con-

naître les noms donnés aux Ehinanthus dans nos campagnes de la

Savoie, et pour cela je me suis adressé à M. A. Constantin ^, d'Annecy,

que les lecteurs du Bulletin connaissent déjà. M. Constantin, qui depuis

longtemps étudie les patois savoyards et les possède parfaitement, a

consenti à détacher de sa Flore savoyarde encore inédite, la page sui-

vante :

(( Noms patois de Rh. crista galli L.^ Noms des localités.

Tarcwala Balme de Sillingy, Sévrier.

Carcavala Thônes, Gruffy.

Caréla Annecy.

Tartaria ^
Leschaux.

Tarteria Gruffy.

Tarlarisa Les Clefs, Ferneres.

Tartairwa Saint-Paul-sur-Evian.

Tartari, Tarteri Aussois.

Tartarige Beaufort, Aime.

Tartahige (Tartaïge) Aime.

^ Mittheilungen des thiiring. bot. Vereins, 1898, p. 8 (M. Diedicke).

2 Bull, de l'herb. Boissier, 1897, p. 568, et A. Chabert, De l'emploi populaire

des plantes sauvages en Savoie, éd. 2, p. 8^ Chambéry, 1897.

^ Le nom Rh. crista galli est pris par M. Constantin dans son acception la

plus générale et comprend tous nos Rhinanthus et particulièrement ceux des

plaines et des basses montagnes. Ceux de nos régions alpines n'ont pas reçu de

noms spéciaux.

* Les noms Tartaria, Tarteria, Tartairwa, Tartavia, Sartalia ont l'accent

tonique sur l'a final comme les mots : Qui va là ? Prononcés autrement, ils ne

seraient pas compris des paysans.
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Tarta\i, Tartavia Yérel-Pragondran.

Sartalia Trévignin.

Erba à polë Chamounix (herbe à poulets). »

Yillai's dans son Histoire des plantes du Dauphiné, II, p. 413, dit

que le nom vulgaire du BJùnanthus est « Tartarie w. Boreau, dans sa

Flore du Centre, a reproduit pour cette partie de la France ce nom

qui paraît être le plus répandu dans nos contrées.

Avant de décrire les espèces et variétés que je crois nouvelles, il me
paraît utile de donner quelques détails sur la biologie et la morphologie

des BJnnantJius, heureux s'ils peuvent provoquer de nouvelles recher-

ches, lors même qu'elles devraient modifier sur quelques points mes

observations et celles des auteurs qui m'ont précédé. Ce genre étant

composé de plantes parasites, dont la variabilité n'est pas régie seule-

ment par les causes qui agissent sur les autres végétaux, mais dépend

aussi en partie de la plante qui les nourrit pendant la première période

de leur existence, le nombre des espèces ou races connues qui le cons-

tituent est appelé à s'augmenter d'une manière notable, à mesure

qu'elles seront mieux étudiées. On ne saurait donc examiner avec trop

de soin les modifications que subissent leurs divers organes, si l'on veut

arriver à bien connaître leurs vrais caractères spécifiques.

Aire de végétation. Répandu dans presque tout l'hémisphère nord, le

genre RJiinantlim remonte jusques dans les régions arctiques où il est

représenté par Rh. minor et par deux espèces voisines a larges feuilles

Rh. borealis (Sterneck) et Rh. grœnlandicus nov. sp.; Rh. major Ehrh.

pénètre moins avant dans le Nord. Dans les Alpes, tout au moins celles

que j'ai explorées (France, Suisse, Italie et Tyrol), Rh. minor et Rh.

Perrieri nov. sp. qui en est voisin tic m'ont pas ])ai'U s'éhn'er au-d(>ssus

de 2.3rX) mètres. Les espèces quf j'ai observées le i)lus haut apjtar-

tifnncnt ou au groupe major, comme Rli. ovifw/us nov. sj). (jui végètes

entre 240(J et 27CKJ mètres sur le versant piémontais du Col de Pclouze

et de rAiguille fie Scolettc, ou au groupe alpinus : tel RJi. lanceolatus

fflacialis (Personnat), qui i-emonte sui- les moraines du Mont-Blanc au-

dessus de Chamonix jusqu'à 'J.')0() mètres: un autre R]i. que je n'ai pas

conservé, croit sur les bords du glacier de l'Autaret jirès de Hessaiis. Il

en esi enfin un quatrième (|iii aiiivc prescpie à j.i iiniiti' extrême di' la

véj^étation. et me parait constitU(!r une espère nouvelle, mais ne |)eut

être dt'r.rit, le mauvais état de s(!s corolles ne me j)ermettant pas (h\

savoir .s'il dépend de la section Cleidolemut! ou dos Anœctolemns. Il
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croît abondamment sur les gazons des moraines du glacier de Galise

(Savoie) vers 2600-2850 m., puis se retrouve très rare bien plus haut

sur les escarpements herbeux qui dominent le Col de Galise, 2995-

3070 m. environ, où j'en ai vu quelques pieds en fin août 1895. Ces

escarpements peu accessibles sont situés en partie sur le territoire

savoyard, en partie sur le versant piémontais. A diverses reprises, j'ai

observé d'autres Eli., à de grandes altitudes et auprès des glaciers, à

l'époque 1889-1894, où fervent alpiniste, je délaissai pendant la belle

saison la botanique pour faire des ascensions sur les hautes cimes des

Alpes françaises, suisses et italiennes. Il y a là un champ d'études

encore inexploré et sur lequel je ne saurai trop appeler l'attention.

Mode de végétation. La plupart des Rhinanthus croissent dans les

prairies, au bord des bois, dans les marais, quelques-uns dans les

champs de céréales, surtout de seigle. Il en est un, Bh. Songeoni

nov. sp. qui habite les bois de sapins. Le plus souvent on les trouve par

individus isolés; d'autres au contraire croissent en colonies plus ou

moins denses ou même en touffes serrées, et parfois sur des étendues

relativement grandes, en ne laissant paraître au milieu d'eux que de

rares individus d'autres plantes. Ainsi tandis que dans nos prairies Rh,

minor croît par individus solitaires, Rh. minor rusticulus forme des

colonies étendues, Rh. Perrieri croît par touffes, etc. Il y a donc des

Rhinanthus solitaires et des Rhinanthus sociaux; mais je ne saurai

dire encore si c'est là un caractère propre à certaines races ou si c'est

un accident de végétation. C'est un phénomène à étudier.

Parasitisme. Maintes fois, j'ai tâché de me rendre compte du parasi-

tisme des Rhinanthus et j'ai toujours échoué, sauf un jour où arrachant

sur les moraines du glacier de Galise le Rhinanthus que j'y ai signalé,

je réussis à retirer d'une terre très meuble, avec la touffe de Festuca

sur laquelle il se trouvait, un individu tout jeune dont une radicelle

était implantée sur une racine de la graminée. Malheureusement

malgré mes soins, ces organes très fragiles se brisèrent pendant mon
voyage et je ne pus les conserver.

On dit les Rhinanthus parasites sur les racines des graminées. Je

crois, sans pouvoir l'affirmer,, que tout au moins sur les limites de la

végétation alpine, il est certaines formes qui le sont aussi sur celles des

cypéracées. Ainsi ce même Rhinanthus de Galise croît parfois tout

auprès du Carex curvula, sans que j'aie pu constater dans son voisi-

nage une graminée quelconque. On m'objectera peut-être que le Rhi-

nanthus n'étant parasite que pendant la première période de son exis-
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tence, la graminée qui lui avait fourni le support nécessaire à son pre-

mier développement était morte ensuite. L'objection paraît fondée;

mais il ne faut pas oublier que dans la région alpine et surtout la supé-

rieure, la vie végétative des plantes annuelles est très rapide, et que

d'autre part, à ces grandes altitudes, lorsqu'une graminée yivace meurt,

la souche en persiste longtemps avant d'être détruite.

Les Bhincüithiis soumis à une dessication bien exécutée pour être

mis en herbier, conservent leur couleur verte. Une exception est

foui-nie par Eh. Songeonl qui noircit comme Orobus niger L., quelque

soin que l'on prenne. Ce phénomène ne peut être attribué à la nature

du sol; car Rh. Aledolorophus croissant non loin de lui sur la même
montagne conserve sa couleur verte. Est-il dû à sa station dans les bois

de sapins ? ou est-il causé par la plante oii il a ])uisé les sucs nourriciers

nécessaires à sa première croissance ?

Racine annuelle, rameuse.

Tige. Ainsi que me l'a fait remarquer M. Songeon, elle est le plus

souvent coudée au collet, tandis que celle des EupJirasia l'est toujours,

ou presque toujours. Arrondie chez les individus faibles et grêles, elle

est ordinairement quadrangulaire chez les individus plus robustes.

Cette forme quadrangulaire est très marquée chez certaines espèces

vivant dans les régions arctiques, RJi. grœrdandims, nov. sp., ou à de

grandes altitudes, Rh. ovifugus, ou dans des terrains secs et pierreux,

Rh. Sterneckii var. prxrupiorum ; parfois les angles sont ailés, mais je

vois là qu'un phénomène accidentel. Habituellement verte, la tige revêt

souvent une coloration rougeâtre chez les plantes de la région alpine.

Les stries noires qu'elle présente chez beaucoup m'ont paru constituer

un bon caractère pour distinguer une race locale d'une autre race, mais

un moins certain pour reconnaître une espèce; ainsi il existe des races

dérivant du R}i. major dont la tige est immaculée. L'indument est

a.s.sez caractéristiquo et doit être observé avec soin.

Les Rhinaulhns, comme les Jùiphrasia, les Geniiana endotrichii,

présentent, d'après M. de Sterneck, des difiérences notables dans lenis

tiges et leurs rameaux selon qu'ils appartiennent ù une plante estivale

ou précoce, ou bien à une plante automnale ou tardive, (^liez celle-ci la

tige est ordiiiuin-ment ramifiée dès |(î tiers inférieur et ses entreno'uds

»ont plus courts; les rameaux en partent ä angle droit, sont coiirhes

ascendants et dépassent souvent le sommet de la tige, tandis (jne le

contraire sr- remarquerait elic/ ceux-là. Mes (»bservations, poi'tant sur

de« milliers d'individus dr- toute espèce et de toute |)i()veii;ince, ne con-
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firment qu'en partie la théorie de M. de Sterneck que je discuterai plus

bas en parlant du dimorphisme saisonnier.

Feuilles. Une seule espèce, Bh. grœnlandicus, a les feuilles épaisses

et un peu charnues. Opposées chez presque toutes les espèces, elles sont

fréquemment subopposées chez une espèce américaine Rh. rigidus nov.

sp., 011 la différence d'altitude entre les points d'insertion des deux

feuilles formant la paire s'élève parfois jusqu'à 8 mm. Presque toujours

sessiles, les inférieures sont quelquefois pétiolées chez les Rhinanthus

automnaux. Tantôt leur forme se maintient à peu près la même du bas

en haut de la tige, tantôt et le plus souvent les feuilles inférieures sont

plus courtes et plus obtuses. A mesure qu'on les examine sur une partie

plus élevée de la tige, elles se montrent plus allongées, à base plus

large, à sommet plus atténué; celles des rameaux sont plus étroites que

les feuilles caulinaires. Les feuilles des Rhinanthus estivaux sont en

général plus larges, moins aiguës et dirigées obliquement en haut;

celles des automnaux au contraire dirigées horizontalement et parfois

plus ou moins tordues en arrière, sont plus allongées, plus étroites,

souvent même linéaires. Dentées dans toutes les plantes d'Europe et

d'Amérique^ décrites ou non décrites, que j'ai étudiées, leurs dents sont

en général obtuses dans les feuilles inférieures et plus ou moins aiguës

dans les supérieures. Chez quelques-unes des espèces dont les bractées

ont des dents fortement aristées, les feuilles supérieures présentent

aussi à leur base des dents profondes, étroites et aristées; Rh. Songeoni

en offre un bel exemple. Un bon caractère est fourni par la direction

des dents des feuilles et particulièrement des dents aiguës qui sont ou

iwrrigées, dirigées plus ou moins parallèlement à l'axe de la feuille ou

vers son sommet, ou bien étalées, dirigées en dehors.

Les nervures latérales des feuilles, ordinairement simples, sont par-

fois ramifiées. Ces ramifications qui avaient paru pouvoir servir de

caractère distinctif (i?/^. ellipticus Haussk.), n'en constitue pas un; car

on les observe souvent sur les individus robustes et bien développés des

Rh. major, Alectorolophus, ovißigus, etc.

Glabres ou scabres, les feuilles peuvent aussi, suivant les espèces, être

pubescentes ou hérissées ou glanduleuses. Je n'en ai jamais vu de

tomenteuses. Examinées à la loupe, on voit^ chez un grand nombre

d'espèces, leurs bords couverts de deux ou plusieurs rangées de tout

petits poils monocellulaires courts^ coniques, aigus en forme d'aiguil-

lons^ à base plus ou moins large, de couleur blanchâtre sur les échan-

tillons d'herbier. Ces petits aiguillons sont parfois très nombreux sur
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les Rhinanthus des régions élevées et arctiques. L'herbier Boissier

renferme un Eh. rigidus nov. sp. des Montagnes Rocheuses, où ils sont

si rapprochés et si nombreux qu'ils rendent le bord de la feuille blanc,

épais, dur, résistant.

Les poils, qui rendent les feuilles des BhinantJius scabres, pubescentes

ou hérissées, ne sont pas disposés de la même manière chez tous. Les

poils longs auxquels est due la pubescence sont disséminés. Les poils

courts qui constituent l'état scabre ne le sont pas toujours. En effet,

certains BJiinaidJius de l'Amérique du Nord ont la face supérieure de

la feuille couverte de tout petits poils aculéiformes isolés les uns des

autres: tandis que sur la face inférieure, ces poils sont groupés sur des

ilôts décolorés, arrondis, allongés ou sinueux en forme de V, de C, de

S, etc., et sont divergents un peu comme ceux de certains Onosma. Il

n'existe de poils que sur ces ilôts et point sur les tractus qui les sépa-

rent. Divers Rhinanthus minor de l'Europe arctique, un de la Carruca

de! Pilar (Espagne, in H. B.) et bien d'autres provenant de localités

européennes intermédiaires présentent cette conformation. Sur d'autres

espèces, les poils de la face supérieure de la feuille ne sont pas aculéi-

formes, ceux de la face inférieure seuls le sont; sur d'autres, ils ne le

sont ni les uns ni les autres, mais ils naissent aussi d'îlots semblables.

Quoiqu'il en soit, les poils nés sur ces îlots sont très caducs et laissent

voir, après leur chute, l'îlot dénudé et formant une plaque blanchâtre

jjîir défaut de chloroj)hylle. Parfois l'îlot est saillant et a la forme d'un

tubercule ressemblant un peu aux tubercules pilifères des feuilles des

Onostna. Le plus souvent, du moins sui- le sec, il ne dépasse pas le

niveau épidermique. Les poils aculéifoi-mes sont habituellement diver-

gents; les poils non aculéiformes au contraire sont liarallèlcs entre eux

et parfois fascicules. Les esj)èces, autres que Rh. minor, où j'ai constaté

la présence de ces îlots pilifères, sont Rh. Alectorolo])hus d'Alsace,

Paris, Gf-nèvo, etc., Rh. Weltsteinii de Sicile, Rh . (iJauxUdoi^ns de Syrie,

Rli. Kerneri de Lombardie, Rit. major, RJi. lanceolainti, etc. (Jes diver-

ses dispositions des poils sur la face inférieure des feuilles me paraissent

être des phénomènes accidentels et ne revêtir aucun caractère spéci-

fique.

Lf's RhinanthuK aiitoniiiaux onl en général les leuilles jilus longues

que les ontrnnœuds et plus nonihreuses; c'est le contraire chez les

estivaux, f.'eux-ci n'ont pas de |)aires de feuilles intercalées enlr<' la

ramification supérieure, (;t riiifloresceiice, ou n'en ont (jifune et li'ès

oxceptionnelinment deux; taii«li> <|ii'' les Rhinanthus autoiniianx di ont
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trois paires ou davantage sur la tige et sur les rameaux. Pour abréger

les diagnosesje donne à ces paires de feuilles le nom d'Intercalaires.

H'inflorescence à laquelle avec beaucoup d'auteurs je conserve le nom
d'épi, est simple, très rarement rameuse; elle s'allonge plus ou moins

pendant la floraison et la fructification; pendant la première période,

l'épi est plus dense; il l'est moins durant la seconde. Mais il est des

espèces, Bh. ovifugus, par exemple, où il reste toujours court et con-

densé, même pendant la maturation des graines.

Ces épis fleuris des Rhmanthiis forment en général au sommet un

cône large, court et presque obtus. M. Songeon a observé sur le mon-

tagne d'Otlieran (Savoie) vers 1300 mètres^, un Rhinantlius que nous

rapportons à Rh. Äledorolophus et dont l'épi se termine en un cône

allongé, étroit, subaigu qui donne à la plante un aspect tout particulier.

Chez certaines plantes des marécages et des hautes Alpes, l'épi est

parfois réduit à une pu deux fleurs. Ces cas rares s'observent chez

Rh. minor des prés humides, chez Rh. Rerrieri. Ils se montrent sur

tous les échantillons malheureusement incomplets d'un tout petit Rhi-

nanthus que je crois appartenir au type kmceolatus Kovâtz et qui a

été recueilli autrefois sur une alpe élevée de la Haute-Savoie par

M. l'abbé Delavay, débutant alors dans la carrière botanique qu'il a

parcourue depuis d'une manière si brillante, en explorant les montagnes

du Yun-Nan et des provinces limitrophes de la Chine.

Bractées. Chez tous les Rhinanthits décrits et chez les autres que j'ai

pu examiner, les bractées inférieures sont semblables aux feuilles cauli-

naires supérieures
;
puis leur forme se modifie plus ou moins rapidement,

à mesure qu'elles sont insérées plus haut sur l'axe de l'épi, et ce sont les

bractées moyennes et supérieures que l'on décrit; tantôt celles-ci sont

semblables aux moyennes et tantôt non. Tantôt égales au calice ou plus

courtes, tantôt plus longues que lui, elles le dépassent parfois de beau-

coup et forment alors, comme chez Rh. Songeoni, un épi largement

comosus. La forme des dents des bractées moyennes et parfois aussi des

supérieures constitue un excellent caractère diagnostique chez les

Cleistolemus et une grande partie des Anoectolemus. Les plantes de cette

section qui me paraissent faire exception sont celles de la série minor

dont certaines, surtout celles des régions septentrionales, m'ont pré-

senté des variations sensibles sur des échantillons similaires cueillis

dans la même localité. Chez presques toutes les espèces connues, les

dents inférieures de la bractée sont plus longues et plus larges que les

supérieures; tantôt la différence est peu marquée, comme chez les
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a-qiùdeniaii Sterneck; tantôt elle l'est davantage; et dans ce cas, ou la

longueur des dents diminue graduellement du bas en haut de la bractée :

Rh. major, goniotrichus, Herihaudi, alpinus, ynlclier, dinaricus, Per-

rieri, mbior, stenophyUus, borealis, etc.; ou cette diminution a lieu brus-

quement vers le 7* ou le '/s inférieur de la bractée et aux dent longues

succèdent tout à coup les dents courtes : Bit. montanus, lauceolatus,

angustiJoluLs, etc.; ou enfin les dents inférieures sont égales aux supé-

rieures ou plus longues : Eli. Faccliinii nov. sp.

D est à remarquer que les arêtes, qui terminent les dents chez beau-

coup d'espèces, s'altèrent facilement à la suite d'une dessication défec-

tueuse, surtout si la plante n"a pas été suffisamment comprimée ; elles

se recourbent alors, se tordent et finissent par se briser ou se détacher

complètement. Il en résulte pour le botaniste peu familiarisé avec la

connaissance des espèces, des erreurs dans leur détermination.

La direction des dents porrigées ou étalées est fixe et constante pour

chaque type spécifique.

Sous le rapport de l'indument, les bractées présentent tantôt le même

que celui des feuilles et tantôt non; chez certains Rhinautlms il est

semblable à celui du calice; chez d'autres il en est différent. Leurs bords

peuvent éti-e couverts des mêmes séries de poils aculéiformes qui ont

été signalés sur les feuilles.

Leur coloration est verte dans le plus grand nombre des espèces;

chez d'autres les bractées, toutes ou seulement les médianes et les supé-

rieures, sont blanchâtres; Rli. Aledorolophus Poil., Freyaii Kern.,

ylanduloms Smk.. major Ehrh., Faccläuü nov. sp., etc. Chez RJi. Sougeoni

les bractées sont décolorées seulement à la base. Chez les Rhinanthus

qui vivant dans la région alpine élevée 2200-2700 m , elles prennent

souvent une teinte d'un rouge vineux ou d'un rouge sonibi'c : Rh. ori-

fwjus, Perrieri, etc. Cela s'observe aussi chez certains h'Ii. minor des

régions méridionales, ainsi que Lange l'a constaté en Esi)agne ', et du

centre de la France, selon la l'cmarquc de IJoreau '\ mais non chez ceux

des régions boréales.

Fleurs. — Elles ont un<' (lircction tantôt horizontale, tantôt un

peu obliqu«' en haut chez les j)l;iiit«'s des jjjaiiics et des régions infé-

rieures. I)aiis les plantes alpines, flics sont dirigées plus ou moins verti-

' Wiilkoiiiiii fX Ijaiigf*, l'roilr. //. lusfi. Il, |i. (il-' : " lnMilcis cilyrtüiiic viii-

«libilH fii<M'o liiirlin. />

' J{or«'aii, Flore du centre de la Fruucv, cd. Il, p. 4')ö.
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calement en haut; ce phénomène, qui n'est pas spécial aux alpini Stk.

et aux anomali Stk, mais s'observe aussi dans toutes les séries, n'est à

mon avis qu'un phénomène de phototropisme, et il est dû moins à la

direction du calice qu'à l'incurvation du tube de la corolle, comme nous

le verrons plus bas. Les fleurs ont une odeur faible ; un botaniste m'a

dit en avoir trouvé à odeur fétide, mais n'a pu me représenter la plante.

Calice sessile ou subsessile; les calices fructifères inférieurs sont quel-

quefois nettement pédoncules; tel est Wi. Aledorolophus publié par

Kerner dans FI. exsicc. Austro-Hungarica n. 137 (H. B. et H. B. B.)

dont les calices inférieurs ont un pédoncule long d'un centimètre. Je

n'ai vu de calices pédoncules sur le haut de l'épi que sur un Bh. minor

de Bionassay (Mercier in H. B. B.). Leur forme se modifie plus ou moins

selon les espèces depuis le moment où la fleur s'ouvre jusqu'au moment

oti les graines sont arrivées à leur complète maturité. Pour la plupart,

au moment où la fleur s'ouvre, le calice a acquis presque toute sa lon-

gueur, mais non toute sa largeur; chez les uns, le calice, de forme

arrondie au début, s'accroît en se gonflant et en conservant cette même
forme ; chez d'autres sa forme d'abord plus ou moins étroitement ovale

ou oblongue devient plus ou moins arrondie; quelquefois elle reste

ovale. Je doute qu'il y ait là un caractère spécifique ; car les calices

fructifères arrondis et ovales se voient, rarement il est vrai, sur le

même pied. Chez une espèce alpine, Bh. Ferrieri, le calice étroitement

oblong quand la corolle s'épanouit, s'élargit ensuite et se gonfle for-

tement sans s'allonger davantage, puis devient arrondi. Ce changement

de la forme oblongue à la forme arrondie se remarque chez certaines

espèces voisines de Bh. minor : Bh. Kyrollœ, horealis, etc.

Les dents du calice plus ou moins larges sont toujours plus ou moins

aiguës, rarement acuminées et plus rarement encore cuspidées : Bh.

glacialis Personnat. Wallroth ^ a parlé de la connivence des dents

du calice du Bh. AledorolopMis qu'il décrit : « calyce e basi ovata

leviter tumente in apicem compresso-conniveutem desinente, » tandis

qu'il dit de son huccalis : « calyce e basi rotundata ad apicem usque

œqualiter inflato. » Quelques auteurs après lui se sont servi de ce carac-

tère
; ainsi Grenier et Godron ^ ont atti'ibué à Bh. major un calice à

dents écartées en dehors et à Bh. minor un calice à dents conniventes;

^ Wallroth, Zur Naturgeschichte des Rhinanthus Alectorolophus der deutscheu

Floristen, in Flora od. allg. bot. Zeit., 1842, p. 503 et suiv.

^ Grenier et Godron, Fl. de France, 11, p. 612-13.



(13) ALFRED CHABERT. ÉTUDE SUR LE GENRE RHINANTHUS. 437

Willkomm et Lange ^ ont écrit du premier : « dentibus apice subdiver-

gentibus, » du second : « dentibus conniventibus. » Les auteurs les plus

modernes. MM. Murbeck. y. Sterneck, v. Wettstein n'en parlent pas

dans leurs diagnoses et je suivrai leur exemple, car le calice fructifère

seul peut fournir à ce point de vue un caractère fixe, et il m'a paru

avoir toujours les dents plus ou moins conniventes.

Vert le plus souvent, le calice est maculé de taches noirâtres chez

Rh. pulcher Schumm. et rarement chez Rh. lanceolatm Kov,

Chez les espèces croissant dans la région alpine, il prend souvent

comme les bractées une teinte d'un rouge vineux ou d'un rouge sombre,

Rh. ovißigus, Perrieri; certaines formes de Rh. minor se comportent de

même. Enfin il est des espèces dont les nervures sont noirâtres : Rh.

Peirien.

Tous \es Rhinanthus que j'ai étudiés ont les angles du calice hérissés

ou pubescents ou au moins scabres. Chez un Rh. minor ? américain (de

White Mountains, Oakes in H.R. B.) les poils qui recouvrent ces angles

sont longs, blancs, polycellulaires; ils sont glanduleux chez un Rhi-

nantluis d'Ulgai Tagh (Bledemann in H. B.). Chez d'autres, ils sont si

petits qu'ils ne peuvent être vus qu'à un grossissement de 10/L Enfin

les bords du calice sont glabres, ciliés ou glanduleux selon les espèces.

Glabre chez beaucoup de Rhinanthus, la surface du calice chez les

autres est plus ou moins couverte de poils, tantôt monocellulaires,

courts, aigus, raides, tantôt polycellulaires longs, fiexueux et blan-

châtres, tantôt capités et glanduleux et alors à stipe plus ou moins

court. Les poils i-ameux ou étoiles n'ont pas encore été observés. M. de

Sterneck a décrit un Rh. pumïlus dont les parties moyennes et supé-

rieures du calice sont couvertes de poils courts et simples, et la partie

inférieure de poils scnililablos mêlés à d'autres i)oils jjIus longs et i)oly-

cellulaires. Cette villosité double du calice est le principal caractère ([ui

sépuvo CO. Rhinanthus (W Rh. Frei/nii Kern, dont le calice est couvert

de poils courts. Or nous avons en Savoie, dans les bois et les pentes

herbeuses subalpines du mont Nivollet, un Rhinanthus i\\\\ ne se dis-

tiiiKiie d«' Uh. Alertorolojihus de la plaine qu(; par sa croissanc(î plus

tardive »'t pur ces deux sortes de poils mélangés sur la surface du

calicf. Même phénomène s'ob.servc sur certains iiidividus de ma var.

pramipioruni fje Rh. Slernec/cii (Wettstein) des environs de ("liambéry.

Je ne puis donc, y voir un cîiractère spécifi(|ue, et a nioii avis, /\h.

' Willkomm ol Irrige, op. cil,, II, |i. (»Il 1:2.
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immilus n'est qu'une variété alpine de Rh. Freynii. La présence des

poils sur le calice et leur nature doivent être étudiés sur les calices

florifères; car sur les fructifères ils se montrent bien plus rares, et cela

pour deux causes : l'une est que le calice s'accroissant beaucoup depuis

l'épanouissement de la fleur jusqu'à la maturation de la graine, sa sur-

face double et même parfois triple d'étendue. Comme il ne naît pas

alors de nouveaux poils, ceux qui existaient deviennent forcément

moins denses et par conséquent sont relativement moins nombreux.

L'autre cause est que ces poils (je parle surtout des poils simples, car

les glanduleux sont assez persistants) tombent peu à peu à mesure que

le fruit arrive à maturité ; aussi n'est-il pas rare d'observer des indi-

vidus fructifères de Rh. Aledorolophus, par exemple, à calices presque

complètement glabres.

Corolle. L'un des principaux caractères donnés par M. v. Sterneck

pour distinguer ses deux groupes majores et minores, consiste dans

l'allongement du tube de la corolle depuis le moment où elle s'épanouit

jusqu'à la tin de l'antlièse, allongement qui est très notable dans le

premier groupe et nul ou à peine marqué dans le second. Or ce n'est

pas seulement le tube qui subit cet allongement. Dans beaucoup d'es-

pèces, sinon dans toutes, celles du type minor excepté, la lèvre supé-

rieure y participe aussi ; car au moment oii la corolle s'ouvre, les lobes

de la lèvre inférieure enveloppent la supérieure au niveau de ses dents

ou peu au-dessous ; après l'épanouissement, ces lobes se trouvent à une

distance plus ou moins grande des dents. Aussi en examinant certains

Rhinanthiis, tels que Rh. lanceolatus sitbalpinus (Sterneck), voit-on la

proportion de la longueur des lèvres n'être pas toujours la même entre

les fleurs supérieures et les inférieures, et cela parce que celles-ci ont

atteint leur entier développement et les autres non. C'est un phénomène

dont il faut se souvenir dans la détermination des espèces. Sous l'in-

fluence de circonstances que je n'ai pu définir, il arrive rarement que

le tube naturellement accrescent d'une corolle ne s'allonge pas comme
le comporte le type spécifique auquel la plante appartient ; c'est encore

un Rh. lanceolatus ou du moins une forme très voisine qui m'en a

fourni l'exemple.

Le tube ordinairement plus pâle que le reste de la corolle se montre

blanc chez certains individus des Rh. Alectorolophus, Rh. minutus, etc.

Je ne l'ai jamais vu taché.

Les proportions de longueur entre le calice et le tube de la corolle

restent à peu près les mêmes jusqu'à la fin de l'anthèse chez les RM-
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7ianthi(s a tube non ou à peine accrescent : Bh. minor Ehrh., asperidus

(Murb.), stenophyUns Schur, etc. Chez ceux à tube accrescent, tantôt

elles varient peu après répanouissement de la fleur et le tube est déjà à

ce moment nettement exsert; tantôt il est encore inclus, et ce n'est

que plus tard, lorsqu'il a atteint son complet développement, qu'il

dépasse les dents du calice. Ces différences d'évolution s'observent par-

fois sur la même espèce, suivant les localités où elle croît; c'est aussi

une variété de EJi. lanceolatiis, type très variable, qui m'a permis de le

constater.

Un autre ])hénomène assez fréquent est que la lèvre inférieure se

flétrit avant la supérieure et se déjette. Je n'en vois pas d'autre cause

que l'action des insectes qui la froissent pour faire pénétrer leur trompe

au fond du tube et arriver au nectaire formé par une sorte d'éperon

basilaire du carpelle. Chez un EJiinantJius à gorge ouverte, ce phéno-

mène ne présente pas d'inconvénient pour le botaniste qui cherche à

déterminer une plante sèche, tandis qu'il en offre beaucoup chez les

Rldnanthns à gorge fermée, en faisant croire que la lèvre inférieure est

naturellement séparée de la supérieure et la gorge ouverte. C'est ainsi

que Ton s'explique les confusions que l'on observe dans la plupart des

herbiers entre les Rlmiantlms des deux sections Cleistolemus et Anœc-

tolemus, par exemple, de minor avec major et Alectoroloplius, de Ker-

neri (Sterneck) avec pulcher Schum. et alpinus Bmgt., de montanus

Saut, avec anrpistijolms Gml., etc. De là découle pour le collecteur la

nécessité de placer des corolles en portefeuille lorsqu'il recueille des

plantes de ce genre, ou tout au moins de noter la disj)Osition de leurs

lèvres.

Tous les RJiinantliHs que j'ai examinés ont la région dorsale du tube

do la corolle couverte de poils blancs ou presque incolores, jjIus ou

moins longs, tantôt droits, tantôt flexueux. Plus abondants sur les

espèces à tube accrcscf-nt ft fortement coudé en haut pour le relèvement

(\c la corolle, telles que celles des récrions alpines, ils me semblent rem-

plir un rôle de |)rotectioii; car le tube, pour se conder et relever ensuite

la corolle, fait saillie en arrière et en haut entre deux dents du calice;

sa j)artie postérieure n'est donc |)lus garantie par ce dernier et a besoin

des poils pour se protéger contre le IVoid et riuiniidite.

La fac<; exUüHfi de cotte lèvre est couverte de pwpilhs diin jiniiie plus

ou moins vif; chez quehjues espèces ou variétés, au lieu de pa|)ilies. on

observe des poils capités glanduleux d(! couleur jaune aussi et à stipe

triai court ou ujwcz long : R/i. f/landuloniin, une vur. (h; Rit. minor, etc.
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La lèvre inférieure est souvent dépourvue de papilles; aucune ne m'a

présenté de poils glanduleux.

Le bord inférieur de la lèvre supérieure varie de forme suivant les

espèces. Il est divisé en trois parties : une moyenne et deux latérales,

par les deux dents qui tantôt le prolongent : Rh. dinaricus, tantôt

naissent perpendiculairement sur lui : Rli. Aledorolophus, Freynii,

Songeoni, major, ovifugus, piibescens, Wettsteinii, etc., ou obliquement

Rh. pulcher, alpinus, lanceolakis, angiistifolms, etc., ou enfin sont cons-

tituées par une courte saillie ovale ou arrondie aussi large ou plus large

que longue : Rh. minor, Kyrollae, grœnlandicus, etc. Les dents sont tou-

jours glabres et de couleur violette, bleue, jaune ou blanchâtre. Leur

forme est très fixe dans chaque espèce : cylindriques chez Rh. dina-

ricus, elles sont cylindro-coniques ou coniques avec le sommet arrondi

ou tronqué chez le plus grand nombre, et triangulaires à sommet aigu

chez certaines espèces glanduleuses : Rh. pubescens Boiss., glandu-

losus Smk.

J'ai dit que la lèvre supérieure a son bord inférieur divisé en trois

parties : la partie médiane, comprise entre les deux dents^ n'a encore

été, que je sache, l'objet d'aucune observation. Elle mérite pourtant

d'être examinée sur le vif. Son étude sur le sec ne m'a pas donné de

résultats certains pour nos Rhinanthus d'Europe ; mais sur un Rhinan-

thus américain non décrit de l'herbier Kyroll, j'ai vu cette partie

médiane former entre les dents un prolongement convexe semblable à

une troisième dent. Les deux parties latérales sont désignées par les

auteurs sous le nom de bord, au singulier (der untere Rand der Ober-

lippe... Stk. 0. b. Z. 1895, p. 29, Älpini, — p. 43, Anomali), ou au plu-

riel (labium superius... marginibus inferioribus concavis, Murbeck, 0. b.

Z, 1898, p. 41, Rh. asperidus). C'est l'exemple de ce dernier auteur qui

doit être suivi.

Chez les Rhirianthus pourvus de dents saillantes^ ces bords latéraux

sont droits et un peu concaves lorsque les dents leur sont perpendicu-

laires: Rh. Aledorolophus, major, etc.; ou sinueux en forme de S, c'est-à-

dire convexes d'abord puis se creusant plus ou moins pour donner nais-

sance à la dent : un Rh. américain non décrit ; ou droits et un peu con-

vexes : Rh. lanceolatus, pidcher, alpinus, etc. Enfin chez Rh. dinaricus

ils sont complètement convexes et se continuent directement par la dent

qui se prolonge parallèlement à l'axe de la corolle; ils sont convexes

aussi chez les espèces où la dent est remplacée par une saillie courte et

ovale ou arrondie : Rh. Kyrollœ, minor, horealis, grœnlatidicus, etc.
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Style. D'anciens auteurs ont parlé dans leurs diagnoses du style

glabre ou pubescent sous le stigmate. Ce caractère a été négligé avec

raison par les auteurs récents, car le style examiné à la loupe se montre

toujours plus ou moins hérissé ou tout au moins finement pubescent.

L'absence du poils sous le stigmate, quand elle existe, m'a paru être

un phénomène individuel. Quant aux variations de la forme du stig-

mate, je doute qu'il en existe, n'ayant jamais pu constater le « nectario

emarginato » dont parle Wallroth \ si tant est que ce soit au stigmate

qu'il donne le nom de nectaire.

M. de Sterneck s'est appuyé pour distinguer les majores des minores

sur le phénomène û:Autofécondation (SelbstpolUulsation) présenté par

ces derniers, et dû à ce que, au moment de l'anthèse, le style se recourbe

fortement en forme de houe et amène le stigmate auprès des anthères.

Ce phénomène a été exactement observé; mais je doute qu'il ait l'impor-

tance qui lui a été attribuée et qu'il soit nécessaire à la reproduction du

Bh. minor; car j'ai vu bien souvent des insectes butiner dans ses fleurs;

et d'autre part un Rhinanthus de l'Amérique du Nord, qui ne peut

s'en distinguer par aucun caractère, a le style horizontalement saillant

hors de la lèvre supérieure comme un Rli. de la série majores. Une
variété à tige striée de noir et à larges feuilles récoltée par Mercier

aux environs de Genève (H. R. B.) a le style tantôt recourbé et inclus,

tantôt horizontalement saillant.

La capsule membraneuse, très comprimée, biloculaire, est arrondie,

émarginée et apiculée; tantôt régulièrement arrondie, tantôt plus

iai-ge que haute, tantôt i)lus haute que large, ces variations n'ont

rien de constant et s'observent sur le même pied.

ho^^ graines réniformes, so montivnt arrondies chez quelques individus.

Quant à la largeur do l'aile qui les entoure, elle ne fournit le j)lus sou-

vent qu'un caractère relatif; dans une capsule de Rh. ovijiigus, j'ai

trouvé neuf grainos non mftres ontourées d'une aile large et une dixième

graine arrivé*; à maturité plus grosso et à peine marginée. L'aile m'a

paru sur plusieurs autres espèces être d'autant moins large que la

graine oHt plus mûre. Rh. f/oniotriclms de l'ciia de Aiscorri, Kspiigno

Uiarboy, H. K.-Ii.) a |os graines non infU'cs largemont ailées, les luflres

à ail«! étroite, etc. On sait du rosto (|uo lîh. I\firlicnliachit, major et

Aledorolophus ont les graines ailées ou non iiiicr s.

ffi/nténialique et nomenclature. (Duwur l<'s O/oIxutche, les h'uphrasia,

' Wallrolli, ..(•, <il., p. 504.

iii'i.i., iiKiiii, iKiiHH., juin 1N99. 30
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le genre Bhinanthus me paraît être composé d'un grand nombre

d'espèces ou plutôt de races (proies) très voisines les unes des autres,

qu'un examen superficiel permet de confondre, mais dont une étude

approfondie fait reconnaître et établir les caractères. Il est certain que

la botanique est voie de transformation, que beaucoup des espèces lin-

néennes sont en train de disparaître. Pendant longtemps^ à l'imitation

des médecins du moyen âge qui voulaient absolument reconnaître dans

les plantes de leurs pays les plantes médicinales signalées autrefois par

Dioscoride, Théopbraste , etc. \ pendant longtemps les botanistes se

sont ingéniés à retrouver les types linnéens dans des plantes souvent en

désaccord avec eux. Puis on est tombé dans un excès contraire en mul-

tipliant les espèces outre mesure, conformément à la théorie de Jordan

qui voulait que toutes les espèces fussent originellement distinctes
;

ensuite on a tenté de remédier à cet abus au moyen de classements

prétendus tous plus naturels les uns que les autres et ayant la prétention

d'appliquer à chaque cas la théorie de l'évolution. Après avoir admis

l'espèce, la variété et la sous-variété, on a créé successivement la sous-

espèce, l'espèce affine, la forme, l'espèce collective, l'espèce typique, la

race, etc. D'autres ont même voulu donner au mot « forme » une signi-

fication nouvelle; ils n'ont pas eu de succès. Tous les citoyens à notre

époque étant astreints au service militaire, c'est probablement l'habi-

tude d'en parler ou d'en entendre parler fréquemment qui conduit

quelques botanistes à attribuer aux variétés et aux variations des plantes

une classification, sinon d'accord avec les théories évolutives, tout au

moins assez conforme aux règles de la hiérarchie militaire. Les noms

des grades seuls sont changés. Certains auteurs dont les ouvrages sont

en voie de publication, appliquent cette hiérarchie chacun à sa manière

et démontrent ainsi que, pour beaucoup de plantes, l'espèce, la sous-

espèce^ la forme, la race^ la variété, etc., ne répondent pas à la réalité

des faits et ne sont que les produits de l'imagination de l'auteur. Telle

plante, qui pour un botaniste constitue une espèce, est pour un autre

une sous-espèce, pour un troisième une variété, pour le quatrième une

forme et ne sera pour le cinquième que la variété d'une sous-espèce ou

d'une forme, et cela souvent d'après des échantillons plus ou moins

défectueux d'herbier. Sans vouloir entrer aujourd'hui dans une discus-

^ L'ouvrage intéressant que M. Ludovic Legré vient de publier contient à ce

sujet des détails fort curieux. La Botanique en Provence au XF/'^e siècle. Pierre

Péna et Mathias de Lohel, par L. Legré, in-8o, Marseille, 1899.
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sion que les cadres de ce travail ne permettent pas, je crois pouvoir

constater que l'accord est loin d'être fait ou de se faire entre les bota-

nistes sur la valeur à donner définitivement à chaque terme, comme

sur la position hiérarchique à attribuer à chaque forme dans chaque

espèce, si tant est que la botanique soit assez avancée pour que l'on

puisse dès à présent établir une hiérarchie entre les diflérentes formes

d'im type.

Le genre RhinantMis n'étant connu actuellement que d'une manière

très imparfaite, la valeur et la fixité de ses caractères spécifiques ne

Tétant pas davantage, les limites de l'espèce n'ont pu encore être net-

tement établies parmi les plantes qui le constituent. Telle, qui existant

dans un pays sans iutermédiaii-es la reliant avec le type, a pu être

décrite comme espèce ou comme forme automnale typique, ne pourra

dans un autre pays être envisagée que comme une simple variété. En

veut-on un exemple ? En 1895, M. de Sterneck * a décrit un Aledoro-

hphus Kern&ri que deux ans plus tard ', il a réduit au rang de simple

variété de son A. imiulus qui n'est qu'une variation de A. Alectorolo-

phns. Ne connaissant la première plante que par des individus

récoltés sur la montagne de la Grigna en Lombardie et dont l'as-

pect est tellement différent de la seconde, que de savants botanistes

tels que Boi.ssier et Reuter l'ont, dans leurs herbiers, rapportée l'un

à Rh. angiisiifolius Gm., l'autre à Rh. alpinus Bmgt, je ne pouvais

comprendre la seconde ojjiuion du professeur de Prague. Plus tard

Je pus comj)arer la plante de la Grigna avec des individus recueillis sur

le Monte Generoso (Tessin) par W. Schneider (in H. B.-B.), et sur le

Mont Charvin (Haute -Savoie) par le baron Perricr de la Bâthie

(H. Perr.). Or ceux-ci étal^lissent la transition enti-e les deux formes, et

prouvent bien que si Rh. Kerne) i, sur la Grigna, se maintient sans

altération d y constitue une race fixée, il n'en est pas de même sur

d'autres montagnes oii RJi. Aledoroloplius tend i)ar ses variations à

ai'river jusqu'à Kerneri et y arrive en effet .par (pielques individus,

mai.s no trouve pa.s dans les circon.stances locales les conditions néces-

sairrs |)Our se perpétuer comme tel. Cet exemple et d'autres que nous

pourrions cit^r oxpliqucnt comment et pourquoi, avec la meilleure foi du

monde, Us botanistes peuvent se trouver en désaccord sur lu place systé-

matique il donner à telir- ou ti-lle |)l;inte; et comment on risrpie moins de

' oeiii. hol. X. im:,, |i. i:j.

» M.»tij.- rorucil, 1897, p. 't.'}?.
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se tromper en la nommant variété, qu'en l'affublant du titre de sous-

espèce, forme, etc., au hasard de son imagination. Je n'affirmerai donc

pas que les formes (j'emploie ce mot avec l'acception indécise, indéter-

minée qu'il avait il y a quarante ans) que je décris sous un nom spéci-

fique nouveau, soient toutes des espèces. Plusieurs ne sont probablement

que des races (proies) se perpétuant avec plus ou moins de fixité selon

les contrées où elles croissent ; mais tant que l'on ignore à quel type

spécifique elles doivent être rapportées, on est obligé de les désigner

par un nom binaire. Ce n'est que plus tard lorsqu'elles auront été étu-

diées avec soin et décrites, que l'on pourra établir parmi elles un

classement systématique fondé sur des bases solides. Jusque-là nos

efforts de classification ne peuvent être que temporaires et devront se

modifier au fur et à mesure des progrès de la science.

Ainsi M. de Sterneck a réparti les espèces de Bhinanthus en deux

grandes sections majores et minores, chez les premiers desquels le tube

de la corolle s'allonge pendant l'anthèse d'une manière notable ; ce tube

est plus ou moins courbé vers le haut et sa lèvre supérieure est munie

de deux dents coniques plus longues que larges. Chez les minores au

contraire le tube de la corolle reste presque également long pendant

l'anthèse, vers la fin de laquelle le style se recourbe en forme de houe

pour rapprocher le stigmate des anthères; le tube de la corolle est

droit; les dents de la lèvre supérieure sont réduites à de petites saillies

ovales.

Or Rh. Ferrieri nov. sp. des Alpes méridionales de la Savoie, voisin

de Hh. minor, a le tube de la corolle fortement accrescent pendant

l'anthèse et les dents réduites à de petites saillies ovales. Certains Rh.

minor d'Europe et d'Amérique ont, comme je l'ai dit, le style allongé

horizontalement et faisant saillie hors de la lèvre supérieure après

l'anthèse. Rh. aspendus (Murb.) a le tube non accrescent et la lèvre

supérieure pourvue de deux dents bien caractérisées. Certains Rh.

jallax Wim, et Grab.? du centre de la France sont dans le même cas.

Je ne puis donc conserver la section minores Sterneck.

Ensuite cet éminent professeur a divisé les majores en quatre

groupes : ^quidentati, Jnœquidentati, Alpini et Anomali, dont les trois

premiers et le minores correspondent aux quatre espèces adoptées

depuis longtemps par beaucoup de botanistes : œquidentati à Rh. Alec-

torolophus Poil., insequidentati à Rh. major Ehrh., alpini à Rh. alpiniis

Baumg., minores à Rh. minor Ehrh. — Les deux premiers groupes

dont la lèvre inférieure est appliquée contre la supérieure et dont par
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conséquent la gorge est fermée, dont le tube de la corolle est graduel-

lement incurvé en haut et les dents de la lèvre supérieure dirigées

horizontalement, se distinguent l'un de l'autre par les bractées non

terminées eu pointe et à dents presque également grandes et non

aristées chez les œquidentati, tandis que les insequidentati ont leurs

bractées prolongées en pointe et leurs dents inférieures plus étroites et

plus longues que les supérieures et munies d'une pointe aristée.

Or M. Songeon a recueilli, dans les prairies montueuses du Col du

Frêne près de Chambéry en Savoie, une variété de Rh. Aledorotophus

iEh. AI. var. transiens) dont les bractées elliptiques un peu atténuées

en pointe ont les dents inférieures bien plus longues et plus étroites que

les supérieures. Rh. Wettsteinii (Sterneck sub Alectorolopho) placé

dans le second groupe par son auteur, a, d'après la figure qu'il en

donne ' les bractées atténuées en pointe et leurs dents subégales. La

constatation d'autres intermédiaires a déjà déterminé M. Murbeck ^ à

réunir en un seul groupe les éeqitidentati et les inseqiàdentati sous le

nom de majores, tout en conservant les trois autres groupes : alpini,

anomali et minoren.

Je ne puis juger des anomali que par le diagnose et la figure du

Rh. dinaricm Murbeck ' qui en est le seul représentant connu, car jus-

qu'à présent il m'a été impossible de me le procurer. Il a la lèvre infé-

rieure très grande, presque aussi longue que la supérieure avec le lobe

moyen seul dirigé horizontalement et les deux lobes latéraux grands,

ovales et appliqués contre la supérieure; en outre le bord inférieur de

celle-ci n'est j)a.s concave mais convexe, et les dents de cette lèvre sont

longues et dirigées en haut. Il n'a été trouvé que dans les Alpes de

l'Herzégovine: mais le groupe doit avoir un autre représentant dans

nos Alpes do Savoie, cai- M. Songeon a obsei'vé autrefois cette con-

formation de la corolle sur des RJiinanthiis vivants qu'il n'a i)as

cons<'rvés.

Aux alpini M. de Sterneck attribue comme caractères un tube de la

corolle presque coudé et incurvé en haut, une lèvre inférieure écartée

de la supérieure et laissant la gorge ouverte, les dents de la lèvre supé-

riejire diri(/ées en haut: des bractées longuement triangulaires à

' litnl. bol. Zeitxcfn . imii. tal). Vil. (i^r. K.

» Oetil. bol. Zeittchr. 1898, p. M).

* MurU-rk, llfilr. z. FI. v. Snilbosn. h. d. lîera'ifoviun, p. fî!) : Slcriifick. (ip.

cit., IH'jr,, p. 2î>7, Ul). XI, liK. l't, l.'i f^l 1«.
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dents aiguës, souvent longues et subulées, un calice glabre faiblement

cilié.

Or ce n'est pas seulement chez les alpini que les dents de la lèvre

supérieure sont dirigées en haut; elles le sont aussi chez les formes

alpines des œquidentati et insequidentati. Rh. Äledorolophus var.

modestus en est un exemple. Pourtant ce groupe alpini est très naturel
;

mais si on le conserve, il faudrait en créer un nouveau pour Rh. Per-

rieri, et ce serait trop les multiplier pour un nombre d'espèces encore

bien restreint. Je me bornerai donc à répartir les Rhinanthus actuel-

lement connus en deux sections distinctes à première vue par le carac-

tère le plus apparent et qui m'a paru le plus fixe, celui de la gorge

fermée ou ouverte. Dans la première, les deux lèvres de la corolle sont

parallèles ; dans la seconde, la lèvre inférieure en entier est séparée de

la supérieure, ou seulement son lobe moyen en est écarté. A la pre-

mière section je donne le nom de Cleistolemus \ en y rangeant les seqid-

dentati et insequidentati Sterneck, soit les majores Murbeck, et à la

seconde celui à'Anœdoleynus ^ en y comprenant les alpini, anomali et

minores Sterneck.

Bimorphisme saiso?inier et trimorphisme. Depuis longtemps on a

constaté pour certaines espèces l'existence de deux formes, l'une pré-

coce, l'autre tardive : Chlora perjoliata et serotina,, Odontites verna et

serotina, Gypsophïla muralis et serotina, etc., que les uns regardaient

comme de simples variétés, les autres comme des espèces véritables.

Par des cultures répétées, M. de Wettstein s'est assuré que ce sont des

formes stables conservant leurs caractères après des semis successifs. Il

en a conclu dans ces cas à l'existence d'un Dimorphisme saisonnier,

c'est-à-dire de deux sous-espèces, l'une précoce, l'autre tardive, déri-

vant d'une espèce primitive, et ayant pour caractères chez les Oentiana

endotricha, les Euphrasia, les Äledorolophus précoces un appareil

végétatif réduit, et chez les tardifs un appareil végétatif bien développé.

M. de Sterneck, adoptant les idées de son collègue, les a appliquées aux

Äledorolophus qu'il a décrits, en attribuant aux précoces ou estivaux :

une tige simple ou rameuse à rameaux peu nombreux naissant de la

partie supérieure de la tige, s'élevant plus ou moins obliquement sans

jamais dépasser son sommet; des entrenœuds plus longs que les feuilles;

des feuilles plus larges, plus obtuses, obliquement dirigées en haut;

1 De x/££(7T5? fermé et /«i/^to; gorge.

^ De avoixTo; OUVei't.
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point de feuilles intercalaires ou seulement une paire, exceptionnel-

lement deux : une floraison plus précoce ; et aux tardifs ou automnaux :

une tige plus rameuse ordinairement ramifiée dès le tiers inférieur, à

rameaux naissant à angle droit, courbés ascendants, dépassant souvent

le sommet de la tige: des entrenœuds plus courts que les feuilles; la

présence de trois ou plus de paires de feuilles intercalaires; des feuilles

dirigées horizontalement ou parfois tordues en arrière, plus étroites,

plus allongées, souvent linéaires, les inférieures brièvement pétiolées;

des bractées à dents plus longues; une floraison plus tardive.

Plus tard M. Murbeck décrivant une espèce nouvelle * Ä. asperuliis,

constate chez elle comme chez ^4.. dinaricm Murb. et d'autres espèces

montagnardes classées par M. de Sterneck parmi les précoces, une

époque de floraison et des caractères plus ou moins intermédiaires

entre ceux sur lesquels a été fondée la théorie du dimorphisme des

Rhinantlius, et il les attribue à un trimorpJiisme saisonnier.

Des études que j'ai faites sur une foule d'individus vivants et 'sur un

nombre très considérable d'échantillons d'herbier, il est résulté pour

moi la conviction qu"il existe bien, dans le genre que nous étudions,

deux séries parallèles d'espèces ou de races, les unes précoces, les autres

tardives: que les plantes de chaque série sont pour la plupart recon-

naissables à un ensemble de caractères faciles à constater; mais que ces

caractères ne sont pas aussi constants qu'on veut bien le dire et que le

dimorphisme comporte des exceptions nombreuses.

Il arrive a.ssez souvent en effet, lorsqu'on explore une localité étendue

(je parle de deux à plusieurs kilomètres) oii une espèce de Rldnanthus

précoce abonde sur de vastes espaces, d'y observer des individus ayant

plusieurs ou tous les caractt'.res des ])lantes automnales, comme aussi de

constater parmi les JihiiiantJins tardifs, des suj(;ts ;i tig(> simj)le, i\

entrenœuds allongés, à feuiil'-s plus larges, etc., nîvêtaiit en un mot la

livrée des précoces. Je prendrai par cxfinpl»' une espèce des plus r('|)aii-

ducs, Rh. Aleclorolophiis.

M. de Sterneck a trouvé dans les j)rairies attenantes au lac de

Gleinker dans la Haute-Autriche, un Rhinanthns (piil a (h'crit eu is'.lV

sous le nom d'.^!. patiilus comme étant une « typisclu^ iiutinnuale pai-al-

lelform des A. Aledorolophns. » (Jr les marais et les prairies inaréca-

^eu.ses du Hoiir^f-t et de Voiglans, voisins du lac. du INuirget prés

riiamJM'-ry (Savoie) produisr-nt eu aliondance et lleurissaut a la même

' .MiirU-rk in OeMler. Iml. Xntschnft, \MH, p. 'il 'i7 d !I0 '.CI,
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époque, juin et juillet, Rh. Äledorolophus type et des variations nom-

breuses portant sur la longueur des entrenœuds, sur le nombre et la

direction des rameaux tantôt obliques, tantôt arqués-ascendants, sur

leur longueur, sur l'absence ou la présence et le nombre des paires de

feuilles intercalaires.

Certains individus représentent parfaitement Bh. patulus. Devons-

nous pourtant les regarder comme constituant une forme automnale et

est-il nécessaire de les distinguer par un nom binaire ? ou même par un

nom de variété? J'en doute; car si à Gleinker Rh. patulus se maintient

à l'état de race ou de variété, il n'existe au Bourget qu'à l'état de

variations qui démontrent que sous certaines influences un Rhinanthus

estival peut prendre les caractères d'un Rhinanthus automnal. Si, dans

mes diagnoses, je l'indique comme variété, c'est uniquement à cause de

la notoriété que lui a donnée son auteur.

Ce même Rh. Äledorolophus qui, dans les prairies et les moissons

des environs de Chambéry, répond très bien à la description de M. de

Sterneck, croît sur les montagnes voisines sous quatre formes : l'une

semblable au type, la seconde en différant par les dentelures des bractées,

la troisième et la quatrième s'en distinguant par l'indûment du calice

formé de deux espèces de poils et diflërant l'une de l'autre par les

caractères des Rhmanthus précoces et tardifs. Or ces deux-ci habitent

ensemble la même montagne. Mont Nivollet^ sur une étendue de quinze

kilomètres, et sont reliées l'une à l'autre par des individus dont les

caractères sont intermédiaires, et vraiment l'on est souvent fort en

peine de savoir à laquelle on doit les rapporter. Il se passe donc sur

cette montagne pour ces deux formes à indûment calicinal constitué par

deux espèces de poils, le même phénomène que dans les marais du

Bourget pour le type.

Au col de Tenda oîi Rh. lanceolatus Kovâtz est commun ainsi que sa

var. suhalpmus (Stk.), il n'est pas rare de trouver mélangés avec le type

et fleurissant en même temps que lui, des individus pourvus de trois ou

quatre paires de feuilles intercalaires, ayant des entrenœuds plus courts,

des rameaux partant de la partie inférieure de la tige, etc., et repré-

sentant vraiment une forme pseudo-automnale du type, tout en étant

différents de Rh. angustifolius par la largeur et la direction des

feuilles, la grandeur de la fleur, etc. Serait-il nécessaire de leur donner

un nom? je ne le pense pas. Ce serait, à mon avis, abuser de la nomen-

clature et faire tomber le genre Rhinanthus dans le chaos oii gisent

mélancoliquement les Hieraciimi, les Rosa, les Ruhus, et dans lequel se
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débattent les botanistes qui les étudient, même ceux qui s'y précipitent

armés de leurs microscopes.

Boissier et Keuter ont rapporté de la Sierra de Guadarama (Espagne,.

H. R. B.) trois échantillons de Bh. minor, recueillis le 31 mai 1841,

dont l'un à tige simple est conforme au type; les deux autres, apparte-

nant à la var. sienophyïlus Schur., ont des rameaux naissant au-dessous

du milieu de la tige, quatre paires de feuilles intercalaires, des entre-

nœuds plus courts que la feuille, des bractées larges, etc., en somme les

ca.r?icterefßes BJnnanthKs automnaux; et pourtant ils ont été recueillis

au printemps avec le type !

Je pourrai citer des faits analogues pour les Bliinantiis automnaux :

Bh. monianus Saut, par exemple; mais il est plus convenable que je cède

la parole à M. de Sterneck lui-même qui, parlant (Rev. p. 8) du Bh. au-

gustifolius de l'herbier Delessert, en signale des exemplaires récoltés au

pied du Salève par le D"" Fauconnet. Ces exemplaires ont, ainsi que

d'autres récoltés dans le nord de la Suisse (in herb. Stk.), cette parti-

cularité que les paires de feuilles intercalaires sont peu ou point déve-

loppées chez eux. Ce fait, que j'ai constaté aussi ailleurs, est rare dans

les herbiers, les collecteurs ne prenant en général que les individus les

plus normaux, les mieux développés, les soi-disant plus typiques; mais

il n'est pas très rare dans la nature, ainsi que chaque botaniste herbo-

risateur peut s'en assurer.

Il est donc vrai que s'il existe chez les BhinanïJms deux séries paral-

lèles d'espèces ou de races, les unes précoces, les autres tardives, ces

deux séries ne sont pas nettement délimitées; et que sous des influences

de chaleur, de sécheresse, d'humidité, d'altitude, de gêne par la végéta-

tion ambiante, ou d'autres causes non encore déterminées, certains

individus dune séri(! peuvent revétii' tout ou |)artie des caractères de

l'autre. Le dimorphisme saisonnier exprime donc un fait généralement

vrai, mais sujet chez les BJiii/anlJiKs à de fréquentes exceptions, (ït il

ne saurait cou.*<erver i)Our la délimitation de leurs espèces l'importance

que lui attribuent M. de Stcrneck et bien d'antres botanistes après lui.

Quant au triniorphisme, les caractèr(;s sur lesquels il a été fondé

consistent en des nuances, n'ont pas de base fixe et ne sont pas cons-

tants, M, Murbeck attribue aux espèces qu'il a rangées dans cette séi'ie

une tijcc plu« souvent rameuse que celle des estivaux, mais des laniraux

moins nombreux, plus courts et plus oblifpies ii la l)ase (|ue ceux des

automnaux, des enti-ernfufls p;is beaucoup plus courts (|ue les feuilles,

une largeur de feuilles et de bi-actc-es et une grandeur de calice inter-
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médiaires entre celles des estivaux et des automnaux. Les échantillons

que j'ai vus m'ont paru se rapporter aux estivaux, et la théorie du

trimorphisme ne pouvoir jouir que d'une existence éphémère.

Il n'en est pas de même de la méthode morpho-géographique en

botanique systématique proposée par M. de Wettstein ^ Elle est sédui-

sante ; mais l'examen d'une quantité considérable de matériaux du

genre Rhinanthus m'a convaincu que les applications qui en ont été

faites à ce genre sont prématurées, et qu'en entreprenant semblable

travail, on risque de ne produire qu'un travail d'imagination.

^ Wettstein, Grundzüge der geograpliisch-moriJhologischen Methode der Pflan-

zen-Systematik. Jena 1898.

(A suivre.)
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CONTRIBUTIONS A L'ÉTUDE DU PYRÉNOIDE

A.-M. UO UBIER
Docteur es sciences.

1. La iiiembraiie pyrénoïdienne.

Les pyrénoïdes, corps particuliers que l'on rencontre chez presque

toutes les algues vertes, ont donné lieu à un assez grand nombre de

recherches. Le sujet n'en a pas été pour autant élucidé, loin de là. Il

n'est pas, on peut le dire, dans cette question, de point nettement

établi, les auteurs ne s'étant encore accordés sur aucun des problèmes

que soulèvent ces organites.

Mais avant d'aller plus loin il serait peut-être bon de noter que la

terminologie employée au sujet des pyrénoïdes n'est pas concordante

chez les divers auteurs. En effet les uns appellent pyrénoïde le cristal-

loïde cf-ntral. tainlis que les autres désignent sous ce nom l'ensemble de

rorganitc. Je crois qu'il .serait désirable que l'on s'en tînt h cette

dernière appellation, qui offre l'avantage de distinguer ti-ès nettement

un corps spt''eiti(|ii'', formé lui-ménic de parties diverses.

Laissant aujourd'hui de coté. j)()ur y revenir j)lus tard, la structure

générale du pyrénoïde, telle qu'on la conçoit généralement maintenant :

cristalloïde, gaine d'amidon, |)artie adjacente du chromatopliore, je

nrattaclif'rai ici uni(|ii('in('iit ;t l'i-tudc de la nicnihraiie extei-iic du

pyrénold*'.

L'exisU^ncn de cette membrane n'est pa.s admise jiar tous les obser-

vateurs, la plupart ménif n'fii l'ont pas mention, .se contentant de dii-e

(|uc la Katn<- d'amidon est imnx'diatcinent en contac't avee, le riHieuliim

du chromatophore.
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Pour Schmitz \ par exemple, les pyrénoïdes représentent des parties

du chromatophore lui-même, de petites divisions (Abschnitte) de celui-

ci, dans lesquelles est incluse une substance spécifique en plus ou moins

grande quantité. Le pyrénoïde se formerait ainsi par superposition

d'une substance fondamentale à la substance même du chromato-

phore.

Pour Klebs -, le pyrénoïde ou cristalloïde se trouve simplement dans

une poche du corps chlorophyllien et se distingue comme un disque

rond après dissolution de l'amidon, qui est, à son avis, l'enveloppe

même du pyrénoïde.

Deux auteurs seuls font mention d'une membrane plasmique exté-

rieure à la gaîne d'amidon.

C'est en premier lieu Pfitzer ^ qui, en colorant des Spirogyres par

la nigrosine a obtenu les réactions suivantes : le chromatophore se

colore en bleu clair, la membrane ijlasmatique est incolore, les pyré-

noïdes sont bleu profond entourés de grains d'amidon blancs, le noyau

est bleu clair avec un nucléole presque bleu noir. Pfitzer ne pousse pas

plus avant son observation.

Hieronymus ^ décrit les pyrénoïdes de Dicranochsete reniformis, une

Protococcacée d'eau douce. Dans les grands pyrénoïdes de cette algue

il trouve un noyau interne (cristal d'albumine) et une enveloppe l'en-

tourant. Cette enveloppe est l'homologue de la couche amyleuse des

pyrénoïdes d'autres algues, Dicranochsete ne possédant pas d'amidon

dans ses pyrénoïdes.

Dans les plus petits pyrénoïdes, en forme de points, l'auteur ne peut

reconnaître aucun cristal. Celui-ci manque peut-être et, selon lui, le

pyrénoïde est alors formé par ce qui sera plus tard l'enveloppe.

L'enveloppe du pyrénoïde bien développé est fermée de toutes parts,

parfois brisée sur une place ou l'autre, parfois présentant un aspect

^ Schmitz, Fr. Beiträge zur Kenntniss der Chromatophoreii (Pringsh. Jahrb. f.

w, Bot. Bd. IS, 1884), p. 129-147.

^ Klebs, G. Ueber die Bildung der Fortpflanzungszellen bei Hydrodictyon

utricidatum Roth. (Bot. Ztg. 1891, p. 793).

^ Pfitzer, E. Ueber ein Härtung und Färbung vereinigendes Verfahren für

die Untersuchung des plasmatischen Zellleibs. (Ber. d. deutsch, bot. Gesellsch.

Bd. I, 1883, p. 46-47.)

* Hieronymus, G. Ueber Dicranochaete reniformis Hieron. eine neue Protococ-

cacea des Süsswassers. (Cohn's Beitr. z. Biol. d. Pflanzen. Bd. 5, 1892, p. 358

et suiv.)
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réticulé (loc. cit. tig. 25) surtout dans les pyrénoïdes déjà en voie de

dissolution.

L'épaisseur de cette enveloppe est variable, parfois à des places

diftérentes d"uu même pyrénoïde. Sur les angles elle est plus épaisse

que sur les faces du cristal.

Hieronymus donne quelques-unes des réactions chimiques de cette

enveloppe. J'ai déjà dit qu'on devait considérer celle-ci comme l'homo-

logue de la couche amyleuse des pyrénoïdes ordinaires : elle n'est pas

l'enveloppe externe plasmique. Hieronymus du reste ne se trompe pas,

puisqu'il relate qu'autour de cette enveloppe se trouve une fine mem-

brane, pas toujours très visible, mais que l'on peut faire apparaître si

l'on dissout la gaîne avec la potasse très diluée. Pour l'auteur cette

membrane doit être considérée comme une partie constitutive du

réseau (Gerüst) protoplasmique du chromatophore et non pas comme

une partie du pyrénoïde.

En est-il réellement ainsi ? Pour ma part je ne le crois pas et j'espère

démontrer ici que chez les pyrénoïdes la membrane plasmique, faci-

lement décelable, fait partie intégrante du pyrénoïde, en tout cas, au

moins, à l'état définitif de ce derniei'.

Dans l'état actuel de mes recherches je ne puis encore complètement

affirmer que le pyrénoïde soit un corps autonome de la cellule et que

par conséquent sa membrane soit, quant à son origine, entièrement

distincte du chromatophore. Il n'en va plus de même quand le i)yré-

noïde a atteint son complet développement.

A cet état le pyrénoïde est un corps nettement individualisé, pos-

sédant uin«' membrane plasmique propre, formée d'une substance

distincte de celle du chromatophore entourant.

I)eu,\ méthodes permettent de mettre en évidence la membrane

pyrénoïdienne : les méthodes de colorations et les réactions chimiques.

Voyons d'aboi-d les rt'sultats donnés par les colorants approprii's.

La fuchsine; acide, réactif très employé dans la recherche des pyré-

noïdes, colore Iccristalloïde en rouge, mais lais.se incolore la membrane

d'envclo{)pe.

I)es .Spirog>'res colorées au réactif genevois ' sont plongées un instant

dan.s le réactif de .Millon: tout est alors coloré en bleu: le chromalo-

phore, le cristalloïch» (!t la iiMiiil)r:ini' d enveloppe.

J'ai f^sayé aus.si la méthode suivante de. preparution : fixer avec reaii

• Rouge Congo î-5Vo ainiinMii.nal, ilnNSDidiiK! 'i7oo.
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iodée — laver — fixer avec l'alcool au sublimé — traiter par l'alcool

— placer dans le chloral. Ceci fait, j'ai coloré par une solution de

fuchsine acide dans le chloral et obtenu une vive coloration rouge du

noyau et des cristalloïdes. La membrane d'enveloppe, dans ce cas, se

colore très peu, mais se détache très nettement, le chromatophore étant

aussi en partie coloré.

Je rappellerai enfin, pour mémoire, la méthode de coloration par la

nigrosine, citée plus haut, d'après Pfitzer.

Je ne m'attarderai pas davantage sur les procédés de colorations. Un
seul fait ressort de l'emploi de celles-ci, l'extrême difficulté de colorer

la membrane plasmique du pyrénoïde.

Fig. 1, 2 et 3, pyrénoïdes de Spirogyra sp. — Fig. 4 et 5, pyrénoïdes

de Mougeotia scalaris.

Quoique les résultats obtenus par les colorants appropriés prouvent

déjà l'existence de la membrane pyrénoïdienne^ je préfère passer immé-

diatement à la description des méthodes chimiques qui donnent une

preuve bien plus irréfragable de ce fait.

En fixant soit des Spirogyres, soit des Stigeocloniums par l'alcool

à 50 7o, puis par l'alcool absolu et en faisant passer ensuite un courant
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d'acide chromique, les pyrénoïdes se présentent alors sous forme d'une

vésicule à paroi propre, au centre de laquelle on aperçoit un granule

bleuâtre. Entre le granule et la membrane d'enveloppe se trouve une

zone hyaline, due à Tamidon dissous.

La même structure se représente encore si, après la même fixation

par Talcool on traite par le chlorure de calcium.

En dissolvant Tamidon par l'acide chlorhydrique (HCl.) dilué, le

pyrénoïde prend l'apparence suivante : une très grande sphère hyaline

limitée par une paroi distincte; au centre de la sphère un globule gris-

bleuâtre.

V- .: V.;
"

w ^'\\\

Fit/. G, 7 Pi 8. pyrénoïdes de Chœtophora, — Fig. et iO. pyrénoïdes

de Spirogyres vus avec ol)j. ù immersion.

Uno solution concontrée do formaldéhydc à 40 "/o sur l'alguo vivante

civec amidon, goiiHc énormément la gaîiic, d'amidon du j)yrénoïdo. La

membrane pyrénoïdifiinc o.st très visible, parfois même à doiihlc

contour. L»'s fig. 1, 2 et ;> ropréscntont trois pyré'nnïdf^s do Spirogyrc

traités par lo formaldéliydo, La mcnibi'anc plasini(iuo y est très netto;

lo pyrénoïde représenté dans la fig. 1 a ou sa mem])rane ouverte et lo

cristal loïdo en est sorti.

Mais los moillours résultats m'ont été Ibuniis p;ir la molliodo olii-

njiquf suivante :

En fixant l'algue par l'alcool absolu, puis en l'oxaminant dans le

n-artif (le Millon. on parvient à dc-truire prescpie, parfois même comidè-

lerijent, le ohroinatoplioro qui subsiste sous foj-me d'un loger nuage

granuleux. Immergés dans ce Hub.stratum très pou visil)l(! les pyrénoïdes
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ressortent avec la plus grande netteté. Le cristalloïde est entouré d'une

zone, hyaline vue à un grossissement d'environ 600, zone hyaline qui

est formée par la dissolution de l'amidon. A l'extérieur se détache la

membrane plasmique, quelquefois distinctement à double contour. La

membrane vue au point est blanc bleuâtre et se détache en sombre si

l'on abaisse la vis micrométrique.

La fig. 6 représente un filament de Chastophora sp. traité de la sorte.

Le chromatophore n'est plus que sous forme d'une masse finement gra-

nuleuse contenant trois pyrénoïdes à membrane à double contour. La

couche externe du chromatophore n'est plus visible que sur une partie

infime vers le bas de la cellule. Le pyrénoïde situé dans cette partie a

eu sa membrane plasmique ouverte sur un point et son cristalloïde est

en partie sorti.

La fig. 7 représente un autre filament du même Chœtophora. Une

lacune s'ouvre dans le chromatophore. Or, la membrane pyrénoïdienne,

visible sur tout son pourtour, se montre très nettement (par réfringence)

sur le bord de cette lacune. Cette membrane est par conséquent très

résistante et complètement distincte du chromatophore. La fig. 8 mon-

tre un autre pyrénoïde de Chœtophora.

Les fig. 4 et 5 montrent deux filaments de Mougeotia Scolaris, traités

par le même procédé, avec membranes pyrénoïdiennes bien visibles.

Les pyrénoïdes, traités par le réactif de Millon et vus à un grossisse-

ment plus fort, présentent la zone hyaline entourant le cristalloïde

divisée par des trabécules rayonnants de nature granuleuse^ rattachant

le cristal central à la membrane (fig. 9 et 10). Ces trabécules sont un

prolongement d'une substance qui revêt la face interne de la mem-

brane et le cristalloïde lui-même. J'assimile cette substance granu-

leuse à un leucite, dans les mailles duquel se dépose l'amidon. Dans la

fig. 10 le cristalloïde est en voie de division,

Wiesner ^ avait pensé déjà qu'à l'intérieur des pyrénoïdes devaient

se trouver de petits plastides générateurs de l'amidon, chaque plastide

donnant naissance à un grain d'amidon. La couche amyleuse serait

ainsi formée de granules isolés pouvant donner plus tard une enve-

loppe compacte composée de nombreux grains d'amidon, polyédriques

par aplatissement.

En résumé, les observations précédentes prouvent l'existence chez

^ Wiesner, J. Die Elementarstruktur und das Wachsthum der lebenden Sub-

stanz. Wien, 1892, p. 122.
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les pyréuoïdes d'une membrane plasmiqiie externe, parfaitement diffé-

renciée et indépendante du chromatophore, tout au moins dans son

stade complet de développement, cette membrane enfermant un leucite

générateur d'amidon avec, au centre, un cristalloïde.
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Dans uno précédonto publication ', nous avions annoncé dos pxpé-

ricncf's sur la goi-mination do plantes aquatiques dont les graines

avaient passé par le canal fligestif des poissons.

Comme on en était réduit aux hypothèses sur ce sujet et que l'on

n'avait encorf aucune solution exp«'rim<'ntale, nous avons tenu à étendn«.

nos observations ii plusieurs espèces de j)lantes et de poissons.

Les poissons étaient : la perche ( Perça Jliwiatilis), le vengeron {Len-

r'mrns rfitilns) et le poisson rouj^e (('i/jnli/Ks anralus) (\n\ |)jissent tous

pour être plus ou moins herbivores et (buis jintcstin desquels on trouve

très souvent des débris végétaux.

' llorfiFfiiliiKT, Noli«'*' sur l;i n'-partilion des Pliariém^^'amn» dans le lUiArie d
•laiiH U: jKirl il<! (»«in'îv« (Hullflin de l'Herhier lUnnsiev, l. V, ii" \, p. \\. IHi>7.
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Les plantes étaient : le Menyanthes trifoliata L., Sparganium Sim-

plex Huds., Ounnera chiïensis, Nymphéa cœrulea, Sagittaria sagittse-

Jolia L., Alisma plantago L., Potamogeton polygonifolius.

Nous devons les poissons à l'obligeance de M. Yung, professeur de

zoologie à l'Université de Genève, et les graines nous ont été fournies

par le jardin botanique de Genève dirigé par M. Briquet, de Bruxelles

dirigé par M. Crépin, de Paris dirigé par M. Cornu, de Leyden dirigé

par M. Suringar.

Nous remercions vivement tous ces savants pour les matériaux qu'ils

ont aimablement mis à notre disposition.

Nos expériences ont été faites chaque fois en deux séries. Nous fai-

sions avaler un certain nombre de graines par un poisson et elles

séjournaient de un à trois jours dans son estomac; puis elles ressor-

taient mêlées aux excréments et elles étaient semées dans des flacons

remplis d'eau.

En même temps nous semions un même nombre de graines fraîches

et nous notions la date de la germination chez ces différents lots.

Ajoutons que les flacons de culture étaient conservés dans la serre

chaude du Jardin botanique et qu'ils étaient placés dans les conditions

les plus favorables à une germination rapide.

Comme on le pense bien, les poissons n'étaient pas toujours très

empressés pour avaler les graines que nous leur présentions, aussi

avons-nous dû parfois employer la force. Pour cela nous nous sommes

servis du dispositif suivant. Nous avons pris un tube de verre du dia-

mètre des graines sur lesquelles nous voulions expérimenter. Dans ce

tube était placée une baguette de verre un peu plus longue que lui et

exactement de même diamètre ; tous deux étaient flambés à leur

extrémité pour ne pas blesser les muqueuses. Les graines en expérience

étaient alors placées à l'extrémité du tube^ ce dernier introduit au fond

de la cavité buccale de l'animal et au moyen de la baguette de verre il

était très facile de refouler les graines dans l'œsophage.

Toutefois nous devons remarquer que la gent ichtiologique possède

une remarquable facilité pour rejeter les aliments introduits de trop

brusque façon dans son tube digestif, et il est bon après chaque gavage

de placer le sujet dans un bocal bien propre, oii l'on retrouve facilement

après quelques heures les graines qui ont été expectorées.

Mais c'est là seulement une mesure de prudence, car ce qui doit être

rejeté l'est presque toujours dans l'espace de deux à cinq minutes.

Quant aux graines digérées on les retrouve dans les excréments au
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bout de deux ou trois jours, si l'on a soin de garder le poisson dans un

aquarium à part.

Cette méthode de gavage pourra être critiquée; on pourra objecter

qu'il y a là quelque chose d'artificiel pouvant provoquer des phéno-

mènes pathologiques, qu'en outre les graines peuvent être détériorées

déjà dans la bouche de l'animal.

A cela nous répondrons trois choses :

1° Le poisson ne se sert jamais de ses dents pour mâcher, il happe

sa nourriture, il ne mord que lorsque la proie est trop grosse pour lui.

2° Après chaque expérience nous avons conservé les poissons dans

un grand aquarium où ils sont restés vivants et en bonne santé encore

pendant un mois et demi ou deux mois.

.3** Avec un peu de patience on arrive facilement à faire ingérer

volontairement des graines par des poissons. Nous l'avons observé en

particulier dans notre première et troisième expérience où des ven-

gerons, avec ime bonne volonté louable, ont avalé la plupart des graines

que nous leur avions jetées; ces dernières ont germé comme les autres.

Avant d'indiquer nos résultats nous devons faire une remarque.

Après avoir commencé au mois de mai, nous n'avons pu faire des

observations suivies que jusqu'au 15 juillet. Plus tard, empêchés par la

maladie, nous avons dû les interrompre, mais au mois d'août M. Bri-

quet a bien voulu enregistrer quelques résultats, et enfin en septembre

nous avons pu voir encore des germinations de Potamogeton, car elles

sont a.ssez tardives.

Nous donnerons donc les trois séries d'observations, mais en nous

réservant sur un point, c'est que nos chiffi-es n'indiquent pas le temps

nécessaire à la germination, les jeunes plantes n'ayant pas toujours été

observées à leur sortie de la graine, mais parfois seulement lorsqu'elles

avaiont acquis un développement assez avancé.

Voici nos résultats :

1" 10 graines d«* MenyanlJies trijoliata L. ont passe; par le tube

digestif d'un vongcron iLcKcisrirs rulilus), fllos y ont séjourné un jour.

Au bout df di'ux mois :; graines îiv.-iient gei-raé.

Au bout do trois mois 5 graines avaient germé.

— 10 graines témoins ont été semées à la mfirao époque et cultivées

daii.s les mêmes conditions.

Au bout de deux mois y, graines avaient germé.

Au bout de trois mois pus d'indication.
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2° 6 graines de Menyanthes trifoliata L. ont passé par le tube

digestif d'une perche (Perça fliwiatilis), elles y ont séjourné un jour.

Au bout de deux mois 2 graines avaient germé.

— 6 graines témoins.

Au bout de deux mois 3 graines avaient germé.

3° 2 graines de Menyanthes trifoliata L. ont été happées puis digé-

rées par un vengeron (Leucisciis rutïlus), elles y ont séjourné un jour

et demi.

Au bout d'un mois et demi aucune n'avait germé.

Au bout de deux mois et demi les 2 graines avaient germé.

— 2 graines témoins.

Au bout d'un mois et demi aucune n'avait germé.

Au bout de deux mois et demi les 2 graines avaient germé.

4° 3 graines de Menyanthes trifoliata L. ont passé par le tube

digestif d'un cyprin {Cyprinus auratus); elles y ont séjourné trois

jours.

Au bout d'un mois et demi aucune n'avait germé.

Au bout de deux mois et demi 1 graine avait germé.

— 3 graines témoins.

Au bout d'un mois et demi 1 graine avait germé.

Au bout de deux mois et demi pas d'indications.

5° 10 graines de Sparganiiim simplex Huds. ont passé par le tube

digestif d'un vengeron (Leiicisais rutilus) ; elles y ont séjourné un jour.

Au bout de 50 jours aucune n'a germé.

Au bout de deux mois et demi aucune n'a germé.

— 10 graines témoins.

Au bout de 50 jours aucune n'a germé.

Au bout de deux mois et demi, même résultat.

6° Un grand nombre de graines, une cinquantaine environ, de Gunnera

chilensis ont été digérées par un cyprin {Cyprinus auratus). Nous n'en

avons plus trouvé que des restes informes dans les excréments. Elles

ont dû être toutes détruites, car les débris, conservés pour plus de

sûreté^ n'ont présenté aucune germination.

7° 20 graines de Nymphéa caerulea ont passé par le tube digestif
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d'une perche {Perça fliiviatilis), elles y ont séjoiii'né environ un jour

et demi.

Au bout de 45 jours 11 graines avaient germé.

— 20 graines témoins.

Au bout de 4.5 jours 8 graines avaient germé.

8" 6 graines de Sagittaria sagittœjolia L. ont passé par le tube

digestif d'un vengeron {Leuciscus rutihis), elles y ont séjourné deux

jours.

Au bout de S jours 3 graines avaient germé.

Au bout de 2(J jours 4 graines avaient germé.

— 6 graines témoins.

Au bout de 8 jours 2 graines avaient germé.

Au bout de 20 jours 3 graines avaient germé.

9" Une vingtaine de graines d'Älisma Plantago L. ont été introduites

dans Tœsophage d"un cyprin {Cgprimis aiiratus) et pour une cause ou

pour une autre elles ont disparu. Peut-être par inadvertance a-t-on

vidé le bocal sans que nous en ayons eu connaissance, le fait est que

nous avons retrouvé seulement deux graines dans les excréments et pas

trace des autres, quoique Tanimal ait été observé pendant plus d'une

semaine.

Lt's deux graines retrouvées ont séjourné 3 jours dans l'estomac

du poi.sson.

Au bout de 52 jours aucune n'avait germé.

— 2 graines témoins.

An bout de 52 jours uiicuiie ii";ivuit germé.

10" Environ 80 grain(.'s d'Alisnia Flaniago L. ont passé par le tube

digestif d'une perche (Perça JluviatUis); elles y ont séjourné deux

jours, a\)ri'.s quoi elles sont toutes ressorties dans de longs cordons

excrémentiels.

Au bout de 'Ji; jours 20 graines avaient irernié.

— ca. KK) graines témoins.

Au bout de 20 jours 28 graines avaient germé.

ir 4 graines di- l'iÀiunogiiou iiuig<i<)iiij<tlms ont été avalées |)ar un

vengj'roii {Leuciscus nitilm)', elles y ont séjourné deux jours.

Au bout de 4fj jours aucune n'avait germé.
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Au bout de deux mois et demi aucune n'avait germé.

— 4 graines témoins.

Aucune germination.

12° 7 graines de Potamogeton polygonifolius ont été avalées le 26

mai par un vengeron {Laiciscus rutihis). Ce dernier est mort le 28 mai

et les graines ont été retrouvées dans son estomac; après quoi elles ont

été administrées à un autre vengeron qui est mort également le len-

demain 29 mai, mais à l'autopsie, les graines ont été retrouvées près de

l'extrémité de l'intestin, elles étaient prêtes à être excrétées. Elles ont

donc été semées.

La cause de la mort successive de ces deux vengerons doit être

attribuée à l'étouftèment, car c'étaient de gros exemplaires, et à part

l'aquarium où l'eau était courante, nous ne disposions pas de bocaux

assez considérables pour conserver ces animaux intacts d'un jour à

l'autre.

Au bout de 45 jours aucune graine n'avait germé.

Au bout de deux mois et demi 2 graines avaient germé.

Au bout de trois mois 3 graines avaient germé.

— 7 graines témoins.

Aucune germination.

13° 5 graines de Potamogeton polygonifolius ont passé par le tube

digestif d'une perche {Perça fluviatïlis). Elles y ont séjourné un jour

et demi.

Au bout de 45 jours aucune graine n'avait germé.

Au bout de trois mois 2 avaient germé.

— 5 graines témoins.

Au bout de 45 jours aucune n'avait germé.

Au bout de trois mois 1 avait germé.

14° 4 graines de Potamogeton polygonifolius ont passé par le tube

digestif d'un vengeron {Leuciscus rutilus). Elles y ont séjourné deux

jours.

Nous n'avons observé aucune germination. Cela est probablement dû

au fait que ces graines ont été mal soignées; elles se sont une fois com-

plètement desséchées au cours de l'expérience.

De ces expériences il nous paraît légitime de conclure que les pois-
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sons peuvent concourir à la dissémination des graines des plantes

aquatiques. Lorsqu'elles sont un peu résistantes, elles peuvent traverser

facilement leur tube digestif sans être attaquées par les phénomènes de

la digestion qui paraît du reste peu active chez cette classe d'animaux.

Au reste, des recherches récentes de Frenzel \ de Ferni '-, de Paul

Otte ' auraient démontré que le protoplasme vivant n'était pas attaqué

par les fei'ments digestifs. Des animaux ou des plantes pourraient con-

tinuer à vivre dans du suc pancréatique très actif, alors que des flocons

de fibrine ou des tissus morts y sont rapidement attaqués et dissouts.

Il semble donc que les graines encore vivantes traversent facilement le

tube digestif d'un animal; alors même que leur enveloppe ne suffirait

pas à les protéger, le protoplasme lui-même opposerait une résistance

à l'action dissolvante du ferment, soit en fabriquant peut-être des anti-

ferments comme le suppose Frenzel, soit parce qu'il constitue une

combinaison insoluble dans les liquides digestifs comme le supposent

Ferni et Mathes '.

11 est intéressant enfin de noter que le suc gastrique acide sécrété

par l'estomac est beaucoup plus apte à détruire le protoplasme vivant

que les ferments digestifs; car le groupe zoologiquc dont nous nous

occupons est justement un de ceux oii l'estomac peut manquer (ex. Cypri-

noïdesj, et oii, lorsqu'il existe, il a des fonctions très restreintes. Dans

ce cas ce sont donc surtout les ferments qui sont actifs dansla digestion.

En résumé nous pouvons donc dire qu'en général le passage des

graines à travers le système digestif des poissons laisse celles-ci indem-

nes, lorsqu'elles sont tant soit peu protégées contre la destruction

mécanique ou chloi'hydrique. Néanmoins nous avons pu voir que leur

bonne conservation dépend aussi de l'espèce du poisson mis en expé-

rience.

Chez les oi.seaux aquatiques l'estomac extraordinai rement musculeux

broie en g«'néral les graines qui y pénètrent, comme l'a montré déjà

Ca>pary '- pour (jucUiucs espèces; aussi faut-il bien |)lutôt admctti'o

' Fr«'ii7,<'l, Die Vonlaminj,' Itrhoudf-ri (înwrljcs (Aicli. für Pliysiul. IKÎM).

' K«;riii. Arch. ital.de Hioluijie, XXIII, |). '»i{.'J rt (Jenlrnlhlittl. für l'Inim'uhxiie,

Januar iK'J.'i.

' P. OIU;, Arch. de HioUxjie, 18%, p. 71«), l. XIV.
* .Mailles. Ijnlersnchuniffn über die PiUluxjeneiie df$ Ulcus rai. rfiilr. u. iihrr

den EinßuA» r<m Verdauunijscnzymi'.n auf hlmndes u. todlcs (ivwfliv, 181)'».

* (^Hfjary. Silzuu<i%Ufrichli' dvr Kiiniifl plujaik-i'iknu . (îc.iellschafl zu IxnniijH-

herij, 1870. I».
1».
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avec Kerner ' et Darwin que les graines sont ordinairement dissé-

minées par les oiseaux en adhérant à leurs pattes ou à leur plumage.

En attribuant aux poissons un rôle dans la dissémination nous

n'avons guère fait que suivre et contrôler expérimentalement une idée

émise déjà par Darwin ^ Ce dernier dit même avoir observé des

poissons d'eau douce absorbant des graines de nénuphar et de

potamot, mais il ignore si elles ont gardé leur faculté germinative. Il

va même plus loin, et combinant l'action des poissons à celle des

oiseaux, il pense que « les hérons et autres oiseaux qui engloutissent

constamment du poisson rejettent au loin sous forme d'excréments ou

de boulettes les graines contenues dans ces derniers. »

Cette hypothèse paraît assez invraisemblable car les oiseaux carnas-

siers ont un estomac bien plus faible il est vrai que les granivores, mais

la sécrétion chlorhydrique y est très abondante et doit certainement

détruire le protoplasme des graines. Quelle que soit la dureté des

téguments en effet ils sont toujours perméables à l'eau puisque la ger-

mination se produit en milieu humide.

Les granivores, par contre, ont un estomac capable de broyer les

substances les plus dures et des graines traverseraient plus facile-

ment le tube digestif d'un mammifère que le leur, témoin le cas des

fermiers de Sainte-Hélène ^ qui ont renoncé à fumer leurs champs avec

îe fumier de Jamestown à cause de la consommation des fruits de

VOpimtia ficus indica Mill. dont les graines couvrent alors leurs

champs.

^ Kerner, Pflanzenleben, 2, p. 799.

^ Darwin, Origine des espèces (trad. par Moulinié, Paris, 1873), p. 413.

^ Huth, Verbreitung der Pflanzen durch Excremente der Tiere, Berlin, 1889.
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II

Recherches aiialoiniques et biologiques

SUR LE

FRUIT DU GENRE ŒNANTHE

John BRIQUET

§ 1. Introduction.

A l'occasion d'une revision du genre Oenmilhe pour la Flore des Alpes

Maritimes de M. Emile Burnal. nous avons fait l'analomie comparée du

fruit dans les espèces répandues sur le territoire de cette flore, avec

l'espoir d'obtenir des caractères histologique de nature à faciliter la dis-

tinction des espèces. Notre attente n'a pas élédérue, et nous avons acquis

des données non seulement intéressantes pour la systématique du genre,

mais encore et surtout pour la physiologie etl'œcologie de ces Ombelli-

fcres. f'e sont ces résultais (pie nous communiquons ici.

Les renseignements que l'on trouva, dans les ouvrages descriptifs sin-

rorganisalion interne du fniii d(;s Oi-naiilhc soni ;i peu près inds. Nmh-s

auteurs ayant travaillé avof; une lüchnifpie et dc^s grossissements tout-a-

fail insuflisanls. Les données fournies par M. (iéncau de Lamarlière dans

sr)n livre sur les Ombellifères sont déjà plus précises'; (dies aussi ik^

donnent cependant pas une idée exacte des varialions intéressantes pré-

senl(''es d'une esjjèce à l'autre; de plus, l'exanuMi un [xîu rapide ampud

.s'est li\ré l'auteur fait qu'un bon nombre d(^ parliculaiili's liislologiipics

lui ont échappé, (yesl ainsi (pi»; cet an.ilomisic ne p.irle m de l;i slnuliire

' i'tvwi'AXX (h; Laiiiarlii'-rc, UecliocUes iiuiviihuUiijiiiufs et phijsitiiniinjiifs sur la

famille dei Omhellifèren. Vol. iu-8°. l'arin iHiJ.'J (piiges KU cl Hi).
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de l'endocarpe, ni du singulier tissu de soutien représenté à la face in-

terne de ce derme, et que, dans d'autres espèces, il a confondu le paren-

chyme aérifère (tissu spongieux de M. Géneau) avec le parenchyme fon-

damental externe, etc. etc. D'ailleurs, plusieurs espèces paraissent avoir

été inexactement déterminées. Ainsi, nous ne pouvons exactement rap-

porter la figure 35 attribuée à VOe. crocata, en la supposant fidèle, à

aucun fruit à'Oenanthe de la flore française.

§ 2. Anatomie.

Apparence extérieure. — L'apparence extérieure des fruits à'Oenanthe

est bien connue. La forme générale est subglobuleuse, ovoïde ou oblongue.

Les deux méricarpes, à carpophore indistinct, sont exactement apphqués

l'un contre l'autre par une surface plane et comme tronquée, à côtes

arrondies ou obtuses, parfois à peine marquées, au nombre de cinq; les

deux côtes commissurales ayant une forme un peu différente de celle des

autres à cause de leur contact avec la face commissurale tronquée. Le

sommet est couronné de 5 dents calicinales, plus ou moins accrues après

l'anthèse. On sait aussi que les auteurs indiquent correctement la présence

d'une bandelette dans chaque vallécule et que, dans certaines espèces

(Oe. pimpinelloides, Oe. silaifolia) les côtes du fruit sont épaissies à la

base pour former une sorte d'anneau calleux qui sépare là le fruit du

pédicelle. L'albumen est plus ou moins plan à la face commissurale et ne

présente aucun caractère particulier. Notre étude roulera donc essentielle-

ment sur le péricarpe et comprendra les matières suivantes : la forme de

la section du méricarpe, l'épicarpe, le parenchyme mésocarpique externe,

le parenchyme aérifère, le stéréome, les faisceaux, le parenchyme méso-

carpique interne et les bandelettes, l'endocarpe et son tissu de soutien.

La flore des Alpes Maritimes comprend toutes les espèces de la flore

française soit les Oenanthe crocata L., Oe. pimpinelloides L., Oe. La-

chenalii Gmel., Oe. silaifolia Marsch. Bieb., Oe. peucedanifolia Poil., Oe.

fistulosa L., Oe. globiilosa L., Oe. Phellandrium L., en tout 8 espèces; VOe.

Foucaudi Tess., cité en passant par M. Géneau, est une simple forme

stationnelle d'une espèce vulgaire, ainsi que nous le montrerons dans la

flore des Alpes-Maritimes.

Forme des méricarpes en section transversale.— Chez quelques espèces

{Oe. globulosa [fig. 1], Oe. pimpinelloides [flg. 10]), les côtes sont à peine
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saillantes extérieurement, ou même nulles à la maturité. Dans la plupart

des autres espèces elles forment des hemistèles saillantes, séparées par

des sillons étroits. Cette disposition est relativement peu marquée chez

Vue. crocata, où les bords extérieurs du fruit paraissent être simplement

ondulés. Chez VOe. silaifoUa [fîg. 6] les o côtes sont hémisphériques,

les latérales étant moins fortes que la dorsale et les commissurales.

Ailleurs les 3 côtes dorsale et latérales sont hémisphériques et sensible-

ment plus petites que les commissurales dont la section est conique {Oe.

LachenaUi [fig. 9]. Oe. peucedanifolia, Oe. Pfiellandrium [fig. 7]). VOe. fis-

tulosa [fig. 4J se distingue un peu des espèces précédentes en ce que.

Fig. i. — Section trariüvnrsaln d'enscnihle d'un méricarpc i.-liez lOc (/lutiulosa. E, épicarpe

;

M. parenchyme m"''8ocarpii)ue exienie : l\a, rayons de pareiicliymc si-paranl les massifs de

tiMD aérifere; La, lacune profonde des rayons; .4, massifs de tissu aiTifùre; F, faisceaux

Whéut-Wenp.ux ; T, travées de sléréome ; B, i)aiidcleltes ; /, [)arencliynie niésocarpique

interne: Ed. endocarpe avec son revêtement de soutien; Al, all)iimen: N. arc slèréique

rommitiural. — Fortement ifroMx.

outre les eûtes priniaire.s il s(! déveioppfî dans les vallécules des côtes

.secondaires, ce qui élève à 9 le nombre des saillies périphéri((ues du

fruit. Nou.s verrons plus luin à (iiiclles parlicularilrs iuu^nu^s ce pliéiio-

niène est dû.

Ki'iCAHi'»-:. - Dans la pliiiiait des Oenaiitln'. I'('|ih;ii|i(' csl foniif par

une assise do petites cellules i étirées laiigcnticillniKMit, recouvertes

dune une culicule, à parois (jxlernes médiocres, à parois radiales (M,

interne mincf«», foules cellulosiques (Oe. /Ïa^m/o««, Oc. .silaifoUa jllg. .'{],
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Oe. peucedanifolia, Oe. Phellandrium). Dans quelques formes, la cuticule

est nettement plissée (p. ex. Oe. fistulosa). Quelques espèces se distinguent

par un épicarpe à caractères collenchymateux, les parois internes et sur-

tout externes sont fortement épaissies et constituées par une cellulose

dense, absorbant avec peine les colorants et à reflets nacrés (Oe. globu-

losa, Oe. pimpinelloides et surtout Oe. crocata).

Les stomates sont rares dans l'épicarpe. Nous les avons cependant ré-

gulièrement observés chez les Oe. crocata, silaifolia et Lachenalii [flg. 5].

Tissu aérifère. — Ce tissu remarquable a déjà depuis longtemps attiré

l'attention des morphologistes à cause de l'apparence particulière que sa

présence donne au fruit. Grenier et Godron attribuent par exemple à

VOe. fistulosa un « péricarpe charnu » et à VOe. globulosa un « péricarpe

épais et spongieux. » M. Géneau de Lamarlière a signalé sa présence sous

le nom de « tissu spongieux, » mais sa description en est à la fois trop

brève et trop incomplète. Ce sont, dit-il, des « cellules polyédriques à

angles arrondis; les parois restent toujours minces, bien que parfois elles

se lignifient; elles sont alors ponctuées ou rayées. »

Le parenchyme aérifère est formé d'éléments parenchymateux polyé-

driques. Les parois restent parfois assez minces même à la maturité

{Oe. globulosa), mais le plus souvent elles s'épaississent légèrement en

prenant une rigidité assez grande, et cela au point que l'on peut, à des

grossissements moyens, distinguer dans l'épaisseur de la paroi une stra-

tification double ou triple [Oe. silaifolia [fig. 2]). Dans tous les cas.

Fig. S. — Section traBsversale d'une cellule du tissu aérifère pris à un méricarpe

avancé de VOe. silaifolia. — Grossissement —7—.

les parois sont criblées de ponctuations. Celles-ci sont plus difficiles à

observer lorsque les parois restent très minces, mais elles existent tou-
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jours. Les ponctuations sont tantôt arrondies, tantôt étirées jusqu'à

devenir elliptiques ou linéaires-elliptiques; le sens de l'étirement étant

le plus souvent perpendiculaire au grand diamètre de la cellule. Les

angles des cellules sont finement arrondis intérieurement et le plus sou-

vent aussi extérieurement, de façon que les arêtes de contact des divers

éléments laissent entre elles de très petits méats aérifères. De bonne

heure, l'utricule protoplasmique meurt, de sorte que les éléments sont

toujours pleins d"air à la maturité. Cette particularité nous fait préférer

le terme de « tissu aérifère » à celui de « tissu spongieux » qui ne donne

pas une idée exacte de la constitution de ce tissu.

Le tissu aérifère forme toujours des paquets, d'ailleurs diversement

distribués, ainsi qu'on le verra plus loin, dans lesquels les éléments ont

une tendance à s'étirer radialement. Dans plusieurs espèces {Oe. silai-

folia [fig. 3]). {Oe. Lachenalii, Oe. peucedanifolia, Oe. pimpinelloides, Oe.

Fig. 3. — S«rii(iii traimvcrnalr! dn la colft ilcirsal'' ilaii» \o. iiicricaipfi ilo l'Oc. silaifolia.

K. «'pirarpn ; /', panuirliyinc monocarpiqno oxtoriio; A, Uhsii aérifère; /'', faigrouii

'w lilMTo-liirneui ; C, »Uiréoino; on V, brucliynUTÙideit éliréo» radialnmcul. (Jros-

J82
1

•ifMmenl

l'Iiellaiidnum, clc.j. cet cliriMiituil radial (ist suivi d'un cloisonnciiicnt

Um^ciiliol plus on moins régulier, surtout dans les éléments les i)lus in-

icnu's dos paquet-s, ce qui donne au li.ssu l'apparence ciraclérislirpic diin

péridorrnn. Cfpend.inl si le mode de division des éléments et la proniplf

disparition d<! lulricul«! prol()|ilasiiiiqiui rapprocluMil ce tissu du liège, il
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s'en écarte par la composition de ses parois. Celles-ci ne présentent pas

de coloration caractéristique avec l'alkannine, ni avec la chlorophylle

(réactif de Correns). Elles n'offrent que dans leur première jeunesse les

réactions de la cellulose pure, mais bientôt elles se colorent en jaune

plus ou moins intense en absorbant la chrysoïdine et elles deviennent

parfois faiblement violettes avec le réactif de Wiesner (phloroglu-

cine -|- HCl) : elles sont donc lignifiées dans une mesure qui varie avec

les espèces et avec l'âge du tissu.

La distribution topographique du tissu aérifère varie beaucoup suivant

les espèces considérées. — Dans YOe. globulosa [fîg. 1], où ce tissu est le

Fig. 4. — Section transversale d'ensemble d'un méricarpe chez

YOe. fistulosa. E, épicarpe; M, parenchyme mésocarpique

externe ; L, massifs de stéréome et de tissu aquifère en

forme de lyres; F, faisceaux libéro-ligneux; B, bandelettes;

/, parenchyme mésocarpique interne et endocarpe; Ep, em-

bryon; A, albumen; S, arc de stéréome commissural. —
Fortement crossi.

plus développé, il forme une épaisse couche qui forme la majeure partie

du fort mésocarpe, couche qui est divisée en cinq secteurs par d'étroites

bandes de parenchyme vivant, dont il sera question plus loin et qu'il faut

se garder de confondre avec le tissu aérifère. — D'autres espèces i^ s-

sèdent cinq paquets de tissu aérifère situés dans les côtes, ces paquets

sont arrondis extérieurement comme les côtes elles-mêmes; les paquets

correspondant aux côtes commissurales sont plus volumineux que les

autres {Oe. silaifolia [fig. 6], Oe. peucedanifolia, Oe. Phellandrium [fig. 7]).

— Chez VOe. Lachenalii [flg. 9], il existe deux énormes massifs commis-

suraux, tandis que les massifs correspondant aux côtes latérales et dor-

sale sont réduits à de simples arcs. Cette disposition nous amène à l'or-
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ganisalion des Oe. pimpinelloides [fig. 10] et Oe. crocata, dans lesquels il

n'y a plus que deux gros massifs dans les côtes commissurales, tandis

que les autres en sont dépourvues. — Deux espèces méritent une men-

tion à part, en ce que. chez elles, le tissu aérifère passe graduellement

au stéréome plus intérieur, alors que partout ailleurs le stéréome et le

tissu aérifère sont nettement tranchés : ce sont les Oe. fisUdosa et Oe.

PlieUandrium. Chez VOe. PheUandrium le passage est encore assez

brusque, mais il n"en est pas de même chez VOe. fistulosa [fig. 4]. Ici, le

tissu aérifère forme cinq volumineux paquets en forme de lyre, dans les-

quels le bord interne est occupé par des brachystéréides typiques,

tandis que les bords externes renfermenl des cellules aérifères non

moins typiques. Les bras des lyres sont relevés extérieurement et sou-

lèvent l'épicarpe dans les vallécules; c'est là la raison de la production

de petites eûtes secondaires plus faibles dont nous avons plus haut

signalé la présence dans les vallécules (voy. p. 11). Les lyres sont sépa-

rées par d'étroits rayons parenchymateux qui sont rarement entièrement

oblitérés à la maturité.

Parenchyme mésocarpique externe. — Entre l'épicarpe et le tissu

aérifère, le mésocarpe renferme un parenchyme à petits éléments, à

parois très minces, cellulosiques, dépourvues de ponctuations. Ces élé-

menls conservent leur ulricule proloplasmique pendant toute la vie du

finit. Dans la jeunesse, ils contiennent des chloroplasles et fonctionnent

comme tissu assimilateur; ces chloroplasles disparaissent d'assez bonne

heure, sauf peut-être chez les Oe. crocata, Lachenalii et silaifolia où nous

les avons souvent observé à la maturité en bon étal, en apparence du

moins; dans les autres espèces leur pré.sence à la maturité est beaucoup

moins constante.

IjS dislril)iilion de ce parenchyme dépend naturellement de celle du

tissu aérifère. Dans {'ife. i/lohnlosa, il Inniic une mince couche située

dans Tépicarpe et fiénèlre sous In foniu! de bandes étroites dans le tissu

aérifère qu'il sépare en secteurs. A la maturité, ces rayons de parencliyme

contiennent une assez grande lacune aérifère de section elliptique à

grand axe radial [(ig, l|. Chez la plupart des autres espèces, lo paren-

chyme, occupe le fond des sillons valléculaires, séparant les massifs dc!

tissu aérifère (Oe. fistulosa, Oe. silaifolia, Oe. iieucrdani/olia, (h', crorala,

Oe. l'hellandriniii]. Les diiïérencialions dans ce tissu sont iieu mar-

quées; nous en avons cepeiidanl remarqué deux. Dans VOe. Larlteiuilii

(flg. r»| le pan;ri(liyme est dilléiciicH' en deux zones; Vuuv. i\r. ces zones

m I.I.. HKRB. HOt)SK., juin [Hii'J

.

iL'
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est hypodermique et possède des élémenls fort petits et restant long-

temps chlorophyllifères : Tautre, interne, a des éléments étirés radiale-

ment. parfois presque palissadiques, incolores; celte zone est surtout

caractérisée dans les vallécules. — Chez YOe. pimpinelloides, les éléments

Fig. 5. — Section transversale de la région externe du péricarpe chez YOe. Lachenalii.

S, stomate; C, chambre respiratoire; jB, épicarpe;ff, parenchyme microcytique ;

396
M, parenchyme macrocytique. — Grossissement —

—

hypodermiques prennent sur les flancs du mésocarpe des allures nette-

ment collenchymateuses et renforcent l'épicarpe qui, dans cette espèce,

est collenchymateux ainsi qu'on l'a vu plus haut (p. 12).

Stéréome. — Tous les Oenanthe renferment des élémenls stéréiques

dans leur mésocarpe. Ces éléments sont situés entre le tissu aérifère et

le parenchyme mésocarpique externe d'une part, le parenchyme interne

d'autre part. Les cellules ont habituellement des contours arrondis ou

polygonaux en face des côtes, tandis c[ue dans les vallécules les éléments

ont une tendance fréquente à s'allonger suivant le rayon [fig. 3 Y], dis-

position qui est particulièrement marquée dans YOe. crocata. Les cellules

sont régulièrement beaucoup plus hautes que larges, terminées en pointe

aux deux extrémités; ce sont donc des stéréides proprement dites et non

pas de simples scléréides comme on pourrait le croire d'après les termes

employés par M. Géneau. Les éléments subisodiamétriques en section

transversale sont les plus allongés en hauteur. Les cellules étirées radia-

lement sont sensiblement plus courtes et constitueraient, comparées aux

brachyscléréides de M. Tschirch des brachystéréides \ Les parois sont

^ Tschirch. Beiträge zur Kenntniss des mechanischen Geicebesystems der

Pflanzen [Pringsheim's Jahrb.
f. wiss. Bot. vo\. XVI, p. 312.
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fortement épaissies, parfois jusqu'à presque extinction du lumen, forte-

ment lignifiées, et parcourues par de nombreuses ponctuations obliques

ou contournées.

La disposition lopographique du sléréonie offre de nombreuses parti-

cularités intéressantes. Chez VOe. globulosa (fig. 1), il existe autant d'arcs

de stéréome qu'il y a de côtes. Ces arcs sont épais de 2-5 assises, à con-

cavité tournée vers les secteurs de tissu aérifère, et portent dans la

concavité une saillie externe. Les arcs affectent donc en section trans-

versale la forme d'un T et sont confluents les uns avec les autres par

leurs extrémités. Seul l'arc qui recouvre extérieurement le raphé est isolé

à droite et à gauche par des bandes de parenchyme, particularité qui est

réalisée dans toutes les espèces sans exception; à l'inverse des autres

arcs, celui-ci tourne sa concavité vers l'intérieur du méricarpe et non

vers l'extérieur. — Chez VOe. fistulosa (fig. 4). les arcs sont disposés

comme dans l'espèce précédente mais ils passent extérieurement au tissu

aérifère, ainsi que nous l'avons dit plus haut (p. 11). — UOe. silaifolia

(fig. 3 et 6) présente à la maturité une bande de stéréome continue qui

Fiy. 0. — Scciion (raii>v(^rs;il(* ilfnsi'iiilili! il iiii nicncarin" cln'z \iic siliiifoUa,

K, épicarp«; .V, parcnr.liymf! mr'»)farpi(|iie pxlonie; A, lissii lUirifiTL'

,

F, faitrnau liluToliiriiPiix : T, sli'-ro jiik; ; fl, liaiiiii-lellos; /, par«ncliyiiie

ini*»or.irpii|iir iiiIimiih; /;'(/, Piiiloi'arpn Pi rcvrlt'infiiil de sdiiIipii ; /iy, fni-

•»ryiiii ; Al. aUiuiii>!ii ; It. raplit-; S, arr (!<• nliTiroine niinmisïiiral. — Forto-

mRtil gr»*»!.

fait loul le Iniir (hi iiiéricariu!, iiilcrininpii sciilcniciil à \:\ir. raphéni; aux

points oii s(i trouvent les bandelettes. I;i IkukIo »»si convexe en dehors,

concave «?n dedans: elle fvst en MUlr»' poiirNuc *U' prottibéraiicf^s extérieu-

res dans le.s c6tes. - CAmzï'Of. pinipiin'llüidf.s {{\^. lOj, la bande intcr-

roin(Mje pendant longtemps (Inil <:epen(ianl par souder .ses arcs les uns
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avec les autres^pour former une zone renflée sous les côtes et présentant

deux extrémités recourbées dans les côtes commissurales à la façon d'une

branche de lyre. Cette organisation se retrouve dans VOe. crocata, moins

la courbure des extrémités de la bande stéréique ^ — VOe. Lachenalii

possède de petits arcs qui restent distincts à la maturité (fig. 9J, organisés

d'ailleurs comme ceux de YOe. globulosa; parfois il existe des petits îlots

de stéréome isolés entre les arcs. Dans VOe. peucedanifolia, le stéréome

forme des séries de petites plages situées sous les côtes et dans les vallé-

cules; ces petites plages sont plus épaisses dans leur milieu, atténuées

aux extrémités, en section transversale, et habituellement séparées les

unes des autres par une seule cellule de parenchyme (rarement plus). —
Enfin, VOe. Phellandriicm (fig. 7) possède un stéréome en plaques min-

ces séparées par les bandelettes. Nous avons vu ci-dessus (p. 15) que ces

plaques passaient assez rapidement au tissu aérifère; le stéréome raphéal

olfre également l'apparence d'une plaque et non pas d'un arc comme

dans les autres espèces.

Faisceaux libéro-ligneux. — Il y a peu de chose à dire sur les fais-

ceaux dont les éléments sont peu nombreux et malaisés à reconnaître à

la maturité du fruit, au moins sur des coupes transversales. Ils présen-

tent des trachées et quelques vaisseaux ponctués, accompagnés exté-

rieurement d'un ou deux tubes criblés qui s'oblitèrent très vite.

Leur section transversale est elliptique, à grand diamètre orienté

suivant le rayon {Oe. fistulosa) ou, plus souvent^ irrégulièrement

arrondie. Les faisceaux sont toujours logés au sommet des saillies

médianes des arcs stéréiques et plus ou moins noyés dans les éléments

scléreux.

Parenchyme mésogarpique interne et bandelettes. — Les Oenanthe

présentent toujours sous la zone stéréique une mince bande de paren-

chyme mésocarpique, à petits éléments, à parois minces et cellulosiques.

Cette bande est étroite sous les côtes; le plus souvent, elle n'y est épaisse

que d'une seule assise de cellules, souvent écrasées, parfois même elle

sclérifîe ses éléments et s'adjoint ainsi aux brachystéréides intercostales

(Oe. Phellandrium). Dans les sinus qui marquent la limite des arcs sté-

^ Dans la figure 35 du livre de M. Géneau, attribuée à VOe. crocata, la plaque

commissurale est représentée comme divisée en deux îlots, ce que nous n'avons

constaté chez aucun Oenanthe à la maturité.
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réiques, celte zone s'élargit, ses éléments sont souvent plus gros, et c'est

en ces points que naissent les bandelettes.

Les bandelettes sont au nombre de 6 dans les méricarpes de tous les

Oenanthe, dont 4 dans les vallécules extérieures et 2 sur la face commis-

surale. Rarement on voit l'une ou l'autre des bandelettes commissurales

dédoublée (Oe. pimpinelloides). En dehors de ce chiffre normal, on peut

rencontrer accidentellement des bandelettes surnuméraires dans certaines

espèces (p. e\. Oe. crocata). sous les côtes commissurales par exemple;

mais ce sont plutôt des poches que des canaux, car on les voit irrégu-

lièrement paraître et disparaître sur des coupes transversales faites en

Fig. 7. — Sfictioii transversale d'eiiseiiilile d'un inérii"ar|)e clmz \'0e. PhcUandrium.

E, épirarpe; M. parenrliynic raésocarpiqne cxlerne ; .1, parenrliynin aérifère :

F, faisceau litiéro-li^rncux ; T, sléroomc ; //, haiidelettes ; Ed. cndocarpo et lissii de

»oulien ; /, parenchyme miisocarpique inlerne; Ey, enil)ryoM; Al, alliunien
;

U, raphf ; S, plarpie sléréiciue romniissiirale. — Forlemenl grossi.

MMi»'. Au conlrairo les (J bandelettes normales parcourent le méricarpc

sur toute sa longueur, (l'est pliilôt aussi dans la catégorie des poches

qu'il faut ranger les organes sécréteurs que Ton constate accidentellement

à la [)»'rii»liérie d«'s massifs aériféres che/ VOe. fixliilnsa.

La forme de section des bandelettes est (illiptiijiic. à grand axe taiigen-

li«'l. <iu circulaire. Quand les bandelettes font .saillie en dedans, elles

donrienl à Tendoi'arpe une ajjparencc ondulée caracléristirpie (Oe. glohu-

loH, Oe. nilaifolia, Oe. /Mchenalii. Oe. PhellaudriKm etc.). L'^V. l^hcUan-

drinui .s'écirif, do UmW.s .ses congénères en présjMitant des bandolctles

voluniineuHC» ins^'^ree» entre les plaques de sléréome (flg. 7).

L'éfiillièb? rorisisl»' «'u («'llulfs étirées tangcnlifllcnu'nl. à lianlciir ne

dr[).i-,s;i(il [l,|^ le (|i;iliiclrc r.irli.il, [iclilcs. .'i (i.ildl^ l(rs IllinCüS.
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Tissu DE SOUTIEN DE l'endocarpe. — Cliez les Oenanthe, le parenchyme

dans lequel les bandelettes sont plongées ne s'appuie pas directement

contre l'endocarpe, il en est séparé par un tissu de soutien assez singulier

(fîg. 8) \ C'est un revêtement de brachystéréides, orientées tangentielle-

ment, c'est-à-dire dans une direction perpendiculaire à celles des stéréides

normales de la zone extérieure. La zone est épaisse de l-3(-4) éléments.

Ceux-ci sont atténués aux extrémités, à parois très épaisses, lignifiées et

pourvues de ponctuations obliques. La zone de revêtement fait tout le

tour de l'endocarpe en conservant à peu près partout une épaisseur égale.

Endocarpe. — Dans la plupart des Oenanthe, l'endocarpe est constitué

par une rangée de cellules parallélipipédiques, étirées tangentiellement

(fig. 8), à parois internes et externes épaisses, à parois radiales minces,

A la maturité, ces parois sont habituellement un peu subérisées. Seul,

VOe. crocata nous a présenté un endocarpe à parois collenchymateuses.

§ 3. Biologie.

Les recherches qui viennent d'être exposées ont quelques conséquences

importantes pour la physiologie et l'œcologie des Oenanthe. Une de ces

conséquences est relative à une adaptation très remarquable à la vie aqua-

tique et, à notre connaissance du moins, nouvelle pour la famille des

OmbelUfèreS;, tandis qu'une autre constitue une augmentation intéres-

sante de nos connaissances du squelette des fruits. On peut résumer les

faits œcologiques comme suit :

Photosynthèse ^ et conduite des matériaux nutritifs. — Nous men-

tionnons ici, en passant, un fait de corrélation que nous avons observé

chez beaucoup d'autres fruits d'Ombellifères. Il n'y a pour ainsi dire pas de

chlorenchyme dans le péricarpe des Oenanthe, et partant une photosyn-

thèse presque nulle. En effet, on ne trouve de chloroplastes actifs que

^ Ce tissu est assez répandu chez les Ombellifères ; nos prédécesseurs n'en

font pas mention.

^ C'est avec raison que les meilleurs auteurs demandent la suppression du mot

«assimilation» pour l'activité spécifiquement chlorophyllienne. Nous nous servons

donc de la nomenclature recommandée par M. Barnes. Voy. Barnes, So-called

a Assimilât ion 1^ {Bot. Centralbl. LXXVI, p. 237, ann. 1898).
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dans le parenchyme mésocarpique externe et cela seulement pendant la

jeunesse; ïOe. crocata présente seul une mince bande chlorenchymateuse

pendant plus longtemps.

Il en résulte que les faisceaux libéro-ligneux fonctionnent surtout

comme conduits ajférents et guère comme conduits déférents. Aussi,

avant-même que les tissus du péricarpe soient définitivement constitués,

les éléments vivants des faisceaux commencent- ils à sclérifier leurs

membranes, pour se mettre entièrement ou presque entièrement au ser-

Fig. S. — Section transversale du fruit prise

à la limite «lu péricarpe et de l'albumen

chez VOe. Phellandrium. T, bracliystérèidcs

verticales; S, brachystéréides horizontales;

E, endocarpe; Fi, restes désor^'anisés du

tégument séminal; .4, albumen. — (!ros-

324
Bisscment

1

vice des fonctions sqiiclftlairos. A la niatiirilé. ils sont l()l;iloineiil enve-

loppés de tissus scléreux et ne peuvent commiiiiiqncr avec l'extérieur

que par les ponclualions d'une série de parois fortement épaissies.

RoLK (Kii:oix)(;iQUK uks fonctio.ns ükskchkiion.— Nous avons eu loccasidii

depuis trois ans d'étudier au laboratoire de Bolaniipie générale un nombre

considérahU* de fruits d'Oiiibcllifcrcs prép.-irés par nos élèves ou [)ar nous-

ménie. .sans que nous .soyons arrivé a une théorie générale précise ou d'un

caractère bien convaincant relativement au rOle des organes de sécrétion

chez les (linbollifères.

On s'iil fjue deux ex()lir;ilions as.sez dilTércnlcs ont été proposées.

.M. llab»Tlandl est frappé du fait dt; la conconlancc. qui existe ciilif la
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situation topographique du système libéro- ligneux et celle du système

sécréteur, les canaux sécréteurs étant le plus souvent placés au voisinage

immédiat des faisceaux, et plus particulièrement, de leur partie libérienne.

Cette concordance est pour lui l'indice de véritables rapports physiolo-

giques. Il admet alors que les canaux servent de réservoirs pour toutes

les substances inutiles qui se forment comme produits accessoires dans

les organes où la végétation est intense et où les processus métaboliques

sont les plus actifs. Ces produits accessoires inutiles seraient charriés par

la partie libérienne des faisceaux et transversés dans les canaux sécré-

teurs voisins. Les tissus traversés par les substances rejetées joueraient

un rôle analogue à celui des reins chez les animaux supérieurs \

. 9. — Seciiûu transversale d'ensemble d'un méricarpe de YOe. Lachenalii. E, épi-

carpe; M, parenchyme mésocarpiqué externe; A, tissu aérifère ; F, faisceaux libéro-

ligneux; T, arcs de stérèome ; R. colonnettes de stéréome; 7, parencliyme mésocar-

piqué interne ; B, bandelettes ; Ed., endocarpe et tissu de soutien ; Ey, embryon
;

Al, albumen; Ra, raphé ; S, plaque de stéréome commissural. — Fortement grossi.

Pour M. Stahl , l'explication à donner serait purement œcologique ou

utihtaire. Ce botaniste a en effet observé que seuls les oiseaux insectivores

visitent les ombelles mûres des Ombellifères (Heracleum, Pastinaca, etc.),

tandis que les granivores en liberté les évitent, et refusent de les toucher

lorsqu'ils sont en captivité. L'auteur a tué en quelques heures des moi-

neaux en leur ingurgitant des fruits d'Archangelica officinalis, Cariim

Carvi et Fœniculum officinale. Pour M. Stahl, les produits de sécrétion

ont leur raison d'être comme protectifs contre le pillage des ombelles

par les oiseaux granivores ^

^ Haberlandt, Physiologische Pfl.anzenanato7nie, éd. 2, p. 4i2 et 413.

^ Stahl, Pflanzen und Schnecken. Jena 1888, p. 103.
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II nous semble qu'il n'est guère possible de donner une explication

unique qui serait valable pour tous les cas quels qu'ils soient, mais que

chaque cas particulier exige une étude spéciale.

D'une façon générale, il n'y aurait pas nécessairement opposition entre

les deux explications rapportées ci-dessus : la première rendrait compte

des causes physiologiques immédiates de la sécrétion, la seconde don-

nerait en plus au phénomène une signification « finale », c'est-à-dire

œcologique. .Nuus devons avouer cependant que, dans le cas particulier,

la proposition de M. Stahl nous paraît plus vraisemblable, et de beaucoup,

que l'explication physiologique du savant botaniste de Graz. En effet, les

faisceaux des méricarpes des Oenanthe. placés dans les côtes, ne sont

pas accompagnés de canaux sécréteurs; les bandelettes, situées dans les

vallécules, sont non seulement séparées topographiquement des faisceaux

mais sont encore souvent isolées de la partie extérieure du mésocarpe

par un manteau de stéréome. 11 est vrai que, dans les tiges et les feuilles,

le liber des faisceaux est moins éloigné des canaux sécréteurs '. mais

ceux-ci n'ont pas de rajjports réels (rapports anastomoliques) avec les

bandelettes des vallécules. Il y a là deux systèmes anatomiques distincts,

et on aurait fourni une explication pour les causes immédiates de la

sécrétion pour le premier système, que cette explication resterait encore

à trouver pour le second. Et cela d'autant plus que, ainsi qu'on l'a vu

plus haut, les faisceaux du péricarpe des Oenantlie ne fonctionnent guère

que comme conduits afférents et passent rapidement par sélérifîcation au

servie«! du système squelettaire.

Il n'en est pas de même de lulililé i)i'()baijle dos produits secrélés

comme moyens de protection soit contre les oiseaux, soii .nissi p(Mil-iMn>

rf)ntre les animaux aquatiques après la chute des fruits, dette protec-

tion est ici d'autant plus à sa place que le nouibro des j)édicelles no cor-

respond pas du tout au nombre des fruits, car (sauf chez VOe. Phdlan-

drinm) les fleuri dr- l,i périiihérie iU\ rdiiilM-Iliil«' sont sièrilos.

Or. les produits de sécrétion .icciiniulfs dans 1rs b.uKU^lcttes des fruits

û'OeiKiiitlii' 'soui très vénéneux pour riioninic et divcM's animaux. Les

f)e. crocaln. de. l'hfllttiiilrinni, Uc. sllui/oliti, Oc. }irnrodauifoliii,(fr. Ijtclw-

tifilii. souv<!nl dési^Miés viil^/iircnicnl sous le nom iU' riijid' d'cdii ou cifjur

(iijiiati(jue, exerccfil sur l'homnn' une action néf.iste. «îI très violente

quand la quantité absorbée est suflisanic. Un sut que, dans beauconji de

' Oh ranaiix hkhI là vrais«'iriltlal»l('m<'ril irori^^im- |)i'Ti<'\i'lii|iic. Vus. la lif/iii"-

27 «lorifiA«! (I. r.) |»ar M. (><'-ri«'aii «li- l,aiiiarli<ri' |ii)iir VOmunlhe l'islnlosit.
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contrées, on se sert des fruits de YOe. fistulosa pour empoisonner les

souris, les rats, les taupes et autres animaux nuisibles des campagnes.

D'autre part, nous n'avons jamais vu d'oiseaux granivores becqueter des

ombelles û'Oenanthe.

On signale, il est vrai, comme n'étant pas nuisible à l'homme, le suc

de VOe. pimpinelloides, dont les rhizomes seraient même mangés comme

légume dans certaines contrées. Mais cette exception n'autorise pas à

attribuer à tous les animaux une immunité à l'égard de cette plante. On

connaît, en effet, la grande différence qui existe au point de vue des

tannins pris à faible dose entre les rongeurs ou les ruminants et les

limaces, Ou, pour prendre un exemple plus rapproché parmi les Ombelli-

fères, on sait que les fruits du cumin des prés (Carum Carvi) sont impu-

nément absorbés par l'homme comme condiment, tandis que cinq fruits

mûrs suffisent à tuer un moineau.

Nous serions donc disposé, après avoir mûrement pesé tous ces faits,

à considérer le système sécréteur des fruits à'Oenanthe (ainsi que de

beaucoup d'autres OmbeUifères) comme un appareil dont la genèse, au

point de vue phylogénique, est due à des causes intérieures qu'il est

actuellement impossible de préciser, mais dont le rôle œcologique prin-

cipal réside dans la protection qu'il fournit aux fruits contre les animaux

granivores aériens et aquatiques K

* »

Ces lignes étaient depuis longtemps écrites, lorsque nous avons pu

expérimenter les propriétés toxiques des fruits à'Oenanthe sur les

oiseaux, grâce au concours de M. F. Margel, chasseur de Yandœuvres.

Une dose de cinq fruits de VOe. peucedanifolia, par exemple, suffît à tuer

un moineau dans l'espace d'une heure et demie. Les premiers symp-

tômes de l'empoisonnement se manifestent immédiatement. L'oiseau —
qui en temps de captivité ordinaire témoigne son impatience par des

mouvements fréquents et une agitation presque ininterrompue — reste

immobile, comme pelotonné sur lui-même et frappé de stupeur dès après

l'ingestion des fruits. Ce qui est particulièrement intéressant, c'est que

VOe. pimpinelloides, qui paraît n'être pas vénéneux pour l'homme,

empoisonne cependant les oiseaux, ainsi que nous l'avons prévu plus

^ L'habitat aquatique ou subaquatique des Oenanthe nous paraît habituelle-

ment exclure les granivores terrestres.
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haut. Une dose de fruit d'Oe. pimpinelloides équivalente à celle men-

tionnée ci-dessus fut ingérée à midi à un moineau. Les symptômes

d'empoisonnement se manifestèrent immédiatement. Yers le soir l'état

de l'animal paraissait meilleur, pour s'aggraver pendant la nuit et se

terminer par la mort avant le matin suivant. L'action de VOe. pimpinel-

loides est ainsi plus lente que celle des autres espèces, mais tout aussi

néfaste. On peut donc considérer le rôle de protection des produits de

sécrétion dans les fruits d'Oenanthe a l'égard des oiseaux granivores

comme démontré.

Fig. 10. — Senioii transversale d'ensemble d'un iMt'rii-arpe de l'Oc. •pimpindloidcs.

E, épicarpe; M, parenchyme mésocarpique exlerae ; F, faisceaux lil)èro-ligneiix
;

7", sléréome ; /, parenchyme mésocarpique interne ; B, bandelettes ; Ed. endocarpe

el lisgu de soutien; Efi, embryon; Al, albumen; /î, raphé ; S, placjne de stcréunie

commissnrale ; A, tissu aérifère. — Fortement j,'rüssi.

Squelette. — L'élude des tissus mécaniques que nous avons faite

appelle quelques observations sur le système sciiielettaire du péricarpe.

-M. llalicrl.iiKJl a montré ' f|ii(> dans les méricar[)('s des niniicililéres,

les éléments de r.illiiiinrii r-taimt alignés en (•(Uirht's plus ou moins

accentuées el disposées en év(!iilaii autour de rciiibi'yoïi jiiiscomuK^ base.

(^elle disposition n'est pas seulement importante pour la nutrition de

rembryon. mais elle répond, ain.si que le dit justement cet auteur, aux

lignes de prcs.^ion iW. deux constructions en voûtes correspondant d'un

cùté aux parois extérieures du niéricariie, d(! l'autrt^ aux parois comuiissu-

rales de ce dJîrnicr. Lorsque l'eau fait gonfler l((s fruits, le diaiiiélre

augmente surtout dans le .sens antéro-ixistéiiciir des méricirpcs et l'.ii-

rafigeinenl des wllules «'rM'-vcnl.iil pcriiift ;i celles-ci de conscivcr leurs

' ilalM-rlaiidl, l'htßioloijitche l'flnnzeiKnuUotinr, vii. 2, p. ;i(H>.
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positions réciproques pendant le gonflement. La résistance à opposer à la

pression de l'albumen est en première ligne fournie par la péricarpe : de

là le développement du stéréome en travées qui affectent plus ou moins

en section transversale la forme d'un x, tel que nous l'avions étudié.

Il va sans dire que les espèces dans lesquelles les arcs de stéréome

forment un manteau continu (Oe. globulosa, Oe. silaifolia, Oe. pimpinel-

loides, Oe. crocata, etc..) doivent être placées en tète au point de vue de

la perfection de l'appareil squelettaire.

Mais il y a plus — et c'est là un des points intéressants de l'organi-

sation mécanique des méricarpes — il existe sous l'endocarpe un second

système squelettaire continu dont les éléments sont disposés perpendi-

culairement à ceux du système précédent. Les deux systèmes de fibres

finissent toujours par être en contact immédiat l'un avec l'autre, tantôt

parce que le parenchyme intercalé se sclérifie (cas fréquent chez YOe.

Phellandrium), tantôt parce qu'il est écrasé.— Nous avons alors un double

système d'éléments mécaniques croisés qui constitue une cuirasse dont

l'efficacité est ainsi considérablement augmentée. On comprend l'utilité

directe d'une semblable construction chez des plantes aquatiques dont les

fruits mûrs tombent fréquemment dans l'eau et qui, malgré la subérisation

plus ou moins avancée de l'endocarpe dans la plupart des espèces, sont

plus exposées que d'autres à se gonfler énergiquement sous l'action de

l'élément liquide.

Enfin, le gonflement entraînant la compression des deux manteaux

squelettaires l'un contre l'autre, il est évident que, sans un arrangement

spécial, les canaux sécréteurs (bandelettes) enfermés entre deux étuis

seraient totalement écrasés. De là vient la fréquente disposition du sté-

réome en arcs convexes en dedans et ajoutés bout à bout. Il y a entre

chaque arc et son voisin un sinus dans lequel se placent les bandelettes

et où elles sont parfaitement protégées. Nous avons à plusieurs reprises

fait des expériences de gonflement sur des fruits ù'Oenanthe {Oe. globu-

losa, Oe. fistulosa, etc.) sans avoir pu constater dans les bandelettes des

dégâts autres qu'une déformation vaguement triangulaire, correspond à

la forme du réduit dans lequel ces organes sont cachés.

Flotteurs. — Nous arrivons maintenant à la partie la plus intéres-

sante de nos recherches, celle qui se rapporte aux fonctions du tissu

aérifère.

Aucun de nos prédécesseurs, y compris M. Géneau de Lamarlière, ne

dit un mot des fonctions de ce tissu. 11 est juste d'ajouter que la question
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ne puuvait être résolue avant que l'analomie des éléments ne fût exacte-

ment connue, ce qui n'était pas le cas jusqu'ici.

Malgré une étude liistologique attentive, nous sommes cependant resté

longtemps dans rembarras, et le serions resté sans doute longtemps

encore sans les expériences de gonflement relatées ci-dessus, qui nous ont

mis sur la voie.

Lorsqu'on place dans Teau des fruits mûrs d'ombellifères terrestres

(Bupleurum. Chseroplujlhuii, Daums, etc.), le péricarpe ne tarde pas à

s'imbiber d'eau, et le fruit coule à pic. Si on prend des fruits à péricarpe

desséché, il suffit de chauffer même légèrement pour chasser l'air qui a

pénétré dans les tissus, et le fruit coule à pic tout aussi rapidement. Au

contraire, chez les Oenanthe, nous n'avons pas été peu étonné de voir,

par exemple, des fruits d'Oe. globulosa flotter à la surface de l'eau pen-

dant trente jours (l'expérience n'a pas été prolongée plus longtemps,

sans que le fruit ou seulement un méricarpe isolé (mais intact) mani-

feste aucune tendance à s'enfoncer. Dans cette espèce, nous avons même
traité des fruits très mûrs et à péricarpe en apparence fort décrépit par

l'eau bouillante, sans que le fruit ait cessé pour cela de flotter pendant

plusieurs jours.

Si l'on fait des sections transversales un peu épaisses à travers des fruits

qui ont (lotte pendant un certain temps, on constate que tons les tissus ont

été envahis par l'eau, tandis que les massifs de tissu aéri/ère sont inté-

gralement ou en grande partie remplis d'air. — Lorsqu'on a réussi par

un traitement artificiel assez prolongé à chasser l'air de ce tissu, il se

remplit d'eau et te fruit coule à pic. — Les paquets de tissu aérifère sont

donc des flotteurs.

Il .sernblf. après coii[). que le genre de vie aquatiipic des Ocnatdhc eût

dû l(jut iiaturcilfmciil faire trouver rintcrpn'lalion iiliisiulogique de ce

tissu, avant niênie de recourir à l'expérience. Tous les Oenanlhe croissent

en eiïet. sinon le pied dans l'eau, ce qui est U^ plus fré(}ueiil, du moins

au bord imniédial des marais, des lacs et même d(; la mer. L'existence

de flolleurs chez des friiils fréquemment destinés à tomber dans l'eau

parait donc lies naturelle. C'est cependant la [)reniiènî fois (|ii(' Idn

démontre l'existence de ces organes cliez les Onibcllifères.

|{elaliv(Miienl au fonclionnfMiM'iil dits flolleurs, les faits se jirêsiMilciit

d'une faron parfaileiiienl claire. !,• iiroiopl.isnic mciirl do iKtiiiic liciiic,

ain.si que nous l'avons vu plus haut, d«; sort«; que; los (•clhilos se renipiis-

sfjiil d'air, tandis que l'épicarpe et l<^ parciicliynic niêsocariiiquo coiili-

nuenl à contenir du suc cellulaire. Au iiiomnii on lo IVuit louilic (l.nis
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l'eau, cet élément envahit facilement les régions dans lesquelles les

cellules sont déjà pleines d'eau. En revanche, il ne pénètre que difficile-

ment dans les tonnelets pleins d'air du tissu aérifère, cette pénétration

supposant une diffusion graduelle de l'air dans l'eau à travers les mem-

branes qui, dans un fruit intact, sont naturellement ..hermétiquement

closes. Il faut par conséquent un temps considérable, variable suivant le

nombre et le calibre des flotteurs, pour que l'air ait disparu et que le

fruit ou le méricarpe coule à pic.

Le mode de flottaison est chez tous les Oenanthe le même. La dis-

position des flotteurs étant rigoureusement symétrique, il peut se

présenter quatre cas différents dans lesquels les positions des fruits

ou des méricarpes peuvent être prévues par de simples considéra-

tions statiques et qu'il est d'ailleurs très facile de vérifier expérimentale-

ment.

Premier cas. Les deux méricarpes tombent dans l'eau en restant unis

l'un avec l'autre par toute leur surface centrale. Les flotteurs des deux

côtes commissurales constituent alors deux volumineuses bouées placées

dans un plan horizontal. Un des méricarpes porte l'autre et la ligne de

flottaison est située au-dessus du plan qui sépare des deux méricarpes

(flg. 11,1).

Fig. 11. — Divers modes de flottaison des fruits et des méricarpes (grossis) dans le genre

Oenanthe. A-B, ligne de flottaison; fig. 1-4, Oe. globulosa; 5, Oe. pimpinelloides. Les flot-

teurs sont figurés en noir.

Deuxième cas. Les deux méricarpes tombent dans l'eau en restant

attachés l'un avec l'autre par une des extrémités (cas fréquent chez VOe.

globulosa), l'eau pénétrant entre les deux méricarpes. Ce sont les flot-

teurs dorsaux qui jouent le rôle de bouées principales et la ligne de

flottaison de\ient perpendiculaire au plan de séparation des deux méri-

carpes (fig. 11, 2).

Troisième cas. Un seul méricarpe tombe dans l'eau, la face ventrale

tournée vers le zénith. Ici le méricarpe est presque entièrement sub-
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iiiergé. la ligne de flottaison tend à coïncider avec la face ventrale qui

affleure à la surface de Feau (fig. 11. 3).

Quatrième cas. Un seul mêricarpe tombe dans l'eau, la face dorsale

tournée vers le zénith. Les deux flotteurs commissuraux qui, par leur

volume, jouent le rôle de bouées principales, sont submergés, la ligne de

flottaison est située environ à la moitié du diamètre radial du mêricarpe,

qui laisse émerger sa « quille " (flg. 11. 4).

Ajoutons, en terminant, que le « pont « ou la « quille « des fruits et

méric^irpes sont rarement parallèles à la ligne de flottaison. Habituelle-

ment, le centre de gravité est déplacé, parce que une des extrémités

du fruit porte les stylopodes et les sépales qui chargent la proue,

tandis que souvent un bourrelet basilaire riche en tissu aérifère fait sur-

nager la poupe. La tangente au fruit, parallèle au plan de séparation des

méricarpes, forme alors avec la ligne de flottaison un angle variable

(angle a, fig. 11, 5), mais dont la présence est toujours facile h constater.

§ 4. Systématique.

Le but que nous nous étions primitivement proposé en entreprenant

l'élude du fruit des Oenantlw était la recherche des caractères carpolo-

giques spécifiques. Nous y revenons après la longue parenthèse du cha-

pitre précédent. On trouvera dans la Flore des Alpes marUimes une

description carpologique de chaque espèce. Nous résumons ici ce travail

.seulement sous la forme d'une clé analytique, en rappelant que les

Oenanthe présentent plusieurs particularités anatomiques spéciales à

i'ap()areil végétatif, parlicularilés dont un nionographe serait obligé de

tenir compte dans une systématique générale du genre.

Clé analytique des espèces françaises du genre n/'.'.V.l.V 7' ///-." d'après

l'organisation du fruit.

.M(;H<nMrp«! l'pai« d'un riiiiJiiiKHns à lu inalurili', dcrupi! prcs(|iir iiitii'nnienl

par îj flijllfMirH .'i peu prös égaux, .'i section i-ii fdriiic de Iraiiizc.

\ '^'•pan'« par dV!lroil<>s ItandoH do pareucliyiiii;. (ViIch à poiiic iiiai-

. (|Ui'cs (h', (jlohultisd.

I M<''wxrar|K! «•(»ai« do 0,05 à 0,4 inillimclrcs, à llull(•lll•^ nnn ni),';ini.srs sur I(î

lypfl c.i-iluMW , 2



488 BULLETIN DE L^HERBIER BOISSIER. (30)

Ares de stéréome en forme de lyres dont les bras un peu relevés pro-

voquent dans les vallécules l'apparition de côtes secondaires peu accu-

sées ; arcs passant extérieurement au tissu aérifère Oe. fistulosa.

Arcs de stéréome en forme d'arcs ou de plaques ou réunis en une bande

ondulée unique 3

/ Bandelettes des vallécules extérieures (non commissurales) placées en des-

I sous et à l'intérieur du stéréome ; celui-ci disposé en arcs confluents ou

] libres 4

(Bandelettes des vallécules extérieures placées entre des plaques de stéréome,

qui passent assez rapidement à l'extérieur au tissu aérifère

Oe. Pheliandrium

.

Flotteurs au nombre de 5 dans chaque méricarpe, les commissuraux plus

volumineux que le dorsal et les latéraux 5

Flotteurs au nombre de 2 dans chaque méricarpe, commissuraux, les

autres nuls ou presque nuls; épicarpe à caractères collenchymateux . 7

Parenchyme mésocarpique externe formant une bande à petits éléments. 6

Parenchyme mésocarpique externe + différencié en une zone externe

microcytique et une zone interne relativement macrocytique. Stéréome

en petits arcs habituellement encore tous séparés à la maturité

Oe. Lachenalii.

Stéréome en bande continue et ondulée , Oe. silaifolia.

Stéréome formant une série de petites plages placées dans les bandelettes

et sous les côtes, plus épaisses au milieu qu'aux extrémités, parfois

coupées ça et là par des cellules de passage Oe. peucedanifolia.

Bande de stéréome recourbée extérieurement dans les côtes commissurales ;

endocarpe non collenchymateux Oe. pimpinelloides.

j Bande de stéréome non recourbée extérieurement dans les côtes commis-

y surales ; endocarpe collenchymateux Oe. crocata.
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Einige bryologische Notizen

aus den

Waadtländer- und Berner-Alpen,

von

Theodor IIEItZOG

Nachfolgendes Verzeichnis bringt die Aufzählung derjenigen Laub-

moose, die ich während einer Tour im Gebiet der Waadtländer und

wesllichslen Berner-Alpen im Sommer dieses Jahres sammelte. Wenn

auch, da Kalk fast ausnahmslos die Unterlage bildet, die Moosflora nicht

gerade grosse Abwechslung zeigt, so sind doch manche ganz interessante

Vorkommnisse zu erwähnen.

Gymnostomum curvirostre. An TiilV hei (iryon ca. 1200 m. in oiiKM-alpirioii

Kuriii an fi-l^iii ln'iiii (Jlai-ier di' Zaiilleuron ca. 2300 in.

Eucladium verticillatum. An Tiiiï hei Gryon ca. 1200 ni.

Dicranoweisia crispula. Auf Uiyesleinshiricken hei Soialex ca. 1100 ni ,

Anz'-indaz '-a. lUoi) ni.. Sliercn Ifli;.'en ca. 1700 ni., etc.

Dicranoweisia compacta. Zwischen Sanelsch und Glacier i\c Üiozel ca.

iliuo III. aiil' t'imiii l rL'"sli'insltlock.

Dicranum MUhlonbeckii. Ziimlicli verhreilel in die al|iincn UrL'itin.

Oncophorus virens. An eiiifin Was.serfall hei Aiizcindaz ca. IHOO in. und

..l,.rhalli.Sti.r,.|i-lfri;'(.n auf Holz hei ca. 2000 ni.

Seligoria rocurvata. in ffnisscr .M<!iiv<' am Gol du l'illon c.i. I.")!»!) ni.

Distichium capillaceum. .Mlgemein verhreil<l an Kclsrn.

DiHtichiunn inclinatum. An der Tour d'Aiizeindaz ca. 2000 in.

Ditrichiurii floxicaulo. In den unlircn Kc^'ioin-n ^'ciiiiin, in ciin-r :il|iiiii'ii

Koriii, mil itinfn {{OHchwär/lein Itasen lu-iin Ifli^'i-iiscf; ca. 2i{00 in.

Pottia latifolia. Auf dotii (üpf^'l der Toni- irAnzcindaz ca. 217(1 m. und des

Liiii-iit-nlioriiH ca. i'tHii m.

Hl I.I.. HKHii. IU)|H>«.. juin iH'J'J. [i'A
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Desmatodon latifolius. Tour d'Anzeindaz ca. 2i70 m., Lauenhoni ca. 2480 m.,

Iffigensee ca. 2300 m.

Desmatodon glacialis. An feuchten Stellen im oberen Iffigenthal ca.

2400 m.

Tortula mucronifolia. Im oberen Iffigenthal ca. 2300 m.

Tortula aciphylla. Zwischen Gryon und Solalex ca 1200 m. und im Iffigen-

thal ca. 1600 m.

Tortella squarrosa. Zwischen Gras oberhalb Bex.

Tortella tortuosa. Ueberall häufig, in verkrüppelten Formen noch über

3000 m. z. B. am Oldenhorn.

Orthotrichum saxatile. Auf Felsblöcken im Avençonthal bis Solalex ca.

1400 m.

Encalypta rhabdocarpa. Am Gipfel der Tour d'Anzeindaz ca. 2170 m.

Encalypta commutata. An der Tour d'Anzeindaz ca. 2100 m., Diablerets ca.

2700 m., am Glacier de Zanfleuron ca. 2300 m., zwischen Sanetsch und

Wildhorn bis 2600 ziemlich häufig und im oberen Iffigenthal, bei ca.

2400 m.

Dissodou Frœlichianus. Auf feuchter Erde beim Glacier de Zanfleuron ca.

2300 m., zwischen Sanetsch und Glacier de Brozet ca. 2500 m., im oberen

Iffigenthal bei ca. 2400 m.

Webera cruda. Im unteren Iffigenthal beim Fall des Iffigenbachs.

Webera commutata ster. Auf Erde beim Glacier de Zanfleuron ca. 2300 m.

Plagiobryum demissum. Auf Erde zwischen Gras am Gipfel der Tour

d'Anzeindaz, ca. 2170 m. mit Pottia latifolia und Desmatodon latifolius.

Bryum. arcticum. Auf Erde am Gipfel der Tour d'Anzeindaz, ca. 2170 m.

Bryum subrotundum. Auf Erde am Gipfel der Tour d'Anzeindaz, ca. 2170 m.

Bryum pallescens forma. Auf Erde im Iffigenthal 2300 m.

Bryum Schleicheri var. y. latifolium. Bei Stieren-Ifffgen ca. 1650 m.

Mnium spinosum. Auf Waldboden zwischen Gryon und Solalex.

Mnium stellare. Steril noch bei ca. 2200 m. am Glacier de Zanfleuron.

Meesea trichodes. var. alpina. An der Tour d'Anzeindaz ca. 2000 m.

Sanetsch-Glacier de Brozet ca. 2500 m. und Iffigenthal 2200-2400 m.

Meesea trichodes var. minor. Oberes Iffigenthal bei ca. 2300 m.

Amblyodon dealbatus. Im oberen Iffigenthal ca. 2300 m.

Bartramia Oederi var. nivalis. An der Tour d'Anzeindaz ca. 2000 m.

Timmia bavarica. Häufig bei Anzeindaz und zwischen Glacier de Zanfleuron

und Sanetsch, ca. 1900-2200 m.

Timmia austriaca. Oberhalb Stieren-Iffigen ca. 2300 m.

Neckera crispa. Im Avencon- und Iffigenthal häufig.

Leskea nervosa. An Bäumen zwischen Gryon und Solalex 1200-1400 m.

Pseudoleskea atrovirens var. brachyclados. Ueberall in den höheren

Regionen häufig.
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Pseudoleskea catenulata. Häulig. in einer fa:^t reingriinen Form auf Steinen

hei Gryon 1:200 m.

Myurella julacea. Zwischen Gryon und Solalex bei ca. 1300 m. und beim

inii;ensee ca. 2300 m.

PlatygyrivLm. repens. An einem Baum in Grvon ca. 1100 m.

Orthothecium rufescens. Nicht selten, in einer mattgrünen, schlaffen Form

auf nasser Erde am Südabhang der Diablerets ca. 2700 m.

Orthothecium intricatum. Bei Anzeindaz in Höhlungen der Felsen steril.

Homalothecium Philippeanum cl'rct ! Bei Gryon auf schattigen Steinen ca.

1-200 m.

Ptychodium plicatum cl'rct! Zwischen Gryon und Solalex sehr häufig ca.

1300 m.

Brachythecium glaciale ster. Auf Erde zwischen Felsen beim Glacier de

Zanlleuron ca. 2400 m.

Eurhynchium cirrhosum. Auf einem feuchten Stein am Iffigenbach, oberhalb

d.s Faih'sca. l.>50 m.

Plagiothecium silesiacum. In den unleren Regionen auf faulem Holz häiifig.

Plagiothecium pulchellum. In Felsritzen beim Glacier de Zanfleuron ca.

2200 m.

Amblystegium subtile. An Bäumen von Bex bis Solalex 1430 m.

Amblystegium riparium. An Brunnenträgen hei Gryon und I>auenen ca.

1000 und 13110 m.

Hypnum Halleri. Dniili die ganze montane und alpine Region verhreilct an

Hypnum chrysophyllum. Sehr häulig im Iffigenlhal von 1200-1600 m.

Hypnum stellatum. \U'\ Slieren-Ifligcn ca. 1700 m.

Hypnum filicinum. In feuchten Lag<'n der unteren Regionen sehr häulig.

Hypnum coramutatum. .An Tut!' bei Gryon ca. 1200 m.

Hypnum falcatum. In Kalk>-iun|if('n bei Stiereu-I fügen ca. 1700 iii. und am

Tanlirrifia^s ca. lîlOO m.

Hypnum sulcatum. Steril an begrasten l-'clscn bei .Vnzrinda/ ra. 1800 lu.

Hypnum curvicaule. An enllu-di-rkl'H i-'clsm im oberen liTigcnthal ca.

2300 m.

Hypnum Vaucheri. An der Tonr d'AM/.i'iiida/., Samdsi-h. (llacicr de Bni/.el,

lfliv'''nllial Mild l.aiicn*-idi<irn.

Hypnum procerrimum. l fbcr dmi inigensce ca. 2.300 m.

h.'jnm .'iiisrhlifîssfjnd neiiiK! ich noch oini^^e von iiiciiiciii FiciiihI

J. V. S<;liiioi(lcr im Hcrncir-nhi'rlaiKJ ^cfinidfMK! .Moo.se.

Dicranowoillia crispula fonna atrata. Auf lliiniiHan scbiM'i-fn'icn Slillcii

(Ich S«;hilllii.rn <a. 2700 ni.
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Seligeria recurvata. Felsblöcke an der Isenfluh ca. 900 m.

Desmatodon latifolius. An Steinen an Faulhorn ca. 2400 m.

Barbula reflexa. An feuchten Felsen zwischen Schynige-Platte und Faulhorn

ca. 2300 m.

Barbula miicronifolia. Ebenda.

Barbula paludosa. Feuchte Felsen im Saxetenthal bei Interlaken ca. 800 m.

Schistidium alpicola cfrcl ! An schieferigen Kalkfelsen des Faulhorns ca.

2300 m.

Encalypta rhabdocarpa. Faulhorn, ca. 2400 m.

Mnium orthorhyrichuni. Giessbach, Blauer-See, Axalp.

Hypnum Sauteri. An Steinen auf der Schynigeii-Platte, ca. 1500 m.

Hypnum Bambergeri Felsblöcke am Schilthorn ca. 2700 m.

Freiburg i/B., 29. April 1899.
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Die Vegetation der Erde

MONOGRAPHIES DE GEOGRAPHIE BOTANIQUE

ÉDITÉES PAR

M. A. ENGLER et 0. DRUDE

TROISIEME VOLUME

dmizito der PflaiizeperlireitiiM \i ki KaiiiasiislaMern

von

Dr Giislav KADDE

Un rolame in-8» de 500 papes, avec 13 liyures daiis le texte, 7 ln'lidLMaviii'es el .'î caries.

Leipzig 1899, chez Wiliielm Eiih'clmaii.

Il laut savoir gré ii MM. les professeurs A. Engler et 0. Drude

d'avoir provoqué la j)ublication de cette série d'importantes monogra-

phies de géographie botaiiiciuc Les matériaux accumulés par les

efforts de plusieurs générations de hotani.stes-voyageurs et de hota-

nÏHtes-doscriptr'urs demandent à être clas.sés non seulement au point de

vue de la systématique, mais aussi ii celui |)lus captivant de la géogi-a-

phie botaniqu". L'auteur du présent volume, M. Kadde, semble .s'être

inspiré de maiti'es tels (pie (îrisebacli et (Christ. Il a voulu domier i^

ceux qui n'ont pas eu le |)rivilègo de botaniser dans cette région e.\u-

bérante de végétation qu'est le Cauca.se, une image lidéle de l;i pjiy-

siognomie des formations si variées de c(! pays.

Son œuvre est bien plus celle d'un géogra|)he-b(»taiii>te (pie celle diin

MyHtématicien, c'«"«! ce qui doiUK; à son travail un cacliei (pii iii;iii(|ue

souvent il la plupart des ('numérations criti(pies de ce uenie. M. l.'.nlile
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est un peintre qui sait exprimer en une langue imagée, l'apparence si

variée des formations végétales du pays qu'il a si souvent parcouru.

Ses descriptions sont d'ailleurs, comme l'auteur le dit lui-même, des

portraits d'après nature. On revit avec l'auteur, en lisant son livre, les

émotions si fortes qu'il a ressenti lorsque surgissaient devant lui les

paysages si captivants de cette belle région. J'ai, pour ma part, lu peu

d'ouvrages où l'amour de la belle nature et de la végétation soit porté

à un si haut degré.

Après une courte introduction historique oii l'auteur énumère les

travaux de ses prédécesseurs, il aborde son sujet par une étude magis-

tralement écrite sur la steppe.

La terre noire, avec sa parure vernale de Monocotylées aux fleurs

éclatantes, la steppe à absinthe toute grise dans sa monotonie à peine

interrompue par les plaques blanches des Cladonia endiviœfolia et les

bouquets de quelques Graminées, traversée par les formations plus

hygrophiles du bord des rivières ou remplacée par la formation rouge

et jaune des chardons et des Sisymhrium et le bleu verdoyant des prai-

ries du Linum austriacum, toutes ces formations sont caractérisées avec

tant de savoir-faire que le lecteur suit sans peine l'auteur dans son her-

borisation. Chaque plante citée se trouve ainsi localisée par son associa-

tion avec l'espèce ou les espèces dominantes et caractéristiques.

A ces descriptions forcément incomplètes et dans lesquelles l'auteur

cherche à donner l'impression dominante sont jointes des énumérations

de plantes ou récoltées par lui-même ou tirées des meilleurs auteurs.

Le second chapitre est consacré à la Colchide, cette Provence de

l'Orient que notre ami Alboff, hélas trop tôt enlevé à la science, a si

parfaitement explorée. Les forêts, leur culture et leur entretien, leur

dispersion et leur sous-bois font l'objet d'un quatrième chapitre, tandis

que les formations érophiles, leur origine et leur extension, sont trai-

tées dans le cinquième.

Une des matières les mieux exposées dans cet ouvrage, c'est la disper-

sion verticale de plantes de haute montagne. Il donne une liste assez

complète de ces plantes alpines avec leurs stations supérieures. Parmi

les plantes qui montent le plus haut il cite, pour l'Ararat, le Draba

araratica et le Pedicidaris araratica qui fleurissent et mûrissent leurs

fruits à l'altitude de 4420 m.

L'avant-dernier chapitre est consacré à la justification des régions

telles qu'il les comprend. Ce sont : 1° la steppe avec les subdivisions

suivantes : A. les steppes de la région inférieure {a) steppe sablonneuse
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C6 steppe à halophytes, c) terre noire et löss.); B. les steppes élevées

(a steppe à Stipa (h steppe orientale cai-actérisée par des Légumineuses

et des Labiées) ;
2" les forêts (de la Colcliide. du Talysch, du petit et du

gi-and Caucase); 3" la zone subalpine de 2130 à 3050 m. ; la zone alpine

supérieure de 3050-3660 m.; 5° la zone glaciale et supranivale, 3660-

4270 m.

La phénologie est traitée dans le huitième chapitre.

Ce livre qui est très documenté est un événement dans l'histoire de

la botanique du Caucase. Je regrette pour ma part que le point de vue

œcologique soit si rarement utilisé par l'auteur. La biologie n'entre que

pour une faible part dans ses préoccupations, et si belles que soient les

peintures qu'il nous fait de la végétation caucasienne, elles ne pourront

remplacer une étude critique des rapports de la formation avec le milieu.

L'auteur nous pardonnera cette critique qui s'explique par le vif intérêt

que nous avons pris à lire son excellent livre. Un certain nombre de

très belles héliogravures, représentant les formations les plus caracté-

ristiques, illustrent parfaitement ce beau volume qui est accompagné de

trois c<artes très lisibles et très suggestives.

Université de Genève, 9 juin 1899. K. Chodat.
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CONSPECTUS FLOR^ RORE/E

AUTORE

J. PALÎBIIV

(Pars prima. Rauuuculacea-Campauulaceaî. Un volume iu-S", de 197 pages et 4 planches.

Petropoli 1898).

La Corée par sa situation présente évidemment un grand intérêt au

point de vue de la géographie botanique. Reliée au nord à la Chine

septentrionale, voisine du Japon vers le sud, elle représente en quelque

sorte la Floride chinoise. Une énumération soigneusement faite- de sa

flore peut donc élucider bien des points intéressants relatifs à l'exten-

sion des espèces sino-japonaises. Il n'existait jusqu'à présent aucun

catalogue de plantes vasculaires de cette région. C'est donc une œuvre

utile qu'a entrepris M. Palibin, et nous ne saurions assez l'encourager

à réaliser rapidement le plan qu'il s'est proposé. Après une courte

introduction (russe et latine), l'auteur aborde l'énumération des espèces

en commençant par les Renonculacées. Cette première partie ne va que

jusqu'aux Campanulacées, mais on peut déjà se faire une idée de ce

que sera l'ouvrage tout entier. Il serait prématuré de faire une flore de

la Corée, car il semble que les matériaux ne sont pas encore très nom-

breux. Ce conspectus permettra de se faire une idée de ce qui est

actuellement connu, mais il montrera également combien est incom-

plète encore notre connaissance de la flore coréenne. L'auteur ne cite

que cinquante-six Composées, ce qui évidemment est très peu pour une

région aussi étendue.

M, Palibin décrit quelques nouvelles espèces {Clematis spedahïlis,

Berberis Koreana, Sisymbrium Maximoiüiczi, Viola alhida, Krachenin-

nikowia raylianorhiza) et donne pour toutes la distribution géogra-

,phique générale. Ce travail est accompagné de quatre planches illus-

trant de nouvelles espèces. Espérons que la suite ne se fera pas trop

attendre et qu'ainsi les botanistes-géographes pourront utiliser cet inté-

ressant travail pour élucider plusieurs des points les plus captivants de

l'origioe des plantes européennes.

Université de Genève, 9 juin 1899. R. Chodat.
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BULLETIN DE L'HERBIER BOISSIER

ETUDE

Genre RHINANTHUS L

PAR

AMied CIIABEKT

(Suite et fin.)

RHINANTHUS L

Sectio I. - CLEISTOLEMUS.

Corollœ labiiim infi rius superiori contiguum, faux clausa.

Rhinanthus Songeoni iiov. sp.

Caulis 40-70 cm. altus, rigidus, iiii^n-o-slriolatus, ad hitcra altmiatiui

opposita puhorulus, c parlf UKMlia raiiios pluros airuato-ascciKlcntcs

virgatos caulo breviorcs emittens, 2-7 paiibus foliorum iiitt'rcalariuui
'

instructus. Folia caulina patula, iiitfriiodiis loii^nora p;lal)ra, aufrüste

lan(:<'olaUi, versas apicfui Ioiik«' attcMiuata, acuta, dciitata dciitihus

n'inotis acutis patulis, iiifcriorihiis foliorum supcriorum aii^^Mistis cloii-

' Kolia Jiilcrcularia, id ohI iiiI't ntiniliialiuiiciii sii|)rr>iiiaiii ri iiilldn'scciiliaiii

Alla.

BL'LL. HERB. IK>IM., juill<-t iH'J'J. 34
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gatis plus minus longe subulatis. Bractese virides, ad basin decoloratse,

glabrse, infimse foliis caulinis supremis similes, médise et superiores

e basi ovata elongato-lanceolatae in longum apicem productse et spicam

borizontalitei* comosam formantes, calyce fructifero longiores, remote

deutatse; dentés insequales, inferiores patuli angusti 4-6 plo longiores

quam lati in aristam longam producti; cœteri brèves porrecti acuti.

Calyx magnus primum ovatus deinde rotundatus^ superficie glaber,

Corolla accrescens^ 18 mm, longa, lutea fauce caeruleo îmaculata, tubus

sursum curvatus; labii superioris dentés violacei oblongi 2 mm. longi;

labium inferius superiore paulo brevius, ei adpressum et faucem

occludens, dentés subattingens. Capsula suborbicularis, 1 cm. diam.

transv. ; semen valde compressum, reniforme, ala membranacea

cinctum. Tota planta Orohi nigri instar exsiccatione nigrescens. Floret

Augusto. Hab. in Sabaudise abietinis subalpinis versus 1000-1400 m.,

prope Dent du Chat (Songeon et Chabert, H. Song., H. Chab.,H. B. B.).

DeBh. rmnosus (Sterneck in Oe. b. Z. 1895, p. 129^ sub Äledorolopho)

il diffère par la tige striée de noir, rigide, les rameaux effilés, les

bractées décolorées à la base, très allongées, à dents supérieures por-

rigées, le calice glabre, la lèvre inférieure tachée de bleu à la gorge,

plus longue, atteignant presque les dents de la supérieure, la couleur

noire que prend la plante par la dessication.

JRh. montanns Sauter in Flora XL, p. 180 (1857). Aledorolophus

serotinus Schönheit ap. Use, FI. V. Mittelthüring., p. 212 (1866) a la

tige grêle, moins élevée, les rameaux atteignant souvent le haut de la

tige et même le dépassant, les feuilles caulinaires linéaires, souvent

tordues en arrière, à dents obtuses, les bractées moins longues attei-

gnant à peine le calice^ la corolle moins grande, les dents de la lèvre

supérieure plus courtes, la lèvre inférieure moins allongée, un port et

un aspect tout différents.

M. de Borbâs, in Dörfler Jahres-Katal. 1899 p. 105, vient de décrire

sous le nom äCAledorolophus cryptostomus une plante voisine de la pré-

cédente, et l'en distingue par les entrenœuds allongés, les rameaux

ordinairement plus courts que l'axe primaire, les feuilles non linéaires,

mais étroitement lancéolées acuminées avec la base élargie, incurvées et à

dents rapprochées, etc. Ce Rh.^ que je reconnais facilement dans une

plante de Hongrie de l'herbier Ponzio, est la forme estivale de Bh.

montanus.

' Calyx accrescens, i. e. ab explicatione floris usque sub finem anthesis.
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E]l angustiJoJius Gmel. FI. Bad. IL p. 669, appartient à la section

AnœctoUmus et indépendamment de ses autres caractères, se reconnaît

aussitôt à sa lèvre inférieure écartée de la supérieure et à sa gorge

ouverte.

Rh. ramosus (Sterneck, loc. cit. sub Aledorolopho) var. arrer-

nensis.

Caulis 20-35 cm. altus, nigro-striolatus, glabrescens, in parte supe-

riore puberulus, ramosus, ramis arcuato-ascendontibus caule brevio-

ribus, 1-2 paribus foliorum intercalarium instructus. Folia caulina

puborula lancoolata, versus apicem attenuata, patula, dentata dentibus

acutis patulis. Bractea puberulne, infimie t'oliis supremis similes, médise

et superiores e basi latiore trianguläres versus apicem atténuât«,

ina>qualiter dentatae, dentibus patulis inferioribus angustis subulatis,

superioribus brevibus acutis, calycem plus minus superantes. Calyx

parvus 8-10 mm. diam. transv., pilis brevibus in regione inferiore et

media obtoctus, marginibus minute ciliatus. Corolla accrescens medio-

cris 15-17 mm. longa, tubus sursum curvatus, labii superioris dentés

violacei conico-truncati 2 mm. longi, labium inferius superiori appli-

catum et ejus dimidiam partem adœquans. Capsula immatura sub-

orbicularis: semina alata.

FI. Augusto. Habitat in montium Arvernensium regione subalpina,

versu.s 1500 m. Versant méridional du Puy Bataillouze, Cantal. (Héri-

baud in H. Hér., H. Chab.).

La tige striée de noir, les feuilles et les bractées finement pubesccntes,

la petitesse du calice et de la corolle, l'indument du calyce, etc., la dis-

tinguent de Rh. ramosus.

Rh. moutainift Sautor dont la tige est aussi maculée et la H(>ur petite

on (lifiV'i-e par b'S caractères cités plus haut.

Rh. Reichenbachi Hnjcr, FI. cxeurs. IIafni<'ns, p. 21()(18.^H).

l'Iaiila; niiilc cogiiita;, dubitanter ad Rh. majorem var. apternm

Vvic.H a variis botanicis rolatJü, spécimen authenticum a Drcjero ad

Hoissior missum (!t in ejus herbario conservatum de.scribendum es8e

vidf'tur.

Caulis 35 cm, altu.s robustus, haïul nigro-striolatus, glabcr, a parte

InffHon' ramosus, ramis jibiribus patontibus itcrum ramosis caulis

apicem sul»jr'f|u;uitibiis, iuti-v raniidcjitioiicMi suprcmam et iiiflorcs-

rcntiain aplivlliiv l-'oiia caulina iiitcniiMliis ioiiKioi'a, cloiigato-laiicfolata
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versus apicem longe attenuata, pagina inferiore glabra superiore

scabra, dentata dentibus remotis, acutis, patulis. Bracteae glabrse mar-

gine minute ciliatse, infimœ foliis supremis similes; médise calycem

superantes late trianguläres abrupte versus apicem attenuatse, dentibus

inaequalibus inferioribus profundis angustis subulatis, superioribus bre-

vibus; supremsB calycem aequantes triangulari-rhomboidese dentibus

omnibus subulatis. Calyx magnus, glaber. Corollse accrescentis 2 cm,

longse tubus sursum curvatus calycem excedens ; labii superioris dentés

2 mm. longi, conico-truncati ; labium inferius superiore vix tertia parte

brevius illique adpressum. Capsula suborbicularis diam. transv. 1 cm.

Semen immaturum non ala membranacea cinctum. Fl. Julio-Augusto.

Hab. inter segetes in agris sterilibus (Drej. loc. cit.). Locus natalis in

schedula non indicatus.

II diffère de Rh. major apterus Fries, Herb. norm. fasc. 10, n. 19

(H. B.) par la tige glabre non striée de noir, la forme des feuilles cau-

linaires, les dents inférieures des bractées subulées^, etc.

Rh. Reichenhachi Drej. n'est donc pas un Rh. major Ehrb., mais

bien le type à graines non ailées de Rh. goniotrichus Borb. in

Sterneck, Oest. bot. Z. 1895 p. 127, sub Aledorolopho. Or ce dernier

nom n'a été publié qu'en 1895, tandis que celui de Drejer est de 1838.

Celui-ci a donc la priorité et devra désormais désigner le type, taudis

que le nom créé par M. de Borbâs indiquera la forme à semences

ailées qui est la plus répandue. Nous avons donc actuellement trois

espèces de Rhinanthiis se présentant sous les deux formes de :

Graines non ailées. Graines ailées.

Rh. alectorolophus Poli. Rh. alectorolophus médius Rchb.

Rh. major apterus Fries. Rh. major Ehrh.

Rh. Reichenhachi Drejer. Rh. goniotrichus (Borbâs).

Rh. goniotrichus indiqué par M. de Sterneck en Hongrie, Bosnie,

Bulgarie, Italie et en France dans les Alpes-Maritimes, se trouve aussi

en Songorie (Schrem., H. B.); en Espagne : Pena de Aiscorri, Rochers

de San Adrien (Guipuscoa), Barbey, H. B. B.) et en France dans

l'ouest : Mortagne (Vendée), H. Kyroll et H. Perr.), Saint-Hilaire

(Vendée), Genevier in H. Perr.). La plante de Bretagne se distingue de

la plante commune par les feuilles plus allongées-lancéolées et plus

atténuées en pointe, les bractées finement pubesceutes, le calice couvert

de poils courts et épais dans toute sa partie inférieure et moyenne, plus
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rares dans la supérieure, par la lèvre inférieure plus longue. C'est

peut-être la même qui a été signalée par M. de Sterneck, loc. cit. p. 381

dans le Nord de l'Italie.

Rh. ovifugus nov. sp.

Caulis crassus rohustus quadrangularis quandoque alatus 10-30 cm.

altus, basi circumcirca pilis albis brevibus villosus, superne ad inter-

nodiorum latera alternatim pilosus, viridis aut rubescens, haud nigro-

striolatus, simplex vel e parte superiore ramos paucos ascendentes caule

breviores emittens. Inter ramiticationem supremam et infiorescentiam

aphyllus. Internodia pleraque foliis breviora. Folia caulina prsesertim

secus nervös paginae inferioris scabra, erecto-patula vol patula^ nervis

lateralibus non raro ramosis; inferiora lanceolata obtusiuscula, media

et superiora ± ovato-oblonga subacuta, dentata dentibus foliorum

inferiorum obtusis, supcriorum acutis et patulis. Spica paucifiora, flori

et fructifera densa. Bracteœ glabriusculœ, infima? foliis supremis similes

calycem fructiferum dujjlo vel amplius superantes, mediœ ti'iangulari-

lanceolatie in apicem longum producta, calycem ± superantes, sui)e-

riores trianguläres eum œquantes, omnos rcmote et inrpqualiter don-

tataî, dentibus ad basin bracteœ profundis angustis aristatis patulis.

Ad partom mediam bracteœ, dentés subito fiunt brèves acuti pori'ecti.

Flores erecti. Calyx magnus mox rubescens, glaber, fructifer 14-10

mm. latus, rotundatus. Corolla accrescens magna 2-2,3 cm. longa, lutea.

Tubus calycem excédons, sursum curvatus, labium suj)erius ascendens

fortiter curvatum, dentibus violaceis conico-truncatis, 1,5 mm. longis,

2 mm. lîitis. labium inferius supci-ioi-i tortia parto brevius eique appli-

ratum et fauccm occludcns, lobo mcclio lat<M-alibus longiore et i)aulo

latioro, Capsula suborbicularis, 1 cm. diain; srmiiia valde compressa

rf-niformia ala 0,h muL pra^dita, vel rarius in codcm loculo non alata.

Flon-t Augusto. Hab. in l'edemontii dcclivibuslierbosis regiouis alpimc,

vei*8u.s 25(X)-21KKi m., in latcrc austi'o-oi'icntaii montium Col de Pelouzo

et Aiguille de Seolette dictorum, Sai)au(litu confinium, solo .schistoso

(schistes lustrés) ubi anno IHOâ cum N'gi. (II. (;ii., II. M. H.)

Cette (»spt'C«' est voisine d«'s /iV/. Jicirhctihmhi \)vvii'\\ (/ottiolricliKs

(liorb.) iJorhojfii I)<»ili'T et )H(i/"i l'ihi'li. Flic sVii (listinguc \)nv sa tigo

robuste, épaisse, (piadraiigulaire, parfois ailée, pal' la villosjté de sa

partie inférieure, la densité de IV'pi flori- et fructifère, la largeur (!t la

petitesse d<».H dents de la lèvre supérieure i-elativement ù la corolle, etc.
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Je lui ai donné le nom (Tovifitgus, mon guide et les bergers m'ayant

tous dit que c'est : « una pianta nociva, » que les moutons et les chèvres,

qui seuls avec les chamois, peuvent paître sur ces pentes rapides, s'en

écartent avec soin. Tous les Rh. du reste sont sur le vif délaissés par le

bétail. Séchés avec le foin, tantôt les bêtes les mangent, tantôt elles les

rejettent. Ce n'est pas là un fait individuel dépendant de chaque animal ;

ce serait un phénomène local variant suivant le pays ou la prairie où

la plante a été récoltée.

Obs. Rh. major Ehrh. Beitr. 6, p. 144, Alectorolophus major Wimm,
et Grab. Fl. Schi. 11, p. 214, p. p., Stk. Oe. b. Z. 1895, p. 24, a été

signalé à tort aux environs de Genève par Reuter Cat. Gen. 11 ed. p. 167,

comme très commun dans les prés secs de la plaine et au pied des

montagnes. Les plantes qu'il y a récoltées et qui se trouvent sous ce

nom dans son herbier et dans celui de Boissier, sont tantôt Bh. Alecto-

rolophus Poil, type, tantôt sa var. patidus (Stk.). Je ne l'ai^ pour ma
part, jamais rencontré en Suisse, et n'ai pas vu d'échantillons desséchés

en provenant. La diagnose qu'en donne Gremli, Excursionsfiora VII

Ed.^ p. ,313 est trop incomplète et paraît se rapporter aussi à Wi. Alecto-

rolophus.

Kh. major n'existe pas davantage en Savoie, où MM. Perrier de la

Bâthie, Songeon et moi ne l'avons jamais observé; il ne paraît pas non

plus habiter le Dauphiné; il est assez répandu en Auvergne : champs

de blé à Maringues, au Breuil (Lamotte, H. Lam.), champs de seigle à

Saint-Sulpice, Mazerange (Lam., H. Lam.), prés et champs à Paulhenc

Cantal (Roche in H. Lam., H. Hér.), et s'y présente sous une forme à

calices scabres ou finement pubescents. Celle-ci, qui ne paraît pas avoir

été signalée, habite aussi le midi de la France : Toulouse, à la Croix-

Daurade, Haute-Garonne (Chambon, H. Lam.).

Il me paraît utile de rappeler que Bh. major souvent confondu avec

Rh. Reichenhachi et goniotrichus, en diffère par la tige ordinairement

moins rameuse, les feuilles plus larges, non atténuées ou seulement les

supérieures, obtuses, à dents porrigées; par les bractées moins longues

ne dépassant pas le calice, leurs dents inférieures peu ou pas aristées et

moins longues, tout au plus trois fois aussi longues que larges, mais ce

dernier caractère indiqué par M. de Sterneck, loc. cit. p. 163, me paraît

trop précis; la longueur des dents en égale de deux à quatre fois la

largeur.

Il se distingue facilement de Rh. Alectorolophus Poil, avec qui, à

l'exemple de Grenier et Godron, il est encore confondu par beaucoup
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de botanistes suisses et français, par ses bractées glabres allongées en

pointe, à dents inégales, les inférieures notablement plus longues que

les supérieures, son calice glabre ou finement pubescent, mais non

hérissé de longs poils blancs, etc.; mais pour eux comme pour tous

les Rh., il est nécessaire d'étudier les individus à épi développé, et non

ceux qui commencent à fleurir et chez lesquels ne sont bien visibles

que les bractée;? inférieures qui sont semblables aux feuilles supérieures

et n'ont pas de caractères diagnostiques.

EJt. major X hirsufus Fritsch, Bericht der deutsch, bot. Ges. X,

p. III; Bh. pnherulus Fritsch in Yerhandl. Z.B. Ges. Wien, 1891

p. 747, se rapi)rochant de majoi- par la tige à bandes poilues, dliirsidus

par le calice faiblement poilu, est intermédiaire entre les deux par la

forme des bractées, et paraît se rencontrer en Auvergne au milieu des

parents, si j'en juge par deux individus de l'herbier Lamotte récoltés

l'un à Saint-Sulpice, l'autre probablement à Paulhenc.

Rh. Alectorolophus (Scop. FI. Carniol. Ed. 2., v. I, p. 435, sub

Mimulo.) Poil. Hist. pi. Palat., v. II, p. 177. Alectorolophus Alectoro-

lophus Sterneck Oe. b. Z., 1895, p. 11. Rhinanthus hirsuta Lam. FI.

Fr. II, p. 353. Al. hirsutus Ali. FI. Pedem, I, p. 58 \

Caulis .30-80 cm. altus non aut parce nigro-striolatus, hirsutus vol

pubescens, simplex vel ramos paucos oblique ascendentes caule bre-

viores raro eum arquantes eniittens, inter ramificationem suj)rcmam et

iiitlorf'.scfntiam ajjhyllus vol 1- i-arius 2 paribus foliorum intorcaiariuni

instructus. Folia caulina intornodiis plcrumque breviora in |)agina

supfriore scabrida, sccus nervös raris pilis instructa, nervis lateralil)us

.simplicibus vel (in individuis robustis) ramosis, elongato-lanceolata basi

latiora, inferiora obtusa, superiora versum apicem paulo attenuata,

dentata dentibus subiCfiualibus obtusis parum patulis, Bractete pubes-

Cf'ntos, infiniii- foliis caulinis supromis forma oi colore siniilcs, calycom

fnictiforiim plfrwnKiuc supcrantcs; nn'di;i' et siipcrioi-cs décolores pal-

iidii' late rhomboifleo-triangulares non in :ipi('('in producta), calyccm

aiquantcs, dentibus .suba;qualibus brrvitri- triangularibus. Calix metlio-

' M il<î SUTfHirk (lor. cil.) cite fin «ynonymi- : lih. Mrrioniliiiiliici K.icli Svii.

<<!. il, |). fdC). Or Kricli le <K'-<Til : « liracloi.H dciililiiis siiLiilalis ciispidalis, »

tainlin (|iir' M. (|f; .Sl(Tji(;<-k allrihiH! il Hr»n A. Alectori)l()iiltus : «Kurz (lri'i('cki(;i'ii

Z:'tlici<-ii, > aprijs l'avoir raiiv«' rlaiis mm gniiipc hirriiiiideiiltili ijoiil il a dit :

" UrwV'cn, Zuhric... olirio itfriciiiliclic Spil/.t;. » l.a plaiilr di- Korh se i-app(irl(t

donc pluUïl & Hli. fjoniolrieku» (HorhAM).
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cris aut magnus, nunc monotrichiis id est pilis albis longis fiexiiosis

polycellularibus non glandiiliferis, nunc dUrichus sive pilis brevibiis

strictis acutis mouocellularibus, prioribus immixtis obtectus, ideoque in

statu juniori ± canescens. Corolla accrescens magna 2 cm. longa hori-

zontalis vel oblique ascendens ; tubus sursum cui'vatus calyce longior
;

labii superioris dentés 2 mm. longi violacei rarius albi, conici acuti

truncative ; labium inferius superiore tertia parte brevius illique adpres-

sum et faucem occludens^ lobis ovato-oblongis subaequalibus. Capsula

9-11 mm. diam. transv., semina exalata, vel ala 0, 8-10 mm. lata prsedita

(var. mediiis Rchb. Ic. Germ. XX, p. 118).

Fl. Maio-Julio. Hab. in Europa media et occidentali (Sterneck). In

Sabaudiae et Delpliinatus pratis regionis inferioris et montan£e et in

arvis inter segetes communis. In Gallia fere tota incola videtur.

ß. modestus, multo minor, caulis 7-12 cm. altus, pilis albis hirsutus;

folia caulina ovato-oblonga crenato-dentata dentibus obtusis spica 4-7

tiora, flores erecti Vs minores, calyx monotricbus; labii dentés superiores

angustiores subcylindrici truncati ; labium inferius superioris mediam

partem asquans. Fl. julio. Hab. in Sabaudise meridionalis pratis alpinis

versus 2000 m. supra le Lavoir haud procul a Modane (A. Chabert,

H. Chab.).

Y. ijatulus (Sterneck pro sp. : Äledorolophus] pakdus Strk. in Oe. b.

Z. 1897, p. 433). Caulis 20-80 cm. altus, supra medium ramosus ramis

arcuato-ascendeutibus caulem sequantibus vel superantibus, tribus vel

amplius paribus Ibliorium intercalarium instructus. Fl. junio-julio. Hab.

in Austrise superioris pratis piuguibus ad lacum Gleinkersee (Sternek in

H. Delessert). In Sabaudise pratis paludosis Voiglans et le Bourget

juxta lacum du Bourget dictum et in declivibus occidentalibus montis

Nivollet ubi multis intermediis cum typo conjungitur et ubi potius

variatio quam varietas habendus. In Helvetiae fruticetis et pratis, Crevin,

Dardagny, Thoiry (Reut. H. B.) Vallorbes (Barbey H. B.).

S, Kerneri (Sterneck sub Alect. patulus var. Kerneri, in Oe. b. Z.

1897, p. 435 et Rev. p. 19. Al. Kerneri Sterneck Oe. b. Z. 1895, p. 13.

Caulis 10-20 cm. altus a basi vel rarius a medio ramosus, 3-10 paribus

foliorum intercalarium instructus, ramis arcuato-ascendentibus, folia

caulina lineari lanceolata vel linearia; flores quam in typo minores. FI.

desinente Augusto et Septembri. Hab. in montibus RhetiEe et Lombardiœ

(Sterneck). In monte La Grigna Lombardiae (Boissier et Reuter in

H. B. et in H. B.-R.). Formas intermedias inter hanc var. et typum

legerunt Schneider in monte Generoso ticinensi (H. B.) et Perrier de

la Bâthie in monte Charvin Sabaudiee (H. Perr.).
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S. transiens. Caulis 30-50 cm. altiis simplex vel parce ramosiis,

bracteœ mediœ et superiores siibelliptica?, basi cuneatœ, paulo vei'sus

apicem attenuata\ deiitibus inferioribus quam superiores augustioribus

et duplo triplove longioribus. FI. julio. Hab. in Sabaudine pratis moii-

tanis. Col du Frêne supra Apremont (Songeon, H. Song, et H. Chab.)

Forma restivalis transitum faciens inter sectiones Aequideutati etlnxqiii-

dentati Sterneck.

La var. transiens ne saurait être regardée comme un hybride des

Bh. Alectoroloi)hus et major (Rh. imberulus Fritsch.), car sa tige est

toute velue et son calice est hérissé de longs poils blancs. En outre,

Rh. major ne croît pas plus sur le Col du Frêne qu'ailleurs en Savoie;

la plante désignée sous ce nom par MM. Songeon et Chabert, Herbo-

risations aux environs de Chambéry^ 1896, p. 46, avait été dénommée

ainsi d'après la Flore de Grenier et Godron et est Rh. Aledoroloplius.

Sous le nom d'^4/. Aledoroloyhm, M. de Sterneck a décrit seulement

la forme dont l'indument calicinal n'est formé que d'une espèce de poils
;

les intermédiaires nombreux et l'absence de tout autre caractère dis-

tinctif ne me permettent pas d'en séparer la forme à indûment calicinal

double qu'il ne paraît pas avoir connue.

Rh. pumihts (Stk, Oe. b. Z., 1895, p. 49 sub AledorophoJ , dont l'in-

dument calicinal est formé aussi de deux espèces de poils, me paraît

constituer une forme de transition entre RJl Aledoroloplius et Rh.

Frerjnii (Stk, loc. cit. j). 48 sub Aledorolopho).

Rh. Sterneckii (Wettstein in Oe. b. Z. 1897, p. .^57 sub Aledorn-

lophoj var. pru'ruptonnn.

Caulis l.5-.^0 cm. altus, non nigro-striolatus perinde ac tota j)lanla

fu.sco-rul)f'sceiis 1^ pubescens, a parte media i-ainosus, ramis arcuato-

fuscendentibus virgatis, 2-4 paribus l'oliorum intercalarium munitus.

Folia caulina lineari-Ianceolata vol linearia, setulosa, dentata dentibus

brevibus obtiisis. I horizontaliter patentia. Hpica .^-10 flora. Hractea)

setulosa*, inlin»;i' foliis siijjrcniis similes, sed latiores, medijv et siipe-

rioreH tnanjçulares versus apicem pariini aut non ;ittemi:ita', (kiitiliiis

suba-qualibiis, acutis, patiilis, calyce rrnctifero suba'(|uil()iig;e. (^alyx

parvus puis non glandulil'eris aliis longis flexuosis .'iliis Itrcviliiisstiictis

prioribus inimixtis obsitus. Corolla accrnsccns IH-Hi iniii. I()iil!:;i, iiilms

Hursum curvutuH. sub fiiiem anthesis ejongatus; labium su|(erius dentibus

conico-cylindricis 2 mm. lonj/is; lubium inferius superiori adpressum.

(Jipsula suborbiculuris; setiiina auguste uiata. FI. Auguslo. Hab. in
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Sabaudiae praeruptis et rupestribus montanis versus 700-900 m. Escar-

pements du mont Joigny au-dessus de Saint-Cassin (Songeon, H. S.^,

H. Chab., H. B. B.)

Cette variété diffère du type croissant dans le Tyrol méridional par

sa couleur rouge-sombre, les feuilles plus étroites, le calice plus petit,

couvert de deux espèces de poils, la fleur moins grande, etc.

C'est évidemment une race automnale bien caractérisée, mais qui se

rattache au Rh. Äledorolophus par la forme de cette espèce dont les

épis sont subaigus et qui croît sur la montagne voisine de l'Oeillat

(Sougeon) et par la forme à double indûment calicinal de la montagne

de Nivollet.

Sectio 2^ — ANŒCTOLEMUS.

Corollse labium inferius a superiore vel totum vel lobo medio distans
;

faux aperta.

Rhinanthus Facchinii nov. sp. Rh. vïllosus Facch. in schedulis.

Caulis 15-20 cm. altus, raro nigro-striolatus, + pubescens, simplex

(« simplex est » Facch. in schedulâ, H. B.) vel rarissime ramis duobus

abortivis instructus et paribus foliorum intercalarium destitutus.

Folia caulina internodiis breviora minute pubescentia oblonga, suprema

paulo versus apicem attenuata, obtuse dentata. Spica brevis 3-10 flora.

Bractese pubescentes infimse foliis supremis similes, mediae et superiores

pallidse rotundatae vel ovatse, dentibus acutis non aristatis patentibus,

modo omnibus sequalibus, modo infimis longioribus, calyce longiores

vel eum sequantes. Flores obliqui vel + erecti. Calyx mediocris, pilis

albis mono-vel polycellularibus non glandulosis prsesertim in parte

inferiore et media hirsutus, margine ciliatus. Corollse luteœ, accrescentis

2,2 cm. longae, tubus sursum valde curvatus lobos calycinos excedens
;

labii superioris dentés violacei 2 mm. longi conici truncati; labium

inferius a superiore secedens et dein deflexum; faux aperta. Stylus

glabrescens. Capsula diam. transv. 1 cm. Semen parvum, reniforme,

valde compressum, alâ relative larga 3,5-4 mm. cinctum.

Florendi tempus in nullâ ex 9 schedulis a me visis a Facchinio

indicatum. Hab. in Tyroliae montanis et subalpinis : Fassa (Facchini in

H. B., H. R. B., H. Kyr.).

Rh. Facchinii ressemble à un petit Rh. Alectorolophus qui aurait la

lèvre inférieure déjetée et la gorge ouverte. Facchini le distribuait sous



(37) ALFRED CHABERT. ÉTUDE SUR LE GENRE RHINANÏHUS. 507

le nom de Eli. viUosus Pers. Or Persoon dans son Synopsis plantariim.

Parisiis 1809, IL p. 151, le décrit ainsi : « Bh. viUosus, cor. labio

« siiperiore compresso, pistillo exserto, calyce cauleqiie subvillosis. it.

« Aledorolophus Pollich. Roth. germ. lU, p. 58. Bull. Herb. t. 125. Rh.

« triocago Thiiil. Hab in arvis et inter segetes. Speciei tertiae {Rh. Cris-

« tagalli Pers., RJi. major Ehrh.) quam maxime affinis sed major.

« magis ramosus et hirsutie differt. » La plante de Persoon est donc bien

différente de celle du Tyrol qui appartient à une autre section, alpinus.

C'est probablement ce Rh. Facchimi qui, répandu dans les herbiers,

a fait croire à Texistence dans le Tyrol de Rli. major Ehrh., par les

botanistes négligeant le caractère pourtant si important de la gorge

ouverte, et confondant, à l'exemple de Schultz et de Grenier et Godroit,

Rh. major Ehrh. avec Rh. Akctoroloplms Poil.

Voisin des Rh. pulcher Schummcl et alpinus Baumg., il se distingue

du premier par la tige rarement maculée, les feuilles et les bractées

pubescentes, celles-ci arrondies ou ovales, à dents égales ou subégales,

le calice couvert de poils blancs, la corolle non tachée, etc. Rh. alpinus

en diffère par la tige presque glabre, rameuse, à entre-nœuds plus

courts que les feuilles caulinaires, à rameaux arqués-ascendants allon-

gés, à plusicui's paires de feuilles intercalaires, les bractées glabres

triangukiire.s-rhomboïdales à dents longues et aiguës, etc. Rh. Fac-

chiiiii est d'un type complètement différent de celui de ces deux espèces.

Rh. Herihandi, lanceolatus Kovâtz et anr/ustifolms Gm. ont les dents

inférieures des bractées aristées.

Obs. M. G. E. Mattei m'a adi-essé un Rh. voisin des pulcher et lan-

ceolattut qu'il a récolté au printemps de 1888 sur l'Apeniiiii de Bologna

(Italie). Le petit nombre d'individus ne me |)ermet pas de m'assiirer de

la fixité de ses caractères. Tige de 1(M5 cm., non tachée, sim|)le on

raraeu.se, ji rameaux obli(iuem(.'nt u.scendants, sans j'euilles interca-

laires; feuilles caiilinain's plus longues que les entrenciHids, oblongues,

les supérieures un peu atténuées à dents coui'tc's, obtuses, un peu

étalé<'s; bractées scîabi-es, lancéolées, longuement atténuées vers la

pointe, à dents diminuant graduell, nient de longueur, les inférieures

profondes, étroites, acumiiiées, non subulces, cilii'es, étalées; bractées

plus longues (jue b; calice; calice nii-dlocre luui taclié, glabre ;i bords

finement ciliés; corolle de ],.'> cm., non l.icliee, fortement arquei' en

haut; lèvre supérieure à dents jdus petites (1,5 nun.) (jue che/, pulcher

et lanceoUdun, graine ù bord ;iile. .Je le, nomme |)i-ovisoir('jnent A'//.

pitHter / var. apenninm.
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Rh. Heribaudi nov. sp.

Caulis 15-20 cm. altiis, nigro-striolatus, superne alternatim pilosus,

Simplex; internodia foliis longiora. Folia caulina glabra vel scabra,

obloDga vel oblongo-lanceolata, suprema paulum versus apicem atte-

imata, dentata dentibus acutis patulis. Spica pauciflora, rachi hirsuta.

Bractese minute pubescentes, infimae foliis supremis similes, médise et

superiores ovato-triangulares dentatse dentibus a basi bracte^e ad api-

cem sensim decrescentibus, inferioribus profundis angustis breviter

aristatis, calycem superantes. Calyx mediocris in regionibus inferiore et

media pilis brevibus simplicibus albis dense, in superiore parce obtec-

tus. Corollse accrescentis 1,5 cm. longse sursum arcuatse tubus subrectus

calycem excedens; labii superioris dentés 2 mm. longi conico-truucati,

violacei; labium inferius superiori V^ brevius, ab eo distans et dein ±
deflexum, faux aperta. Stylus exsertus. Capsula immatura suborbicu-

laris; semen compressum, reniforme ala membranacea angusta cinctum.

Floret Augusto. Hab. in Gallias montibus arvernensibus versuslTOO-

1800 m. Sommet du Puy Mary, 1787 m. (Héribaud, H. Her., H. Cliab.).

Par son tube presque droit, Rh. Rerïbaudi se rapproche de Bli.

minor Ehrb., et se distingue de toutes les espèces de la série alpimis à

laquelle il appartient du reste et chez lesquelles ce tube est fortement

coudé. Sh. Facchinii en diffère en outre par un indûment différent, la

forme des bractées, leurs dents subégales et aiguës, etc. ; Bli. pulcher

Schumm. et alpimis Bmgt. par ces dents inférieures simplement aiguës,

le calice glabre, la fleur plus grande, les feuilles à dents obtuses non

étalées, etc.; Sh. lanœolaius (Neilr.) et angustifolius Gm., par les

dents inférieures des bractées longuement aristées, le calice glabre; et

le premier par les entrenœuds plus courts que les feuilles, celles-ci à

dents obtuses porrigées, les fleurs plus grandes, etc. ; le second par sa

tige rameuse pourvue de feuilles intercalaires, les feuilles caulinaires

linéaires ou linéaires-lancéolées, souvent tordues en arrière, etc.

Rh. lanceolatus Kovâtz in Neilreich, Nachträge 3. Fl. v. Wien.,

p. 219 (1851), sec. Sterneck, Rev. p. 7. Aledorolophus lanceolatus Stern.

Oe. b. Z. 1895, p. 35. var. glacialis Personnat in Bull. Soc. bot. Fr.

1863, p. 745 pro specie.

Caulis humilis 5-10 cm. altus, nigro-striolatus plerumque rubescens,

superne ad internodia alternatim pubescens, simplex ramosusve ramis
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oblique asceudentibus sine aut cum 1-2 paribus foliorum intercalarium,

interuodia foliis breviora. Folia caulina giabra (Chabert), villosa (Per-

soncat) infima oblonga, superiora oblongo-lanceolata versus apicem

paulo attenuata, siepe rubro-tincta, deutibus obtusis porrectis. Spica

5-9 tlora. Braeteie glabrae, minute ciliatœ, pallidse, infimœ foliis supre-

mis similes, medi« et superiores trianguläres versus apicem atténuâtes,

dentibus patulis inferioribus profundis angustis longe attenuato-

subulatis, superioribus brevioribus acutis, calyce longiores. Calyx

glaber, angulis puberulus, mediocris, lobis cuspidatis. Corollœ erectœ,

mediocris,! 8-14 mm. longue (très petite Persnt.) tubus sursum arcuatus

Ci^iyce inclusus, labium superius dentibus cœrulœis 2 mm. altis conico-

triincatis, labium inferius superiore 7» brevius, ab eo remotum; faux

aperta. Capsula suborbicularis 8 mm. diam. transv. Semen ala mem-

branacea cinctum. FI. Julio desinente, Augusto. Hab. in Sabaudiœ

petrosis herbidis ad moles glaciales moutis Mont-Blanc, supra Cha-

monix (Y. A. Fayot, H. R. B.) qui primus anno 1842 eam detexit). Base

du Couvercle; Mimont sur Pierre-pointue contre le Glacier des Bossons

(V. A. Payot, Florule du iMont-Blauc, p. 199). Glacier de Tré-la-Tête,

Pentes du Couvercle et Glacier des Bossons fPersnt. loc. cit.). Moraines

du Glacier des Bossons (A. Chab. Août. 1891).

Personnat a indiqué deux caractères que je n\ii pas reproduits :

calice à dents écartées en dehors et corolle à lèvre supérieure presque

droite. La i)lante étudiée sur le sec ne m'a rien offert de semblable.

Cette variété diffère donc du type décrit par M. de Sterneck par la

tige souvent rougeâtrc, le calice jtius petit à lobes cuspidés, la corolle

plus petite à tube inclus, la ca|)sule moins grande, etc.

Une auti-e plante très curieu.'^c et que \o petit nombre (>t le mauvais

état des échantillons m'empêchent d'étudier d'une manière complète est

la suivante, que je rapj)orte provisoirement au même type.

Var, V r/racilis. Caulis 5-8 cm. altus, liaud nigro-striolatu.'<, debilis,

simplex, ghibriusculus, l rubescens. Folia caulina oblonga vel oblongo-

lanceolata, obtuse dentatu, .scabra, intr-rnodiis suhbreviora. Spica ad

unum vel duos Hon-s leducta. Hractete giabra) vel scabrida», oblongo-

triangulares, basi dentibus profundis acuniinatis aul aristatis |)atulis,

versus apicem dentibus parvis obtusis muiiita;, calyceni Iruelirerum

icquantos. Calyx parvus, glaber. CorolUr nrecttc, 17 mm. longa', tubus

valde sursum arcuatus, calyce inclusus; labium superius dentibus

vjohu:eiH 2,2 mm. longis, ()ro mngnitudine corolla; magnis; labium inl( -

rius a »uporioru n-motuni et i-o '/» brevius; faux aperta. Ca|isula,..
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Semen...? Floret Augusto ineunte. Hab. in Sabaudise montibus excelsis:

mont Nanton, versant septentrional au-dessus de mont Riond (abbé

Delavay in H. Pen*.).

La forme des dents inférieures des bractées tantôt simplement acu-

minées, tantôt aristées, place cette plante entre Bh. lanceolatus et Bh.

pidcher, et appelle sur elle l'attention des botanistes.

Obs. 1. Bh. lanceolatus var. siibalpimis (Stk. Oe. b. Z. 1895,

p. 272 sub Alectorolopho) non encore signalé en Savoie, a été trouvé

sur la montagne de Tours, près Albertville (Savoie), par M. Perrier

de la Bâthie^ à qui je dédie l'espèce suivante.

Rh. Perrieri nov. sp.

Planta gi'egarie crescens. Caulis gracilis 10-25 cm, altus nigro-

striolatus, viridis vel superne rubescens, simplex, glaber, 1-3 raro

7-9 flora; internodia foliis longiora. Folia caulina erecta lineari-lan-

ceolata, obtusa, pagina inferiore glabra superiore scabrida, dentibus

foliorum infimorum obtusis porrectis, superiorum acutis patulis.

Bractée glabrse primum virides dein rubescentes vel senochrose;, infimse

foliis supremis similes, ceterse triangulari-rhomboidales in apicem

longe attenuatse, dentibus ad basin bractese paulo longioribus, versus

apicem gradatim brevioribus, acutis haud aristatis. Bractese inferiores

calycem superantes, superiores eum sequantes. Calyx fusco-venosus,

primum viridis dein £enochrous, minute ciliatus haud glandulosus, sub

floris explicatione lanceolatus, dein ovatus et demum sub fructus matu-

ratione rotundatus. Corolla mediocris sub anthesim accrescens, 14 mm.
longa, lutea fusco-maculata; tubus rectus sub floris explicatione in

calyce inclusus, post anthesim ejus lobos insigniter superans; labii

superioris margines inferiores convexi, dentés cœrulsei oblique ovati,

latiores quam longi; labii inferioris superiore V» brevioris horizontaliter

patentis et demum paulo deflexi lobi laterales rotundati medium

sequantes. Stylus sub finem anthesis recurvatus, inclusus. Faux aperta.

Capsula 10-11 mm. diam. transv.; semem compressum rotundato-reni-

forme, ala 1 mm. lata cinctum, FI. Julio. Hab. in Sabaudiae pratis

humidis regionis alpinae versus 2100-2300 m., in latere meridionali

montis Longecôte dicti, solo schistoso (A. Chabert, H. Ch., H. B. B.).

Bh. PeiTÎeri ressemble à un Bh. minor grêle et non rameux ; il s'en

distingue à première vue ainsi que des Bh. horealis (Stk.), stenophyllus

Schur., aspendus (Murb.), grœnlandicus et rigidus par sa corolle for-
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temeut accrescente. Cette accrescence de la corolle coïncidant avec

l'incurvation du style prouve que ces deux phénomènes sont indépen-

dants l'un de l'autre.

Rh. Kyrollae nov. sp.

Caulis 40-70 cm. altus, liaud nigro-striolatus, glaber vel ad iuterno-

diorum latera et superne pilosulus, simplex vel parce ramosus, ramis

oblique ascendentibus caule brevioribus, unico vel duobus foliorum

intercalariura paribus munitus. Folia caulina internodiis breviora,

clongato-lanceolata vel in speciminibus minoribus linearia, versus api-

cem atteuuata, dentata dentibus acutis patulis, scabrida. Spica 3-12 tiora.

Bractea? scabra^, iufimœ foliis supremis similes, mediae et superiores

triangulari-ovatœ + versus apicem attenuatœ, calycem œquantes, deu-

tatœ; dentés inferiores acuminati non aristati supcrioribus longiores.

Flores parvi horizontaliter vel suboblique direct!. Calyx florifer parvus

oblongus, fructifer quadruplo latior rotundatus pilis brevibus albis

monocellularibus minute pubescens, margine ciliatus haud glandulosus.

Coroliae parvse 8-9 mm. longœ sub finem anthesis paulo elongatae tubus

rectus calycom excedens; labium superius mai'ginibus inferioribus

convexum, dentibus oblique quadrilateris obtusis 1 mm. longis, fere

îequc latis ac longis; labiura inferius superiori quarta vel quinta parte

brevius ab co paulo recedens et horizontaliter patens; faux parum

aperta. Stylus sub finem anthesis incurvatus nonnumquam exsertus.

Capsula S-10 mm. diam. transv.; somen rotundatum vel reniforme ala

raembranacca cinctum. FI. Julio. Hai), in pratis humidis luxuriantibus :

Unitt'd States, Annapolis fl)"« Kyroll, II. Kyr.). On low ground,

Haiigman Crcek. Spnkane Couuty, Flora of Washington n° !>41

(Suksdorf, II. H. 15.. II. Hd.). Dry thickcts, van lluren, Fornald in

Maine Flora, Aroostock C^o. Along tlu' Saint-.lohn Hiver n" 92,

(11. l;. 15., H. Moonj.

lih. KyrolUi', dont j'ai cxamiiK' ;;i indivirhis, nVst pas éloigné de

Rh. minor, avec qui il a été confondu Jusqu'ici. Sa taille, la foj-me de

s<'s fr'uilk's, la forme flf ses dents labiales, la lèvre inférieure peu écartée

(je la supérieure et ne laissant ii la gorge qu'une faible ouverture, sa

corolle un pr^i accreswnte, son tube dépassant !<• cilice, etc., l'en dis-

tingur-nt facilement de même (pie des Rh. slcttoiihi/lhis {'^r]\uv.), aspe-

rnluH (Murb.j, IWrieri A. ('hab.

Rh. aapernlm en outre 8e reconnaît l'i son tnbe courbe'', aux longues
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dents de sa lèvre supérieure, Rh. Perrieri a la corolle très accrescente,

la lèvre supérieure à dents très courtes, plus larges que longues, le

calice glabre, la tige simple, etc.

Bh. Kyrollse et Rh. Perrieri sont les espèces dont le calice prend le

plus grand accroissement depuis l'épanouissement de la fleur jusqu'à la

maturité du fruit.

Rlî. minor Ehrli. Beitr. VI, p. 144. AleetorolopJms minor Wimm.
Grab. Siles. II, p. 213. Sterneck Oe. b. Z. 1895, p. 44.

Caulis 10-40 cm. altus, haud vel raro nigro-striolatus, viridis vel

superue rubescens, basi glaber, superne ad opposita latera alternatim

pilosus, Simplex aut ramosus, ramis oblique ascendentibus, paribus

ibliorum intercalarium orbatus vel rarius 1-2 instructus. Folia caulina

iuteruodiis modo longiora modo subsequalia, lineari lanceolata, lan-

ceolata vel oblongo-lanceolata obtusa^ glabra vel scabrida, dentata

dentibus latis obtusis porrectis, foliorum superiorum ssepe acutis. Spica

5-15 rarius 1-3 flora. Bractese glabrse, scabridae aut puberulse, virides

vel rubescentes, infimœ foliis supremis similes calyceque fructifero

longioreS;, media rhombeo-triangulares in apicem attenuatse dentatse,

dentibus iusequalibus, inferioribus patulis acutis vel acuminatis^ mediis et

superioribus gradatim brevioribus porrectis, calycem sequantes. Flores

parvi; calyx rotundatus viridis vel serius rubescens, glaber, margine

ciliolatus, eglandulosus. Corollse non aut vix accrescentis, immaculatae,

tubus rectus, calyce inclusus ; labii superioris margines inferiores convexi,

dentés flavi, pallidi aut rarius violacei, oblique ovati apice rotundati,

circa 1 mm. longi 1,2-1,8 mm, lati; labii inferioris superiori V1-V2 bre-

vioris ab eoque secessi et horizontaliter patentis lobi rotundati vel

oblongi subsequales. Faux aperta. Stylus sub finem anthesis recurvatus

haud exsertus. Capsula suborbicularis, diam, transv, 10-11 mm,; semen

compressum reniforme ala membranacea cinctum, FI, Maio-Junio in

planitiebus, Julio in alpinis, Hab. in Europse totse et in AmericEe sep-

tentrionalis pratis, pratis humidis, ad rivulos; in regionem alpinam

usque ad 2200-2300 m, ascendens,

ß, rusticulus. Gregarie crescens, Caulis 5-8 cm. altus, simplex, aut

rarius 2 ramis abortivis instructus, viridis, 2-6 florus; internodia foliis

modo longiora modo breviora ; folia caulina oblonga, obtusa, dentibus

obtusis patulis, FI, Julio, Hab in Sabaudise pratis regionis subalpinae,

versus 1200-1300 m,, solo calcareo (calcaire marneux), mont Nivollet

(A, Chabert, H, Ch,, H. B, B,),
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Y. stenophyllus Scbiir Enumer. transsylv. p. 511, 1866. Aledoro-

ïopJtHs ste/tophi/Uns Stk. Oe. b. Z. 1895, p. 301. Eh. minor moniicola

Lamotte Prodr. lî. PI. centr. p. 566, 1881. Caiilis ramosus, ramis

arcuato-ascendentibus, tribus vel amplius paribus Ibliorum interca-

lariiim iiistructus; folia cauliua linearia, liueari-lanceolata, vel lanceo-

lata. FI. exeuDte Julio, Augusto et in regiouibus calidioribus exeuute

ilaio, Junio. Hab. in pratis Scaudinavias, Scotiœ, Thuriugiîe et Styrise

(Stk. loc. cit.). In Galliïe provinciœ arvernensis pascuis siceis et ericetis

montanis : Puy-de-Dôme (Lamotte, H. Lam., Héribaud, H. Hér.,

H. Cbab.). Pentes au-dessus du lac de Guéry (Lam., H. Lam.), monts

Dores à la Roche Sanadoire (Héribaud, H. Her., H. Cb.), et provinciœ

pictaviensis : La Yerrie (Vendée) Genevier H. Lam.). Li Hispaniœ

montium Sierra de Guadarama pratis bumidis, 81 Maio 1841 (Boiss. et

Reut., H. R. B.) forma foliis lanceolatis.

d. longidens. Eh. minor Gr. et Godr. FI. fr. H, p. 612. Caulis sim-

plex vel parce ramosus, ramis oblique ascendentibus, paribus foliorum

intercalarium orbatus vel rarius 1-2 instructus; bractcarum dentés

inferiores profundi angusti aristati; Stylus sub finem anthesi recurvatus

aut nonnunquam horizontaliter exsertus. FI. Junio. Hab. in Galliae cen-

ti-alis pratis bumidis. Clamecy (Nièvre) Beral.) Sources de l'Yonne,

ait. 800 m., terrain granitique (Nièvre) Gillot, H. Gill.).

s. subulatus. Caulis ramosus, ramis i)atentibus, 2-4 paribus foliornm

intercalarium instructus; folia caulina lineari-lanceolata, bractearum

dentés inferiores profundi, angusti, elongati, subulati. Herb. Caucas.

n" 608, Hedoun (•.') legit Radde (H. B. B., H. Moon.).

Obs. 1. On observera que, contrairement à M. de Sterneck. j'englobe

dans le type minor les plantes ji tig(; macuk'M^ de stries noirâtres. Assez

répandues dans certaines régions, elles ne présentent aucun autre carac-

tère di>tinctif. Pourtant une forme remarquable en a été récoltée aux

environs de (ienève, par K. Mercier, dans les pr(''s humides de Mandi'y,

à rombouchure de la Vcrsoix, à Malagnes (II. 15. !'>.). Sa tige de 20 à

.^5 cm. est tachée, épaisse quadrangulaire, rameuse, sans feuilles inter-

calaires, à rameaux étalés ou oblicpiement ascendants: les feuilles larges,

oblontfues-lancéolées, à dents grosses, celles des feuilles inIV'rieures por-

rigéf'H, celles des sup<'Ti<'ures un peu ('-talées, les bractées (ruii jaune

verdAtre (Mercier in sclied.i, le style tantôt inclus et recourbe'' ii la lin de

lantliese. tantôt liori/.otitalenieiit saillant. Cette foi-nie tnc-rite d'étr«»

étufjié«' sur le vif.

II. La largeur des feuilles varie beaucoup dans cette espèce. Il n'est

Ht 1,1,. MKitu. iif»i»«., juill'l IKO'J. ;)ö
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pas très rare d'en observer en Savoie (H. Chab.), en Dauphiné, en

Auvergne (Héribaud, H. Hér., H. Chab.), d'aussi larges que celles des

Rh. horealis (Stk.) et Rh. grœnlandicus A. Chab. des régions arctiques,

m. Lamotte n'a pas décrit, que je sache, son Rh. minor monticola;

il s'est contenté de citer dans son Prodrome les figures de Cusin 17,

Scroph. t. CXXI, Rchb. fil. le. Scroph. t. CXVII, f. 1, et a ajouté : a Pâtu-

rages juin, juillet. Peut-être cette forme est-elle une espèce; ce dont

on s'assurera quand on connaîtra mieux sur quelle plante elle est para-

site. » Or son herbier, dont je dois la communication à l'obligeance de

M. Malinvaud, contient trois feuilles de plantes étiquetées Rh. minor

monticola. Celles du Puy-de-Dôme et du lac de Guéry que j'ai citées

sont bien Rh. stenophyllus Schur. La troisième feuille renferme des

plantes récoltées le l""" juillet 1838 dans les prairies de Channat (P.-de-

D.);, très rameuses à rameaux ascendants, à feuilles lancéolées, n'ayant

qu'une paire de feuilles intercalaires et paraissant intermédiaires entre

le type minor et la var. stenophyllus. Quant aux plantes qu'a récoltées

M. Héribaud sur le Puy-de-Dôme et les Monts-Dores, elles se rapportent

toutes à cette variété^, dont tous les échantillons auvergnats ont été

recueillis par lui et par Lamotte au mois d'août, quoique cet auteur,

dans son Prodrome, indique comme époque de fleuraison les mois de

juin, juillet.

IV. Je ne puis séparer comme espèce la var. longidens, ayant vu dans

un herbier, sans désignation de localité, des échantillons rameux dont

les dents inférieures des bractées étaient tantôt aristées, tantôt simple-

ment acuminées. La var. siibulatus est la forme automnale de la var. pré-

cédente; elle peut aussi être considérée comme la forme à dents subulées

de la var. stenophyllus. Il est probable que la var. longidens est plus

répandue en France que je ne l'ai indiqué, puisque c'est elle seule que

Grenier a décrite dans sa flore de cette contrée. Je ne l'ai pas observée

vivante.

V. Al. minor stenophyllus Gremli Excursionsfl. f. d. Schweitz^ éd. 7,

p. 313 ne peut être rapporté en synonyme à Rh. stenophyllus Schur
;

car Gremli ne parle pas de l'état rameux de la tige et des autres carac-

tères des Pih. automnaux qui caractérisent celui-ci ; et d'autre part le

type à feuilles linéaires et à tige simple n'est pas très rare dans les

régions montagneuses. Je l'ai rencontré plusieurs fois en Savoie et en

Suisse.

VI. Rh. fallax (Wimm. et Grab. Fl. siles. II, p. 113 pro var. Al.

minoris) Alectorolophus minorX major Stk. Oe. b. Z. 1895, p. 280, est
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décrit par Koch S}ti. Il, p. 626 : « Bh. minor fallax, altior caule lineolis

nigris adsperso. » M. de Sterneck le distingue de minor- par la corolle

plus grande, le tube saillant en partie hors du calice, les dents de la

lèvre supérieure plus longues, toujours violettes, la tige tachée de noir,

la lèvre iuféi'ieure plus grande et plus déjetée. Ce dernier caractère

<iui n'appartient pas à major le porte à se demander si celui-ci n'aurait

pas été remplacé par lanceoîatus, ce qui est en contradiction, dit-il^ avec

Jes dents bractéales nullement aristées.

Je n'ai pu voir les plantes de Bavière, de Thuringe et d'Alsace citées

par cet auteur, mais seulement des individus de diverses localités de la

France centrale où Eîi. lanceoîatus n'existe pas, et qui présentent une

tige tachée ou non, une corolle accrescente, plus grande que chez minor,

un tube dépassant le calice, les dents labiales violettes i)lus longues que

larges, la lèvre inférieure semblable à celle de minor et quelquefois plus

longue. Sans vouloir nier la possibilité de l'hybridation de cette espèce

avec major, je ne suis pas éloigné de croire que Rh. fallax constitue

un type spécifique indépendant et je le signale aux botanistes qui herbo-

risent dans les régions qu'il habite.

Rh. grœnlandicus nov. sp.

Caulis 20-35 cm. altus, crassus, quadrangularis angulis prominentibus,

glaber. ad intornodiorum latfra i)arco pilosus, simplcx. Folia carnosula

caulina internodiis longiora vcl breviora,oblongo-lanceolata lata 1,5 cm.,

longa 5-6 cm., acuta, dentibus rcmotis, acutis, valde patulis et non-

nunquam extrorsum versis. Spica laxa. Bracteîc glabrœ, infima". foliis

siipromis similos, media- ovato-triangularcs in apicem producta^, don-

tatiL' dentibus a basi ad ajjiccm bractfa; gradatim minoribus acutis vol

acuminatis patulis, calyccra supcrantes. Calyx glaber, marginibus

t'-nuissim«' ciiiato-giandulosus, fructifcr valde auctus, 2 cm. diam-transv.

Corollœ non aut vix acci-csccntis 15 mm. longuî tubus rectus calycc

inclusu.s; labii supcrioris margino.s inferiores convcxi ; dentés oblique

ovati, brevfîs, 0,7-^J,H mm. longi; labium inferius a superiore distans et

liori/ontîillter patens: faux aperta. Sylus siib finem anthesis recurvatus

liaud exsertus. Capsula suborbicularis diam-transv. 12 mm.; senien

comprossum reniformo ala membranacea cinctuni. l'I V Ilah. in

<ii-</'iilaiidia : Karewcl (Smitli. II. Kyrollj, Kriedrichstlial (l'I. (Jrd'iilan-

dii';e. IvJ. Ilolien.-icker. II. 15. . II. K'yr.) (înmland sine loci noinintî

(11. l;.. II. Moonj.
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Si j'en juge par d'autres échantillons incomplets de l'Herbier Kyroll,

Rli. grœnlandicus aurait été recueilli sur divers autres points de la

région arctique américaine; mais il y paraît moins répandu que

Hh. borealis dont il se distingue à première vue par sa tige grosse,

épaisse, à angles saillants, parfois ailés, ses feuilles épaisses un peu

charnues, les bractées et le calice glabre, celui-ci devenant très gros, etc.

La tige, les feuilles, les dents de celle-ci très étalées et plus ou moins

recourbées en dehors, etc., le séparent des Bh. minor, Kyrollse, PerrierL

Rh. rigidus sp. nov.

Caulis elatus 30-60 cm. altus, rigidus, ad latera opposita alternatim

parce pilosus, simplex vel ramosus, ramis oblique ascendentibus, 1-2

paribus foliorum intercalarium instructus vel eis orbatus, internodia

foliis longiora. Folia caulina fréquenter subopposita, glabra vel superne

scabrida inferne puberula, lanceolata versus apicem attenuata, acuta,

dentibus acutis patulis, minute pilis brevibus aculeiformibus numerosis

ciliata. Spica 8-19 fiora, laxa. Bractese glabrse vel puberulse, infimae foliis

supremis similes, mediae ovato-triangulares in apicem productse calycem

superantes, dentibus inferioribus patulis profundis angustis subaris-

tatis, superioribus brevioribus porrectis, minute ciliatis. Flos parvus

oblique ascendens. Calyx glaber florifer oblongus, fructifer duplo latior

1 cm. diam. transv., marginibus ciliatus parce glandulosus. Corollse non

accrescentis 7-8 mm. longse tubus rectus calyce inclusus; labium supe-

rius marginibus inferioribus convexum, dentibus brevibus oblique ovatis

apice rotundatis, latioribus quam latis; labium inferius superiori V^-V^

brevius, ab eo distans et horizontaliter patens, lobis lateralibus media

brevioribus. Faux aperta, Stylus post anthesin recurvatus haud exsertus.

Capsula immatura... Semen compressum reniforme ala membranacea

cinctum.

Floret ? Hab. in montibus Americae septentrionalis : Eocky Mountain

Flora, lat. 39-41 n. 422. E. Hall et J.-P. Harbour Colis, 1862, (H. B.,

H. R.-B., H. Kyr., H. Moon); Rocky Mountain (Douglas, H. Moon,

H. Kyr.; Bourgeau in Palliser's Brit. N. Am. Expl. Expedition. 1858,

H. B., H. Kyr., H. Moon.).

Il se distingue de Bh. minor et des espèces voisines par son port

rigide, ses feuilles souvent subopposées, l'épaisseur de leur marge cou-

verte de poils aculéiformes et devenant blanchâtre chez les individus

âgés. Il se distingue en outre de Bh. minor par ses feuilles lancéolées.
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atténuées aiguës, à dents étalées, de JRli. KyroUx par le calice moins

acci'escent, la corolle non accrescente, le tube inclus, etc., de Rh. grœn-

landicus par la tige plus effilée, les feuilles non épaisses, bien moins

larges et plus longuement atténuées, à dents plus fines, plus aiguës,

moins étalées, etc., de Rh. asperulus par le tube droit et non courl)é,

les lobes latéraux de la lèvre inférieure oblongs, les dents de la supé-

l'ieure courtes, etc., de Rh. boreaUs par les bractées et le calice non

velus, etc.

Note ajoutée pendant l'impression. — J'ai reçu de M. Harris quatre échanlil-

lous types de Rit. secnnda De Brébisson. Meni. Soc. Linn. Calvados, 1, p. o3,

récoltés par cet auteur à Falaise. C'est un Hli. minor leiidant à la var. slenophjillKS

Scliur : plante d«' 15-20 cm., d'un pourpre noir, rameuse dès la hase, ;\ rameaux

artjués-ascendanls plus courts que la lige, ayant 1 à 3 paires de feuilles interca-

laires, à feuilles étroites, à fleurs unilatérales, marquées de deux points violets à

la gorjre. Fleurit à la fin de juin sur les coteaux .secs de Falai.se (Bréb.). Après

l'avoir décrit comme espèce dans l'ouvrage cité, de Brébisson l'a décrit comme

variété de Hh. minor, dans la l""« édition de sa Flore de Normandie, p. 212. Dans

les 2«, 3«, 4^ et oe éditions, il en fait un simple synonyme.

M, (^rhière, à qui je dois ces renseignements bibli(»gra|)lii{|ues, ne l'en a pas

«lislingué davantage dans .sa « Nouvelle Flore de Normandie. »

l>'S fleurs deviennent unilatérales chez les Hhinanthus à cause de rox[)osilii>n

ou .sous l'influence d'un vent dominant : Uli. viontanns, ovifitijus, SternecLii,

innceolalus suhalpintts, nnguxtifolivx, l'errieri, etc.
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SPECIES HEPATICARUM

Franz STEPHA1\I

(Suite.

b. Capitula fem. asymmetrica.

V. Capituli lobi lineares.

3Ö. Marchantia geminata Nées. Nova Acta XII, p. 194.

Major, viridis vel subglauca. Frons ad 7 cm. longa, mulliramosa, ramis

5 mm. latis. Costa valde et abrupte producta, angusla, alis crassis, sensim

atlenualis. Stomata majuscula, ore interno 4 cellulis plano-conicis circum-

dato. Appendicula squamarum magna, valde constricta, ovato-oblonga,

breviter acuminata, margine irregulariter brevidentata. Pedunmlus car-

pocephali ad 3 cm.longus, validus, sparsim et longe paleaceus, apice paleis-

linearibus longe barbatus; palese involucrales lanceolatse, dentatse, longe

attenuatee. Capitula fem. asymmetrica, uno latere ad 7» trilobata, centre

gibboso, lobis linearibus, sinu acuto divergentibus, planis, apice breviter

bifîdis (unde nomen «geminata»). Involucra sub lobis inserta et sub

fissura apicali desinentia, a dorso itaque haud videnda, magna, vix colo-

rata, versus basin conico-angustata, ore amplo integerrimo. Perianthia

brunnea. Capsula fusco-rufa, annulis creberrimis incrassata. Sporae 28 pi,

glaberrimse, dilute flavescentes. Elateres filiformes, 300 jjl. Scyphuli parvi,

irregulariter brevidentati, subspinosi. Capitula cf asymmetrica, 6 radia ta,

radiis usque ad basin fere solutis, alis costse sequilatistenerrimiscrispatis.

Hab. Java (Blume, Jagor, Solms, Warburg, Schiffner), Sumatra (Schiff-

ner), India orient (Wichura).

180
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36. Marchantia sciaphila SchfTn. Kais. Akad. Wien. LXYII,

p. lui.

Frons mediocris. ad 10 cm. longa, 8 mm. lata, antice Isele viridis,

poslice rubescens. Costa param prominula. sensim in alas altenuatas

excurrens. Epidermis anlica tenera. Stomata humilia, parva, ore intenio

parvo. quatuor cellulis plano-conicis circumdato. Appendicula squamarum

magna, oblonga, lanceolala, apire selacea, parum dentala, Peduncuhis

carpocephali ad 25 mm. longus, subnudus, tenuis, apice paleis lanceolalis

longeque selaceis barbatus. Capitula $ parva, 3-4 lobis palmatim unilalc-

ralibus asymmetrica, centro parum convexo. lobis laie linearibus. usque

ad cenlrum liberis. suloalis. apice breviter bifidulis. Involucra hyalina,

minute crenato-denticulata. Perianthia ore constricto inlegerrimo. Cap-

sula brunnea, crebre annulata. Sporœ 27 |x. Elateres 630 jx, Andrœcia

ignota.

Hab. Java in M'" Salak (Schiffner).

37. Marchantia Treubii Schffn. Kais. Akad. Wien. LXYII,

p. 160.

Minor, antice viridis, postice liaud colorata. Frons ad 6 cm. longa,

7 mm, lata, valida; costa laliuscula, parum convexo-producta, sensim in

alas validas abeunle. Epidermis valida, bistrata, papillas magnas hemis-

phœricas liyalinas gerens. Stomata parva, parum prominula, ore inlerno

parvo subquadrato. 4 cellulis angustis circumdato. Appendicula squa-

marun» inaxima, lanceolala, apice longe selacea, basi arcle conslricla.

l'ediinculus carpocephali ad 2 cm. longus, paleaceus, apice paleis (ilifor-

mibiis purpUHMs b.irbalus; palea.' iiivolucraies maxiiiia', lanccfdala',

purpurea*, longe cu-spidala«. Capitula breviter palmaliUd,!. ijuaihiloba,

cenlro parvo convexo, lobis (piadralis, iiicdio sulcalis, aiiicc truiicatis,

breviler incisis. Jnrolucra rufe.scenlia, margiiK; |)urpui'ea. crispalo-lobu-

lala, irregulariler denlata; cellula« limbi valde incra.ssahi'. Capitula masc.

magna, iialnialilida. lobis 3-H, [trofuiide soliilis. iSc///////^// lircMlci- spiiiosc-

d»MiLili. dnnlibus l cclliilas lonyis. basi 2 coll. lalis.

Mab. Java ('Srhiiïn<-r. Slalil). Timor (Korix's).

>^. Marchantia macropora Miit. l'Iora .\. 'Avl. Il, p. 161).

.Minor, gracilis. crissa cl dur.i, Mil»(r.iKilis, anlicc llavo-NJrcns vr! i-ubcs-

cen», poslice purpurasccns. l-'rans ad 3 cm. longa; 3 mni. l.il.i; rosla

angiisL). abru|)U; produci.i. Ii;iii<i Linien craHsa, alis validis. marginc aciilis.

EpidniinH anlica colliilis histratis foriiiala, nia\iiiic ;i'(iiialilci(|iic iiicras-

iHi
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sata, trigonis nullis. Stomata omnium maxima, purpureo marginata, late

coiiica et valde elevata, 6 cellulis sexseriatis sedificala, ore inlerno maximo,

celiulis numerosis, biseriatis, conicis, subinde elongalis et fiiiformibus, in

lumen pori concenlrice et imbricalim conniventibus clauso. Appendicula

squamarum purpurea, majora, subrolunda, obtusa, inlegerrima, cellulis

minoribus marginata; cellulee centrales multo majores. Peduncidus carpo-

cephali brevis, 10 mm. longus. tenuis, apice dense breviterque barbatus,

paleis roseis lanceolatis, acuminatis. Capitula parva, palmatim 4 fida,

disco integro altissime stomatifero, stomatis fusco marginatis, lobis disci

diametro sequüongis, contiguis, late linearibus, apice cuneatim leniterque

ampliatis, truncatis breviterque incisis. Involucra tubulosa, ore minore,

rotundo, lobulato, lobulis breviter fimbriatis. Perianthia hyalina, ore

breviter tubuloso. Capitula mas. parva, brevissime pedunculata, palmatim

quadrifida, lobis usque ad basin solutis.

Hab. New Zealand (Sinclair, Knight. Kirk).

39. Marchantia vitiensis St. n. sp.

Frons ad 3 cm. longa, 5 mm. lata, valida, antice fusco-viridis, postice

fusco-purpurea. Costa plano-convexa, haud producta, sensim in alas atte-

nuatas excurrens. Epidermis antica sequaliler incrassata. Stomata parum

prominula, ore interno magno, subquadrato, 4 cellulis angustis circum-

dato. Squamarum appendicula profunde constricta, basi rotundata,

superne sensim angustata, acuminata, paucis dentibus validis armata.

Pedunculus carpocephali tenuis, ad 2 cm. longus, paleaceus, paleis fiii-

formibus apice dense breviterque barbatus et paleis lanceolatis purpureis

villosus. Capihda fem. parva, asymmetrica, basi aloba, ceterum quinque-

loba, lobis latis breviter discretis, apice truncatis vel exciso truncatis,

medio costatis, costis ad cenlrum umbonatum concurrentibus. Involu-

cra 4, margine breviter lobata, lobis dense dentatis vel spinosis. Scypfmli

parvi, denlati, dentés 2-3 cellulas longi. Reliqua desunt.

Hab. Insulde Viti (Graeffe, C. Weber),

40. Marchantia 'Wallisii Jack et St.

Syn. : M. macropora J. et St. (non Mitten), Hedw., 1892, p. 22.

Parva, fusco-viridis, postice fusco-purpurea. Frons ad 2 cm. longa,

3 mm. lata, valida. Costa lata, convexo-producta, alis brevibus validis;

cellulce epidermidis sequaliter incrassatee. Stomata magna, valde promi-

nentia, ore interno quadrato, 4 cellulis angustis circumdato. Appendicula

squamarum ovata, subintegerrima, acuta, parvicellularia. Pedunculus car-
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pocephali validus. 2 cm. longiis. piirpiireus. paleis setaceis hirtiis, apice

paleis lanceolalis barbatiis. Capitula fem. asymmelrica, valde convexa.

iiiio latere quadriloba, lobis profunde bilîdis, laciniis laie linearibiis.

inlerdum spathulalis. Iitrotucra i. magna, ore inlegerrimo. oplime cris-

palo, rubescente. l'erianthia purpurea, ore angiistalo, plicatulo. Scyplmli

breviter dentato-ciliati.

Mab. Insulœ PhUippinœ (Wallis. Semper).

il. Marchantia Fargesiana St. n. sp.

Magna, glauco-viridis, postice fusco-rufesceiis. Frons ad 5 cm. longa,

lu mm. la la. costa bene producta, valde convexa. sensim in alas excur-

rens. Epidermis anlica it?qualiler incrassa la, valida. Stomatahene producta,

ore inlerno cruciato. Appendicula squamarum maxima, e basi cordata

sensim angustala. oblonga. acuminala acuta, irregulariter eroso denlicu-

lala. liic illc dente validiore armata, cellulis marginalibus mullo minori-

biis. Pedunculus carpocepbali crassus, validissimus, subnudus, apice

paucis paleis brevibus filiformibus barbalus; paleae involucrales lanceo-

lalie. Capitula fem. rufescentia. asymmelrica. uno latere aloba, ceterum

î) lobala. lubis laie linearibus valde convexis. apice Iruncalis, ad medium

liberis, cenlro parvo umbonalo. Involucra parva, multifissa, laciniis

|iinnalim longius llmbrialis. Periunthia magna, liyalina. alala. alis apice

longe liberis, ore conlraclo, limbriato. Scyplmli magni crebre lobati, lobis

Irigonis, longe cuspidalis, basi spinis minoribus palulisque armalis.

Il.'ib. Cliiuu, Sulchuen orient. (Karges).

\i.. Marchantia diptera Mont. Ann. se. nal. iSW. p. 2'i;{.

Syn. : M. ralniratn Si. Hiill. Jicrl». iJoiss. iW)7. p. \)H.

Major. robiJ.sla. vn'idis. margine poslictMjiie purpinviscons. Froiis ad

't cm. longa. H mm. lata, co.slti parum iticrassala. in alas \ald(î alleniialas

excurrens, Epidermis lenera. Stomdlu par\a. ninncid.sa, ore inlerno

minimo. 't cellulis conicis radialim connivcnlibus siibclaiiso. Appendicula

.sqiiamariim magna, cordalo-rolunda, purpurea, subint(;g(>rrima. colluia'.

mar^'inal«;s cenlralibus a^fjuilonga', aiigusliores, Pedunculus car|)ocepliali

validus, ri cm. longu.s, subnudus, paleis purpureis (iliformibus barbalus,

basi matMiis .squamis vaginalim involucralus. Capitula V asyinniclrica.

uno l;il«'nr «'xri.so-liastata, ivU-rwin 1> lobala. lobis discc» intc;^'ro capituli

ii^quilongJH. linearil)M>, Inim-alis. regularilcr (lislriiniiis. Iinnluvni iiiar-

yifM* lobala. lobis (»inpint*i> llmbrialis, l'riuinlliia on- cunslririd plicilnlo

inleg(;rrinio. Hcliqua désuni.

1H:{
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Hab. Japonia Bussenil, Makino, Savatier, Faurie).

Das Original von M. diptera ist fruchtend nicht zu beschaffen; nur

einen sterilen Thallus konnte ich prüfen, der in allen Teilen mit meiner

M. calcarata übereinstimmt, so dass ich diesen Namen eingezogen habe.

VI. Gapituli lobi obcuneati.

43. Marchantia nepalensis L. et L. in Lehm. Pug. lY, p. 10,

Major, viridis, postice fusco-purpurea. Frons ad 4 cm. longa, 10 mm.

lata ; costa lata, haud producta, humilis et longe in alas excurrens.

Epidermis tenerrima. Stomata parva, parum elevata, ore interno cruciato.

Appendicnla squamarum magna, cordata, acuta, repandula, celluUs mar-

ginalibus multo minoribus. Pedunculus carpocephali validissimus (basi

1 mm. in diametro) ad 4 cm. longus, coloratus, basi squamis magnis

vaginatim involucratus, paleis brevibus filiformibus purpureis barbatus.

Capitula fem. asymmetrica, centre parvo umbonato, basi laciniis diver-

gentibus hastata, ceterum 9 lobata, lobis radialiter distributis, ad medium

liberis, linearibus, antice valde convexis (costatis) apice truncato parum

latioribus. Involucra hyalina, breviter lobata, lobis longe flmbriatis,

Perianthia hyalina, ore contracto integerrimo. Capsula brunnea, annulis

confertis validissimis incrassata. Sporae brunnese, granulatœ 24 {i. Elateres

440 i^.Andrœcia capitulis98equimagna, breviter pedunculala, disciformia,

radiis vel lobis usque ad apicem fere conjunctis, antice varie tortis et

rugulosis. Scyphuli margine purpureo dentati (ipse haud vidij.

Hab. Nepal (Wallich), Himalaya (Gollan 7000 ')•

44. Marchantia nitida L. et L. in Lehm. Pug. lY, p. IL

Major, robusta, viridis, margine posticeque purpurascens. Frons ad

4 cm. longa, 5 mm. lata. Costa bene producta, sensim in alas validas-

excurrens. Epidermis antica cellulis aequaliter incrassatis valida. Stomata

parva, numerosa, ore interno cruciato. Appendicnla squamarum magna,

cordata, margine crenulata, celluke marginales multo minores. Pedun-

culus carpocephali ad 2 cm. longus, paucipalealus, apice paleis longis

purpureis filiformibus barbatus. Capitula fem. asymmetrica, basi late

emarginata, ceterum 9 lobata, lobis ad medium solutis, ex angusta basi

cunealim ampliatis, contiguis, apice inciso-bi lobis. Involucra hyalina, la le

aperta, irregulariter lobata, lobis varie fimbriatis. Perianthia hyalina, ore

contracto parvo. Capsula annulis remotiusculis incrassata. Calyptra
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valida. Sporœ 28 a, minute papillalte, flavescentes. Elateres 460 [i.

Capitula masc. «minus longe pedunculata. pellala, rugosa. margine ad-

scendente ocloloba » (Lindenberg), Scyphuli margine grosse lobati. lobis

sub 25 piano conicis. contiguis, longe acuminalis, medio infero patulo-

spinulosis.

Hab. Nepal. (Wallich). Java (Schiffner).

Die Pflanze aus dem Nilgherry-Gebirge habe ich nicht gesehen.

45. Marchantia tholophora Bisch. Nova Acta XYU, p. 989.

Major, dilute viridis, postice purpurascens, tenuis, medio antico, costa

fusca perlucente, notata. Frons ad 4 cm. longa. 12 mm. lata; costa lata,

humilis, postice piano conve.va, sensim in alas lenerrimas excurrens.

Stomata parva, ore interno cruciato. Epidermis tenera. Appendicula squa-

marum magna, cordato-rotundata, valde constricta. purpurea, integerrima,

cellulis marginalibiis duplo minoribus. Peduiiculus brevis, 10 mm, longus,

paleis filiformibus sparsim hirlus, apice similiter longeque barbatus, basi

squamis magnis prominentibus validis vaginalim involucratus. Capitula

alle umbonala ceutro anguste conico, septemlobata, lobis (juveniiibus)

decurvis, convexis, in statu explanalo obcuneatis, Iruncalis, 2 basalibus

mullo niajoribus profunde solutis et hastalim divergentibus. Reliqua

desunt.

Mab. Mexico, Uaxaca (Sommerscliuh).

hiscfiojf \. r. führt noch an : Iniolucra fimbriala, pilis longis densissi-

mis. .Sr»//>/<M/< ciliato-denliciilali.

'»<). Marchantia tosana Sl. Huil. licrb. Hoiss. IS97, p. 99.

Minor, gracilis, fusco-viridis, postice fuscescens. Frons ad 2 cm. longa,

'> mm. laUT, crassa: costa lalissima, valdoevoluta et beno producta, sensim

in alas jjreves et validas oxcurnMis. Epidermis valida. Sloiiiaia parva,

alle promiiuila, ore intcriin 'i cellulis plano-conicis circunidaln. Ainieiidi-

ntla squamarum parva, valde constricta. ovata. breviler acuminala. niar-

j.'ine remote valideque bre\is|)inosa, cellulis niajoi'ibus, a basi ad marginem

magniludine decrescenlibus. Pcdnnculus carpoc(!phali validus. ad 2 rui.

longu.s, sparsim iorigetpio paloaceus, apico paleis |)urpureis (ilifoiniilius

barbalus; palea* involucrales obloiigo-lanroolat;e, apico snlace;e. Cnjd-

Inla fem. (»arva, (5 lobaUa, disco cenlrali [)arv(», convt^xo, lobis (ii\,i-

ricalJH, disci diainolro plus du|il(i longioribiis, linearilius. a|iic(> cunea-

(im (lilaL'ilis. lniri<-alis, basalibus nla^;is divergentibus. Inrolwra le-

nerrima . hjalina. ore inlet-'eiriniu. crispatr» - plii aliilo. I'rridiititia

im;.
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purpurea. ore parvo conlraclo. Capitula mas. palmatifîda, disco integro

magno, lobis 8, disci diametro sequilongis, leniler divergenlibus, basi

elobulala.

Hab. Japonia (Jnoiië, Faurie).

47. Marchantia disjuncta SiiU. Musci Allegh., p. 67.

Mediocris, viridis, postice fusco-rubescens. Frons ad 25 mm. longa,

5 mm. lata, valida. Costa oplime producta, sensim in alas tenues atle-

nuata. Epidermis tenerrima. Stomata parva, bene prominula, ore inlerno

parvo 5 cellulis plano-conicis circumdalo. Äppendictda squamarum

magna, lale ovata, acuta, rubescentia, margine eroso-denticulala vel sub-

ciliata, cellulis majusculis subsequimagnis formata. Pedunculus carpoce-

phali validus. ad 2 cm. longus, nudus, apice paleis ovato-oblongis varie

laceratis purpureis barbalus. Capitula fem. magna, 91obala, disco integro

magno, convexo, lobis decurvulis, sinu obtuso discrelis, linearibus, apice

cuneatim dilatatis, rotundato-truncatis; lobi basales sinu lato discretis,

bastatim divergentibus. Involucra hyalina, breviter lobulata, lobis pauci-

dentatis, dentibus triangulatis parvis. Capitula mascula femineis minora,

brevius pedunculata, palmatiflda, lobis sub 8, geminalim approximatis,

ad medium liberis; lobi basales late divergentes.

Hab. America septentr. : Alabama, Arkansas, Texas, haud rara. Mexico

(C. Müller, Stone, Bourgeau, C. Mohr), Cuba (Wright), Jamaica (Wilson,

James).

48. Marchantia Schadenbergii St. n. sp.

Minor, fusco virens, postice rufescens. Frons ad 3 cm. longa, 3 mm.

lata, medio valde incrassata; costa tamen haud producta, piano con-

vexa, sensim in alas altenuata. Epidermis cellulis sequaliter incras-

satis valida. Stomata parva, ore interno magno, 4 cellulis angustis

circumdato. Appendicula squamarum purpurea, oblonga, margine regu-

lariter longeque fimbriata. Pedunculus carpocephali ad 12 mm. longus,

tenuis, paleis flliformibus hirtus, apice similiter barbatus. Capitula

fem. usque ad basin fere 9 fida, lobis planis, ex angusta basi

ampliatis, apice truncatis. Involucra integerrima, crispata, cellulis

oleiferis ubique creberrime punctata, paleis lanceolatis ovato-acumi-

natis et dentatis lecta. Perianthia purpurea. Capitula mas. asym-

metrica, palmatim sexfida, lobis profunde solutis, contiguis, ala marginal!

crispata.

Hab. Insula Luzon (Schadenberg).
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't9. Marchantia palmata Nees. Nova Ada XIl p. 193.

Syn. : M. einarginata Nees. Hep. Jav. Nova Ada XII. p. 192-400.

-Minor, gracilis. viridis, poslice fuscescens. Frons ad 3 V-' cm. longa, 3 mm.

lala; costa valde prodiida. ala?. tenerrinice. Epidermis cellulis aeqiialiler

incrassalis valida. Stomata bene prominula, ore interno amplo, 4-5 cel-

lulis anguslis formalo. Äppendicula sqiiamanim parva, ovala, pauddentata,

cellulis ifquimagnis iedificala. Pedunculus tenuis, nudiis vel sparsim

paleaceus. apice paleis liliformibus longius barbatus; paleœ involucrales

oblongae. longe sœpe abrupte setaceee, dentalce vel spinosse. Capitula

fem. asymmelrica. ad "'A lobala. lobis9-ll anguslis. planis. confertis, e\

angusU» basi ciinealim amplialis. Iruncalis. vel leniler emarginaüs, basa-

libus hastalim divergenlibus. brevioiibus. i/u^o//<c/'rt byalina. integerrima,

crispalula. Perianthia purpurea. ore parvo inlegro. Capsula fusco-brunnea,

annulis nunierosis incrassata. Sporœ 27 jj., flavescentes. EkUeres 480 |j..

Capitula mas. brevius pedunculala. magna, palmatifida, lobis ad 8, usqiie

ad basin liberis, anguslis. ambitti davatis. Scijphuli creberrime ciliolati,

ciliis 2 celhilas longis.

Java (.lungluilu). Hillebrand, Jagor, Solms. Slabl, Schiffner), Japan

(Uönilz. Miyoshi). Philippinœ //««'<-' (Wichlira), Toitkin (Balansa), Chiita

(Widiura). Iliiualai/a fBi'andis).

50. Marchantia linearis L. ol L. in Lolim. Pug. IV, p. 8.

Minor, gracili.s, flavo-viridis, poslice fuscescens. Frons ad 4 cm. longa,

3 mm. lala; fo.S'f« angusta, convexo-produda, akc tenues, ob epidermidis

c^'lliilas incrasSi'itas valid;i'. piano explanatu«. Slomala [)arva, parum [)ro-

minula, ore interno MilM|ii;i(ii;il(), V cellulis anguslis cii-cuiiidato. Äppendi-

cula srpiamarum valde conslrida. i'oluiidala. acuta, margine vaiMO siiinosa.

l'i'duitrulus r;irjioi-ejili;ili ad 3 cm. loiigus. Iciiuis, pnleis lilirormihus hirtiis.

apice simililcr buigeijuc h.irhalus: p.ilcn' iindlucr.ilcs li\;iliii;i'. ohloiigie,

niagri;i'. mimero.sjc et conferlissiniii'. margino longe liiiil)rial;e. Capitula

fem. 10 lobaUi, lobis ccntro capituli du[)lo hmgierilMis. aiigusle oli-

niiiealis, conliguis, convexis, a()ice iruncalis. lurolurra li\,iliii,i. inargiiic

lotiiilr'il«!, lohuli.s creberrimr' l»i'c\iierqiie cilialis. Capitula masc. mi;ilmi;i

ina[»Jc«;ramorum sessilia.proliiiiili- ii.iliii.ililid.i. loliis.-id sex. Heliqiiadcsiiiil.

Hab. .Nepal (Wallidn.

l.tuu.id pj,'iiil;iiii ;iiiietic,iii:iiii Mijr Mnnh. iloiiiintp'usis.

• il. Marchantia Lecordiana Sl. n. sp.

Minor, viridis, poslice fuMX'scen.s, angusla el gracilis, h'mus ad 3 cne
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longa, 4 mm. lala; costa distincte producta, convexa, alae tenues. Epider-

mis valida. Stomata parva, parum prominula, ore interno subquadrato,

4 cellulis angustis formato. Appendicula squamarum valde constricta,

ovata, acuta, parvicellularia, margine plus minus longe spinoso-dentata.

Pedunculus carpocephali 2 cm. longus, tenuis, paleis lanceolatis ubique

Inrtus, magis in apice pedunculi. Capitula fem. asymmetrica, basi

anguste hastata, ceterum quinqiieloba, lobis basi valde angustatis, quasi

stipitatis, apice abrupte obconicis, truncatis. Involucra hyalina, integer-

rima, crispatula. Capitula mascula symmetrica, usque ad basin bis-quadri-

fida, pedunculo subnudo breviore, 8 mm. longo. Reliqua desunt.

Hab. Nova Caledonia, Ourai (Lecord).

52. Marchantia caracensis St. n. sp.

Minor, angusta, gracilis, olivacea, postice fuscescens. Frons ad 25 mm.

longa, 3 mm. lata, crassa. Costa bene producta, sensim in alas validas

excurrens. Epidermis tenera. Stomata magna, creberrima, bene producta,

ore interno magno, quadrato, 4 cellulis angustis circumdato. Appendicula

squamarum magna, rosea, late ovata, acuta, arcte constricta, cellulis a

basi ad marginem valde decrescentibus, margine eroso-denticulata.

Pedunculus carpocephali tenuis, ad 15 mm. longus, paleis longis hirtus,

apice similiter barbatus; paleœ involucrales late lanceolatse, cuspidatse,

dentatse vel lacinulatae, omnes purpureae. Capitula fem. parva, 5-6 lobata,

cenlro integi^o parvo, convexo, lobis ex angusta basi oplime obcuneatis,

contiguis, diametro centri duplo longioribus, convexis, decurvulis, apice

truncato rotundatis. Involucra hyalina, margine lobulata, lobis breviter

limbriatis, Perianthia hyalina, ore contracte integro. Capsula fusco

bruLinea, crebre annulata. Reliqua desunt.

Hab, Caracas (Gollmer), Mexico (Wawra).

53. Marchantia Ksernbachii St. n. sp.

Frons parva, angusta, gracilis, ad V/2 cm. longa, 3 mm. lata, crassa.

Costa lata, abrupte producta, postice piano convexa. Epidermis anlica

validissima, cell, parietibus sequaliter incrassatis. Stomata parva, nume-

rosa, ore interno quadrato, 4 cellulis angustis circumdato. Appendicula

squamarum magna, oblonga, laxe reticulata, margine regulariter spinoso-

dentata, apice obtusa, Pedunculus carpocephali ad 20 mm. longus, sub-

tenuis, apice paucis paleis pendulis et filiformibus barbatus. Capitula

fem. excenlrica, uno latere 9 lobata, lobis regulariter radialis, ex angusta

basi conico-ampliatis, approximatis, apice breviter bifidulis vel excisis vel
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truncalis; paleœ iiivolucrales lanceolatse, brèves. Involucra laie conchce-

formia. rufo-brunnea. inlegerrima, crispula. Perianthia byalina. oie

parvo oontraclo. Capsula diliile briinnea. anniilis crebris instrucla. Sporas

27 pi, rufo brunneie. Elateres 430 ^, validi, medio 7 }x lati valde atleniiali.

Reliqua desunt.

Hab. Xoia Guinea, Butanang (Kärnbach).

34. Marchantia angusta Si. n. sp.

-Minor, valde angusla. gracillima, pallide virens, poslice fiiscescens.

Fions ad 4 cm. longa. 2 mm. lata, mulliramosa. valida. Costa band pro-

ducta, sensim in alas crassas excurrens. Epiderniis lenera, Stomata magna,

parum prominenlia. ore interno magno, S-6 cellulis anguslis circumdato.

Appendicula sqiiamarum magna, ovala. acuta, spinis validis, numerosis

armata. valde conslricla, cellulis cequimagnis majusculis l'ormala. Pedun-

culus carpocephali tenais, ad 2o mm. longiis, nudus, apice paleis lanceo-

lalis breviter barbatus. Capitula fem. parva, 9 lobala, lobis basalibus

acuminalis. sinu lalissimo divergenlibus, reliquis oplime obcunealis, sinu

obtuse discretis, disci centralis diamètre brevioribus, apice truncalis

emarginatis vel incise bilobis. Involucra ad medium loborum prolracta,

ore inlegerrimocrispato-plicalulo. Perianthia hynVnvà vel lïavescentia, ore

inlegro. Capsula rufo-brunnea, laxe annulala. Spora.' ^8;^, llavic. Elateres

OGO jj,. Capitula mas. femineis minora, subdisciformia, 8 lobala, lobis per

(taria approximalis. usque ad apicem coiinatis, lamina inlerlobularis plus

minus profunde aculequc insisa. circumscriptione ilaque valde irregulari.

Scyphuli margine denliculali. denlibus conico-prominentibus, unicellu-

laribus.

Ilab. Ton/ciii \\U)i\. Balansa).

tio. Marchantia iurciloba St. n. .sp.

.Mediocris. viridis, poslice rufo-ijurpurascens. Frons ad 3.") mm. longa,

•i mm. laUi. (Josta parum produila. Iciiilcr convoxa, in alas validas

excurrens. Epidermis lenera, cellulis li.-nid r.wn histratis forniala. Slnniata

magna. nuFuerosa. ben«* cxserta, oi"(! inicrno magno. ."J ('(ilhilis anguslis

rircumdato, Appendicula squamarum e basi rotundata jirofundecpie con-

Klricla, ovala, acuminata, cellulis suba'quimagnis formata, margine sub-

intet(r.i. I*eduuculus carpoce|)liali 1 cm. longus, nudus, paleis linearibus

lireMler barbatus: pale.i' involiicralns lanceolal.i;, l(»ng(! cuspidata«, pur-

pureiL*. (kipitula fem. dilut»! glaiico-viridia , asjnimelrici, basi aloba.

if'leruni îl lobala, bibis ad '
• libcris. apice prolundt' lulidiiiis. cciilri»

IM'J
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leniter umbonato. Involucra valida, brunnea, margine inlegerrimo plano-

que, parietibus cellularum œqiialiter incrassatis. Capihda mas. magna,

asymmetrica, 5-6 loba, usque ad basin palmatifida, lobis inaequalibus.

Reliqiia desunt.

Hab. Hawaï (Baldwin).

VII. Capitula disciformia breviloba.

56. Marchantia chenopoda L. Sp. pl. II, p. 1603.

Syn. : M. cartüaginea L. et L. testeSchiffner. Lehm. Pug. plant. IV, p. 31.

M. Dillemi Lindb. Krit. Gransk. Dill. Hist. 1883, p. 47.

Minor, gracilis, fusco-viridis, margine ssepe purpurascens, poslice fiisco-

purpurea. Frons ad 3 cm. longa, 5 mm. lata. Costa latiuscula, optime et

abrupte producta, alse tenues, costse eequilatse. Epirferm«5 valida. Stomata

minora, parum prominula, ore interno quadrato, 4 cellulis angustis cir-

cumdato. Appendicula squamarum submagna, late cordato-ovata, acuta,

integerrima vel plus minus dentata, cellulis majusculis subsequimagnis

formata. Pedunculus carpocephali tenuis, ad 3 cm. longus, paleis longis

purpureis hirtus, apice similiter barbatus; palea? involucrales anguste

lanceolalse setacese. Capitula fem. asymmetrica, parva, valde convexa,

brevissime quinqueloba, lobis rotundatim prominulis, sinu acuto discretis,

decurvulis, basalibus oppositis, capitula basi dein truncata. Involucra

4, hyalina, lobulata, lobulis breviter flmbriatis. Perianthia hyalina, ore

constricto quadrifido, lobis papulosis. Cahjptra rufescens, cellulis maxime

incrassatis valida. Capsula nigro-brunnea, creberrime annulata. Sporx

flavse 25 \i.. Elateres ad 720 »i. Capitula masc. magna, femineis multoties

majora, palmatifida, 4-7 lobata, lobis ad 10 mm. longis, angustis, fere

ad basin usque liberis. ScijphuH parvi, regulariter breviterque dentati,

dentibus 1-2 cellulas longis.

Hab. America tropica ubique communis ; subtropica Chile et Mexico.

57. Marchantia hexaptera Rchdt. Yerh. zool. bot. Ver. Wien,

XVIII, p. 960.

Mediocris, viridis, postice fuscescens. Frons ad 3 cm. longa, 5 mm.
lala. Costa parum producta, sensim in alas attenuata. Epidermis tenera.

Stomata parva, parum prominula, ore interno parvo quadrato, 4 cellulis

angustis circumdato. Appendicula squamarum magna, late ovata, repando-

angulata vel breviter dentata, apice acuta, cellulis minoribus ubique sequi-
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magnis formata. Pedunculus carpocephali ad 1Ü mm. longiis paleaceus.

apice paleis laiiceolalis sîepe bifidis maxime barbatus. Capitula fem. disci-

formia asymmelrica. centro integro magno, umbonato. convexim Scoslalo,

basi omiiino elobulala lateque froiidiformia integerrima, celerum 8-10

lobata, lobis brenbus. siim parvo obtuso discrelis, obcunealis, apice laie

truncalis vel répandis vel leniler emarginatis, plano-patiilis. Involucra 8,

angusta. ore celliilis longis angustissimis crebre ciliato. Periauthia

briinneola. valida, ore parvo conlraclo integro. Capsula fiisco-brunnea,

laxe annula la. Sporœ flavee, 28 {j.. Elateres 660 ji. Capitula mas. femineis

aHjuimagna. brevipedunculata. palmalifida. lobis ad 6, usqiie ad basin

liberis. angiislis. Scypliuli brevissime denliciilali.denlibus 2 cellulas longis.

Hab. Tahiti (Exped. Novara. Didriclisen, Yesco, Lépine, ïhiébault,

Vieillard el Paiichel. Nadeaiid).

Die Bescbreibung des Autors stimmt so wenig mit seiner Figur übereiii,

dass es bisher nicht möglich war, die Pflanze wieder zu erkennen. Obige

Beschreibung derselben ist nach den Originalpflanzen im Wiener Museum

gelerligl.

58. Marchantia pileata iMilten. Fl. N. Zel. 11, p. 169.

Major, robusla. lenax. fusco-virens, postice purjiurascens. Frons ad

7 cm. longa, 7 mm. lata; costa angusta. parum producta, sensim in alas

validas excurrens. Stomata parva, ore interno subquadralo, 4 cellulis

auguste ellipticis circumdalo. Epidermis valida, Squamarum uppendicula

njagna, laleovata. apice rolundala, margine crebre irregulariterque denli-

culala. cellulis auguste hexagonis formata, marginalibus parum minoribus.

Peduncnlus carpocephali ad lö mm. longus, tenuis, luidus, apice paleis

linearibiissparsiiu bai'batiis; palcu' involucrales latelancoolata'. longo cus-

piiial;«'. fuscescenlt's, inlcgcrrima'. (jdpllula fem. vakh; convexa. sublioiiii-

spha;rica, basilobislongioribusdivergenli-haslala,CL't('ruMi breviter a loba,

lul)is latis truncalis vel rotundalis. iiit(M"duui lenilcr emarginatis. Iiiro-

Incrn lacerata (ips(! haud vidij. Keliqua dcsiinl (adhuc nu.sipiam rcitcria).

Hab. Seit Zealand (Coienso).

•V.J. Marchantia samoana St. ii. sp.

Mciliorris. diliilc viridis, siihtus |iurpurasceMS. Fniiis .kI 'i ( im. Inii,y;a,

<i mm. lala, leriiiis, <J)Hta hiimilis. Inui/c in alas Icnin^s ('\( iirrcMis. Stomntn

parum proiiiiniil.i. pctro inliM'ui» 'i lissn. 'i (•(•jjiijjs pl.inis, coiiico-roluutlalis

forrnaio. Epulmuis valida. .Apiinidiriiln squamarum maxima, lato ovata,

«iispidnla. iiiar«ino irrenulariter dcnlala (;l brnvili-r spinosa, cnlliiiis

Ht'l.l. MKHH. lt'>IS^., Jllljllt iH'.t'J. I'.l! .')()
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marginalibus parum minoribus, omnibus breviter hexagonis. Pedunculns

carpocephali ad 10 mm. longus, tenuis, paleis longis filiformibus fusco

purpureis villosus; barba apicalis similis; palese involucrales lanceolatae,.

longe altenualae. Capitula fem. basi late rotundala, omnino elobulala,

apice breviter 5-6 lobata, lobis contiguis, Iruncatis, sinu parvo rotundala

discretis. Involucra breviter inciso-lobata, lobis repando-angulatis. Capi-

tula mas. brevius pedunculala, plus minus regulariter peltata, lobis 5

ad 7, usque ad basin fere solutis.

Hab. Samoa (Grseffe), Viti (Graefife).

60. Marchantia subgeminata St, n. sp.

Major, antice glauco-virens, postice purpurascens. Frons ad 7 cm.

longa, 7 mm. lata. Costa crassa, haud tamen producta, sensim in alas

excurrens. Epidermis tenerrima. Stomata parva, parum elévala, ore

interno cruciato. Appendicula squamarum maxima, cordiformia, leniter

repanda, minuteque crenulata, cellulis minimis marginata, centralibus

multoties majoribus. Pedimculus carpocephali ad 35 mm. longus, basi

squamis magnis vaginatim involucraLus ibidemque maxime crassus,

versus apicem valde attenuatus, ubique paleis tortis lanatus; barba api-

calis sanguinea, paleis late linearibus apice setaceis, margine repando-

angulatis. Capitula fem. glauco-viridia, disciformia, asymmetrica, basi

recto angulo incisa, ceterum 91oba, lobis sinu brevi angustoque discretis,

apice emarginato-bilobis, parum convexis; centre lato, umbonato. Invo-

lucra hyalina, profundius lobata, lobis truncatis, irregulariter et longius

lacinulatis, purpureis.

Hab. Celebes leg.?

61. Marchantia peruviana (Mont.) Nées. Syn. Hep., p. 538.

Syn. : Grimaldia peruviana Mont, in d'Orbigny. Voy. Botan., p, 63.

Minor, gracilis, viridis, postice fusco-purpurea. Frons ad 4 cm, longa,

4 mm. lata, tenuis. Costa humilis, haud producta, sensim in alas tenues

attenuata, Epidermis tenera. Stomata magna, bene prominula, ore interno

magno, 5 cellulis angustis circumdato. Appendicula squamarum rosea,

minora, subrotunda, acuta, margine paucidenliculata, cellulis parvis,

marginaUbus duplo minoribus formata.

Reliqua haud vidi,

Hab, Peru (d'Orbigny),

In der Synopsis sind noch folgende Gharactere gegeben, die ich zur

A^ervollständigung hier hinzufüge :
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Capitula fem. intégra, subglobosa. subtus brevipilosa
;
pedunculus brevi-

pilosus. Capitula mas. discoidea sessilia. (f f)

Montagne hat in seinem Sylloge, p. 91, den alten Namen Grimaldia

peruiiaua restituirt. zweifellos mit Unrecht, da die Pflanze jedenfalls

eine Marcliantia ist und wahrscheinlich zu M. chenopoda gehört; ein

fruchtendes Exemplar ist aber nicht erhalten, weder im Pariser Museum

(Herb. Montagne), noch im Strassburger (Herb. Nees).

Oi. Marchantia Notarisii Lehm. Pug. X. p. 22.

Mediocris, tenuis, anlice fusco- viridis, postice fusco-purpurascens.

Frons ad 3 cm. longa. 5 mm. lata. Costa optime producta, angusta,

abrupte in alas lenerrimas excurrens. Epidermis tenera. Stomata parum

prominula. magna, ore interno 5 cellulis anguslis circumdato. Appendi-

cula squamarum magna, rosea, late ovata, acuminata, margine grosse

denlata vel siibspinosa. Capitula mascula palmatilida breviter peduncu-

lata. pedunculo lenui, 12 mm. longo, quadriloba, lobis oblongis, ad

medium solulis, divergentibus, ala angustissima circumdatis. ScyphuU

margine minute et creberrime ciliati. ciliis 2 cellulas longis; plantam $

haud vidi.

Hab. Chile Valparaiso (Lehmann lilius).

Lehmann beschreibt die capitula fem. als : «dimidiato-semicircularia,

cenlro obtuse umbonato, pedunculo librilligero, excentrice affixo, subtus

barbata, brevissime 4-o loba, lobis obtusis, fornicatis. Iiwolucra ore

minute fimbriato denticulato, oligocarpa; » darnach gehört die Pflanze

jedenfalls in die nächste Nachbarschaft von M. chenopodi), wenn beide

nicht gar identisch sind.

c. Incertae sedis.

^y^. Marchantia oregonensis St. Hedwigia, 1803, p. 31S.

.M«'(lif)(Tis. icniiis. viridis, poslice haud colorata. Frons ad 3 cm. longa,

.') iiiiii. I.'ita; Costa liumilis, haud producta, sonsim in alas longo atlenualas

»'xnnffMis. Epidermis valida. Slomata majiisciila. ore interno cruciato.

.{ppfiidirnla squaniaruiii rosfta. magna, rcniforiiiia, margine varie rmuo-

leque denblo-spinosa, rclliilis par\is siiliii-ipiiinagnis foiinala. Capitula

mnsruta (»arva. bn'viix'diinnilata, disi-iforiiiia, 'i-H ciciialiin ln|i;il;i. hiliis

rolundf»-[iröniitiulis.

11)3



S32 BULLETIN DE l'herbier boissier, MarchaitUa.

Hab. America sept. M* Hood. (Roll.)

Ton allen nordamerikanischen Arten unterscheidet sich diese Pflanze

schon allein durch die kreuzförmige Oeffnung des inneren Porus stoma-

tum.

Wenn ich diese und einige andere Arten unserer Gattung, obwohl ich

weibliche Pflanzen nicht kenne, hier einfügte, so geschieht es, weil sie

in Gebieten gefunden worden sind, in welchen die Gattung nur mit

wenigen Arten vertreten ist, so dass es ohne Schwierigkeit möglich sein

wird, sie später zu identifiziren. Eine grosse Anzahl Pflanzen habe ich

leider unerwähnt lassen müssen, weil sie aller Reproduktionsorgane

entbehren, obwohl manche gut charakterisirte darin enthalten sind.

64. Marchantia pallida St. Hedwigia 1889, p. 266.

Mediocris, pallide flavo-virens, postice fuscescens. Frons ad 4 cm.

longa, 5 mm. lata. Costa bene producta, late convexa, sensim in alas

lenerrimas excurrens. Epidermis tenera. Stomata humilia, parva, ore

interne 5 cellulis plano-conicis fere clauso. Appendicula squamarum

rosea, magna, cordata, acuta, margine remote obtuseque denticulata,

cellulis oblongis subœquimagnis formata. Scyphiili parvi, margine mamil-

latim armati, mamillse geminatim approximatse. Rehqua desunt.

Hab. Australia, Hume River (Miss Campbell).

Die Gattung ist in dem austrahschen Continent äusserst spärlich ver-

treten und unsere Pflanze wird nach dem oben Gesagten jedenfalls

wiederzuerkennen sein.

63. Marchantia vaginata St. n. sp.

Major, valida, coriacea sed tenuis, viridis, margine posticeque purpu-

rascens. Frons ad o cm. longa, ob ramos longe coalitos latissima, frondem

parum dissectum formans, margine valde crispata. Costa parum producta,

latissima, canales muciferos numerosos gerens. Epidermis tenerrima.

Stomata minima et numerosa, parum prominentia, poro interne 4 cellulis

plano-conicis circumdato. Appendictila squamarum magna, cordata rotun-

data, margine minute obtuseque denticulata. Pedunculus masculus tenuis,

10 mm. longus, basi squamis magnis purpureis, apice cucullatis involu-

cratus. Capitula mascula disciformia, symmetrica, 8 lobata, lobis sinu

acute discrelis, rotundatis, parum prominuUs. Scyphuli grosse lobati,

lobis contiguis, triangulatis, longe cuspidatis, medio infero margine

spinulosis. Rehqua desunt.

Hab. Japonia (Faurie, Makino, Miyoshi).
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<)G. Marchantia acaulis St. n. sp.

Major, robiisla. teiiax et dura, fusco-viridis, postice fuscescens. crassa.

Frons ad 4 cm. longa, o mm. lata. Costa valida, bene et abrupte producta,

radicellis longissimis repens, canalibus muciferis ubique percursa (in

cosla alisque). Epidermidis celluht anticaî maxime aequaliterque incras-

satie. ubique fere bi-rel tristratœ. Stoniata humilia, ore interno quadrato.

4 cellulis anguslis circumdalo. Appendicida squamarum magna, subro-

lunda. acuta, varie crenato-denlata. cellulis marginalibus liaud minoribus.

Capitula masciila asymmetrica. subsessiUa, pedunculo minimo. palmati-

fîda. lobis angustis (o vel 0) ad medium connatis.

Hab. Malacca, Perak (Ridley).

Die Pflanze ist dem ganzen Bau nach einem sehr trockenen Standorte

angepassl: darauf deuten die mächtig verdickten Epidermiszellen. welche

in "2 bis 3 Lagen übereinander liegen. Die Frons ist ferner von einer

grossen Anzahl longitudinal verlaufender Canäle durchzogen, welche

eine grosse Menge zähen, durchsichtigen Schleims enthalten, der Wasser

aufspeichert, um dasselbe allmählig wieder an die Pflanze abzugeben; die

männlichen Capitula endlich sind sitzend und liegen mit ihren schmalen

Abschnitten dem Boden ausgebreitet an, was sie natürlich leichter vor

dem Vertrocknen .schützt, als wenn sie auf einem Stiel in die Luft ragten;

biologisch ist diese Art jedenfalls die interessanteste der Gattung.

()7. Marchantia cataractaruni SdilTn. Kais. Ak. Wien LXVil,

p. lo8.

.Major, valida, viridis, postice purpurea. Frons ad o cm. longa, 9 mm.
lala, (^osta crassa. maxime protiucla, abrupte in alas validas excurrens.

Epidermis lenera. Sto)iiala maxima. bene prominentia, ore inlerno

giganleo, quadrato, 4 cellulis angustis circumdato. Appendicula si\\ii\i\va-

ruin parva, ovala. acuminala, acuta, cellulis nicdiocribiis forinala, margi-

nalibus duplo minoribus, niargine irreguiaritcr paucidenlala. Ine illic

spinosa. Hcliqua désuni.

Hab. Jaca (Schiflner).

Line gute Art, welche an iUm rie.scMigi'osscn Slduialis Icichl zu

erkennen ist.

Die naciisleheiiden zwei Arten sind ganz verküuinierle IMlanzcii. (iliiif

jeden Werlii. die ich nicht b«;.schreib(î und die zu strcicln'n sind.

K.S sind : M. (luitKjui'loba Nfcs. Syn. Ilcp.. |i. ."i^d,

M. ptisilh \. «'l M. S\ii. Ilcp.. p. :>^(i.

l!i:i
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PLANTJE SELERIANJE'

Die von D^^ Eduard SELER und Frau Csecilie SELER

in MEXICO und CENTRALAMERICA gesammeilen Pflanzen

Unter Mitwirkimg von Fachmännern veröffentlicht

von

Th. LŒSEiVER.

III

Im Jahre 1895 unternahm Dr. Ed. Seier eine zweite Reise nach

Mexico und Centralamerika, abermals in Begleitung seiner Frau

Caecilie. Es handelte sich diesmal vornehmlich um die Erforschung

der Südprovinzen Oax a ca und Chiapas, sowie um die des benachbarten

Staates Guatemala, der in seiner ganzen Ausdehnung von der West-

grenze bis zur Ostgrenze in das Gebiet der Republik Honduras hinein

durchreist wurde. Der ursprünglich gehegte Plan , auch die Halbinsel

Yucatan zu erforschen, musste wegen eines heftigen Fieberanfalles

von dem Dr, Sel er selbst heimgesucht wurde, aufgegeben werden.

Die Reise dauerte vom Herbst 1895 bis Frühjahr 1897 und nahm

folgenden Weg: Yon der Grenzstation Nuevo Leon über Monterey

mit der Bahn nach Mexico, von hier Ausflug nach Patzcuaro über

Acämbaro, dann nach Oaxaca, von wo aus eine dreiwöchentliche

Tour durch die Mixteca (Nochistlan, Teposcolula, Tlâxiaco)

unternommen wurde, darauf hinab nach Tehuantepec und weiter

über Juchitan nach ïonalâ im Staate Chiapas, von hier nörd-

^ Vergl. Bull. Herb. Boiss. II, pag. 333-566 u. III, pag. 609-629.
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Jich über den hier Sierra de los Oiielenes genannten Teil der

Sierra Madré nach Cintalapa und in ungefähr östlicher Richtung

über die neue Hauptstadt Tuxtla Gulierrez nach Chiapa selbst,

ferner nach S. Cristobal das seiner Würde als Hauptstadt dieses

Staates vor kurzem verlustig gegangen ist. und in nordöstlicher Rich-

tung nach Ocozingo. sodann direkt südlich nach Comilan und

in südöstlicher Richtung über die Grenze, die in der Nähe der all-

indischen Ansiedlungen von Tepancuapan überschritten wurde, z

den Ruinen von dem auch in botanischer Hinsicht äusserst interessanten

und bisher nur wenig erforschten Chacula in Guatemala, mit Besuch

des Urwaldes bei Valambohoch. weiter über Nenton, Jacaltenango

nach C h i a n 1 1 a und über S a n t a C r u z Q u i c h e nach der Hauptstadt G u a
"

(emala. Von hier aus wurden mehrere kleinere Reisen ausgeführt

und der Weg von Guatemala nach Chacula noch einmal zurück ge-

macht. Dabei wurden z. T. wiederholt folgende Orte passiert : Antigua,

S. Lucia, südwestlich, Sololä, Tecpam Guatemala, Totonica-

pam. Quezaltenango, westlich von Guatemala gelegen. Der wei-

tere Verlauf der Reise führt uns, nördlich von der Hauptstadt, über

Salama nach Coban, und von Salamä östlich über S. Agustin Aca-

saguastan nach Zacapa, dann den RioMotagua abwärts bis Oui-

rigua, zurück nach Zacapa, in südlicher Richtung nach Chiquimula,

von hier nach Osten über die Grenze nach Gepan in der Republik Hon-
duras, zurück in südwestlicher Richtung nach Esquipulas und Ipala

in Guatemala. Auf dieser Tour erfuhr die Reise infolge Dr. Seiers Er-

krankung ihren Abschluss. Sie kehrten zurück nach Guatemala um
dann von San José am Stillen Océan zu Schiff nach Manzanillo au

der inoxicanischr'n Küste und von hier über Golima. (îuadalajara

nach .Mexico zurückzureisen, \ on wo der Heimweg angetreten wurde.

Die Ausbeule dieser zweiten i{ei.se ist bedeutend umfangreicher als

ili<! (lererslen. Ausser i:j() Kisten mit archäoldgisclien und ethnologischen

.Materialien, welche zur Hälfte dem Berlinc^r Museum für Völkerkunde,

zur Hälfte dem American Museum ()f natural history in New York zu-

lUtlen. wurden noch i'i\)ori.M)i) l'flanzcn gesamiiMJi. /.iim Tri! jn mehreren

Exemplaren, .\iich diese SammliMig isl im wesciilln hcn vorziiglicli kon-

hcrviert und nicht niu' an I nifaiit;. sondeni aiidi durch ^«'iiaue Angaben

über Standorte, Verwendung i'lc. nucli wni voller als die der erst(Mi Reis(î

und bildet sowohl durch die betiäcliilichc Anzahl neuer Arl(Mi. als auch

dunli die Wiederaullindiing mancher bisher (,'rsl ein «nier wenige Mal

Ken.'! in melier Arien eine wichtige Bereicherung des k^l. Ilerbars zu
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Berlin , dem laut Yerlrag die erste Sammlung geschenkweise überwiesen

wurde, während die ersten Dubletten Dr. Sei er für sich, die zweiten für

das Herbar zu New York bestimmt hatte.

Im Folgenden soll nun ein Verzeichnis der Arten der zweiten Reise

gegeben werden. Es wurden dabei auch noch die wenigen Familien der

ersten Reise, soweit ihre Bearbeitung noch unerledigt geblieben war^

hinzugenommen. Es sei hierbei bemerkt, dass die Nummern unter 1000

der ersten, die übrigen der zweiten Reise entstammen.

Bei der Bestimmung selbst hatte ich mich der Mithülfe folgender

Herren zu erfreuen : C. B. Clarke (Cyperaceeu), A. Engler (Araceen)^

R. Schlechter (Orchidaceen), C. de Candolle (Piperaceeti), 0, von

Seemen (Salicaceen, Betulaceen, Fagaceen), G.Lindau (Polygonaceen,

Acanthaceen) , H. Harms (Leguminosae, Meliacex, Passifloraceae, Aralia-

ceœ), J. Urban (Tunieraceae), E. Gilg (Loasaceœ), E. Ko ebne {Lythra-

ceœ), J. Donn. Smith (Gesneracex), P. Graebner (Caprifoliacese). Es

ist mir eine angenehme Pflicht, allen diesen Herren für ihre Mitarbeit,,

ebenso wie Herrn Dr. Seier selbst, der so freundlich war, das Manuscript

bezüglich der Rechtschreibung der Ortsnamen durchzusehen, meinen

verbindlichsten Dank auszusprechen. Die Familien, bei denen nichts an-

gegeben ist, wurden von mir selbst bestimmt.

CYPERACEM II det. C. B. Clarke.

Pycreus helvus Liebm. sub Cypero.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas in alveo rivi ad Tonala : Sei. n. 2014. —
Flor. : Febr.

P. piceus Liebm. sub Cypero.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan adPâtzcuaro : Sel. n. 1223. — Flor,: Oct,

Cyperus amahilis Vahl.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenan^o, ad Malacatan : Sel. n. 3282 et

3283. — Flor. : Sept.

C. Luzulœ Retz.

Hab. in Guatemala, in dept. Izabal in valle « Rio Motagua » ad Los Amates :

Sel. n. 3337. — Flor. : Jan.

C. scaberrimus Nées (= C. B uckley i Brition).

Hab. in Guatemala, in dept. Huahuetenango^, in distr. Nenton, in Llano ad

Uaxackanal : Sel. n. 2710. — Flor. : Aug.

C. seslerioides H. B. K.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango , in pratis humidis ad Jacalle-

nango in 1610 m. altitud.: Sel.: n. 2932. —Flor. : Jun.
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C. Surinamensis Roxb.

Hah. in Mexico, in prov. Oaxaca ad rivulos, in silva montana supra San Carlos

Yauhtepec. in prov. Chiapas in alveo rivi ad Tonalà, et in Guatemala in dept.

Izabal in vaiie m Rio Motagua » ad Los Amates: Sel. n. 1760, 1888, 3356. —
Flor. : Jan. et Febr.

Mariscus alpinus Liebni. sub. Cypero.

Hab. in Guatemala, in dept. Izabal in valle « Rio Motagua » ad Los Amates;
Sel. n. 33o8. — Flor.: Jan.

M. flabelliformis H. B. K. (^ Cyperus Caracanus Liebm.)

Hab. in Guatemala, in dept. Escuinlla ad San Andres Osuna et in dept. Hue-
Imelenango ad Jaoaltenango : Sel. n. 2578 et 2860. — Flor.: Maj.

il. MiUisii H. B. K.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenan^o, in dislr. Nenton ad Chaculà:
Sel. u. 2864.

hylliiiya pitiiiila Michx.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in alveo rivi ad Tonalà, et in Guatemala, in

dept. Escuintla ad rivuli ripam apud San Andres Osuna : Sel. n. 1887 et 2566. —
Flor. : Febr.-Maj.

A', odorata Vahl.

Hab. in (iuatemala, in dept. Escuinlla inter lapides in Finca Los Diamantes:
Sol. n. 2451. — Flor. : Nov.

Hfleocliaris genicukUa R. Br.

Vulg. : « camalote ».

Hab. in (jualemala, in dept. Alta Vera Paz, iti fossis ad Petel apud. Cobaii :

Sel. n. 2403. — Flor: Dec.

//. uclireatn Nées.

Hab. in Mex., iii prov. Chiapas in slagnosis ad Comilaii: Sel. ii. 2773. —
Flor. : .\uj:.

Fhnhristylis //(onos^flc/j i/o Hassk. forma spiculis duahus siibrara.

Hab. in Guatemala, in dept. Hueliuetenango, in collihus siccis in 1600 m.
allitud. ad Clia.uià : Sel. n. 2964. — Flor.: Jun.

flulhoxlylis cnpilUiri'i Kuiilh.

Hab. i(i (iuateiiiala, in dept. Iluehuctennngo, in dislr. .Ni'iidui. iii inniitilius

calcareis iuxta l'axackanal : Sel. n. .3097. — Flor.: Jul.

li. Funckii Slfiid. sul». Isolt'jßiilc (= Scirims lictcnicarpii^ S. Walsmi).

Hab. in Guatemala, in depl. Hueliuelcnan;.'(i ad. .Malacalaii : Sel. n. 32H4. —
Flor, : S<'pl.

l)icltromenii cilintu V'alil.

Mal). III <iuat<-mala, in d«-pl. Hueliiictonan^M in iiIikIm sii|ira Nciiliui iii

12110- 1400 m. alliluil.: Sel. n. 2H01I. - Flor. : Jun.

II. radicam (Jiain. et Schlerhld.

Hah. in (iualemala, in dtpl. l/abai in valli* •' Rin Mnla{.'iia > apud Los Amalrs:
SeL n. 33Ö«. — Flor.: Jan.
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Rynchospora aristata Boeck. {= Calypstrostylis Schiedeana Liebm.)

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton, inter plan las,

in campis anno prsecedente Zea plantata olitectis propullulantes in regione

montana humida apud Yalambohoch et in silvis umbrosis ad Trinidad : Sei.

n. 2722, 3076. — Flor. : Aug.

R. cyperoides Mart.

Hab. inMex., in prov. Chiapas in pratis apud Comitan : Sei. n. 3077. —
Flor. : Aug.

R. polyphylla Vahl.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton, ad Yalambo-
hoch in Silva primaeva : Sei. n. 3044. — Flor. : Aug.

R. velutina Boeck. var. semihirsiUa (Boeck.) G. B. Clarke.

Hab. in Guatemala, in dept. Alta Vera Paz, in fossis ad Petet apud Coban:
Sei. n. 2401. — Flor.: Dec.

Scleria bracteata Cav.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Chilon, in clivis ad San Martin:

Sei. n. 2280. — Flor. : Mart.

Uncinia Jamaicensis Pars.

Hab. in Guatemala, in dept. Chimaltenango, in umbrosis atque humidis cu-

pressetis in Sierra Santa Elena apud Tecpam Guatem. in 3000 m. altitud. : Sei.

n. 2353. —Flor.: Sept.

Carex cladostachya Wahlbg.

Hab. in Mexico, in prov. Chiapas, in distr. Comitan in silvis umbrosis ad
Sacchanä. et in Guatemala, in dept. Huehuetenango ad Chacula : Sei. n. 3043
et 3221. — Flor.: Aug.

C. Halleriana Asso.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton, in silvis et

collibus calcareis ad Chacula in 1600 m. altitud. : Sei. n. 2835 et 3123. — Flor. :

Jun. et Aug.

ARACE^, det. A. Engler.

Anthurium Seleri Engl, in Bot. Jahrb. XXY 1898, p. 459.

Habit, in Guatemala, in dept. Huehuetenango in silvaticis supra parietinas

calcareas iuxta Chacula : Sei. n. 2643. — Flor. : Apr.

Dieffenbachm Oerstedii Schott, Engl, in Bot. Jahrbuch. XXYI, p. 336.

Hab. in Guatemala, in dept. Escuintia in valle Cucunya iuxta San Andres
Osuna : Sei. n. 2389. — Flor. carn. : Maj.

ORCHIDACEM, det. B. Schlechter.

Piatanthera sparsiflora Schltr. {^ Habenaria sparsiflora Watson).

Hab. in Guatemala, in prov. Chimaltenango, in apertis cupressetorum prope
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Tecpam Guatemala in «Sierra S. Elena» : Sel. n. 2294; in prov. Quezaltes-

naüfjo, in silvis montium iuter Totonicapan et Los Eneuentros : Sel. n. 2295.
— FI. virid. : Sept.

Habenaria chjpeata Ldl.

Hab. in Guatemala, in provinoia Huehuetenango, in pinetis apertis prope San
Andres: Sel. n. 3226. — Sept.

H. diffusa A. Rieh, et Gai.

Hab. in Guatemala, in provinoia Huehuetenango. in fruticetis prope San
Andres : Sel. 2736. — FI. virid. : Sept.

H. maculosa Ldl.

Hab. in Guatemala, in provinoia Alta Vera Paz. iu graminosis, ad Petet prope

Coban: Sel. n. 3408. — FI. alb. : Dec.

H. filifera Wats.

Habitat in Guatemala, in provinoia Huehuetenango, in humidis prope Cuesla

de la Concepcion : Sel. n. 2739. — FI. virid. ; Sept.

Nahe mit der ohilenischen II. maxillan's Ldl. verwandt, von ihr jedoch durch
<lie bedeutend längeren vorderen Segmente der Sepalen, das Labellum und den
weniger stumpfen Sporn unterschieden; auch habituell durch gleichmässigerc

Belaubung zu erkennen. Sollte nicht Reichenbachs //. niaxillan's in Reitr.

Orch. Cenlr. Amer, hierhergehören? Das plötzliche Auftreten einer rein chi-
enischen Art in C en tra I-Ameri ka scheint mir sehr zweifelhaft.

//. Seleronim Schllr. n. sp. Gracilis erecta vel adscendens, c. 40 cm.

aita; caiile tereti, subflexuoso. pennae anserinae crassiludine, folialo,

glaberrimo; foliis ereclo-palenlibus oblongis vel oblongo-elllpticis, gla-

berriniis. reticulato-venosis. bas! vaginantibiis u.sf|ue ad 7 cm. longis. ad

apiceiii caulis \er.si)s sensiin decrescenlibus; racemo oblongo vel cyündrico

laxe purifloro; bracleis ovalis aculisvel acuminatis ovario gracililer pedi-

collalo iniillo brevioribiis: floribiis viridi-flavesceiilibiis Ulis //. (ilat/eHk.

fere a-quiinagiiis; .sepalo intennediu suborbiciilari obtuso, Ü.O cm. diaiu.,

cijcullalo. sepalLs laleralibiis denexi.s obliqiiis lale oblongis apice breviler

acuininali.s 0.0 cm. longis, medio fere 0,4 cm. lalis; pelalis ereclis oblongis

a(iice Iriincalo-oblusissimis. carnosiilis. basi band dentatis. 0,5 cm. longis.

medio fere O.'iau. lalis; labello (bdlexo. lineari obliiso. basi inlcrdiiiii

nlriiique denliciiln miniilo donalo. O.H cm. longo, vix 0.2 cm. lalo, caino-

.sijlo. (MJr.-ir«; liliformi acuto dciii-ndcnlc. ov.iriiim biMic oxccdciito. c. 3 cm.

longo; anlliera emarginala, (;iii.ilibiis gracilibus adscendenlibiis; roslello

hiiinili, lobo iiilermedio Iriangiilari oblusiusculo carnoso; ])roc(;ssibns

.sligm.'ilicis crn.ssis, clavalis, canilibiis antlicrariMii diiplo bn;\ ioribiis, .ipicc

i-obaTenlibus; ca[)siila clavaUi. glabra. [ledicollabi.

Hahilal in (iiialt-niala , in prnvinna All.i Vi-ra l'a/, ad iiiarL'iM(s silvanim
|ir<»iH' Coban : Sei. n. 2192. Him-,
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Diese Novität gehört in die Gruppe der Odontopetcdce und zwar in die Nähe der
H. alata Hk. Sie weicht von dieser in vielen Charakteren ab, so im Habitus, dem ge-
stielten Ovarium und dem langen fadenförmigen Sporn.

H. vaginata A. Rieh.

Habitat in Mexico: In provincia Chiapas, in pratis humidis prope Comitaii :

Sei. n. 3041. — Fl. virid. : Aug.

Spiranthes aurantiaca Hemsley.

Habitat in Mexico , in provincia Chiapas, in pratis humidis prope lagunaiu

Tepancuapam : Sei. n. 2311. — Fl. aurant. : Aug.

S. cinnabarina Hemsley.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in graminosis lapidosis-

que prope Chaculä, alt. c. 1600 m. : Sei. n. 2398; in collibus calcareis iuxta

Uaxackanal : Sei. n. 2396, 2399, 2386. — Flor, aurant. : Jul.-Aug.

S. ochracea A. Rieh, et Gal.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in umbrosis quercetorum
iuxta Uaxackanal solo argillaceo: Sei. n. 3068. — Flor, albid. viridi-venos. : Jul.

Verglichen mit dem Original in Paris durch Herrn Fi net. Nicht im Hemsl.-
Biolog. erwähnt.

Craniches Schaffneri Rchb. f.

Habitat in Mexico, in provincia Mechoacan, in fruticetis humidis inter Sela-

ginellas supra «Monte Calvario» prope Patzcuaro : Sei. n. 1285. — Flor,

virid. : Nov.

C. tliysanochila Roh. et Greenm.

Habitat in Mexico, in provincia Oaxaca, in umbrosis pinelorum quercetorum-
que prope Canada Sta. Maria in solo calcareo: Sei. n. 1409. — Flor, nivei :"Dec.

Ponthieva glandulosa R. Er.

Habitat in Guatemala, in provincia Salama, in silvis montium ad Cuesta de
Choacuz : Sei. n. 2444. — Flor, albid. : Dec.

P. Guatemalensis Rchb. f. ?

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango. in clivis montium supra

Tod. los Sanlos: Sei. n. 27o6. — Flor, albid. : Sept.'

Microsiylis longisepala Ridl.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in graminosis silvarum

humidarum pr. Pocobastic : Sei. n. 30o0. — Flor, virid. : Aug.

M. mimitiflora Schltr. n. sp. Erecta, habitu M. monophyllos Ldl., 15-20 cm.

alta, herbacea ; caiile stricto, niedio unifoliato, tereti, glaberrimo, basi vagina

brevi excisa (an semperf) donato, c. 0,3 cm. crassitudinis; folio erecto vel

siibereclo lanceolato-oblongo oblusiiisculo. basi vaginanle, 7-8 cm. longo,

medio fere vix 2 cm. lalo; spica subdense multillora cylindrica, folium

excedente; bracteis minutis deltoideis, erecto-patentibus, pedicello florum

multo brevioribus; floribus graciliter pedicellatis, in genere minimis,

viridibus; sepalis sequalibus lineari-ligulalis oblusis, uninerviis, 0,1 cm.

longis; petalis-linearibus obtusiasculis, sepalis pauUo brevioribus; labello
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concavulo erecto. deltoideo aculo vel leviter acuminato. basi auriculato has-

talo. 0.1 cm. longo, basi intus callis2 miiuilisrotiiudatisornalo; coliimna

brevi: anthera obtiisa: ovario graciliter pedicellalo clavato, glaberrimo.

Haliilat in Guatemala, ia provincia Huehuelenango. in planitie inter Todos
los Santos et Cliiaulla. ail. 3000 m.: Sel. n. 2347. — Flor, virid. : Sept.

Ich schlage vor. ilie eben beschriebene Pflanze neben M. viajaiithemU'olia Rchb. f.

aus Mexico unterzubringen. Die Gestalt des Labeliums ist ähnlich, doch sind die
Blätter erheblich verschieden, ebenso die Sepalen und Fetalen. Unter allen bisher be-
kanntgewordenen Arten hat 3/. minutißora die kleinsten Blüten.

SteUs Gnatenialeiisis Schür, n. sp. Gracilis, ciespilosa; caulibiis gracili-

biis. leretiusciilis. vaginis 2, alte vaginaulibus vestitis. glaberrimis; folio

lanceolalo-nblongo apice breviter et obtuse bilobulato, basi sensim in

pelioluni angustato, coriaceo. petiolo incliiso (5-9 cm. longo, medio fere

1 cm. lato; spicis gracilibus vulgo geminis laxe multilloris. folium plus

minus excedentibus. interdum paullo breviorioribus; bracteis cucullatis

obtusis, ovario pedicellalo aKpiilongis. glabris; iloribus parvulis nutanli-

bus luride virescentibus. bilabiatis; sepalo dorsali concavo oblongo ob-

liiso, trinervio, glaberrimo, 0.2 cm. longo, sepalis lateralibus inlermedio

paullo brevioribus Irinerviis in labiuni inferius late oblongum apice bre-

viter excisum connatis; petalis minutis rhomboideisobtusangulis; labello

orbiculari apice in apiculum brevem produclo, concavo, intus, longitii-

dinaliler lineis 2 incrassalis ornalo, sepalis crassiore, petalis paullo majore;

ovario cyliiidrico, pedicello a'fpiilongo.

Mahilal in (iualcniala. in [iroviiicia lliielmcU'nango, epi[)liylica in arhoriliiis

Silva- prini.evai prope Yalamhuliocli : Sei. n. 2316. — An^'.

In der Gruppe der Labiatœ neben 6'. pordipc^ Hrhb. f. unterzuljringen.

PleurothalUs spec.

Habitat in .M<'xici), in provincia (Chiapas, cpipln lii-a in i|ui'rci'iis iiili-r Uaiincin'

fl Yaxha: Sei n. 2(j'iö. ~ Flur. llav. : Marl.

Sätntliche Blüten des einzigen Kxein()larea sind in ihrer Kntwicklung bereits zu
weit vorgCBchiitten. CJffenbar gehurt rlje Hfianze zur Gruppe der « hloin/tiUv».

I'liysoxiphon Loddii/esii Ldl.

Habitat in Mtîxico, in prnvin<-ia ( Jiiapas, in ipicrcclis inlcr IJaiiiicMc et Yaxlia :

S'' 1. n. H')'t'i /fiim n : Eiiiili-uilro orlnnrro Ldl. et h : lùiiili'iidr. iidIiiIiuIIidiic S\v.). ;

«•l in fiiiatcniaja. in pros initia Hn<'liii<'tt'nan{,'() , epipliylira i[i laipilins calcariMs

|>ri»p<- (Jucn Santo : Sei. n. 21>95. — Flor. aiir. : Marl, d ,liil.

littcliiliis tinenrix It. I'.r.

Haliilal in (îiiatiMnala, in pri)\ini-i;i lini'liiK'li'naMj^'i), i'j)ipliyli('a in arlmriluH

rnpihusqiie iuxta Uaxackanal : Sil. n. 27i"i. hNor. res.: Aug.

J sp<-.-,

Haliilal Ml .M<-\ii'o, in jtros inria Oliiapas. t-piplivlica in i|ii('i'i-iliii>; iiixla liiiii-

krtiial: Sei, n, tiM a. — Marl.

Kxoriiidnr idiiin |{1iU'mi.

l^^
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J. spec.

Habitat in Mexico, in provincia Chiapas, una cum praecedente : SeJ. n. 2604 6,

— Mart.

Exemplare ohne Blüten.

Seraphyta diffusa Schltr. (= Epidendrum diffusum Sw., Seraphyta multiflora

Fisch, et Mey.)

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in quercetis prope Cha-
culâ, iuxta Uaxackanal, alt. 1400-1600 ped. : Sei. n. 2320 u. 2321. —Flor,
fusco-purpur : Aug.

Cœlia macrostachya Ldl.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in rupibus calcareis erosis

prope Chaquial : Sei. n. 2344. — Flor. ros. : Sept.

Arpophylhim alpinum Ldl.

Habitat in Guatemala, in provincia Chimaltenango, in cupressetis montium
« Sierra Sta. Elena » alt. c. 3000 m. : Sei. n. 2307. — Fl. ros. : Sept.

.4. giganteum Ldl.

Habitat in Guatemala, in provincia Escuintla, epiphytica in arboribus sil-

varum primaevarum prope Fiuca Java : Sei. n. 2455. — Nov.

Hartioegia piirpiirea Ldl.

Habitat in Guatemala, in provincia Chimaltenango, in quercetis prope Poaquil :

Sei. n. 2623. — Fl. lœte ros. : Apr.

Epidendrum atropurpureum Willd.

Habitat in Mexico, in provincia Chiapas, epiphyticum in arboribus rupibusgue

prope Cerro de Tonalä: Sei. n. 1803. — Fl. brunn., labello purpureo : Febr.

E. auranliaeum Batem.

Habitat in Guatemala, in provincia Chiquimula, in pinetis et in rupibus supra

Esquipulas : Sei. n. 3423. — Flor, aurant. : Jan. (Specim. cult. : Sei. n. 2545).

E. ciliare L.

Habitat in Guatemala; in provincia Huehuetenango, in arboribus prope Quen
Santo, alt. 1300 m. — Sei. n. 2315. — Flor. niv. : Aug.

E. cochleare L.

. Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in quercibus prope Chacula :

Sei. 2306; in arboribus prope Quen Santo : Sei. n. 2328 u. 3002. — Jul.-Sept.

E. erubescens Ldl.

Habitat in Mexico, in provincia Oaxaca, in Cerro San Felipe : Sei. n. 1401. —
Nov.

E. glumaceum Ldl. var?

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in quercibus propeChacula :

Sei. n. 2327. —Aug.
Es ist wahrscheinlich , dass diese Pflanze als neue Art zu betrachten sein wird

;

leider ist das Material zu spärlich um hier diese Frage endgültig zu entscheiden.

E. ochraceum Ldl.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in rupibus prope Quen
Santo, alt. 1300 m. : Sei. n. 2991: et in prov. Chimaltenango in quercibus
prope Poaquil : Sei. n. 2394. — Fl.'flavid. : Apr. et Jul.
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E.papyriferum Schltr. n. sp. Gracilis. decumbens. pseudobulbis anguslis

subcylindricis. basin versus paullo dilatalis, vaginis papyraceis arcte am-

plectenlibus vestilis, o—7 cm. longis supra basin O.o cm. diam. 2- (vel

rarius 3-) foliatis ; foliis linearibus oblusis. apice breviter ac obtuse bilobu-

latis. 13— 17 cm. longis. medio fere 1—l,2cm.laUs; pedunculo terminait

gracili. folia paulo excedente. basi vagina arcte ampleclentevestito, medio

squamellis 2—3 minulis deltoideis acurainatis ornato; racemo laxe phiri-

floro. folia excedente; bracteis minulis deltoideis ovario pedicellatomulto-

lies brevioribus; lloribus erecto-palentibus < llavidis brunneo-punctatis »

(fde. collectons) c. l.o cm. diam.. crassioribus; sepalis obloiigo-ligulatis

basin versus paullo anguslatis. apice oblusis. trinerviis, 1.2 cm. longis,

infra apicera 0.3 cm. latis; petalis ereclo-palentibus oblongis oblusis vel

breviter apiculatis trinerviis. sepalis valde similibus. vix minoribus^

labello columna.' basi tantum adnalo, trilobo, medio callo aureo apice

trilobulato longitudinali ornato, 1,2—1,3 cm. longo, lobis laleralibus ob-

longis valde oblusis. lobo intermedio oblongo truncato-obtusissimo, laté-

rales excedente. margine undulato-crispato, labello medio apice loborum

lateralium 1.2 cm. lato (explanato); columna semilereli; 0,4 cm. longa,

clinandrio, Irilobo. lobis aile laceratis; auihera subglobosa obtusissima

polliniis ovoideis corapressis; ovario pedicellalo clavalo glaberrimo.

Habitat in.Mexici^ in provincia Chiapas, in quercetis inler Bahucuc et Yaxlia:

S.-l. n. 2C03. — Mari.

In lier Sektion Zinc'/c7/ani zur Gruppe der a Sarcochila» zu bringen, daselbst mit
A", ochraceum Ldl. verwandt. Durch bedeutend grössere Blüten und durch das La-
belluni ausgezeichnet.

E. polyanthuui Ldl.

lialiilat in (inaU-niala, in provincia Huelinetonango. epipliylicuin in arhorilius

nipihusquf' prope (Juen Santo: Soi. n. 23i'i. — Fl. flavid.: Jul.

/'.'. rniliitluiii Ldl.

Mahilat in («iiatffiiala, in provincia nni'liuelenaM;,'o, in cpiercolis intnr Uaxac-
kanal »-l <;an-fpiinlii', all 1300 rn. : Sei. n. "iMi. — Flor, llavesc. : Jul.

/'.'. radicam Pav.

ifahital iti .Mexico, in provincia (Miiapas, in silvis inontinni inlor Oxrhiic it

.^an .Martin : Sf;l. n. 2")1>0 cl in (inalcMiiala, in provincia Issciiinlla, in Irnlictilis

"•ax'tsisipjf ifi rivulis vulcani << dt-l Fuf^fo > propi- Asuncion : Sei. n. 246(), —
Flor, auranliac. : Nov.

E. terrucoium Sw. (nee. I^ll.)

Ilaliitat in Mexico, in provincia (Miiapas, in nionlihns inlcr Oxclinc cl San
Marlin; Sei. n. 2019. - Fl. aihi.l. : Marl.

Mfirneyllium Gemma llclih. f.

Habitai in (iualernala, in [irovincia ilueliiielenani^'o, in rii|iil)iis caliarois prope

gu'n .Santo: Sei. n, 2817. - Fl. ros. : Jul.
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Lcelia auiumnalis Ldl.

Habitat in Mexico, in provincia Oaxaca, inCerro de San Felipe : Sei. n. 1400.— Nov.

Sobralia décora Batem.

Habitat in Guatemala, in convalle umbrosa juxta flumen «Rio de Vacas »,

ad Salida de Izabal : Sei. n. 2296. — Fl. roseis : Oct.

S. macrantha Ldl.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in truncis arborum in

quercetis prope Chaculâ, alt. c. 1600 m. : Sei. n. 2397. — Flor. ros. : Aug,

Bletia campanulata Lalav. et Lex.

Habitat in Mexico, in provincia Mi choacan, in fruticetis clivoruni supra Monte
Calvario prope Patzcuaro : Sei. n. 1216. — Fl. violaceo-purp. : Nov.

B. Parkinsonü Hook.

Habitat in Mexico, in provincia Oaxaca, in clivis lapidosis calcareis prope

San Miguel Achiutla: Sei. n. 1461. — Fl. pallide violac. : Dec.

B. verecunda R. Br.

Habitat in Mexico, in provincia Chiapas, in silvis montium juxla viam ad
Cinacautan : Sei. n. 2268, in monte Cerro de Tonala : Sei. n. 1849, in clivis

montium inter Oxchuc et San Martin : Sei. n. 2200. — Fl. ros. vel violac. :

Febr.-Mart.

Govenia deliciosa Rchb. f.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in fruticetis humidis
prope Yalambohoch: Sei. n. 232o. — Flor, flavesc. : Aug.

Maxiilaria vel Ornithidium sspp.

I. Habitat in Mexico, in provincia Chiapas, in quercibus juxta Hunkanal : Sei.

n. 2319. — Fl.brunn. : Mart.

Leider ist das Exemplar ohne Blüten.

II. Habitat in Mexico, in provincia Chiapas, in quercibus inter Bahucuc et

Yaxha : Sei. n. 2646. — Fi. flav. : Mart.

Ebenfalls ohne Blüten.

Oncidinm ornithorrhynchium H. B. Kth.

Habitat in Guatemala, in provincia Escuintla, in arboribus silvarum primae-

varum prope Finca-Java : Sei. n. 2453. — Fl. pallide ros. : Nov.

0. reßexum Ldl.

Habitat in Guatemala, in provincia Escuintla. in arboribus silvarum primse-

varum prope Finca-Java: Sei. n. 2454. — Fl. aur. brunneo-macul. : Nov.

Odontoglossum bictoniense Ldl.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, terrestris in silvis prope
Cuesta de la Goncepcion : Sei. n. 2326. — Sept.

Orchidacearum species indeterminabilis.

Habitat in Guatemala, in provincia Huehuetenango, in truncis arborum in
silvis primaevis prope Yalambohoch: Sei. n. 2305. — Aug.

Die Pflanze gehört vielleicht zu den Gongorinœ, kann aber nicht bestimmt werden,
da die Blüten gänzlich verdorben sind.
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PIPEllACE.E det. Cas. de Candolle.

Piper anijuslifolium R. et Pav.

\'ulg. : «Cordoncillo».

Hab. in Mex.. in prov. Hidalgo prope Huejulla: Sel. n. 887. — Flor. Apr.

P. subpeltatum Willd.

Hab. in Guatemala, in dept. Izabal in valle Rio Motagua in palmeti margine
ad Los Amates: Sel. n. 3327. — Flor.: Jan.

P. tuberculatuin Jacq.

Vulg. : nCoriloncillo».

Hab. in Mex., in prov. Chiapas ad ripain fluvii ad ïoiialà : Sel. n. 1872. —
Flor. : Febr.

P. unguiculalum R. et Pav.

Vulg.: «Cordoncillo», « yè-dâna».

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, in distr. Tchuantepec ad Huilotepec: Sel. n.

177Ü. — Flor.: Jan. — Wird wegen seines Wohlgeruchs zur Bekränzung der

Heiligenbilder verwandt.

Peperomia galioides Kunlh.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan in uiuris ad Tzintzuntzan ; Sei. n. 1329. —
Flor. : Uct.

P. hispidula A. IJiet.

Hab. in Guatemala, in dcpt. Huehuetenango, in dislr. Jacallenaiigo ad Todos
los Sanlos inter murorum lapides: Sel. n. 2745. — Flor. : Sept.

P. peUiicidn Kunth.

Hab. in Guatemala, in dopt. Huehuetenango inter Todos los Santos et Chiantia

in cordillera : Sei. ii.31IV. — Flur.: S('|)l. — Del. John Doiin. Suiitli.

P. reßexa A. Üietr.

Hab. in Mex., in [trov. (Chiapas, in dislr. Coniilaii, in arlidrilms ad lliinkaiial :

Sei. n. 2347. — Flor.: .Marl.

/'. umhilicata R. et I'av.

Hab. in (iuatojnala, in drpl. Huehuetenango inter Todos los Sanlos d Cliiaiilla

Ml rordiller-T' clivo in s.ixis et in dislr. Malacalan in Kstaiicia de la Virgeii in

arbornni pede: Sei. n. 2731 et 2743. — Flor. : .Sept.

SMJCACK.i:, ilel. (). von Sccmcii.

Salix taxifolia Kunlh.

Hab. in Met., in |irov. ()axa<'a in diütr. Vanbtepr'c in vallo lluvii « Tebiian-

l((X'<- ., jnfra Tololapaiii : Sd. n. I7.'it). — Flor, (il frucl. : Jan.

iiii.i.. iiRttii. (KitsH., jnilNl IH'JU. 37
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BETULACEjE, det. 0. von Seemeii.

Abins Jorullensis H. B. K. var. castanifolia Reg.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, ad rivulos prope Tlaxiaco et prope S. Martin

Sei. n. 1459 et 1470. — Flor, et fruct. : Dec.

FAGACE^, det. 0. von Seenien.

Quercus acutifolia Née var. angustifolia DC.

Vulg. : « encino de agua», « arbol de agua», «tnu-nyii» (mixt. = «Baum des
Landes »).

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca in distr. Nochistlan in silva montosa supra

Tecomatlan: Sei. n. 1595.

Q. acutifolia Née var. Bonplandii DC.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca in distr. Nochistlan in silva montosa inter

Cuauhtlilla et Quilitongo, et in distr. Chiapas in clivo Haciendse de Calvario:

Sei. n. 1484 et 2072. — Flor.: Mart.; fruct. : Nov. — In Nochistlan «Bestand
bildend mit encino blanco (= Q. ohlongifolia Torr.) und Thuya».

Q. acutifolia Née var. lanceolata DC.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, in distr. Cuicatlan prope Salome: Sei. n.

63. — Fruct. : Jun.

Q. conspersa Benth.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, in silva montana inter San Carlos et San Bar-

tolo Yauhtepec: Sei. n. 1630.

Q. conspersa Benth. vel affinis.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Comitan in pineto-querceto inter

Bahucuc et Yaxha: Sei. n. 2583. — Hör. et fol. novell.: Mart.

Q. Hartwegii Benth. vel affinis.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in pineto inter distr. Tonalâ et Tuxtla Gu-
tierrez ad Cuesta San Fernando: Sei. n. 1853.

Quercus Mexicana H. et B. (= Q. crassipes H. et B.).

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton in montibus
calcareis parce silvigeris ad Uaxackanal : Sei. n. 2667. — Fruct. juven. : Aug.

Q. ohlongifolia Torr, vel affinis.

Vulg. : « chaparro », « encino blanco ».

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, in distr. Nochistlan in Canada infra Cuauht-
lilla, et in distr. Tlacolula in Canada supra Totolapam totos montium clivos cum
Acaciis et Cereis obtegens, et in distr. Yauhtepec apud Agua escondida : Sei.
n. 1483, 1752, 1757.

Q. polymorpha Cham, et Schlechtd.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton in collibus cal-

careis in 1300—1400 m. altitud. ad Uaxackanal, silvas formans cum Thuyis,
Acaciis, Ficis, aliisque : Sei. n. 3067. - Fruct. juven. : Aug.
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Q. reticulata H. et B.

Vulg. : «chaparroB. «tnu-yaha» (inixt. = «gemeii.er Bauni »?).

Hab. iu Mex.. in prov. Oaxaca, in distr. Nochistlan in silva montana inler

Cuauthlilla et Quilitongo et supra Teconiatlan. silvas formans cum aliis quercuum
speoiebus et cum Thuyis : Sel. n. 1482 et lo93. — Flor, et fol. novell. : Dec

n. reticulala H. et H. var. Segoviensis Wg.
Vulg. «ennino ainariilo ». «tnu-yâa».

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca in distr. Nochistlan in silvis montanis supra

Teconiatlan et supra San Carlos Yauhlepec et in prov. Chiapas in distr. Coniitan

una cum pinis supra Saconeja: Sel. n. 1394. 1761, 2586. — Flor, et fol.

novell.: Mart.

<J. reticulala H. et B. vel affinis.

Vulg. : « encino amarillû ».

Hab. in Mex.. in prov. Oaxaca, in distr. Nochistlan ad Cuauhllilla et in silva

montana inter San Carlos et San Bartolo Yauhtepec : Sel. n. 1587 et 1631.

Q. tomentosa Willd.

Hab. in Mex.. in prov. Oaxaca, in distr. Cuicatlan prope Salome, et in Guate-
mala in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton in montibus calcareis parce silvi-

''eris ad Uaxackanal : Sel. n. 62 et 2668. — Fruct. : Jun. et Am.

MORACE.E.

Dorslenia contrajerva L.

Hab. in Guatemala, in dept. Escuintla in locis humidis umbrosis in valle Cu-
cunva apud Los Diamantes et in dept. Alta Vera Paz ad Coban : Sel. n. 2512
ft .3411. — Flor.: Maj. et Dec.

POLYGONAChLE H., det. G. Lindau.

Eriorjonum annmim Null.

Hab. in Texas ad Cotulla: Sel. n. 1020. — Flor. : Od.

Polygonum spec. forsaii nova.

Il.ib. in Guatemala in dopl. Hnehuelenan^'o in Cuesla de la Concepcioa siib

fruliril)ns: S cl. n. 3245. — Fbtr. ; Sept.

Coccoloba spec. aflinis C. Schiedeanœ Lind., vercsimi liier nova.

Hall, in .Mexico, in prov. Oaxaca in ripa lluvii Arroyo ad S. Carlos Yauhtepec:
Sel. n. 1642. — Frin-l. ; Jan.; tlorib. mancis.

C. Liebiiifitiiiii Lindau.

Mall, in .Mexicu. in [)n)V. Oaxafa in coHibus aridis ad Teriuisisllan : Sel. n.

17i'.>. - Flur.; Jan.

Triplarii auriculala .Meissti.

Hall, iti Mexifo in prov. Cliiapa.s in silva inler Ta[);ina et La Junta in distr.

Tunalîi: Sel. n. 2015. - Frucl. : Febr.
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Podoptenis mexicanus H. B. K.

Hab. in Mexico in prov. Oaxaca in collibus aridis ad Tequisistlan et in prov»
Colima ad Manzanillo: Sel. n. 1718 et 3424. — Fruct. : Jan.-Mart.

MENISPERMACE.E II.

Cocculus oblongifolius DG. forma angustifoUa Eichl.

Hab. in Mex., in prov. Nuevo Leon ad Monterey et in prov. Oaxaca in distr.

Tehuantepec ad Huiiotepec: Sel. n. 1048 et 1778. — Flor.: Jan; fruct.: Oct.

Cissanipellos Pareira Lafîi.

Hab. in Mexico in prov. Chiapas in distr. Tuxtla Gutierrez ad Ocozuquauhtla
et in Guatemala in distr. Escuintla ad San Andres Osuna et in dept. Zacapa in

valle ad Tutumajio apud S. Agustin Acasaguastan : Sel. n. 1947, 2o72, 3303.

—

Flor.: Febr.-Maj.; fruct. : Dec.

C. Pareira Lam. forma inflorescentiarum bracteis minoribus recedens.

Hab. in Guatemala in dept. HuehueLenans^o in distr. Nenton in via publica in

Quen Santo: Sel. n. 2996. — Flor. Jul.

MORINGACEM.

Moringa oleifera Lam.

Hab. in Guatemala in dept. Zacapa ad Santa Madalena Acasaguastan in collibus

aridis et in Mexico in Colima culta : Sel. -n. 3300 et 3428. — Flor, in Guat. ;

Dec. ; in Mex. : Apr.

LEGUMINOSM HL, det. H. Harms.

I. C^SALPINIOIDE.E.

Bauhinia amblyophylla Harms n. sp. (Sect. Casparia); frutex ramulis

molliter pubescentibus, demum glabrescentibus ; foliis peliolatis (petiolo

veluLino-pubescente), ambitu suborbicularibus, basi leviter cordatis vel

Iruncatis, supra puberulis, subglabrescenlibus, sublus dense tomentellis,

foliolis ultra medium vel alte (ad V« vel ultra V« longitudinis) conna-

tis, rotundatis, 4-nerviis vel 3-nerviis; racemis multifloris pubescenti-

bus; calycis limbo spathaceo, extus pubescente; petalis 5, unguiculatis^

lamina lanceolata; staminé fertili unico, fîlamento elongato, ceteris fila-

mentis in tubum intus apertum connatis.

Blattstiel etwa 2 cm. lang. Blättchen 4,5-7,5 cm. lang, 2,5-4 cm. breit, über
die Mitte, bisweilen fast bis zur Spitze verwachsen (sodass das ganze Blatt oben
nur schwach ausgerandet ist), oben gerundet. Bezüglich der Blüthen stimmt die
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Art fast ganz mit der weit verbreiteten und sehr varial^eln B. divaricatu L.

überein. Vielleicht ist die neue Art überhaupt eher als Varietät dieser anzusehen;
auffällig sind jedenfalls die nicht spitzen oder nur stumpfen, sondern abgerunde-
ten, sehr weit hinauf verwachsenen, relativ stark behaarten Blältchen. Die
Blüthen sind nach Seier weiss.

Habitat in Mexico, in prov. Oaxaca, in distr. Tehuantepec in valle silvatica

inter ïequisistlan et Jalapa et in distr. Juchitan in silva planitiei ad Tapana:
Sei. n. 1689 et 1890. — Flor. : Jan.-Fibr.

B. divaricata L.

Hab. in Me\., in prov. Oaxaca. in collibus siccis silvigeris ad San Hartolo

Yauhtepec et in prov. Chiapas in distr. Tuxtia Gutierrez ad Hac. Petapa : Sei.

n. 1694 et 1940. — Flor. : Jan. et Febr.

li. Lunaria Cav.

Hab. in Mex.. in prov. Oaxaca in distr. Tehuantepec in valle silvatica inter

Tequisistlan et Jalapa : Sei. n. 1687. — Flor. : Jan.

B. Seleriana Harms, ii. sp. (Sect. Ihiuletia); arbor ramulis dense ferrii-

gineo-tomentosis vel veluliiiis, clemum glabris; foliis petiolatis, petiolo

veliilino: lamina suborbiculari-ovata vel suborbiciilari, basi leviter cor-

dala vel emarginata. ad 'A-'A longiliidinis bilob'ata (lobis rotundatis

vel obtusis, rariiis .siibaculis), 9-li-nervia, supra glabra, subliis molliter

tomenlella; racemis foliis oppositis. satis elongatis, piirifloris vel

multifloris. tomenlello-velulinis; floribiis pedicellalis, bracteis lineari-

biis. brevibiis: a la bas Iris aciimiiiatis; receplaculo brevissimo, calycis

limbo spalliaceo, demum reflexo, acuminato. apice denticulato, exlus

veltiliiio-piiberiilo: pelalis 5. breviler uiiguiciilalis, oblanceolalis vel

oblongo-oblanceolatis. in iingiiem augustalis. obtusis vel siibacutis. glabris

vel subglabris; slaminibus 10, allernis brevioribiis et longioribiis, fila-

menlis glabris. basi in coroniila quadam marginem receptaculi cingente

pilosiii.sciila «.•oluLTcnlibiis; ovaiio lineari. piibescente.

Nach Sf'lcr hohe iJäume mit weissen Hliilhen. lUatlstii-l IO-2t) mm lang. Blätter

im Maximum etwa 6-7 cm. lang, .).ö-(t,."j cm. breit. Traiihen :i-« cm. lang.

Hliillienstielc 4-.') mm. lang. Der zuriiikgcschlagenc Keldisaum l^-l.'l mm. lang.

l5himetiblätlor ll-l.'{ mm. lang.

Habitat in (înat'-mala in dcpt. iliwliiielenangn. ad (Jneii Saiiln in clivis et

ndjibits apricis calcanM.s, in <"irc. 1 100 m. allitud. : Sei. n. 2707 et WiH. —
Flor. ; Jul. et Aug.

I>ie«c Art 'lOrflfl '1er mir unbnkfiniiteii H. A nffricuxii IltMHHley in Minlo^;. Contraii-
Amerir. I, 336 nahe k'xiiincri, die jeilocli nur 3-4 blutige Traubuii und kleinere Mliitter

<8 line» I >nft) benitzen noil.

Casnia Cipcilix llarnis n. sp.; friiln.x raniispiibe.sceiilibiis vel puberiilis.

doniiim glabn;s<:enlibiis; foliis |i(;liolatis 7-9-jiigis, «ilongatis, petiolo

amiuHiiii piiberiilo, inier pleraque paria folioloriim glandiilis inslriiclo,
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foliolis brevissime petiolulatis, anguste ellipticis vel oblongis, basi rotun-

datis, apice obtusis, membranaceis, glabris, sublus ad nervum medium

puberulis vel subglabris, subtus subglaucis; stipulis elongalis, subulalo-

linearibus, deciduis; racemis axillaribus, elongalis, longe pedunculatis,

multifloris vel plurifloris, puberulis; bracteis lanceoiatis vel ovato-

lanceolatis, subulaüs. pedicellis brevioribus; calyce glabro, sepalis sub-

orbicularibus, staminibus fertilibus7, antheris brevissime obtuse rostratis;.

ovario pubescenle.

Blattspiiulel etwa lo-20cni. lang; davon der Stiel 4-6 cm. lang. Blättchenstiele

2-4 mm. lang, Blättchen 3-3 cm. lang, 1,5-2,3 cm. breit, unterseits etwas grau-

grünlich. Nebenblätter etwa bis 1,7 cm. lang. Trauben (mit Stiel) 15-22 cm. lang,

der Stiel etwa 8-10 cm. lang. Blüthenstiele 10-15 mm. lang. Kelch etwa 5-6 mm.
Blüthen gelb.

Habitat in Guatemala, in dept. Huehuetenango , ad Todos los Santos. in

fruticetis: Sei. n. 3172. — Flor. : Jun.

Da Früchte nicht bekannt sind, so ist die genaue Stellung der Art nicht mit Sicher-
lieit anzugeben. Sie dürfte aber wohl am besten in die Gruppe Chamœsenna § Pachy-
carpce Bth. einzureihen sein, innerhalb deren sie sich unter anderem durch die relativ
grossen Blätter auszeichnet.

C. Chamcecrista L.

Vulg. : « wild coffee ».

Hab. in Texas ad Galloway: Sei. n. 1009. — Flor. : Oct.

C. flexiwsa L.

Vulg. : « tamarindillo ».

Hab. in Mex. in prov. Oaxaca, in distr. Juchitan iuter Chicapa et Izhuatan
ad lacus marginem : Sei. n. 1977 et 2027. — Flor, et fruct. : Jan.

G. glandulosa L.

Hab. in Guatemala, in clivis siccis in Barranca del Rio de las Vacas, ad Salida

de Izabal : Sei. n. 2286. — Flor. : Oct.

C. hispidula Vahl.

Hab. in Guatemala in dept. Huehuetenango in distr. Nenton in montibus cal-

careis in ter üaxackanal et Quen Santo et in pineto supra Nenton in 1200-1300 m.
altitud. : Sei. n. 2662 et 2951. — Flor. : Jun.

G. hispidula Vahl, forma sepalis glabris recedens.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas in Cerro de Tonalâ in pratis : Sei. n. 1893. —
Fl. et fr. : Febr.

C. species affinis C. hispidulce Vahl.

Vulg. : « dormilona ».

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca in distr. Juchitan inter Chicapa et Izhuatan in

Llanos ad marginem lagunae et ad Rancho Las Anonas : Sei. n. 1788 et 2024. —
Fl. : Jan. et Febr.

C. multiflora Mart. et Gal.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca ad Etla et ad Oaxaca in monte « Alban » :

Sei. n. 1480 et 1741. — Flor. : Nov. et Dec. ; fruct. : Dec.
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C. occidentalis L.

Hab. in Texas ad Lon^rview Jiinctiou et in Guatemala oppido : Sel. n. 1001

et 2o0o. — FI. et fr. in Guateni. : Maj : in Texas : Oct.

C. Seleriami Hanns, n. sp. (Secl. Chamœsennà); frulicosa glabra; foliis

petiülatis, m u Itij ugi s (cire. 13-lo-jiigis); foliolis brevissime peLiolulalis

vel subsessilibus, lanceolatis vel anguslissime ellipticis vel laiiceolalo-

oblongis vel ublongis. apice oblusis vel aciilis, mucroiuilalis . giabris;

slipiilis seiuicordalis, apice longe oblique acuminatis. cadiicis; raceniis

elongatis. miillilloris, giabris. bracleis giabris sepalis subsimilibus, ala-

bastra involucrantibus; sepalis giabris oblusis; petalis obovatis, brevissime

unguiculatis. rolundatis.brunneo-nervatis; staminibus perfeclis7, 2eoruni

quain céleri pluries majoribus; ovario glabro; legumine breviter slipitato,

lineari, compresso. piano, apice rolundato, versus slipitem aculo, linea

media ad singula seraina verrucoso-elevato; seminibus numerosis, Irans-

versis.

Kahler Strauch. Blätter sehr lang, vieljochig (20-30 oni. lang oder noch länger).

BlättiMi. 4-0.0 cm. lang, l.o-2 cm. breit. Ich konnte nur ein Nebenblatt am
Material auftinden. von etwa iialblierzrörmiger Gestalt, mit langer, scliieler Spitze,

im Ganzen etwa lij mm. lang. Trauben 10-15 cm. lang. Bliitlienstiele 7-12 mm.
lang. Bracteen 2 cm. lang. Knos|)cn von grossen, später abfallenden Bracleen
umhüllt, Kelchblätter 20-22 mm. lang, Blumenblätter etwa bis 2.") mm. lang oder

noch länger (bis 30 mm.). Hülsen schwärzlich. Stiel o-8 nun. lang, die eigent-

liche Hülse 8-iO cm. lang. 10-12 mm. breit, aussen mit feinen df^n Querlachern
entsprechenden Linien ; in der .Mille geht jedes QucrI'ach in einen vorragenden
Buckel oder Knoten aus. Blumenblätter am llcrbariiiaterial gelbweiss, mit

dunkler feiner Aderung. Blüthen (nach G. et E. Seier) gelb.

Habitat in .Mexico, in prov. (Chiapas in fruticeto apud Toiialä: Sei. u.

2t)(j."i; et in (iualemala. in dept. Santa Bosa ad l'rajanes in 1000 m. altilud. :

J. Donn. Smith n. 6Ho (leg. Heyde et Lux). — l'lor. et frucl. in Mex. : l'cbr.

Die rjuatomala-Fnan/.c wurde von M. .Miclieli als C'nasia mticaliUx W'illd. Ijt;-

Alifiiiiit, von der sie jedoch durch (iie kahlen Blîitter hinreichend ver.scliieden i.sl. Die
neue Art dürfte in die Gruppe I'icltv Bth. gehiiren. C pii-tn Don liai nur 4-6 juchiffo
Blfltler. Kür C Mirnraeufnuiit Bth. werden grosse .Nehenbliitter angegeben. Nach der
kur/.en Diagnoge (Bth. Mon. Cas«., .'>.')2 n. l.").'») ddrfte «liese Art jt-dcnfnlis der unsrigeii
niti nflcliHten koniiiien. jerloch besitzt sie vermutlich gnissere Nehenbliitter.

C xericea Swariz.

Hai), in Guatemala, in dept. Huehuelenaiigo, in distr. Nenlon, inier l'axac-

kaiial el (Juen Santo, in terra fcrrigcra : Si-I. n. 2()H0. — Klor. : Aug.

C, Taijera \.

Hab. in Guati-mala, in di-pl. .Sulama, in silva monlnsa inli>r Ganoa pI Maiio
j.'ramle : S.-l, n. 2'tll. linr. ; Dec.

I'.. Irmticitlit H. I'. K

Hall, in Mex.. in prov, (.hiapas in pralis iuxta Gnmilan.- Sri. n ;i()(i(). —
Klor. : Aug.
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Krameria cinerea Schauer.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, in distr. ?HOchistlan, in Canada infra Cuauht-
lilla : Sei. n. loOl. — Flor. : Nov.

Parkinsonia aculeata L.

Vulg. : «guichi-belle » (zapot. = «Feuerdorn »).

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca in distr. Tehuantepec, ad lagunam apud La
Mizteqnilla : Sei. n. 1617. — Flor. : Jan.

Hœmatoxijlon Brasiletto Karst.

Vulg. « brasil ».

Hab. in Mexico, in prov. Oaxaca in distr. Tehuantepec in coUib. et fruticetis

siccis ad Tequisistlan et ad Laoyaga, et in distr. Juchitan in silva ad Tapana,
et in Guatemala, in dept. Chiquimula ad Camotan : Sei. n. 1713, 1774. 2020,
3343. — Flor. : Jan. et Febr.

Cœsalpinia eriostachys ßenth.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, in distr. Tehuantepec in valle silvatica inter

Tequisistlan et Jalapa : Sei. n. 1673. — Flor, et fruct. : Jan.

C. exostemma DC.

Vulg. : « yaga-ti », « guete-règl».

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca. in distr. Tehuantepec ad La Mizteqnilla :

Sei. n. 1618. — Flor. : Jan.

C pulcherrima Sw.

Vulg. : « flor de la guacamaya ».

Hab. in Mexico, in prov. Oaxaca ad San Bartolo Yauhtepec et in prov. Chiapas

ad Tonala ad tluvium. et in Guatemala, in dept. Zacapa ad San Affustin Acasa-

guastan : Sei. n. 1731. 1869, 3292. — Flor. : Dec.-Febr. — Eine Abkochung
der BliUhen wird bei Augenleiden und bei Erisipela gebraucht.

SIMARUBACE/E H., det. Harmset Lœsener.

Picramnia Antidesma Sw.

Vulg. : « chilillo ».

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Tuxtla Gutierrez in silva apud Ha-
cienda San Miguel : Sei. n. 1808. — Fruct. : Febr.

P. spec. cfr. P. Seemanniana Griseb. mss. in herb. Berol.

Hab. in Mex.. in prov. Chiapas, in distr. Tonala inter Tapana et La Junta in

silvis : Sei. n. 1836. — Fruct. : Febr.

Die Pflanze stimmt mit der im Herb. Berol. unter P. Seemanniana Griseb. liegen-
den Art genau überein (Guatemala, leg. Friedrichsthal n. 1320). Grisebach's
Name scheint aber niemals veröffentlicht zu sein; ob die Art nun neu ist, oder ob sie
mit einer der zahlreichen T u 1 asne' sehen Arten aus C en tr al a m er ika identisch
ist, vermögen wir wegen mangelnden Vergleichsmaterials nicht zu entscheiden.

Alvaradoa ainorphoides Liebm.

Hab. in Mex. in prov. Chiapas in Cuesta supra Chiapa de los Indios ($) et in

Guatemala in dept. Zacapa ad Tulumâ apud S. Agustin Acasaguastan in vallis

fruticetis (5 ! ) et in dept. Salamâ ad Rancho S. demente supra Tocov-Morazan ($) :

Sei. n. 2074, 3289, 3290. — Flor. : Dec.-Mart.
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MELIACE.E III.. det. H. Hanns.

Strielenia h nui il is Zucc.

Vulg. : (I caoba ».

Hab. inMex., in prov. Chiapas, in distr. Tuxtia Gntierrez in valus « Cinta-

lapa » silva circa Hacienda Razon : Sel. n. 1921. — Flor. : Febr.

TrichUia Havanensis Jacq.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Tnxtla Gulierrez, in fruticetis ad
Hacienda Pelapa : Sel. n. 2111. — Flor, et fruct. : Febr.

CELASTRACE^.

Zinouienia integerrinia Turcz.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango. in distr. Nenlon, apud Chacuhi
in silvestribus montanis : Sel. n. 2609. — Flor, viridul. : Apr.

Wimmeria persicifolia Radlk.

Vulg. : a Chapul-izle u (inexik. = «Heuschreckenfaser »).

Hab. in Mex., in prov.Oaxacaiuxta Huauhtlilla : Sel. n. Ir'itîti b. _ Fruct. : Dec.
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CONTRIBUTIONS A L'ÉTUDE DU PYRÉNGIDE

PAR

A. -M. BOUBIER
Docteur es sciences.

II. Le pyrénodesnie des Spirogyres \

En étudiant les pyrénoïdes chez les Spirogyres j'ai été frappé par une

particularité de leur structure qui a passé presque complètement inaperçue

jusqu'ici.

Si l'on examine l'Algue à l'état vivant on aperçoit, courant tout le long

du chromatophore spiral une bande ou côte épaissie du chromatophore

ou plutôt qui semble telle.

Elle est si nette et si visible que j'ai peine à m'expliquer comment il

se lait que l'on n'ait pas tenu un compte plus grand de sa présence. On

la voit vaguement dessinée, ici et là, chez quelques auteurs, comme par

exemple dans la fig. !227 du Lehrbuch der Botanik, de Strasburger.

Nsegeli ^ en 1893, parle en passant de cette particularité dans les termes

suivants : « Das rinnenförmige Band ist an den beiden (gezackten) Rän-

dern dünn und nimmt nach der Mittellinie an Dicke zu. Hier springt der

Rücken leistenartig oder kammartig vor und erscheint auf der Flächen-

ansicht als ein scharf begrenzter dunkelgrüner Rückenstreifen, zuweilen

' Voir Bull. Herb. Boissier t. VII, p. 4SI.

^ Nsegeli, Ueber oligodynamische Erscheinungen. Neue Denkschriften der

allgemeinen schweizerischen Gesellsch. f. d. gesammten Naturwissenschaften.

Bd. 33. Zurich 1893, p. 30.
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mangell derselbe streckenweise, besondei's an den Enden der Spiral-

bänder; manche Spirogyra-Arlen besitzen ihn gar nicht».

Pour Xtegeli ce n'est rien auti-e par conséquent qu'une ligne dorsale

du chromatophore. fortement accentuée et paraissant vert-foncé.

Kolkwilz ' reproduit le passage ci-dessus et sans attacher plus d'im-

portance à ce fait, n'y ajoute que quelques mots :

Chez Spii'ogyra crassa. il a trouvé un grand nombre d'exemplaires

dans lesquels cette crête (Kamm) proéminait à l'intérieur du lumen cellu-

laire comme une bande mince, mais assez accentuée.

J

Cet aiilciw ajout«' que. selon toutn vraiscuiblance, cette bande est

[produite i)ar cnjjssanre e?i é[)aisseur du chromalophore ou encore

est diio à un [dissement. car on obtient souvent ciiez Sp. loïK/nla. par

plasmoly.se. de pailles croies aiguës qui parais.seiil comme deux lignes

paraiU'Ies.

Si l'on rapjiroclie ce passage de !••' qm* dil Kolkwilz (piehpics pages

plus haut (loc. cit. p. tH'i). à savoir qu'il m a lail .iiininr observation nou-

\elle sur le |iyrérif»ïde. on ser;i fr.qipi- coniiiie moi du Lui qu'.iiicuii ;iiileMr

' H. Kolkwilz, l)if \V';ic|islliiiiii)/fsc|iirlilc der (;id<»rn|(liyllli:iiiili'r vdii S|iiiii-

Kvra. Hol. L'fil«TH. S. Srliwi-nilr-tuT dar^-obradil. H<Tliii lK!t!l. |i. l'NC».
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n'ait remarqué la relation existant entre cette crête du chroraatophore

et les pyrénoïdes.

Dans l'algue fixée à l'alcool absolu le chroma tophore disparaît comme
tel et l'on trouve, plongée dans une masse finement granuleuse, cette

bande épaissie et les pyrénoïdes, tous deux possédant la même teinte

générale gris-bleuâtre.

En me servant de la méthode que j'ai indiquée dans ma précédente

Contribution sur celte matière, — soit fixation par l'alcool absolu, puis

examen dans le réactif de iMillon — je me suis aperçu cjue cet épaississe-

ment central du chromatophore était en relation très étroite avec les

pyrénoïdes.

Par le mouvement de la vis micrométrique on peut se rendre compte

que ce cordon court au niveau des cristalloïdes pyrénoïdiens, puis qu'il

s'infléchit ordinairement en-dessous du pyrénoïde, c'est-à-dire dans la

direction du centre de la cellule (fig. 1).

Quelquefois, mais assez rarement, une branche passe du côté extérieur

du pyrénoïde.

Une courte investigation suffit pour démontrer que tous les pyrénoïdes

sont sous la dépendance de ce cordon. Je propose donc de donner à cette

partie de la cellule des Spirogyres le nom de pyrénodesme (de purenos,

grain, pyrénoïde et desmos, lien).

Quelles sont maintenant les relations réciproques de ces deux éléments?

A certains endroits, plus ou moins nombreux suivant les cellules, on

voit le cordon se boursoufier très faiblement.

Au centre apparaît une granulation de forme irrégulière, très petite,

qui n'est autre qu'un cristalloïde, un pyrénocristal (fig. 2).

En abaissant la vis micrométrique on aperçoit la branche interne du

pyrénodesme, infléchie en-dessous.

Sur d'autres points, ces mêmes granulations se sont agrandies, com-

mencent à condenser de l'amidon et s'entourent d'une membrane. Nous

avons alors affaire à un jeune pyrénoïde en voie de développement

(fig. 3 et 4).

Parfois, au lieu d'être tout à fait au centre du cordon, ainsi boursouflé,

le pyrénoïde se forme par une enflure latérale du pyrénodesme (fig. 5 et 6).

Dans tous les cas, la même conclusion se tire des faits observés : les

pyrénoïdes de Spirogyres sont formés à partir de ce qui paraît être un

épaississement central du chromatophore de l'algue, par boursouflure du

pyrénodesme.

On voit avec évidence qu'au niveau de chaque pyrénoïde, le pyréno-
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desme se bifurque en branches plus ou moins nombreuses, dont une

s'infléchit en général en-dessons. tandis que d'autres partent latéralement

ou en-dessus, toutes entourant le pyrénoïde formé à leur intérieur (lîg. 7).

Le pyrénoïde peut donc se produire, ce que divers auteurs ont déjcà re-

connu du reste, par néo-formation, autour d'un pyrénocrislal qui, très

probablement, provient de la fragmentation d'un cristalloïde voisin. On

voit, en effet, très souvent, un jeune pyrénoïde se former de la manière

indiquée plus haut, à proximité immédiate d'un pyrénoïde complet. Le

petit pyrénoïde fait même hernie dans le pyrénoïde-mère (fig. 8 et 1(5).

J'ai observé un cas plus curieux encore et qui prouve le même fait,

celui de la production d'un nouveau pyrénoïde sur la face latérale d'un

autre de ces organites plus âgé (fig. 9), phénomène qui est en quelque

sorte comparable à un bourgeonnement.

iz

7^
if

On sait aussi que les pyrt''ii(»ïd(îs [iciivent provenir il'unc division (l'iiii

[i>n''noïde-rnt're en deux parties [lius ou moins étralos.

Le processus {|é|)ii le p.ir la fr.iL'iin'iil.ilioii on deux on plusieurs parties

du crislalbjïde. (les (larlies s'éloignent les un(!s des autres et autour de

(hacuno s'individualise; liualemiuit un(; UKunbrarie de séparation. La divi-

sion ou fraKiiHMiU'ilion du |)yn''Mocrislal précède d(; beaucoup la di\ision

Inl.ile,
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Souvent les deux fragments du cristal sont déjà assez éloignés l'un de

l'autre, que la division générale du pyrénoïde n'a pas encore commencé.

La division s'arrête en général immédiatement après bipartition du

pyrénocristal et donne naissance à deux pyrénoïdes-fîlles.

Le plan de division, point intéressant à noter à propos du pyrénodesme,

est d'ordinaire perpendiculaire à celui-ci (fig. 10 et 11). Mais ce n'est pas

toujours le cas et très souvent même le plan de division est soit oblique

(fig. 14 et lo), soit parallèle au pyrénodesme.

La division peut aussi continuer et donner naissance à une file de

pyrénoïdes alignés dans le sens du pyrénodesme (fig. 13), soit au contraire

à une grappe de quelques pyrénoïdes accolés irrégulièrement les uns aux

autres (fig. 12).

Dans les deux cas, l'observation montre que le pyrénodesme s'étire de

plus en plus pour continuer à entourer tous ces produits de divison.

Une question se pose maintenant : ce pyrénodesme, de même que la

membrane pyrénoïdienne, est-il une dépendance du chromatophore ou

quelque chose de distinct et d'autonome? C'est là une question extrême-

ment complexe et qui ne me semble pas prête d'être résolue.

Pour les mêmes raisons que j'ai données précédemment à propos de

la membrane, j'incline cependant à croire que le pyrénodesme des Spiro-

gyres est indépendant du chromatophore. Il ne m'a pas encore été donné

d'étudier sa genèse, ce qui, je le reconnais, serait capital pour élucider

cette question, mais la méthode du réactif de Millon m'a amené au résultat

suivant : le chromatophore étant détruit, la membrane et le pyrénodesme

persistent entièrement, ce qui permet de croire que si ces deux éléments

proviennent au début du chromatophore, ils ne s'en séparent pas moins

totalement plus tard et s'individualisent de telle façon qu'à l'état définitif

on peut les considérer comme des organites autonomes, distincts du

chromatophore enveloppant.

Ce fait n'est pas isolé, du reste, dans la cellule. Il a quelque chose

d'analogue avec la membrane nucléaire, par exemple, qui disparait avant

la karyokinèse, pour se reformer ensuite aux dépens du protoplasma.

Celle-ci n'est donc pas au début un corps autonome, mais elle n'en acquiert

pas moins dans la suite une individualisation qui en fait un organe distinct

de la cellule, ayant ses propriétés et sa vie particulières.

Je terminerai par une observation qui m'a été suggérée par les faits

précédents.

La cellule des Spirogyres possède-t-elle bien réellement, ainsi qu'on

l'a cru jusqu'ici, un certain nombre de pyrénoïdes tels qu'ils existent chez
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d'autres Algues, ou bien n'aurait-on pas affaire plutôt ici à un pyrénoïde

composé ?

Question de terminologie, dira-l-on. mais il est bon cependant d'émettre

cette théorie, justifiée par bien des points et qui peut conduire plus tard

à des conclusions intéressantes.

Cette structure particulière peut, par exemple, se rapprocher quelque

peu de la structure nucléaire découverte par Balbiani, en 1890, chez le

Loxopfiyllum ineleagris, Infusoire cilié de la famille des Trachélides.

Le macronucléus de celle espèce se compose en effet d'un certain

nombre de parties renfermant la chromatine et réunies par des filaments

produits par l'élirement de la membrane générale.

Nous avons évidemment affaire ici à un noyau composé. Gomme chacun

des grains nucléaires peut se diviser par étranglement, l'analogie avec le

pvrénoïde des Spirogyres devient encore plus frappante, quoique cela ne

soll naturellement qu'une analogie purement morphologique.

Les observations précédentes ont été particulièrement suivies chez

deux espèces de Spirorjj/ra, spécialement dans une espèce à grandes

cellules de 240 sur 140 {j. environ.

J'ai retrouvé le pyrénodesme chez Mougeotia scalaris, une Conjuguée ';

il est probable que cet organe doit être répandu davantage et qu'on le

retrouvera dans d'autres genres d'Algues encore.

Ge.nève, juin 1899.

' Voir preiuière partie de ces Conlrihulions, loc. cit., (ig. 5.
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John BRIQUET

Dans son Catalogue de la Flore du Bassin du Rhône, le D"* Saint-

Lager mentionne VAgrostis nîbra L. en Savoie avec cette indication :

« Trouvé au col de Fenêtre sur Hauteluce. » (1. c.^ p. 703).

Nous n'avions pas remarqué cette note jusqu'à la réception d'une
lettre de notre ancien maître et ami, M. le professeur Ascherson, qui

nous demandait des renseignements sur l'authenticité de cette trou-

vaille pour son Synopsis de la flore de l'Europe centrale. Cette authen-
ticité méritait d'autant plus d'être établie que VAgrostis rubra est une
espèce de l'Europe septentrionale qui n'a jamais été signalée dans les

Alpes.

M. Saint-Lager n'indiquant jamais, pour chaque espèce, dans son
livre, la source des renseignements qu'il a utilisés, nous ne crûmes
pouvoir faire mieux que de nous adresser à M. Perrier de la Bâthie,

le meilleur connaisseur des environs d'Huteluce. Celui-ci, avec son obli-

geance habituelle, nous a communiqué des échantillons d'Agrostis rubra
provenant du Mont Mirantin, avec les observations suivantes :

« Outre le Mont Mirantin dont provient cet échantillon^, j'ai trouvé
cette plante aux localités ci-après :

1° Entre la Cyclaz et le Grand-Pariraz et au col de Fenêtre (commune
d'Hauteluce).

2° Entre le col des Fours et le Mottet (commune de Bourg-Saint-
Maurice).

Les échantillons du col de Fenêtre ont été soumis au visa de M. Duval-
Jouve qui a approuvé ma détermination. »

Or, ces échantillons, placés à côté des types norvégiens de VAgrostis

rubra de l'herbier Delessert, en diffèrent toto cœlo et rappellent au
contraire énormément le Calamagrostis tenella Host, qui a en effet le

port d'un Agrostis. — Une analyse de la fleur a confirmé cette déter-

mination : le cal de la base des glumelles est pourvu des poils caracté-

ristiques du genre Calamagrostis, poils qui atteignent tout au plus le

tiers de la hauteur des glumelles. Ij'Agrostis rubra des Alpes de Savoie
est donc synonyme du Calamagrostis tenella Host et n'a rien de commun
avec le véritable Agrostis rubra de l'Europe septentrionale.
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l'olorKT. l^iUMiiini-. IHOI 3 l'r.

STEFAM.C. hv., C. J. I-OUSYTH M.\J()K kt W. IJ.MIUEY. Samos. Élude -éoN.-

giijue, |ialé.(nl«il«it.'i<|Uf ci. Iiolaniipii^ .Avec 13 pi., par (ji. (liisiN. 1892. 20 fr.

- — — Karpathofl, Ein«!»- ;'éi»|ii;'ii|iic. |)ali'oid(i|iij.'i(pic d liolaniipii'. — lii-4".

a\ec 13 |)l.. par Cm. Cusi.n. 1K95 20 Ir.

M.AJOIl. C.-K. KoiisvTif KT IJAHIIEY. W. Halki. Klud.' Iiolanr.pir lu V' axer

1 planche doiiidi-, par On. liiisi.N. I^iuvaniir. IHD'i :t iv

.MTIt.XN. E. KT hril.A.M). TH. — Hortus Boissierianus. Krriiui.i,iii.,(i des

plariles riijlivtcs i-n IM95 à Vallcyrcs et ;i ( ihaudiésv. ;i\cc pn-face de

M !• < IMIMV le H. V. -l .572 pai/r's. a-.rc ;i |l|ai|/-|M''^. <;r||,.\r. IH'.Mi.

Il' Ir,
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BULLETIN DE L'HERBIER BOISSIER

PLANTiE SELERIAN.E'

Die von D-" Eduard SELER und Frau Csecilie SELER

in MEXICO und CENTRALAMERICA gesammelten Pflanzen

Unter Mitwirkung von Fachmännern verüffentlicht

von

(Suite.)

HIPPOCRATEACEM IL

Hippocntlea Grisebackii Lo's. (= //. verrucosa (Jriseb. von H. B. K.).

Mal), in Mexico, in prov. (Chiapas in dislr. Tonahi in silva planilici iiilcr

Taparia et Li Junta : Sei. n. 1H95. — Flur, viriil. : Febr. — Obs. Valde aflinis

II. relastroidi II. 15. K.

//. Seleritiua Lm-s. spoc. nova; ramtili.s horiKilinis bninneis. imhenilis; ^
folii.s f)— (i nun. longe (jeliolalj.s. olliptici.s vel angiislc ovalo- vel oljovalo-

«•lliplicis, margine i. .s. maniTeste recurvalo, inlcrrcgiiiio vel iiilcgio, hasi

obliisis vel arijlis. apice oIjIii.sIs vel siibi'otinKl.iijs et breviter l(niler<|iie

.secunduni coslani iniplicali.s, '*—7 cm. longis, 1,1}- ^,;) cm. lalis, cras.se el

rigide coriaceis, asperulis celermii glabris, supra i. s. cinereo-vcl olivaceo-

viridibii.s, .siiblus cinereo-siibriifis, cosla media snpra promiiiiila vel siili-

• VfTjfl. iJiill. Il.rb. Iloisv II. |.aK. :i:\:i-:m n. Ill, pag. 6(M>-()21>.

Ri;i.i,. irKiut. M)iHH., aoill iH'Ji). .'IH
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plana, subtus prominula, nervis lateralibus utrinque circ. 6-7 ad apicem

versus curvatim ascendentibus, supra obsoletis, subtus prominulis, iuxla

marginem reticulalis, reliculo supra manifeste insculpto, subtus promi-

nulo, obsoletiore; capsulis trilobis, applanatis^ lobis obovatis, circ. 4,3 cm.

longis, 3,5 cm. latis, longitudinaliter nervosis, basi marginibus sese tan-

gentibus et paullisper connatis, apice minute excisulis^, loculicide medio

secundum totam suturam longitudinaliter dehiscentibus, circ. 4-spermis,

seminibus samaroideis, planis, testa superne in locelluni coriaceum dis-

coideum oblique ovaium embryoniferum incrassata, inferne in alam circ.

3-plo longiorem, membranaceam sub--^formem dilata ta, margine externe,

i. e. ad suturam versus sito paullulum incrassato, interno (ad carpelli

marginem versus sito) tenuire, raphe illo propiore quam hoc.

Habitat in Mexico in prov. Oaxaca in collibus aridis fruticigeris iuxta San
Bartolo Yauhtepec : Sei. n. 1628. — Fruct. : Jan.

Obs. Videtur affinis -ff. oösitisi/bZio? Roxbg., speciei Indicée et Africanee.

TURNERAGEM IL, det. J. Urban.

Turnera diffusa Willd.

Hab. in Guatemala in dept. Quezaltenango et Huehuetenango in pineto inter

Afifuas Galientes et Malacatan et in distr. Nenton in montibus calcareis inter

Uaxackanal et Quen Santo et ad Gliacula : Sei. n. 2903, 3029, 3121. — Flor. :

Jun. et Aug.

T. ulmifolia L. var. intermedia Urb.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Tonalâ ad Tiltepec : Sei. n. 1860.
— Flor. : Febr.

T. ulmifolia L. var. Surinamensis Urb.

Hab. in Mex., in prov. Ghiapas, in pratis montis Gerro de Tonalâ : Sel. n.

— Flor. : Febr.

T. ulmifolia L. var. velutina (Presl.) Urb.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, in silva montosa inter San Garlos et S. Bartolo
Yauhtepec, et in distr. Juchitan ad Tapana, et in prov. Ghiapas in pineto nion-

toso ad Guesta S. Fernando inter distr. Tcnala et Tuxtla Gutierrez : Sei. n.

1697, 2040,^1831. — Flor. : Jan. et Febr.

BIXACE^.

Cochlospermiim vitifolium (Willd.) Spreng (= -Bo??iö«a!; vitifolium Willd., Cochlo-
spermun hibiscoides H.etB., Maximilianea vitifolia{Wû\à.)\]xh.)

Vulg. : «quie-riga», « quie-quèga» (zapot.= « linke Blume»); «huarumbo»,
« tecomasuchil » (mexic. = « Becherblume »); « flor izquierda » (span. ^=
« linke Blume »).
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Hab. in Mexico, iu prov. Oaxaca. in distr. Tehuantepec in Cerro Quiengola,

in disir. Yaulilepec in collibus aridis silvaticis ad San Carlos, in prov. Chiapas
in distr. ïuxtia in fruticetis vallis de Cintalapa apud Hacienda Razon, et in

Guatemala in dept. Chiquiniula in collibus aridis iuxla Camotan et Chiquimula :

Sel. n. 161:2, 1680. 1690. 1935, 3319. 3326. — Flor. : Jan.-Febr.

Bixa Orcllana L.

Vulg. : R achiote » (inexic.V

Hab. in Mexico, in prov. Oaxaca. in distr. Juchilan in planitiei silva apud
Tapana : Sel. n. 2042. — Fruct. : Febr.

PASSIFLORACE.E H., del. H. Harms.

Passiflora foHiila L.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca, in distr. Yauhtepec ad tluvii Rio Tehuantepec
ripani infra Totolapani ad Rancho S. Juanico et in prov. Chiapas in distr. ïuxtia
a(l Ocozuquauhlla : Sel. n. 1670 et 2119. —^ FI. albid. vel. coerul. : Jan.-Febr.

P. fœtida L. var.

Vulg. : n pè-pè 1) (zapot.); « flor de granaJita ».

Hal). in Mex., in prov. Oaxaca, in distr. Tehuantepec, in valle Rio Tehuante-
pec infra Jalapa : Sel. n. 1665. — Flor. ca^rul. et fruct. rubr. : Jan.

P. macrocarpa Mart.

\'ulg. : « granaililla ».

Hah. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Tuxtia, in horlo Hacienda Razon :

Sel. n. 1969. — Flor., petal. purpureo-violaceo-punctat., filament, purpurco-
violac«is : Febr.

/'. sexßoni Juss.

Hab. in Guatemala, in depl. HuohiK;tenani,'o supra Jacaltenan2[o : Sei. n.

Al'i-.i. — Flor, albid. : Jun.

LOASACE.€,i\i'A.\<:. G il-.

(Ironorin scnmlens \j.

Hab. in Gii:ilcnial.i , in d.'pl. lliicliin'li'M.'iii'd, ad Ni-ntMii : Sri. n. .'1213. —
Flor. : Sepl.

Cevnllia sinuala Lag.

VuIk. : « Ortifron ».

Hab. in .M<.\., in prov. Niicvo I.eori ad .Montcrey : Sei. ii. H)66. - - Flor. : Oct.

Mintzelin lalifDlia Irb. el (iil;.'.

Hab. in .M<'X., in prov. Nuevo Leon ad .Monlcrey : Sei. n. 1090. — Mor. . (t.|.

lùieniile lohn la A. (ir.iv.

Hab. in Mex., in prov. Nuevo l<<'on ad .Monlcres in Orro dd Obispado : Sd.
II. 1112. — Flor. : Od.
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LYTHRACE.E IL, det. E. Kœhne.

Lythrum acinifolium Sess. et Moç. a. parvifoUum Kœhne.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Ghilon, in montibus et silvaticis

inter Huitztan et Oxchuc et S. Martin : Sei. n. 2247 et 22S6. — Flor, et fruct. r

Mart.

Cuphea œquipetala Cav. var. «. Icevicaulis Kœhne, forma b.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton, ad Chaculà in
pratis : Sei. n. 2811. — Flor. : Jul.

C. œquipetala Cav. var. ,3. hispida Kœhne, forma a.

Hab. in Guatem., apud Huehuetenango, in pratis ad pedem pyramidum Cues
Zac-uléu : Sei. n. 3149. — Flor. : Jun.

C. œquipetala Cav. var. ß. hispida Kœhne forma b.

Hab. in Mex., in prov. Mexico apud Dos Rios et in prov. Chiapas in distr.

Chilon in montibus supra Ococingo : Sei. n. 1297 et 2134. — Flor. : Oct. et Mart.

C. angustifolia Jacq.

Hab. in Mex., in distr. Oaxaca in stagnosis apud Tlaxiaco : Sei. u. 1435. —
Flor. : Dec.

C. Balsamona Cham et Schlechtd.

Hab. in Guatemala, in dept. Escuintla ad San Andres Üsuna, et in dept. Hue-
huetenango ad Quen Santo in 1300 m. altitud. : Sei. n. 2558 et 2786. — Flor. :

Maj.-Aug.

C. Caeciliae Kœhne n. sp. (Sect. Melvilla, Subsect. Erythrocalyx, Ser. 2).

Cupheae subuligerae Kœhne (Monogr. n. 203) simillima et ejusdem forsan

varietas. Folia latiora (ad 36 mm.), nervo medio sublus ssepius purpuras-

cente. InflorescentiaB distinctissimse folia floralia celerrime decrescenlia

pilis longis glanduliferis seloso-ciliata, axi pedicellisque densissime glan-

duloso-hirtellis. Calyx (20—30 mm.) purpureo-coccmeus dense glanduloso-

hirtellus. Petala nulla. Stammum 11 dorsalia 2 ceteris multo inferius

inserla. Ovula circ. 11, stj^lus ovarii 1 V2 eequans. Cetera ut in C. subu-

ligera Kœhne (Engler's Jahrb. II. 408).

Hab. in Mexico, in prov. Chiapas, in distr. Comitan, in silva montana ad
ripara fluvii « Saconeja » : Sei. n. 2584. — Flor. : Mart.

G. graciliflora Kœhne.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Chilon, in silva montana inter S.

Martin et Ococingo : Sei. n. 2152. — Flor. : Mart.

C. Hookeriana Walp.

Hab. in Mexico, in distr. Chiapas in clivis apricis arenosis et calcareis apud
Izlapa et in distr. « del Centro » in valle « Rio Prospero » apud Hacienda Tierra
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t'olorada, et in Guatemala in dept. Salamà in silva montana supra Tocov-Morazan :

Se 1. n. 2084, 2091, 3405. — Flor. : Dec. et Mart.

C. hyssopifolia H. B. K. forma a.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas in dislr. Chilon in saxosis ad rivi profunde
inculpti marginem in silva montana inter S. Martin et Ococingo : Sel. n. 2132.— Flor. : Marl.

C. hijssopifob'a H. B. K. forma b. subrerohtta Kœhne.

Hab. in Guatemala, culta : Sel. n. 2536. — Flor. : Maj.

C. pinetorum Benth.

Hab. in Mex., in prov, Chiapas, in distr. Chilon in pinelis montium inter

Oxchuc et San Martin, et in Guatemala in dept. Qiiezaltenango in clivis ad Aguas
Calientes : Sel. n. 2258 et 3237. — Flor. : Mari, et Sept.

Cuphea procumbens Car.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan ad Tzintzuntzau et ad Pàtzcuaro : Sel. n.

1252 b. et 1257. — Flor.: Oct.

C. sanguiitea Kœhne n. sp. (Secl. Dipbptychia , Siibsect. Leioptychia).

Frulicosa. Rami pubesceiUes ac gianduloso-hispiduli. Folia breviter i)etio-

lala opposila, e basi lata rotundata v. subcordata ovata v. oblonga (3—7cm :

1,8—3,6 cm., floralibus usque ad 14:9 mm. decrescentibiis), aculiiiscula.

supra inilio slrigulosa, sublus strigoso-hirtella v. hispidula, nervorum

paribus cire. 8. Racemi simplices foliosi; pedicelli solitarii interpeliolares

brèves. Calyx (20—25 mm.) calcare brevisslmo munitus, dense glandu-

lo.so-hirlellus, inlus glaberrimus. Pelala 6 valde imequalia pi. min. intense

sanguinea v. flavescenli-sanguinea. Slainina M glaberrima. Stylus glaber-

rimus. Discus horizonlalis sublus convexus. Ovula cire. 13— 14.

Hab. in Guatemala, in dept. Ihiehuelenango, in montium declivibus supra

Jacaitenango : Seler n. 2629, et in dumetis Cuesta de la Concepcion : Selor
n. 3250. — Flor. : Apr. et Sept.

(Jbs. A plerioque Lf'io/>ti/i-/ii<L' speciobus discu horizontali dilïert, imprimus a
f. cordai" R. <.'t H. habitu .siniili. Proxiriia C. Nclsoni Hose ((lontrib. U. S. Nat. Ilerl).

V. 'i, p. 137 t. 15. 1S97) Mexiranfc, i-ujus ili.«cus inse quo(|ue liorizontalif», fnlia vero bani
«ubonguitata minora, ovula 10. An rjusdoni vanetas?

(]. Seleri Kicline n. sp, (sect. Melaniiim). Annua. Cauiis giandiiloso-

liirlellus. Folia breviter peliolata ovata {){ cm. : 1.5 cm.) obliisiusciila,

iiiiiMilim slriguio.sa et insiiper scliilosa, nervorum paribus cire. 8-10.

lMnores<:enlia folio.sa, simplex vidclur. iiedieclii i)revi.ssimi propliyllis

minuli.s. Calyx (1—H mm.j basigibbus. faiiec; aiignslalus sul)anii)ullaeeus,

lobo dor.sali nb'igno produclo. Iiis()idus, fruclifcr valdeampidiaceus. Pelala

<» decidua, 2 dorsalia Ci.l> mm.) (d)tusa, 4 vcnlralia fere Iriplo angusliora

aculissima. Slamiria 11, r'pjs<'[iala lubo mullo breviora. Sljlus glaberrimus

.semiter incliisus. Discus nfrc! Iiori/.onlalis sublus convexus, ovula 3.

.S^'uiMia (.'{ miu.) margine oblusa.
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Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, ad Uaxackanal in Llano : Sei er
n. 284i. — Flor. : Aug.

Obs. Species a Cuphea cifflnitatam Kœhne simillima imprimis differt calyce am-
pullaceo, petalis ventralibus' acutis, disco horizontali, seminibus margine obtusis.
Inserenda cum C. ajünitatam (cf. Engler's Jahrb. XXIII. Beibl. 57, p. 20) post Monogr.
n. 108, ibid. II. 142):

C. subuligera Kœhne.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Chilon, in montibus inter Oxchuc
et San Martin : Sei. n. 2171. — Flor. : Mart.

C. utricidosa Kœhne.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas ad fluvium apud Tonalä : Sei. n. 1874. —
Flor. : Febr.

C. utriadosa Kœhne •/. üonnellsmithü Kœhne.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Chiapas in saxis humidis ad Hacienda
del Calvario et in distr. « del Centre » in lapidibus ad fluvium Rio Hondo apud
Hac. del Burrero : Sei. n. 2079 et 2267. — Flor. : Mart.

C. Wrightii A. Gray.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan ad Tzintzuntzan : Sei. n. 1252a. —
Flor. : Oct.

Heimia salicifolia Link.

Hab. in Mex.. in prov. Nuevo Leon in Cerro del Obispado apud Monterey :

Sei. n. llOo et 1109. — Flor. : Oct.

ARALIACE^E, det. H. Harms.

Oreopanax capitatus Dcne. et PI., forma foliis paullo magis cordatis.

Vulg. : « K'ab-choh » (Sprache der Chuh); « pata de leon ».

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton in collibus cal-

careis ad Quen Santo et inter Chaquial et Chaculâ in 1400 m. altitud. : Sei. n.

2669 et 3139. — Flor. : Jun. et Jul.

0. Xalapensis Dcne. et PI.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Chilon in silva montana inter Huitz-

tau et Oxchuc : Sei. n. 2224. — Fruct. : Mart.

Güibertia arborea March.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas in distr. Tonalä in silva circa Arroyo in-Ha-

cienda Los Amates et in silva montana ad Cuesta San Fernando inter distr.

Tonalä et Tuxtla : Sei. n. 1801 et 1919. — Flor. : Febr.

Aralia humilis Cav.

Hab. in Mexico, in prov. Chiapas ad Comitau, et in Guatemala, in dept. Hue-
huetenango in distr. Nenton in montibus calcareis apricis ad Uaxackanal : Sei.
n. 3046 et 3030. — Flor. : Aug.

POLEMONIACEM II.

Cobœa macrostemma Ruiz et Pavon.

Hab. in Guatemala, in cupressetis et bambusetis ad Chixoy apud Tecpani
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Guatemala iii 3000 m. altitud. et in dept. La Antigua ad San Lucas : Sel. n.

2^93 et 2452. — Fior. pallide flavi : Sept.-Oct.

Bonplandia geminiflora Cav,

Hab. in Mox.. in prov. Morelos in distr. Cuernavaca prope Xochicalco : Sel.

u. 400. — Flor. : Dec.

Lœselia ciliata L.

Hat), in Mox., in prov. Oaxaca in distr. Juchitan apud ïapana et in prov.

Chiapas in distr. Tuxtla in horto Haciendaa Razon : Sel. n. 1786, 1993, 1854. —
Flor, aibidi vel. pallide flavi : Febr.

L. glandidosa (Cav.) G. Don.

Vulg. : « spinacilla a.

Hab. in Mexico, in prov. Oaxaca in pinelo ad Cueva de las Calaveras apud
TIaxiaco et in silvalicis montanis inter San Carlos et San Bartolo Yaulitepec, in

prov. Chiapas in distr. Taxtia in Hacienda Pelapa. in Guateuiala in dept. « del

Centro » in pineto montano apud Chi([uin : Sel. n. 1440, 1654, 1931, 2486. —
Flor, rubel I. vel rosei vel roseo-lilacini : Dec.-Febr.

L. intermedia Lœs. sp. nova; ramulisglanduloso-puberulis; foliis cire.

I—3 mm. longe petiolatis, ovalo-oblongis iisque sublanceolalis, argiite

serralis. denliculismucronatis, basi ciineatis, apice acutis.circ. 1.2— 1,8 cm.

longis, 0/t—0,0 cm. lalis, utrinqueglandiiloso-puberulis; floribus in folio-

rum ad rarauli apicem versus diminutorum axillis solilariis, pedicellis

gracilibus cire. G mm. longis, prophyllis cire. 7—8 sub floribus ipsis dense

congeslis et bypanlhium formantibus. singulis exlerioribus foliaceis lan-

ceolatis vel lineari-lanceolatis, glanduloso-pilosis, arislato-serralis aculis,

cosla et nervis manifeste prominenlibus, interioribus hyalinis, angusie

ovalo-delloideis, appresse arislalis apice angusie aculis, omnibus cii'c.

't— () mm. longis; calyce albido iiyalino, tubiiloso leniiilcr niunibra-

naceo cire, i mm. longo, ö-Iobo, lobis ereclis. liibo ipso brevioribus,

manifeste nervosis, nervis in arisliilas tenues desinenlibus; eorolke

lubo incluso, loiiis rolundatis, euncalis, i. vivo piirpureis, sed i. sicco

poslquam in aqua coclis violaceis ; slaminibus breviler exsertis,

ovario 3-loculari, loculis l-oviilalis, stylo longo liliformi, apice bro-

viter .'1-lobo.

Linelin ijlnudulosa Danunor in Ln's. PI. Sel. I. p. 26 (558) non G. Don.

Habitai in Mexico, in prov. Oaxaca in Corrode la S<iledad : Sel. n. 1343/*.,

l.r»4. — Flor.: Nov.

f)hB. .SpciîifiH inU;rrniM|ia eut iriUtr !.. f/tuniialo.inni (J. Don. cl /,. fifru/rmti (i.

lion. An planta hybrWJa ?

L. cœrulea (Cav.) G. Don.

Hal). in Mex., in [irov. (»axara in O-rro de la Soloilad : Sel. n. 13'i3'/. —
Flor. : Nov.



568 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (83)

L. coccinea G. Don.

Vulg. : « spinacilla ».

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan in clivis montis Calvario iuxta Patzcuaro
et in prov. Chiapas in distr. « del Centro » in silv. montan, inter Iztapa et Cina-
cantan : Sei. n. 1204 et 2089. — Flor, imei : Nov.-Mart.

HYDROPHYLLACE^ II.

Phacelia pimpinelloides A. Gray.

Hab. in Guatemala in dept. Quezaltenango in monte Chi Lahuh Quieh in

agrestibus : Sei. n. 2896. — Fl. : Jun. — Det. Donn. Smith.

Nama jamaicense L.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango in distr. Nenton ad Uaxackanal :

Sei. n. 2859 et 3193. — Flor, albid. : Aug.

N. dichotomum Choisy.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca in fundamentis domuum antiquarum in Te-

poscolula : Sei. n. loo4. — Fruct. : Dec.

Stark wohlriechend.

N. dichotomum Choisy forma latisepalum Lœs. forma nova, humilior et gracilior,

floribus paucioribus, sepalis apice magis dilatatis.

Hab. in Mex.^ in prov. Oaxaca in clivis humidis sub saxa calcarea ad Tlaxiaco :

Sei. n. 1463. — Flor, et fruct. : Dec.

Wigandia Caracasana H. B. K. forma.

Hab. in Mex., in distr. fœderali ad Coyouacan : Sei. n. 1333. — Flor, lilac. :

Nov. — Preeterea multoties observata in Ganada « Tecomavaca » usque ad vallem
Oaxaca.

Hydrolea spinosa L.

Hab. in Mexico, in prov. Oaxaca in distr. Juchitan in alveo fluvii ad Tapana
et in Guatemala in dept. Izabal in fluvii « Rio Motagua » valle apud Los Amates :

Sei. n. 1785 et 3373. — Flor. : Jan.-Febr.

LABIATM I.

Teucriiim cubense L.

Hab. in Mexico in prov. S. Luis Potosi, in distr. Ciudad del Maiz prope

Gallinas et in prov. Nuevo Leon iuxta Monterey : Sei. n. 770 et 1040. —
Flor. : Oct.-Febr.

Scutellaria purpiirascens Sw.

Hab. in Mex. in prov. S. Luis Potosi, in distr. Tancanhuitz prope Tampam-
olon : Sei. n. 192.

Sc. Selenana Lœs. sp. nova; caiile erecto, ramosissimo, breviter pubes-

cente, obsoleto 4-gono; foliis remotis 7—13 mm. longe petiolatis, peliolo
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tenui. pubesceiUe. late ovatis. obtusis. crenatis. basi late cunealis vel sub-

truncatis. supra puberulis, subtiis pubescenlibiis, nervis utrinque cire.

2—3, sublus promiiiulis. lamina cire. 12—18 mm. longa, 8—12 mm. lata,

floralibus gradatim minoribus et brevius petiolatis, addito petiolo usque

10 mm. longis. inflorescentiis racemosis floribus, ut videtur, oppositis,

pedicellis pubescenlibus, 3—4 mm. longis, ealycibus hirlellis, vix 2 mm.
longis, scuteilo eire. l.o mm. longo, in fructu usque 5 mm. longo, eorollis

extrinsecus praecipue apice breviler villosulis, pallide purpureis, sub

anthesi 12— io mm. longis, fauee sensim dilalalo, labio superiore 3-lobo.

lobis margine sub-inerassatis et crenulalis, medio cucullalo, vix 2 mm.

longo, labio inferiore porreclo, 3,5 mm. diam., rotundato, subintegro.

apice obsolete excisulo, slaminibus 4 didynamis, corollaî tubo insertis,

filamentis styloque apice recurvatis et labii superioris galea inclusis;

disco obliquo latere anteriore gynophorum gerenle, nuculis sub anibesi

glabris.

Habitat in Guatemala, in dept. Huehuetenango. in coliibus silvaticisad Uaxac-
kanal inter lapides calcareos in 1200-1300 m. altitud. : Sel. n. 2799. — Fi. et

frucl. : Jul.

fUs. Species ad § YuUjures Benth., C Cuneatœ Briq. pertinere videtur.

Se. lutea J. Donn. Smith.

Mab. in Guatemala, in dept. Salamà ad Santo Thomas in pinetis : Sel. n.

2iU et 3'i06. — b^lur. : Dec.

Se. chalirophila Lœs. sp, nova, basi ramosa. raraulis ipsis simplicibus.

lelragonis. sub lente valida brevissime pulvereo-puberulis; toliis reuiutis.

brevissime |2—3 n)m. longe) petiolatis, late ovatis. obtusis inlegris vel

subintegris, basi acuta vel late cuneata. glabris vol subglabris, 18—30 uim.

longis, 7— 12 mm. lalis, cosla lantum subtus iuxla basin minutis.sime et

brevissime pulvereo-puberula, nervis utrinque 2—3, sublus prominulis,

floralibus gradatim minoribus; inflorescenliis racemosis, floribus oppo-

sitis; pedicellis breviler i)uberulis, cire. 2 mm. longis; ealycibus subglabris

vel sub lonle valida bine inde brevissime cl parce pulvcM'uhmlo-iiiiborulis,

cire. 2,?» mm. longis, seiilcllo vi\ 2 niui. longo, in fiiKlii iisipie pii'uo

'» mm. longo; eonjllis cxlriiisccus glanduloso-villosulis. eo-ruleis, cire.

il) mm. longis, faucc sensim dilalato. labio sup(Miore suh-galeaio, 3-lobo.

lobis margine -H repandi.s, piüne 2 mm. buigis. I.ibio inférions paiiilinn

(icnexo atque longiludinaliler reidicalo. obsolete erenulalo-lobulalo, rotun-

dato, cire. 4,.') mm. diam.: slaminibus 4, didjnamis. fauci eorolla'. in.scïrlis.

niamenlis slyloque apie(! rcciirvalis galea inclusis. disco oblicpie conieo'

in gynophoruni angu.slalo, ini< ulis siili .luilicsi (.îI.iIhjs.



.^70 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (8o)

Habitat in Guatemala, in dept. Hiiehuetenango inter Chacula et Uaxackanal
in montibus silvigeris calcareis in 1400-1500 m. altitud. : Sei. n. 2824 et n.

3119. — Flor. : Jun.-Jul.

Obs. Species ad § Vulgares Benth., F. Galericulatce Boiss. pertinens.

Marruhium vulgare L.

Vulg. : « arnor seco ».

Hab. in Mexico prope Aguas Calientes, in prov. Mexico, in distr. Chalco
prope Amecanieca, in prov. Oaxaca prope Teposcolula : Sei. n. 498, o71, 1603. —
Flor. : Nov.-Dec.

Brunella vulgaris L.

Hab. in Mexico, in prov. Hidalgo prope Zacualtipan et prope Matlatengo : Sei.

n. 144 et 631, et in Guatemala in départ. Huehuetenango ad « Cuesta de la Con-
cepcion» in 1600—2000 m. altitud. vulgaris : Sei. n. 2876. — Flor, in Mex.:
Maj., in Guatem. : Sept.

Leonurus s ih iridis L.

Hab. in Guatemala, in dept. Escuintla ad La Rochela apud San Andres Osuna
et in dept. Alta Vera Paz in Coban in hortis et ad vias : Sei. u. 2459 et 3412. —
Flor. : Nov.-Dec.

Salvia privoides Benth.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan, iuxta Tzintzuntzan in campestribus : Sei.
n. 1238. — Flor, pallide cœrul. : Oct.

S. tiliifolia Ya,h\.

Hab. in Mexico, iuxta Oaxaca in ruderalibus, et in Guatemala, in dept. Hue-
huetenango^ in distr. Jacaltenango, ad Todos los Santos : Sei. n. 1350 et 2771.
— Flor, cœrul. : Sept.-Nov.

S. lanceotata Willd.

Hab. in Mex., prope Zacatecas, in prov. S. Luis Potosi ad lacum siccum iuxta

viam ferream, in prov. Mechoacan ad Tzintzuntzan in campestribus : Sei. n.

539, 1126, 1229 a. — Fl. pallide cœrul. : Oct.-Nov.

S. laneeolata Willd. forma.

Hab. in Mex., in prov. S. Luis Potosi iuxta Venado : Sei. n. 1123.

S. angustifolia Cav. forma ad var. glabram Briq. accedens.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango in distr. Nenton ad Chacula in

collibus silvaticis in 1600 m. altitudine : Sei. n. 2991. — Flor, cœrul. : Aug.

S. angustifolia Cav. var. glabra Briq. mss. in herb. Berol. ramulis glabris,

calycibusque breviter puberulis.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan iuxta Tzintzuntzan et in prov. Chiapas in

distr. Tuxtla ad Ocozuquauhtla in locis apricis : Sei. n. 1230 et 1930. — Flor,

cœrul. : Oct.-Febr.

Salvia lavanduloides Kunth.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan in clivis supra Monte Calvario apud Pâtz-
cuaro et in prov. Chiapas in clivis arenosis et calcareis apud Iztapa, in distr.

Chilon in silva montana inter Huitztan et Oxchuc : Sei. n. 1255, 1275, 2085,
2147, 2157. — Flor, cœrul. : Oct.-Nov.; fruct. : Mart.

S. nana Kunth.

Hab. in Mexico, in prov. Oaxaca, in distr. Etla in Cerro de Buena Vista et
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in Guatemala in pineto inter Aguas Calienles et Malacatan : Sel. u. iOO et 2891.
— Flor. : Jun.

S. glechomifolia Kuuth.

Hal). inMex., in prov. Hidalgo propeZacuallipaii : Sel. n. 881. -Flor. : Maj.

S. Hispunica L.

Hab. in Mex., in prov. Jalisco, prope Serrano : Sel. n. 57o. — Flor. : Nov.

S. Xalapensis Bentli.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas in distr. Tuxtla in Hacienda Petapa : Sel. n.

1959. — Flor. cœrul. : Febr.

S. polijslachya Orteg.

Hab. in Mex., in distr. fiederali in Cerro de Iztapalapa et in prov. Mechoacan
iuxta Pàlzcuaro : Sel. n. 428, 463, 1276. — Flor. pallide cœrul. : Nov.-Dec.

5. angiilata Bentli.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan ad Tiripitio et ad Pàlzcuaro : Sel. n. 1149
et 1237. — Flor. albid. vel obscure cœrul. (calyce subatro) : Oct. — Ex de-

script, determina ta.

S. ballotiflora Benlh.

Hab. in Mex., in prov. Nuevo Leon in distr. Monterey in collibus saxosis et

apricis Cerro del Obispado : Sel. n. 1089. — Flor. pallide cœ'rul. : Oct.

S. semiatrata Zucc.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca in distr. Nochisllan in Canada supra El Parian :

Sel. n. 1520. — Flor., calyce violaceo, corolla obscure cœrulea : Nov.

5. amarissima Ort.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca prope Etia : Sel. n. 84. — Flor. : Jun.

.'*'. I.indenii Benth.

Ilab. in Mex., in prov. Chiapas in distr. del Ç.entro in valle lluvii « Rio
Hondo » apud Hac. del Burrero, in saxosis et in distr. Chilon inter Huitztan et

Oxchuc in silva monlana : Sel. n. 2107 et 2248. — Flor. carnei vel rubri : Mart.

S. involucrala (>av.

Hab. in Guatemala, in dcpt. Salanià in sil\a ad Santa Ito.^-a : Sel. n. :{297. —
Flor. rub. : Dec.

>'. Jiticropliyllu Kiintli (S. (irnlifiinn Hcnlli. vix varielas Mietliucris S. tnicvoplnjlUv

Kiintli).

liait, in .Mc\., in prov. Hidalgo pmpe Zacuallipan et in dislr. fn'derali in

<>rro d«; lzla()alapa et prope Tacubaya : Sel. u. IG8, 427, 430, 432. 462. — Flor.

el frucl. : Nov. et Maj.

S. ctjftuen Hfiilli.

Hall, in (jualemala, apud Qm-zallenango in monte Irachylico Clii Laliuii Oiiicli :

Sei. n. 2944. — Fior. oljscure cotuI. : Jun.

.*». Mexicann \..

liai), in .M«-x., in firov, .Mechoacan .supra .Monte Calvario apud l'atzcuaro :

S» I. II. 1193. - Flor., caiyc«; paiiide viridi, corolla obscure cu-rulea : (»cl.
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S. purpiirea Cav.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan prope Tzintzuntzan et in clivis supraMonte
Calvario apud Patzcuaro et in prov. Chiapas in distr. Chilon in montibus inter

Oxchuc et San Martin ad rivulos et in pratis : Sei. n. 1198, 1203, 1280, 2261.
— Flor, purpurei vel purpureo-violacei : Oct.-Mart.

S. affinis Cham, et Schlechtd., spécimen ad S. purpureum Cav. vergens.

Hab. in Guatemala iuxta Chimaltenango in fruticetis : Sei. n. 2338. —
Fl. purpiir. : Sept.

S. cinnabarina Mart. et Gal.

Hab. in Guatemala, in dept. Chimaltenango in Sierra Santa Elena apiid Tecpani
Guatemala in cupresselis : Sei. n. 2336. — Flor. rubr. : Sept.

S. coccinea L.

Hab. in Mex., in prov. Nuevo Leon in Cerro del Obispado iuxta Monterey :

Sel.n. 1073. — Flor.: Oct.

S- coccinea L. var. pseudococcinea (Jacq.) Lœs. {= S. pseudococcinea Jacq.)

Vulg. : K mirto ».

Hab. in Mex., in prov. S. Luis Potosi, in distr. Tancanhuitz prope Tanquian,
et in distr. Ciudad del Maiz prope Gallinas, et in prov. Nuevo Leon iuxta Mon-
terey : Sei. n. 273, 716, 1061. — Flor, vivo-rubri : Oct.-Mart.

S. vitifolia Benth.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaea prope Etla : Sei. n. 845.

S. cacaliifolia Benth.

Hab. in Guatemala, in dept. Alta Vera Paz prope Coban : Sei. n. 2433. —
Flor, cœrul. : Dec.

S. Alamosana Rose vel affin.

Hab. in Mex., in prov. Mechoacan, in clivo supra Monte Calvario apud Patz-

cuaro : Sei. n. 12296. — Flor, cœrul. : Nov.

Lepechinia spicaia Willd.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango prope Aguas Calientes in campes-
tribus et ad rivulorum ripas arenosas : Sei. n. 2767. — Flor, albid. : Sept.

L. Schiedeana (Schlechtd.) Vatke {=Stachys Sc/i/edeana Schlechtd. in Liiinaea VII,

1832, p. 398, Lepechinia procumbens Benth. Lab. p. 415 [Maj 1834]).

Hab. in Mexico, in prov. Hidalgo prope Zacualtipan : Sei. n. 899. — Fl. et

fr. : Maj.

Hedeoma costata Hemsl.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, iuxta Chaculä in coUibus cal-

careis in 1600 m. altitud. : Sei. n. 3124. — Flor, lilac. : Jun.

Satureia Broionei (Sw.) ßriq. forma transit, ad S. xalapensem (Kunth.) Briq.

Hab in Mexico, in prov. Chiapas ad S. Martin : Sei. n. 2131, et in Guatemala
in dept. Huehuetenango ad Chaculä in fruticetis et inter aedificiorum fundamenta
veterum : Sei. n. 3118. — Flor. : Mart. -Jun.

Hyptis tomentosa Poit.

Hab. in Mexico, in prov. Chiapas in distr. Tuxtla in vallîbus apertis Haciendae
Petapa : Sei. n. 1958. — Flor, pallide cœrulei : Febr.
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//. tomentosa Poil, vel aflinis, t'oliis paullulo latioribus, indumento paullulo

densiore diversa.

Hab. in Mexico, in prov. Oaxaca. in distr. TIacolula in Canada supra Toto-
lapani : Sel. n. l7o3. — Frutices alti, tlorii). pallide cœrul. : Jan.

//. albida H. B. K.

Hab. in Mexico, in prov. Vera Cruz, in distr. Ozuluama prope Panuco : Sel.

n.248. — Flor. : Mart.

H. albida H. B. K.. forma intlorescenliis laxioribus paulluiuni recedens.

Hab. in Mexico, in prov. Jalisco ad vulcani apud Colinia sili pedem prope

Barranca de Bellran in clivis aridis : Sel. n. 3433. — Flor, lilacini : Apr.

//. slellidata Benth.

Hab. in Mexico, in prov. Morelos in distr. Cuernavaca prope Xocbicalco, in

prov. Oaxaca in distr. Oaxaca ad San Hartolo Yaubtepec in collibus aridis et in

Orro de la Soledad. in Honduras in silvaticis niontaiiis supra Copan : Sel. n.

389, 1338, 1658, 3330. — Flor. alb. dulce fragrant. : Nov.-Jan.

//. verticillala Jacq.

Hab. in Mexico, in prov. Vera Cruz in distr. Ozuluama prope Pànuco, in

Guatemala in dept. Huehuetenantro ad Nenton, et in dept. Izabal in valle lluvii

«'Rio Molagua 1) apud Los Amates in fruticetis : Sel. n. 685, 3208, 3363. —
Flor, albid. vel albido-rosei : Sept.-Apr.

H. pectinala Poir.

Hab. in Guatemala in municipio ipso in querceto ad Barranca del Zapote :

Sel. n. 2470. — Flor, lilac. : Nov.

//. urticoides Kunlli.

Hab. in Mexico, in prov. Chiapas in distr. Cliilon in clivo supra Ococingo :

Sel. n. 2134. — Flor, pallide cotuI. : Mart.

//. lilacina Benlh. DC. Prod. XII, p. 123 (an etiam Schiede et Deppe?).

Hab. in Guatemala, in dept. La Antigua ad San Lucas fre(|uens : Sel. n.

2't23. — Flor, aromalici. pallide rosei usqne albidi : Oct.

//. mutahilix (Hidi.) I>riq. var. sjiicnlfi (l'uil.) I'.ri(|. vel alïmis.

Habitat in .Mexico, in prov. Oaxaca ad fliivii ripam a[)U(l Tonalà ci in Honduras
.«iupra Ojpan in pineto-fiuercetis : Sel. n. 11)96 et 3370. — Flor, fragrant. [»aliide

coTul. : Jaii.-Febr.

//. cnpitfitfi Jac«[.

Hab. in (jualt-malu in il< pi. Ksciiinlla, iii\la S. Andres Osuii.i ad Cucunya :

Sel. n. 2524. — FI.: .Maj.

//. r/ijiiiiiln Jacrj. var. (iualiuiKilensis ( Valke mss.) J. Donn. Smith in schediilis.

liai), in (iuatemala. in di-pt. Ksruintia, iuxta S. .Andres Osuna ad rivnliim

apud Cucunya : Sel. ii. 2520. - FI. albiil. : .M.ij.

II. hretipes Poil. var. ruliuxlu Lies. var. nova; lola planta robuslior, l'oliis

•TasHioribnH atiL'Unto oblarifv-olalis, (•a[>iliilis pra-cipue fructil'eris multo maioril.ns

u^iiK! 2.2 nii. (liam. (forsan spi-cies profiria).

Hab. in Mcx., in [irov. (üiiapas, in dislr. Cbilon, .ni San .Martin m dnis il

»nlvalirin nionlanin ; Se), n. 2155 d 226'i. — l''lor. aliud, usipir viniai-. ri

frucL : Mari.
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H. florida Benth. vel affmis.

Hab. in Mex., in prov. Morelos, in distr. Cuernavaca prope Hacienda S. Caspar :

Sel. n. 311. — Flor.: Dec.

H. recurvata Poit.

Hab. in Mex.. in prov. Oaxaca ad fluvii ripam apud Tonala : Sei. n. 1997. —
Flor, albid. : Febr.

Ocimum carnosum Link et Otto.

Hab. in Mexico prope Orizaba : Sei. n. 838 et 919. — Flor. : Jul.

0. mieranthum Willd.

Hab. in Mexico, in prov. S. Luis Potosi, in distr. Tancanhuitz prope Tampam-
olon, et in prov. Chiapas in distr. Tuxtla ad Gintalapan et Ocozuquauhtla :

Sei. n. 235, 1825, 1945. — Flor. : Febr.-Mart.

GESNERACEyE det. John Donneil Smith.

Tussacia spec. forsan. nova.

Hab. in Mex. loco natali accuratius non indicato : Sei. n. 923. — Det. Lœs.

Alloplectus tetragonus Hanst.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, iuxta Yalambohoch in humida
Silva primeeva : Sei. n. 3218. — Fl. : Aug.

AcJmnenes grandiflora DG.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango ad Cuesta de la Concepcion, in

umbrosis saxis calcareis et inter Nenton et San Andres in pineto ad iimbrosum
rivuli marginem : Sei. n. 3247 et 3280. — Fl. : Sept.

Heppiella ovata Klotzsch et Hanst.

Hab. in Guatem., in dept. Huehuetenango in distr. Jacaltenango in clivis

fruticigeris apud San Martin : Sei. n. 3191. — Flor. : Sept. ^

Kohleria Deppeana (Cham et Schlechtd.) Fritsch (= Isoloma Deppeana Hemsl.)

Hab. in Guatem.. in dept. Alta Vera Paz ad Santa Cruz apud Coban : Sei.

n. 2439. — Flor. : Dec.

K. elegans (Decsne.) Lœs. (= Monssonia elegans Decsne.)

Hab. in Mexico, in prov. Chiapas in distr. Chilon in clivo supra Ococingo :

Sei. n. 2180. — Flor. : Mart. — Det. Lœs.

Gesneria Warscewiczii Hanst.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango apud Quen Santo : Sei. n. 2671.— Flor. : Aug.

^ Ein Vergleich mit dem Hanstei neben Original aus Venezuela zeigt

indessen, dass es sich um eine andere Art handeln muss, die vielleicht neu ist.

Ob die Selersche Pflanze überhaupt zu Heppiella gehört, erscheint mir eben-
falls zweifelhaft. Tb. Lœsener.
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ACANTHACE.E III.. det. G. Lindau.

Elylraria squamûsa (Jac([.) l.iiulau (= Ti(b/ßora sq. (Jaoq.) 0. Ktze.).

Vulg. « Un pie u.

Hab. in Mexico, iu prov. Oaxaca, in di.slr. .fueliilan. ad ïapana in locisapeiiis,

in prov. Chiapas in dislr. Tuxtla, in Hacienda Razon et in distr. Tonalâ inter

Tapana et La Junta in fruticeto arido, ibique ad Tonalà ad tluvii ripam, atque

in Guatemala in collibus siccis ad Chiiiuinmla : SeL u. 1787, iSÔS, 2021,2018,
3374. — FI. et ir. : Jan. et Febr.

Blechum grauditJorum OEr.sl.

Hab. in Mex.. in prov. Chiapas, in distr. Tnxlla ad Ocozuquauhtla ad rivuluni :

Sel. n. 2123. Flor. : Febr.

Dyschorisle bilabiala (Seeni.) 0, Ktze.

Hab. in Mex., iuxta Oaxaca in monte Alban : Sel. u. 1733. — Flor. : Dec.

D. cn'nita (Nées) 0. Ktze.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuelenango in pralis iuxta Ghaculâ in 1600 m.
allilui]., ibi(|ue in pinetis et quercetis in solo calcareo, et in pinetis inter Aguas
Calientes et Malacatan (inter dept. Hueliueten. et Quezaltenango) : Sel. n. 2812,

2946, 2989, 31o8. — Flor. : Jun.-Aug.

Ü. ovata (Cav.) 0. Ktze.

Hab. in Guatemala, in dept. Quezaltenango in dislr. Zilia, in clivis fruticigeris

ail .\guas Calientes : Sel. n. 3112. — Flor. : Sept.

D. (Juitensis (H. B. K.) 0. Ktze.

Hab. in Mex.. in [)rov. Mcchoacaii in via ferrea iuxta Acànd)aro : Sel n. lloO.
— Flor. : Ücl.

Huellin (jeniinißora II. |{. K.

Hab. in Mex.. in prov. Oaxaca. in distr. Nocliistlan. in Cerro del Pneblo viejo

ad Huaubllilla in silva montosa iti solo calcareo : Sel. n. irj70. — Flor. : Dec.

H. geminißotn II. I'. K.. \il alTinis.

Hab. in .Mes., in prov. (Jiiapas, in dislr. Tuxtla in li(irt(» Hacienda! Hazon :

S.-l. n. 1813. - Flor.: Febr.

lt. Ihrnkei Nées.

N'ulfT. : « Yerva de novillo ».

Hai», in M'-xico, in prov. (Chiapas, in dislr. Tunala. in silva ail la.L'iina' niar-

t'iiM;ni priipe l'aredon, inrpie dislr. Tuxlla, in (^iirsta inira Hacienda l'clapa, et

in |)rov. Oaxaca. in dislr. Jucbilan in pralis ad la^'unam irilcr Chicapa el

l/,liiiatan, et in (ïnalemala. in depl. ('(;nlrali, in silva inontana apiid Cliiipiin.

nixt;ii|Uf (iliiiHiimula in cullibns siccis, el ad Camotan : Sel. n. 1830, lOOli,

I1W7. 2472. 3.332, 3342. — Flor, H fnict. : Dec.-Fciir.

/(, metjni]ih(vyn Lindau in iinll. Jb rb. jluiss. 189.') p. .364.

Hall, in M(?x., in prov. Chiapas inU-r dislr. Tonal/i el Tuxtla in pinetis nion-

lanis iijxla (iiiesla San Fernaml'i id in (ierro de Tmialà : Si-I. n. lOIH et 20IM). —
Flor. et fnicl. : Febr.
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B. pantculata L.

Hab. inMex., in prov. Oaxaca, in distr. Tehuantepec, ad lagunam nunc ex-

siccatam apud Miztequilla : Sei. n. 1616. — Flor, et fruct. : Jan.

R. püosa Pav.

Hab. in Guatemala, in dept. Huehuetenango, in distr. Nenton, in pratis iuxta

Chaculâ in 1300—1600 m. altitud. : Sei. n. 2984. — Flor. : Jul.

R. tuberosa L.

Hab. in Mex., in prov. Nuevo Leon ad Monterey in locis apertis, ibique in

Cerro del Obispado, in prov. Oaxaca, in distr. Juchitan in silvag locis apertis ad
Rancho Las Anonas : Sei. n. 1074, 1075, 1103, 1982. — Flor, et fruct. : Oct.

Barleria micans Nees.

Hab. in Mexico, in prov. Chiapas, in distr. Tuxtla in fruticetis Haciendai

Petapa, et in Guatemala in dept. centrali, in silva montana apudChiquin : Sei.

n. 1903 et 2471. — Flor. : Dec.-Febr.

Aphelandra Deppeana Schlechtd.

Hab. in Guatem., in dept. Cbimaltenango in pede vulcani « del Fuego « ad
Paloverde : Sei. n. 2426. Flor, et fruct. : Nov.

\^ Pseiideranthenmm biceps Lindau, nov. spec. Caulis subtetragonus, lineis

2 pilosus, tum glabratus, cystolithis minutis dense striolatus. Petioli

4-5 mm. longi, tenues, glabri. Folia ovata, apice acuminata, basi maxime

oblique angustata, paribus ssepe inasqualibus, usque ad 6X2 cm,, sed inter-

dum majora, basi sensim in petiolum angustata, 10 cm. longit. et 4 cm.

lat. excedentia, semper glabra, cystolitis striolata. Spicse terminales foliis

subasquales, axillares multo breviores, breviter pedunculatse, pubescentes,

densifloree. Bractese lineares, c. 4X1 nirn., bracteolae 4,5X1 nim., omnes

minute glanduloso-puberulae. Calycis lobi 11x1 nim., minute glandulosae.

Tubus c. 20 mm, longus, basi 1,5, apice 2 mm. diam,, ad apicem extus

pubescens. Lobi subsequales, 10X6 mm., rotundati. Stamina fertilia 2,

fllamentis 1,5 mm. longis, antheris 3 mm, longis. Staminodia basi fila-

mentis conjuncta, 1 mm, longa^, apice subdichotome bicapitata, Pollinis

granula typica, subglobosa, c, 50-60 [x diam, Ovarium 1,5 mm, allum,

Stylus c, 20 mm, longus, Capsula 12 mm. longa, 4 mm. lata, basi usque

ad Vs longit. stipitata, apice cuspidata, glabra, 4 sperma.

Hab. in Mexico, in prov, Oaxaca, prope Tlaxiaco ad marginem rivorum :

Sei er n. 1438, — Fl, et fruct. : Dec.

Am nächsten mit P. cuspidatarn verwandt, das sich aber durch die dünneren
Blüten und die an der Basis viel mehr verschmälerten Blätter ohne weiteres unter-
scheiden lässt. Durch die 2 köpfigen Staminoiden, sowie die verhältnismässig liurz
gestielte Kapsel aber ausgezeichnet.

P. species, nimis incompleta, sine foliis.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Tuxtla in Hac. Petapa inter gramina
alta : Sei. n. 1941. — Flor, et fruct. : Febr.
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Tetratnerium hispidum Nées.

Hab. in Mex.. iu prov. Oaxaca in Cerro de la Soledad : Sel. n. 1367. —
Flor. : Nov.

Odontonema callistachyum (Cham, et Schlechtd.) 0. Ktze.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Chilon, ad rivuli profunde incisi

ripani umbrosam in pineto montano inter San Martin et Ococingo : Sel. n. 2204.
— Fruct. : Mart.

Siphonoglossa forsan S. Pringlei (Rob. et Gr.) Lindau.

Hab. in Mex., in prov. Oaxaca. in distr. Yauhtepec , in vallibus silvaticis

siccis ad ripani dextrain tluvii « Tehuantepec » ad Bancbo de los Pichones :

Sel. n. 1736. — Flor, et fruot. : Jan.

Cardiacanthus (f) fragrans Lindau n. sp. Frutex fragrans, ramis tere-

tibus. patenli-pubescentibiis. tum glabratis, epidermide solvente, cana,

ramulis dense glanduloso-pubescenlibus. Folia petiolis usqiie ad 5 mm.
longis. ovata, basi rotundata, apice acuminata, usque ad 4 cm. longa,

1-2 cm. lata, pubescentia pilis glanduligeris intermixtis. Spicae folia

œquantes terminales vel axillares, stibsessiles, dense glanduloso-pubes-

centes, densiiloraß. Bracleae ovatae, apice rotundalae, mediaj 10 mm. longae,

3,0 mm. laUe, nervis parallelis, ad marginem et apice longe pilosîB, dense

breviter glanduloso-pubescentes. Bracleolae similes, 11 mm. longae,

2.rj mm. latiL'. Calycis lacinicC lineares, minute puberula\ o-üxl lum.

subîequales. Flores flavi. Tubus c. 7 mm. longus, basi 1,5, apice 2,5 mm.
diam., glaber. Labium superum 12 mm. longum, 7 mm. in medio lalum,

apice 2 denlibus, 2 mm. longis, 3 mm. lalis, instructum. Labuim inferum

usque ad basin fere 3 lobum, lobis 11x7 mm., rotundalis. Filamenla

mm. longa, anlherai 2 mm. longae, loculis aequialle affixis. Pollinis

granula lypica, 45x36-38 {j., Ovarium 1 mm. altum. Stylus 13 mm. longus.

Capsula ignota.

Mal), in .Mexirri, jn prov. Oaxaca, in distr. Nochistlan
,
propo Kl Parian :

Seier n. i;)6;). — Flor.: Dec.

Von <\fr IrAfifiminn Art rlurcli «lie HchanriniK urnl ilie v'illif; vf-ricliipilpiicti Hlilteii-

Htftn'le sofort zu trennen. Ilirrli<!r |L/<"hiirt nudi ein ni» Si/i/i(jiii>i//().'<.'<iimiiinsd iV.vul.

bentimr[it«H Kxeniplar (Pringle Mexiro B279). iJie il-l rs t<! li .s c; li e Art hat gnnz andere
BiQtcn.

C. (?) telrnmerioides Lindau nov. spec. ("„nilis sublelragonus, breviter

pubos<;e[is, tum glabralus pilis dccidiiis piinclalus, cpidcrmidcî solvente.

Folia petiolis 4-5 mm. longis, leniiibus, piilienilis oblnnga utriiKpio an-

gu.sUil;!, apic«; mucroriaüi, u.squo ad 35x7 iiini., puberula, cyslolitliis vix

ronspicujs. Spica; torminales, sessile.s, folia 1-2 plo sii|ieraiilos, tonnes,

imbricata». liraclea; lanceolat.'e, ariil;e, *.)Xl*» "iiii.. iiiargirie el apice

Htru,. iiKHii. IK)IK8., aoiU IK'J'J. :t<.>
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longe pubescentes, prselerea minute glandulosse. Bracteolse similes.

8X1 Dini- Calycis lacinise lanceolat8e,'sub8equales, 3—3,5 mm. longes, apice

pilis patentibus inslructse. Flores flavido-albi. Tubus c. 5 mm. longus,

basi 1, apice 2 mm. diam. Labium superum 8 mm. longum, in medio

4 mm. latum, apice integrum. Labium inferum lobis 3, linguiformibus,

8 mm. longis, 4 mm. latis formatum. Filamenta 5 mm. longa. Antherarum

loculi subsequialte affixi, 2 mm. longi, obtusi. PoUinis granula typica,

42X30 [x. Ovarium 1 mm., Stylus 13 mm. longa. Capsula 6 mm. longa,

2 mm. lata, usque ad V» longit. stipitata, glabra, 4 sperma. Semina

1 mm. diam., scrobiculata.

Hab. in Mexico, in prov. Oaxaca, in distr. Yauhtepec, ad Rancho de los

Pichones in valleculis silvaticis aridis ad flumen Tehuantepec : Se 1 er n. 1632. —
Flor, et fruct. : Jan.

Die beiden vorstehend beschriebenen Arten stelle ich nur mit Vorbehalt zu Carclia-
canthus. Von den Gattungen der Odontoneminœ können nur Siphonoglossa und Car-
diacanthas in Betracht kommen. Beide Gattungen unterscheiden sich durch die Form
der Blumenkrone. Während bei ersterer der Tubus kaum erweitert, cylindrisch und
ziemlich lang ist, stellt derselbe bei der letzteren eine kurze sich nach oben allmählich
erweiternde Röhre dar. Die Form der Corolle würde nun am ehesten für Cardiacanthus
passen, gegen eine Zuordnung sprechen aber die ährenförmigen Blütenstände. Dieses
Merkmal würde auch für Siphonoglossa nicht recht zutreffen. Ich könnte nun eine
neue Gattung aufstellen, die mit Cardiacanthus in der Krone übereinstimmen, sich
aber durch die Blütenstände unterscheiden würde. Es ist aber besser die Zahl der
Gattungen vorläufig nicht zu vermehren, da eine genauere Durcharbeitung dieser Gruppe
jedenfalls ganz andere Gattungsbegrenzungen zu Tage fördern wird, als bisher. Mass-
gebend sind jetzt für die Abgrenzung Form der Corolle und die Blütenstände; wie weit
aber letzteres Merkmal sich überhaupt zur Gattungsdetinition eignet, lässt sich vor-
läufig nicht entscheiden

Justicia Clinopodium Gray in Proc. Am. Ac. Arts and Sc. XXXII. 1897, p. 304

(= /. patenti-cüiata Lindau in Bull. Herb. Boiss. 1897, p. 673).

Hab. in Mex., in prov. Chiapas in pratis iuxta Comitan : Sei. n. 3084. —
Flor. : Aug.

/. (Dianthera) spec.

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, in distr. Tuxtla ad rivulum in Hac. Petapa :

Sein. 1966. — Flor.: Febr.

Justicia spec. nim. juvenil.

Hab. in Mex., in prov. S. Luis Potosi, in distr. Ciudad del Maiz, prope Gallinas :

Sei. n. 717. — Alabastr. juvenilia : Febr.

Jacobinia tinctoria OErst.

Vulg. : « flor de tinta ».

Hab. in Mex., in prov. Chiapas, culta in Comitan : Sei. n. 2605. — Flor. : Mari.

ßeloperone ramulosa Morong.

Hab. in Honduras in ruinis ad Copan : Sei. n. 3347. — Flor. : Jan.

ß. violacea Planch. et Lind.

Hab. in Guatemala infruticetis ad Ghimaltenango : Sei. n. 2288. — Flor. : Sept.
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CAPRIFOLIACE.E III.. det. P. Grsebner et Th. Lœsener.

Vibunium ylabratum H. B. K.

Hab. iu Mexico, in ftrov. Chiapas, in distr. Chiloii. in montibus inter Oxchuc
et San Martin et in Guatemala, in dept. La Antigua in valle silvatica et in agris

ad San Lucas : Se i. n. 2151 et 2413. — Flor. : Mart. et Oct.

V. triphyllum Benth.

Hab. in Guatemala, iu dept. Huehuetenango, in clivo supra Jacaltenango : Sel.

n. 2639. — Flor. : Apr.

SambucHs Mexicana Presl,

Vulg. : a sauco ».

Hab. in Mexico, in prov. Cliiapas in distr. centrali in silva niontana iuxta

Cinacantan et ad Huitztan. et in Guatemala in dept. Huehuetenango, in silva ad
Todos los Santos : Sel. n. 2140, 2212, 2962. — Flor. : Mart. ; frucl. : Jun.

(Fortsetzung folgt.)
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LES RENONCÜLACEES DU JAPON

D'APRÈS LES COLLECTIONS PARISIENNES DE M. L'ARRÉ FAURIE

H. DE BOISSIEU

Une étude sur les Renonculacées du Japon, spécialement sur les Renon-

lacées des collections de M. Faurie, a déjà paru dans ce recueil, sous la

signature du regretté E. Hiith. Malheureusement, l'auteur de cet article

intéressant, le monographe distingué dont la science pleure la perte^

n'eut pas à sa disposition les plus riches collections qu'ait assemblées

M. Faurie, celle du Muséum d'Histoire naturelle de Paris et celle de

M. Drake del Gastillo. De là, dans le travail de mon devancier, des lacunes

que le présent article a pour but de combler à peu près.

Aucun herbier d'Europe ne possède la totalité des plantes de M. Faurie.

Comme je le remarquais au début de mon étude sur les Saxifragées du

Japon, ce collecteur ne parait pas avoir suivi de règles précises dans la

distribution de ses récoltes. La collection du Muséum de Paris, de beau-

coup la plus belle, est loin d'être complète. Si le lecteur veut se faire une

idée d'ensemble de ce que la connaissance des Renonculacées japonaises

doit à M. l'Abbé Faurie, il lui faudra -combiner deux articles, celui

de E. Hiith et le mien. Pour faciliter ce travail et abréger des énuméralions

fastidieuses, je signalerai par un simple chiffre, sans date ni lieu, les

numéros relevés par mon devancier, qui se retrouvent dans les collec-

tions soumises à mon examen.

Je dérogerai pourtant à cette règle pour les déterminations délicates

et dans le cas, assez fréquent, où mes attributions ne concordent pas avec

celles de E. Hiith. H arrive souvent avec M. Faurie qu'à un même numéro

correspondent, suivant les herbiers, des plantes différentes. Par contre,

la même plante;, du même lieu et de la même date porte jusqu'à quatre.
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numéros. J'insiste sur ce manque de soin dans le numérotage qui, si Ton

n'y prenait garde, induirait en des erreurs fâcheuses. Il est entendu que

les déterminations que je donne ici sont, comme pour mes autres articles,

fondées sur l'examen des collections parisiennes de M. Faurie, de celles-là

seulement. Ailleurs, à l'herbier Boissier par exemple, le numéro indiqué

peut se rapporter à une toute autre espèce.

Aussi bien, il est impossible, pour deux esprits loyaux qui abordent le

même sujet, de tomber d'accord sur tous les points de détail. Le respect

pour le mérite reconnu ne doit jamais primer la sincérité scientifique.

C'est pourquoi, tout en m'inclinant devant la compétence de E. Hiith, je

n'hésite pas à m'écarter résolument de ses conclusions dans des cas où

il ne peut y avoir confusion de numéros. Le lecteur le verra notamment

à propos du genre Thalictrum. Entre deux opinions opposées et loyales,

c'est à l'avenir, aux botanistes qui nous succéderont, qu'il appartient de

trancher définitivement.

CLEMATIS L.

1. C. PANicui.ATA Tliuiil). Trans. Soc. Linn. II, 337.

886 (Mus.), 1085 (Mus.), 3181 (Mus.).

1.398. Hakodale (Nippon), sept. 1886 (Mus. Dr.).

11949. Kochi (Sikoku), nuv. 1893 (Mus. Dr.).

2. C. HERACLEiFouA DG. Syst. I, 138.

Vnri.it sepalis niinoribus (var. slans S. Z. fl. Jap. 0. Kuntze moiiog.)

(n" 8C8) et niajoribus (var. Lavallei Decn. 0. Kuntze) (5069, 1038, etc.)

fohis subglabris (n«« 808, 1038, 3426, 5669) et pubescentibus (3810).

1038 (Mus.), 1276 (Mus.).

868. Nol-si (Ni[ip(.n), anfil 188.*) (Mus.).

3426. Ilirosaki (.Nippon), o.-t. 1888 (Mus. Dr.).

38J0. Kukuyarna (Yéso), juin 1889 (Mus.).

:;669. Kukuyarna (\7'so),juil. 1890 (Mus.).

3. C. APiiKouA DC. Syst. 1, IW.

M37 IShis.), 1080 (Mus.), 4467 (Mus.). 6627 (Mus. Dr.).

4627. 'laiialiu (.Nippon), aoiil 1889 (.Mus.).

6039. Morioka, aodi 1890 (Mus.).

11446. .Milriiishi, pn-s Yokohama, nov. 1H!)I (.Min. I>r.).

13621. danju (.Nippon;, 1894 (Mus. Dr.).
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4. C. JAPONiCA Thunb. Fl. Jap., 240.

2738 (Mus.), 4421 (Mus.).

13384. Kattasan, juil. 1894 (Mus.).

3. C. LASiANDRA Mex. BuU. Ac. Pétersb. XXII, 213.

Ulli. Tosa (Sikoku), nov. 1891 (Mus. Dr.).

6. C. FuscA Turcz. Bull. Soc. nat. Mose. XIII, 60.

3047 (Mus. Dr.), 10476 (Mus. Dr.), 11395 (Mus. Dr.).

7. C. FLORIDA Thunb. Fl. Jap., 240.

In planta ista, carpellorum caudse sunt adpresse vel subadpresse. nee

ut in ceteris speciebus japonicis patentim pilosse, Yariat, praeter ceteras

variationes, staminodiispubescentibus (4256) vel subglabris (13305,2646),

sepalis ovalibus (4250), ovato-Ianceolatis (13305), lanceolatis (2646), caudse

setis albis, albescentibus, griseis, brunneis (2646), etc.

479 (Mus.), S58 (Mus. Dr.), 2229 (Mus.).

7421. Shakotan, août 1891 (Mus.).

8565. Akkeski, août 1892 (Mus.).

8568. Saruma, août 1892 (Mus.),

Specimina sequentia pedunculis ssepius bracteis ovalibus prseditis, et

floribus interduni duplicibus, transitum prœbent inter C. floridam typicam

et G. floridam var. hakonensem Fr. Sav. Carpellorum caudse sunt nonnun-

quam fusco sed semper subadpresse barbatae. Quo caractère, specimina

fructifera C. floridee, etiam pedunculis bracleatis praedita, a. C. fusca

facile distinguuntur.

2646. Plaine de Shonai, juil. 1888 (Mus. Dr.).

(Flores simplices, pedunculi bracteati).

4250. Jardins A& Sendaï, juil. 1889 (Mus.).

(Flores duplices, vel subduplices, ceterum typo simillimi).

4256. Jardins de Sendaï, juil. 1889 (Mus.).

(Flores duplices, intus lanato-pubescentes).
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13305. Hirosaki (Nippon), juil. 1894 (Mus. Dr.).

(Flores duplices, sed pedunculi ebracteali : ita ad typum polius refe-

renda).

8. C. ALPi.XA Mil). Dict. n« 9. 0. Kuntze, Mon. d. Gatt. Cleinatis 160,

sensu amplissimo.

var. )iormalis 0. Kuntze, 1. c.

5884 (Mus.), 10172 (Mus.).

4428. Yamagata (Nippon), juil. 1889 (Dr.).

4960. Twozan (Yéso), sept. 1889 (Mus. Dr.).

7098. Twozan, près Sapporo, juin 1891 (Mus.).

9867. Shakotan, juin 1893 (Dr.).

10678. Akan, août 1893 (Mus. Dr.).

13135. Hayashine san (Nippon), juin 1894 (Mus. Dr.).

15655. Ganju (Nippon), août 1894 (Mus.).

2. var. Fauriei var. nova.

Sepala brevia, lanceolata, marginibus sese non oblegentia, petalis vix

longiora, brunneo-violacea. albo marginata, cetera ut in typo.

Prope varietatem ochotensem. 0. Kuntze coUocanda. DilTert sepalis

brunneis nec violaceis. angustioribus, brevioribus.

731 ^sallein quoad spécimen parisien.se!). Sliisliinuiir, août 1894 (Mus.).

THALICTRUM L.

9. T. Ti-nEiiiFEHU.M Max. Mol. hi..l. Xli. 227.

Spe<:ies p(jlyiin)r|)li.'i. folioli.s inox ovalibus, iiiox kinceolalis. niox basi

longe cunealis, mox fcre snbcnnlatis.

712. Sliisliindlii' (.\i|ipi)ii), juin IS80 (Mus.).

2206. Naml)ii, mai IHHH (Mus.).

2590. Sliimidzu (Nippon), juin 1888 (Mus.).

:jr.27. Sa<l<.(il.-<lc), juil. 1888 (Mus.).

'iHUi. SliioLara (.Nipp«.n). juin 1889 (Mus.).

.iH.'ÎC. G.ifijn, afifll 1M90 (Miiv).

J.'M.'Kf. Ilayasliin«' (.Nipix.ii), juin 1H94 (Mus. Dr.).

1.1391. Kallasan, juill. 1894 (Dr.).
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Yar. tenerum Nob. T. tenerum Hth. 1. c, p. 1068 : Gaules teneri, folia

glabra, prsecedentis forma depauperata, vix varietas.

768. Mombetsu (Yéso), juil. 1887 (Mus. Dr.).

7049. Iwanaï (Yéso), juin 1891 (Mus.).

9905. Raïden, juin 1893 (Dr.).

10. T. KAMisENSE Frauch. in schedis herb. Mus. Par. sp. nova.

Caudix radicibus elongatis apice vix incrassatis preedilus. Caulis

elatus, ascendens, simplex, subnudus. Folia exstipellala ; folium radicale

longe petiolatum, triternatum, caulina brevi petiolata, bivel simpliciter

ternata ; foliorum divisiones inciso dentatae dentibus acutis basi (saepius

suboblique) cuneatis. Inflorescentia terminalis, corymboso-paniculala,

patula, bracteata; pedicelli patuli germen sequanles. Flores... slaminum

filamenta dilatata, anlheris aquilala. Akenia 4-5 stipitata, semiovata, vix

compressa, nervis 6-longiludinalibus prsedila, sutura ventrali recta, dorsali

convexa, stylo brevi, valde obliquo terminata, stigma laterale.

Affinis certe T. tuberifero, a quo tamen speciflce mihi videtur distin-

guendum, Differt fîbris radicalibus tenuioribus, caulis statura, foliis den-

tatis nec crenatis, inflorescentia magis patula, stylis carpella valde oblique

nec subrecte terminantibus.

13319. Kamiso, juil. 1894 (Mus.).

11. T. AQUILEGIFOLIUM L. Sp. I, o47.

3996 (Mus.), 4402 (Mus. Dr.), 8238 (Mus.).

783. Shishinohë (Nippon), juin 1886 (Dr.).

1039. Iwagisan (Nippon), sept. 1889 (Mus.).

2586. Shimidzutoge (Nippon), juin 1888 (Mus.).

2688. Cholvkaisan, juil. 1888 (Mus.).

2179, Otaru (Nippon), août 1888 (Mus.).

4736 (îquoad spécimen parisiense). Iwagisan, sept. 1889 (Mus.).

5304. Kushiro, juin 1890 (Mus.).

5049 (Iquoad spécimen parisiense, folia stipellala, etc.). Nambu, août 1890

(Mus.).

7052. Iwanaï (Yéso), juin 1891 (Mus.).

8228. Iwanobori, juil. 1891 (Dr.).

13475. Okumasan, juil. 1894 (Mus. Dr.).

12. T. BAïcALENSE Turcz. FI. Baie. I, p. 28. — Syn. T. Francheti Hth. 1. c, p. 1069.

Thalictrum caule glabro, foliis exslipellatis, auriculis profunde laciniatis,
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filamentis apice clavatis, carpellis 0-6 subglobosis inflatis, brevi slipitalis,

terelibus. phts minus lignosis.

var. japonica. Folia majora (quam in typo baïcalensi subduplo longiorn)

basi longa cuneata. Specimina mandshurica a me visa sunt ad islam

varietalem referenda.

4921. Shibetscha, sept. 1889 (Mus.).

3302. Shibetscha, juin 1890 (Mus.) (spécimen florens).

10680-i. Akan. août 1893 (Mus. Dr.).

{Espèce nouvelle pour le Japon : son aire de dispersion s'étend du lac Baïcal

au Japon, sans lacunes).

13. T. .\KANENSE Hth. 1. c, p. 1069

Glabrum. caule robusto, fistuloso; folia bilernala,rarius bipinnata, longe

petiolata, eximie stipulata et stipellata, foliolis petiolalis vel subsessi-

libus apice Iriternatis, lobis integris vel ilerum lobulatis ; inflorescenlia

panicuiata terminalis. pedicelllis nonnunquam (2854) abortu subnullis
;

llos mediocris (?). sepala parva, colora la (f), staminum filamenla apice

clavalo-dilalala, anlheris tequilata ; carpella 4-5 flavida, brevi slipilala,

stipitibus sœpius iucurvis, germen subinflatum, costis omnibus, prœsertim

marrjinalibwi. proemiuentibus, subalatis, eximie undulatis, stylo brevi

circinato vel incurvo lerminauim, sligma laterale.

Folia stipulata ! T. sacchalinensi Lecoy. mihi proximum videlur cul

caractère slipulorum, staminum. stylo circinato. etc. accedit. Diftort (an

salis?) flore minore, carpellorum coslis subalatis nec liliformibus,

pedicellis palulis nec subobliquis. Tsacclialinense Lee. celerum ex descrip-

tione et icône tantum mihi notum est.

Spécimen n'^ ()î)78 carpelhs fjunioribus) longioribus pra.'ditiim osl. nec

(iro cerlo liabfMj hoc spcciuKîn eidem speciei (juam 2854 peiliner«'.

28.Vk (Mus. Dr.).

6978. Olaru (Nippon), juin l«!H (Mus.).

iV. 1'. Mi.vis L. sp. éd. I, irifi {sen$ii amplissimo). — Lecoy. Mon. (Icii. Tli.ilicl.

M" l.lli.

Species valde polymorph.!, loriiui' j.ipoiiic;!' imn niiiiiis niiincrosa'

^idf*nlMr quam orcidenlahis. ac. si voiles, lot varitilales in scîilis Isiuriaiiis

<'ssent not;jnd;i'. (\\ud excmplaria adhibenlur. In f(jnna lypica, caipclla

nervis Ixinlum prardita sunt. Sod in nMiilisspecinnnibu.s, nervi primarii
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in nervös duos approximatos secedunt, ila ut carpella nervis 8, 10, 12,

prsedita appareant, Caracter ex nervorum numéro desumptum mihi nuUi

momenti videtur ad varietales constituendas.

In specie isla tam polymorpha, varietates quatuor prœcipuae mihi

videntur notalione dignae :

lo var. elatwn. Lecoy. 1. c, p. 202, statura majore, foUis plurimum

stipellatis, majoribus, stigmate triangulari saepius denticulato, carpellis

seepius substipitatis.

11° var. nanum Lecoy. I. c. statura minore, foliis saepius exstipellatis

parvis, stigmate angustiore, carpellis sœpius sessilibus.

111° var. temiipes Franch. in sched. herb. Musei., Paris, Syn. var. Kemense

Huth. Bull. Herb. Boiss. 1. c, V, 1071. Fr. fl. Hall, (sub specie) part !

insigne pediceUis elongatis, flore 6-7 plo longioribus, carpellorum costis

ssepius numerosioribus. Yariat stipellatum et ex stipellatum.

lYo var. pseudosimplex. Th. simplex var. divaricatum Hth. T. Kemense

Fr. part Pedicelli var. tenuipes; foliola saepius intégra vel subtriparlita
;

caulis ramosus. Fibrae radicales mihi sunt incognitse, sed torma ista mihi

potius ad T. minus referenda videtur quam ad T, simplex. Stigma

omnino ut in T. minore.

T. minus et T. simplex, species distinctissimae, formis orientalibus

(T. minus var. tenuipes et var. pseudosimplex) niiro modo conjunguntur.

I. var. elatwn Lecoy.

a. formae uberosiores, carpella numerosa, folia plurimum stipula ta.

1049 (Mus.), 1094 (Mus. Dr.), 4709 (Mus. Dr.) (ad variet. tenuipes transit),

13o3o (Mus. Dr.).

972. Aomori (Nippon), août 1887 (Mus.).

2831. Otaru (Nippon), juil. 1888 (Mus.).

4900. Aomori, sept. 1889 (Mus.).

4906. Aomori, sept. 1889 (Mus.).

4938. Shibetcha, sept. 1889 (Mus.).

5657. Fukuyama (Yéso), juil. 1890 (Mus.).

7166. Ile de Yageshiri, juin 1891 (Mus.).

10683. Akan, août 1893 (Mus.).

13245. Towada (Nippon), juin 1894 (Mus. Dr.).

ß. formae depauperatae, carpella 1, 2, rarissime 3, folia saepissime exsti-

pellata.

3113 (Mus. Dr.), 4935 (Mus.).

958. Aomori (Nippon), août 1887 (Mus.).
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1329. Sapporo (Yéso), sept. 1888 (Mus.).

3110. Otaru (Nippon), sept. 1888 (Mus.).

?3431. Hirosaki (Nippon), oct. 1888 (Mus.).

o216. Kunashiri (Kurilles), oct. 1889 (Mus.).

6088. Kessennuma, août 1890 (Mus.).

10948. Falaises de Shiretoko, août 1893 (Mus.).

(Ad T. trigijnum, spécimen hoc certe non perlinet, folia minus partita,

e.xstipellata etc.)

11710. Tyo(Sikoku), nov. 1893 (Mus.).

12063. Ozaka, nov. 1893 (Mus.).

13o32. Hayashine (Nippon), août 189i (Mus.).

II. var. nanum Lee.

810 (Mus.), 3094 (Mus.), 7016 (Mus. Dr.), 9920 (Mus. Dr.).

741. Shisliinohe (Nippon), juin 1886 (Mus.).

3904. Otaru (Nippon), sept. 1888 (Dr.).

4613. Tanabu (Nippon), août 1889 (Mus.).

8377. Ile de Riisiiiri, juil. 1892 (Mus.).

8477. Ile de Rebunshiri, août 1892 (Mus.).

III. var. lenuipes Kranch.

2816. Otaru (Nippon), juil. 1888 (Mus.).

7090. Sozan (Yéso), juin 1891 (Mus.).

10682. Akan, août 1892 (Mus.).

IV. var. pseudosiruptex.

1070. Sobetsu, sept. 1887 (.Mus. Dr.).

4908. Pres(|u'ilr! de Kamiso, sept. 1889 (Mus.).

1.'». T. K(ii-:tii)i M !.. S[i. l'iaiil., 543.

8070. Otaru (.Nippon), juin 1892 (Dr.).

(Plante nouvelle pour le Japon, mais est-ct; nii'' Itoiitic espèce? — Cfr. Lecoyer,

.MniHigrapliif! du genre Thnl/rtruiii).

16. T. siMci.KX \j. .Maril. 7«, \ar. affiiir l{;,'l. m hiill. S. Iinp. nal. Mo.sc.,

X.WIV, IH(il.

8537. Aba-shiri, août ÏMi (.Mus. Dr).

(Céleris 8[>ecirninibu.s j;i[)oiii(is vcl asiaiicis j'jiisdciii v.uiot.ili.s (uiini

parle .siiuillimum.)
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TRAUTVETTERIA F. M.

17. T. PALMATA F. M. ß. japonica S. Z. in Abh. k.ßay. Akad. Wiss.,

IV. Theil, 2, p. 1S4.

894 (Mus.), 4737 (Mus.), 136o4 (Mus.).

875. Hakkoda, juil. 1880 (Mus. Dr.).

?1034. Iwagisan (Nippon), juill. 1886 (Mus.).

3727. Twozan, mai 1889 (Mus.).

?3850. Fukuyama (Yéso), juin 1889 (Mus.).

3959. Yesan (Yéso), juin 1889 (Mus.).

4389. Yamagata (Nippon), juil. 1889 (Mus.).

4561. Osorezan, août 1889 (Mus.).

5873. Ganju (Nippon), août 1890 (Mus.).

7388. Ile de Rebunshiri, juin 1891 (Mus.).

ANEMONE L.

18. A. CERNUA Thunb. FI. Jap., 238.

283 (Mus. Dr.), 572 (Mus.), 608 (Mus.).

1138. Aomori (Nippon), mai 1887 (Mus.).

2134. Akita (Nippon), mai 1888 (Mus. Dr.).

19. A. ALTAïcA Fish, in Led. FI. ait, II, 263.

Statura multum variât. A sequenti foliolis foliorum involucralium

eximie inciso denlalis, nec antice lanlum crenato dentalis praeter cetera

caracleria facile distinguenda.

61 (Mus. Dr.), 166-7 (Mus.), 173 (Mus. Dr.). 3602 (Mus.).

5. Nanaï (Yéso), août 1885 (Mus.).

12. Sapporo (Yéso), mai 1883 (Mus.),

2005. Tanabu (Nippon), août 1888 (Mus. Dr.).

2025. Hirosaki, août 1888 (Mus.).

s. numéro. Shimidzutoge, juin 1888 (Mus.).

20. A. RADDEANA Rgl. PI. Radd. in Bull. Soc. nat. Mose, XXXIV, 16.

Folia radicalia occurrunt nonnunquaml3iternata(3620)sed divisionibus

secundariis abbreviatis et obliquis. Varietas intégra ab. Hth. (1. c, p. 1073)

indicata intermediis omnibus ad typum transit.

A. altaïcse valde affînis. Species utraque, praeter cetera caracteria corn-
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munia insignis est rhizomate hinc inde valde incrassato nec ut inplurimis

speciebus sect. Anemonanthe aequaliter cylindrico.

175 (Mus. Dr.), 203 (Mus.), 3630 (Mus.).

173. Aomori (Nippon), août 1886 (Dr. part. ! non Mus.).

27. Kurvishi (Nippon), août 1887 (Mus.).

219. Sapporo (Yéso), mai 1883 (Mus. Dr.).

333. Gomohe, mai 1886 (Mus.).

360. Sapporo, avril 1889 (Mus.).

21. A. FLACciDA Fr. Schm. Reis, in Amurlande, 163.

A. baicalensis Miq. non Turcz.

206 (Mus.).

108. Yéso, mai 1883 (Mus.).

327. Sapporo (Yéso), juin 1887 (Mus.).

2033. Akita (Nippon), mai 1888 (Mus.).

2191. Akita, mai 1888 (Mus. Dr.).

3613. Nanai, mai 1889 (Mus. Dr.).

4043. Tokyo, août 1889 (Mus.).

22. A. DicHOTOMA L. Sp. I, 340.

3224 (Mus.), 3311 (Mus. Dr.), 7201 (Mus.).

4864. Kushiro, sept. 1889 (Mus. Dr.).

4883. Morikatsu (Nemuro), oct. 1889 (Mus.).

3036. Nemuro (Yéso), oct. 1889 (Mus.).

23. A. NARCISSIFLORA L. Sp., 1,342.

2678 (Mus. Dr.), 8393 (Mus.), 9861 (Mus.).

7270. Ile (le Helmnshiri, juin 1891 (Mus. Dr.).

7389. Ile de Hiishiri, juin 1891 (Mus.).

8393. Hiishiri, juin 1891 (Mus.).

24. .A. JAi'o.Nic.v S. Z. Fi. Jap., I, i:i.

93 (Mus. Dr.), 3428 (Mus. Dr.).

«083. Nesscnnunia, août 1890 (.Mus.).

23. A. ocKiui.r.A ne. Sysl. I, 201.

«. A.dehilix Fish. ;i|.. Tiinz. Itiill. So.-, nat. Mose. XXVII. 271.

3696 f.Mus. Dr.), ad A. (jrncilis Iraiisiliiin (îfiicil.

270. OUru (.Nippon), mai 1887 (Mu.s.).
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297. Sapporo (Yéso), juin 1887 (Mus.).

9663. Ile de Rebunshiri, mai 1893 (Dr.).

9668. Riishiri, mai 1893 (Mus.).

ß. A. gracilis Fr. Schm. Reis im Amurlande, 102.

3696 (part.).

4. Nanaï, 1883 (Mus.).

228. Sapporo (Yéso), mai 1885 (Mus.).

259. Yéso, mai 1887 (Mus.).

3620. Nanaï (Yéso), mai 1889 (Mus.).

9646. Cap Soya, mai 1893 (Mus. Dr.).

y. A. cœridea typica Hth., 1. c.

An a duobus praecedentibus spécifiée distinguenda? Foliola involu-

cralia sunt in speciminibus Faurianis lanceolata vel obovato-lanceolata,

foliola foliorum radicalium obovato-subrhombea. Flores ceerulei. Inter

A. cseruleam var. a. et speciem sequentem Iransitum efficit.

9647. Cap Soya (Wakkanai), mai 1893 (Mus. Dr.).

9664. Rebunshiri, mai 1893 (Mus. Dr.).

26. A. soYENSis sp. nova.

Rhizoma... Folia radicalia simpliciter ternata, foliolis amplis, obovato-

siibrhombeis, inciso dentatis vel serratis ; folia iucolucralia ternata foliolis

sessilibus oblongo lanceolatis, inciso-dentatis. Caulis glabriusculus. Flos...

Carpella elliptica villosa stylo subrecto mediocri terminata.

Carpella omnino A. cseruleee sed habitu diversissima. Cum A. Griffîthi

planta indica comparanda, quae mihi tan tum specimine manco est nota \

3961. Asuriyama, août 1888 (Mus.).

7212. Cap Soya, juin 1891 (Mus.).

27. A. HEPATicA L. Sp., 538.

2451. Ile de Sado, juin 1888 (Mus.).

* Les exemplaires sur lesquels j'ai établi la diagnose de mon espèce nouvelle

sont eux-mêmes extrêmement défectueux. Les feuilles radicales sont séparées de

la tige
; aux fragments d'Anémone sont mélangés des fragments appartenant à

une tout autre plante. Je décris VA. soyensis surtout pour attirer l'attention des

collecteurs sur cette espèce ou forme remarquable.
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ADONIS L.

28. A. RAMOSus Fraach. Mûd. Adon., 91.

286 (xMus.), 327 (Mus.).

79. Kurvishi (Nippon), mai 1887 (Mus.).

266. Shishinohë (Nippon), mai 1886 (Mus. Dr.).

610. Sambongi (Nippon), juin 1886 (Mus. Dr.).

29. A. A.MiRENsis Rgl. et Radd Bull. Soc. nat. Mose. XXXIV, 35.

10. Sapporo (Yéso), mai 1883 (Mus.).

119. mai 1883 (Mus.).

3668. Mombetsu, mai 1889 (Mus.).

RANUNCULUS L.

30. l\. TRicHOPHYM.us Chaix. in Vill. liist. pi. Dauph. I, 325.

736 (Mus. Dr.), 10371 (Mus. Dr.), 10904 (Mus.).

11. Yosen, (Dr.).

861. Hakkoda (Nippon), juil. 1886 (Mus.).

3710. Twozan (Yéso), mai 1889 (Mus.).

3991. Hakodale (Nippon), juin 1889 (Mus.).

5515. Shari, juil. 1890 (Mus.).

n-m. Nomuro, juil. 1890 (Mus. Dr.).

10720. Akan, août 1893 (Mus. Dr.).

31 . U. iHA.\<;nKTi sp. nova.

(Hecal(jniü). Fibni' radicales /e;H/6'i'. (Paulis niediücri-s, ramosiis, fuliosus;

Folia radicalia longo i)eliolala, basi cordata, linibo piibcscenle, anibilii

reniforrnia. (td medium palmatijiurtita, segmenlis cunealis, apice aculins

lobalis; caulina bnni [ifliolala. siiproiiia .so.ssilia. iirofinidius soda vtd

[».'irtiUi. >.ogiiionlis anilis Iriparlilis vol siibinlogris. I*<'(liiiiriili rrassinsrnli

uniflori, olorigali, adprosse piihe.scenles. Flores sdt initi/ui, liilei, iichilis

ovnlihnn sepald colornln siibdiipld siiporaiilibiis. CnvpelUi nimierosd (circa

(jiiiii'pjagontaj ca|)iliiliiiii k1<'Ij<*^>ii>i v<'' oliaiii loiigiliidiiio sua laliiis

oiï(»rniarilia, rnediocria, ovala, turtjida, pube dcnsa farta, in slyliiin fniclii,

duplo hreviorem apico inciirviiin vel circinaliiiii abni[)l(î coiilracla.

Si)oci(!biis liacloniis in Jafionia n!p(;rlis oniiiiiii) alicmis. Afliiiis

II. Hteuornjncho Krancli (l'I. Davidiatiu; ox siiiariiin iniiiorio ii" ti), scd
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foliorum caractère, pedunculis crassiusculis, floribus mullo majoribus,

carpellis numerosis, etc.. facile dignoscendus. Fructus caractère affinis

R. Yunannensi Franch. a quo habitu et multis notis statim distinguitur.

6487. Env. Sapporo, à Sorachi (Yéso), mai 1891 (Mus.).

32. R. REPTANs L. Sp. éd. I, 549.

4150 (Mus. Dr.).

33. R. SCELERATÜS L. Sp. éd. I, 551.

2328 (Mus.).

6. Niigata (Dr.).

364. Nippon (Mus.).

58. Oginohama (Nippon), juin 1883 (Mus.).

496. Tokyo, juin 1887 (Mus.).

2044. Akita (Yéso), mai 1888 (Mus.).

4970. Twozan (Yéso), sept. 1889 (Mus. Dr.).

34. R. ACER L. Sp. éd. I, 554 (sensu amplo).

a. Forma macrophylla, foliorum radicalium lobis latis, vix incisis

R. Frieseano occidentali approximanda. Carpella desunt, Insignis caule

petiolisque pilis rufîs patentibus hirsuta. Flores in specimine parisiano

mihi visi sunt intense lutei, sepala adpressa A. R. Buergeri, meo sensu,

omnino aliéna. Quam speciem descriptione tantum cognosco.

13143. Hayashine san (Nippon), juin 1894 (Mus. Dr.).

ß. Forma a prsecedenti cunctis notis fere secedens. Glabrescens, folia

radicalia profunde palmatipartita, lobis numerosis angustis, carpellorum

rostrum brevissimum, eximie circinatum. R. stipitato Gaud occidentali

approximanda.

4889. xMorikatsu, sept. 1889 (Mus.).

Y- Formée (plerumque monticolae) abbreviatse, hirsutse, foliolis medio-

cribus plus minus incisis ad R. propinquum transitum prsebentes. Speci-

mina quaedam inter utramque speciem mihi videntur intermedia.

2700 (Mus. Dr.).

2695. Chokkaisan, juil. 1888 (Mus.).

2970. Asuriyama, près Otaru (Nippon), août 1888 (Mus. Dr.).
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7218. Cap Soya. juin 1891 (Mus.).

7750. Mont, de Gifu, août 1892 (Mus.).

33. R. PROPiNQUtTS C. A. Mey. in Led. FI. ait., t. 332 var. hirsutus A. Gray.

Bot. Jap., p. 378.

A. R. acri differt (an salis f) slatura ssepius pumila, folioruni lobis basi

longius ciinealis. et prieserlim sepalis demiim reflexis vel sallem patiilo-

siibrefle.Kis. quod caracler in speciminibus siccis saepe vix videndiim

est. Ideo specimina quaedam dubia rémanent.

Habitus in planta iMeyerensi typicn fere R. montani, ila in specimine

'i'iWô. Sed fornice altiores occurrunt formis monlicolis R. acris proximse

(io78. 4145, etc..)

10082 (Mus. Dr.).

381. Tomakomai, juin 1887 (Mus.).

493. Kurvishi (Nippon), mai 1886 (Mus.).

363. Samhongi, juin 1886 (Mus.).

727. Nuruyu, juil. 1883 (Mus.).

2224. Nainbu, mai 1888 (Mus.).

222.3-6. Al^ita (Yéso), mai 1888 (Mus.).

2378. Shimidzu (Nippon), juin 1888 (Mus.).

2969. Otaru (Nippon), août 1888 (Mus.).

4143. Shiobara (Nippon), juin 1889 (Mus.).

3432. Abashiri, juin 1890 (Mus.).

39.33. Ganju (Nippon), août 1890 (Mus.).

6830. Sapporo (Yéso), mai 1891 (Mus.).

7280. Rebunshiri (ile de), juin 1891 (Mus.).

HMi. Hfbunshiri (ilede), juil. 1892.).

:U1, M. JAPo.MfxsTbunb. in Transacl. IJnn. soc. I, 337. DC. IM-od. 1, p. 2!) (ex

Tbunb.) nec p. 38 (ex l^ngsdorf.). Qu.e descriptio l{. tcriKito Tliiinb. nec

H. jnjiunico oonvenil (cf. Fr. Saval. Kiiiiin. plant. .Ia[)()n, I. p. 7. Il, |). ^66).

Species 15. acii et W. pinpirupid .Mt-y. pi'oxiina, a fjnihus slalini dislin-

L'iiiliir foliis sufxîrioiihus et niodiis in lacinias clonpilas anguslissinias

parlilis. (>arpella in speciminibus nostiis desideratilur.

!2223. AkiLi (Yés..), mai 1888 (Mus. Dr.).

:'629. Shishinolii* (Ni[)piiii), juin lKH(i.

Verl siniilu mihi viib^lur niM- iî. piiipiiii|iiuin inu: (;liaiii W. japoniiiiiii

.1 W. ai-ri speci(l<;(î <!SS(î dislinguendutn.

ru i.i,. Mi'.iiH. iioiss., aoiU 1M'.(9. 40
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Obs. Species sequentes R. lernatus Thunb. et R. chinensis Bunge sicuL

R. Sieboldii Miq. et R. Tachirœi Fr. Sav. a. R. pensylvanico ameri-

cano certe distinctse sunt carpellis margine lato, i. e. nervo proeminente,

nee margine indistincto circumvallatis et valde magis compressis (cf. Max

Prim. Fl. Amur. p. 22), Num vero inter se distinctae sint mihi valde

dubium videtur (cf. notam ad calcem R. chinensis).

37. R. TERNATus Thunb. Fl. Jap. 241. Syn. R.japonicus Langsd. DC. Prod. I,

p. 35 nee p. 29. — R. Sieboldii Miq. ex Maxim (in schedulis herbarii

Musei parisiensis).

R. Sieboldii mihi (ex descriptione) a. R. ternato diffère videtur carpellis

stylo brevi recto nee elongato apice circinato terminatis. Indumentum,

quod pro caractère differentiali in diagnosi Miqueliana K Sieboldii allatum

est in R. ternato summopere variai sicut in ceteris speciebus ejusdem

sectionis.

a. var. hirsutus. Caulis et petioli patentim vel subreflexe pilosi Huc

R. chinensis Huth. 1. c. p., 1081 part, (non Bunge). R. chinensis verus a.

R. ternato differt carpellorum stylo brevissimo recto nee elongato apice

circinato. Styli in specimibus 2311, 4571, etc.., mihi simillimi videntur

stylis formarum glabrarum R. ternati.

ß. var. glaber. R. ternatus Auct. omnes. Cauhs petiolique subglabri vel

adpresse pubescentes.

a. var. hirsutus.

62. Oginohama (Nippon), juin 1883 (Mus.).

SOI. Hakodate (Nippon), juil. 1885 (Mus.).

2311. Tokyo, mai 1888 (Mus. Dr.).

4571. Osorezan, août 1889 (Mus.).

ß. var. glaber.

7. Niigata (Dr.).

628. Shishinohë (Nippon), juin 1886 (Mus.).

(ad. var. a, optimum transitum prsebet),

713. Mombetsu, juil. 1887 (Mus.).

880. Hakkoda (Nippon), juil. 1886 (Mus.).

939. Noësi (Nippon), juil. 1886 (Mus.).

1193. Otaru (Nippon), août 1886 (Mus. Dr.).

1258. Sapporo (Yéso), août 1886 (Mus.).

2748. Akita (Yéso), juil. 1888 (Mus.).

2870. Sapporo, juil. 1888 (Mus.).
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2939. Sapporo, août 1888 (Mus.).

7831. Bords du lac Riwa, août 1892 (Mus.).

86ol. Kushiro. août 1892 (Mus.).

13342. Hayasliine (Nippon), août 1894 (Mus. Dr.).

38. R. cui.NEXsis Bunge in Mem. sav. étrang. St-Pétersb. II, 77,

Syu. R. Tachiroei Huth., I. c, p. 1081 nec Franch. Sav.

\d R. chinensem. e.\ descriplione originali Bungeana specimina refero

foliolis angustissime palmatiseclis et carpellis stylo recto abbreviato

terminalis.

Specimina 71^. 7191 el 103^5 canlibus hirsutis, foliolis eximie dissectis

tantiim stylo brevi recto nec elongato apice circinato a Francheti specie

discrepanl. Xiiui R. Tachiroei specifice a R. chinensi distinguendiis sat

ulterius erit exaniinandum. (Ad. R. chinensem Bunge R. pensylvanicus

indiens mihi videtur referendus.)

712. Muiidjotsu, juii. 1807 (Mus.).

7198. Sapporo (Yéso), juil. 1891 (Mus.).

10323. Tomakomaï, juil. 1893 (Mus.).

Obs. I)"aprè:> l'examen que j'ai Hiit des exemplaires de l'abbé P'aurie et

des autres collections parisiennes de la Chine el du Japon, et l'étude des

diagnoses originales, Je crois pouvoir établir ainsi les caractères distinc-

lifs des quatre espèces affines de l'Asie orientale, R. ternatus,R. Sieöoldii,

H. chint'itsis, li. Tachiroei.

Le J{. teniatiis, rospèi:e la [lius coniiniine. diffère du B. chiiiensis pai-

le style long et recourlu' dans rtiii, (mmiiI cl droit dans l'auti'e et par la

largeur des folioles qui .sont ti"ès éti'oites dans !(; J{. chincusis.

Le li. Sieboldii que je connais seulement par descri|)liün, a les folioles

du li. lernnlns, les styles du li. chinensis.

.Au contraire If H. Tarhirnri ;\ les folioles du H. rliiiiciisis et les styles

du li. Icrnalus.

Je verrais volontiers avec K. Iliilli d.ms ces (pialre espèces les loruics

d'une seule espèce très polymoriilK-. dont J'exclus, p.ir cxcinplc. résnlu-

ment l'espèce ubiquisle el si bien < araciérisèe : //. rcin-us h.

'.V.K h. iii.i'KNs !,. S|).. 334.

('um l'i. pen.sylvanico amerii'ano el sjUM-iebus asialicis afflnibus cerle

fogtialu.s. .sed peUilis .saltfm du[do niajoribus cl stolotiilius rcpcnllliiis

>lâliin digiio.scendu.s.
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3790 (Mus. Dr.), 5320 (Mus.).

306. Mororan, juin 1885 (Mus.).

328. Mori, juin 1885 (Mus.).

369. Sapporo (Yéso), juin 1887 (Mus.j.

448. Hakodate (Nippon), juin 1885 (Mus.).

468. Kurvishi (Nippon), mai 1886 (Mus.).

7141. Sapporo (Yéso), juin 1891 (Mus.).

10291. Washibetsu, juil. 1893 (Dr.).

CALTHA L.

40. C. PALUSTRIS L. Sp. 558.

2033 (Mus. Dr.).

3. Nanaï 1883 (Mus. Dr.).

264. Sapporo (Yéso), mai 1885 (Mus.).

283. Tchitosé, juin 1885 (Dr.).

(var. procîimbens Beck. ap. Hth. Mon. Calth. 18).

2320. Tokyo, juin 1885 (Mus.).

(var. sibirica Rgl. pi. Baddeanse, p. 55),

5233. Ile de Kunashiri, cet. 1889 (Mus.).

GLAUCIDIUM S. Z.

41. G. PALMATUM S. Z. FI. Jap. in Abh. k. Bay. Akad. IV, 2, 154.

998 (Mus.), 1082 (Mus.).

165. Hakodate (Nippon), mai 1885 (Mus.)

199. Otaru (Nippon), mai 1885 (Mus.).

711. Shishinohë (Nippon), juin 1886 (Mus.).

910. Hakkoda (Nippon), juil. 1886 (Dr.).

924. Hakkoda (Nippon), juil. 1886 (Mus.).

2189. Akita (Yéso), mai 1888 (Mus.).

3125. Fukuyama (Yèso), juin 1889 (Mus.).

13078. Hakkoda (Nippon), juin 1894 (Dr.).

TROLLIUS L.

42. T. PATULus Salisb. ß. sibiricus Huth. rev. Troll. 5.

8487 (Mus.), 7507 (Mus.).
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2968. Otaru (Nippon), août 1888 (Dr.).

8239. Iwanobori, juil. 1892 (Mus.).

43. T. LEDEBOURii Rchb. Icon. IIL 272.

7291. Falaises de Rebunshiri, juin 1891 (Mus.).

44. T. jAPONicrs Miq. Prol. FI. Jap., 194.

Spécimen prœter folia involucralia folio caulinari basi vaginalo-dilatato

praeditum, quod in speciminibus elalioribus T. acaulis quoque nonnun-

quam occurrit. Sepala eximie, parte superiore, serrula ta.

8402. Sommet du Riishiri, juil. 1892 (Mus. Dr.).

Obs. Je ne m'occuperai dans cet article ni du genre Coptis, ni du genre

Isopijvum, qui ont été l'objet d'une revi.sion approfondie de la part de

M. Franchet (cf. Isopyrum et Coptis, leur distribution géographique par

M. A. Franchet in Journal de Botanique de L. Morol, mai 1897 et

no* suivants).

AQUILEGIA L.

45. A, GLAXDULOSA Fish. Hort. Gorenk. od. I, 44.

2147. Akila, jardins, mai 1888 (Mus. Dr.).

(Specimina parisiana cum descriptione Huthii nulle modo quadrant).

7273. Rebunsbiri, juin 1891 (Mus.).

(A colleclore rara dicitur, f(jrma pumila, ceterum type A. glandulosre

simillima).

8478. Rebunsbiri, aoiH 1892 (MiH.).

4<). A. HLKnr;KHiA.\A S. A. in A\)\\. K. IJay. Akad. 1345.

Affini.s A. atropurpurce Willd. .sed ab ea, ut mihi videtur, benc dis-

lincta, .sopalis liinbum p*;laloruni plonimque siiporanlJi)Us, rarins subsu-

f)er.-inlibns ('4î)()). stamiiiibus laininn brcvioribus ncc longidribns, slylis

non exsertis. Variai sepalis imiiiinco-viol.-iceis et iicl.ilis |i;illi(li(iiihiis

(Ilore discolore) vel flore concolore.

4oO (MuH. Dr.). 10.12 (Mus.).

<J35. Aoni-iri (.Nip|M)n), juil. I88;j (.Mus.).
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4134. Shiobara (Nippon), juin 1889 (Mus. Dr.).

5431. Abashiri, juin 1890 (Mus.).

5918. Ganju (Nippon), août 1890 (Mus.).

13144. Hayashine san (Nippon), juin 1894 (Mus. Dr.).

ACONITUM L.

47. A. KAMSHATicuM Pall. ex Reichenb. in Sched. Schlecht, in Linnaea, VI,

p. 582. Led. FI. Ross I, 69.

Caulis inferne glabriusculus, ceterum pilosus, puis mrvatis; foliorum

laciniae angustissime et acutissime inciso multifidœ, sublus ad nervös proe-

minentes pilosse; racemus densus ad caulis apicem contractus, quasi capi-

tatus; cassis ovato-conica, rostro brevi; cuculli calcare parvo adunco.

Caulis ut in A. lycoctono villosus, sed cassidis forma facile distin-

guendus. Ceterum, flos in speciminibusF aurianis quoque videtur cœruleus

vel cœrulescens.

6786. Ile d'Etorop, août 1890 (Mus.).

7494. Yetorofu (Kurilles), août 1891 (Mus.).

(Espèce du Kamschatka et de VUnalaschka, pas encore 'signalée au

Japon, pour lequel elle ne constitue pas cependant une vraie nouveauté.

J'ai trouvé dans l'herbier du Muséum de Paris un échantillon de cette

plante cueilli en 1857 à Hakodate par M. 'Barthe, médecin de la frégate

La Sybille.)

48. A. UNGINATUM L. Sp. éd. I, 352.

(A sequente foliorum laciniis multo latioribus et nectarii forma dis-

tinctus. Ad illud tamen exemplaribus quibusdam transire videtur. ut jam

Maximowitz in schedulis observavit).

1196 (Mus.), 3071 (Mus.).

1087. Sobetsu, sept. 1887 (Mus.).

1142. Aomori (Nippon), sept. 1885 (Mus.).

3354. Hakodate (Nippon), sept. 1S88 (Mus.).

4564. Osorezan, août 1889 (Mus.).

49. A. FiscHERi Rchb. 111. Acon., 22.

1195 (Mus.), 8158 (Mus.).

1078. Aomori (Nippon), sept. 1885 (Mus.).
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1086. Sobetsu, sept. 1887 (Mus. Dr.).

1116. Aomori (Nippon), sept. 1885 (Mus.).

3168. Sapporo (Yéso), sept. 1888 (Mus. Dr.).

3350. Hakodate (Nippon), sept. 1888 (Mus.).

4976. Shibetcha, sept. 1889 (Mus.).

3347. Swozan (Yéso), juin 1890 (Mus.).

5397. Nemuro. juil. 1890 (Mus.).

6364. Oginohama (Nippon), cet. 1890 (Mus.).

6623. Fukuyania (Nippon), oct. 1890 (Mus.).

7504. Yelerofu (Kurilles), août 1891 (Mus.).

8703. Kushiro, sept. 1892 (Mus.).

11391. Tokyo, nov. 1893 (Mus. Dr.).

30. A. i.YcocTONUM L. Sp. éd. I, 5.32.

2821 (Mus.), 5416 (Mus.).

6937. Iwanaï (Yéso), juin 1891 (Mus.).

13704. Tsurugezan, sept. 1894 (Mus. Dr.).

ACT^A L.

31. A. spicATA L. Sp. éd. I, 380.

333 (Mus.), 1779 (Mus.), 2231 (Mus. Dr.), 2995 (Mus.).

800. Aomori (Yéso), juil. 1883 (Mus.).

1079. Sohelsu, .sept. 1887 (Mus.).

2877. Olaru (Nippon), juil. 1883 (Mus. Dr.).

(var. nibra Willd.).

3133. Sapporo (Yéso), sept. 1888 (Mus.).

4373. Osorezan, aoftt 1889 (Mus.).

3184. Kiina<liiri (Knrillfs), ort. 1889 (Mus.).

1.3071. Hakkoda. juin IK9't (Mus.).

CIMICIFUGA L.

32. ^l. k<*:tii)a L. Sysl. iial. fd. .\ll, (i.'JO y. simim.kx Wnriiisk. (|)r(> specio),

ï\<'v. der Util. Klfin nanutn:. in KiikI. Jalirl.. \Vi. .ilO.

Si»friiniii.'i r.iiiri.'ina friicliffr.'i siiiil ciiiicta cariKdlis prirdiUi sli[)ilo .siio

vi,\ longi(iril>iis, Ideo ad 0. .simph^x Woniisk. iiiilii vidciiliii- ivfricndi.

938. Mori. aoAl \HH:i (Mus.).

H13. MouiIm.-Ihu (Yéso), •«•pi, 1HK7 (Mus. Dr.).
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1190. Otaru (Nippon), août 1886 (Mus.).

1244. Kurvishi (Nippon), sept. 1883 (Mus.).

1483. Presqu'île des volcans, sept. 1886 (Mus.) ? quoad var.

3127. Otaru, sept. 1888 (Mus.).

4127. Shiobara (Nippon), juin 1888 (Mus.) ? quoad var.

4369. Yamagata (Nippon), juil. 1889 (Mus.)? quoad var.

4577. Osorezan, août 1889 (Mus. Dr.)? quoad var.

4807. Otaru, sept. 1894 (Mus.) ? quoad var.

5312. Abashiri, juil. 1890 (Mus.)? quoad var.

5938. Ganju (Nippon), août 1890 (Mus.)? quoad var.

6569. Fukuyama (Yéso), oct. 1890 (Mus.)? quoad var.

6613. Fukuyama (Yéso), oct. 1890 (Dr.).

7480. Yeterofu, août 1891 (Mus.).

8388. Riishiri, juil. 1892 (Mus.).

53. C. DAHURicA Hth. Klein. Ranunc. in Engl. Jahrb. XVI, 316,

var. TSCHONOSKii Hth. l. c.

Yarietas inter C. dahuricam et G. fcelidam intermedia. A C. dahurica

typica differt staminodiis minus profunde bifidis. C. fœtida quse stamino-

diorum loco petalis apice antheriferis vix emarginatis praedita est longius

abest a var Tschonoskii, Spécimen tamen Faurianum n« 6569 petalis

profondius bifidis et elliptico obovatis nec ut in G. fœtida mera ovalibus

transitum prsebet ad C. Tchonoskii.

6570 (Mus.).

418, Nippon, circa Niigate (Dr-)-

6613. Fukuyama, oct. 1890 (Mus.).

54. G. JAPONicA Spr. Syst. II, 628.

Opinionem Maximowilzii secutus, G. biternatam Miq. inter varietates

G, Japonicse, planlse polymorphse enumero.

var. acerina Hth.

4158. Shiobara (Nippon), juin 1889 (Mus.).

5904. Ganju (Nippon), août 1890 (Mus.).

6244. Nambu, sept. 1890 (Mus.).

13356. Hayashine (Nippon), août 1894 (Mus. Dr.).

var. obtusiloba Miq.

875. Sambongi, oct. 1886 (Mus.).
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var. biternata}>la\. Miq. (pro sp.).

6068. Fukuyama (Yéso), oct. 1890 (Mus. Dr.).

ANEMONOPSIS S. Z.

00. A. .MACROPHYLLA S. Z. Abh. Kgl. Bay. Akad. IV, K. 2, p. 182.

4069 (Mus. Dr.).

PAEONIA L.

06. P. OBovATA Max. Priinit. FI. Amur, 29.

341 (Mus.), 7021 (Mus.).

413, Aomori (Nippon), mai 1886 (Mus.).

3298. Otaru (Nippon), sept. 1888 (Mus. Dr.).

3897. Yesashi, juin 1889 (Mus. Dr.).

4210. Shiobara (Nippon), juin 1889 (Mus. Dr.).
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CONTRIBUTIONS Ä LA FLORE BRIOLOGIÛLE DU Jl'RÂ

Charles MEYLAIV

Les indications suivantes se rapportent presque toutes aux résultats

de mes recherches pendant l'été dernier. Les espèces dont les noms sont

imprimés en caractères gras sont nouvelles pour la chaîne.

Weisia crispata Jiir. Suchet. Aiguille de Baulmes. Chasseron.

Dicranum ßacjellare et D. undulatum Br. Eu. sont rares dans le

Jura. Je n'ai jamais rencontré le premier que sur un tronc pourri près

de La Chaux, et le second dans la tourbière du Brassus 1020 m.

Dicranum fiiscescens Turn, var : falcifolium La Chaux 1150 m.

Leptotrichum homomallimi Sp. Chasseron. Sur l'argile 1550 m.

Trichostomum mutabile Br. Eu. Noirmont 1400 m. Probablement

répandu dans la chaîne; il recherche les rochers secs mais ombragés.

Desmatodon systilius B, E. Sommet du Suchet 1580 m. La

plante est petite, mais les feuilles spatulées lisses, planes au bord, et la

columelle très exserte ne laissent aucun doute sur la détermination.

Barbula obtusifolia Schwgr. c. fr. Cette rare espèce croit

avec la variété h^evifolia Spr. Sur un rocher de conglomérat molassique

exposé au soleil, en compagnie de Barlmla revoluta, Orthotrichum

Stiirmii et Seligeria tristicha. Singulier assemblage d'espèces sub-

alpines recherchant la fraîcheur avec d'autres de la région basse

aimant les stations chaudes (vidit Philibert).

Dans une cavité de la même paroi se trouve en petite quantité le

Bhyncostegium depressum B. E. l'altitude est d'environ 1080 m. A
quelques pas sur un autre rocher de même nature, mais plus frais, on

peut récolter avec fruits les Bryum Fiinkii, ciispidatum et turbinatum.
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Barhula fragUis "\Yils. J'ai trouvé cette espèce avec des fruits le

16 novembre 1898, eu compagnie de MM. Colomb-Duplan et E. Cueudet,

sur un mur de séparation, entre deux pâturages, près de la frontière

franco-suisse, entre Sainte-Croix et Pontarlier, La plante y est très

abondante, mais il n'en est pas de même des fruits.

Racomitriwn canescens var : p^oliocum Br. Eu. Croît en quantité

mélangé au Sphagnum Girgensolini dans une tourbière près du Noir-

mont 1400 m.

ZggodoH ih-idissimus Br. var : dentatus. Sur un sapin. La Chaux

1100 m.

Ulota Drummondii Bd. Vallon de Noirvaux (près Sainte-

Croix), sur un hêtre, et près de la Yraconnaz, sur le Corylus avec Ulota

intermedia 1150 m. Cette plante a probablement échappé à l'attention

des bryologues par suite de sa grande ressemblance, je dirai même
de son identité d'aspect avec l' Ulota Bnichii.

OrthotricJium alpefftre Hornsch. Suchet. 1450.

Encalgpta commutata N. H. Suchet 1550 m. 2™'' station pour le

Jura.

Encalgpta longicolla Br. Dent de Vaulion 1460 m. 5™" station.

Encalgpta apophgsata N. H. N'existe sûrement pas dans le Jura.

L'exemplaire de Lesquereux appartient à une forme de E. commutata

que j'ai, récoltée plusieurs fois au sommet du Chasseron et dont la

capsule ressemble l)eaucoup à celle du E. apophgsata. L'existence de

cette dernière es[)èce dans le Jura me i)araissait d'ailleurs fort j)roblé-

raatique, surtout après l'avoii- cherchée longtemi)s en vain dans la

station indiquée par Lesquereux.

Funaria microstoma II. K. Kn |s!»7. j'avais recueilli sur

le sable raolassique d'un ébouleraent un Ennaria de la taille du

microfitoma dont il avait l'opei'cule i-t les spores. La capsule plissee

comme celle du E. liggronidrica présentait une péristonie interne

bien développé. En recherchant cette plante ;iu mois d'aoflt isiKs,

j'ai trouvé le vrai Ennaria microstoDui I'. K. croissant côte à côte

avec E. hgrfromclrica. La forme trouvée en lH!i7 étant intermé-

diaire, probablement hybride entre les deux espèces. La .station

est près de La Chaux h lo.'jO nL A une distance de 1 kilomètre, sur

un sol (h' même nature, j'ai rcVolti' ïhgliriilr .-issocié au E. Iiggroinr-

Irica seul.
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Webera elongata Spr. La Vraconnaz. Sur sable molassique,

août 1898, 1100 m.

Webera commutata Spr. Près du Marchairuz, 1480.

Bryura inclinatum ßr. Eu. Sur dix exemplaires de Bryum
récoltés dans la région alpine d'une des sommités du Jura six en

moyenne appartiendront aux formes du B. inclinatum, trois autres se

rapporteront au B. pendtdum et le dixième sera B. pallescens, cœspi-

ticium ou quelque autre.

Le Bryum inclinatum est donc fort répandu sur les arêtes et les

pâturages de la région alpine du Jura et peut-être n'est-il nulle part

plus variable que dans cette chaîne ressemblant en cela au Bryum
arcticum. Ces variations ont surtout pour objet l'appareil sporifère,

celles du système végétatif étant de peu d'importance et ne portant que

sur la taille des touffes, le nombre des rangées de cellules marginales

dans les feuilles et l'excurrence de la nervure.

Le Bryum inclinatum a d'après Limpricht une capsule allongée

étroite^ possédant un col égal en longueur au sporange, et des spores

de 18 à 24 [JL (20 à 27 jjl d'après certains auteurs). Or sur cinq exem-

plaires de Bryum, inclinatum récoltés sur une sommité du Jura, un

seul correspondra rigoureusement à cette description, les quatre autres

s'éloignent du type par trois caractères principaux relatifs, à la forme

de la capsule, au péristome externe et à la taille des spores. Examinons

un peu ces divers caractères.

La capsule au lieu d'être allongée et possédant un col presque aussi

long que le sporange est plutôt subglobuleuse avec un col court égal

parfois au quart du reste de la capsule, celle-ci restant rétrécie à l'ori-

fice et non au-dessous après la chute de l'opercule.

Le péristome externe est fort variable, surtout au point de vue du

nombre des trabécules et de la forme des plaques dorsales.

Le nombre de ces trabécules va de 15 à 25, ce dernier nombre se

trouvant dans les formes robustes. Il n'est pas rare de rencontrer deux

ou trois cloisons, le plus souvent obliques et reliant des trabécules, dans

quelques dents d'une capsule.

Quant aux articles dorsaux, ils peuvent varier de la forme carrée à

celle d'un rectangle dont les dimensions seraient entre elles comme

6 et 1. Le quotient de la largeur de chaque plaque dorsale par la

hauteur est proportionnel au nombre des trabécules, autrement dit

plus il y a de trabécules et plus il y aura de différence entre la largeur
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et la hauteur cFuiie des plaques dorsales de la moitié inférieure de la

dent. Cette règle quoique générale a aussi ses exceptions, et l'ai vu

parfois des plaques dorsales carrées les voisines étant quatre fois plus

larges que hautes.

La ligne médiane forme tantôt des zigzags très prononcés, tantôt

une ligne droite, ces deux formes se rencontrant à chaque instant dans

une même capsule. Plusieurs capsules m'ont présenté des dents n'ayant

I)as la ligne médiane, ou celle-ci manquant dans la moitié inférieure

de la dent.

Le péristome interne est assez stable; les ouvertures sont généra-

lement circulaires. Certains exemplaires du Suchet et d'autres som-

mités avaient des ouvertures en grain d'avoine; ces formes là étaient

fortement papilleuses, presque épineuses.

Voyons maintenant les spores. Si parfois elles ne dépassent pas 25 \).,

dans beaucoup d'exemplaires elles arrivent à mesurer 30,32 et même
35 i±. c'est-à-dire la taille de celle des ß. 'pendulum et arcticum, la

différence entre les plus petites et les plus grosses spores d'une capsule

pouvant être de 8 à lu ^.

Ces formes alpines du Bryiim inclinatum réunissant ces divers carac-

tères soit : une capsule ovale ou subglobuleuse rétrécie à l'orifice avec

un col très court, des trabécules au nombre de 15 à 20 correspondant

à des plaques dorsales presque carrées, et des spores de 25 à 32 jx, se

l'attachent en tous points au Bryum Gnvfiamim de Schliephacke toi

qu'il est décrit i)ar Limi)richt. Ces formes sont donc j)lus conimunos

quf le type sur les .sommets du Jura et existent aussi dans les tour-

bières de la chaîne; celles de ces dernières stations ayant souvent une

taille assez élevée et un sota de 4 à 5 cm.

Deux caractères .sont encore variables chez le JJrf/imi uicUnatum; ce

sont les cellules de l'orifice de la cap.sulc et rinfiore.scence. Ces cellules

peuvent être rondes, carrées, hexagonales ou aplaties sans qu'aucune

règle procède à leur arrangement. Des capsules m'ont jjrésenté la

moitié du bord de leur ouvi-rture formée de cellules carrées, l'autre

moitié étant formé«- de cellules aplaties. L'inHorescence est presque

toujours synoïquo mais des exempl;iiies ijn Mont-d'Or et du Noinudiit

étaient diolfjues.

Le Bnjiim iwdinatum ont donc une espèce variable sil en lïit, mais

malgré cela Hes formes restent toutes dans un cercle dont elles uo,

sortent pas et en tous eau dans le .Iura on ne peut confondre ce lin/xui

avec aucun autre.
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Tel est le résultat auquel je suis arrivé après avoir étudié plusieurs

centaines de capsules provenant de la plupart des sommités du Jura et

en les comparant à des exemplaires des Alpes ou à d'autres déterminés

ou vérifiés par des bryologues distingués.

Bryumjallax Milde. Si l'on ne considère comme appartenant à cette

sous-espèce que les formes à péristome interne rudimentaire, on com-

met une erreur. La place du B. fallax est à côté du B. pallens et non

dans les Cladodium, car la forme de l'endostome est très variable.

J'ai récolté de nombreux exemplaires de Bryumfallax sur différentes

sommités du Jura et j'ai trouvé toutes les transitions possibles entre la

forme Cladodium et la forme Eiibryum. Les cils sont nuls, plus ou

moins longs, lisses, noduleux, appendiculés, la forme de la capsule

restant la même ou s'allongeant un peu en même temps que les feuilles.

La forme conique de l'opercule m'a paru constante, le B. pallens pos-

sédant eu général un opercule peu élevé. Cette dernière espèce croit,

du moins dans le Jura, toujours sur terrain siliceux ou tourbeux, son

voisin sur le calcaire ou l'humus, et les indications, pour plusieurs

sommités de la chaîne, du Bryiim imllens Sw. var. abireviatiim se rap-

portent sûrement toutes au B. fallax, lequel n'est au fond qu'une forme

du pallens.

Bryum cuspidatum Spr. La Chaux, sur un rocher molassique

frais 1080 m.

Mnium Seligeri Sur. c. fr. Tourbière de la Vraconnaz.

Mnium cuspidatwn Lindb. RR. dans le Jura. La Chaux 1080 m.

Mnium lycopodioïdes Hook. Chasseron 1600 m. Suchet 1550 m.

N'est sûrement qu'une sous-espèce du M. orthorynchum. Les caractères

différentiels sont en tous cas de peu de valeur. Ce qui le prouve bien

c'est que certains auteurs indiquent les cellules des feuilles du M. lyco-

yodioides comme étant plus grosses que celles du M. orthorynclmm et

que d'autres disent le contraire. La grosseur des spores est également

variable; je les ai trouvées de même grosseur dans les deux espèces.

Catoscopium nigritum B. E. Très fertile au bord du lac de Joux

1009 m.

Folytrichiim jiiniperinum var. alpinum B. E. Cette plante croît avec

quelques fruits au fond des creux à neige du Mont-Tendre avec Bar-

tramia ithypliylla c. fr. Oncophorus virens 1630 m.

Neckera tiirgida Jur. Dent de Vaulion 1400 m. Le Neckera jurassica
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Amaun. n'est qu'ime variété alpine du turgida confinée au Chasseron.

On trouve ici et là au Creux du Yan et sur d'autres sommités des

formes de transition, mais aucune se rapportant exactement à la plante

du Chasseron.

TJmidium abidinwn B, E. Cette espèce si commune dans les endroits

secs et ensoleillés croît souvent aussi les pieds dans l'eau. Je l'ai trouvée

maintes fois dans cet état mélangée au TJi. PJäliherti, au Camptotheciuni

H liens ou à d'autres mousses des marais. Certaines formes arrivent

ainsi à simuler le Thuidlum Blandowii les parapliylles s'allongeant

dans ces stations humides.

Thuidium pseudotamariscimim Limp. c.Jr. Fleurier.

OrthotJiecium intricahim B. E. c. fr. Suchet 1400 m.

Orthûthecium stridum Lor. Dent de Yaulion 1400 m.

Eurynddum drrosum Schwg. var. Molendoi Spr. Suchet 1550 m.

On trouve fréquemment sur différentes sommités du Jura des formes

de E. Vaudien B. E. qui se rapi)rochent beaucoup de E. drrosum.

J'ai même observé au Suchet sur un bloc calcaire à 1500 m. le passage

insensible d'une forme à l'autre. Sur un côté du bloc la plante était

E. Vaiwheri type, de l'autre E. drrosum sans qu'il y ait eu moyen tle

trouver une ligne de démarcation; chaque forme passait insensiblement

à 1 autre.

Eurynddum striaiulum Bi'. E. Chasseron. Suchet. Dent de Vaulion

de 14(X) à 1600 m. Rochers très secs mais ombragés. Cette espèce se

comporte exactement de la même façon que ses deux voisines Eurijn-

diium Vaudieri et E. strùjosum. Le type dans ces trois espèces habite

plutôt la région ba.sso mais peut s'élever dans la région alpine, princi-

palement sous des formes i)lus trapues et julacées. {Eurtjndi'ium

drrosu)n et E. strifjosum var. pnvcox.). J'ai récolté plusieurs formes

appartenant an E. striainliou dont les rameaux sont fastigiés, les

feuilles étant imbriquées et plus courtes et l'appelant beaucoup poui- la

forme celles du E. strif/osuni var. jmrco.r.

Jihyncostef/ium ienellum l'>v. l'.n. c. tr. I!. K. dans le Haut Juia.

Kochers de raola.s.se frais, La Chaux 1050 m.

Ilyjinum dirysojt/iylluui Bd. var. suhninde Mol. i)ent de N'aulioii

1 J'M) m.

Illljitnnit iittflrmediunt Und. c. IV. Tourliiepc de la \'rac(»niia/.

Ili/linnni jtidiOitre L. var. tcndlmn Sjir. I^a Cliuiix il 00 m.

J/ypiixtn Kulj.sulndum S|»r. Cette forme du //. snlcatum n'est pas rare

"SUT le« rochei*« huniidf's au Chnssoron et à la I)ent de Vaulion.
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Hypnum Notarisü Boul. Mout de Bière 1400 m.

Hypnum Sauteri Spr. Noirmont st. Dent de Vauliou c. fr.

Hypnum reptile Rieh. c. fr. La Chaux 1100 m., au pied d'un

vieux bouleau au bord d'une tourbière (vidit Philibert).

Hypnum calvescens Wils. c. fr. Près de la tourbière de la Vraconnaz.

Dicranum strictum Schl. Sur troncs pourris. La Chaux

1100 m. Vallée de Joux,

La Chaux, le 21 janvier 1899.

> » c:> » <
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MÉLANGES RHODOLOGIQUES

Georges GAILLARD

Rosa sabauda Rap.

Malgré d'aclives recherches, sur les indications précises de M, Schmi-

dely, je n'ai rien pu retrouver des buissons classiques. Ils auront été

probablement étouffés par les taillis.

En revanche, grâce à l'obligeance de MM. W. Barbey et R. Chodal, j'ai

eu sous les yeux d'excellents spécimens du Rosa Sabauda Rap. : ceux des

Herbiers Reuter et Rapin.

De plus, il y a quelques années, M. Paiche découvrit dans la campagne

de (jrange Gabit. au versant oriental du Grand-Salève, une colonie de

buissons qu'on peut rapporter au U. Sabauda Rap. M. Paiche lui-même

me fil le plaisir de me montrer les rares buissons.

A diverses reprises je les revis; j'en préparai d'excellents et nombreux

échantillons. lOxaininant et comparant à loisir avec les formes avoi.si-

nanlcs. je suis arrivé à la conviction que toutes les interprétations

doniiéf's (lu //. Sabauda Ha[i. élaicnl erronées. Suivant l'une des moins

invraisemblables, le H. Saliaada Haj). serait U\ produit hybride de //.

pimpinellifolia L. X /'. (jlaitru Vill. vnr. Il est incontestable en effet que

le rare hybride présente un certain cachet de H. glanai. Dans ce cas, la

variété d«; //. f/laura dcivrait être à [lédoncules et urcéoles hispidos-

f,'landiil(;ux. ;i folioles gl.induleuses à l.'i face inférieure et à donlclurc

composée-glanduleus(î. Or pareille v.iricli- n'.i p.is ciicoïc ('-lé rciiconlréo

;iu Salévft et il est fort jicu prob.ible (pi'elle ail écli.qipi' .1 latUMilioii di's

liol.inislcs. Kn explorant les .ileiilours des deux sl.ilions de //. Sabauda

Rap, je n'ai jamais rioii vu de pareil, l'.ir (niilic J'.ii noté divers hybrides :

HILL. MEKIi. HOI>»., Uofll IH'JO. 41
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R. alpina X pimpinellifoUa, R. alpina X glauca, R. alpina X tomentosa

(R. spinulifolia Dem.), -ß- glaîi'Ca X tomentosa et R. pimpinellifolia X
tomentosa.

Serail-il bien impossible que R. Sabauda Rap. — dont les caractères

relèvent de trois types spécifiques — provînt de l'un des deux con-

sortium :

a) (jR. pimpinellifolia X tomentosa) X glauca Yill.

b) {R. glauca X tomentosa) X pimpinellifolia L.

J'ai soumis à l'examen microscopique de nombreux organes mâles et

femelles provenant de roses hybrides : R. alpina X tomentosa et pimpi-

nellifolia X alpina par exemple — deux liybrides qui croissent sponta-

nément à une demi-lieue de chez moi.

Il résulte de cet examen que la dégénérescence atteint particulièrement

les organes mâles (atrophie des sacs polliniques, atrophie et hypertrophie

des grains de pollen, incapacité de développer un boyau pollinique, même
chez un grand nombre de grains normalement conformés). Je n'ai rien

su voir d'anormal dans les organes femelles.

Il se peut fort bien que dans des cas très rares, un pollen sain arrivant

sur les styles d'une rose hybride en opère la fécondation. S'il en résulte

une graine embryonée et que cette graine germe, la plante qui en pro-

viendra présentera nécessairement un mélange des caractères de l'hy-

bride et de la plante qui a fourni le pollen.

Cas rarissime sans doute, mais non irréalisable.

En considérant que R. pimpinellifolia X tomentosa se trouve dans le

voisinage immédiat de R. Sabauda Rap., j'en conclus que l'iiybride qui

nous occupe pourrait très bien être un (R. pimpinellifolia X tomentosa)

X R- glauca. Yill.

Des croisements artificiels parviendraient-ils à élucider la question?

C'est possible; mais ce n'est qu'au prix d'expériences nombreuses qu'on

arriverait à un résultat.

Il me reste à parler d'une curieuse rose que je découvris à la fin de

juillet 1897 sur le versant méridional du Salève, dans un couloir,

au-dessous du Sappey. Ehe porte dans mon herbier de roses le N» 580.

Malgré des sépales très rarement pinnatifides, une dentelure plutôt

irrégulière que composée glanduleuse, une absence presque complète de

glandes et de pubescence. je l'assimile au R. Sabauda Rap. dont elle se

rapproche par les pédoncules et urcéoles hispides-glanduleux, les corolles

d'un rose-pâle et la bractée à la base de l'inflorescence le plus souvent

uniflore, quelquefois bi ou triflore.
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En outre, cette rose paraît frappée de stérilité à un haut degré. A
l'époque de ma découverte tous les fruits étaient tombés sauf trois, et la

colonie compte au moins 40 pieds.

Le 20 juillet 1898 un grand nombre de pédoncules devenaient jau-

nâtres, indice de caducité.

Cependant ce N^ 580 présente une ressemblance plus grande avec B.

pimpinellifolia L.

Mais tous ceux qui se sont occupés de roses savent fort bien que fré-

quemment une rose hybride se rapproche davantage de l'un de ses

ascendants que de l'autre.

Rosa pomifera Herrm. et R. mollis Sm.

Ces deux, espèces, réunies par M. Crépin sous le nom de R. villosa L.,

se rencontrent toutes deux au Salève.

J'ai li'ouvé en 1897. à 3 km. de la Croisetle, à la lisière de la forél, en

face d'Archamp, une petite colonie de buissons de m. 8 de haut.

Ils représentent le R. pomifera Herrm. var. recoitdUa Pug. Malheureu-

sement celte espèce si rare au Salève est destinée à disparaître, broutée

qu'elle est chaque été par le bétail de la Croisette.

Quant au R. mollis Sm.. j'en ai découvert déjà deux colonies au bord

d'un chemin qui va du Grand Piton à la Pointe de Plan. Dans l'une et

l'autre station, cette espèce forme de petites colonies d'une dizaine de

pieds de m. 30 à m. 80. C'est une forme toute semblable à celle que

M. Paiclie a rapportée des Voirons. Telle on la rencontre aussi dans le

Jura vaudois. Elle sera retrouvée sans doute encore dans la région occi-

dentale du Salève '.

J'ai soumis ;'i .M. CréjtiM des échantillons de ce H. mollis Sm. ainsi (|ue

du R. pomifeni llcrrni. d«î la ^Jroisolte. Ce botaniste a reconnu (jue mes

déterminations étaient exactes.

Rosa Glauca X omissa.

l'ne inlére.ssanle notice do M. l'ii. l'.iiclic publiée dans h; " Ihdkliu île

rihrhirr lloissier, Iouh; 3, S" .'». ui.ii 189.'), • conclut à raband(Ui du nom

do //. alpcslris Map. • appli(pié .i lorl par son aul(Mir ;i deux espèces dis-

lincliîs. • Nous nous rangeons à cetl(! nianièi'c de voir idni en l'.iis.mi

' if l'ai Iroiiv»'*- à la i'.misiMr ;'i la lin ilr juin IM'.»!». i;. (i.nlhird.
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remarquer que le terme espèce nous paraît malheureux, puisqu'il est

question d'hybrides et qu'en outre ce n'est pas à deux mais bien à quatre

ou cinq roses distinctes que Rapin donne le nom de R. alpestris.

L'examen de l'Herbier de Rapin est concluant. Voici ce qu'on y trouve :

Xo 92 R. monticola Rap. Yaud. Ed. 2, p. 194, var. b. R. alpestris.

Cinq échantillons, dont un récolté par M. Schmidely, les autres par

Rapin dans une prairie boisée au-dessus des Plans (Alpes vaudoises). Ces

cinq spécimens représentent une variété du R. glauca Till, à péd. et

urcéoles hispides glanduleux, à folioles doublement dentées, avec quel-

ques rares glandes sur les nervures principales.

N» 93. R. monticola var. alpestris. Des trois spécimens contenus dans

cette feuille, l'un, récolté par Rapin, dans une haie près de Stalden, le 23

juillet 1862, est étiqueté : R. jnonticola Rap. var. b. alpestris Rap. Yaud.

Ed. 2, p. 194.

Un deuxième échantillon cueilli dans les pentes au N. des Plans de

Frenières appartient comme celui de Stalden au glauca Yill.

Tous deux ont une dentelure composée glanduleuse, des péd. et

urcéoles hispides. Je n'ai pas vu de glandes sur les nervures.

Enfin le troisième échantillon, donné par L. Favrat sous le nom de

R. canina var. hispidissima Chr., rccolté en août 1873, à la Yerna, Mayens

de Sion, est un R. Chavini assez typique.

La feuille N° 94 ne renferme qu'un échantillon recueilh en août 1877

par M. Schmidely près Orsières. Il est accompagné de celte remarque de

la main de Rapin :

« Rosa monticola var. alpestris présente des variations qui tantôt le

rapprochent de la variété appelée R. Reuteri, tantôt l'en éloignent sensi-

blement; alors les sépales réfléchis ne se redressent que tardivement et

deviennent bientôt caducs. »

L'échantillon du No 94 est encore un R. Chavini Rap.

No 96. R. monticola Rap. Yaud. Ed. 2, p. 194 var. b. Rosa alpestris.

Cette feuille renferme :

Un échantillon récolté par Cottet, pâturages de Bonnaudon, Fribourg.

Un échantillon reçu de Godet, sentier des Planchettes à Moron, Neu-

chàtel.

Tous deux représentent le R. glauca Yill.

Des autres spécimens de cette feuille, l'un, reçu de M. Louis Favrat en

1879, est le R. glauca X tomentosa de la Comballaz.

Trois autres échantillons, de la même localité, représentent ce même
hybride. C'est Rapin lui-même qui les y a cueillis. Le plus ancien en date
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{'il juillet 1836) porte celle mention : « Rosa... pedunc. et tubo calicis

glanduloso aculeatis. foliolis biserralis. » Un autre, un rameau avec

quatre jeunes fruits est annoté « Bosa alpestris Rap. La Comballaz

2 août 1861. Ces quatre rameaux, y compris celui de Favrat. proviennent

sans aucun doute des mêmes buissons.

Enfin cette feuille contient un dernier spécimen, un beau rameau avec

une fleur. L'examen de cet échantillon et la note qui raccompagne ne

laissent aucun doute sur son identité : c'est le R. glauca X omissa.

Voici cette note :

« Rosa, pétioles glanduleux, folioles bidentées. dents glanduleuses,

corolle rose vif. péd. un peu glanduleux.

Buissons sous le pelil Pilon du Salève en pleine floraison le 15 juillet

1837, feuilles souvent glanduleuses en dessous, rameaux florifères et

stipules rouge lie de vin. »

Moi-même, dans la station qu'indique Rapin, j'ai récolté cette même
rose les 16 juillet et 16 septembre 181)3.

Il y a identité complète entre ['ecliantillon de Rapin, les miens et ceux

de M. Buser. près de la Grande-Gorge.

Enfin, dans l'Herbier Rapin nous trouvons, faisant suite au N« 96, une

feuille sans N» renfermant deux beaux échantillons en fruits du R. mar-

ginata Reut. Rap. (H. glauca X lonientosa).

Ce qu'il y a d'intéressant pour notre étude, c'est la note de Rapin qui

les accompagne : « M. Schmidely m'a donné en novembre 1878 deux spé-

cimens .sous le nom de R. marginata, celui-ci me panit devoir être iden-

tique à mon R. alpestris du Salève. »

Ces deux .spêcinions dont parle Rapin ne sont pas ceux de celte feuille

sans numéro ou du luftins il n'y en a qu'un, car l'autre porte la date 1879.

J'ai retrouvé U; dcuxièuio êchanlilloii de .M. Scliiiiidcly dans U\ paquet

de li. touu'iilosa, à la suite du H. margiiiala de l;i locilih- (rArcliani|».

CiHuiiie ^l.•lli()ll (le sdii l{. alprsliis. R.ipiii iiidiiiiK; encore Mordes

dans le - (ïuide du bolanisUî. « Il existe dans rilerbier Mapin une

feuille N" 91 élifjiielée : R. moiiticola \\:\\). Vuud, Ed. 2, p. l.'Jl, var. b.

affinis — ce dernier mot [»arail avoir été ajouté postérieurement. Les

deux éclianlillons de celle feuille, récollés par Rapin vu sept(!nibre 1M3S

In hiHK du sentier, au-dessus du village de .Mordes, annotés K. alpestris

Rap. var. si'paUs représenlenl une forme de II. glauca Vill. ass(;/ com-

niurie aux environs de Mordes. Je l'y ai r«''roii(M' inoi-iueiiie.

I ne variété pareille él.iil considéréjî comme It. CJiariiii Ra|t. par

M\l ftxral, (ilirisl el Collel N'nii«^ .ivons retrouvé cette même variété
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dans l'Herbier de Rapin. Rapin l'a étiquetée R. monticola v. ped. et calices

hispides.

Tout bien considéré nous ne pouvons partager l'opinion de M. Buser,

consistant à voir dans le R. glauca X omissa le R. alpestris Rap,

Le fait qu'aucun échantillon de R. glauca X omissa ne se rencontre

dans l'Herbier de Rapin sous le nom de R. alpestris et que le seul échan-

tillon de cet hybride qu'on y trouve (N» 96) ne porte pas de nom, quoi-

qu'il ait été soigneusement observé^ ainsi que le prouve la note qui

l'accompagne, nous semble concluant.

En outre, nous voyons que Rapin donne les noms de R. monticola var.

alpestris ou plus simplement de R. alpestris, indistinctement au R. Cha-

vini Rap., à des variétés de R. glauca Yill. et au R. glauca X tomentosa

de la Comballaz.

Nous sommes donc exactement du même avis que M. Paiche; le nom

de R. alpestris Rap. doit disparaître de la nomenclature.

Le R. glaucaX omissa ne s'est rencontré qu'au Salève (quatre ou cinq

stations) et dan? le Jura vaudois, à Yernand sur Mont la Yille. Notre

forme du Jura diffère un peu de celle du Saléve par des urcéoles sphé-

riques surmontés de sépales plus allongés k pointe souvent foliacée et

bien pinnatifldes. Ces sépales sont plus promptement caducs que dans le

R. glauca X tomentosa.

Rosa glauca Yill. X montana Chaix.

Le 16 juillet 1895, je rencontrai au Nord-Ouest du Grand-Piton au

Salève une colonie de beaux buissons en pleine floraison. Ils me parurent

présenter une variété de R. montana Chaix. Cependant, en remarquant

que les aiguillons étaient crochus, que les folioles étaient les unes presque

simplement dentées, d'autres à dentelure composée glanduleuse, que les

corolles étaient d'un rose vif sur certains buissons, d'une teinte rose

pâle sur les autres, le doute me saisit. Très perplexe sur ma découverte,

j'en fis bonne récolle.

Le 2 septembre de la même année, je revis mes buissons couverts de

gros fruits rappelant ceux de R. montana Chaix. J'en ouvris quelques-

uns, ils ne renfermaient que trois ou quatre akènes développés. J'eus

alors l'idée que la plante que j'avais devant les yeux était hybride. Un

examen attentif des caractères me confirma dans mon idée. Yoici les

observations que je notai :

Taille des buissons 1 à 2,5 m. Aiguillons grêles et crochus. Folioles
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glabres, à insertions distantes: de deux sortes : les unes ovales-aigiies.

simplement ou irrégulièrement dentées, les autres suborbiculaires

obtuses, à dentelure composée-glanduleuse. Stipules à bords parallèles,

à oreillettes légèrement élargies et un peu divergentes. Teinte du feuil-

lage d'un vert glauque, lavé parfois de rouge ainsi que les stipules et les

jeunes rameaux.

Pédoncules et urcéoles très hispides-glanduleux, avec acicules descen-

dant sous rinflorescence. Fleurs généralement solitaires, avec bractée

foliacée. Corolles d'un rose vif sur les buissons de l'angle nord de la

colonie, sur les autres buissons d'un rose pâle. Sépales étroits, avec une

ou deux divisions pinnatifides filiformes, très glanduleux sur le dos,

redressés, caducs à la maturité complète du fruit. Fruits gros, ovoïdes

renfermant peu d'akènes.

Le o novembre 1896 j'ai récolté douze fruits mûrs, le 10 novembre je

les ai semés dans de bonnes conditions, rien n'en était sorti à la fin de

décembre dernier, j'ai lieu de croire qu"ils ne lèveront pas.

Dans le voisinage de Tbybride le li. glauca Yill. est fréquent. Le II.

moniana Cliaix y est très rare, il forme à 1 km. de là, vers le Nord, une

belle colonie d'une variété à folioles glanduleuses inférieurement sur les

nervures principales et à acicules nombreux sous l'inflorescence, carac-

tère que nous retrouvons dans notre hybride.

Dans l'Herbier de Rapin, nous avons rencontré un N» 82 portant l'éti-

quette H. monticola var. ped. et fruct. hispidis, R. alpestria de M. Sclimi-

di'bj. L'iini<|Uf' écli.nitillon de cette feuille, un rameau avec trois gros

fruits mûrs, coiiiimiiiiqué par .M.Schmidely à Rapin en 187(5 sous le nom

de /{. (dpcalris Rap. nous jtarait être le glauca X moiiUnia.

Le 11 juillet 18U6. je présentai à AL Sclimidely plusieurs écliantillons

en fleurs du glauca X moniana. Il me dit l'avoir déjà récolté (en la con-

.sidérant comme variété de II. moniana CJiaix) et j"(Mis le [ilaisir de le

vf)jr partager mon opinion à ce sujet.

J'en ai communiqué aussi un(! belle série au I)' Cfeimi. D.ins une

lellre du -1 iKAemlire I8!>.'i. il cnulji-m;! iii.i (li'lenniii.ilion en ajou-

tant :

« Vous a\e/, ainsi «'hn nli' un jMunl re>li', douleuv dans ma notice sur

les roses du SaK'vc.

A la mémo époque, .M. l'Ii. l'anlir de (iencNc m'écrivait aussi sur \r

wn'-me siijfîl :

- .Après avoir bien e\amifié vos exenq)laires de i/hiind \ inonlanti. je

(t<'ii>e qu"il ne doit rester aucun doute sur \olre (Ideiniinalion.
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Le R. glauca X montana recouvre au Salève une superficie d'environ

vingt-cinq mètres carrés; je ne sache pas qu'il ail été rencontré ail-

leurs.

Orbe, le H mars 1899.

L'Herbier de feu Daniel Rapin a été donné en 1898, à l'Université de

Genève, par son fils M. le docteur Rapin. (Rédaction.)
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Sur lAGROSTIS RUBRA L,

DES ALPES DE SAVOIE

PAR

André SOi\GEO]V

Dans une note intitulée Une espèce à 7-ayer de la Flore de France, et

parue dans le Bidletin de l'Herbier Boissier, tome VII (juillet 1899),

p. 560, M. John Briquet assure que la gramiuée à lui envoyée il y a

deux mois, sur sa demande, sous le nom . ^'Aqrostis rubra L., par

^I. E. Perrier de la Bâthie, n'est pas autre chose que Calamagrostis

tenella Host, et il est fort possible que M. J, Briquet ait raison.

Tous ceux qui connaissent mon excellent ami, M. E. Perrier de la

Bâthie, professeur départemental d'agriculture, n'ignorent pas avec

quelle ardeur il prodigue sa i)ersonne pour le plus grand bien des ser-

vices dont il a la direction; une méprise au milieu des graves préoccu-

pations qui l'assaillent n'est pas faite pour surprendre. Mais les plantes

rt'cueillies entre la Gran-Pariraz et la Cyclaz près Hautelucc (E. Perrier,

;-i août 1858, et 19 août lb61); entre le Col de l'Enclave et celui des

Fours (E. Perrier, 29 août 1861); Crêtes de rochers au nord du Col de

la Fenêtre (E. Perrier, 31 août 1803, et 9 août 1866); Mont Mirantin

(A. Songeon, 6 août 1856); la Roche des Marches, commune do Yalmei-

nier (A. Chaijcrt, 17 septembre 1878); Sources de l'Arc, en Maurienne

(A. Chabert, 11 septembre 1879), appartiennent bel et bien à VAgrostis

rubra L. A deux rej)rise.s, Duval-.Iouve a confirmé notre détermination,

f't si rargunient ne semble pas décisif, nous ajoutei'ons que les exem-

plaircH des provenances alpines, sont parfaitement conformes à ceux de

la Suéde boréale, assez nombreux dans notre heri)ier.

Il n'y u donc pas lieu d'exclure cette graminée de la Floi'e des Aljies

occidentales oii elle occu|)e plusieurs localités.

Voir encore Billotia, ou notes botaniques publiées par V. Bavoux,

A. Guichard, etc., p. 61 et p. 79, 1866.

Chanibéry, le 7 août 1H')ÎJ.

BtLl.. IIKIIM. It'ilSH.. aoùl isy.). 4Î



Une oraminée à maintenir dans la îm française,

PAR

T. HUSrVOT.

Dans le dernier numéro du Bulletin de VHerbier Boissier, M. Briquet

annonce qu'il faut rayer VAgrostis rubra de la flore française, que ce

n'est que le Calamagrostis ienella.

Duval-Jouve, qui était le botaniste de France connaissant le mieux

les graminées, n'avait pu confondre deux plantes qu'on distingue au

premier coup d'œil. Saint-Lager, travailleur infatigable et excellent

observateur, n'avait pu commettre cette même erreur. On ne pouvait

pas rayer VAgrostis rubra de la flore française.

J'ai écrit à Montpellier pour avoir un exemplaire authentique. Le

conservateur des herbiers, M, Daveau, s'est empressé de me commu-

niquer un échantillon adressé par M. Perrier à Duval-Jouve. La pani-

cule est en parfait état, mais les feuilles radicales étaient desséchées et

en partie brisées au moment de la récolte ; celles qui restent sont les

unes planes et les autres plus ou moins canaliculées ou pliées (interdum

subcomplicatis, dit Andersson) comme cela se voit sur les exemplaires

récoltés par Fries en Scandinavie. J'ai, de plusieurs autres botanistes

suédois et norvégiens, des exemplaires dont toutes les feuilles sont

planes, mais ces feuilles sont très vertes, tandis qu'elles étaient sèches

et jaunâtres dans l'échantillon de M. Perrier.

L'espèce qui s'en rapproche le plus est VA. rupestris, assez répandu

dans les Alpes. Les caractères tirés des organes floraux sont les mêmes :

épillets d'environ 2 mill. V2; glumes presque égales; glumelle inférieure

nue ou garnie à la base de poils courts, à nervures terminées au sommet

par de petites dents égales, munie d'une arête dorsale flexueuse ou

genouillée deux fois aussi longue qu'elle; glumelle supérieure nulle ou

rarement une très petite.

Dans VA. rubra l'arête est insérée vers le milieu du dos de la glumelle

et dans le nqjestris vers le tiers inférieur ; cotte légère différence serait

insuffisante pour distinguer deux espèces, d'autant plus qu'elle disparaît
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presque complètement sur certains exemplaires. Il n'y a que par les

feuilles radicales que Ton puisse les reconnaître sûrement. Elles sont

tasciculées et enroulées-sétacées dans le nipestris, et dans le rubra planes

ou une partie canaliculées, probablement toujours planes à l'état frais

Des exemplaires d'Â. rwpestris var. ßavescens, récoltés dans les monta-

gnes de la Mure (Isère), par M. Bernard, présentent des feuilles cauli-

naires planes, mais les radicales sont fasciculées et enroulées.

Ces deux plantes se distinguent facilement des A. alpina, Schleiclieri

et pyrenéea; ces dernières ont des épillets longs de 4-5 mm., les glumes

inégales, deux des nervures de la glumelle inférieure prolongées en

arêtes distinctes atteignant dans le pyreuœa jusqu'au tiers de sa lon-

gueur, l'arête dorsale insérée vers la base et non vers le milieu, la pré-

sence d'une glumelle supérieure.

On ne peut confondre les espèces ci-dessus avec les petites formes de

VA. vulgaris qui se reconnaissent à leurs feuilles planes, la ligule courte,

les fleurs nmtiques 021 quelquefois munies d'une courte arête droite ne

dépassant pas le sommet. Quand on voit un Agrostis à arête saillante,

ce n'est ni le vulgaris ni Yalha.

M. Perriera publié son.-i. ruhra dans la suite des Exsiccata de Billot,

n" 3G84. Si c'eût été le Calamagrostis tenella, l'erreur aurait été signa-

lée depuis longtemps. Je ne possède pas cette collection.

Quant au Calamagrostis tenella, il est impossible de le confondre avec

r.4. rubra et les espèces voisines. On le distingue par ses feuilles assez

larges et planes, ses fleurs entourées de j)Oils et dépourvues d'arêtes ou

munies qu(,'lquefois, dit-011, diiiie arête courte et droite ne les déi)assant

pas, Godron (FI. de France, p. 477), dit que les poils sont trois joisplus

courts que les glumes et, d'api'ès M. Briquet, ils atteignent tout au i)lus

le tiers de la hauteur des glumelles. Si l'on peut comi)arer la longueur

dos poils à lu longueur de rcnsenible des deux glumes qui sont presque

égales, il n'est pas possible de la compai-ei- à la longueur de l'ensemble

des deiix glumelles puisque l'une est au moins cinq ou six fois plus

courte (jue l'autre, (|ue ces poils sont environ moitié plus courts que la

pliw grande et beaucoup plus longs (|ni' la plus jjetite; il doit y avoir

une erreur d'impression.

\a' Calamagrostis tcncttd de iio> montagnes est-il bien la |)hinte de

HoHtV II est probable (pie M. l'.i i(pi< 1 s'en est rapporté aux citations des

auteurs et n'u pas examiné la planche de Ilost puis(pie c'est, d'après la

longueur relative de.s jmils, qu'il identifie; les deux plantes. Ilost décrit

et figure (toine IV, p, 2Î» et pi. .OO) les j)0ils comme plus louqs (|ue la
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glumelle inférieure (valvula exteriore longioribus) ; il décrit et figure la

glumelle supérieure comme atteignant la moitié de l'inférieure, tandis

que dans notre plante elle est cinq ou six fois plus courte ou presque

nulle. Je suis persuadé, quoique je sois peut-être seul de mon avis, que,

en présence de telles différences, on ne peut identifier les deux plantes,

d'autant plus que les figures de Host sont ordinairement très exactes.

Host figure la glumelle inférieure avec une courte arête dorsale ne

dépassant pas son sommet, tous les échantillons que j'ai vus étaient

mutiques ; serait-ce cette figure qui aurait faire dire aux auteurs que

les fleurs sont quelquefois aristées? Cette observation a peu d'impor-

tance, car on trouve dans les Agrostis des espèces tantôt mutiques et

tantôt aristées.

Que ce soit la plante de Host ou non, le nom de tenella doit être

conservé parce que c'est VÄnindo tenella de Schrader (FI. germ. p. 220

et t. V, f. 1). Host ne considérait pas son Calamagrostis tenella comme

la plante de Schrader, car il n'aurait pas manqué de donner en syno-

nyme le nom de cet auteur comme il le fait pour les autres espèces.

Le Calamagrostis tenella est probablement moins rare qu'on ne le

suppose; il a dû être souvent confondu avec VA. vulgaris. La ligule

allongée et surtout les poils qui entourent la fleur le font reconnaître

Ce fut Duval-Jouve qui détermina les deux plantes de M. Perrier

qui les lui avait envoyées sans noms sous les n°^ 1 et 2 et comme pro-

venant de la même localité.

Cahan par Athis (Orne), le 8 août 1899.

NOTE DE LA REDACTION

M. Briquet, absent de Genève pour service militaire, se réserve d'ajouter ulté-

rieurement une note rectificative complémentaire sur ce sujet. Il tient cependant

à dire immédiatement que l'erreur qui l'a amené à considérer l'Agrostis rubra

des auteurs savoisiens comme une forme réduite et aristée du Calamagrostis

tenella est tout entière de son côté, et ne doit en aucune façon être attribuée à

Duval-Jouve ou à M. Perrier de la Bâthie, encore moins à M. Saint-Lager.

Genève, le 25 août 1899.

-f=^4'^=^"^



FLORA OF SYRIA, PALESTINE AND SINAÏ

PAR

Prof. Dr George-E. POST M. A., M. D.

BEYROUTH (Syrie).

Cette flore est la seule qui existe pour la Terre Sainte.

Elle renferme les descriptions de toutes les plantes de cette

région, qui est d'un si haut intérêt pour le monde chré-

tien. On y trouve les diagnoses, détaillées en anglais, de

3500 espèces environ tant phanérogames que cryptogames

vasculaires, qui croissent entre le Taurus et le Sinaï d'une

part et la mer Méditerranée et le désert de Syrie d'autre

part. Des clefs analytiques servent à la détermination des

familles et des genres. Elle est illustrée de nombreux

dessins, pour la plupart nouveaux.

Cet ouvrage, recommandable sous tous les rapports,

peut être livré franco, sur demande, contre un mandat

postal de fr. :2G.oO, adressé à M. Autran, à Chambésy

près Genève.

Vient de paraîtn- îx lu librairie .I.-li. Haii.mkkk et Fii.n, 1!J, rue

iiîiutf'feuiljc à Paris : ltil>lio<;r:iplii<' lto<»iii<|ii<' (1 vol. iii-8",

l'io pa^es à deux colniuirsj. Cette hit)li(>;^M-;ij)liie contient rannonce

détaillée, la date et publication, le nombre de pages et une notice sur

les ouvra^fes importants, (reiivii'on .")(>()() volumes, brocluu'es, eollection

de journaux, tranrais et «''tranK''i's. anciens et modernes avec tables

méthodique et géographique.

('ette l)iblJO(.M'apllie sera îidl'essee f/nilis ;i tous les lecteur's (le ce

journal (jui en leiont la demande a .MM. .I.-H. Haii-likimo et Ku.h (join-

dre .'X) c. eu timbres-po.ste fran(;ais ou étrangers pour rallV.inchissemenl).
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BULLETIN DE L'HERBIER BOISSIER

VILLARS
D'APRÈS SA CORRESPONDANCE DE 1805 à 1814.

PAR

Alfred CUABEKT

Ma première étude sur Villars « Villars sous la Terreur ' » se termi-

nait par ces mots :

« De deux choses l'une : ou le botaniste dauphinois était un homme
simple, naïf, parlant et écrivant sans beaucoup réfléchir et sans se

rendre compte de la portée de ses paroles et de ses écrits; ou c'était un

profond observateur instruit, fin et réfléchi, cachant sa finesse sous un

air de bonhomie et se moquant des gens sans paraître y toucher. C'est-là

un caractère qui n'est pas rare dans les hautes montagnes de la Savoie

et du Dauphiné. Ce fut le caractèi'c de Villars autant que nous j)Ouvons

en juger par ses écrits en botanique et en médecine. »

Je l'avais dit, mais je n'en étais pas certain, et cette incertitude me

revenait fréquemment à l'esprit ; cai- un botaniste ne peut habiter la

Savoie .sans songer souvent à Villars, dont le magistral ouvi-age décri-

vant les plantes du Dauphiné s'applique presque en entier h la Hore de

ce pays qui lui est contigu.

J'en étais là ûc mes doutes lorsque le hasard fit tomber entre mes

mains une lettre do Viliai-s; j'en trouvai deux autres au Musée d'his-

toir<- riature||(! de Cliîinibi'ry. Vivement intéresse'', J'en clicrcliai ailleui-s.

.M. R<'ichnr'cker en obtint |)our moi sei)t de divers botanistes; M. ('. (1(>

(Jandolle me communiqua celles qui étaient conservées dans la corres-

pondana'de son aïeul, et M. .\ufr;tn, celles de la riclie collection (fauto-

' llulUtinde l'Iterh. Ihùxinr. \H'J7, \k 821-8.12.

Hi'M.. MKiiH. ium%., seplcriilir«! IHUU. il
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graphes botaniques du Musée Barbey-Boissier ^ A tous^ connus ou

inconnus, j'en adresse mes sincères remerciements.

De ces lettres, la première datée de 1786 est une simple lettre de

recommandation adressée par Villars à Bellardi pour un jeune bota-

niste. Des seize autres, écrites depuis 1805 à la veille de son départ pour

Strasbourg où il allait occuper une chaire à la Faculté de médecine

jusqu'en 1814, un mois avant sa mort, celles adressées à De Candolle sont

les plus intéressantes; la plupart des autres ne traitent guère que

d'achats de livres ou d'échanges de plantes. Des unes et des autres je ne

reproduirai en tout ou en partie que celles qui présentent quelque

intérêt à divers points de vue. Je les reproduirai telles quelles, me bor-

nant à rectifier çà et là quelques fautes d'orthographe échappées évi-

demment au courant de la plume, mais respectant celles dues à une

habitude de l'auteur.

L'écriture de Villars, très ferme en 1786, était encore nettement

tracée en 1808 au commencement de ses lettres, mais se montrait trem-

blée dès la troisième page. En mars 1813, elle était tremblée dès les

premières lignes et devenait presque illisible à la deuxième page. En
octobre de la même année, ses infirmités ayant fait des progrès, il pou-

vait à peine signer son nom. J'ai vu sa signature tracée sur vingt-huit

lettres ou pièces officielles aux diverses époques de son existence. Or, à

mon avis, son nom « Villars » fut toujours écrit avec un s final. Ce qui

fit croire le contraire, c'est que cette lettre s est figurée par un trait

oblique après lequel sont tracés trois autres traits semblables et paral-

lèles à lui, et coupés tous les quatre en travers par trois ou quatre traits

horizontaux. Parfois un des traits obliques manque. Son absence, que

j'ai constatée même sur une lettre de 1814, est due à un simple lapsus,

et c'est elle qui a induit plusieurs botanistes en erreur. Du reste lorsque

dans une de ses lettres Villars écrit son nom pour donner son adresse,

il écrit toujours nettement et sans paraphe Villars avec un s.

Toutes ces lettres nous montrent Villars sous son vrai caractère :

droit, ferme, méthodique, réfléchi. Homme intelligent, instruit et tra-

vailleur, conservant avec piété le souvenir de ses anciens maîtres
;
pre-

nant fermement la défense de ses amis injustement attaqués ; excitant au

travail les autres botanistes et les aidant de ses conseils et de ses pro-

^ Cette collection, qui a pour base celle du baron Cesati, est peut-être la plus

riche du continent. Elle renferme des autographes de plus de 3000 botanistes et

elle s'accroît tous les jours.
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près travaiLx ; montagnard aimant ses Alpes avec passion et y pensant

toujours lorsque sa carrière l'en maintint éloigné ; botaniste animé d'un

enthousiasme que les années ne purent ni refroidir, ni éteindre; ému
jusqu'aux larmes à cinquante-six ans, en apprenant la nouvelle de la

mort de Humboldt, et en retrouvant sur un des pics de la Grande-Char-

treuse les plantes rares que Belleval, puis Barrelier, puis Tournefort et

Plumier y avaient observé deux siècles, puis un siècle auparavant,

« Tout genevois et calme que vous êtes, vous serez électrisé, » écrit-il à

A.-P. de Candolle, huit ans plus tard eu lui contant ces souvenirs et en

l'engageant à faire l'ascension de la même montagne.

L'argument qu'il donne pour justifier la création d'espèces nouvelles

est tout-à-fait inattendu. Les pulvérisateurs modernes n'y ont pas songé;

ils en seront agréablement surpris. Mais que dirait Villars, s'il voyait

aujourd'hui que son argument n'a été en somme qu'une prédiction, et

que. pour peu que l'on imite sur toute la surface du globe l'exemple

donné par quelques-uns en France et en Allemagne, les espèces végétales

ou les plantes se disant telles seront bientôt aussi nombreuses que les

étoiles du ciel auxquelles il les compare ?

En avançant en âge, Villars dont l'érudition en matière botanique

était fort étendue, voyait avec la plus grande peine que la vogue toujours

croissante de la nomenclature binominale créée par Linné rejetait à

l'arrière-plan tous les auteurs l'ayant précédé et même son contempo-

rain Haller, que leurs ouvrages étaient dédaignés de plus en plus

comme des reliques d'un autre âge, et que bientôt il en resterait h peine

le souvenir. Aussi persuadé de leur importance et voulant les retirer de

l'oubli injuste suivant lui où ils s'enfonçaient chaque jour davantage,

avait-il commencé un invontairc des espèces décrites ou figurées, et avait-

il réuni j)Our cela dès 1808 des matériaux considérables, tels qu'une

concordance des ouvrages de Haller avec ceux des autres auteurs, des

annotations intci-foliées dans VLidex lüantarum de Jacquin, la syno-

nymie de nombreuses espèces, etc. Il connaissait les travaux enti'epris

dans le mém«* ordre d'idées par des botanistes anciens : Dilleiiius,

Sherard, Sibthorp, etc., et restés inédits. Puis arrivé à soixante et dix

ans, pfrcliis de la u^\\\.U', sentant sa vigueur décliner de jour en jour,

voyant s'accumuler les ouvrages descrij)til's, il comi)ritque la tâcli(> (ju'il

avait assumée était au-dessus de ses forces. En pareil cas la plupart des

^ens âgés et malades s'inclinent devant la fatalité et s'acheminent trist(!-

ment vers la tombe en déplorant la ruine de leurs espi-ranccs !

N'illars avait un caractère trop loi tenieiiL tn-mpé j)our céder ainsi.
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Ne pouvant se résoudre à laisser tomber dans le néant les autorités qui

l'avaient si longtemps guidé dans l'étude des plantes, il chercha autour

de lui un botaniste ayant fait ses preuves et capable de continuer et de

terminer ses travaux. Il crut le trouver en A.-P. de Candolle. En lui

parlant du seul obstacle gênant la réalisation de son projet, ce digne

homme qui, dans aucune de ses lettres, n'a eu un mot amer pour se&

correspondants infidèles à leurs promesses, pour les confrères qui le

critiquaient parfois trop vivement et avec injustice, pour les révolution-

naires qui l'avaient chansonné et menacé de la guillotine, pour les mal-

honnêtes gens qui l'avaient accusé de se laisser corrompre et l'avaient

fait paraître en justice, pour le gouvernement à l'apogée de sa gloire et

de sa puissance qui négligeait de lui payer les appointements nécessaires

à l'entretien de sa famille, ce digne homme ne peut contenir l'irritation

trop longtemps renfermée dans son cœur. Il éclate : « Les Aoristes, dit-il,

cette engeance trop multipliée »

Appeler les Aoristes « une engeance » est joli de la part de l'auteur

d'une flore en quatre volumes ! Cette expression dépeint bien l'état

d'âme du travailleur consciencieux qui, après avoir consacré une partie

de sa vie à une œuvre considérable, la voit s'enliser dans une foule

d'autres souvent moins méritantes et dont plusieurs hâtivement et super-

ficiellement faites jouissent pourtant d'une vogue momentanée. Cette

déception n'est pas rare chez les auteurs avancés en âge ; on en trou-

vera de nouveaux exemples dans une étude que je prépare sur quelques

botanistes anciens.

Villars ressuscitant à notre époque se contenterait-il de dire des

Aoristes : «une engeance trop multipliée? » Je ne le crois pas; il ajou-

terait certainement un mot flatteur pour plusieurs d'entre eux par

reconnaissance pour la charmante gaîeté qu'ils répandent sur la science

qui nous est chère. Car si de son temps la botanique était une science

sérieuse, il n'en est pas toujours ainsi maintenant. Au milieu de flores

sagement ordonnées, mûrement réfléchies et consciencieusement rédi-

gées, il aurait vu d'autres ouvrages qui donnent une note gaie, et dont

les auteurs, tantôt affichant pour l'anatomie des organes un superbe

dédain, tantôt se laissant aller aux caprices de leur imagination,,

nomment et classent les formes plus ou moins réellement existantes des

plantes au gré de leur fantaisie du moment. Aurait-il pu ne pas sourire

en feuilletant certaine flore moderne, dont les auteurs répètent leurs

propres noms des centaines de fois par volume et en remplissent les

colonnes de la table des matières, pour que personne n'en ignore,
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essayant ainsi de donner au lecteur Tillusion d'une rénovation de la

science ; alors que Linné et à sou exemple les auteurs les plus célèbres,

€t ceux qui ont fait faire les plus de progrès à la botanique, ont évité

€t évitent autant que possible de tomber dans ce travers ! Ce n'est certes

pas en lisant leurs ouvrages que reviendrait à la mémoire ce refrain :

Y et Diaii iju'a to fé (ter) ^

d'une chanson de nos montagnes où l'on célèbre les exploits d'un type

voulant persuader îi chacun qu'il a tout inventé, tout perfectionné.

Grenoble, 29 septembre 1805 (7 vendre au 14).

A M. Bonjean, pharmacien, à Chambéry,

Je vous dois, Monsieur et cher collègue, une réponse et bien plus encore pour

vous exprimer les regrets que j'ai eus de ne pas vous trouver avec MM. Jacquin.

Marin et Perret lors de mon passage. Vous étiez au\ Beauges*. montagnes fer-

tiles en plantes, où je n'ai pas mis le pied. Déjà MM. Dufresne autrefois et Dejean

tout récement (sic) m'en avaient fait concevoir la plus haute idée que vous aug-

mentez encore. Continuez, Monsieur, à cultiver flore, sans perdre de vue vos occu-

pations, votre état et vos devoirs domestiques et sociaux. La botanique offre les

plus douces jouissances aux hommes calmes et paisibles : elle nous dédommage

des agrémens et des désagréments du beau monde, en nous procurant de l'exer-

cice, des réflexions renaissantes à chaque objet nouveau, en nous faisant voyager,

observer; en nous procurant la connaissance de la nature, de son éternel auteur.

et enfin de vrais amis, rarement des rivaux. Lorscpie vous aurez dos planlos nou-

velles on douteuses, je vous prie de m'en faire part à Strasbourg. De mon côté,

j'ob.serverai la Suisse et les Vosges : iimis ponrmns ikhis rapprocbcr un jour; je

ne renoïK-e pas aux douces espérances de revenir à (jronoblo ; mais on allcndanl

nous comnniiiiqiiorDn'^ par lettres et par envois do |)lantes, nous nous instruirons

niutuollement.

Je lais.Hai à M.M. Mann ol l'trrol la lliose do .M. de Candoile sur les familles

de» plantes cl leurs vertus. J'aurai besoin de ce petit cnivrage. Si vous |)üuvoz

voir ce» Messieurs cl le» engager à me l'envoyer do suite, je pars jcudy. Plus tard,

<'n le niellant ;'i la poste à M. Villars, professeur à l'Kcolo de inédocliio, ;\ Slras-

Ixiurg, mai» ayant »oin de payer un »ol la feuille, coniiin' im|iniiic. sans lettre

ini'Iti.Hc, alor» il me parviendra franc (sic). Sans cette pp-caution, la posto ino

ferait payer autant de francs (pi'cllo vous [)n'ntlra do sols. Ces messieurs ou vous

' C'ett Jean qui a tout fait.

' [>î» l(<;aug«-», massif d(! iiii(nla^,'iies raloairos dont li's ciiinis atteigiKMil jus(|ii','i

"iHHi ui<''tr«'H d'altitude, »ilué enlro Cliandjôry, Annecy ol Albort\ille.



626 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (6)

même aurez cette attention, cette bonté pour un confrère qui sait vous estimer

et vous apprécier.

Rappelez-moi à leur souvenir et écrivez-moi soit ici, soit à Strasbourg; vous

obligerez celui qui est sans réserve votre ami et collègue,

ViLLARs md*^ Correspondant de l'Institut.

Villars engageant son correspondant à ne pas perdre de vue ses

devoirs domestiques, est-il bien le même homme qui, douze ans aupara-

vant, l'an 11 de l'Ère républicaine, était célébré dans la chanson^ dont

le second couplet, que son sans-culottisme par trop décolleté m'a empê-

ché de reproduire, débutait ainsi :

A nos plus aimables tendrons

Ce professeur de botanique

L'âge, les menaces de la tourmente révolutionnaire avaient-ils

donné une autre direction à ses pensées? ou plutôt ce second cou-

plet n'aura-t-il pas été fait pour écarter de lui la fureur populaire^

en le tournant en ridicule? En France le rire désarme; le peuple

de Grenoble rit de Villars : donc il ne lui fit aucun mal. Il me
paraît bien vraisemblable que ce second couplet a été l'œuvre

d'un ami ou d'un malade reconnaissant (rara avis!), désireux de

détourner de sa tête la colère des masses ignorantes si faciles à en-

traîner.

Pourtant Villars n'en fut pas quitte pour une chanson. Des ennemis

cachés persistèrent à le diffamer, peut-être les naïfs qui, sur la foi de sa

brochure sur les plantes sauvages alimentaires, avaient voulu prêcher

d'exemple au peuple et qui, pour l'engager à se nourrir de plantes sau-

vages, avaient cru devoir dans un banquet public et bruyamment

annoncé, manger des tubercules d'asphodèle, de la racine de Pieds de

veau et des rhizomes de Bryone, banquet dont les suites fâcheuses et

risibles excitaient encore, soixante ans plus tard, la gaîté des vieux bota-

nistes.

M. le B"" Bordier, de Grenoble, a raconté tout au long dans une bro-

chure intéressante et très documentée ^ les circonstances se rattachant à

ces diffamations. Nous n'y reviendrons pas.

^ Villars sous la Terreur, in loc. cit., p. 821.

^ Un épisode peu connu de la vie de Dominique Villars, par le D'' A. Bordier,.

Grenoble, 1897, in-S», de 55 pages.
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A M. de CandoUe, professeur de médecine, Paris.

Strasbourg, 21 novembre 1808

Villars : à son

Collègue, M. de CandoUe.

Depuis le moment, Monsieur et cher collègue, où j'ai eu le plaisir de vous voir

à Paris, j'ai souvent pensé à vous, à vos travaux imprimés et projetés, à vos

voyages, à nos plus chères espérances, au complément de la flore française. Je

vais vous en donner une preuve en vous faisant hommage d'une nouvelle espèce.

Elle fut inventée par T.^, créée par Vaillant, proclamée et ensuite supprimée par

Linné.

J'ai eu l'honneur de vous dire que j'avais vu dans les herb, de Vaill. ^ déposés

au muséum :

L'Hierac. pyrenaicum blatlariœ folio hirsulius T. Schol., Bot., 189, 1, R.,

H., 472, Rai Syllog., 368, suppl. 139 qui est le

Picris p\TenaicaL., sp., Ed. 1, 792, Ed. II, 1113, Gou. Ilustr., Gaertn. ij, 367,

t. CLIX.

Helmintotheca hispidosa pyrenaica blattariae folio. Vaill., mém. 1721, 12, 269,

8, crit. La figure de Shérard, Farad. Batav. 184 et celle de Morison, t. III, § vii,

t. 4, n. ij, représentent cette plante sous le nom

A'Hierac. pyrenaicum blattariœfolio minus hirsutum T. (|ui appartient au Cré-

pis austriaca de Jacq., Allioni, etc.. Crépis blatlarioides Vill. Hist. des pi. III,

136, votre hierac. blatlarioides no 2933.

Je pense, Monsieur et cher collègue, que vous devez rétablir le Picris pyrenaica

d'après l'authorilé (sic) de Linné, de Gartner, de Vaillant, deTournof., deGouan;

mais surtout d'après l'échantillon qui ex.iste encore dans l'herbier du nuiséiim et

qui est le seul que j'aie vu. M. Gouan en possède peut-être d'autres? mais il

parait que la plante est rare et propre aux Pyrénées, puis(|uc T., Vaill., Shoranl,

Moris., (iartncr et Gouan l'ont vue; ol que vous ni .M. Uamond, ni Pourrct. etc.

ne l'avez point rencontrée.

C'est en voulant vérifier dans les herbiers du muséum et dans ceux do MM. di-

Ju.ssieu et Desfonlaiiies si le Oopis Dioscoridis, Tab. icoii. IHO se tn»uvait aux

environs de Paris, que j'ai rencontré le Picris pyrenaica L. De l;V une nouvelle

preuve de la néce.ssilé d'un Piiiax, d'un invcnlain; de nos collections. Sans ce

moyen les espèces sont oubliées, perdues, et nous, nos neveux .sonnnes obligés de

revenir à nouveaux frais, expo.sés à des erreurs, ä des omissions, i\ des donhics

emplois; ä voir rétrograder nos connaissances au lieu d'avancer.

Le Picris pyrenaica L. a 6Ui confondu avec le (j('[)is blatlarioides : «chii i i

' T., l'ourncforl.

' Vaill., Vaillant. L»; plus souvent Villars l'cril les noms des genres avec une

iniliale n)inus«-ule et ne miuligne que les noms spécifiques.
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avec le Crépis sibirica L., Hierac. sibir. Wild, (sie), III, 1583; avec Hierac.

grandiflorum Wild. 1584, par Gérard 169, II, Haller Enum. 747, etc.

On nous dira peut-être : à quoi serviront quelques espèces de plus ? Je répondrai

avec Linné : stupenda dos soli homini concessa; primus gradus sapientiae est res

nosse ^ Cliff. préf . ; et à quoi servent quelques milliers d'étoiles de plus ! Elles

sont bien plus éloignées que les plantes! on les étudie, on les observe cependant

chaque jour.

Parcourez, mon cher collègue, votre honorable et agréable carrière. Chaque

année, chaque saison comptent pour vous et pour nous des travaux utiles.

Comptez sur nous, comptez sur moi. Je n'ai pas comme vous l'avantage d'être au

foyer des lumières, mais je vous offre avec plaisir mes notes et mes observations.

Comme vous, j'ai habité et parcouru les Alpes ; comme vous, j'ai aussi été encou-

ragé par Haller, par Bonnet, Allioni, Saussure, Séguier, Jussieu, etc. Que ne

puis-je acquitter ma dette en déposant entre vos mains les sages conseils qu'ils

ont bien voulu me confier. J'en ai au moins conservé le désir comme un souve-

nir précieux^ qui fait ma consolation. Les Hieracium, les Crépis sont venus m'of-

frir de nouveaux attraits sur les bords du Rhin : un des élèves de l'Ecole,

M. Gochnat, par une excellente dissertation, vous a donné une bonne idée de son

talent et de son pays. Encouragez, perfectionnez un botaniste que Schrader a si

bien commencé ; il a déjà passé en revue les Hieracium pilosella, dubium, auri-

cula, florentinum, cymosum (dont trois esp. difî'. portent le nom), aurantiacum,

hybridum, praealtum Vill., collinum Gochn., angustifolium Wild. Les bords du

Rhin et les environs de Basle, les Vosges, le Jorat à cause des ouvrages des Bauhin,

de Haller, Mappus, Hermann, leurs herbiers, etc. offrent des ressources qu'on

ne trouve nulle part ailleurs. Les environs de Basle, les Balons (sic), Mont-

beillard, etc. ont été parcourus par Mieg, Gaguebin, Berdot, Lachenal, leurs

élèves, leurs contemporains. Les lettres de Haller imprimées et ses Emendationes,

ses Opuscula, etc. sont des ouvrages topographiques propres à vous donner une

idée de l'heureuse et fertile Alsace. Il nous faut un centre de mouvement, de

correspondance qui nous anime, nous excite, et vous y êtes placé. Soyez le cœur et

nous serons les bras : vivifiez-nous, nous vous alimenterons. Continuez d'intéresser

à la science MM. de Jussieu et Desfontaines, et par eux Sa Majesté l'impératrice ^

pour une correspondance botanique. Nous avons enfin un journal de botanique à

Paris. Offrez leur cette lettre si elle obtient votre approbation, si vous la croyez

utile, ne fut-ce que pour engager nos confrères à faire mieux. Conservez votre

santé. Conservez-moi votre amitié et votre estime en échange de celle que je vous

rends avec justice et empressement. Je vous salue.

ViLLARS.

Etes-vous membre de l'Institut ?

P. S. Si vous livrez ma lettre au public, soignez-en, je vous en prie, la rédac-

tion et les citations.

Probablement « noscere »

.

L'impératrice Joséphine.
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Yillars avait donc le pressentiment que sa lettre serait livrée au pu-

blic: mais il ne pensait certainement pas qu'elle le serait près d'un siè-

cle après avoir été écrite, et avec tout autant d'intérêt pour le lecteur.

Curieux de savoir si la plante vue par Yillars dans l'herbier de Vail-

lant déposé au muséum s'y trouvait encore et quelle elle était, je l'ai

demandé à M. le D"" Edmond Bonnet. Il m'a répondu : « J'ai retrouvé

les échantillons de Vaillant; car il y en a non pas un, mais deux éti-

quettes de sa main : Hieracimn pi/renaiaim Blattariœfolio liirsutwn

Schol. bot. 189. L'un est le Crépis Blattarioides YiW., l'autre est un spé-

cimen très vigoureux et vraisemblablement cultivé du Picris pyre-

naica L. » Villars avait donc raison de dire que le Picris pyrenaica

avait été confondu avec le Crépis Blattarioides et d'insister auprès de

de Candolle pour qu'il le i-établit comme espèce distincte.

Dans cette lettre, Villars parle pour la première fois de la nécessité

d'établir un inventaire de toutes les espèces connues, un Pinax, dit-il,

en empruntant ce nom au Phytopiuax de C. Bauhin qu'il proposera

plus tard en exemple.

Dans la lettre suivante, il signale les découvertes faites par son succes-

seur Jullien, aux environs de Grenoble, des Dentaria hulbifera, Ligus-

iicwn ferulaceiim, etc., comme auparavant dans son Histoire des plarde.t

du Dauphiné, il avait toujours scrupuleusement indiqué les trouvailles

et les observations originales de Liotard, de Chaix, de Guettard et des

autres botanistes anciens et contemporains dont il avait eu connais-

sance. Qu'il était loin de cette coterie fin de siècle, qui, i)rcnant pour

modèle un auteur j)cu estimé, Mutel, pratique avec autant de sans-gêne

quf lui le démarquage des travaux et des découvertes antérieurs, et

soiiti<'nt <'U avoir \o droit, faisant ainsi à la science une ajjplication bien

inattendue des théories que quelques idéologues voudraient mettre en

pratique !

A Monsieur ilf llnmloUr, jiidfnxsi'itr à la Fuinl/r de Màlvcnir. ii Moni i>fHi('i\

Slr.tsliniir.', i;i in.irs ISU'.I.

Minist'pur ri cher rnltefine,

J';ii r<<;ii, il y a <|iH'li|iii's scmairiis...

J'ai vu In (lot)' <lii Picris [lyntiiaica ilaiis un dfs n'"* du juiirn.il de ltiit,iiiii|ii( .

<;t M, I..ap('yrou)W! m'a écrit (ju'il !< rniinall livs hicii depuis 20 ans, suilonl |i;ir

JM» j(ro»Hc*H racinoH fusiffjniK-H «'XpriMit'cs par M. (iuiiaii, (|iril rn ;i vu un hvs

licaa Jt'HHin, (.•te.
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Vous n'aurez pas besoin de moi à Grenoble, mais ce païs-là a encore besoin de

vous. On vous y attend ; MM. du Coin, Liotard et Jullien mon successeur vous

feront accompagner ou vous suivront eux-mêmes. Je n'ai pu en 30 ans épuiser ce

beau païs. Jullien a trouvé l'année dernière la Dentaria bulbifera L. qui m'avait

échappé, et les Ligusticum cicutaefol. Vill. ^ qui est le Laserpit. silaifolium de Jacq.

(mal à propos), le Lig. ferulaceum Allionii que j'avais mal à propos aussi pris

pour L. Seguierii, aux environs de Grenoble. Vous devrez voir la Grande Char-

treuse; c'est un voyage de 3 à 4 jours; Alvar^, 8 à 10 jours compris Sept Laus

pour tomber dans l'Oisans. La fin de juin et la mi-juillet
;
plutôt (sic) on ne

trouve rien; plutard fs/cj jusqu'à la fin d'août, c'est encore très fertile. Rien

n'approche des richesses botan. du mont de Lans ou de Lamps à 3 lieues du

Bourg d'Oisans. Je n'ai jamais vu le lac de Lauvitel à l'O. de Vénosque. C'est là

que les Ran. glacialis, R. parnassifolius, etc. un asplenium multifidum adiant.

foliis eleganter incisis T. inst. 539 t. 315, Sibbald T. 3, f. 1, 2, p. 78, plante rare

que vous avez mentionnée; mais sans peut-être l'avoir suffisamment examinée.

Car quoiqu'apperçue (sic) par les anciens, elle est oubliée par les modernes et m'a

parue (sic) trop éloignée pour n'être qu'une variété 'du polytrich. trichomanes.

...Nous perdons des espèces en perdant des botanistes. J'ai entendu avec peine

J. St-Hilaire dire à l'Institut que les espèces sont moins utiles que les familles.

Cuvier l'a dit parlant du danson (?), mais dans un autre sens. C'est ainsi que des

Botan. médiocres grattent l'Esprit public et la science en défigurant les écrits

des grands hommes.

...M. Pictet est ici, nous parlons souvent de vous en bien et avec plaisir.

Marquez-moi si vous avez quelque bonne nouvelle des facultés de Médecine et

de l'Université. Voici 3 mois bientôt sans traitement. L'éventuel ici n'est que de

100 fr. par mois. Nos employés ne peuvent plus aller
;

plusieurs professeurs

même sont gênés. Saluez M. Dumas de ma part. J'adresse cette lettre sous son

pli d'après l'excellente opinion que j'ai vu â Paris qu'il a de vous. Vous êtes

heureux, vous savez l'être et vous le méritez. M. Dumas est il doyen et recteur

provisoire aussi? est il content? ainsi que vous. Pensez quelquefois à Grenoble

et à moi : allez voir Arpizon au N. de la Chartreuse, où le 15 juillet an 10, je

pleurai presque par la perte de Humbolt que le Moniteur avait annoncée, pensant

à Belleval, à Barrelier, à Tournefort et à Plumier qui tous à différentes époques

y avaient vu la Gentiana punctata h., la Potentilla nitida, la Tozzia alpina,

etc. Tout Genevois et calme que vous êtes, vous y serez électrisé. Je vous salue

et vous embrasse bien comme je vous aime.

Allioni était mort. Son Flora Pedemontana était l'objet de critiques

très vives. La difficulté de parcourir les montagnes du Piémont et du

^ Ligusticum cicutœfolium Vill. = Cnidium apioides Spr.

^ Alvar = Allevard.
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Dauphiné et de retrouver exactement les mêmes plantes qu'Allioni et

Villars avaient décrites et figurées donnait à penser aux botanistes qui

les recherchaient que les descriptions et les icônes de ces auteurs

étaient fautives. Pendant longtemps il en a été de même pour celles de

Crantz, de Lapej'rouse, etc. Aussi beaucoup d'auteurs postérieurs à

eux n'ayant sous les yeux que des formes plus ou moins voisines des

types nommés par ces anciens botanistes, croyaient-ils devoir relever les

erreurs prétendues de leurs diaguoses ou de leurs figures : « planta ab

Allionio maie depincta; planta a Villarsio pessime delineata; folia minus

angusta et acutiora quam dixit Villars », etc. Aujourd'hui que les

abords des Alpes et des Pyrénées sont faciles, la sécurité complète, les

voyages moins coûteux et plus rapides, le transport des papiers moins

dispendieux, les échanges très multipliés, on a retrouvé presque toutes

les formes signalées à la fin du siècle dernier et au commencement de

celui-ci. Une réaction s'est faite; les figures de ces grands botanistes se

sont dégagées des ombres qui les voilaient; on leur rend justice pleine

et entière. Mais au commencement de ce siècle il n'en était pas ainsi. La

vivacité des attaques contre Ailioui provoqua une réplique de Villars;

lisez-la, il n'est pas possible de mieux dire en si peu de mots : « ...bon

et savant Allioni. Il avait les yeux et les jambes faibles, mais un juge-

ment sain, une âme belle et généreuse. »

La leçon fut-elle comprise? Peut-être; mais elle resta non avenue.

Chez beaucoup d'individus, la jeunesse est présomptueuse; elle ne doute

de rien; elle blâme sans cesse; elle veut tout réformer, tout refaire.

Mais soit incapacité, soit paresse, son ardeur se dépense en paroles. Les

années passent, les générations se succèdent; les jeunes d'alors devien-

nent les anciens d'aujourd'hui. Le temps qui los séparait de ceux qu'ils

critiquaient jadis s'est ofiacé. Ils paraissent à la nouvelle génération

être presque contemporains. Un moment vient où l'on juge chacun

d'après .ses œuvres. Alors les hommes tels qu'iVIlioni, Villars, restent

dominant leui- époquo; leurs détracteurs, ne pouvant plus mordre,

glM-nt ensevelis dans l'oubli!

Strasbourg, le .*{() oclnhiv ISO'.».

.1 M. I>i))ije(iu,

J'ai rc<;u,.. Je déHJre Hurloul voire Anlliyli.s (sic) nova [ilaiilc (in'uii a tlisiiiidC

au \x)n (.'t savanl Allioni. Il avait les yeux et les jamiieH faillies, mais un ju^* nunl

?>ain, une anie l»cll<; et généreuse... Vous avez Laserpiliiim jnullienicum au (loi
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du Frêne, la Scorzonera caricifolia de Pallas ou peut-être Sc. austriaca Jacq. à

la Ruchère. J'enverrai vos saules à Host à Vienne qui s'occupe d'une bonne mo-

nographie. MM. Smith et Wildenov ont pris leurs variétés pour des espèces et

ont fait des doubles emplois, des répétitions. Et vous aurez contribué à les redres-

ser. M. Host et moi serons reconnaissans. Je vous prie de mettre l'incluse à la

poste. Je vous salue.

Les Laserpitiiim pruthenicum et Scorzonera austriaca se trouvent

toujours aux localités indiquées.

A Strasbourg, Villars pensait constamment aux montagnes qu'il

avait parcourues pendant tant d'années. Dans chacune de ses lettres, ce

souvenir se fait jour et parfois sous une forme inattendue; tel est le

rapprochement qu'il établit entre les Allemands et les Savoisiens, qu'il

avait pu apprécier à diverses reprises en herborisant dans les Alpes de

la Savoie, et poui- lesquels il a conservé jusqu'à son dernier jour la plus

grande sympathie.

.
Strasbourg, 15 juin 1810.

Au même.

J'ai reçu, Monsieur, votre Pacotille (sk) de plantes sèches et j'ai vu avec plai-

sir le jeune Martin. H a été accueilli et le sera partout comme il le mérite. Le

seul faible service que j'aie pu lui rendre a été de lui donner une lettre pour

M. le Prof. Gmelin de Carlsruhe, qui voudra bien le recommander à ses compa-

triotes, n'en doutez pas. Il y a beaucoup d'analogie entre les Allemands et les

Savoisiens, quant aux bonnes mœurs, à la bonne foi, à l'alTabilité, et je vous en

félicite. C'est vous dire que je suis content d'être ici, et combien j'estime les deux

peuples. Je viens à nos chères plantes.

... Androsace chamaejasme : est elle variété ou espèce différ. de l'A. villosa L. ?

Elles sont bien voisines.

...Astragalus vulnerarioides n'est qu'une var. remarquable de l'Anthylis (sic).

...Hieracium angustifolium du M. Cenis est l'h. auricula L. selon Smith fl. Br.,

d'après l'herb. de Linné, la flora Danica T. 1044, Allioni, Zanichelli, etc. Nous

l'avons ici.

L'Hier. angustifol... glaciale de Reyn. vient au Montanvert ^ et ailleurs, sur

Pilât 2 même. Il est très voisin du dubium, mais plus velu.

Tachez de trouver H. cymosum L. col. Il vient dans les prés des Alpes, il a les

feuilles lancéolées comme l'aurantiacum, mais plus étroites, les fleurs jaunes

1 Montan vert, près Chamounix (Savoie).

2 Mont Pilât (Loire)..
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ramifiées plus petites, etc. Les vers m'ont dévoré mon échantillon. On ne le con-

naît pas en Allemagne, non plus que mon H. piloselloides qui est le vrai floren-

tinum : vous devez l'avoir, car il est commun le long du Drac près de Grenoble.

Votre Salix venosula m'a paru S. myrsinites.

...Le S. Ponledera> est mon S. arhuscula, non Lin. mais bien S. tenuifolia Sm.

(mot illisible) et Wild.

Smith a trop multiplié les saules, pris des var. pour des espèces; il n'a sûre-

ment pas plus de 20 à 23 esp. en Angleterre, il en a fait 40! Host de Vienne va

les réduire. Le S. Poated. n'est probablement que le prototype du S. Daphnoides ?

Vous l'avez entre Annecy et la Bonneville, etc., mais le 1er en Chartreuse.

...Voyez, je vous prie, entre Moustiers et les Aimes un Melissa flore exiguo ^

que C. B. prodr. 110 y a vu en revenant d'Italie en 1392. Il l'a décrite, mais

aucun auteur ne l'a cité.

J"ai cru constater, je vous le dirai en passant, qu'Annibal après avoir remonté

l'Isère el le païs des Allobroges selon Polybe, avait passé les Alpes par le petit

St Bernard. On vient d'écrire à Turin qu'il a passé le M. Genèvre, version de

Tile-Live et de Saussure, mais l'Isère ni les Allobroges n'étaient pas là. Je me

propose d'envoyer là dessus un mémoire à l'Académie de Turin.

Pensez à moi ([uelquefois : je n'ai pas renoncé aux habitants des Alpes, ni ;\

leurs belles plantes.

ACADÉMIE UNIVERSITÉ IMPÉRIALE

DE

STRASBOURG

FACI'LTÉ

i)KMKI)i:CL\E
Strasbourg, le 23 mars 1813.

^'° LE DOYEN de la luicuUé de Médecine

à son très estimable Collègue le Professeur De Caiidolle

(à M(iiilpcllirr).

J'ai re<;u en bon étal, .Monsieur. i-Iut anii cl Ciillè;,'iii'. vos jolis cl prr'i-iiMi\

radfaux... Je connaissais vos Biscnlella cl les désirai ardciiit. Celle monographie.

[)Orlc le cachet de \nln' t<iuche mule et vigoureuse. J'ai eu de la peine .i rclroiivcr

la B. (lydima \j.. Hall, n" 301, si ce n'est votre n, 23, H. ami)igua. Volri' c.iia

loj^e a réveillé mon r-nlliousiasme pour noire conmiune mailressc! et je, vous dois

preMpic des applaudissements. Ce sont de nouvelles jouissances dont je dois vous

remercier au nom de la science, laissanl à la nalion le soin de rcconn.iilrc des

travaux que les bolanisteK oui déjà sn placer au 1'' ran;.'. .le crois aussi vous

' iji MelisiU flore exifjuo décrit par C. Bauliin ne m'est pas connu.
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devoir un hommage plus utile peut être, mais tout aussi légitime : ce sont quel-

ques observations critiques que l'amitié que je vous porte et l'intérêt de la vérité

m'ont dictées. Je vais vous les soumettre... ^

...Voila Monsieur et très cher Collègue quelques notes d'une main tremblante

goutteuse, mais la tête est bonne, le cœur encore meilleur surtout pour vous. Si

vous vous occupez d'un pinax, je vous offre mes notes de demi siècle et de plus

de 100 voyages aux Alpes.

Je suis pris d'une attaque de goutte après onze ans d'intervale (sic). Dans l'in-

tervale la vessie a un peu souffert, et après 3 mois la jambe gauche est traînante

sans être (illisible). Je cède la place à l'ami Nestler. Je vous embrasse.

Strasbourg, le 28 novembre 1813.

Au même.

...Rappelez moi au souvenir du respectable M. Gouan qui le premier m'initia

dans les mystères de flore, dès 1774.

P. S. Lorsque vous en serez au Pinax, je pourrai vous offrir pour 6 mois ou

un an une concordance manuscrite des ouvrages de Haller sur la botanique, et

quelques notes que j'avais faites moi-même pour un Pinax autrefois.

ACADÉMIE UNIVERSITÉ IMPÉRIALE

DE

STRASBOURG

FACULTÉ Strasbourg, le 17 mai 1814.

DE MÉDECINE

No LE DOYEN de la Faculté de Médecine

à Monsieur de Candolle, Professeur de Botanique à la Faculté

de Médecine, à Montpellier.

Monsieur, très cher et très digne Collègue,

Nous vous écrivons en commun avec l'ami Nestler pour vous parler du Pinax

que la science attend de vous. Souvenez-vous bien, cher ami, que ce sera le faite

de l'édifice de votre léputation que vous avez si solidement établie.

Nous n'avons pas de conseils à vous donner, mais l'amitié et la confiance que

vous ne cessez de nous inspirer nous engagent à vous faire part de quelques

idées que ma longue expérience et le même projet que j'ai eu depuis longtemps

^ Ce sont des observations sur divers Crépis, Iris, Leontodon, etc.
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m'ont suscitées, lo Avez vous uu projet de plan ou n'en avez vous pas? Dans le

premier cas, rendant hommage à votre supériorité, je n'ai rien à vous dire. Dans

le second, je ne vous dirai pas ce que vous devez faire, mais voici ce que je me

proposai de faire.

Le Pinax doit être une concordance complette {sic) de tous les genres et espè-

ces connus; d'après cette idée le mode alphabétique me paraissait le seul compa-

tible avec ce travail ; vous trouverez dans le Glossaire de botanique, ouvrage

bien fait, le cannevas (sic) de cette méthode ; vous trouverez dans VIndex generalis

de VHistor. )miscor. et dans les lettres écrites à Haller par les savants de l'Europe,

bien d'autres ressources. J'aurai désiré placer sous chaque genre l'énumération

de toutes les espèces connues avec des synonymes vrais et la citation d'une

bonne figure. Je n'aurai point voulu m'encombrer dans la synonymie ; elle est

immense, à cause des flores modernes et des Aoristes.

Mais la méthode alphabétique ne me paraissait pas devoir suffire ; mon inten-

tion aurait été de placer au commencement ou à la fin de chaque volume ou de

l'ouvrage, une table sypnoptique ou méthodique qui serait le Conspectus de l'ou-

vrage. Dans l'état présent de la science et d'après vos propres ouvrages, vous

adopterez sans doute la méthode naturelle. Dans tous les cas la forme de Diction-

naire fera retrouver au besoin chaque article qu'on voudra consulter. Le Phyto-

pinax de C. B.* donne un exemple, pour cette époque, de ce que le génie de ce

grand homme avait pressenti pour faire un Pinax utile, surtout pour les citations

exactes des livres, des pages, etc., des ouvrages des auteurs.

J'avais interfolié dans l'/ndej? p/auiarwm Jacgwin«, quelques notes manuscrites,

cité tous les genres de Schreber, Gaertner, etc., et souvent la figure exacte de

chaque espèce ; j'avais fait aussi pour mon usage la concordance des deux ouvrages

de Haller, de VEnumeralio et de Vlîistoria. L'ami Nestler s'en sert en ce mo-

ment. Nous pourrons... el par occasion ^|is faire passer ces deux volumes que

vous pourrez garder une année s'il le faut. Albert de Haller, digne fils du grand

homm« que vous connaissez, a gardé ce dernier pendant plus tl'unan; je l'ai

engagé à publier cette concordance, mais il n'en fera rien, parce qu'il aime son

bien être el le repos.

Quant à vous, cher atni, quel qui! soit le plan (pie vous aditplicz. \(tns ferez

bien de faire couper des carrés de papier fori, du :{ pouces cuNiron, sur l(M|iitl

vous «'fcrivez d'abord vos noies, et ensuite V(tus pourriez* avec ces caries et h^s

mcllre en ordre lors de la rédaction. TelN; était la inétliodci de Haller, de

IWirhaave, de Van Swielen et d'atiln"^ ^^-rands li(')nies ipie j'.ii (•(inmis.

Ne p<rrdoz pas un nioinenl, cher ami, mêliez la main à l'ieuvre, U\ [)résenl est

((ros de l'avonir, la .scienc«! el les b<»lanistes allfMid((nl de vous ce bel ou-

vrage.

Une maudite gouUe vague ni'a perelii de |;i jandie gauche et d(! la iii.iin du

' C. Mauliin.

' l'n iriol a été oublié par Villarit on écrivant celle lettre.
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même côté ; malgré cet état languissant, j'espère vivre assez pour voir votre

ouvrage achevé avant de mourir.

Nous désirions avoir d'autres ressources à vous offrir; daignez agréer nos vœux

pour la conservation de votre santé. S'ils sont exaucés, votre génie fera le reste.

Nous sommes avec les sentiments d'amitié...

P. S. Il existe à Oxford des travaux immenses de Dillenius, Shérard et Sibthorp

sur le Pinax. Je tiens de Bernard de Jussieu qu'ils en étaient aux floristes, mais

que celte engeance trop multipliée les entravait et les avait arrêtés.

Nous pourrons lorsque vous en serez là, vous offrir quelques faibles secours

pour les genres Arenaria et Potentilla.

Dictée par lui à Nestler, son adjoint au Jardin botanique^ cette der-

nière lettre de Villars a été reproduite en entier^ car elle est en quelque

sorte son testament scientifique \ et elle montre combien son esprit était

méthodique, ses idées claires et précises. A.-P. de Candolle ne resta pas

sourd à ses conseils ; il n'exécuta pas le Pinax, tel que Villars l'avait

conçu ; la synonymie des anciens auteurs n'ofirait plus d'intérêt alors

que tous les botanistes avaient adopté la nomenclature linnéenne. Mais

il commença dès 1818 son Systema, et en 1824, il fit paraître le pre-

mier volume du Prodromus.

Chambéry, le 22 juin 1899.

^ Elle a été écrite un mois avant sa mort survenue le 20 juin 1814.
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ENUMERATIO GRAMINUM JAPONIJ

Verzeichnis

der

GRÄSER JAPANS
hauptsächlich auf Grundlage der Sammlungen

lier Herren

Rev. P. Urb. FAURIE in Aomori

und

Professor J. MATSIJMURA in Tokyo

vun

E. IIACKEL

Seil dem Erscheinen von Francliel und Savatier's Ennmeralio plan-

Liriim in Japonia sfionlc crosconliiiin ( lS7r)-l(S7'.)) sind nur wonit^o IJci-

Iräye zur Kfiinlnis der (iräscr Japans orscliicnoii. .Ma\iino\vic/. l)esclniel)

(im llidl. /!>' l'Arnit. de Sainl-Péti'islioiii(/, \HHH] oiiii^^aî nenn Arien, und

im neuester Zeil gahen Walambe und .Malsiida cinc^ /Vuf/.;ihlnnK der am

Kujiyania gesammeilen Arien. Es war mir daher von grossem Interesse,

als mir fast gleich/eilig die Herren Professor Malsnmnra an der l'niver-

."•iläl in Tokyo, und Abhé Faiirie, Missionn.ir in Aomoii iiuc rcMchen

Samrrdnngen zur Hearheitiing anverlraulon, von denen namcnliich (li(î

|f;l/.lcreii .sfdir reich an m-iicn SlandorUMi sind, ix'idc aber nicht wenige

neue Arten enthalten. Die von Abbt' l'auric gcsaninirllcn (ir.isn' lernlc

ich zum grosseren Tede nn llcibicr Üoissicr, zum kleineren im Special-

sammliingen, die; für mich lieslimnit waren, kennen: die S.imndnn^'en

iiL'ix. iiKiiii. WUM., M:\tUsmUro 18'J!). 'i'i
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Matsumura's wurden mir gleichfalls gütigst für mein Herbar überlassen.

Nur 18 von den bisher aus Japan bekannten Gräsern fehlen in beiden

Sammlungen; ich habe sie gehörigen Ortes, durch
[ ]

gekenzeichnet,

eingereiht, um damit meine Aufzählung der Gräser Japans zur vervoll-

ständigen; das Nähere über ihre Fundorte wolle man in den dort ange-

führten Werken nachsehen; ebenso verweise ich bezüglich der bisher

bekannten Fundorte aller japanischen Gräser auf Franchet und Savatier's

oben citirles Werk, das ja jedem, der sich mit der Flora Japans beschäf-

tigt, unentbehrlich bleibt.

Die von Abbé Faurie gesammelten Arten habe ich im allgemeinen mit

den Nummern angeführt, welche sie im Herbier Boissier tragen. Die-

selben reichen bis zum Jahre 1894. Ich besitze jedoch noch eine neuere,

1897 angelegte Sammlung (sowie eine, während der Rédaction dieser

Abhandlung eingelaufene, von der nur eine neue Art hier berücksichtigt

wurde), welche andere Nummern hat, als die in der grossen Sammlung

des Herb. Boissier angewendeten; um sie nun von diesen zu unter-

scheiden, sind die Nummern der Collection 1897 mit einem * versehen

worden. Die zwei Sammlungen, welche ich Herrn Professor Matsumura

verdanke, enthalten zumeist von ihm selbst gesammelte Arten, aber

auch einige, die von anderen Sammlern herrühren, die dann besonders

erwähnt wurden. Es befinden sich darunter besonders je eine Collection

von den Liu-Kiu-lnse\n und von Formosa. Diese habe ich am Schlüsse

der Aufzählung gesondert behandelt, da jene Inseln nicht zum japanischen

Florenreiche im engeren Sinne gehören.

Signa : -j- Species e Japonia hucusque nondum cognitse.

[ ] Species e Japonia cognitse, quse in collectionibus Fauriei et

Matsumurse desunt.

c post numerum : planta culta.

* post numerum : collectio anno 1897 facta.

I. MAYDEiE

1. Goix Lacryma Jobi L. Spec. ed. 1, 972. Coli. Faurie : 6229

Morioka in hortis, 11728 Matsuyama ad rivulos.

la. [G. agrestis Lour. Fl. Cochin. ed. 2, II, 674; Miqu. Prol. 161.

An culta? vel subspontanea?].

Ic. [Zea Mays S. Spec. ed. 1, 971. Ubique culta].
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II. ANDROPOGONEJE

i. Dimeria ornithopoda Tiin. -j- tenera Hack, in DC. Monogr.

Phanerog. 6, 80; D. stipœformis Miqii. Prol. 170. Coll. Faurie : 34 Sam-

bongi. 3040 Sapporo: ll03*Akita.

3. Imperata arundinacea Cyr. a genuina Hack. 1. c. (5, 93.

Coll. Faurie : 749 Nuruya, 2080 Akita, 7776 montagnes de Gifu, 13341

marais près de Gongenzaki. — Coll. xMatsiim. : Tokyo. Specimina quaîdam

inler var. geniiinaiu et sequentem fere medium lenent.

Var. Y Kœnigii (Ilack. 1. c. 94). Coll. Faurie : 520 Tokyo.

4. [Miscanthus sacchariflorus Hack, in DC. Monogr. Pha-

nerog. 6. li)^l: Inipeiuila eulaliokies Miqu. Prol. 177 ? Conf. Hack. 1. c.].

3. M. tinctorius Hack. 1. c. 6. 103. Coll. Matsum. : Tokyo, Koma-

gatake in prov. Shinano {Imperata tinctoria Miqu. Prol. 177).

6. M. sinensis .Vnders. : Hack. 1. c. {Eulalia japonica Trin.). Coll.

Faurie : 1293 Kuwislii. 3280 Isliikari. — Coll. Matsum. : Nikko (prov.

Shimotsuke). Komagalake (prov. Shinano).

6a. M. Japonicus Anders.; Hack. 1. c, p. 107 {Saccharum densnm

Nées). Faurie 3280 dunes d'Ishikari (una cum M. sinensi sub eodeni nu-

méro); 13707 Tsurugisan. — Coll. Matsum. : in prov. Izumi.

7. [M. purpurascens Anders. Conf. Hack, in DC. Monogr. Phan.

VI. lOOi.

^. M. condensatus Hack. n. sp. (^ulnuis crectus, crassus, ad pani-

culam usque densissime foliatus. infra paniculam scaborulus. Folia prieter

margines glaberrima. Vagimr toreles. ampliatu'-, scseinviceni involventos,

internodia suporantes. Ligiila menibranacea, brevissima, truncata. La-

minai e basi subangustala a vagina vix distincta lanceolato-linoares. lon-

gissime aciiminata>. .id 90 im. longic et 2,5 cmi. lal;i'. supra virides. sublus

glauc.r. l'anicula ohovato-ohlonga cire. 20 cm. longa compacta, rliachi

cotnmuin glahra. ramis primariis secus illius nodos valdc. 3|ipro\iniatos

allfîrni.s basi ranndos socundarios 1-3 fercntihusa hasi s|ii(iiliferis, ereclo-

patulis. s(;.se invicom ac rliactiin comunincm glabram «unnino legoniibus,

li;iud ra.slJKJ.ilis. infiinis vix niediam paniculam atlingonlibus; racemi

7-9 cm. longi, rliacbi cra.sHiiisrMla glabra angidis scabra, internodiis

2-3 inni. longis spicula mullo brcvioribiis. Pculicolli alii i,5 nnn. alii

2..*» nun. longi. onines rrassmsnili. [xirrecli v. vi\ patuli, scabcrrimi, |iosl

dclapv-jni spiciilain «icalriceni niiinile ciliolatam i;\bjb(>nt(^s. S|iicuhi>.
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5-6 mm. lg. lineari-lanceolatEe, dilute violascentes, villos involucranles

albos subsuperantes. Gluma I"^^ acuminala, medio dorso et ad flexuras

marginales pilis parcis brevibus obsita, ceterum glabra; II<ia versus mar-

gines parcissime pilosa, IV^ minute bidentula, aristam cc. 9 mm. lg.

exserens, cujus columna intra glumam latet. Palea minuta. Glumaelll, IV^

paleae, ovarium, styli plerumque purpurascentes.

Coli. Matsumura : in ins. Hachijoo, prov. Izu.

Affinis M. purpurascenti Anders., qui differt laminis utrinque viridibus,

panicula laxiuscula rhachi communi inferne sericeo-pubescente superne

ad angulos pilosa, racemis 10-20 cm. longis subfastigiatis, imis rhachin

communem aequantibus, racemorum rhachi filiformi internodiis spiculam

cum pedicello subsequantibus, pedicellis patulis dein curvulis, gluma l'^^*

toto dorso pilosa. M. sinensis Anders, differt spiculis praeter callum gla-

bris, racemis corymboso-fastigiatis, etc.

-[-9. M. Matsumurse Hack. n. sp. Gulmus gracilis, circ. 70 cm.

altus, glaberrimus. Taginae ad nodos barbatae, superne saepe pilosulae,^

collo extus longius piloso. Ligula brevis, membranacea, intus pilis stipata.

Laminae lineares, acuminatae, ad ^0 cm. lg., 6-8 mm. lt., glauco-virides,

pilis adspersae, margine scaberrimae, nervis parum prominulis percursae.

Rücemi 2, approximati (internodio vix 1 cm. lg.}, ad 10 cm. lg., subro-

busti, rhachi glaberrima. Spicularum pedicelli alii 3 mm. alii 7 mm. longi,

subclavali, glaberrimi, erecti. Spiculae lineari-lanceolatae 7 mm. lg., flavo-

viridulae, villos involucrantes gilvescentes 7^ superantes, villis vero glu-

marum subsuperatae. Gluma 1"^» acuminala acute bidentula 5-7 nervis,,

villosa, villis dorsi brevioribus, flexurarum longioribus densioribusque,^

glumas subaequantibus; Il^a lam gequans, lanceolata, subulato-acuminata,

dorso brevius villosa, 5 nervis; III^ illis parum brevior, acuta, tenuiter

3-nervis, pilosula; lY^ 73 brevior, lanceolata, bidentata, arista infra inci-

suram oriente validiuscula inferne geniculata et torta (columna cc. 3-4 mm.
lg.}, superne rectiuscula, 10-12 mm. lg. Palea quam IV 7» brevior, ciliata.

Coli. Matsumura : in monte Fuji, prov. Suruga.

Affinis M. nudipedi Hack., qui differt culmo superne pubescente,^

racemis 8-10 fasciculatis, gluma I"^^ apice truncata, 4-costata, 11*1» obtusa,

IV«e arista non geniculata.

-[-10. PoUinia quadrinervis Hack, in DC. Monogr. Phan. Yl, 158.

Coli. Faurie : 11821 montagnes de Tosa (Shikoku}.

11. P. imberbis Nees; Hack. 1. c. 177; a. genuina 1. c. 178. Coli.

Faurie : Shonai 1160*, Aomori 1169*; Matsum. : Tokyo; ß. Willde-
nowiana Hack. 1. c. Faurie 6410 Tokyo; Matsum. : Tokyo.
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l± P. nuda Trin.: Hack. 1. c. 178; coll. Faurie : 6730 Yokohama in

silvis. 13804 (Hakodate?); coll. Matsum. : Tokyo.

-|-13. Ischaernum muticum L.; Hack. 1. c. p. 212. Coll. Matsum.

:

prov. Kaziisn.

14. I. anthephoroides Miqii. Prol. FI. Jap. 357; Hack. 1. c. 216;

coll. Faurie : 6481 Kamakui-a. forma minor; coll. Matsum. : prov. Sagami

(forma minor. gUinia I superne glabra).

15. I. Sieboldii Miqu. Prol. Fi. Jap. 179; Hack. 1. c. 217; coll.

Faurie : 1087. 1390. 1166* Aomori; 11496 Onomichi; coll. Matsum. :

Tokyo.

16. Spodiopogon sibiricus Trin.; Hack. 1. c. 183. Coll. Faurie :

2()29 ins. Sado. (forma villosior); 13604 Hayachine (parcius villosa). Coll.

Matsum. : in prov. Musashi.

-)-17. Sp. depauperatus Hack. n. sp. Perennis; culmus gracilis

ce. 70 cm. allus. simplex. erecLus. glaberrimus. Folia glaberrima. viridia.

Yaginae striclae, inlernodiis breviores. Ligula brevissima, membranacea.

I.aminif e basi angustata lineari-lanceolala', acutissiniii', ad 15 cm. Ig.,

15 mm. lt., patentes, flaccidaî, tenuinerves. Panicula oblonga, palula

(8-10 cm. Ig.). ramis 2-5n's tenuiter filiformibus glaberrimis cire. 2 cm.

a basi nudis. dein racemulum ad spiculas 2-3 redactum gerenlibus, race-

nnili rhacliis pedicellique spicularum glaberrimi, hi apice patellalo-cla-

vali. Spicnke oblonga' 4-5 mm. Ig., griseo-virides, pallida», pilosie, a latere

subcompressa', callo brevibarbato : gluma I"'» lanceolata, acuta, 9-nervis,

in 'A inferiore laxe [tilosa; II''» ei similis. 7-nervis; WV^ illis vix brevior,

ovato-lancoolala denlala, liyalina, sub 3-nervis. glabra, includens paleam

.subaequalem angusliorem (fiorenupie cf ? evanidunif); IV« 111«'" sub-

a-quans. linoari-oblonga. iii '/' su[iorioro bifida, aristam exserens per-

fectam cire. 8 mm. longani s[)i(iilam ipsius longitudine su[)eranlem gla-

i)rarn. colurnna brevissima. Palea [laiillo brevior. angusia, enc^rvis.

Cfjjl. MaiMiiiiiii-.i : in prov. IJzeii.

AI) omnibus Sjioiliojiof/oiiihus in .Munof-r. Aiidrop. a nie descriitlis dif-

ferl raccrnis \;il(l(* ib'païqicr.ilis 1-2 arliciilalis. spicnlis in (piovis arlicnlo

.solilariis n<'c binis.

18. S. cotulifer liack. m hC. .Morid^r. Plian. VI. 187: Kuhilia rnlu-

lifcra .Miinro aji. Miipi. l'rol. 177. C<ill. Faiiriri: 6'i47 Kaniaknra; coll.Mal-

.surrnira : Tokyo.

19. Pogonatherum saccharoideumji. monandrum llaïk.

m ne .MiiiHiLT l'Ii.iti. \ I. p. I',).!. Cuil. .M.il.siini. : Kiu.shin.

20. Rottbœllia latifolia Sleud.; Hack. I. c. 281, hrh.rmiuii lali-
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folium Miqu. Prol. 179. Coll. Faurie : 1128 Mororan in litore maris; colL

Matsum. : Tokyo,

21. R. compressa L. fil. §. japonica Hack. 1. c. 288. Coll. Faurie :

1389 Aomori, 1167* Hirosaki, 116o* Akita. Coll. Matsumura : Nikko,

prov. Shimotsuke; ß, fasciculata Hack. 1. c. Coll. Matsumura : Tokyo ^

spécimen ad var. o. vergens.

22. Arthraxon ciliaris Beauv. a. genuinus Hack. 1. c. 355.

A. japonicus Miqu. Prol. Coll. Faurie : 23 Sambongi, 1110 Aomori, 1116

Mororan, 1229 (specim. macerrimum) Kuroishi, 1406, 3336 Hakodate, 6418

Tokyo, 6527 Fujiyama, 11772 Tosa, 1162* Akita, 1162* Shonai. ColL

Matsum. : Tokyo.

Var. ß. cryptatherus Hack. 1. c. Coll. Faurie : 3336 Hakodate.

Nota. A. lanceolatus Miqu. non Hochstett. verosimiliter ad var,

Y-
centrasiaticam Hack. 1. c. pertinet.

23. Andropogon brevifolius Sw. Coll. Faurie : 6518 Fujiyama^

11831 montes Tosa. Coll. Matsum. : Tokyo.

24. A. micranthus Kunth y- genuinus Hack. 1. c. p. 489;

A. capilliflorus Steud. Coll. Faurie : 11602 Matsuyuma, 11830 Tosa

montes. Coll. Matsum. : Hakone.

-j- Yar. spicigerus Hack. 1. c. 489. Coll. Matsum. : in prov. Kii.

25. A. serratus Thunb. a. genuinus Hack. 1. c. 521 ; A. tropicus

Spreng. Coll. Faurie : 11601 Matsuyuma. Coll. Matsum. : Kiushiu.

26. A. Sorghum var. vulgaris subv. japonicus Hack. 1. c.

515. Coll. Matsumura : ubique cultus, nom. jap. Morokoshi.

27. A. Nardus var. Goeringii Hack. 1. c. 607;^. Garm^ü Steud.;

A. Schœnanthus Miqu., non L. Coll. Faurie : 6522 ad pedes m. Fujiyama,^

11431 montes Okoyama; 11694 Matsuyama. Coll. Matsum. : Tokyo,

28. Themeda Forskalii var. japonica Hack. 1. c. 662, Anthi-

stiria arguens W. Coll. Faurie : 6468 Kamahura, 11659 Matsuyama.

-f- Var. a. vulgaris Hack. 1. c. 660. Coll. Matsum. : Tokyo.

III. ZOYSIEiË

29. Zoysia pungens var. japonica (Z. japonica Steud. Syn. I,

414). Coll. Faurie : 516 Tokyo; 2528 dunes de Migato; 1168* Sendai..

Coll. Matsum. : Tokyo,

30. Z. tenuifolia Willd. ap, Steud. 1. c. 1 Faurie 569 Oginohama.

31. [Z. macrostachya Franch. et Savat. Enum. II, 608].
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lY. TRISTEGINE^

32. Arundinella anomala Sleud. Syn. I. 116 {Panicum mands-

huricum Maxim.). Coll. Faurie : 1038 Aomori. 1404 Hakodale, 4806 Côte

d'Otsu. 7374 Cap Esan. 67oo Sendai. 8647 Kiishiro, 11418 Mayebara,

13838 pied du Ganju.

Coll. Malsum. : Mons Fuji.

V. PANICEtE

33. Paspalum Thunbergii Kunlh ap. Steud. Syn. I, 28. Coll.

Faurie : 1211* Aomori, 1443 presqu'île des Volcans. Coll. Matsumura. :

Tokyo.

34. Eriochloa villosa Kunlh Enum. 1, 72. Coll. Faurie : 1173

Kuroishi; coll. Malsum. : Tokyo.

33. Isachne australis R. Br. Prodr. I, 196. Coll. Faurie : 716

Aomori. 936 N'ufji. 1230 = Asamayama. Coll. Malsum. : Tokyo.

36. Panicum sanguinale !.. Spec. éd. 1, 37. Coll. Faurie : 1119

.Moniran. 6429 Tokyo. 11318 Onoinichi. Coll. Malsum. : Tokyo, cum var.

ciliare Dœll., (P. ciliare aucl. vix Reiz., P. comniutatum Miqu. Prol. 163

excl. syn.).

-|-37. P. glabrum Caud. Afjrrosl. 1, 22. Coll. Faurie : 39 Sambongi,

1263 Kun»i>lii. l;j:r^ Sliiniosaki. 8149 Sapporo, 11319 Oromiclii.

38. P. violascens Kuiilli Knuui. I. 84; Dirjitarin riolasceiis Link!

horl. ber. I. 229; Paspalum minnliflorum Sleud. S311. I. 17. lYancli. et

Savat. Knuiu. I. 139 (!\cl. .syn. P. jUindinis .N'ee.s.

• Japoriia » le^ç. Dickiiis (in li. m.j. .Nipiion (clV. Fiancli. et Sav. I. c).

An hujus loci /'. ßU/orme Tliuiibergii el Siboldii .scd non Sw."?

39. |P. parvulum Irin, in M. -m. Ac. Si. Pclcrsb. svr. M, t. III. 203;

Paspalum loiifjilloruiu Rcl/.; /'. brcnfdlium Fluc/^'^c^; Francli. et Sav.

Knum. I. 139; /'. filiculme Nées fuon Krancli. ol Sav.). Nippon ex Francli.

DilTerl a pravederiU; foliis linoari-lanccolali.s (in illo aiif^Misle linearibus),

t'Iuma flonTite démuni filurnbfo-viridula fin illn ali(i-\i(il,i((';i)|.

'»0. P. Crus Galli !.. S|i('c. cd. I. .'iO; 7.. genuinum : (Inll. K.iinie:

Ii69 Kun.i.sln. WV.) Akila. 1202* Aonicri; <(.ll. M.ilsnni. : lnk\(..
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ß. submuticum Mey. Chi. Hannov. Coli. Faurie : 1166 Monbetsu,

1343 Sapporo; coli. Matsum. : Tokyo.

Y. muticum. Coli. Faurie : 6036 Morioka, 8146 Sapporo, 1204* Shonai.

S. frumentaceum Hook. f. Fl. of Brit. Ind. YII, 3i. Coli. Matsum. :

ubique cullum.

s. hispidulum (P. hispidulum Reiz). Faurie 11794 (Herb. Boiss.),

montagnes de Tosa; Matsum. : Nikko.

41. [P. colonum L. ex Franch. et Savat. Enum. I, 160].

-]-42. P. villosumLam. III. I, 173; coli. Faurie : 35 plaine de Sam-

bongi: 11794 (in herb, meo) montagnes de Tosa (cfr. hispidulum).

43. P. indicum L. Mant. II, 184. Coli. Faurie : 1051, 1154 Aomori,

6544 Fujiyama, 11628 Matsuyama; 1207* Guwassan. Coli. Matsum.:

Tokyo.

4-44. P. repens L. Spec. ed. 2, 87. Coli. Matsum. : in prov. Satsuma.

45. [P. xniliaceum L. Spec. ed. 1, 58, Franch. et Savat. Enum. I,

163 cult. et subsponlaneum].

46. P. acroanthum Steud. Syn. I, 87. Coli. Faurie : 1241 Kur-

oishi, 1326 Sapporo, 4950 forêt de Shibelchi, 6149 bords du Kitagami-

gawa, 11440 Mayebara, 1231* Aomori. Coli. Matsum. : Tokyo.

-{-47. P. neurodes Schult. Mant. II, 228. Coli. Matsum. : in prov.

Satsuma.

48. [P. excurrens Trin. Spec. Gram. l. 89; P. paucisetum Stend.

Syn. I, 52. Japonia, Gœring et Steud.].

-\- 49. P. Matsumurse Hack. n. sp. (sect. Ptychophylluni). Culmus

elatus, adscendens, inferne ramosus, compressus, infra paniculam scaber.

Vaginse internodia subsuperantes sed pleraeque ab iis solutae, margine

superne ciliatee, collo extus barbulato. Ligula brevissima, ciliaris. Laminse

e basi angustata lanceolato-lineares, acutissimee. circ. 20 cm. lg., 12 mm.
lt., planse, supra marginibusque scabrae, subtus Iseves, glabrse, tenuinerves,

non phcatse. Panicula linearis, ad 25 cm. lg., 1,5-2 cm. lt., basi interrupta,

rhachi hirsuta, ramis breAibus patulis a basi ramulosis et spiculiferis,

racemos subcompositos densos formantibus, quorum rhachis ramulique

spiculiferi se ta scaberrima spicula 2-3plo longiore termina ntur. Spiculse

elliptico-lanceolalse circ. 2,5 mm. lg., virides, glabree, hinc convexse;

gluma I et II la le eniplicee obtusse; I V' spiculse cequans, 3-nervis, II 7»

spiculse sequans, 5-nervis; III spiculam cequans, la te elliplica, apiculala,

5-nervis, vacua; lY spiculam sequans, lanceolato- elliplica, subapicu-

lata, in longitudinem tenuissime striolala nee rugulosa, flavo-viridula.

Coli. Faurie : 6733 Tokyo ; coli. Matsum. : Tokyo.
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Hue probabiliter pertinet Setaria exmirrens Miqu. Prol. 163 excl. syn.

Panicum excurrens Franch. et Savat. Enum. 1, 161 non Trin. Panicum

excurrens Trin. a P. Matsumurœ certe distinctum ab illo differt foliis pli-

catiilis. gluma IV distincte transverse rugulosa. Miquel gliimam fructi-

feram dorso « scaberulam » dicit, quod melius cum P. Matstimurœ con-

gruil (cujus gluma leviler in longitudinem striolata « scaberula » dici

potest). quam cum F. excurrenü Trin, P. Matsumurse in sectione Ptyclio-

phyllo sat anomaluni cum folia non plicatula sint ut in reliquis speciebus.

oO. Oplismenus undulatifolius Beauv. Agrost. f)4. Coli. Faurie:

1260 Sapporo : 1164* Aomori; coli. iMatsum. : Tokyo. Nikko (in monte),

liakone.

4-ol. Chamaeraphis depauperata Nees in Steud. Syn. I, 49.

Coli. Matsum. : in prov. Shimosa.

5i. Setaria viridis Beauv. Agrost. 51. Coli. Faurie : 1253, 1259

Sapporo. 5129 Kunashiri. 1206* Aomori. Coli. Matsum. : Tokyo; prov.

Shimosa (forma maxima).

53. S. italica Beauv. Agrost. 51. Coli. Faurie : 8148 bords de la

rivière à Sapporo.

5'i. S. pachystachys Franch. et Savat. Enum. II, 594. Coli.

Faurie : 1506 Hakodale, 6476 Kamakura, 10543 Onomichi, 1209* Shonai.

Coli. Matsum. : prov. Shimosa.

55. S. glauca Beauv. Agrost. 51; coli. Faurie : 1181 Kuroishi,

1208* Shonai. Coli. Matsum. : liakone.

5r). |S. setosa H. et Seh. Syst. II, 494. Franchet et Savat. Enum. I,

161 iP. seUtainn Sw.j cum synonymis S. macrosiachya H. B. K. et /*. chon-

drachne Steud.).

57. Penisetum japonicum Trin. in S[)r. n. En Id. II. 76, Ic. gr.

1,1. 19. C(.li. l-aiirit! : l'i:i'i ll,lkl)(lal(^ H4Y9 Mitnhshi in montibus Oka-

yama. 1203* Shonai. Coli. Malsun». : Tokyo.

I
r. P. typhoideum \\u\\. in Pors. Syn. I. 72. Coli. Matsum. :

cultum in Kiiisliiii.

VI. ()/Y/K/l<:

c. Oryza sativa L. Spcr. cd. 1. 333; coli. .M.itstiMi. : iibiipic ciill.i.

58. Leersia oryzoides S\v. Kl. Ind. oic. I. 132. Coli. Fcinric :

31 'tO S:iji[ioto.

Var. japonica ll.ick. diiïorl a lypo .spiciili.s lincari-oblongis (nee
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elliptico-oblongis) majoribus (e. gr. 7 mm. Ig. 1-5 mm. lt.; in typo 5 mm.

Ig. 1-8 mm. lt.).

Coll. Matsum. : Tokyo.

+ 59. L. hexandra Sw. FI. Ind. occ. I, 131. Coll. Matsum. : Shiita,

prov. Buzen.

60. Zizania aquatica L. Spec. éd. 1, 991. Hydropynim latifoliiim

Griseb. in Ledeb. FI. Ross. lY, 466, Franch. et Sav. Enum. I, 156. Coll.

Faurie : 10828 Lac près de Kushiro; 1227* Aomori. Coll. Matsum. :

Tokyo. Planta japonica ab americana typica vix tanquam varietas distin-

guenda.

VIL PHALARIDE^

61. Phalaris arundinacea L. Spec. éd. 1, p. 55 a. genuina;

coll. Matsum. : Tokyo.

p. japonica; P. japonica Steud. Syn. L 11, difïert a genuina pani-

cula angusta contracta spicseformi. Coll. Faurie : 8332 Atsuta, 8562

Abashiri. 10898 Kiritap, 1219* Matsushima.

-|- 62. Anthoxanthum odoratum L. Spec. éd. 1, 28. Coll.

Faurie : 8425 Riishiri (in cacumine), 13037 haras de Sambongi, cuit.,

13602 cimetière de Yokohama.

62. Hierochloë japonica Maxim, in Bull. Ac. St Petersb. XXXII

(1888) 626. Coll. Matsum. : in monte Hakusan, prov, Kaga.

Obs. Cl. Maximowicz hanc speciem sectioni Ataxise attribuit; mihi

sequo jure ad Anthoxanthi genus pertinere videtur, nara glumEe III

et lY omnino vacuae sunt. Idem de speciebus indicis H. sikkimensis

Maxim. [H. gracillima Hook. f.), H. khasiana Clarke et H. Clarkei

Hook. f. valet. Hse 2 species ultimee etiam paniculam spiciformem

exhibent, ita ut nihil discriminis inter Hierochloam et Anthoxanthum

supersit.

63. H. borealis R. et Sch. Syst. II, 513. Coll. Faurie : 215 Mom-

betsu, 3941 mont, de Yesashi, 5299 Kushiro, 1224* Aomori. Coll. Matsum.:

Tokyo.

+ 64. H. alpina R. et Sch. Syst. II, 515. Coll. Matsum. : Komaga-

take prov. Shinano.

Yar. intermedia : iloris cT arista brevis, recta; 11. ^ etiam breviler

arislata.

Coll. Faurie : 9871 Shakotan (Yezo).
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VIII. AGROSTE.^

-|-6o. Stipa sibirica Lam. var. japonica Hack, diflert a tj'po

foliis (î-lU mm. lalis. paniciila siepius angusliore, gliimis sterilibus acu-

tiusculis V. acutis. spiculis majoribus (8-1:2 mm. Ig.). Coll. Faurie : 815i

Sapporo (bord de la rivière), 13596 Hayachine, 1210* Aomori. Coll.

Malsum. : Kirifiiri prope Nikko, prov. Sagami.

66. Milium effusum L. Spec. éd. 1, 61. Coll. Faurie : 667 et 1 182-^

Aomori. 708 Mombelsii. Coll. .Alalsiim, : prov. Shinano.

67. Muehlenbergia japonica Sleud. Syn. I, ï'i'i. Coll. Faurie :

60 Sambongi. ilo7 Mombelsu. 1260 Hakodale (in monte), 1363 Otarii,

1216* Aomori. Coll. Matsum. : Tokyo.

Var. Iiakonensis differt spiculis majoribus (4 mm. Ig.), glumis sterilibus

lenui-acuminatis fertili 7^ brevioribus. Coll. Matsum. : Hakone, prov.

Sagami. var. (vel forma lanlunr?) ramosa difïert culmo superne valde

ramoso (in lypo simplici v. a basi ramoso), glumis sterilibus acuminalis

quam ferlilis '/s brevioribus. Coll. Matsum. : Tokyo.

4-68. M. Hügelii Trin. in Mem. Ac. Pelersb. ser. VI, 6, 2. 47

(1841). M. liritlissiina Xees in Sleud. Syn. I, 178 (18oo). Coll. Matsum. :

Tokyo,

-(-69. Brachyelytrum erectum Heauv. Agrostogr. 1Ö5, Expl.

plancli. p. 7; var. japonicum Hack, diflert a typo vaginis glabris,

ligula elongala, spiculis paullo brevioribus (8 mm. sine arista) anguslio-

ribu-sque, sed levis lanluui varielas esse videtur. C>oll. Matsum. : Koyasan,

prov. Kii.; coll. Faurie : 1228* Sendai.

OOs. .Nomen li. urialuli, a ijlerisque bolanicis admissum et Beauvoisio

allribulum nusquaiii iii liujiis opère; iiivenies, sed II. ce. senipei' IL rrcc-

tutii ieges, (piod iKuncu I'ki'iu. cl Scliiill (S,\s[. 11. 'i 13) sine causa in //. tiris-

talum miilavcninl.

-} 70. Phleum pratense L. Sp(!c. éd. I, .")9. Coll. Fauricï : 892,

1102 monU'igne de llakodalr;. 2828, 7187 |)lain(! de Sapporo.

I
71. P. aipinum L. S[iec. éd. 1, 60. Coll. Malsum. : in inonle

llakusaii. prov. Kaga.

72. P. asperum Vill. ,'j. annuum Ciis. m l.ed. Kl. niss. IV, 'i.Mi,

I'. iiiiuuiiiii M. 15. ri. l.iur.-<;iMc. I. '«6, III. .)3. Coll. .Malsum,: prov. Sliinano.

Var. japonicum; I'. jajioiiicKm Krancli, el Saval. Fnuui. Il, î)93-

Coll. .Mal.Hum. : pro\. ko/iike.
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-|-73. Alopecurus pratensis L. Spec. ed. 1. 60. Coli. Faurie :

13036 Haras de Sambongi.

74. A. fulvus Sm. Engl. Fl. 1, 83. Coli. Faurie : 805 Shichinohé,

2863 Otaru. 1217*Matsiishima. Coli. Malsum. : Tokyo.

Anne huc pertinet A. geniculatus Franch. et Sav. Eniim. I, 158f Plures

Stallones enumerant, A.fulvi mentionem non faciunt. In noslris collec-

tionibus e contrario desideratur A. geniculatus L.

75. A. japonicus Sleud. Syn. I, 149. Coli. Malsum. : Tokyo.

76. Sporolobus elongatus R. Br. Prodr. 1, 170. Coli. Faurie :

11510 Onomichi; coli, Matsuin. : Tokyo (ad S. indicum R. Br. vergens).

77. S. ciliatus Presl. var. japonicus non differt a typo nisi spi-

culis pauUo majoribus (2,5 mm. lg.), glumis II et III obtusioribus, pani-

cula densissima lineari. Agrostis japonica Steud. Syn. I, 171, Miqu. Prol.

165. Franch. et Sav. Enum. I. 167. Coli. Matsum. : Tokyo.

78. Polypogon monspeliensis Desf, Fl. all. 1, 67. Coli.

Matsum. : Hachijo in prov. Iru.

79. P. Higegaweri Steud. Syn. I, 422; P. littorale Franch. et

Savat, Enum. I, 167 non Sm. Nom. jap. ex Matsumura : Hiegaëri. Coll.

Faurie : 2358 Tokyo, 2633 île de Sado, 13329 Cap de Gongenzaki, 1223 *

Matsushima. — Coli, Matsum. : Tokyo.

-|- 80. Cinna pendula Trin. in Mem. Ac. Petersb. ser. 6, Yl, 2, 34;

C. latifolia Gris, in Led. Fl. ross. lY, 435. Coli. Matsum. : Nikko, prov,

Shimotsuke.

-|-81. Agrostis tenuiflora Steud. Syn. I, 163. Coli. Matsum. :

Tokyo. Yalde affinis A. varianti Trin.

+ 82. A. scabra W. Spec. 1, 370. Coli. Faurie : 700 Mombetsu,841

Hakkoda. 1341 Aomori, 2921, 7183, 8101, 8106 Sapporo, 4791 Côte

d'Otaru, 7205 Yolcan de Mori, 8524 Côte de Menashi, 8437 Rebunshiri,

10584 Urakawa, 13859 Abashiri. — Coli. Matsum. : Asamayama (in

monte), prov. Shinano; Jezo.

83. A. perennans Tuck. in Sillim. Journ. 2. ser., t. 6, 231 ; A. Gray

Man. ed. 5, 611 (ubi discrimina inter hanc et scabram bene exponuntur),

Franch. et Savat. Enum. I, 166 excl. synon. (verisimiliter mixta cum

A. scabra W. et tenuiflora Steud.) Coli. Faurie : 438 Oginohama, 2930

Sapporo, 5576 Nemuro, 7452 île d'Yetorofo, 8108 Yabari, 8527 Côte de

Menashi, 10367 Azuma. 10572 lit desséché des rivières (où? à Hakodate?),

13223 Kominato, 1171* Matsushima, 1172* Sendai. — Coli. Matsumura :

Konseitooge, Nikko (typica); Nikko prov. Shimotsuke (forma subcon-

tracta); Shimotzutooge prov, Echigo (forma pauciflora breviaristata), mons
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Chookaisan. prov. Uzo (forma paleala, palea dimidiam glumani florentem

subfequans).

4- 84. A. canina L. Spec. éd. I, 02. Coll. Faurie : 7444, 7445 île

d"Vetorofo. 10o82 l'rakawa.

-|-8o. A. flaccida Hack. n. sp. Perennis, dense Cccspilosa, iimova-

lionibus extravaginalibus. Culmus lenuiter filiformis ad 20 cm. allus,

debilis. glaberrimiis, compressus. 3-iiodis. Folia glaberrima; vaginse arclse,

inlernodiis breviores; ligula brevis (l"o mm.) obtusa; lamina? angustis-

sime lineares, attenualce. primum planœ, siccando involutae, 3-6 cm. Ig.,

V2-'/4 mm. lt.. flaccidic, tenuinerves. etiam margine Itevissimae. Paniciila

ovalo-oblonga. païens, laxa (4-5 cm. Ig.), rliachi ramisque Ictwibus, his

capillaribus. binis, medio ramulosis, ramulis 1-spiculalis. Spicula? pedi-

cellis quam ipsie longioribus fultie. lineari-lanceolatie, 2,5 mm. Ig., stra-

mineo-viridulie. Gluniie sLeriles parum iniuquales, lanceolatso, acutse,

1-nerves, carina scabrio; gluma fertilis sterilibus V» brevior, oblonga,

oblijsji. intégra, inconspicue 4-nervis, hyalina, glabra (callo rarissime bar-

balulo), in '/* inferiore exserens arislam lenuem geniciilalam glumas

stibdimidio superanlem, rarissime (inlerdumin eodem specimine)mutica.

Palea 6.

Coll. Fanrie : 1125 montagne d'Hakodale, 8336 hautes montagnes de

Mashike, 8438, 8455 collines de Rebunshiri, 8404 sommet du Riishiri,

7407 volcan de Mori, 10984 Shireloko, 13424 Tesurugizan, 13573

sommet du llayashine, 13647 cendres volcaniques du Ganju, 1240*

Asamayama. — Coll. Matsum. : nions Komagatake, mons Sliiranesan

(.Nikko). .\idzu prov. hvasliiro.

.Af(ini.s A. geminalx Trin.. qua- diiïerl arista supra medium glumae fer-

tilis inserta glumas liaud v. vix exccdenle. ^^luma' fertilis callo barbatulo,

palea pni'sente ov;irio breviore. Specimina qiia'daiii (Faurie 1357.3. 1.3647)

ad .4. ^e/mwafrtm arcte accedunt. A. canina L.. cli.iiii iio^tni' .iriinis. dif-

ferl folioriim m.iruino srahro. p.iniciihr ramis scaliris rcpetilc raiiniiosis,

spiculis ramulociiii) subterminalibus breviter pedicellatis.

-f-8<». A alba !.. Spec. éd. I, 63. Coll. Faurie : 2918 Sappon». S1(I7

ibidem, forma cof//v7«(«; H'i98 Nciiimio. 1170 li.ikod.ilc.- (;<»ll. M.ilsiim.:

Inlroducla.

H7. [A. valvata Slcud. ."^yn. I. 171 ; Miqii. l'iol. Ki.'l. FimikIi. et Sav.

Finuiii. I. 167|.

}• W. Calamagrostis Epigeios l'xilli. \,ir. densiflora l.cdcli.

Kl. ail. I, 87. Coll. l'aune ; 7:il Auimni. 1020 .Mumbcl.sii, 5();;9 côlc chî

.Nernuro, 10812 plaine do Kusliiri, 13483 Okuma.san, 13677 Caiiju, 1196*
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Numasaki, 1201* Hakodate. — Coli. Matsum. : Tokyo; prov. Echigo;

mons Futagayama, Hakone.

89. G. Onoei Franch. et Savat. Enum. II, 598. Coli. Faurie : 756 lit

de la rivière à Sobetsu, 4273 Yamagata (lit de la riv.), 10588 Urakawa.—
Coli. Matsum. : prov. Sliinano; ins. Yezo. — A C. litorea DG. vix specie

distincta.

90. G. villosa Mut. Fl. fr. lY, 41; C. Halleriana DC. Coli. Faurie :

3032 marécages près de Sapporo, 8424 sommet de Riishiri, 8113 bords

de la rivière de Yubari, 8506 île de Kunashiri, 8575 Abashiri, 10996

Shiretoko, 10271 Washibetsu.

Yar. Langsdorffii Hack, in Sommier, Fl. Ob. infer. p. 107,

C. Langsdorffii Trin. (vix bene distincta varietas, nam processus rha-

chillse (« rudimentum ») etiam in C. villosa typica interdum invenitur.

Coli. Faurie : 8459 île de Rebunshiri, 4923 Shibesha. — Coli. Matsum. :

mons Hakusan in prov. Kaga ; Nikko.

91. G. sachalinensis F. Schmidt in Mém. Acad. St. Petersb. ser, 7,

t. XIl, n. 2, p. 202 (1869); C. Hakonensis Franch. et Sav. Enum. I, 168 et

II, 599 (1875, resp. 1879). Coli. Faurie : 790 Nuruya, 1158 Aomori, 1362

et 3088 Otaru, 4599 Osorezan (auprès des solfatares), 5857 et 13656

Ganju, 8548 île de Rebunshiri, 8507 Kunashiri, 10996 et 10966 6is forêts

de Shiretoko, 13567 et 13568 sommet de l'Hayachine 2200 m. — Coli.

Matsum. : in m. Kirishima, Kiusiu, m. Iwatesan prov. Rikuoku (1. Miyabe),

m. Yudonosan prov. Ugo, Aizu prov. Iwashiro, m. Usuitooge prov. Shi-

nano, m. Gozusan prov. Echigo, m. Fuji, m. Hakone (prov. Saga), Nikko.

— Yidi etiam in herb. Engler a cl. Dœderlein inter Kioto et Maizura

Tanbu lectam.

Obs. Yariat longitudine aristaß et pilorum involucrantium; in planta

typica (e. gr. Faurie 8548) arista infra medium dorsum inserta, recta,

quam gluma fertilis conspicue brevior; hsec apice bidentata, pilis involu-

cranlibus paullo longior, in aliis arista in V^ v. V* glumse inserta, subge-

niculata («obhqua» Schmidt) glumam aequans, heec apice obscure 4 den-

liculata, pilis conspicue longior. Ceterum pili in dorso calli siti semper

breviores quam qui e lateribus oriuntur.

92. G. Yatabei Maxim, in Bull. Acad. St. Petersb. 32, p. 627 (1888)

ex descriptione C. sachalinensi affinis videtur, sed panicula elongata

coarclata ramis a basi spiculiferis aliisque notis distincta. In m. Hakone

(Yatabe). Non vidi.

-f-93. G. longiseta Hack. n. sp. (sect. Deyeuxia). Culmus gra-

cillimus, circ. 50 cm. altus, paucinodis, infra paniculam scaber. Yaginee
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internodiis breviores. glaberrimi. Ligula ovata. rotundala, 2-3 mm. Ig.,

glabra. Lamin» anguste lineares, teniii-acuminatee, flaccidœ, virides, cire.

25 mm. Ig.. 3 mm. lt.. marginibus scabrœ. ceteriim glaberrimaî. Panicula

linearis, stricla. dense contracta (10-12 cm. Ig., 1 cm. lt.), rliachi ramis-

que scabris. his semiverticillatis capillaribiis ereclis, brevioribus a basi.

longioribus (3-4 cm. longis) a \U inferiore o?qualiter spiciilis obsitis. Spi-

ciiUe lineari-ianceolala?, pallide viridula?, 4 mm. long». Glumaî steriles

iequales. lanceolaliT, acuta?, l-nerves„ lœves v. vix carina scaberulas.

Gluma fertilis steriles aequans, lanceolata, tenui-membranacea, inferne

ner\1s o. siiperne 4, apice setulis 4 quariim 2 interiores breviores, supra

medium dorsum emitlens aristam tenuem rectam v. obscure geniculalam

glumas steriles ipsorum longitudine superantem, callo pilis 7» vel 7^

glumie fertilis fequantibus inter se aequalibus dense obsita, ceterum gla-

berrima. Palea gluma fertili paullo brevior, bidentula. Processus rhachillte

brevis, pilis longiusculis (glumis parum brevioribus) vestitus.

Coll. Matsumura : in prov. Sado; in m. Shimizutooge prov. Echigo.

Habitu C. sachalinensi subsimilis, sed arista longa valde diversa; potius

ad C. scabrescenteni Gris, accedit, quœ vero panicula patula oblonga,

glumis slerilibus scabris, arista manifestius geniculata, pilis involucran-

tibus in dorso calli silis brevibus, lateralibus mediam glumam attingen-

tibus etc. differt.

-|-94. C. inaequiglumis llack. n. sp. (.secl. Deyeuxia). Gulnuis

tenuis. erectus, glaberrimus, ad paniculam usque foliatus. Folia glabra:

vaginee internodia .sukequanles; ligula brevissima, marginiforuiis
;

lamina) anguste lineares, tenuissinia) acuminata;, ad 20 cm. Ig., 3 mm. 11..

fere omnino huves. Panicula liuiMri-Ianccolata densiuscula, contracta (ad

H cm. Ig.. 1 cm. lt.). raniis biiiis. scabris. in 7' inferiore divisis, ranmlis

1-v. paucispiculalis. Spicula,' lanceolata'. paliido viridos, 4 mm. Ig. Glum;c

steriles valde ina-quales. I'"" II»'" conspiciic (cire. 70 sujjorans. liiicai i-

lanceolala. in ( audiculani subuliformem levitcsr extus curvalam attoiniala,

carina .scabra; II'» laie lanceolata aculiuscula, utrafjue 1 nervi.s. Gluma

fertilis II"'" subajquans, oblonga, obtusa, minute 4-denticnlata, subcliar-

lacea, basi Irinervis. supcriM« liiiici\is. [mnctato-scabia. callo |)ilis parcis

a-qualibiis quam gluma dupld h. plus duplo) brcNJoribiis obsito, su|)ra

liasifi fin V-i iiiffriorc) cmilt^uis aristam rniiusnilam v. Icvilcr llexani

^liiiiia Hiia |iaullo brr'sion'm. Paica gliim.iiii Inl. ;i'i|ii;iiis. (ihliini;a. ohso-

b't«' bidiMitala. Processus rliadiill;!' IiH'Ms. pilis ijliniia ilii|ilii Iiicn iorihiis

barba lu s.

(>)ll. Famu; nr. lO.'iiU, ad C.iji Ijimo.
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Afflnis C. sachalinensi, sed glumarum slerilium forma longiludineque

ineequali, gluma fertili inferne 3-siiperne binervi (in omnibus Deyeuxiis

mihi nous inferne 5-superne 4-nervi), puisque gluma plus duplo brevio-

ribus ab ea bene distincta.

-f 95. C. stricta Trin. Gram. uniH. et sesquiH. (1824), p. 226

(Arundo stricta Timm. Coll. Faurie : o099 île de Kunashiri.

Yar. aculeolata Hack. n. var. differt a typo panicula densiuscula

(nec densa) lineari-oblonga (2,5 : 12 cm.), ramis in V* inferiore nudis,

glumis sterilibus toto dorso et imprimis carina aculeolis v. sallem punctis

elevatis acutis scaberrimis, puis involucrantibus gluma fertili paullo bre-

vioribus (in typo V^ vel V» brevioribus).

Coll. Faurie : 10814 marais de la plaine de Kushiro.

Specimina C. strictae lypicse e Mecklenburg paniculse forma, helvelica

glumarum scabritie interdum ad var. aculeolatam accedunt.

96. C. Matsumurse Maximow, in Bull. Acad. Pelersb. 32, 628

(1888). Coll. Faurie : 5939 et 13657 sommet du Ganju, 13372 Kattasan,

13408 Tsurugizan, 13595 Hayachine, 1197* Hakkoda, 1197* 1198* Iwa-

gisan.

Coll. Matsum. : nions Iwakisan (prov. Rikuoku). Spécimen a cl. Maxi-

mowicz descriptum prope Aomori a cl. Matsumura lectum erat.

97. C. arundinacea Roth.. Tent, fl. germ. 1, 33.

a, genuina. Panicula angusta, lineari-oblonga; glumse fertihs callus

medio dorso pilis brevissimis, ad latera pilis ipsa 3-4 plo brevioribus

obsitus.

Coll. Faurie : 1364 Otaru, 7557 Cap Esan, 11434 Mayebara. — Coll.

Matsum. : Tokyo.

ß. brachytricha (C. brachytricha Steud. Syn. I, 189. Folia innova-

tionum anguste lineares, convoluta, Panicula lineari-oblonga; calli piJi

laterales V^-V^ glumae fertilis œquantes. Coll. Faurie : 11529 et 11530

Onomichi, 11469 Okayama, 8339 Meshike.

Y. [sciuroides (C. sciuroides Franch. et Sav. Enum. II, 600). Folia

latiuscula, panicula lineari-oblonga, pih laterales y2 glumse fertilis

gequantes. Yokoska, Savat. (non vidi). E diagnosi nullum discrimen inter

hanc et Cal. arund. typicam haurire possum nisi longitudo pilorum, quse

etiam in speciminibus europseis inconstans est].

S. nipponica (C. nipponica Franch. et Sav. Enum. II, 599). Folia

latiuscula, radicalia basi longe angustata. Panicula oblonga laxiuscula

ramis capillaribus. Pili cingentes laterales gluma fertili duplo breviores.

Coll. Matsum. : Tokyo. Yalde affînis C. arimdinaceae var. laxiflorx
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Celakowsky in Sitziingsb. bohm. Ges. d. Wiss. 1883, p. 9, cujus vero pili

cingenles quam gluiiia fertilis \'4-V3 breviores sunt.

98. C. robusta Franch. et Sav. Enum. II. 600. Coll. Faurie : 2912

Otaru. 8261 Karibasan. Species inter C. arundinaceam et C. variani Lk,

fere media. Hue pertinet ex descriptione C. varia Maxim. Prim. FI. Amur.

321. Processus rhachillse secundum cl. Franchet glaber. id qiiod in nulla

Deyeuxia observa tur.

-{- 99. C. urelytra Hack. n. sp. e secl. Deyeuxia. Culmns

erectus cire. 30 cm. altus. leres, glaberrimus, uni- v. binodis, robustus.

Folia omnia (excepta 1-2) in basi culmi sine nodis interjectis aggregata.

Vaginie subampliatie, glaberrimœ. Ligula laie ovata, oblusa, 4-5 mm. Ig.,

sœpe laciniala. Laminae lineares, sensim aculata,\ rigidulEe, suberectœ, ad

10 cm. Ig. 5 mm. lt., glaberrimae, nervis crassiusculis percursa?. Panicula

ovato-lanceolala, densa, 8-10 cm. Ig., rhachi Isevi, raniis ramulisque sca-

bris semiverlicillatis. brevioribus fere a basi spiculiferis, longioribus in

V» inferiore nudis, dein ramulosis. ramulis l-2spiculalis. Spiculce bre-

viter pedicellaUe. lanceolata'. viriduke, in génère fere ma xima:", 10-12 mm.
longie. (iluniie steriles suba^npiales. lineari-lanceolalœ, caudato-acumi-

nalœ, cauda subuliformis v. fere aristaeformis saîpius extus curvala,

3-nerves, carina (prœsertim in cauda) scabrae. Gluma ferlilis storilibus

(cum cauda) '/s- duplo brevior, subcharlacea, inferne nervis 5, superne 4,

scaberula, acute 4-dentala v. 4-mucronata, callo pilisin medio dorso quam

gluma 8-plo, ad latera ea 4-5 plo brevioribus parce obsito, in Vi inferiore

arislam exserens robuslam geniculatam sublorlam fcc. 10 mm. longam)

gluinas paullo v. '/a earuiii lougiludine superanlcMU. Paloa glumam suam

icquans, lanceolata. binnicronata. i'rocessus rhachillai '/= paleai icquans,

brevilf-r barbalus.

doli. .Matsumura : in moiiUî (îassan prov. l zen.

Bemole afdriis C. artntdinacex, sed ab onuiibus speciebus adiiuc iiolis

f(jrma glumarum sterilium dislinclissiiiia.

(
100. C. Fauriei llack. n. sp. Culmi iniiovalionosrpic hasi sub-

hulboso-iiicrassali.'f/racilcs, 3-iio(l('s. ad 25cm. alli, la'vcs. .id apiccm usque

foliali. Folia glaljcrriiria. V;igiiia' iiilcriiodia ii'ijii.inics \. sii|i(Manl('s.

Litriil'i hn-vis. Iriimala. Lamina' linf.'arcs, hnigi! aciilata-, plana-, llacci-

dula;, culriKM- ad 16 cm., inndvationum ad 30 cni. longa) culninm supo-

ranUîs, '.i-'i mm. II., virides, lenuinerves. l'aniinla brevis (ad 7 cm. Ig.),

ohloiiga, palula. la.viiiscula. ramis 2-5"'« scaborulis, infra medium laiiiii-

losis. rarinilis 1-2 spiculatis, spiculis brevi-pedic(dlalis. Spicula- lanccMi-

lala* 't mm. Ig.. brunn(;.scenles. (Wunia* sleriles a'quales, lato lanccuilala'.

iii'i.i,. iiRiui. ii'iiKH., H(!|il('iiil)r<- iK'.l!>. \îi



654 BULLETIN DE l'hKRBIER BOISSIER. (18)

acutse vel 11^^ obtusiuscula et mucronulata, 1-nerves, Iseves. Gluma fer-

tilis sterilibus paullo vel 7* brevior, lenui-membranacea, 5-nervis, nervis

lateralibus (4) in setas sequales (circ. 1,5 mm. longas) excurrentibus,

infra apicem exserens aristam 12 mm. longam (glumas plus duplo supe-

rantem) tenuissimam scabram mox super insertionem curvato-genicu-

latam deinde horizontaliler patentem basi non tortam. Gallus pilis eequa-

libus gluma 4plo brevioribus liaud copiosis obsilus. Palea gluma paullo

brevior, binervis, nervis in setulas excurrentibus. Processus rhachillas in

spiculis ejusdem speciminis nunc dimidiam glumam eequans longe pen-

natus, nunc aristiformis glumam fertilem subasquans ad medium usque

pennatus apice nudus, nunc prorsus deficiens.

Coli. Faurie : Guwassan 28. Sept. 1897 (nr. 1200*).

Species peculiaris, affinitate omnino dubia, habitu Trisetum flavescens

monens, primo intuitu aristis longis (spicula subtriplo longioribus) hori-

zontaliler palentibus et glumis fertilibus conspicue 4-setis cognoscenda.

Processus rhachillse, quem auctores ad distinguendas sectiones v. immo

gênera Deyeuxia et Calamagrostis rem magni momenti putanl, in circiter

dimidia parte spicularum prorsus deest in altera parte nunc dimidiam

nunc totam glumam fertilem sequal. Immo inveni duas spiculas, in quibus

ille processus gluma fertili duplo longior erat et aristee apice nudas basi

barbatee instar e spicula eminuit.

(Fortsetzung folgt.)
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SPECIES HEPATICARUM

AUGTORE

Franz STEI'HAXI

(Suite.)

SPHtEROCARPUS Micheli, 1729.

Plante frondosae. parvcC, terricolae, virides, planae et tenerrimae, arcle

repentes, dichotome multiramosae, radicellis longiusculis solo affixœ, apice

[irofiiiide iiicLso-bilobiL' ibideniqiie celliili.s ciirvaliin-ereclis clav;itis oh-

tecla*. Costa lata, haud producta, 'i-'ô celliilas crassa, sensim in alas lenei'-

rimas attenuata. Raini adventivi antici, e celliilis alarum orti. Inflorescentia

dioic<'i. Flores femiuei antici, valde numerosi. Involucra pro planta nia-

xiina. nionogyna, inlordiini bi vel trij^'yna, oblique inserta et versus a|)icoin

I)lanla' iiiiLinlia. plus minus pyrifoniiia vel subcylindrica, ore apicali jilus

minus angustalo. (Mlifplra basi bistraUi, apice unistrata, facile destrucla

et ante cafisula- nialiiril.ilcni cvanida. (jipsnla cliIoropliyHifcra s|ilia'iica,

pariete uriislraUi inagiiisipH' ((.'llulis lorniala. pcdiccllo paivu chloi-opliylli-

fero facile dcstructo. Spor.'r Ictf.K'dra-. ciiliciil;! \ali(i,i. varie lain('II;il;i,

plus minus liirta. Sjior.r juv(!nil(!s anie niaturilaleni capsuhr in f^di'baiii

.'iKgregat;!*, parietibus capsula' baud adlia-n^ites, in fluidocapsulari aggiv-

(/alim natalités. IClateies nulli: adsuiit lamen c(dlula' steriles sporis niixla-

et minores, oleifer.'e. spliaîricji*, pariete leiier.i. nulriciila' siioniiiim. Floi-rs

iiniHCuli antici in fronde minore et lon^ius rauiusa, e niedid cosi rii,

»a-pr; III ramiilis nascentibiis aKKi'<'k'ali et iiiargiiKMii deiisc! l(!genles.

l'.Ki
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Antheridia sphserica, breviter pedicellata, pedicello frondis substanti3&

immerso. Involucra mascula femineis mullo minora, rubescentia, inferne

inflata, medio supero cylindrice rostrala.

Die Pflanzen dieser Gattung wachsen alle auf leichtem und lockerem

Boden; der Thallus ist von dem denkbar einfachsten Bau; da er bei den

meisten Arten dicht mit den schlauchförmigen Involucris bedeckt ist, so

übernehmen diese hauptsächlich die Assimilation und Ernährung, wozu

die vielen Hüllen eine bedeutende assimilierende Oberfläche darstellen,,

wie sie nur Riccia in anderer Form wieder erreicht.

1. S. terrestris (Mich.) Smith. Engl. Bot. 1790, tab 299.

Syn. : Sphœrocarpus terrestris minima Mich. Nov. Gen. p. 4.

Sphœrocarpus Michelii Bellardi. Acta Taur. 1792. V, p. 246.

Dioica, involucris maxime confertis, maturis vix duplo longioribus-

quam latis, interna facie Isevibus, inferne obcuneato-inflatis, tertio supero

late acuminato, ore parvo truncato, vix crenulato. Sporae ad 90 |x, grosse

reticulatim lamellatse, lamelUs breviter echinatis.

Hab. Germania (rhenana), Britannia, Gallia, Europa et Africa medi-

terranea, America septentr.

2. S. Donnellii Austin. Torrey B. Gl. VI, p. 157.

Dioica, involucris confertissimis, maturis subcylindricis, basi vix an-

gustatis, apice conico-hemisphdericis , ore angusto integerrimo, facie in-

terna laevi; sporae ad 100 \i reticulatim lamellatae, lamellis in lobulos

plano-conicos obtusos vel acutos divisis, sporae itaque grosse lobiferœ.

Hab, America septentr. (Florida, New Jersey).

Die Pflanze von New Jersey (Closter) hat Austins eigenhändige Auf-

schrift; diese Art hat also eine bedeutende Verbreitung.

3. S. texanus Austin. Torrey B. Gl. VI, p. 158.

Ipse haud vidi; secundum descriptionem Underwoodii : Tiiallus est

minor, lobulis leniter acuminatis. Involucra apice minus obtusa. Sporae

duplo minores (quam in S. terrestri), Goccus 63 <i in diam.

Hab. Texas (Wright).

Die sehr kleinen Sporen werden ermöglichen die Art wieder zu er-

kennen ; diese Pflanze liegt nicht im Herbar Austin's in Manchester. Sie

scheint ganz verloren gegangen zu sein.
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4. S. Berteroi Mont. Ann. sc. nat. Séries II. IX. p. 39.

Dioica. Frons involiicris minus dense obtecla. cenlro adullo nudo, iilri-

<'ulis sohim in ultiniis lobis, ceterum involucra ovala vel ovalo-oblonga,

longe acuminata. apice Iruncala. interna facie cellulis hamatim decurvis

hirta. ore similibus ceiliilis arniata. basi longe pedicellata, pedicello

jiivenili mininio. cum involiicro sensim sensimque increscenle, tempore

nvùUïnVàlis diniidiiim longitudinis utriculi metiente. Sporœ maiurdè ignotœ.

Capsula brevissime pedunculala. pedunculo basi inflalge utriculorum in-

serlo. pedicellum ulriciili haud percurrente. Plantse masculœ quam

feniinece multo minores, utriculis purpureis. ut in S. terrestri superne

longe rostratis.

Hab. Chile, Quillola (Bertero).

Der Pedicellus utriculi ist keineswegs hohl, wie Lindenberg sagt (Nova

Acta 183Ö. XVIll, p. 504 i.). sondern aus einem durchaus gleichmässigen

Gewebe aufgebaut und schief nach vorn geneigt inseriert.

5. S. californicus Austin. Torrey Bot. Gl. YI, p. 305.

Dioica. incoliicris conferlis, duplo longioribus quam latis, ubique

diametro œquali. apice conico hemisphserico, ore parvo crenato. Sporae

ferrugine» ad HO |j, in diam, alte reticulatim cristatœ, eristis valde ir-

regularibus, breviter incisis et lobalis vel leniter eraarginalis, ubique

ero>iilis et distincte minuteque papillatis, nusquam spinosis.

Hab. America septentr., Lowmana (Langlois) , Missisippi {[hW) , Cali-

fornia (Bolander).

<). S. cristatus Howe. Torrey Bot. (II. Ml, p. (id.

Dioica. Inrolumi confcrla. buniilia. ()bo\ala. inl(îcna facie la3via, apice

rolundata.\\()Vi) [i.iivo haud itroniiiiciilo. Spor.'f erocco lacilosolutii', Havo-

rufescenles, sub 80 [j„ lainellis radialini divergenlibus, interdum ramosis

vel anoslomosanlibus obleclîK.

California fflanijjboll. Howe).

Kirie ansgezeiclmetf; .Art, W(;lclHi an d(Mi groben, etwas entfornl go-

.stelllen. langf^n Lamellen der Sporen sofort erkennbar ist.

7. S. Jamesii AunIju.

Die^if l'Hall/«* i«.! mir nur dem Namen nach iiekannl ; ein L\eiii|il,ii-

«lersf'lbon i.sl nirgend erhallen; .sie wurde, in Mexico ge.sammelt.
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RIELLA
Mont. Ann. sc. nat. 3. XVIII, p. 11.

Plantée tliallosee, pro more parvsß vel médiocres in paucis magnee et

spectabiles, omnes tenerrimae, dilute virides, in aqua erecLse basique

radicantes, interdum aqua recedente in limo humido repentes; radicellas

capillares haud incrassatse, e costse basi bulbiformi ceLerum e ventre

costas ortse. Ramificatio repetito furcata, in paucis superne magis densa

urabellatimque expansa. Costa in sectione elliptica, cellulis centralibus

elongatis, corticalibus tarnen parenchymaticis, stricta, nusquam (?) spira-

liter torta, apice plus minus falcata. Ala e dorso costse orta, unistrata^

tenerrima, nuda, basin versus sensim angusta ta, superne magis evolu ta

apiceque falcato rotundata, margine ceterum integerrima vel parum inciso

lobata, plana vel plus minus undulata, costse nusquam spiraliter inserta.

Bracteœ costales anticse, ad dextram et sinislram alse insertse, apicem

plantse floresque femineos tegentes, valde variabiles, vel rudimentarise vel

maxime evolutee et folia fingentes. Antheridia margini alarum immersa^

seriata, breviter pedicellata, ovoidea, vagina arcte circumdata, ostiolis

haud productis. Flores fem. e costae dorso orti. Involucra magna, sporangio

multo majora, unistrata, ovoidea, superne plus minus inflato-acuminata,

ore minimo. Calyptra valida, bistrata. Capsula sphserica, pariete unistrata,

pedicello perbrevi, basi clavatim incrassato. Spoi^œ magnae, tetrsedrae,

minute reticulatim lamellatae, lamellis ex angulis papillatae vel setosse.

Cellulae steriles capsulse sporis parum minores, pellucidae amyliferae, sine

fibra spirali.

Die Gattung i^ie/Za, 1843 als Duriaea publiziert, wurde erst 1854 durch

Hofmeister näher bekannt, der die Entwicklungsgeschichte einer Art

(R. Reuteri) in meisterhafter und einwandsfreier Darstellung (Verhandl.

der Königl. Sachs. Ges. der Wiss. II, p. 92) publizierte. Diese Arbeit ent-

hält alle Momente, welche diese Gattung so scharf von allen übrigen

Verwandten trennt, ich meine den Aufbau der Pflanze in der Yertical-

ebene, wie Gœbel treffend es nennt (Botan. Ztg. 1893, p. 104 ff.). Hof-

meister hatte den Thallus unserer Gattung mit dem einer Marchantia

verglichen, der der eine Flügel fehlt; dieser Vergleich und diese Folge-
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rung aus sonst richtigen Beobachtungen ist bereits von Leitgeb (Unter-

such, über die Lebermoose, siehe Riella, p. 45) widerlegt worden. Der

Marchantia Thalhis baut sich vorwiegend aus lateralen Segmenten der

Scheitelzelle auf, während bei Riella im Gegenteil eine verticale Aus-

bildung stattfindet: auch müsste. wäre Hofmeisters Ansicht zutreflend,

die eine Seite des Flügels, z. B. die rechte, und die daran stossende rechte

Seite der Rippe die Oberseite der Pflanze sein und allein Sexual-Organe

produzieren, was nicht der Fall ist, da $ Blüten rechts und links vom

Flügel aus der Rippe entspringen, demnach die Flügelseite die morpho-

logische Oberseite sein muss. der übrigens auch entgegengesetzt die

centrale Wurzelrinne verläuft.

Leitgeb betrachtete daher den Flügel als eine dorsale Wucherung der

Rippe, eine Ansicht die Gœbel bestreitet, da der Flügel an seinem ganz

jungen Adventivspross vorhanden war, ehe die Rippe an demselben zur

Entwicklung gekommen war (1. c. p. 105); hierzu ist aber zu bemerken,

dass nicht selten die Gabelung von der Rippe allein ausgeführt wird

und die Flügel sich erst später entwickeln. Dieser Flügel wird von den

älteren Autoren und auch von Leitgeb als spiralig verlaufend geschildert,

indem die Rippe selbst eine Torsion zeigt. Niemand nach ihm hat das

aber wieder beobachtet. Die Flügel, welche bei einigen Arten sehr breit

entwickelt sind, werfen Falten, weil die Insertionsbasis am Stengel

kürzer ist als die Länge ihres freien Randes und laden an der senkrecht

wachsenden Pflanze seitlich aus, wie es die turgescente Flügelfläche

fordert; hierdurch erhält der obere Teil des Stengels bei längereu Exem-

plaren eine leichte Torsion, welche aber nur eine rein mechanische Ein-

wirkung auf ein dint haus gerade gewachsenes und sehr biegsames Organ

ist: die Stengelzdlen selbst verlaufen nicht spiralig ; das ist alles an der

gut enl\vickelt(în lebenden Pllanzc; und an übcrreichein .Material beo-

bachtet; es bedarf il.ilici- der Aiilkhinin^', iinhM' wcIcIkmi Vci-li/iilnisscn

di<; Pllan/cn tordicrcii iiiid oh, wie (id-ix-l I. c. .iikIciiIcI. dwa Liclihcr-

hällni.s.se hierbei eine liolh; sjuclcn.

Die schuppenförinigen Hlällclicn. wciclic dem Scluitze des Vegetations-

piinktcs dienen, sind icin ddisalen Ursprungs und decken naliirÜch

ebenso die jungen Pistillf; lin It l'arisii snid sie aber .so zahlreich und

^ross, dass sw, den llahiliis dci JTI.ni/.c hccinllussen und sicIuMlich bi'i

din-m Sl()n\s<'r|i>r'| cilir \vc>ci)llirlii' liitllc s|iirl('il.

Die Galtiinv'''M Siib.rrnrurjius iiml Idella .stciu'ii liinsiclillhli der slmlcii

Kap.sclzf^ilcn inid ;iii( h muisI <I'T (i.itluilg (^orsinni n.ilic; dorli itjidcii die
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Übrigen Marchantiaceen wegen des Baues der vegetativen Organe ein so

gleichförmiges zusammenhängendes Ganze, dass man unsere zwei ver-

wandten Gattungen nicht wohl in jene hineinschieben kann; es lässt

sich eben, was sich aus dichotomer Abstammung neben einander ent-

wickelt hat, nicht wohl hintereinander anordnen.

RIELLA
A. MoNoic^.

1. R. Reuteri Mont. Ann. sc. nat. 3. XYIII, p. 12.

Frons pusilla, ad 6 mm. longa, simplex vel furcata, ala plana, vix un-

dulata ; squamae costales valde variabiles, minutae et filiformes vel lanceo-

latse vel subovatse. Antheridia pauca in furcis propriis, neque in planta

propria. Involucra in apice plantée aggregata, ovoidea acuminata, cellulis

prominulis alte papulosa. Sporse rufse, ad 60 |j. spinosse, spinis breviiis-

culis, multo brevioribus quam in R. gallica et R. Battandieri.

Hab. Helvetia, Lac Léman prope Genthod; nuperius haud reporta, in

loco classico destructa (Reuter).

R. Battandieri Trabut in Schiffner. Botan. Centralbl. 1886.

Fixons mediocris, ad 2 cm. longa, erecta vel adscendens; ala bene evo-

luta, undulata, plus minus repanda, apice falcato-rotundata; squamae cos-

tales lanceolatae acutee minores. Antheridia pauca, ad 2 vel 5 seriata.

Involucra ovoidea. acuminata, papulosa, apice valde angustato alte papu-

loso. Sporae 60 {i hispidissimae, spinis longe acuminatis.

Hab. Alger (Batlandier).

ß. Dioic^.

a. Sporis echinatis.

3. R. gallica Balansa in Trabut. Rev. gén. Bot. III, p. 450.

Frons mediocris, ad ö cm. longa, inferne pauciramosa, superne repe-

tito furcata, submersa erecta, in limosis repens; ala angusta, plana, apice

falcato-rotundata; squamae variabiles, minutée vel ad 2 mm. longae. An-

theridia ignota. Involucra ad 2 mm. longa, ovoidea, laevia, apice tantum

papulosa. Sporse brunnese, 80 ^, spinosse, spi?iis attenuatis.

Hab. France, Roquehaute (Balansa 1866). Nuperius haud reperta.
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4. R. Notarisii Mont. Ann. sc. iial. 3. XYIII, p. 11.

Syn. : Duricea Notarisii Bory et Mont. Ann. sc. nal. 1844, p. 229.

Mediocris. Froiis ad 6 mm. longa, repens vel erecta; ala bene evolula,

3 mm. lata, superne desinens. Squtniias costales apicem planta} oblegenles,

pro planta magnse, lineares, obtuste. ad 3 mm. longée, aggregatœ; sqiiamae

basales multo minores oblongœ vel ovatge. Iiivolucra ex angiista basi

oblongo-oviformia. longius acuminata. Ifevia. Sporse 60 [j., hispidissimse.

Antheridia ignola.

Hab. Insiila Sardinia. prope Pula (De Nolaris). Grœcia. Phalenis

(Chaboisseaii).

o. R. Parisii Gotische. Hepat. Exsicc. G. et Rab. N« 375.

Syn. : H. Clausonis Let. in ïrabut. Atlas FI. d'Alger 1886, p. 13.

Speclabilis. ad 20 cm. longa, kete viridis, dense ramosa; ala lata undii-

lala in tninco ramisve ad basin subnulla, haud rare interrupta. Squamœ

mag)t;r. cordiformes, ob in.sertionem diiplicalam condiiplicatim concava.

decurva. Involucra late oviformia, subsplkerica apice breviter acuminata

subapiculata. lœvia. Sporœ 60 |j, hispidae. Andrœcia ignota.

Hab. Alger, plnribus locis (Clauson, Paris).

Die Pflanze ist durch ihre Ausgabe in dem p]\siccaten\verk von Gotische

et Rabenhorst unter N» 37o selbstverständlich als rite publiziert zu

betrachten.

b. Sporis truncato-papillatis.

6. R, helicophylla Moni. \u\\. sc. n.il. 3. Will. p. II.

Syn, : Ditriœa helicophylla Dory fl .Moni. Ann. sc. nal. ISI'), p. 22!).

Speclabilis. Frans ad 10 mm. longa, parmn ramos.i ; nla hilissima (ad

4 mni) valde iindiil;ila liaud tarnen spiraliter inserta. Squaiihv costales

parva' variifornies. Involucra ovoidea obtu.sa. superlicio la'vi. Sporse

80 |i,. longe [)apillala!, pa[»illis upice incrassatis truncatis. Andra'ciu in

apice alarinn. anthcridiis wilde niimorosis ioiigorpio in ni.UL'iiic sci'ialis.

Il.ib. Alger. Sciii.i fDuriciij.

7. R. Cossoniana Tr.ibdl. ,\ll;is 11. d'Alger. iSKli. p. (1.

.Mediocris. Frans siiltsimplex. erecla. ad 3 cm. longa; nln 1 iimi. I.ila,

nndiilala. ajùce falcalo-ndund.il.i. S<iiiitm:r costales j(ar\;e, obloiiga' vel

laticer)|;i|;e. hnahtmi e\ .ingllsl.i basi (/lißbasa \el hili- jii/rifaniiin. iipirt'

rotundata, S angitlis ineridionaliti'r perrurrmlibiis lnli'ijiw dlntls inslnicla,

aii.s inlffKfîrrimi.H, vorlico basiqiio atlenu.iiim exciirn-iiiiiiiis. Spor.r 70
|j,,
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papillatas, papillis brevibus trimcatis. Antheridia in margine alse longius

seriala.

Hab. Oran, El Kreider (Trabut).

ANEURA Dum.

Sylloge 1831, p. 85.

Plantae frondosae, terrestres corticolse vel rupicolse, exiguae, médiocres

vel gigantete, virides vel rufescentes, perssepe olivacese, semper carnosae

rigidseque, erecto-vel depresso-caespitosaj, stolonibus affixse, in paucis

arcte in solo repentes (A. pingiiis et affines). Frons pro more anguste

linearis, monopodialiter raniosa, ssepe optime pinnata et gracillima, pinnis

saepe unilateralibus, altero latere stoloniformibus. Trimms semper fere

biconvexus. interdum subteres (ramis semper minus crassis), in paucis

latus, planus, ubique aequicrassus. Costa nusquam abrupte deflnita, in

alas ubi adsunt plus minus latas attenuala. Costae cellulae centrales elon-

galae, corticalibus fere semper multoties ampliores; epidermis \dd\is , in

paucis verrucosa vel pubescens vel lamellata. Cellulae alarum ad costam

maximae, versus marginem sensim minores, marginales integerrimae,

interdum papuloso-alte-prominulae, in paucis dentiformes. Ramorum

apices cellulis clavatis, saepe maxime muciferis obtecli. Inflorescentia

dioica, rarius monoica. Rami feminei in trunco vel solitarii vel oppositi,

simplices vel furcati, interdum innovati, semper ex apice pinnularum

orti, basi itaque steriles, apice pro more decurvi vel nodulosi, interdum

disciformes , margine erecto semper armato , lacinulato vel pilifero
;

pistilla biseriata, alternantia, brèves, cellulis vel squamulis interjectis

tecta. Calyptra cylindrica vel clavata, parietibus valde carnosis, laevis vel

plus minus hirta, mamilla apicali coronata, inferne pistilla sterilia gerens.

Capsula breviler pedicellala, oblongo-cylindrica, usque ad basin quadri-

valvis; valvulae bistratae annulatim incrassatae, apice elateribus cylindricis

adhaerentibus barbatae. Elateres decidui monospiri, brèves, e medio am-

pliore maxime attenuati. Sporae parvae, laeves vel asperulae. Rami masculi

ex apice pinnarum orti, (basi itaque steriles) solitarii vel oppositi vel re-

gulariter pinnatin consecutivi, pro more pinnis pinnulisque ultimis in-

serti, angusli, brèves strictique vel longiores et sub fronde curvatim oc-

culti, in una fere circinati, simplices vel furcati, interdum ex apice vege-
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tativi, margine pro more papulosi; Antheridia biseriata (^in una solum

seriala), alternanlia, in paucis tri-quadriseriata, magna globosa subsessilia.

Propagula haud rara, cellulis solulis decidiiisque vel marginalibus vel

corticalibus orla.

Die Verzweigung der Gattung Aneura ist eine monopodiale, d. h. jede

neue Gabelung der Frons lässt (abwechselnd nach rechts und links)

einen Fiederast stehen; diese Gabelungen wiederholen sich aber derartig,

dass in vielen Fällen immer je 2 Fiedern gegenständig inseriert er-

scheinen, was sie nalürlich Ihalsächlich nicht sind, obgleich ich in den

Diagnosen diese Bezeichnung der Kürze halber benutzt habe; nicht selten

bleiben aber auch solche Aeste unentwickelt, als knotige Anschwellungen

(ruhende Astanlagen Leitgebs) in unregelmässiger Anordnung am Haupt-

slamm zurück; sie wachsen später meist zu weiblichen Aesten aus,

bleiben aber auch wohl für immer unentwickelt oder entwickeln bei

Verletzungen der Stammspitze eine neue sterile Frons. Im Uebrigen

findet die Verzweigung bei gut entwickelten Pflanzen meist in der Weise

statt, dass der Stamm wenig oberhalb der Basis einen gleich starken

Gabelast entwickelt, zuweilen auch noch in der Folge einen solchen

Hauptast treibt, die alle sich dadurch als solche kennzeichnen, dass sie

mit dem Truncus odei" Hauptslamm gleiche Stärke zeigen, ganz wie dieser

cerziceigt sind und auch, wenn jener ungeflügelt ist, ihrerseits keine

Flügel tragen; ist nun der nicht gegabelte Stamm z. B. bipinnntus, so

iiabe ich wegen dieser Hauptäste keineswegs die Pflanze tripinnatus ge-

nannt, da es ja oft vorkommt, dass sie solche Haupläsle nicht trägt und

dann die Diagnose falsch wäre. Alle meine Angaben über den Ver-

zweigungsmodus beziehen sich also auf den einfachen ungegabelten

Truncus priuiarius.

Da die schmalen Aiicui'a-Koinit'ii m(;ihl aus einem oberinlischcn

kriechenden Hhizom entspringen, dieses aber beim Sainiiicln dll nicht

boarlilel worden und nicht erhallen ist, so ist die di(rcis(^he hillorescenz

vielleicht in einzelnen Fällen nicht zutreffend, wie ich das bei mon(i>-

cis<;hen Arien erfahren habe, die durch das Ahreissen oder Absterben

basaler SLannu\i'rl)iii(iiiM).'eii diu-cisch ei'siliieiini. Leider sind uns von

den all«;rm«;i.slen Arten rede K.ipseln niilil /.Mg;iii^ig, so dass idi die

Sp(jren und iJ.ilereti für ijie Beschreibungen nicht angeben konnte,

nbwcjhl .ille l'ornien dieser (i.itliMiK ZU ihrer fliilwickiting sehr feiichle

Standorte noti^ haben, so giebl es doch auch eliolierle l'oiinen. wie /,. 15.

.\. calarnclnruin Spruce eine soIcIk; ist, die besser nicht pulihzierl wäre;

in den Sumpfen PaUigonicMis sind .solche Formen häiilig; in den Tropen
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und auch in gemässigten Klimaten finden sie sich nur zwischen Laub-

moosen. Da sie ihren Habitus völhg ändern , meist ganz steril bleiben,

so sind sie nicht zu identifizieren.

Als die konstantesten und daher zuverlässigsten Merkmale dieser

Pflanzen sind zu betrachten, die Verziveigung , welche selbst bei ärm-

lichen Exemplaren wohl an einem guten Stämmchen zu beobachten ist
;

ferner der Bau des Thallus, d. li. sein Querschnitt, die Breite der Flügel

und deren Zellbau; selir konstant ist auch die Stellung der männlichen

Aeste, bald am weiblichen Aste selbst, bald in dessen Nähe, bald als

konstant unterste Fieder eines Seitenastes u. s, w. Die Länge der männ-

lichen Aeste ist aber je nach dem Alter verschieden; nach dem oft spär-

lich vorhandenen Material habe ich genau beschrieben, w^as ich fand und

diese cT Aeste bald als stricti, bald als curvati, geschildert; ich habe aber

die Vermutung, dass die jungen Aeste alle gekrümmt sind und die älteren

ausgewachsenen gerade gestreckt; jedenfalls ist das bei vielen Arten der

Fall. Die Galyptra ist bei allen Arten sehr fleischig, aus vielen Zelllagen

aufgebaut und giebt die darin gesammelten Reservestofl'e allmähhg an

das sich entwickelnde Sporogonium ab. Die Oberfläche ist nur an jungen

Exemplaren normal; im Aller fallen die Haarbildungen der Galyptra ab

und sie erscheint dann sehr abweichend, überhaupt ist die Gattung eine

ziemlich schwierige wegen der grossen Aehnlichkeit ihrer Formen und

des grossen Artenreichlums; man wird daher nur ältere gut entwickelte

Pflanzen mit Sicherheit bestimmen können.

Unser genus ist ein vorwiegend tropisches und subtropisches . denn

von der grossen Anzahl Arten gehören nur wenige dem ausgedehnten

Waldgebiet der nördhchen gemässigten Zone an ; das antarctische Gebiet

ist dem gegenüber viel reicher und zum Teil mit riesenhaften oft

wunderbaren Formen ausgestattet; zwei dieser antarclischen Arten

{A. stolonifera aus Neu-Seeland und A. prehensilis aus Fuegia und Pata-

gonien) sind auch in Java gefunden worden (leider ohne nähere Stand-

orlsangabe); dies erinnert an Psiloclada und Zoopsis, die zuerst als

Bürger der Antarctis beschrieben, später in den Molukken und Sunda-

Inseln ebenfalls auftauchten. Im Nachfolgenden sind im Ganzen 151 Arten

beschrieben, von denen

6 dem nördlichen Waldgebiet angehören,

53 dem tropischen und subtropischen Asien und Océanien,

43 dem tropischen Amerika,

35 dem antarclischen Gebiet,

14 dem tropischen und subtropischen Afrika.
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A. Rami alati.

a. Cuticula armala.

1. Aneura fuegiensis (Mass) Fretum magellaii.

2. Aneura aberrans St. No\a Granada.

3. Aneura preliensilis (Tayl) Fretum magcll.

4. Aneura eriocaula (Hooker) N. Zealand.

5. Aneura tamariscina St. Java.

b. CiUicula lœvis.

I. Truncus exalatus.

V.. .MuNdict:.

0. Aneura bogolensis G. Amer, tropica.

7. Aneura emarginata St. Brasilia.

8. Aneura Gra?ffei St. Samoa. N. Guinea.

9. Aneura Regnellii (Angslr.) Brasilia.

10. Aneura saccatitlora St. Bourbon.

11. Aneura muitilidioides (Scliffn.) Java.

12. Aneura androgyna (SchlTii.) Java.

;î. DlOICF..

i . Plantœ elatae.

Ii{. .Vnciira ciuspitans St. Kamerun.

14. Aneura calva ScIiHn. Fretum inagoliaii.

lo. Aneura Jackii (Schlfn.) Java.

16. Aneura lalicostata Spr. Dominica.

17. Aneura pIumnM'ormis Spr. Andes.

18. .Aneura pliimosa (.Mitl.) Vili, Java.

19. Aneura andxiinensis St. Amboina.

20. Aneura Bidicyi (Scbll'n.) Singapore.

21. Aneura Zftilingeri St. Java.

22. Aneura (iist<ins S|)r. Dominica.

23. Aneura fucoldes (Sw.) Antill.'e Ins.

24. Aneura grossidfns St. Guadolon|)(!.

2'». Aneura |)apillala ((î.) N. (îraiiada.

20. Aneura sqiiarrosa St. N, (îranada.

27. Aneura algoirics (Tayl.) l'iruvia.

28. Aneura virgata (ï. (îiiadelnnpe.

29. .Aneura l'crviconns Spr. Andes. Coslarii-a.

30. Anenra dicrana SI. n. sp. Sumatra.

31. Anenra li\mcnM|jli\l|iiid('s (SclilVn.) Siiin.ilra

32. .Amiira rrispa Sflilln. Fnd. magell.

2. Flantao mcdiocros.

33. AiM-iira aridina Spr. .Andes, liiiatem.

3'i. An'-ura liuniilis ((i.) .Mexico.
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3o. Aneura diablotina Spr. Dominica.

36. Aneura decrescens St. n. sp. Japonia.

37. Aneura fuscescens St. Tahiti, Samoa.

38. Aneura Pœppigii (L. et L.) Peruvia.

39. Aneura hymenophytoides Spr. Andes.

40. Aneura nobilis St. Bornéo. N. Guinea.

41. Aneura ramosissima St. Bourbon.

3. Plantse parv» vel esigues.

42. Aneura minima (C. et P.) Australia.

43. Aneura gogolensis St. n. sp. N. Guinea.

44. Aneura crassiretis (Schffn.) Sumatra.

45. Aneura samoana St. Samoa, Viti, Hawai.

46. Aneura tenuicula Spr. Brasilia.

47. Aneura macrostachya Spr. Brasilia.

II. Truncus alatus.

K. MONOIC«.

48. Aneura crenulata St. Japan.

49. Aneura autoica St. n. sp. Chile.

30. Aneura Fendleri St. Trinidad.

51. Aneura intermedia St. n. sp. Brasilia.

52. Aneura leptophylla Spr. Venezuela.

53. Aneura erosa St. San Thomé (Afr.)

ß. Dioic^.

1. riants elatœ, spectabiles.

54. Aneura elata St. Java.

55. Aneura Glaziovii Spr. Am. trop.

56. Aneura trichomanoides Spr. Andes.

57. Aneura lepidomitra Spr. N. Granada.

58. Aneura Wallisii St. N. Granada.

59. Aneura pallida Spr. Andes.

60. Aneura multifida (L.) Dum. Europa, Am. sept.

61. Aneura tjibodensis (Schffn.) Java.

62. Aneura tahitensis St. n. sp. Tahiti, N. Guinea.

63. Aneura tenuis St. Java.

64. Aneura ciliolata Spr. Andes.

65. Aneura heteroclada (Schffn.) Java, Sumatra.

2. Plantœ médiocres.

66. Aneura alata St. n. sp. Brasilia.

67. Aneura planifrons Spr. Dominica.

68. Aneura limbata St. Kamerun.

69. Aneura longispica St. Réunion.

70. Aneura nudiflora St. Maurice.

71. Aneura reticulata St. S. Thomé (Afr.)

72. Aneura fastigiata (L. et L.) Caput bon. sp.

73. Aneura flaccidissima (Schffn.) Java.

74. Aneura Loriana St. n. sp. N. Guinea.

207



Aneura. franz stepham. spegies hepaticarum. 667

7o. Aneura Wettsteinii (Schffn.) Java. Sumatra.

76. Aneura Makinoana St. n. sp. Japan.

3. Planta parvss vel esiguœ.

77. Aneura aniazonica Spr. Amazonas.

78. Aneura Stephanii Besch. n. sp. Congo.

79. Aneura tenuicoslata (Schffn.) Java, Singapore.

80. Aneura vitiensis St. Viti.

H. Rami exalati.

a. Cuticula armata.

Si. Aneura scabra (Schffn.) Java, Sumatra.

82. Aneura stolonifera St. NewZealand, Australia, Java, Luzon.

83. Aneura tasmanica St. n. sp. Tasmania.

S\. Aneura Coleasoi St. New Zealand.

85. Aneura spinulifera (Mass.) Fret, magellan.

h. Cuticula lœv/s.

I. Plantae biconvexae.

«. Moxoic.t:.

86. Aneura portoricensis St. n. sp. Puertorico.

87. Aneura platyclada (Schffn.) Java, Sumatra.

88. Aneura singapurensis (Schffn.) Singapore.

89. Aneura nitida Col. New Zealand.

90. Aneura œquitexta St. New Zealand.

91. Aneura papulosa St. New Zealand.

92. Aneura inconspicua St. Kamerun.

93. Aneura perpusilla Col. New Zealand.

ß. DiOIC.E.

1 . Plantae elatas, ramis gracillimis.

9'i.. .Aiir-iira catarai-tarum Spr. Paraguay.

95. Aneura corralensis St. n. sp. Chile.

96. Aneura micropinna St. New Zealand.

97. .Aiifiira pauciramea Si. Hawai.

'.18. .\ii.-nra iJaldwini St. Ilawai.

i. Plants spectabiles, robnsts, coriacess.

99. Aneura dilatala Spr. Dominicu.

100. .Aneura couiosa St. Hijurhon.

loi. .AïK'ura Lepcrvaiichei St. n. sp. ili-uiiion.

102. .Arifiira Kowaidiana SI. n. sp. .N. (iuiiii'a.

103. Ani'ura pi-dinala .Ausl. Ilawai.

iO'i. AfK'ura polyniorpha (>)1. New Zf-alaiid.

lO.'i, Aneura lijugillora St. n. sp. Tasmania.

106. Aneura spertabilis St. n. sp. Kurî^ia.

107. Aneura Spcj/azziniana /.Mass.) Kuiîgia.

lOK. Ant-ura .N('^.;fri St. ti. «<p. (itiijc.

3. Planta) modlocroo.

109. Am-iira |iinii.ilili<la Dum. Huroji. Am. .si-pt.

110. Aneura di{,'i(il(ilm Spr. Am. trop.
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lii. Aneura stipatiflora St. Martinique.

112. Aneura conimitra St. n. sp. Chile.

113. Aneura floribunda St. n. sp. Fret, mageil.

114. Aneura marginata Col. New Zealand.

115. Aneura Nadeaudii St. n. sp. Tahiti.

116. Aneura lalifrondoides (Schffn.) Singapore.

117. Aneura Levieri Schiïn. ms. India orient.

118. Aneura singalangana (Schffn. ) Sumatra.

119. Aneura subexalata (Schffn.) Java.

120. Aneura barbiflora St. China.

4. Planta parvae vel esiguae.

121. Aneura gracilis St. n. sp. Tasmania.

122. Aneura oppositiflora St. N. Zealand.

123. Aneura metzgeriaeformis St. n. sp. Brasilia.

124. Aneura palmata (Hedw.) Dum. Eur. Am. sept.

125. Aneura parvula (Schffn.) Java.

II. Plantae filiformes, subteretes.

126. Aneura subsimplex St. Cuba.

127. Aneura alcicornis (Tayl) Fuegia.

128. Aneura tenax St. n. sp. Fret, mageil.

129. Aneura compacta St. Caput bon. spei.

130. Aneura attenuata St. Hawai.

131. Aneura diminuta (Schffn.) Java, Sumatra.

132. Aneura sumatrana (Schffn.) Sumatra.

133. Aneura calcarea St. n. sp.

III. Plantse latœ, planse, arcte repentes.

134. Aneura Karstenii St. Amboina.

135. Aneura albomarginata St. Amboina.

136. Aneura erecta St. n. sp. Tasmania.

137. Aneura latifrons (Lindb.) Europa, Japan.

138. Aneura incurvata (Lindb.) Fennia.

139. Aneura Breutelii St. n. sp. St. Christoph.

140. Aneura canaliculata (Nees.) Java.

141. Aneura cochleata (H. et T.) Fret, magell.

142. Aneura maxima (Schffn.) Java.

143. Aneura alterniloba Tayl. New Zealand.

144. Aneura dentata St. New Zealand.

145. Aneura lobata (Schffn.) Java.

146. Aneura coronopus De Not. Bornéo.

147. Aneura granulata St. Fret, magellan.

148. Aneura pallidevirens St. n. sp. Fuegia.

149. Aneura pinguis (L.) Dum. Europa.

150. Aneura viridissima (Schffn.) Java.

151. Aneura Schwaneckei St. Puertorico.
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Ignotse.

Aneura australis (Lehiu.) Auslralia.

Anoura bipinuata (Swarlz) Jamaica.

Aneura hrasiliensis (Angstr.) Brasilia.

A. Plantae ramis alatis.

a. Cuticula armata.

1. Aneura fuegiensis (Mass.).

Syn. : liiccardia fuegiensis Mass. Diar. bol. 1885, p. 2o5.

Pseudoneura fuegiensis SchlTn. Exped. Gazelle, p. 40.

Dioica, magna vel gigantea, dense depressocaespitans. Fronsaid 12 cm.

longa, repens, normaliter densissime tripinnala, flaccida. Truncus fusco-

briinneus. angiiste alatus, validus. rigidus. poslice planus, anlice convexus,

crislulis erectis, parallelis llliferis dense obtecliis, medio 12 celliilas

crassus. Pinnae opposila). approximalœ, ad 12 mm. longae, oblique pa luiœ^

normaliter dense imbricalio. ambilu laie ovalae. densissime bipinnulataî;

Costa ul in trunco kimellifera; laciniaœ ultima? angusle costatcü, lamellls

anticis parvis interruplis; alae valde pellucidui, ad 6 cellulas latœ, margine

maxime irreguläres, repandîc vel lobulaUe et fere interruplœ, papulosa;

hic illic dentalif. Cellulx alarnm ad ;{0 [j, ad coslain majores, margine

minores. Irigonis magnis incrassala;.

JUnni feminei in trunco oppositi vel soiil.itii . p.irvi. margine foliacei.

irregiilarilcr brovilenpie ciliolali: calyptra iiiagiia. ."> nun. longa, clavata.

cellnlis papulosis aspera, mamilla par\a. Umni nuiscnli niimerosi in pinnis

|)innuli.sque, saepe in apico nlliniariiNi laciniarnin. paivi. curvalini siili

[Miinnla occulti. latealati. ali crcrlis irn-^'iiiai-ilci p.ipiilosis, .inllicriiiii.s

ad 8 jugis.

Mal). Furgin et Palagonui ttnstralis (Spegazzini. (Inniiingliani. Savatior.

Naumann. Diisén).

2. Aneura aberrans Si. Ilcdwigia lH'.i;i, p. is.

.Monoic«i, elala, llavicans. dense pruriindefpio cuîspilnsa. l'^rons .id (Icni.

longa, sijfira basiti n^pi^lito furcala . furcis longis. bipiiinalis. rai'e Iripiii-

iialis. TruncuK l mm. latus, plano-convexus. mcidio 12 (UîHiilas crassus.

ri'llulJH .subcorlJGiiibus vulde incrass/iiis. ubi(pi(; angu.sle alatus (alis.sa-pc

iii.r.i. iieHii fu)\t%.,tu;\t[i'.iu\>ri' iH'J'J 2 10 40
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destructis). Pinnœ approximatse, oblique patulse, oppositse, alatae, ambitu

late ovalse, subplanse. Pinnulae opposilse, pro planta brèves, late lineares,

Costa lala, sensim in alas attenuata, alae 3 cellulas latse, cellulis irregu-

lariter prominulis erosae, ipso margine grosse verrucosae, culicula minute

transverse lamellata, lamellis anostomosanlibus. Cellulse alarum ad

46X 76 [jL, aliis multo minoribus mixtae. Ramifeminei in trunco oppositi^

parum concavi, margine lacera ti, e venire innova ti; calyptra magna cla-

vata, valde tuberciilata, mamilla fere rostrata. Rami masculi brevissimi,

ovali, crassi, recurvo-occulti, uno latere innovati, margine paucilobalo

incarvo. Antheridia 2, seriata (haud Iransverse geminata), magna.

Hab, Nova Granada, Antioquia (Wallis).

3. Aneura prehensilis (Taylor) Mitten (sub Sarcomitrium) 18o5

in Hooker. Antarclic Yoyage ïï, p. 505.

Syn. : Aneura Savatieri St. Hedwigia, 1893, p. 26.

Metzgeria prehensilis Tayl. I. of Bot., 1844, p. 480.

Psendoneura prehensilis G. Hepat. Mex., p. 259.

Dioica
,
parva et dense depresso csespitosa vel longissima profundeque

pulvinata, flavescens, pro more flavo-rufescens, inlerdum fusco-olivacea,

gracilis. Frons ad 15 cm. longa, superne inlerdum furcala, bipinnata.

Trimms Primarius usque ad basin alatus, fuscus, alte biconvexus, validus,

apice maxime muciferus, cellulis subcorticalibus maxime incrassalis rufis,

corticalibus bi-vel trislratis lenerrimis, ullimis conico-produclis
;
pinnx

primarisB brèves, patulee, subopposilse, approximalee, ambitu ovalo-

oblongse, pinnulis brevibus striclis vel decurvulis, late alatis validis, medio

5 cellulas, in alis très cellulas crassis, hyaline marginatis, crenulatis;

ramorum cellulee centrales reliquis haud majores, cell, corticales depresso

imbricatulse, in trunco patulae, planta ilaque sub lente pubescente-

hirta.

Rami masculi in pinnis primariis dense pinnalim seriati, decurvi, fusci

slricli, brèves, canahculali, cellulis prominulis hirti, antheridiis ad 6 jugis;

rami 9 in trunco vel pinnis laterales solifarii, parvi, crassi, margine

foliacei, varie profundeque fissi, lobis subspinosis. Calyptra magna, sub-

cylindrica crassa, alte et creberrime papulosa, apice grosse mamillata.

Hab. Fretum magellanicum (Hooker, Gunningham, Spegazzini, Savalier,

Hatcher, Düsen. Chile, Arique [Lechler], Yaldivia [Hahn], Gorral

[Krause]).

Die Abbildung in Hooker Antarclic Yoyage stellt eine ganz verküm-

merte Form dar. In Neu-Seeland kommt die Pflanze nicht vor. Mitten
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hat sie in Hooker. Handbook of tlie N. Zealand Flora aufgeführt und

nicht richtig beschrieben; diese neuseeländischen Pflanzen haben zu

einem weitverzweigten Irrtum Anlass gegeben, so dass man sie in allen

Herbarien unter dem Namen A. preliensilis findet; sie gehören mehreren

iihnhchen Arten an.

4. Aneura eriocaula (Hooker).

Syn. : Jungermannia eriocaula Hook. Musi. exot. t. 72.

Metzgeria eriocaula Hook. Syn. Hepat. p. oOo.

Pseudoneura eriocaula G. Hep. Mex. p. 239.

Dioica, major, plus minus dilute olivacea. inferne rufescens, laxe ctes-

pilosa. Frons ad 4 cm. longa, erecla vel procumbens. tripinnala; truncus

superne s;epe furcatus. rufo-brunneus, validus, haud alatus, in sectione

ovalis, cellulis subcorticalibus brunneis valde incrassatis. corticalibus

leneris, papulosis. cellula magna cyhndrica vel clavata recteque patula

coronalis: truncus ilaque maxime pubescens. Pinnae opposit» brèves, ad

't mm. longa' homomalhe. pinnulx confertce, angustissiuue. in sicco ca-

piilares, oblique patulae, la te costatae, decurvse, cellulis corticalibus oblique

patuiis hirtie, alis angustis 3 cellulas latis, papulose crenulatis. liami

feminei in trunco oppositi, parvi, margine breviter setulosi vel sublini-

briati; calyptra 3 mm. longa, papulosa cellulisque patuiis hirla, mamilla

parva. Rami masculi numerosi, ad basin pinnularum occulti, maxime

incurvi. subcirculares. multo magis crassi quam lali, profunde canaliculati,

iiiarginibus latealatis. al:i' ;>-() cellulas latcc. tenerrinui', pellucida', erecUe,

margine repando-angulatjc vel denlalae.

H.ib. New Zealand (.Menzies, Knight, Helms. Kirk, Ueckett). Tasmania

(.Mo()rej.

Ab A. prefieiisili pr;rsertim et lacij»' distinguenda piniiiiiis iiltiniis

quadruple anguslioribus ali.sque angustis et pellucidis.

."). Aneura tamariscina Si. Il<!d\vigia IH1)3. \t. 2(1.

Dioica. mediocris vel inajdr. llavo-vinMis, procumhcns vel erocta.

rrons ad 'i cm. I(iiif.';i, amhilu (»hloiigo- linearis rogul.irilci" hipimiala.

uf/i(jiie alatn ol iiapillis cou /rr lis aspera. Truncus pro ninrc simpicx. iiiter-

duiii furcaliis. in seclioiic acnlt- biconvexus. nirdii» .'» cclliiliis crassus,

iim/Mslf; alatus. Pinu.r pinniila-quc ronfcrla'. i)|ip()sil;r, truiicd [laruiu

an(,'usli(>res. multo minus crassa'; cosla angusla, cellulis conlralibus pcr-

liicciilibiis reliciilati, in ultiniis cvaiiida, alis ad .'i (*elhilas lalis. iritegcr-

rirni»; rellulii; alarum '.'>H |j., ad coslam majores, margine niullo iniiiorcs.
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papulosse, haud incrassatse. Rami feminei in trunco oppositi, brevissimi,

margine longius denseque fimbriati, laciniis incurvis.

Hab. Java (Stahlj.

b. Cuticula lœvis.

I. Truncus exalatus.

«. MONOIC.E.

6. Aneura bogotensis (Gotische).

Psetidoneura bogotensis. G. Ann. sc. nat. 1864, p. 90.

Aneura pectinata Spr. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 546.

Aneura Sprucei St. Herb. Boissier 1897, p. 844.

Monoica, minor, dilute olivacea, humilis, laxe csespitosa. Frons ereeta,

basi tantuni radicans, ad 2 cm. longa, superne tripinnala. Truncus vali-

das, in seclione ovalis, medio 16 cellulas crassus, hatid alatus, cellulis

subcorlicalibus brunneis, valde incrassatis. Pinnœ oppositse, contiguse,

oblique patulse, decurvse, ambilu late deltoidese, alatœ. Pinnulœ confertse.

subcontiguee, lanceolalse oblusse; costa angusta, bene distincta, humilis,

alis ad 8 cellulas laus, valde chlorophylliferis et minus pellucidis; cellulse

alarum 27X57 {jL, subsequimagnae, validée, trigonis itaque minus dis-

tinctis. Rami feminei in trunco oppositi, margine breviter lacinulati

vel spinosi, calyptra apice breviter mamillata, cellulis grosse papulosis

hirta. Rami masciili ad basin pinnarum brèves, sub pinna occulti, vix

alati, papulosi, antheridiis ad 5 jugis.

Hab. Rogota (Lindig) , Brasilia subtropica (Ule) , Guadeloupe (l'Hermi-

nier), Cuba (Wright), S*» Domingo (Eggers).

Die Pflanzen Spruces aus der Ebene des Amazonas sind klein und ihre

Frons ist dünn; der Unterschied der A. bogotensis gegenüber ist gross

und ich habe früher diese Pflanze für eine gute Art gehalten und den

Namen Spruces, der schon früher von Austin für eine andere Pflanze

benutzt war in A. Sprucei geändert; durch Slater erhielt ich jetzt Exem-

plare aus Spruces Sammlung, welche keinen Zweifel lassen, dass seine

A. pectinata mit A. bogotensis identisch ist ; sie ist im tropischen Amerika

und Westindien weit verbreitet.

7. Aneura emarginata St. Hedw, 1893, p. 20.

Monoica, mediocris, fusco-olivacea, humihs, laxe caespitans, ereeta vel

procumbens. Frons ad 2 cm. longa, 5 mm. lata, valde regulariter bipin-
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nala. Tniiicus validiis. medio 8 cellulas crassus. fusco-brunneus, in

seclione acute alleque biconvexus. haitd alatus. Pinnœ remotiuscuk¥, op-

positae, ambilu late trianguläres, imbricatae. 4 mm. longœ, oblique pa-

tulae. late alatœ. Pinituîœ approximalœ. lineares vel spathulatœ, costa

angusta. valida et bene delinita. ahe latissiniœ, 8 cellulas lalaî, margine

repanda?, versus apicem irregulariter dentatae. ipso apice late emarginatœ

;

tellulée alarum 38 |a. versus margineni parum minores. Rami feminei in

trunco oppositi. parvi, decurvi. margine breviter fîmbriali; calyptra

magna, clavata. apice baud mamillala. lacinulis hirta. Rami masculi ad

basin pinnaruni oppositi. llori femineo semper vicini. brèves, curvatim

sub pinna occulli. margine longis celhilis liberis armali. Antheridiis

4-ojugis.

Hab. Brasilia, Caraça (Weinio), Apiahi (Puiggari).

8. Aneura Graeffei St. lledwigia 1893. p. 21.

Monoica. mediocris, flaccida, viridis vel fusco-virens, dense depresso

Cccspitosa. Frons ad 2 cm. longa, bipinnata, superne laie alala. Truncus

e basi subfiliformi sensim amplialus. anguste linearis, uno latere dense

sloloniferus. allero liipinnalus. biconvexus, medio cellulas crassus,

liaiid alatus ; celluia' iiilenia' iiiulto majores perlucentes. Pinnae e hi\s'i

angusla exalala upliuie lanceolatie Irunco latiores simplices vel palmaliui

Irifidae i. e supra basin pinnulas opposilas gerenles, late alalie. Pinnulœ

.simililer lanceolata', juniores sublineares obLusie; alae 3-5 cellulas laite,

cellulis parvis subtequalibus margine papuiosis formalae; costa ubique

lata versus apicem anguslala. Rami feminei in trunco oppositi, solilarii,

brèves, uiargine ciliis grosse cellulosis intricatis aruialo. Caliiptra parva

clavaUi. I;i:vis, superne magnis ((illulis decurvo-palulis liirl.i, luaiiiilla

elorigala, cvliiidrica [)apulosa. Hami inasnili feniineis aj)|)i()xiuia(i Ijreves,

siricli. margine erecto lacinulalo. AiUheridia ad .'i juga.

Ilab. Samoa r(irîi'iïe). Nova (iuiiiea (Kärnbach).

1). Aneura Regnellii (Aiigslr.j.

Syn. : l'srndoit nia llfi/urllii .Aiigstr. MumI lirasil. !S7(). [i. '.10.

Synoica, mediocris. Icncrrinia. pallidti ll.iNo-viroiis, dense depresso

cîPS()ilaris. Fions ad l.'J nini. longa, late lireviterque iiipiiiiial.i . supenu;

lanluiu bipiiinaliiii IoIj.iU'i. Truncus 1 inni. latus, pl.iiio-biconvcxus, medio

.') cellulas cra.s.su8, celliilis inleriiis mi.ijiiiiIhis. f.ralatns, sa'.pt? iiiio lalere

sloioniff-riis. apice solnni r(;gulariler bijiinnalus; rami liiiiicn paniiii

arifc'U.sliore.s. nu-dio '.i rcllidas crassi. alati. alis 't cellidas hilis, crlluhe
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alarum 57 {i, margine angustiores, haud incrassatse. Rami feminei brevis-

simi, lau, margine breviter lacinulati, uno vel utroque lalere spicam

masculam minimam gerentes. Antheridia quadrijuga. Calyptra clavata

superne magnis cellulis utriculatis sparsini obtecta, mamilla nulla.

Hab. Brasilia, Caldas (Regneil), Rio Grande do Sul (Lindman 138 pro-

parte).

10. Aneura saccatiflora St. Hedwigia 1892, pag. 200.

Monoica, mediocris, dilute olivacea, in umbrosis fusco-viridis, in cortice

late expansa. Froîis ad 15 mm. longa, irregulariter ramosa, pinnala,

rarius bipinnata, magnis cellulis inlernis perlucenlibus reticulata. Truncus

stoloniferus, alte biconvexus, margine acutus, 8 cellulas crassus, haud

alatus. Pinnse pinnulœque conferta3, seepe contiguse, longse, tenerae et

planse, trunco sequilatse, saepe abbreviatee et in frondem palmatifidam

plano-congestae, ex apice innovatae et frondem secundariam magnam

gerentes, 4 cellulas crassse, margine in alas unistratas, 3 cellulas latas

attenuatse. Cellulœ alarum 56 jx, ad costam majores, margine multo

minores, haud papulosse. Rami feminei in trunco oppositi, brèves, crassi,

venire saccatim ampliati, facie antica praerupta fere perpendiculari,

margine apicali hyalino laciniato, laciniis 4 cellulas longis recurvis.

Squama dorsalis magna, profunde papulosa. Calyptra optime clavata,

cellulis accumbentibus papulosa, sub apice longis laciniis foliaceis papu-

losis pendulis velata; mamilla longa, cylindrica, truncata. Ramimasculi

in trunco oppositi, stricti anguste lineares, usque ad basin fertiles, mar-

gine haud alato, breviter papuloso, erecto. Antheridia ad 8 juga.

Hab./wsw/a Bourbon{^o&T\g\iez), Madagascar, Diego Suarez(Chenagon).

Die Andrœcien sind meist auf eigene Hauptäste verteilt und sehr selten

mit 9 Blüten auf demselben Fiederast zu finden.

H. Aneura multifidioides (Schffn.).

Syn. : Riccardia multifidioides Schffn. Kais. Ak. Wien LXVII, p. 166.

Synoica, monoica et dioica, mediocris, pallide viridis, dense depresso-

caespitosa. Frons ad 15 mm. longa subregulariter bipinnata vel (trunco

abbreviato) subpalmatiflda. Truncus haud alatus ad basin piano elhpticus,

ad 6 cellulas crassus, superne acute plano-convexus, medio 5 cellulas

crassus; cellulae corticales papulosae, centrales majores. Pinnae pinnulœque

approximatae, patulae, trunco simillimae, brèves, 3 cellulas crassae, celluhs

magnis internis perlucenlibus reticulatae; aide ubique 3-4 cellulas latae,

cellulis 57 [jl ad costam majoribus margineque minoribus. Rami sexuales

215



Aneura. franz stkpham. spkcies hepatic.arum. 675

in Irunco laterales, masculi parvi. siibplaui. angusle alati, crenati. aiilhe-

ridiis ad o jugis: feminei brevissimi, margine breviter lacinulali, calyptra

<:elliilis vel filis septatis brevibus iilriciilalis patiilo-hispida.

Hab. Jara i560-:29(5o m. (Schiiriierj.

12. Aneura androgyna (SchfTn.l.

Syn. : Riccanlia androgyna Scbitïn. Kais. Ak. Wien LXYII, p. 164.

Rkcardia elongala Schffn. ibidem

Paroica vel uionoica vel dioica. mediocris, laxe ca3spitosa, pallide viridis,

infra briinnescens. F/"o«s suberecla, flaccida (valde eliolala) ad 4 cm. longa,

simplioiler pinnata. Truncus ex angusta basi ad 1 mm. latus, plano-

biconvexus. medio ad 8 cellulas crassus, cellulis corticalibiis miilto mino-

ribiis quam internse. ceteriim haud alatns. siiperne sa3pe furcatus. Pinnx

|ilus minus remotœ, subopposilae. semper fere simplices, subrecle patulae.

Irunco parum angusliores. tenues, alata.% versus apicem incrassatae

vel subteretes radicantes. angust;e Alx 1res cellulas latse. cellulis

37X '4 ix. haud incrassalis. Rami Ç in trunco laterales, brèves, squama

dorsali nulla, margine crenati apice subciliati. Calyptra glaberrima, ma-

milla huniilis et Itevis. Antheridia in tergo rami feminei, quadrijuga

(ramis omnino masculis rarissimis.

Hab. Java Tjibodas 2140 m. (Schifl'ner).

,?. DlOICE.

1. l'I.inlii" elala'.

i;j. Aneura caespitans Si. Hedwigia 1892, p. 198.

Dioica, mt'djocris. valida. Iiisco-rufa. la\e cn'spilosa. F/"0«.v ad .'J cm.

longa. iMiinala. snpirite alata. Truncus reitclito fuiriiliis, i)ic()nve\us,

medio 10 cellulas crassus; celbil;!' inti'iiiii' (drlicalibus niullo majores,

fierlucerites. ccterum luiud alatus: pinn;i; inRirnc; irreguläres, su|)crn(^

opposiliu. Irunco parum angusli(jres. medio 6 cellulas crassa' obli(|ue

palula;, lineares brèves alaUje, alis .V cellulas latis, cellulis alarum margi-

nalibus sub tl jj,. medianis 27X40 (i. ad costam 38X''i7 |a, parietibus

validis. ïinmi feminei brèves, disciformes, u.sqiie ad costam in lacinias

iongas antfiisLis liamatim incurv.isdissecli. (lalyplra longe clavala, ubicpie

iacinii.s ()luri- et gro.ss<;- (•••lliil.iiihii^ p.iiujis pi-;rcipiie vei-sus a|)iceni

m.'iviuie liirla: m.itiiiil.i ui.il'Ii.i. di^ioide.i
. |i,ipMi((.s;i . cniislriiia : rmni

musruli igrioli.

Mab, Kamerun (hiiscri).
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14. Aneura calva Schffn. Exped. Gazelle. 1889, p. 42.

Dioica, major, rigidissima, rufo-brunnea, apice olivacea, muscis conso-

ciala. Frons ad 5 cm. longa, bipinnata. Truncus validus haud alatus,.

acute biconvexus, medio 15 cellulas crassus, ipsa basi ovalis in sectione,

plus minus regulariter pinnalus, pinnis oblique patentibus, ssepe confertis,

imbricalis, suboppositis, valde acuminalis, strictissimis, basi trunco pri-

mario aequilatis, apice multolies angustioribus et magis lenuibus, versus

marginem valde atlenualis, ala unistrata tarnen nulla. Pinnulae breves,^

suboppositae, parum divergentes, strictse, lineares, obtusse, tenues, valide

et abrupte costatse, costse cellulis internis parvis, la te limbatse, limbo

4 cellulas lato, integro, 3 cellulas crasso, cellulis internis multo majoribus.

Rami feminei brevissimi, crassi, margine breviter lacinulati.

Hab. Fretum magellan. Tuesday Bay (Exped. Gazelle).

15. Aneura Jackii (Schffn.).

Syn. : Riccardia Jackii Schffn. Kais. Ak. Wien, 1895, p. 165.

Dioica, major, dense depresso caespitosa, viva Isete viridis. Frons ad

3 cm. longa, bipinnata. Truncus procunibens, late ligulatus, acute bicon-

vexus, medio 8 cellulas crassus, haud alatus, cellulis internis magnis

perlucentibus grosse reticulatus. Pinnse oppositse confertse, imbricalae^

trunco simillimse, parum angustiores, medio 5 cellulas crassse, oblique

patentes, haud alatse, paucipinnulatse; pinnulae versus apicem breviores^

pinnis vix angustiores, late lineares, planée 3-4 cellulas crassse, alis unis-

tratis 3 cellulas lalis; cellulse alarum 37 jjl, marginales minores crenu-

latae. Rami feminei in trunco solitarii, parvi, margine dense lacinulati;

calyptra pro planta parva, magnis cellulis papulosa, mamilla parva, cellulis

utriculatis effuse prominulis. Rami masculi in pinnis laterales, haud raro

utroque latere pinnatim consecutivi, m'agni, stricti, late alati, alis grosse

cellulosis, piano -explanatis, margine grosse papulosis. Antheridia ad

12 juga.

Hab. Java 1200-1635 m (Schiffner; Massart.).

Zu dieser Pflanze gehört wohl als etiolierte Form Aneura flacci-

dissima Schffn,; selbstverständlich ist deren Verzweigung eine andere

etioliert-verlängerte; der sonstige Bau der Pflanze und die grossen pa-

pulosen Ränder der männlichen Aeste lassen die Identität vermuten.

16. Aneura laticostata Spruce. Linn. Soc. XXX, p. 367.

Dioica, major, laxe depresso Ccespitans, brunnea vel rufescens, corticola.

Frons ad 3 cm. longa, tripinnala. Truncus basi angustus versus apicem
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sensim ampliatus, haud alatiis iiisi alis e margine pinnarum in trunco

parum decurrenlibus. superne sa?pe repetito furcalus. fiircis divergentibus

in flabellam expansis, in seclione acute biconvexus. medio 15 cellulas

orassus, cellula? subcortioalesbislrata;, maxime incrassatas, fusco brunnese

cenlralibus el corlicalibus minores. Pinnx oppositae, approximatae. late

iilatse, ambitii laie delloideïe laleqiie imbricatse, pinnulls linearibus vel

lanceolatis; ala? 4-3 cellulas laUe. integerrimaï vel repandulae. cellulis

lequimagnis (37 a) formaUy; cellularum parietes validissimœ , angulis

dislincle incrassatte. Rami feminei in Irunco opposili, e basi comrauiii

0-4 fidi. lobis decurvulis canaliculatis, marginibus ereclis crebrelacinialis

hispidissimis. Reliqua désuni.

Hab. Insula Dominica (Ellioü) in monte Diablolin.

17. Aneura plumaeformis Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 548.

Dioica, magna, erecta. laxe csespilosa, valida, tlavo-virens vel olivacea.

Froiis ad cm. longa, supra ])asin siepe furcala, tripinnala; truncus Pri-

marius crassus, in seclione ovalis, haud alatus. fusco-brunneus, superne

magis dilutus, basi ramis numerosis descendentibus radicans. Pinnx op-

posilœ, latealatœ, primarise remotiusculse sed imbricatœ, ambitu ovalo-

iriangulares vel laie delloideœ. plano-convexula), reliquœ contiguoo,

lineare.s. pianae, cosla oplime distincla, alis pellucidis grosse cellulosis,

o cellulas la lis, cellulas alarum ad coslam 45 ^ versus marginem decres-

cenles. ipso margine miiltolies minores. 18 [x. omnes magnis Irigonis

aculis incrassatie. Culicula l;uvis. J(aini feiiiiiiei in trunco laterales, oppo-

siti, trifidi. margine crenulali, calyplrée itaque ad 6 aggregatae, longissimae,

laciinilis maxime i»irt;i'. liami nuisciili ad basin pinnœ primariie. s;epe

oppo.sili, slricli. angiisli. aduili longe .spicali. alveolis ad
':20

Jugis, angusle

alali. alis ereclis répandis.

Ilab. Coliunhia, Cauca (F. C. Lehmann N" '.i'ii)0) ç^, in Monte Abilagua

CSitrure) o'- /'''> ^'''>'di' f Wallis) ?. Costarica fPittier).

18. Aneura plumosa i.Milien).

Syii. : Saiconiitriuiii plimiosinn .Mil!, l-'loia \ili. p. 'ils.

Ani'tira (îobclii .Scliirn. .Nova Ada Ac Lciip. 1<S'.);). L.\, |i. ^7."!.

Dioica, major. Ilavo-rufe.scfns. Fions ad 1^ cni. longa, valida, (M'ecta.

oplime d('nwM}U(î Iripinnala. 'l'iininis ciasMis. in seclione Iraiisvorsa laie

ovalis (medio 15 cellulas crassuN). kaml ulalus. l'iiin.f allernanles. coii-

ferla*. imbricata-. ambilu laie oval;e. dense brevitertpie: l)ipiniial;e. Iiainl

alata*. l'iimuLr conferla'. leniicc acuniiii.il;r, ohhis.r liiiiiiiiilcc coslat.r.

^1»
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Costa 3-4 cellulas crassa, celliilis internis bistratis magnis in adspeclu

perlucentibus reliculata, late alatx, alis 3-4 cellulas latis, subaequaliter

cellulosis (cell. 45
|j , haud incrassalse) margine répandis. Rami feminei

in trunco primario, brevissimi, margine longe fimbriati, laciniis lanatim

intricalis. Reliqua desunt.

Hab. Insulœ Viti (Seemann).

Hierher gehört wahrscheinlich A. Gœbelii Schffn., die im Habitus und

allen vegetativen Organen vöUig mit A. plumosa übereinstimmt; da

letztere aber fertil nicht gesammelt worden ist, muss die definitive Ent-

scheidung offen bleiben. Schiffner beschreibt die rami feminei wie folgt :

« margine membranaceo laciniato-inciso, ibidemque squamulis laciniato-

dentatis ornato, nonnuUse squamulse etiam inter archegonia. Calyptra

ad 3 mm. longa, 1 mm. lata, Isevis; planta cf ignota ».

Java, in Monte Pangerango (Gœbel, G. Karsten).

19. Aneura amboinensis St. n. sp.

Dioica, major, gracilis, flavicans. Fro7is erecla, ad 4 cm. longa, tripin-

nata. Truncus dilute brunneus, rigidus, in sectione ovalis, haud alatus,

cellulis subcorticalibus fuscis, valde incrassatis, medio 12 cellulas crassus.

Pinnse oppositae, remotse, haud imbricatse, obhque patulae, adSmm.longae,

basi haud alatse, ambitu ovato-deltoideee, planée. Pinnulae oppositae, sim-

phces, basales tantum pinnulatse, lineares, tenerrimœ, integerrimse; costa

latiuscula, humillima, parum distincta, alae 3 cellulas latge, cellulis sub-

sequimagnis, haud incrassatis, 27X 37 {jl. Rami masculi in pinnuhs ter-

minales, angusti, alis angustis papulosis subdentatis. Antheridia ad 12 juga.

Hab. Amboina, Wawani Hila (G. Karsten).

20. Aneura Ridleyi (Schffn.). St.

Syn. : Riccardia Ridleyi. Schffn. Kais. Ak. Wien. 1898, p. 172.

Dioica, major, superne pallide virens, inferne fusco-ohvacea. Frons ad

4 cm. longa, bipinnata, erecta, ipsa basi soium radicans. Truncus fusco-

brunneus, validus, in sectione ovalis vel subteres, medio 12 cellulas cras-

sus, haud alatus. Pinnse approximatse, oppositse, valde reguläres, ambitu

late trianguläres, brèves breviterque pinnulatae, pinnulis tenerrimis, con-

fertis angustis, late alatis, crenulatis; alse 6 cellulas latse celluhsque

transversis marginalse ; cellute alarum ad coslam maximse (27X 63 {i),

versus marginem sensim minores, trigonis magnis incrassatse, ipso mar-

gine 12 [jL, parietibus crassis. Rami feminei in trunco oppositi, brèves,

apice foliacei, profunde 3-5 fldi, lobis basi angustatis superne pinnatim
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lobulatis. incurvis. squama dorsalis brevis, profunde laciniata. Rami

masculi seniper ad basin piniice primariae, longe spicati, solilarii vel

oppositi. leniter curvati. angusle alali. crenulati. antheridiis usque ad

20jugis.

Hab. Singapore Chan Chu Kan (Ridley 288), Bukit Timah (Schiffner

194), .Y. Guinea, Moroka. Moresby (Loria).

Die Pflanze ist leicht an den grossen Zellen zu erkennen, weichein

den dünnen Endfiedern beiderseits der Mittelrippe anliegen ; sie wurde

von mir bereits 1893 A. Ridleyi St. benannt und ausgegeben.

21. Aneura Zollingerii St. Hedwigia 1888. p. 277.

Syn. : Jtingermania fucoides Nees. Hep. Jav. p. 12.

Riccardia rigida SchfTn. Kais. Ak. Wien 1898, p. 172.

Dioica. major, robusta et rigida, gracilis, olivacea. Fro)is ad 4 cm. longa,

Iripinnala. Tntucus basi valde stoloniferus, superne repetito-furcatus,

compresso-cylindricus. medio 16 cellulas crassus. haud alatns; pinnse

primariae approximatcC, alternantes, 5 mm. longas, ambitu obovato-lrian-

guiares, dense bipinnata?. late alata;, aleü 3-4 cellulas latœ, cellulis 18 [jl.

angulis valde incrassatis, marginalibus minoribus, pinnulis ultimis an-

gustissimis. cosla o cellulas crassa praeditis. Cuticula Uiwis. Rami feminei

in trunco laterales, alternantes, crassi, brevissimi, subnodulosi, margine

profunde dissecti, laciniie filis longis simplicibus vel ramosis, lanalim

iutricalis instrucla.'; calyptra grosse tuberculata, mamilia parva, rugosa.

Ramuli masculi in pinnis pinnulisque numerosi. adulti spicati, late alati,

ala 3 cellulas lala, tenerrima. margine repanda papulose-crenata. Anthe-

ridia ad 6 juga.

Hab. Java fZollinger. Sulp. Kurz 478j. in .Monte GodriSolms). Sumatra

ifi .Monte Singal.mL,' (Schilfnerj.

22. Aneura distans Sjjruce. Linn. Soc. XXX. p. 3(i7.

I)i(jica, magna, gnirillinia. fu.sco-olivacca, in sicco subnigi'a, corlicola.

Frons ad 9cm. longa, procumbeus, flaccida, basi sohnn ladicans, bipinnala.

Trnncus terniis. subleres, ßxalatus . m(;dio 12 cellulas crassus, fusco-

bniniicus vel subniger, n^gulariter rcniolcfiuc [)irmatus; pinu.r sub-

o|»|»osila!. supernr inlerdum .illerna', 7-10 mm. longa«, oblirpu! |)atula'.

basi liaud aialac, f»aucis pinnulis lurvilms inslructa'. piinntl;!' .illci-na'.

angusl»; lin«'an;s. aiiicc sublalion^s. margine repanda'. .•ipiccin versus

.subdenliculala'. alis \-l cellulas lalis; celluhe alarum suliaMpiim.ngnie

ßTX'Wji,, marginales valde u;qiialilorque incra.ssaUiî. liaini iiiasruli :\i\
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basin pinnarum solitarii, brèves, patuli, haudalati, subteretes^ antheridiis

ad 5 jugis. Reliqua desunt.

Hab. Dominica (Elliolt 763, H40).

Die weiblichen Blütenäste fehlen; bis solche gefunden werden, lasse

ich die Entscheidung ausstehen, ob diese Pflanze nicht eine sehr laxe

Form von Aneura fucoides ist.

23. Aneura fucoides (Sw.) St.

Syn. : Jungermannia fucoides Sw. Prodr. fl. ind. p. 45.

Metzgeria fucoides Mont. Exp. voy. d'Orbigny. p. 60.

Pseiidoneura fucoides G. Hepat. Mex. p. 259.

Dioica, major vel maxima, fusco-olivacea vel brunneola, rigida laxeque

csespitans vel inter hepaticas erecta flaccida interdum longissima. Frons

ad 8 cm. longa, basi radicans, tripinnala. Truncus suhniger , superne

interdum furcatus, pro more simplex, in sectione ovalis vel subteres, ad

14 cellulas crassus, haud alatus. Pinnse remotse, oppositse oblique patulse,

ad 10 mm. longée, ambitu late deltoidese, piano decurvse, haud imbricatse.

Pinimlœ remotiusculee, seepe alternantes vel oppositee, lineares, late

alatae, costa angusta, bene distincta; alae 7 cellulas latee, pellucidse

margine repandulae, intégrée vel apice subdentatse; cellulse alarum 37 [i,

ad costam majores, ipso margine duplo minores, haud incrassatse. Rami

feminei in trunco oppositi vel solitarii, brèves, margine breviter lacinulati.

Calyptra magna (5 mm.) clavata, cellulis vel lacinulis hirta, mamilla

parva. Rami masculi ad basin pinnularum oppositi numerosi, breviuscuh,

curvatim sub pinna occulti (adulti stricti), anguste alati, ahs integerrimiSy

adscendentibus. Jl«i/imrfm ad 8 jugis.

Hab. Jamaica (Swartz, Hansen, Harris), Guadeloupe (rHerminier, Funck

et Schlim, Husnot, Beaupertuis), Martinique {V^YVoU^i, Husnot), Puer-

torico (Sintenis), Grenada (Broadway), Dominica (Elliott), Costarica

(Pittier), Brasilia, Apiahy (Puiggari), Rio de Janeiro (Ule, Schenck),

24. Aneura grossidens St. Hedwigia, 1893, p. 23.

Dioica spectabilis, gracilis, rufescens. Frons erecta vel procumbens,.

basi radicans, ad 12 cm. longa, laxe bipinnata. Truncus fusco-brunneus,

validus, tenuis, in sectione ovalis, 12 cellulas crassus, haud alatus. Pinnae

remotee, oppositse, oblique vel subrecte patulse, ad 10 mm. longse, ambitu

late ovata?,, basi simplici exalatae, superne pinnulat8e;pmwMte remotiusculae,

oblique patulae, anguste lanceolatae, costa valida, alis subsequilata, alse

valde pellucidse, 6 cellulas latae, papulosee crenatse plus minus valide den-
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latte, apice inlerdum flagelliferae i. e. pinnulae alis deficientibus coslaque

lantum increscente radicanles. CeZ/jz/cf alaruni magnas, 57 ji, parielibus

validis. marginales valde incrassatae. ubique œquimagnce. Rami feminei

in trunco oppositi. brèves, canaliculati, decurvi, margine irregulariter

dentali vel lacinulali. Calyptra magna, ad 6 mm. longa, cellulis papiilosis

vel clavatis hirla. mamilla parva coronata. Rami mascnli ad basin pin-

nariun opposili brèves, leniter decurvi. alis angiislis adscendentibus.

irregulariter crenulatis, antheridiis ad 8 jugis.

Hab. Guadeloupe (rHerminier). Dominica (Elliott).

'In. Aneura papillata (G.) St.

Syn. : Pseudoneura papillata G. Ann. sc. nat. 1864, p. 91.

Dioica. major, laxe slratificata, apice dilule flavo-virens, basi rufo-

brunnea; frons ad 8 cm. longa. Iripinnata; truncus fusco-brunneus, vali-

das, acute biconvexus. medio l'a cellulas crassus. haiid alatus, superne

inlerdum furcalus; pinnœ remoliusculse. subopposilte. primariic ambitu

oblongcê, omnes flaccidu' atiguste alatœ. partim acuminata"; celluke

alarum subaequimagna 18 ji. Culicula icovis. Rami feminei in trunco op-

positi. semper e basi innovati, margine breviter lacinulati; calyptra ma-

xima, ad 7 mm. longa, apice grosse mamillata. ubique lacinulis maxime

hirta. Elateres rufi, ad 630 [i longi, maxime attenuati. Spora? rufaî, ad

I i {i. lœves. Rami masculi ad basin pinnularum brèves, inlerdum furcati,

stricti. paluli. angustealati. margine papulose-crenali.foveolis ad 12 jugis.

llab. Bogota (Lindig. Pohlke).

Die? Aesle entspringen nichtelwa am unteren Ende eines Asies; dieser

eril\vickeltsicliersts{)älerausder Hasisdos Fi'uchtastos und stellt alsoeine

wirkliche Innovation dar, die an sterilen wie fertilen 9 Aesten /u linden ist.

26. Aneura squarrosa St. Hedw. 18ü;k p. 26.

Dioica. magna. ru.s((j-brunnea. ramisdilutioribus. Frans mI 7 cm. longa.

quatlripinnat;i ; //•«//cm.s anguslc; linearis, validissinius, subiiigei-, alle, bi-

convexus, in niedio iO cellulas crassiis. supciiir icpclild lincahis. Iiaud

alalus,- pinn.T regulariler altfMMiantcs. icnuda'. longiuscula' siibreclo |i.i-

lul;»', angii.ste alatir, pinnnlis squarrose reniolcfjue patiilis, dccurvis.

ultimis angu.slissimis, omnibus valide custalis, anguslo et Icnerrinie

nlatis, al;i! 3-4 cellulas lata*. c(;llulis 'i.'» [j,. Guticula la'vis. Hami masculi

niagni. inixiine roflexi lal«; (!l lenerriuie alali. ala- ('(.'llulis irregulariter

proniinulis denlala*; anllK^ridia ad 12 juga, magna. Ucliipia d(;sunt.

Il.-ib. .V. C.iiinndii. |»;ir;ini(. de S(»ns(Ui. 10.000' (Waliis).
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11. Aneura algoides (Taylor) St.

Syn. : Metzgeria algoides Taylor. I. of. Bot. 1846, p. 410.

Dioica, elata vel longissima, gracillima, dilule flavo-virens, pendula.

Frons ad 15 cm. longa, tripinnala. Truncus fusco-brunneus, validus,

haud alatiis, a basi ad apiceni lalitudine increscens, ipso apice 0,5 mm.
latus, ibidemque setis longis unicellularibus obtectus, in sectione late

ellipticus, medio 16 cellulas crassus, cellulis subcorticalibus valde incras-

satis; pinnœ suboppositse, remotiusculee, ad 15 mm. longse, oblique palulse,

haud imbricatee, basi haud alatse, tenues, atlenuatse, apice capillares,

ambitu longe deltoidese. Pinnulae suboppositae, remotse, angustissimse,

attenuatse, ultimae capillares, costa angusta, ahs ad 4 cellulas latis, pellu-

cidis, crenatis, apice subdenticulalis; cellulse alanim 20X46 ja, ad

costam 30X57 jx, parielibus parum sequaliterque incrassatis. Rami

feminei in trunco laterales, e basi communi brevissime quadrifidi, ulroque

latere innovati, margine spinosi. Calyptra clavata, mamilla parva acutius-

cula, cellulis papulosis aspera. Rami masculi in pinnulis ultimis penduli,

valde curvati, magni, brèves late alati, alis tenerrimis, erectis, crispatis.

Antheridia ad 8 juga.

Hab. Quito (Jameson).

28. Aneura virgata G. in Steph. Hedwigia 1888, p. 277.

Dioica, longissima, gracillima, rufescens, laxe profundeque csespitosa.

Frons erecta, ad 15cm. longa, tripinnata. Truncus superne inlerdum

furcatus, validus subteres, exalatus, pinnx remotse, ad 15 mm. longae,

suboppositse, attenuatse, apice subcapillares, ambitu lanceolatee, i. e.

pinnulis brevibus, suboppositis, versus apicem brevissimis ; alœ pinnu-

larum 2 cellulas latse, valde pellucidse ssepe interruptae, celluhs margina-

libus 57 {X, ad costam 95 [i longis, parietibus crassis. Ratnil feminei in

trunco oppositi, brèves, margine breviter lacinulati. Calyptra 6 mm. longa,

clavata, leevis, mamilla parva obtusa. Rami masculi parvi, in pinnis pin-

nulisque laterales, basi sterili substipitati, simplices vel ramosi(geminati

vel terni) plani, alis patulis crenatis pellucidis. Antheridia ad 5 juga.

Hab. Guadeloupe (l'Herminier) , Martinique (Duss), Jamaica (Herb.

George Da vies).

Mit A. algoides (Taylor) zu vergleichen.

29. Aneura cervicornis Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 550.

Dioica, major, plus minus elata, rigida, erecta, olivacea vel rufescens,

laxe csespitosa. Frons ad 4 cm. longa, tripinnata, superne angustelimbata.
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Truncus simplex vel furcatus, fiisco-brunneus, durus, subleres, haud

limbatus. cellulis subcorlicalibus valde incrassatis. Pinnae decurvul»,

magiice. opposilie. approximala? et imbricatai, ambilu late deltoideœ,

trunco multolies angiistiores. limbatœ, biconvexiiMuedio 6cellulas crassse;

Pinnttlœ angustissima?. pinnis cetenim simillima3, limbo pellucido 2 cel-

lulas lalo. cellulis subcequimagnis. oblonga-hexagonis (19X38 jjl) for-

malo. Ra)ni feminei in Irunco opposili. e basi innovali. steriles valde

elongati, late ligulati et decurvo- penduli, margine regulariter pinnatini

lobati. Calyptra magna, clavata. lobulis magnis paiulis pluricellularibus

ubique deiise obtecta. mamilla magna humilis, papulosa. Rami masculi

(ipse haud vidi) ad basin pinnarum opposili. brèves, limbo incurvo acute

[ilurilobulato. Antheridia sub 8 juga.

Hab. Andes quitenses (Spruce). Costarica 2800 m. (Pillier).

30. Aneura dicrana St. n. sp.

Dioica, major, dilule olivacea. rujida, laxe ctespitosa. Frons ad 3 cm.

longa, erecla vel procumbens pinnisque teretibus elongatis siepe fere ad

frondis apicem usque radicans. tripinnata. Truncus crassus in sectione

alle ovalis, dilule brunneus, haud alatus. Pinnae alternae, ad 5 mm. longœ,

basi haud alatäe rigidieque, hamatim decurvx, s^mhiiu late oval». Pinnulœ

conferlic, conliguie. apice angustalcU, alis integerrimis quam cosln an-

gustioribus. i cellulas latis. Cellulae alarum ad coslam multo majores

!i3X"t) ji, reliquui 19 {i, marginales minores subcrenulaüe, omnes

exincrassalie; ceilultje coslte inlernte magme perlucenles, costa itaque

reticulata. Hami masculi in pinnulis brevibus terminales, longe spicati,

slricli, alis anguslis rede patulis, répandis, papulosis, pellucidis. Anthe-

ridia 1(5 juga.

Hab. Suiiitilni. liisula Engano (Modigliani).

3!, Aneura hymenophylloides (S( lilTul.

Syii. : Uircunlid liijinni()pliijll()i(lrs<v\\\\\\. Kais. .\k. Wien L.Wil, p. 17.">.

Aneura decipiens ScIilTii. ibidem, p. ITC».

hifiica. niaj(jr. viridis, iiiferiif nis(esc(,'ns. (1(mis(î ca'spitosa. Frons pro-

cumbens, ad 3"i mm. longa; truncus fusro-brunncus, rigidus, simplex

vel furcatu.s, densj.ssimo lri[»innalus, validissimus, Ivros, haud alatus,

cellulLs subcorlicalibus valde incra.s.salis. I'imt.f opposilîii imbricatie, bo-

iiionialla*, ambilu late delloidea'. a basi crebr»^ piiinulala-, pinnulis -.lu-

j<usl(; cosUilis, canalic iilatis. alis H rellulas lalis, marKiu«' iiilerni|ile iii-

dexi», criMpalis, répandis (b-iiliiiil,iiisi|iie. Crllul.r alanim ;;7 d.. ad cdslam

«2i
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majores, parietibus validis, sequaliter incrassatis. Rami feminei in trunco

solitarii, rarius oppositi, brèves margine foliaceo, varie laciniati dentatique.

Calyptra 2 mm. longa, clavata, cellulis quasi e conlQxtu solutis asperula,

mamilla parva acuta. Rami masculi ad hasin TßinnarvLm , numerosi, sub

pinna decurvo-occulti , lale alati, margine irregulariter subdenliculati.

Antheridia ad 10 juga.

Hab. Sumatra, in monte Singalang 2000 m., Java in monte Salak

1300 m. ad truncos putrides (Schiffner No 223-227).

Aneura decipiens Schffn. ist nur eine niedrige Form von A. hymeno-

phylloides; man findet in den Rasen junge kräftige Sprosse, wie gewöhn-

lich bei Aneura, mit ganz unausgebildeten jugendlichen Fiedern; an

diesen Sprossen ist der Truncus auch fast stielrund, die reichere Ver-

zweigung wird an ihnen jedenfalls auch eintreten, wie das bei dieser

Gattung allgemein zu finden ist, so dass die Unterschiede, welche der

Autor hervorhebt, wohl sicher nur die des Alters derz wei Pflanzen sind.

32. Aneura crispa Schffn. Exped. Gazelle 1889. lY, p. 41.

Syn. : Aneui^a umbrosa Schffn. ibid. (forma juvenilis).

Dioica, fusco-brunnea vel fusco rufa, dense csespitosa, spectabilis sed

humilis. Frons ad 5 cm. longa, flaccida, dense interdum densissime

quadripinnata. Truncus latus, plano-biconvexus, haud alatus, simplex

vel superne repetito furcatus, furcis 10 cellulas crassis, cellulis aequi-

magnis, haud incrassatis. Pin?i3e approximatse 4 mm. longae, plus minus

dense imbricatse, ambitu late deltoidese. Pùmidœ tenerrimaß, subrecte

patentes, decurvse varie hamatse, subcircinnatse, cosla humilis et angusta,

nlis 4 cellulas latis, pellucidissimis ; cellulse alarum 37 {x, ad costam duplo

longiores, margine papulosse. Rami masculi brèves, in pinnis pinnulisque

solitarii vel oppositi, ahs angustis, papulosis. Antheridia 4 juga. Reliqua

ignota.

Hab. Fretum magellaniciim, haud rara (Nauman, Savatier, Gunningham,

Düsen, Hatcher).

2. Plantée médiocres.

33. Aneura andina Spruce Edinb. Bot. Soc. 1883, p. 548.

Dioica, mediocris, olivacea, laxe caespitans. Fixons erecta vel procumbens,

basi tantum radicans, ad 2o mm. longa, bipinnata, rigida. Truncus fusco-

brunneus, validus, compresso-subteres, ad 16 cellulas crassus, haud alatus,

cellulse subcorticales brunneae, valde incrassalae; pitinœ plus minus ap-
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proximalie. subopposilœ. imbricaUv. angusle alalte, oblique palulae, decur-

viike. ambitii lalissime deltoidea?. Piniiulœ lineares, suboppositse. plus

minus approximaltL'. alis o cellulas latis. cellulcC 38X 54
fj.

ad coslam

parum majores, margine vix minores, trigonis distinclis. Rami feminei

in pinnis opposili. brèves, margine irregulariler spinosi. Calyptra nvagua,

c\iindrica vel subclavata, albida. papillis breviusculis scabra. Rami mascuU

in pinnis oppositi. alis suberectis laliusculis crenulatis. Antheridia ad

20juga.

Hab. Andes orientales sylvalicos. pluribus locis (Spruce), Guatemala,

Alla Veia Paz. prope Coban (v. Tiirckheim).

'Vt. Aneura humilis ((i.j Si.

S\ 11. : l^seudoneura humilis G. Hep. Mexic, p. 260.

Dioica. mediocris. olivacea. Frons ad 13 mm. longa, bipinnata, superne

alata. Truncus subleres, nigro-olivaceus. superne furcatus, exalatus.

l'innie decurvîe ad o mm. longœ, imbi'icatae. dense pinnulaUe, pinnulis

3-4jugis, linearibus oblique patulis, conliguis, laie cosla lis, a/a? 5-6 cel-

lulas lal.'i'. Rami feminei in Irunco subopposili. margine laciniato-dentati.

Cnlijplru cellulis {iromiiiulis sub apice uncinalim l'ecurvis luberculalu-

aspera, mamilla conica fuscescenle.

ilab. Mexico. Hacienda de Mirador. 3000' (Liebmann).

Diese IMlanze babe icli nicbl geseben und daher die Diagnose nach des

Aulors Beschreibung zusammenstellen müssen; Aneura andina Spruce

siehl ihr .sehr nahe oder ist mit denselben identisch; Spruce zog Aneura

liumilis nicht zum Vergleich heran, obgleich die Diagnosen sich im

wesentlichen decken.

35. Aneura diablotina Spruce. f.inn. S(jc. .\.\,\. |). 3(i(').

Dioica, huniilis dt-nsc ramosa ad 15 mm. longa vel niagis clala ia\('f|ue

ramcsa ad 5 cm. longa, fusco olivacea vel pallide virens. Iiasi rufcscens,

laxe cifspitans. Frons erecta vel procuinbens. tenax, bi|iiniiala, rigida.

Truncus (»lus minus fusciis, in .secliono ovalis, ad Ki cellulas crassus,

linud atalus, cellulis subcorlicalibus hrunneis vald(! incrassatis. I^inn.r

pliiH minus approximala*. suhoppositiü. .iiiilulii l.ilc (Iciididci'. iiiiiiricala>,

oblique patula-. decurviila!. hasi uùii\\<> dhtl.v. /V/n«/////' rcuioliust iila', sub-

oplio.^ila*, lanceolata;, costa laUi. ///./ 6 cellulas l;it;i', inti'i^crriuia', apic(^

repanda; fcelluli.s solnli.s ero.sîfîj, (jIIiiI.t .iLitiim 37 X"-]).. Iri^'iuiis

ma(,'nis si-j)»' fiiscis incrassala*. subaiqiiMnagna'. Rauii feminei opfiosili,

ramosi l»i-vel irilldi, margine crebre spinosi. spinis 3 cellulas louais.

nt'M.. iiKnn, iuuhh., mai IKn'J. 'i'ii't M
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Rami masmli in pinnulis basalibus terminales, paruni curvati, longi, alis

angusüs, ereclis, papulosis. Antheridia ad 12 juga.

Hab. Dominica (Elliott), Sto. Domingo (Eggers).

36. Aneura decrescens St. n. sp.

Dioica, niediocris, flaccida, dilute flavo-virens, depresso csespitans.

Fro7is ad 2 cm. longa, dense ramosa, superne flabellatim expansa, bi-

pinnata. Truncus superne repetito-furcatus, 1 mm. latus, poslice planus,

antice convexus, medio 7 cellulas crassus, margine acuto haud alato;

cellulse internaß corticalibus multo majores perlucentes, Pinnœ oppositae,

medio 5 cellulas crassse, confertse ssepe contiguse, valde imbricalse, 4-5 mm.

longae, oblique patulse, alis 3 cellulas latis. Pinnulae pinnis simillimse,

angustiores, 3 cellulas crassse, costa sub apice evanida; cellulse alarum ad

costam 57X 76 >x, margine 38 ji, valde papulosse. Ramifeminei in trunco

furcisque oppositi innovati, majusculi, disciformes, margine dense grosse-

que piliferi; pilis longis lanatim tortis intricatisque; calyptra longissima

(6-7 mm.) clavata, squamulis patulis hirta; mamilla parva, cylindrica;

rami cf ignoli.

Hab. Japonia, Awa (Makino).

Die Pflanze sieht unserer europäischen Aneura multifida sehr

nahe ist aber in den Fiederästen viel dünner gebaut und wesent-

lich dichter beästet; die $ Aeste lassen unsere Pflanze sofort er-

kennen.

37. Aneura fascescens St. Hedwigia, 1893, p. 21.

Dioica, mediocris, pallide olivacea, dense depresso stratificata. Frons

ad 3 cm. longa, procumbens, pinnata. Trimms postice planus, antice

convexus, margine acutus, haud alatus, medio 6 cellulas crassus, cellulis

internis multo majoribus, uno latere pinnatus altero stoloniferus. Pinnœ

approximatse vel confertse, simplices, adultse lanceolatœ, medio 3-4 cellulas

crassse, late alatœ, alis 4-5 cellulas latis, crenulatis; cellulse alarum 57 jx,

margine minores, ad costam majores. Rami feminei in trunco solilarii,

brevissimi, cupuliformes, breviter lacinulati. Calyptra parva, clavata, su-

perne cellulis papulosis vel utriculatis hirta; mamilla parva, conica

papulosa.

Hab. Tahiti (Nadeaud), Andaman Insulaî (E. H, Man).

Aneurœ reticulatae (ex Insula afric. San Thome) simillima, quae differt

trunco alato, cellulis marginalibus minimis etc.
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38. Aneura Pœppigii (L. L.) St.

Syn. : Jungermannia Pœppigii L. L. Pugill. VI. p. 23.

Metzgerin Pœppigii Ldbg. Syn. Hepal.. p. 506.

Pseudoneiira Pœppigii G. Hepal. Me\.. p. '261.

Dioica. minor. la.\e depresso-cœspitans, fusco-olivacea. Fions ad 2 cm.

longe, supra basm furcata. furcis divergentibus bipinnalis. Truiicus fiisco-

brunneus. Iiaud alatus, in seclione ovalis 8 celliilas crassus; pinnte pri-

mariae brèves, opposilaî, approxiniat«. interdum simplices attenuatae,

radicanles. promore breviler paucipinnulalai, pinnuke ultima?. Irunco

parum angusliores. lenerrimit. laie alatœ, alarum cellula> haud incrassatœ

ad ou 11, valde ciilorophyllifene. liami feminei in Irunco opposili, parvi.

Hiargine fimbriali, calyptra 1 mm. longa, clavala, lacinulis hirta. liami

masculi in pinnis primariis opposili. sa?pe seriati vel lolum ramuliim

pinnalim-occupantes. celerum brèves, decurvuli, anguste alali, margine

papulose crenati, anlheridiis ad 7 jugis.

Hab. Peruvia (Pœppig).

Die Pflanzen von der Insel Si. Vincent und Mexico, welche in der Syn.

liepal. erwähnt werden, habe ich nicht gesehen.

39. Aneura hymenophytoides Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885,

p. 5i9.

Dioica. major sed liiiiiiilis. diUile olivacea, vel rufiila. erecta, laxe ca;s-

[)ilosa. Fro/i.s- ad 10 mm. longa, basi solum radicans. bipinnala. rigiüa.

Trunciis validus, fusco-rufe.scens. in seclione ovalis, medio 8 celluLis

crassus. fiaud alatus, basi saepe nudus. apice paucas piniuilas, interdum

iiiiani pinnam apicalem gerens; pinnœ oppositai, parum patulœ, decurvie,

laciniis 3-() siib[iahnati(ida', Jacinia; mediana- longiores, subcontigua'.

lineares, basi angusliores. late coslatar laleqiie alat/n. repandie, alis 6 ccl-

lijla.s latis. pellucidis; cellula- alaruni magii;i' 37 [j,. marginales minores,

valde Ol a'qu.ililfr incrassala*. Hanii /'aminci in Iruncd (ipp(»siti (steriles

loiigiorcsj. canaliculali. alali. ala* adsctuidentes. iistpie ad cosl.ini feie iu-

ciss, laciniis plus minus longis, suhulalis \ei liliroi-mibus, sa-pe li.inialMii

iiicurvis; calgplra ad 3 mm. longa, clavala, apice cra.s.se angusterpie ma-

millala. n-llulis inflalis vel cl.ivalis dense armata. Capsula (tvalis. valvulis

Ml in (-ont/eiieribus bislralis. slralinn inl(;rnum semiaiiniil.iliui incrassa-

hlMl. exleriKIlii leiierruinilii li\;ililiillii. Spur.r 13 n.. l\l\';r. I;eves. Elali'lUiS

«•oiir;o|(»res, alleiniali. m(>n()>piti. spna lala, an^usle Idrl.i.

Hab. Anden (juitrnscs. in uutnle (lampana (Sjirucei.
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40. Aneura nobilis St. Hedw. 1893, p. 24.

Dioica, major sed humilis, procumbens, dilute olivacea. Frons vix

3 cm. longa, tripinnata, e ramulis parvis basalihus radicans. Tnmcus

lenuis, atrorubens, plano-biconvexus, haiid alatus, remote pinnatus.

Pinnae oppositse, subrecte palulse, ambilu lale deltoidese, ob pinnulas

basales déficientes quasi stipitatœ; pinnulse contiguœ, ligulatse, oblique

porrectae, tenerrimse, late et humiliter costatae lateque alatœ, alis 6 cel-

lulas latis, minute crenulatis; cellulse alarum 36 «jl, marginales 18 ^, valde

incrassatse. Rami feminei in trunco laterales, parvi, margine pauciciliati.

Calyptra parva, clavata, tuberculosa.

Hab. Bornéo (Beccari).

Die Fiederäste erster Ordnung gleichen wegen der langen Internodien

wirklichen Blättern; dieser Eindruck wird noch erhöht durch den stiel-

förmigen Basalteil jener Aeste, die im übrigen dicht zweizeilig gefiedert

sind ; von allen frondosen Formen der Lebermoose ist diese Pflanze einer

Blätter tragenden am ähnlichsten.

41. Aneura ramosissima St, Hedwigia 1892, p. 200.

Dioica, parva, gracillima subßiformis, rufescens, densissime pulvinata^

Frons ad 10 mm. longa, angustissima, a basi longe et creberrime sub-

fasciculatim ramosa, superne alata. Truncus in sectione ovalis. ad 9 cel-

lulas latus, medio 7 cellulas crassus, cellulis internis majoribus, magis

latis quam altis, insequaliter longe ramosus, ramis trunco subsequilatis,

furcatis biconvexis, medio 4 cellulas crassis, alœ 2-3 cellulas latse, cellulis

marginalibus 28 [j., parietibus validis. Rami feminei hvevmsimi, margine

brevjter lacinulati, calyptra mediocris, clavata, lœvissima, mamilla com-

tricla, discoidea, papulosa.

Hab. însula Bourbon (Rodriguez).

3. Plantae parvae vel exiguae.

42. Aneura minima (C. et P.) St.

Syn. : Riccardia minima C. et P. Linn. Soc. N. S. Wales. 1887, p. 1055).

Dioica pusilla, rigida, olivacea, pulvinata. Frons ad 7 mm. longa, basi

valde slolonifera, stolonibus valde ramosis, bipinnata, superne alata.

Truncus e basi subfiliformi sensim ampliatus, haud alatus, postice planus,

antice valde convexus, medio 7 cellulas crassus, celluhs internis haud

majoribus, superne furca tus, furcis irregulariter bipinnatis; pmw« plus

minus longae, lanceolatae, juniores obtusse, furcatse vel paucis ramulis
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opposilis pinnulata?. angiiste alatœ. medio 4 cellulas crassœ; ate 2 vel

3 cellulas la la?, papiiloso-crenatae. cellulis marginalibus 57 [i. Rami feminei

pi"0 planta niagni, disciformes. margine longe piliferi. pilis confertis hama-

tim conniventibus; pislilla ad 10 juga. Rcliqua desiint.

Hab. Australia S. S. Wales (Whitelegge), Jllawarra (Kirlon). Tasmania,

Mûunl Wellington (Weymoiith).

43. Aneura gogolensis St. n. sp.

Dioica. minor, viridis, flaccida, corlicola. Frons ad 7 mm. longa, bipin-

nala. sttperne alatn. Truncus anguste linearis, poslice planus, antice con-

vexus. margine acutus, medio 5 cellulas crassus ; celluke corticales internis

mullolies minores; pinnœ unilaterales, remotiuscula? ex angusla basi laie

obcuneatii'. superne breviler palmatim bis-bifldce, laciniis linearibus

tenerrimis; alis S cellulas latis. margine j^fl/^i/Zoso-parvicellulari. Rami

feminei parvi. breviler lacinulali. Calyptra parva, e basi angustissima

oplime clavala, superne cellulis ulriculatis strictis erectisque maxime

horrens. Rami masculi longissimi. in pinnis solitariis apicales, margine

[)arvis cellulis liy;ilinis alteque papulosis graciliter limbati. Antheridia ad

14 juga.

llab. Xova Guinea ad flumen Gogol (Laulerbach).

'j'i. Aneura crassiretis (Sclilîn.) St.

Syn. : Riccardia crassiretis Schfîn. Kais. Ak. Wien. 1808. LXVII, p. 173.

f)ioica. exigua. rigida. fusco-viridis. pulvinulata. Froiis ad 3 mm. longa,

€recUi. slolonibus niimerosis radicans. Trimcus angusliis. liaud alaliis. in

seclione elliplicus. 4-5 cellulas crassus. ra)ni ex angusla basi sonsim

lalioH's. suficrne fiircili. a'iiiiilongi. lineares. Iriinco irquicrassi, limlio

Huislrato J cellulas lato bene ditinilu, cellulis valde incrassatis, margi-

nalibus 18 |j,. liaud papulosis. (lelluUe centrales 28X70 (j., corlicalibus

mullo majores, perlucentes, parietibiis maxime iiu;rassali.s. Rami feminei

fiarvi ad basiri ramorum. margine celluloso-dontalo; caUjptra pro [ilaiila

luaxima. cylindrici, cellulis bntviler ulriciilalis sjiarsiui obsila. mainilla

parva oblusa. Rami masculi i^revcs. liiiilxi ;iiii,mis1(i iiicrass;ilo graiidiccllii-

lari; Authrridia ;id (î juga.

liai». Sumatra, in uiniilc Sim/al.iMt.'. Icrricdla 2000 m. (Scliill'iicij.

45. Aneura samoana St. Ilidwigia. 18'.K{, p. 25.

Mioici. minor, p/illidc i(li\ac«';i. Ituicra. in cortice dense dcjtrosso-ca's-

piUins. Frons ad 10 mm. longa, e caudice reponle flaixillalim ranio.sa, cellu-
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lis internis perlucentibus grosse reliculata. Truncus latus, planus, medio

3 cellulas crassus, haud alatus, pinnis Irunco sequilatis, confertis, opüme

flabellatim expansis. 3 cellulas crassis, alis angustis. Pinnulae apice saepe

radicantes vel in stolones brèves mutatae, paucae, allernantes, duplo an-

gustiores, lineares, oblusee, 2 cellulas crassse, lerlia cellula singula cen-

tralis. Rami feminei ad basin pinnularum parvi, margine irregulariter

lacinulaü. Calijptra cylindrica, papulosa, apice magnis cellulis ulriculatis

radialim divergentibus hispida. Reliqua desunt.

Hab. Samoa (Grselîe, Powell, Reinecke), Uawai (Baldwin).

46. Aneura tenuicula Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1883, p. 545.

Dioica, pusilla, viridis, in cortice dense imbricatim repens. Frons ad

4 mm. longa, vage ramosa, tenerrima. Truncus exalatiis, 5 cellulas latus,

medio 3-4 cellulas crassus, plano-biconvexus; ramilatiores, tenerrimi,

medio 3 cellulas crassi, limbo lato unistratoso; cellulae internée magn^e^

elongatae, corticales multo minores, papulosae. Rami feminei brèves, mar-

gine erecto digitatim lacinulato. Calyptra chYâVà, superne papulosa. Rami

masculi brèves, margine papulosi. Antheridia ad 6 juga.

Hab. America merid., Amazonas, RioNegro, Uaupes etHuallaga (Spruce).

47. Aneura macrostachya Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 550.

Dioica, exigua, fusco-virens, dense depresso-caespitosa. Frans 4 mm.
longa, slolonifera, simpliciter pinnata, superne alata. Truncus haud alatus,

repetito furcatus, furcis divergentibus, uno latere stoloniferis, altero

pinnatis, apice solum regulariter opposito-pinnatis, plano-biconvexis,

medio 4-5 cellulas crassis; cellulae internae multo majores. PiMw« oblique

patentes, lineares vel lanceolatae, obtusae, medio 2 cellulas crassae, late

alatse, alis 3-4 cellulas latis, cellulae marginales 38 ;a ad costam majores,

corticales valde chlorophylliferae. Rami masculi in trunco laterales^

lineares, saepe longissimi, longitudinem totius plantée longe superantes,

limbati, papuloso-crenati. Antheridia ad 30 juga.

Hab. Rrasilia, Rio Negro (Spruce).

II. Truncus alatus.

K. MONOIC^.

48. Aneura crenulata St. Bull. Herb. Boissier. 1897, p. 85.

Monoica, mediocris, dilute flavo-virens, dense depresso caespitosa. Frons

ad 15mm.longa,e caudice repente flagellifero unilateraliter— apice solum
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bilateraliter ramosa. ceterum tiipinnata. alala. Truncits postice planus,

antice convexus. medio 6 celliilas crassus; alœ 3 cellulas lalœ. Pinnae

approximalœ. ambilu trianguläres, imbricatse, trunco vix angustiores

lequicrassie. Pinnulœ angusle lineares, 3 cellulas crasste, ala solum 2 cel-

lulas lata, margine optime papuloso-crenulata; cellulee interna? corticali-

bus vix majores, in costa Irunci solum longiores. Rami feminei brevissimi,

margine breviter lacinulati. cahjptra cylindrica, superne papulosa vel

cellulis elongatis birta. mamilla nuUa. Rami masculi flori fem. approxi-

raati. siepe oppositi. auguste lineares, margine papuloso. Antheridia ad

30juga.

Hab. Japonia (Faurie).

49. Aneura autoica St. n. sp.

Autoica. minor, corlicola. olivacea, dense depressointricala. Froiisin'o-

cumbens, ramulis sloloniformibus radicans, ad 15 mm. longa bipinnata.

TriDicua latus in sectione plano-biconvexus, vel late triquetrus, i. e. an-

lice planus, postice laie carinatus, medio 10 cellulas crassus, alatus, altero

lalere ramosus, allere slolonifero radicans; pinnae ilaque unilaterales,

confertiê, 3 mm. longie, imbricatse, sœpe quatuor laciniis palmatifidcü vel

longiores et raagis distincte pinnulatae. Pinnulae contigua3, lineares vel

apice paruni angustatte, truncatee; costa valida alis œquilala, sensim in

alas allenuata ; alx cellulas latae, integerrimae, cellulis 45X74 [j., ad

lostiim paruni majoribus, liaud incrassatis. Rami feminei parvi, breviter

lacinulati, iitroque latere e basi communi ramuluni masculum gereutes;

aj//y/vïra maxime, crassa, hevis, mamilla magna basi conslricta. Ratiii

masculi inlordum ad ba.sin {)iniiulariin) solitarii, substricti angusti. vi\

alati. niargine papulosi, anlheridiis ad 10 jiigis.

Il.ib. Cfiile australis fl)us»'m).

50. Aneura Fendleri .st. Ibîdwigia 1893, p. 20.

.Moiioici . iiiciIkhtis. (ili\,icc;i . dense d(!presso-ca'S[)ilaiis. Froiis ;id

{•') mm. longa, piiinal.i ei |)ijiiiiii,il;i. .uiLMisIe alat;i. 'rninnis repelilo-

fiirraliis. aiit-'iiste liiir;aris. [ilano-bicoii\i'\iis. uiedio .5 cellulas crassus,

auguste alalus, .il;e 2-;{ cellulas lata"; [liniiaî unilaterales (in frondis apic(^

Sfiliim regiilarilei iHiiiialnu disiiosita*) siiri[)lico.s vel longe fiUTatie, triiiicn

.equiJaUi! et vi\ aniius cr,is>;e, jiannn r/c////////a/,'*', f///.s- 3 cellulas la lis;

O'Ilula! alanirn 40 ]>.. ad cnslani niajdres, margine minores, band iii-

crassalyf, lUimi feminei in Irunco .s(diLirii brèves, margine crectd liamalim

lobillalo; rah/ittra |iatv;i, apice longe papnl(is;i, ni.iiiiill.i |i;ir\;i. cellnlis
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clavatis dense oblecta. Rami masculi ad basin pinnarum laterales, lineares,

brèves, stricti, margine erecto subintegerrimo. Antheridia ad 6 juga.

Hab. Trinidad (Fendler), Guadeloupe {Mâvie).

51. Aneura intermedia St. n. sp.

Monoica, mediocris, flavo-rufescens, apice dilute virens, dense depresso

caespitans et maxime intricata. Frons arcte repens (pinnulis radicantibus

affixa) ad 2 cm. longa, multiramosa et late dilatata, rigida. Tnmcus ad

1 mm. latus, plano-biconvexus, medio 8 cellulas crassus, anguste alatus,

alis 3-4 cellulas latis, irregulariter ramosus, rami altero latere breviter

pinnati, altero pinnis attenuatis radicantes; pinnse subcontiguse, ramis

floriferis ssepe interruptse, digitatim trifidae, laciniis vel pinnulis ultimis

lanceolatae, humiliter costatse, late alatœ, alis costœ sequilatis, 8 cellulas

latis; cellulse alarum magnse (40 ji), haud incrassatae, marginales haud

minores. Rami feminei in Irunco oppositi, brevissimi, margine lacinulati,

laciniis valde irregularibus, longis, capillaceis vel brevibus ad spinam

reductis; calyptra 3 mm. longa, clavata, laevis, mamilla apicali parva.

Rami masculi solitarii, ex apice pinnulse sterili orli, parvi, femineis ap-

proximati, margine magnis cellulis denliculati, stricti, antheridiis quadri-

jugis.

Hab. Rrasilia, Apiahy (Puiggari).

m. Aneura leptophylla Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 544.

Monoica vel dioica, pusilla, tenella, flaccida, olivacea, valde chloropliylli-

fera, dense depresso stratificata. Frons ad 5 mm. longa, regulariter bi-

pinnata, late alata. Tnmcus pro planta latus, plano-biconvexus. 4 cellulas

crassus, margine cellulis triseriatis alatus, cellulai internée corticalibus

multo majores, alarum 27 jx, ad coslam majores, margine crenulato.

Pinnae brèves, approximatse, trunco duplo angustiores, apice pinnulis

oppositis patentibus quasi palmatim trifidi. Rami feminei in trunco pin-

nisque solitarii, brèves fere cupuliformes, margine cellulis digitiformibus

crenulati, plus minus inciso-lobati. Calyptra parva, 1 mm. longa, superne

cellulis utriculatis hirta , mamilla cellulis similibus penicillatis formata.

Rami masculi brèves, margine erecto papuloso. Antheridia ad 8 juga.

Hab. Venezuela, San Carlos del Rio-Negro (Spruce), Cuba (Wright).

53. Aneura erosa St. Hedwigia 1891, p. 269.

Monoica, exigua, dilute olivacea, pellucida, tenerrima, in cortice expansa.

Frons ad 3 mm. longa, basi stolonifera, superne furcata vel palmatim
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divisa vel paucipinnata , i^amnUs trunco sequilatis. linearibus, medio

3 cellulas crassis. alis 3-4 cellulas latis, margine irregulariter papulosis

quasi erosis. Rami feminei bre\issimi, margine hamatim papuloso.

Calyptra pyrifonnis, laevis, mamilla discoidea, papulosa. Rami inasculi

longissimi. saepe frondi siibcequilongi, lineares, tenues, margine hamatim

papulosi. Antheridia üd lojuga.

Hab, Africa occid. Insula S. Thomé (Quintas).

ß. DoiCB.

1. Plantas elatae, spectabiles.

54. Aneura data Si. Hedwigia 1893, p. 19.

Dioica. majur. [)lus minus fiisco-olivacea, laxe caespilans. Frons ad

12 cm. longa, rigida. erecla vel procumbens, basi tantum radicans, Iripin-

nala. Triincus latus, validas, fusco-briinneus, in seclione alte biconvexus,

medio 10 cellulas crassiis, auguste alatus; cuticula la'vis. Pinnae plus

minus remota.' suboppositcC, ambitu laie delloidete, oblique in planum pa-

tentes, ad 12 mm, longœ, alalaî, acuminatœ; piumdœ oppositaî remotius-

cuke, obtusae, costa lala; alœ pellucida3, o cellulas lalse, cellulis 28 \x, ad

coslam multo majoribus, versus marginem sensim minoribus. ipso margine

circiter 7 [j,. parietiijus validis. angulisque incrassalis, Cellulde cosUi' corti-

cales parva), interna- mullo majores, perlucentes, rami itaque optime

retirulali. fifutii feminei in trunco opposili, steriles elongati, inlerduni

furcali, laie alali, alis usque ad costam lobatis varieque incisis (nusquam

lanalim [)iliferis), Calyptra clavata sublaîvis, mamilla parva. RamimascuU

ad basin i)irinaruin oppositi. intordum ramosi bi-lri(idi, cnrvatim sui)

[)inna orrulli. canaliculati. crenulali. Antlteridiis ad SJugis,

Mab. Java fSlahl. SchiiïtifM-).

Aneura Xolliiigeri diiïcit trunco liand alalu. piiinulis altentis. alanini

cellulis miiilo minoribus. pra-cipuc ramis rciuiiicis lanalim pilifcris,

'.')''}. Aneura Glaziovii Sprucc. HulJ, Soc bol. ISK9. XI. ji. 201.

Syn, : Aneura trijiinuala St. Soc b(jt. bclg, 1892. |i, 17.").

Dioica, major, gracilis, .suiiornc llavo-\ir(Mis, inferne l'ufescens, Frons

ad (i cm, longa, triitinnala ; truncus anlict' planus, postice convexiis, medio

12 cellulas crassiis, cellulis a'fjuimagnis forma lus, auguste alatus; pinnw

lir<*vf's. altf;rnnntns. decurva'. rcmoliiisnila', ambitu ovalo-dclloidoa'.

jnnuutis bnîvibus (»»nrcrlis. latissime ahitis. ala inlcKf'icima cclluILs ma-

(,'nis ('M)X •*>'*
\i.) formata, (iuliciila la-vis. Kmni /rminei ui liiiiiro sparsi.
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parvi margine crenulati. Calyptra magna, tiunco primario sequilata, cla-

vata, apice grossemamillala, lacinulis sparsis hirla. Elateres rufi, mono-

spiri, maxime atlenuatee. Sporae rufee 13 {jl, Iseves. Rand masculi in pin-

nulis ultimis laterales, numerosi, parvi, parum canaliculati, curvatim sub

ramo occuUi, tenues et pellucidi, margine irregulariler papulosi, anthe-

ridiis 6-7 jugis,

Hab. Costarica (Piltier et Durand 6075), Brasilia subtropica (Ule 204,

433), Rio Janeiro (Glaziou 7069).

Spruce beschrib seine Pflanze (nach sehr schlechten Exemplaren) als

bipinnata, was ein Wiedererkennen der Pflanze verhinderte.

56. Aneura trichomanoides Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885,

p. 547.

Dioica, elata, erecta vel dense stratificata, pallide viridis vel rufescens.

Frons ad 6 cm. longa, tripinnata. Trimms validus, superne repetito longe

furcatus, plano-biconvexus, medio 10 cellulas crassus, alatus, alge sub-

dentatSB, ssepe interruptse. Pinnae 5 mm. longae, alternantes vel suboppo-

sitae, obhque patulae, planae, ambitu late trianguläres, subcontiguse, pin-

nulae suboppositse, lineares vel lanceolatse, contiguae, angustee, costa an-

gusta, apice 2 cellulas lata, bene distincta, alœ latissimae, pellucida?, ad

7 cellulas latae, margine repandae, erosae, plus minus dentatse; cellulse

alarum 37 [i, ad costam majores. Rami masmli ad basin pinnarum soli-

tarii. interdum furcati, alii apice vegetativi, alis latis tenerrimis, adscen-

dentibus, margine irregulariter denticulatis, autheridiis ad 12 jugis.

Hab. Andes quitenses, in sylva Ganelos et in monte Abitagua (Spruce).

57. Aneura lepidomitra Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 549.

Dioica, major, rufescens, erecta vel procumbens, Fiwis ad 5 cm. longa,

gracilis, subflaccida, bipinnata. Tnmcus fusco-rubens, late linearis, in sec-

tione plano-biconvexus, medio 6-7 cellulas crassus, ubique auguste alatus

(ahs 5-6 cellulas latis). Pinnx dissitae, brèves, 3 mm. longae, suboppositae,

oblique patulae, hamatae. paucis pinnulis brevibus contiguis instructae;

costa latissima^ in pinnulis ultimis angustior, late alata, alis 5-6 cellulas

latis, margine répandis; cellulae alarum 18 [x, parietibus validis angu-

lisque incrassatis. Rami feminei in trunco oppositi, lati brevissimi, mar-

gine longe et anguste laciniati. Calyptra alte mamillata, facie papillis

necnon squamulis membranaceis conspersa.

Hab. Andes quitenses, in monte Guayrapata, 2800 m. in cortice, Nova

Granada, Paramo de Sonson (Wallis).
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58. Aneura "Wallisii St. Hedwigia 1893, p. 28.

Dioica. major, nifescens. valida. Frons ad 6 cm, longa, inter muscos

irregLilariler ramosa. tripiniiala. Tnincus plaiio-biconvexus, medio 8 cel-

lulas crassiis. alatus ; piinhv hve\es opposilct\ approximatse. paucipinnu-

latae, laie alat*. ala tenerrima. iiitegerriina. valide coslatge, cellula? alanim

parvfe. 18 u.. Rami feminei in truiico opposili. brevissimi, Iriüdi, margine

foliacei. longe limbriali, laciniis valde irregnlaribus. s»pe dentatis, lana-

tim inlricatis. Reliqua desunt.

Hab. Nova Granada, Paramo de Sonson (Wallis).

Die 9 Aesle sind zuerst gabelig und einer der Gabeläste hat sich dann

nochmals geteilt; jeder Ast trägt die Pistille in der gewöhnlichen zwei-

zeiligen Anordnung.

(A suivre.)

i:i(;
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RECHERCHES
SUR

Le TRISETUM BURNOUFII Reo.

J. FOUCAUD

L'excursion que nous avons faite en Corse, l'an passé, du 8 juillet au

1" août, M. Mandon et moi, nous a permis de constater que le Trisetum

Burnoufii abonde sur quelques points de l'île et en particulier dans les

terrains secs et les maquis de Corte et des environs.

Requien, qui a beaucoup herborisé en Corse, a découvert ce Trisetum

à Corte « sur les rochers humides et sur un vieux mur de fontaine »

et au Niolo et l'a dédié à M. Burnouf, alors principal du Collège de

Corte.

La présence à Corte d'un Trisetum très distinct du T.flavescens P. B.

également cité dans cette localité, et auquel la description du T. Bur-

7ioufii ne s'appliquait qu'en partie, m'a porté à penser que ce dernier

avait peut-être été méconnu et que le Trisetum de Corte et des environs

pouvait bien appartenir à cette espèce.

Il importait donc de comparer cette plante avec des spécimens authen-

tiques de Trisetum Biirnoïifii.

Grâce à l'obligeance de MM. Autran, Belli, Sommier et Baroni, j'ai

pu faire cette comparaison avec les spécimens existant dans l'herbier

Boissier-Barbey et dans l'herbier Parlatore.

Les spécimens de l'herbier Boissier-Barbey, dont l'étiquette a été

écrite par Parlatore, proviennent de Corte et ont été recueillis en

septembre 1847; ceux de l'herbier Parlatore, dont les étiquettes sont

de Requien, forment deux parts; celle indiquée comme provenant du

"Niolo est représentée par un échantillon qui se rapproche davantage de

ceux de Corte ; l'autre part paraît avoir été recueillie dans la région
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élevée bien qu'elle soit indiquée comme provenant de Corte, car la

plante diffère très peu de celle que j'ai observée au sommet du mont

Felce. Requien pai'aît d'ailleurs avoir hésité sur la provenance de

cette part puisque sur son étiquette figure le mot Niolo qu'il a supprimé

et remplacé par le mot Corte.

Dans les terrains secs, les maquis de la région basse, le Trisetum de

Corse est courtemeut pubesceut ; ses chaumes sont grêles, assez élevés,

d'un jaune rougeâtre, surtout intérieurement; ses feuilles sont assez

allongées, obtuses et généralement enroulées-filiformes; sa panicule, qui

atteint jusqu'à dix centimètres de longueur, a souvent une teinte légère-

ment jaune rougeâtre.

Dans la région élevée, sa pubescence est plus accentuée ; ses chaumes

sont moins grêles, moins élevés, assez souvent moins colorés iuférieure-

ment; ses feuilles sont plus courtes, plus ou moins obtuses, plus larges,

planes ou un peu enroulées; sa panicule est plus courte et ordinairement

d'un vert argenté; les épillets, ainsi que dans la région basse, ont de deux

à quatre fleurs avec le rudiment d'une autre Üeur.

Ces deux variations sont reliées par des intermédiaires que l'on

observe au fur et à mesure que l'on va d'une région dans l'autre.

L'étude comparative quo j'ai fait(^ des nombreux échantillons que j'ai

observés et des spécimens authentiques qui m'ont été communiqués,

m'a démontré que le Trisetum que nous avons rencontré en Coi-se,

M. Mandon et moi, est identique au T. Biirnotifii et que cette espèce a

été méconnue [jarce qu'elle a été créée à l'aide des deux variations i)i'in-

cipales dont je viens de j)arler et dont quelques caractères importants

ont été omis ou exagérés.

La comparaison des caractères de c(>tte jjlante avec ceux mentionnés

par l'alator«' (Fi. Ital. 1, j). 2(>;i), dans sa diagiiose et dans l'obser-

vation qui accompagne cette diagnose, ne laisse aucun doute à ce sujet.

Afin qu'on puisse facilement comparer ces caractèi-es avec ceux que

j'ai ob.servés, je donne ci-di'ssous la diagnose et l'observation du Flora

llaliana ainsi que la description, avec bii)liograpliie, que j'ai faite :

a T. paiiicula stricta, pauciHora, spiculis ;-J-4-f1oris, glumis |)ul)('rulis,

.superiore trinervi altera sul)(limidio breviore, |)ilis ad basin lioscu-

loriiin brevis-simis, palea infei-iore apice longe biseta, ejus arista palenni

longitudine suporante, ovario glabro, culnio l'acliidiqui' piihiTulis, foliis

liiu-ari-filiforniibiis, vaf;itiis(|ue ijubescciijibus, i-adice perenni.

• Specie dotata di una pubesc.enza (piasi tonientosa nelle fogiie, nelie

Kiiaine, ne! culnio, nelle rachide, nei pedicelli, nelle glunie. lia le Ibglie



698 BULLETLN DE l'hERBIER BOISSIER. (3)

strettissime e come filiformi, la pannochia stretta, corta, con rami cortis-

simi, portant! poche spighette, che sono di un colore verde argenteo,

splendenti, e che hanno 3 o 4 fioretti, la di cui paglietta inferiore è termi-

nata da due sete lunghe piu di quelle che si osservano nel Trisetum

flavescens.

Trisetum Burnoufii Req. in Parlat. Fl. Ital. 1, p. 263; Cesat. Passer.

Gibelli, Comp, della Fl. Ital. 1, p. 44; Husnot, Monogr. Qram. p. 43. —
T. FLAVESCENS Pari. M. Palerm. 1, p. 103 (p. p.) — T. FLA^^ESCENS

P. B. var. splendens Pari. Fï. Ital 1, p. 261 (p. p.). — Avena splen-

DENS Guss. Fï. Sic. Prodr. 1, p. 126 (p. p.). — A. flavescens Guss.

Syn. FI. Sic. 1, p. 153 (p. p.). — A. Burnoufh Nym. Syll., et Consp.

FI. Fur., p. 812. — Exsiccata : Todaro FI. Sic. exsicc. n° 299 (p. p.) ;

Soc. Eocliel, ann. 1898, n" 4367. — Plante courtement pubescente sur

les tiges, sur les feuilles et sur les gaînes. Souche cespiteuse ou un peu

rampante. Chaumes de 3-10 décimètres, grêles ou assez épais, d'un

jaune rougeâtre iuférieurement et à nœuds inférieurs souvent très

développés. Feuilles étroites, obtuses; les inférieures enroulées-fili-

formes ou plus ou moins enroulées, rarement planes; les supérieures

enroulées ou planes
,

quelquefois enroulées-filiformes ; ligule courte,

tronquée. Panicule étroite, spiciforme, plus ou moins longue (4-10 cen-

timètres), légèrement teintée de jaune rougeâtre ou vert argenté
;

rameaux courts, lisses ou peu rudes portant jusqu'à 12 épillets; épillets

longs de 4-5 millim. contenant 2-4 fleurs et le rudiment d'une autre

fleur; axe velu avec un faisceau de poils très courts à la basse de chaque

fleur. Glumes inégales, largement scarieuses; l'inférieure de 7^ à V*

plus courte et plus étroite, uninervée, un peu scabre sur la carène ; la

supérieure un peu plus courte que la fleur, lancéolée, acuminée, légère-

ment scabre sur la carène. Glumelles un peu inégales ; l'inférieure lisse

ou presque lisse, munie au sommet de deux arêtes sétacées de V2 milli-

mètre de longueur environ, 5-nervée et pourvue sur le dos, un peu

au-dessus du quart supérieur, d'une arête genouillée, flexueuse égalant

sa longueur ou la dépassant un peu; la supérieure bidentée et scabre

sur les bords. 2^ . Juin-août.

Cette plante se distingue nettement du T. flavescens P. B. et de ses

variétés par sa pubescence courte; par la partie inférieure de ses

chaumes ordinairement d'un jaune rougeâtre à nœuds très développés;

par ses feuilles plus étroites, obtuses, enroulées-filiformes ou enroulées
;

par sa panicule non jaunâtre, plus étroite, souvent teintée d'un jaune

rougeâtre ou vert argenté, à rameaux plus courts; par ses épillets
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2-4-flores ayant toujours le rudiment d'une autre fleur quelquefois

munie d'une arête.

C'est en partie ce même Trisefum que Parlatore (1. c. p. 261) a réuni

en var. splendens au T.ßavescens P. B.

En effet, cet auteur caractérise ainsi sa variété : a c. splendens, pani-

cula confertiuscula. spiculis 2-3-tioris, vel 2-fioris cum rudimeuto tioris

superioris aristato, foliis angustioribus. »

Dans son herbier cette variété est représentée surtout par le T. Bur-

noiifii Req. et par le T.ßavescens F. B. var. splendens Presl(pro specie).

Quelques li.smes plus bas. on lit au sujet de cette même variété :

« E propria la varietà c. di Sicilia, ove si trova nelle alte montagne

piuttosto elevate, specialmente délia parte settentrionale dell' isola. Ho

avuto aneora questa varietà délia Sardegna, communicatami dall' amico

prof. Moris »

Enfin dans l'observation relative à cette variété, il est dit : « La

varietà c. ha la pannochia più ristretta, le spighette spesso con due

fiori. con un terzo fiore. ch'" è qualche volta solo rudimentario. La

paglietta inii-riore dcl secundo fioretto e anche talora del terzo offre

alcuni peli nci lati, pero s'incontra spesso affatto glabra, le foglie sono

piii strettamento lineari. »

C'est en effet le T. Burnoufii, d'après les échantillons que j'ai étudiés,

qui a été recueilli par Moris en Sardaigne, à Villa-Nova (1841) et à

()lia.stra sous le nom d'Avenaßavescens L. Il a aussi été récolté en 1852,

par le mémo autour, au sommet dos monts d'Oliona et dans les monts

de Dorgale.

Sur les étiquettes de la plante de ces deux dernières localités, Moris,

qui hésitait sans douto à rapj)orter cotte plante à l'.l. Jlaresrens L.. a

seulement indiqué les noms de ces localités. Dej)uis, sur des étiquettes

séparéos, on a écrit : « Triseium ßavescens (L.) P. B. var splendens

Prcsl. h

Le même Triselum a été distribué pai- Todaro sous le u" 292 de son

Flora Sknla exsicrxda mêh', dans (|Uol(|U('s pai'ts, au T. /larescens P. P>.

va.r. splendens Prcsl (jrro spenie) rocuojlli <( in nioiitihus lioi*bosis.

Palermo San Martino. Majo. >-

(iussone (Fi Sir. l'rodr. 1, p. I2»i et Fi Sir. Si/,/. 1, j». là;;) cite la

même localité et c'est à cette espèce que se rajjporte co passage du

Fi Sir. St/n. (I, p. \'t'',) : Al) A. ßavescens non dillert, nisi foliis angus-

tioribus, glal>riorJbns, longioribus; spiculis siepius 2-fl()ris. rai-o rudi-

monto t<'rtji Hosculis uuctis, vol porfoct .'i-jloris, latioi-ibus, ot iiiton-
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tioribus ab marginem latiorum scariosum valvulse corollinae exte-

rioris... »

D'après ce qui précède, l'aire de dispersion du Trisetum Burnoufii

Req. comprend non seulement la Corse, mais aussi la Sardaigne et la

Sicile.

En Corse, nous l'avons observé à Corte et dans les environs, au mont

Felce, dans la vallée de la Eestonica près du Rotondo, à Caporalino et

dans les environs, entre la forêt de Vizzavona et Vivario et à Ghisoni.

M. Audigier, qui a herborisé en Corse l'an passé pendant plusieurs

mois et qui cette année a exploré de nouveau le pays, a bien voulu

rechercher ce Trisetum dans la région du Niolo. Ses recherches ont été

couronnées d'un plein succès et, en juillet dernier, il m'envoyait de

nombreux échantillons de cette plante recueillis de Calacuccia à Cuccia.

Depuis, M. Audigier l'a observé dans les localités suivantes : Santa

Regina, pont de Casterla, vallée du Torrigolo, col de Croce d'Albitro,

Castiglione, mont Cinto, pied du Berdato. L'altitude de ces localités

est de 300 à 1300 mètres.

M. Rotgès, dont les découvertes en Corse sont aussi nombreuses

qu'intéressantes, a aussi recueilli ce Trisetum dans les environs de

Ghisoni où il est assez répandu.

De nouvelles recherches le feront certainement découvrir sur d'autres

points de la Corse, de la Sardaigne et de la Sicile.

En terminant, il me reste à remplir l'agréable devoir de remercier

les confrères qui ont bien voulu me communiquer les spécimens

authentiques de Trisetum Burnoufii et autres que je désirais étudier.

Qu'ils me permettent, et en particulier MM. Autran, Belli, Sommier,

Baroni et Célakovsky, de leur adresser à tous mes remerciements les

plus sincères ainsi que l'expression de toute ma reconnaissance.

Rochefort, le 10 août 1899.
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der Herren

Rev. V. Url). FAURIE in Aomori

und
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p.'UT(; cili.'iUi, f^iiiiriir liiu'.iri-l.iiircol.-il;!', .'iciiln', lldccida-, IJ't-'.i cm. 1^'..

.'l-.'i min. !(., luherculis miiiiilis MparHiHscluloso-scatmu v. ghibroscoitlos,

Bti.i.. MKRH. Miifts., oclolin* 1K99. 4k
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virides. Paniculse terminales et laterales (hae minores), lineari-oblongse

ad 4 cm.' lg, laxee, patentes, subsimplices, rhachi ramisque Isevibus, his

1-3 spiculatis, spiculis a se remotis. subterminalibus breviler pedicellatis.

Spiculse oblongse, 2,5 mm. lg., pallide virides, biflorae, flore superiore ad

latus deflexo. Glumse steriles insequales, I spiculae V*- H spiculam dimi-

diam sequans, ovales, obtusissimse v. rotundatse, late membranaceo-

marginatse, I 1-nervis. glabra, II 3-nervis e tuberciilis parcis setuloso-

scabra. Gluma florifera inferior lanceolata, acutiuscula, rigidule mem-

branacea, enervis, minutissime striato-scaberula; palea eam aequans, ob-

tusiuscula, enervis, ad margines inflexa. Stamina 2; ovarium ovatum,

styli longiusculi, Stigmata pliimosa. Gluma florifera superior ab inferiore

internodiolo quam ipsa 3-4 plo breviore glabro separata, inferiore V*

brevior, celerum ei similis.

Coll. Faurie : 6253 Sambongi, 12084 Ozaka (spécimen macerrimum,

spiculis ssepe unifloris), 13805 et 1205* Akita.

Affinis C. pulchellse R. Br., quee differt panicula lineari, interrupta,

densiuscula, contracta, magis composita (ramis etiam superioribus 2-3-

spiculatis, mediis circ. 5-spiculatis, spiculis in ramis glomeratis sub-

sessilibus minoribus (l"5-raro 2 mm. lg.) ovalibtis, gluma I, V2 spiculae

II 7* spiculae aequans, utraque 3-nervi; glumis floriferis ovato-lanceolatis

obtusiusculis.

-|- 102. Holcus lanatus L. Spec. ed. 1, 1048. Coli. Faurie : 10918,

11017 bords des chemins dans la ville de Nemuro; 1221* Matsushima

(an rêvera indigenusf) — Coll. Matsum. : Introductus.

-\- 103. Deschampsia csespitosa Beauv. Agrost. 91. Coll. Faurie :

7468 île d'Yetorofu, 10528 Cap Erimo, 10822 Kushiro. — Coll. Matsum. :

in montibus Nikko.

104. D. flexuosa Trin. Mem. Acad. Petersb. ser. YI, 4, suppl. p. 9.

Coll. Faurie : 4598 Osorezan, 5136 montagne de Seseki, 5921 sommet du

Ganju, 10966 montagnes de Shiretoko, 1215* Asamayama; forma mon-

tana (var. ß. montana Trin. 1. c, a typo non semper tuto dignoscenda) :

nr. 931 sommet du Hakodate, 10966 sommet du Riishiri.

105. Trisetum flavescens Beauv. Agrost. Expl. d. pi. p. 12.

a. genuinum : panicula oblonga; spiculse 3-florae; glumae stériles

4 : 6 mm., fertilis 6 mm., minutissime puncticulata ; arista 8 mm. Ig. (cum

speciminibus europaeis lypicis omnino congruens). Coll. Faurie : 499 Shi-

rosaki, 5711 collines d'Yesashi, 8235 côte d'Iwanai, 8456 île de Rebunshiri,

10523 côte de Saruru.

ß. papillosum : ut praecedens, sed glumse fertiles papillis elevatis
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creberrirais scaberriniEe. Coll. Faurie : 2oo9 Tokyo, 2561 dunes de Niigata,

1212* Aomori; coll. Matsum. : Tokyo.

f. macranthum : panicula angusla. cire. 16 cm. Ig., spiculse biflorae,

majores : gluma* steriles 3-o : 6,5 mm., fertiles 8 mm., palea 5 mm., arista

10 mm., gl. fert. punclis elevatis scabra. Coll. Faurie : 7191 plaine de

Sapporo.

Obs. De synonymis varietalum ß et y incerlus sum. Bromus bifîdus

Thunb. ad utraraque pertinere potesl; Bromus aveniformis Steud. Syn. I,

326 vix dubie ad var. ß pertinet; Triselum cernuum Franch et Sav. Enum.

I, 173 non Trin. verisimiliter est nostra var. ß, sed spiculce « conspicue

majores quam in planta europaaî » (ut auctores in nota dicunt), varietatem

7 indicare videntur. Triselum cernuum Trin. est planta omnino aliéna,

panicula laxa nulanle. ovario pilis comato facile dignoscenda. Trisetum

sibiricum Rupr. (Avena Kuprechtii Gris.), a cl. Franchet lamquam syno-

nymum cilatum, est planta arctica, quse (ex diagnosi) rhaehilla internodiis

longius villosis. gluma fertili pilosiuscula etc. diffère videtur.

-|- 106. T. subspicatum Beauv. Agrost. 88. Coll. Faurie : 8431

falaises de Rebunshiri.

Obs. Folia densiuscanescenli-villosula, cetera omnino ut in planta typica.

107. Avena sativa L. Spec. éd. 1, 79. Culta et subspontanea. Coll.

Faurie : 10.')7() Urakawa.

-f-108. A. sterilis L. var. minor Coss. et Dur. Expl. Alg. Il, 109.

Coll. Faurie : 2.')3'J, dunes de Niigata.

109. [A. fatua L. cfr. Franch. et Sav. Enum. I. 173.]

Ohs. .A. bavbnta Brot. {A. hirsula Roth, A. japonica Steud. Syn. 1 231)

lide Bürger et Siebold (cfr. Miqu. Prol. et Franch. et Sav. Enum. 1. 174) m
Japonia colitur. Spécimen japonicum non vidi; at in cullectione Mat-

sumurae cerle adest A. strigosa Schreb. Spicil. FI. Lip.s. 52, • in hortis

Tokyensibus eu lia •.

.\. CIILOIUDM^:

liO. Cynodon Dactylon l'er.s. Syn. I. S.'i. Cuil. K,iiiri(> : 3202

plane de ll.ikoil.ilc. ll.'i'i.S Oiiuniiclii.

111. Eleusine indica (i.i'rtn. Frucl. 1. H. Coll. Knnic : Il.'idl Ono-

mirhi. Coll. Malsuni. : Tokyo.

1 12, E. Coracana (i.rrtii. I. c. vcrisiniililci- pru-ccdciiiis furnia ciilta,

cliarii siib>[»oiii;iin';i provenit. l-'aiiric 6'i7.*) Kaniakuia. ( Jillam iiiisil M.it-

suinura.
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113. Beckmannia eruciformis Host Gram. aust. III, 5. Coli.

Faurie : 1211 Sapporo, 483, 2352, 2357 Tokyo, 1218* Matsushima. —
Coli. Matsum. : Tokyo.

114. Leptochloa chinensis Nees in Syll. Ratisb. I, 4, Agrost.

bras. 432. (L, teiierrima Miqu. Pro!., Franch. et Savat, Enum., vix R. et

Seh. quae species satis dubia). Coli. Faurie : 11509 Onomichi. — Coli.

Matsum. : Tokyo.

Obs. L. eragrostoides Steud. Syn. I. 208 est species dubia, a. cl. Franch.

et Sav. non visa, probabiliter eadem ac L. chinensis. Ex diagnosi certum

discrimen eruere nequeo.

X. FESTUGEtE

Arundo Donax L. spec. ed. 1, 81. Coli, Faurie : 11990 cultivé dans

le voisinage de Kochi.

115. [A. bifaria Retz. Obs. IV. 21, Amphidonax bifaria Nees in Steud.

Syn. I, 197 ex Franch. et Sav. Enum. I. 171 in Kiusiu et Nippon a cl.

Bürger lecta, a me non visa, secundum Hooker, FI. of Brit. India VII, 303

nihil est nisi ipsa Arnndo Donax L.).

116. Phragmites communis Trin. Fundam. 134. Coll. Faurie :

1124 Mororan, 6221 Morioka, 11897 Kochi. — Coll. Matsum. : Tokyo;

forma minor, ad var. piimilam (Willk. spec.) accedens prope Tamagawa

prov. Mushasi, nom. jap. : Jishibari.

Obs. Ph. longivalvis Steud. Synops. I. 196 vix varietas distincta Ph.

communis Trin. esse videtur.

117. Ph. Karka Trin. ex Steud. Nomencl. éd. 2, 324, Ph. Roxburghii

Steud. 1. c. Franch. et Savat. Enum. II. 170, Oxyanthe japonica Steud.

Syn. I. 197? — Coll. Matsum. : Sakai, prov. Izumi, leg. Makino.

118. Ph. macer Munro in Journ. of Bot. 1877, 350. Coll. Matsum :

Hakone, prov. Sagami.

119. [Ph. japonica Steud. Syn. I. 196, Franch et Sav. Enum. I. 170,

est species dubia, vix a Ph. communi bene distincta.]

-{- 120. Diplachne serotina Lk. hort. ber. 1, 155 var, aristata

Hack. n. var. differt a type spiculis laxius floriferis, gluma fertih arista ei

subaequilonga munita. Coll. Matsum. : Shirako, prov. Musashi.

-|- 121. Molinia japonica Hack. n. sp. Rhizoma brève, crassum,

adscendens, tectum vestigiis culmorum prseteritorum
,
quorum basis

tumida remanet. Culmi internodia ima dense aggregata, brevissima,
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crassa. ejus basin tumefacienles, internodium summum longissimum,

enode. leres, glaberrimum. Yaginœ arctœ. lereles, valde elongatœ (30 cm.

vei plus), collo exlus ünea prominente pilosula v. glabra notatœ. celerum

glaberrimœ. Ligulœ loco margo ciliaris angustissimus. Laminae e basi

angustata lanceolato-lineares. sensim valde acutalse, erectse, ad 60 cm. lg.

et 1 cm. lt. (in specim. macris vix dimidium). subtus laeves, virides, supra

glauccB. glabra^ v. pilis brevibus adspersa?, margine scaberrimse, rigidulae,

crassinerves. Panicula oblonga, laxiuscula, patens. usque ad 35 cm. lg.,

rhaclii raniisqiie scabris. ramis inferioribus subverticillatis (longioribus

ad 18 cm. longis) mox supra basin ramulosis, ramulis dissite 3-4 spicu-

latis patulis. Spiculae breviter pedicellatfe, lineares, 3-6 florae, 12-14 cm. lg.,

brunnescenti-viridula^ extus glabrte, rhachilla laxeciliata. Glumse steriles

lanceolatie aculiusculae, 4 : 5 mm. longœ, 3-nerves. carina scaberulae.

Gliima? fertiles basi callo pilis quam ipsee 4 plo brevioribus vestilo munitse,

lanceolatai, acutae, 7 mm. lg., charlaceo-membranaceae, 3-nerves, nervis

parum prominulis. lœves. Palea gluma sua pauUo— V' brevior, lanceolata,

obtusiuscula. carinis scabra. Stamina 3.

Coli. Faurie : 925 sommet du Hakoda, H41 Aomori, 3034 plaine de

Sapporo. 4596 Osorezan dans l'Aomori, 13466 Tsurugizan, 13494 Okuma

san. — Coli. Matsumura : Tokyo; Shimizutooge (prov. Echigo); montes

.Nikko; prov. Hitachi.

Speciesdistinclissiuia. affinis M. cœrulex var. arundinaceae, qua> diftert

pra?serlim spiculis minoribus (6-8 mm.) oblongis, glumis fertilibus

(4-5 mm. Ig.) callo nudis. prominenter nervosis, paleaj carinis infra

medium gibboso-prominentibus laîvibus.

122. Eragrostis japonica Triii. Moni. Acad. Petersb. ser. VI, 1

(1831; '*().); I'oa japonica Tliiinb. Fl. jap. 31; Eragrostis tenella ^japonica

Rœm. et Schult Syst. 11. 576; E. tenella Franch. et Sav. Enum. l. 177 non

Beaiiv. (qu;i; l'on tonelln L. =-- Eragr. plnmosn Lk.); E. anrea Steud. Syn. F.

267. Coli. Faurio : 11557 nnomiclii. WiMV.i Malsuyama. — Coli. Malsum. :

ins. Kiushiu. Vidi fliani in li«îrb. Kiigler pr. Oruini, Mizuhikigo a Tachiro

leclam.

123. E. ferruginea iicanv. Agrosl. 71. S\\i\\\. I'rol. Fl. .lap. 168,

Fraiidi. «-l .n;iv. Ijhiiii. I. 177. (lull. I''aiiri(' : 67'i2S('n(iai, 1 1512 Onoiiiichi,

12086 montignes d(^ K<jb«'. (;<»ll. Malsiirn. : Tokyo.

12't. E. bulbillifera Stciid. Syn. I. 267. emond. K. lirouuci Miipi.

lYül. 169 noii .\(•<^s, E. hnlneusis Franch. {'X Sav. l'',iMiin. I 177 non Schrad.

— 0)ll. Faurie : 11670 .Malsuyama. 11888 Koclii.

DeHcr. emendalj : C.-ü.spilosa, cnliin et innoN.-iliones ba.sisquamisovalJK
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cincli, erecti, graciles, 30-40 cm, alli, simplices, subcompressi, glaberrimi,

fere ad paniculam usque foliati. Vaginae glaberrimae, sabcarinatse. Ligula

ipsa minulissima, ciliolala, sed intus pilis longis mollibus süpata. Laminee

a vagina vix sejunctse, anguste lineares, lenuissime acuminatae, siccsesub-

convolulae Iseves, praeter basin barbatam glabrae. Panicula ovalo-oblonga

laxa, patens, rhachi ramisque scabris, ramis circ. a V* inferiore divisis et

spiculiferis, in vegetioribus ramulosis plurispiculatis, in macrioribus pauci-

spiculatis. Spiculae remotiusculae, subterminales ramorum pedicellis dimi-

diam spiculam subsequantibus fultse, omnes lineari-lanceolatse multiflorse,

livide violascenli-olivaceœ, 16 flores 10 mm. longae. Glumse fertiles ovatse,

leviter acuminatae, nervo laterali prominulo,

Steudel descripsit « bulbillos minimes » ad radicem, qui certe anomali

erant ; reliqua descriptio in specimina macriora bene quadrat.

E. Brownii Nees (E. atrovirens Trin., quod nomen antiquius) differt

ligula brevissima membranacea non ciliari nee pilis stipata, panicula den-

siuscula, glumis fertilibus acutiusculis nee acuminatis, E. bahiensis Schrad.

diflfert panicuiae ramis a basi ramulosis spiculis aequaliter obsilis, spiculis

(saltem subterminalibus ramorum) brevissime pedicellatis.

125. E. major Host Gram, austr. 4, 14, t. 24, E. megastachya Link,

Franch. et Savat. Enum. I. 177. Coli. Faurie : 11473 Okayama, 11508

Onomichi, — Coli, Matsum. : in prov. Shinano.

126. E. pilosa Beauv, Agrost, 71. Coli. Faurie : 1189 et 2896 Otaru,

1320 Sapporo, 3179 Hakodate, 6002 Morioko, 11009 Akeshi, 1192* Numa-

saki, 1193* Akita, 1194* Sendai. — Coli. Matsum. : Tokyo.

127. Kœleria cristata Pers. Syn, I, 97. Coli. Faurie : 1213* Aomori.

128. Melica nutans L. Spec. ed. 1, 66. Coli. Faurie : 421 Mori,

487 montagnes de Hakodate, 4391 Yamagata, 6961 collines d'Otaru. —
Coli. Matsum. : in prov. Shinano.

-}-129. M. Matsumurse Hack. n. sp. Culmus circ. 1,3 m. altus,

gracilis, simplex, teres, scaberulus, dense foliatus. Yaginae teretes, arclae,

fere ad os usque clausae, scabrse. Ligula (in foliis omnibus) ad marginem

membranaceum angustum reducta. Laminae lineares, basi subangustatae,

sensim acutalae, patentes;, rigidulae, utrinque margineque scabrae, coslis

plus minus elevatis crassiusculis subcontiguis munitae, Panicula ad 35 cm.

lg., lineari-oblonga subcontracta haud interrupta, rhachi ramisque laevi-

bus,his palulis plerumque ternis, brevioribus a basi spiculiferis longioribus

a 7» inferiore divisis, ramis iterum ramulosis, ramulis ramo appressis,

subcapillaribus glaberrimis. Spiculae a ramulo fere angulo recto patentes,

pedicellis quam spicula paullo brevioribus longioribusve apice puberulis
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fuUa\ lineares, 5-6 mm. lg., floribus perfectis 2, imperfeclo 1, pallide

virides. Gliimte steriles in[equales (3 : 4 mm.), ovalo-lanceolalge, aciitius-

culit, late hyalino-marginatie. 1 1-nervis, il 3-5-nervis, glaberrima». Glumae

fertiles 4 mm. Ig.. lineari-oblonga', obtusiusculae, angusle hyalino-mar-

ginata^. elevate 7-coslata?. costisscabris; inlernodium interglumas fertiles

2 mm. Ig., glabrum. Palea gluma sua '/^ brevior, obtusa, carinis Isevis v.

scaberula. Flos imperfeclus pedicello 2 mm. longo fultus, perfectis simil-

limus nisi diiplo brevior, epalealus.

Coll. Matsumura : in prov. Shinano.

Valde affinis M. Onoei Francb. et Sa va t. Enum. H 603, quct vero secun-

dum descriptionem differt : oulmo laevi, paniciilae ramis slricle erectis

setulosis. spiculis stricte erectis, glumis sterilibiis dorso scabris 1-nervibus.

rudimento lluris tertii pedicelliforme apice pauUo dilatalo.

130. [M. Onoei Fraiich. et Sav. Enum. II. 603.]

131. Diarrhena japonica Franch. etSavat. Enum. II. 603; Onoea

japonicd Franch. et Sav. 1. c. II. 172. Coll. Faurie : 5721 collines de Ye-

sashi, 8307 Vezo, 10666 Akan, 13594 Hayachine, 1232* Hakodate. —
Coll. Malsum. : Kirifuri prope x\ikko. prov. Sagami; Chuzeni propeNilvko,

prov. Sliimotsuke; Hakone.

132. Lophatherum gracile Brogn. in Duperr. Yoy. bot. 50, t. 8;

Species valde variabilis, cujus varietalesjaponicasita dispono :

a. genuinum; L. humile Mi(]u. Prol. 170 (status macrior). Glumee

steriles supra fertilem plerumque 5-7, quorum aristuhi' in peniciilum

collectcC sunt. Proveniunt auteni in eadem panicula haud raro spiculiu

gluniissterilihus superioribus non nisi 2-3. Gluma slerilis ima (I"">) callo

glabro v. minuti.ssime pilosulo, !•' et ll'i* glabrie. Coll. Faurie : 11590 iii-

rosliima. 11886 cimetière de Koclii, 12059 (Jzaka. In herbario meo etiani

adest spécimen ;iii Oldli.nn mr. 9'i8j pr. Nagasaki Iccluni, a Miquelio

A. liHiiiiU' a|)()cllaliiiii, qiiud lypiciim L. (/raeUe est.

,i. annulatum; /.. nnniilddiin Fraiicli. et Sav. hlnuiii. II. 605? Ht

pra'cedens, s(îd gluma stfrilis l""' cillo Ii.isiI.im juIis brcvissimis v. lii'cvi-

bus imi'qualibus cincta. Gluimi' sterib^s superioriis arislulala' 2-4 iii siii-

gula spicula. C/, Fninchcl Kbimam sterilem inferiorem unicam desciihit,

quarum in riostro specirnine 2. iil in (»mnilius (niiins linjii.s gcMUM'is. (iOll.

Faune :
11 '»19 .M.ivehar.i.

Y. elatum ; /.. dnlum Zoll, et .Mor. \er/.. 103; I,. jiijxniiniiu Sieud.

Syn. 3i)(). Il a. sr-d ^'him.i' steriles siiperiorc^s aristatulala' non nisi 2 in

singula »picnl.i. (iluin.e steriles inferiores j:l,iline. Coll. .M.ilsiiin. : m jintv.

Sa (.suma.
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S. pilosulum; L. püosulum Steud. Syn. 428. Glumae steriles in-

feriores carina nervis apiceque sparse pilosse; steriles superiores ut in

var. a. In Japonia sec. Steudel; in herb, meo e peninsula malayana (Singar

pore leg. Ridley) adest.

133. Brylkinia caudata F. Schmidt in Mem. Acad, Petersb. ser. 7,

12, p. 199 (1869). Coli. Faurie : 611 Mori, 6997 Otaru. — Coli. Matsum. :

in prov. Izu.

134. Briza minor L. Spec. ed. 1, 70. Coli, Matsum. : Nagasaki.

135. Dactylis glonierata L. Spec. ed. 1, 71. Coli. Faurie : 7174

Sapporo, bord des chemins; 1222* Matsushima. — Coli. Matsum. :

Introducta.

136. Poa annua L. Spec. ed. 1, 68. Coli. Faurie : 499 Hakodate, 301

Sannohe, 7065 Iwanai, 8102 Sapporo, 1179* Hirosaki» — Coli. Matsum. :

Tokyo.

137. P. pratensis L. Spec. ed. 1, 67. Coli. Faurie : 532 et 1181*

Aomori, 803 Shichinohé, 2917 et 7149 Sapporo, 2889 collines d'Otaru,

5753 plaine de Hakodate, 5294 plaine de Kushiro, 6986 Iwanai, 8291 fa-

laises de Baranta, 10285 plaine de Washibetsu, 13034 Furumagi, bord de

la voie ferrée, 13388 Kattasan, 1180* Hirosaki. —• Coll. Matsum. : Tokyo,

Aomori, ins. Hachijo, montes Nikko et Shiranesan in prov. Shimotsuke.

Yar. angustifolia Sm. (P. angustifolia L. Spec. ed. 1, 67) forma

slrigosa (P. strigosa Hoffm. Fl. germ. 3, 44; Reichb. Je. nr. 1649). Coli.

Matsum. : in ins. Yezo.

Var. anceps Gaud. Agrost. helv. 215. Coli. Matsum. : Tokyo.

-)- 138. Poa stenantha Trin. (Mem. Ac. Petersb. ser. 6, 1, 376)

var. japonica Hack. Ditfert a typo, quem non nisi e descriptione novi,

glumis fertilibus lanceolatis (non « lanceolato-linearibus ») basi longius

contortuplicato-villosis (nee « subbarbulatis ») inter nervös scabro-punc-

tatis (non «inferne pilosulis »). Diagnosis f. stenanthœ in Ledeb. Fl.

Ross. IV, 372 in plantam nostram bene quadrat. Haec etiam P. cenisiœ All.

valde affinis est, differt autem glumae fertilis nervis lateralibus fere in-

conspicuis, quse in P. cenisia conspicue prominent. Sed hujus characteris

gradus non facile definiri et exprimi possunt, et probabiliter omnes hae

formse in unam speciem (P. cenisiam) conjungendse erunt. Coli. Faurie :

5086 plaine de Tomai, 5291 et 5288? dunes de Kushiro, 5542 de Nemuro,

5596 falaises de Nemuro, 7456 île de Yetrofe, 8423 Riishiri (specim. sub-

dubium), 10531 et 10535 Cap. Erimo, 10977 Shiretoko, 10286 plaine de

Washibetsu, 10329 plaine de Komai.

Var. fallax. Glumae fertiles in omnibus nervis (subconspicuis) dense
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pubescentes (in typo non nisi carina et nervis raarginalibus pubescentes

sunt, nervo intermedio glabre). Faurie 8484, île de Rebunshiri.

-f- 139. Poa Matsumurse Hack. n. sp. Perennis. Culmi erecti,

graciles, ad 30 cm. alti, subcompressi, glaberrimi, cire. 4-nodes, nodo

summo infra medium culmi silo. Yaginte inlernodiis breviores, carinato-

compressa\ glabrït v. inferiores minute scabro-puberulee. Ligula brevis-

sima, truncaUi. erosula (l-l-o mm. Ig.). Laminae anguste lineares, breviter

acuminala?, ce. 12 cm. Ig. et r2 mm. lt., planse, patulae, rigidulae, virides,

supra puberuho. sublus glabrae, costa media marginibusque scabrse, nervis

subuis ])rominulis. Panicula ovalo-oblonga, laxa, païens (subnulans?),

cire. 12 cm. Ig., rbachi scaberula. ramis c<ipillaribus scabris, inferioribus

qumis. inferne longe nudis, primario in V» superiore diviso secundarios

paucos 1-3 spiculalos procréante. Spicukï oblonge«, densiuscule 4-5 florœ,

6 mm. longae, pallide virenles, pedicellis (in spiculis sublerminalibus)

quam spicula duplo brevioribus fulUe, rhacliilliB inlernodiis cire. V» gluniee

ferlilis aequantibus, glabris, extrinsecus visibilibus. Glumse steriles sub-

lequales, superior V* glumte contiguie tegens, lineari-lanceolaUe, acuUe,

glabrai, carina aculeolalo-scabrse, 3-nerves. Glumas fertiles lineari-lanceo-

lala«. acutissimaj 3-;) nmi. Ig.. basi lana longe protrahenda connexœ, in

V» inferiore carime et in '/i inferiore nervorum marginalium pilosula, in

reliquis parlibus minute punclato-scaberula, nervis 5 distinclissime pro-

minentibus. Palea glumam subsequans lineari-lanceolata acute bidentala

carinis scabro-hirlula.

(>oll. .Malsumura : Togakushi in prov. Shinano.

Affinis P. stenantfiœ Trin., quîe dilîert ligula producta, paniculai lineari

oblongaîcontracliii.scuiM'radiisbinis. g!umisf(îrlilibussub()bsololonervosis.

-|- l'tO. Poa hakusanensis llack. n. sjt. (liiliiii (Mccli, graciles, ad

00 cm. alli. lereles, glaberrimi, Folia glaberrima : Yaginie compressas,

inlernodiis brevi(jres. ligula brevissiina, Iruncata, vix i mm, Ig. Laniin;e

lineares, abruple acuminatii', plana;, lenera-, llaccidai, ad 18 cm. Ig., îi mm.

Il, eliam marginibus la!ves(rarius versus apicem scaberulai), lenuinerves.

Panicula ovala, lucida, païens, cire. 10 cm. Ig.. rliachi rainiscpie IxviOns

(y. exlremis scaberulis), ramis subcifiillaribus. inferioribus binis (mcdiis

inlerdum — 4-rii.s) sujira medium divisis, raiinilis \-'i spicnlalis, spiculis

versus apicem raiiMi^um congestis, siibictiiiiii.ilihiis bicvilci' pedicellalis.

Spicula« elliplica* dense :{ flora-. pallidr- virides, (J mm. Ig,, iliacliilla' iiilcr-

Fio'liis vix '/i gluma; fr-rlilis a-quaiilibiis ab bis occiiltalis. (iliiina' slerilcs

suha;qiiales. */» kI"'ii;i' superpo.sila«, legeiile.s, lancoolala', acuta-, .{-nervös,

nervi» scabra;. Gliniia- fertiles laie l.niceol.iia'. aiiiliiisciil.e, .ipice meiii-
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branaceee, 5 mm. lg., basi lana breviter protrahenda obsitae, carina et

nervis marginalibus in V* inferiore breviler pilosœ, celerum lola super-

ficie punclis acutis scabrse, nervis 5 exlus prominenlibus. Palea gluma

paullo brevior, oblonga, bidenlula. carinis ciliolata.

Coli. Matsumura : in monte Hakusan prov. Kaga.

Affinis P. Matsumurœ Hack., a qua differt foliis glabris Isevibus, pani-

culae ramis binis, Isevibus, spiculis 3-floris floribus basi sese legentibus

rhachillam occultantibus late lanceolatis acutiusculis. Poa stenantha et

P. cenisia fere eodem modo quo P. Matsimmrae a P. hakusanensi differunt.

i41. P. nemoralis L. Spec. ed. 1, 69. Coli. Faurie : 7366 Riishiri.

142. P. palustris L. Syst. nat. ed. X, nr. 8, P. fertilis Host Gram,

austr. 3, 10 t. 14. Coli. Faurie : 656 Mombetsu, 7171 Sapporo (rues, dé-

combres, prairies), 8248 Iwanai, 10295 Mororan, 10328 plaine de Toma-

komai. — Coli. Matsum. : Tokyo in silvis, lypica et in var. striculam

transiens.

Yar. strictula ; P. strictula Steud. Syn. I. 426 ex descr. P. sphondy-

lodes Trin. ?, Franch. et Sav. Enum. I. 175. Differt a P. palustri genuina

panicula angustiori, densiori, ramis 3-4"is. longioribus in V» inferiore,

brevioribus in V* v. Vß nudis, ramulis secundariis primario subappressis,

unde rami 1ère virgati. Sed vidi specimina (praesertim prope Tokyo a cl.

Matsumura lecta, qua; paniculse forma et divisione omnino inter P. pa-

lustrem et strictulam ambigunt; inveniuntur rursus specimina panicula

angustiore densioreque etiam in Europa, ita ut limites certi non exstent.

De identitate Poae sphondylodis Trin. certus non sum, quia auctor paniculse

ramos abbreviatos a basi floriferos descripsit, quales nunquamin specim.

japonicis vidi. Inde nomen Steudelianum certum prœtuli. Glumae fertiles

in speciminibus japonicis Scepius scabro-punctatse, extremo apice albidse,

dein brevi spatio lutescentes, v. statim virides. Coli. Faurie : 4312Sendai,

10153 Shiribetsu, 1174* Matsushima. — Coli. Matsum. : Tokyo in arenosis,

Nagasaki in silvis, Shimotaga in prov. Suruga.

. 143. P. acroleuca Steud. Syn. I. 256. P. psüocaulis Steud. 1. c;

P. familiaris Steud. Syn. I. 426? Hanc ultimam, quam Franch. et Sav.

Enum. I. 175. et Miqu. Prol. 168 speciem distinctam esse pulant, secun-

dum auctoris descriptionem a P. acroleuca distinguere nequeo; ex Franch.

et Miquel apex glumee fertilis acutus v. acutiusculus est, in P. acroleuca

obtusior, sed Steudel de hac re tacet. In quibusdam speciminibus inter-

nodia abbreviala ad basin innovationum tumida et fere moriliformia sunt

more eorum Poae silvicolae Guss. — Coli. Faurie : 801 Shichinohé, 7774

Gifu, 8024 Asamayama, 8040 forêts de Yesan, 10058 Tarumai. — Coli.
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Malsum. : in humidis pr. Tokyo; in ins. Koozushima. in provincia Musashi

(forma inlernodiis basilaribiis submoniliformibus).

144. [P. trivialis L. Spec. éd. 1, 67; Franch. et Sav. Enum. I. 174.]

143. P. Radula Franch. et Sav. Enuni. II, 602. Coll. Faurie : 7068

plaine d'Iwanai. 7297 ile de Rebiinshiri, 8050 dans les ruisseaux qui

coulent au pied d'Yesan. 9823 Shakotan (montagnes), 10296 Mororan.

-f- 146. P. glumaris Trin. Mem. Ac. Petersb. ser. 6. 1, 379; Glyceria

glumaiis Gris, in Led. FI. ross. lY. 392. Coll. Faurie : 8503 île de Kunas-

hiri. 10634 et lOSlo plaine de Kushiro.

-f- 147. Poa Fauriei Hack. n. sp. Culmus gracilis, 20-60 cm. altus,

glaberrimus. Folia brevia, glaberrima, hete virentia : vaginee inlernodiis

plus duplo breviores, leretes; ligula brevis v. brevissima, iruncata; laminse

lineares. acula\ ce. 6 cm. Ig.. 4 mm. lt., planae, flaccid», tenuinerves.

Panicula ovala, laxa, flaccida, 4-7 cm. Ig., ramis saepius 2-3"iscapillaribus

liexibus subflexuosis nulantibus inferne longe nudis saepius simplicibus,

1-2 spiculalis. Spicul» (laterales brevipedicellatœ), oblonga>, cire. 6 llorae

ad 12 mm. Ig.. olivaceie v. brunnescenles, floribus remotiusculis (rha-

chillae internodiis lloribus 4 plo brevioribusglabris). Glumae steriles quam

fertiles contigui duplo breviores, 1-3 nerves, I aculiuscula. II obtusiuscula,

glabrie. Glumuj fertiles lineari-oblongcC, obtusœ, ai)iœ rotundatie, integrcP,

4-3 nerves (altère latere nervi medii 1-altero Stcpe 2-nervi), nervo medio

percurrenti. laleralibus parallelis in '/^ v. Vs dorsi desinentibusnonanas-

lomasanlibus extus prominulis, basi breviter pilosa (pilis redis), nervis

pubescenlibus. inter nervös scabra v. setulosa-hirtula. Palea lineari-

oblonga, glumaui subœquans, bidenlata, carinis pubescens. Lodiculai

ov.-irium suba-quanles. runeala*. dentatie, glabra;. Coll. Faurie : 8239 Kari-

basan, 9S74 falaises de Slinkolan.

Species pecularis nulii arclius aflinis. iiitcr l'oaiii et Colpodiiim aiiiiii-

gens; nam nervi laterales gluma' ferLiiis brèves, |)arallela' ut in Coipodio.

sed gluma' sterib'S ferlilibus muilo iucvior. qn;i' in Colixxiio fcMliicvs

suba-quaiil.

I

IVs. Glyceria aquatica Siii. IJii;!. Kl. 116. Cdll. l-'aunc : 1033

.MdiiiIm'Isii. ():il.S Morioka. ll).")(».S ^Irokawa (Innd des ('tantes). C(»ll.

.Vlal.^uiii. ; Nikki).

-|-149. G. arundinacea Kunili I'.i'ms. (irain. 1. IIS. Iliiiini. I,

'W»7 (difffîrt a praTcdciil«'. cujus forsaii varietas, |ira',s(;iliiii folionini

va^'iriis inferioribus non reticulaliiu nctrvosis). - Coll. l-auiii; : 1223 el

7142 plaine de Sapporo, 4937 Sliibecho, - Coll. .Malsiim. : Nanjo, prov.

Sliinano.
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-f- 150. G. remota Fr. Mant. II, 5 var. japonica. Differl a typo

glumis sterilibus longioribus, nam gluma I dimidiam parlem Ill^e tegit

(in typo VO5 11'^* 7^ vel 7* ^^'^ (in t^ypo vix dimidiam). Glumse fertiles

minus obtusae sunt quam in typo. A Gl. arundinacea differt glumse fer-

tilis nervis omnibus infra apicem desinentibus (nec 3 ad apicem pro-

duclis), culmo humiliore, tenuiore. Coll. Faurie : 4723 Iwagisan, 8231

Iwanai, 8260 Karibasan (Yezo), 8361 sommet du Riishiri, 10968 mont, de

Shiretoko, 1177* et 1183* Guwassan. — Coll. Matsum. : in monte Cho-

kaisan prov. Ugo, m. Komagatake prov. Shinano.

-f-151. G. pallida Trin. Mem. Ac. Petersb. 1836 t. 4, 57, Windsoria

pallida Torr. Cat. pi. N. York, p. 92. Coll. Faurie : 751 Sobetsu, 2849

plaine de Sapporo, 10916 Kiritap. Hucusque non nisi in America boreali

inventa.

152. G. fluitans R. Br. var. leptorhiza Maxim. Prin. FI. Amur.

320. Coll. Matsum, : Kusuri in ins. Yezo, leg. Miyabe.

+ 153. G. acutiflora Torr. FI. am. 104. Coll. Faurie : 7826 bords

du lac de Biwa. — Coll. Matsum. : Tokyo. — Hucusque non nisi in Ame-

rica boreali inventa.

+ (?) 154. G. tonglensis Clarke in Journ. Linn. Soc. XV (1876)

119 ex Hook. f. FI. Brit. Ind. TII 346. G. ischyoneura Steud. Syn. I, 427?

G. caspia Miqu. Prol. 169f non Trin. Coll. Faurie : 420 Oginohama, 511

plaine de Hakodale, 634 Shichinohé, 891 bord de [la rivière à Masliike,

10526 cap Erimo. — Coll. Matsum. : Tokyo. — Distrib. : in regione tem-

perala montium Himalaya. Ab omnibus speciebus hujus gregis differt

palese carinis interne valde curvatis, unde flores ventricosi, rhachilla

(cujus internodia paleae arcte applicati sunt) undata. Planta himalayana

certe eadem, sed nomen Clarkei non nisi Hookeri auctoritate fretus

accepi, nam ex diagnosi agnosci non potesl. G. ischyoneurœ Steud. syno-

nymen mihi omnino dubium, nam « flosculi sublineares » nostrse non

conveniunt. G. caspia ex Miquel (ad quam G. ischyoneuram Steud. citât),

paleam exteriorem ovatam » habet. Neuter horum auctorum palese inte-

rioris formam distinctissimam commémorât. G. caspia Trin. est species

inexlricabilis, cujus diagnosis fere ad plurimas hujus gregis referri

potest.

155. G. japonica Miqu. Prol. 169; Franch. et Sav. Enum. I, 178;

Hemibromus japonicus Steud. Syn. I, 317. Coll. Faurie : Togakushi 1731*

(17/9 1898).

Obs. Miquel hanc speciem ad sectionem Heleochloam (i. e. Atropidem)

ducit, sed mea sententia sectionem propriam (Hemibromum) constitult^



(31) E. HACKEL. GR.tlSËR JAPANS. 713

qua? imprimis spiculis brevissime pedicellatis (more Brachypodii), gluma

fertili paleam inferne laie amplectente dislinguilur.

4" I5Ö. Atropis convoluta Gris, in Ledeb. FI. ross. lY. 389. Coll.

Faurie : 701 phige de Mombetsu. 5561 falaises de Nemiiro, 8549 Abashiri,

lUoi:2 Mororan (« c'est la dernière plante qui croit sur les falaises el les

rochers lavés par les vagues >), 10534 cap Erimo, 1184* Malsushima.

157. Festuca ovina L. Spec. éd. 1. 73 a vulgaris Koch Syn. JI,

812. Hack. Monogr. Fest. eur. 86. Coll. Faurie : 804 Shichinohé, 1361 el

3097 Olarii. 2169 Sendai. 5290 dunes de Kiishiro. 10917 côte de Nemuro,

10978 falaises de Shiretoko. 1234* Aomori, 1235* Asamayama. — Coll.

Malsum. : m. Asamayama in prov. Shinano, m. Nikko, Tobuto prov.

Nemuro, in ins. Vezo ad Agiima. etc. (1. Miyabe).

158. F. rubra L. Spec. éd. 74 genuina Hack. Monogr. Fest. eur.

138. Coll. Faurie : 1112 montagne de Hakodate, 8419 sommet du Riishiri,

10527 cap Erimo. 10950 falaises de Shiretoko, 13334 cap de Gongenzaki,

1233* et 1236* Aomori. — Coll. Matsuni. : Hakodate.

Var. planifolia Hack. 1. c. 140; coll. Faurie : 1237* Malsushima.

-\- 159. F. elatior L. Spec. 1, 75, subsp. pratensis Hack. Monogr.

Fest. eur. 150 [F. pratensis Huds.) Coll. Faurie 10964 et 11008 Nemuro,

fossés; forma subsimplex : 4500 Hakodate; subsp. arundinacea Hack.

1. c. 152 (F. arundinacea Schreb.}. (]oll. Malsum. : cultaf

-j- 160. F. subulata (Bong. Veget. ins. Sitcha 173} var. japonica
diiïerl a lypo gluinis fertilibus lineari-lanceolatis (nec «angustissimis »)

manifeste (nec subobsoletej nervosis. Specimina authentica ceterum non

vidi, sed mea secunduni descriplionem (brevem) delerminavi. Planta

japonica inter F. subulatam lypicam et F. giganteani Vill. intermedia

esse videlur et a;quo fere jure subspecies v. varietas F. (jigante.v di-

cenda est. Differt a F. gigantea pra-cipiie defcclu ain'iciilariiin lalcalarum

in basi lamina; F. gigantese sil.ii-iiiu. ^Iiimis n-i-lilibus angiistius laiicco-

Ialo-Iin»;aribu.s ;iri>la ipsariim lonMitmliiHi tcrminalis (in F. giganlra

latins lancei^ialcj-ljnc.iribiis ai'isla ipsam diipio siipcr.iiili! leriuiiiala). Coll.

Faurie: 8îi20 côte de .Menaslii. 10525 côte de S.iiiiiii. Coll. .M.iisniii.:

Nikko.

161. F. parvigluma Slcud. S}n. I, 305. Coll. Faurie: V.)7 Slnid-

saki. 1225* Aomori. 1238 Iliro.saki. Coll. Malsum. : Tokyo.

-}- loi. F. Myuro.s I,. Spec. ni. I, 74 (

/•'. rscndo-Mi/uiDs Soy.

Willem.). Coll. .M.iNiini, ; ïokjo.

163. Bromus pauciilorus ll.irk. Ffslnni jKiiin/luni Tlniiili. l'I.

Japon. 52, Festuca remotißora Sleud. Syn. 315 (sed f^luina II s(( . .hk i.
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quam lY pluries, in nostra V» brevior est), Schedonorus remotifloriis Miqu.

Prol. 171. Coli. Faurie : 1078 Sobelsu, 1292 Kuroishi, 5762 plaine de

Hakodate, 7193 plaine de Sapporo, 10586 Urakawa. Coli. Matsum.: Tokyo.

+ 164. B. ciliatus L. Spec. ed. 1, 76. Coli. Faune : 5003 île de

Kiriitape, 5085 île de Kunashiri, 10657 Kushiro.

165. [B. confinis Nees ap. Steud. Syn. I, 320 ex Miqu. Prol. 171

B. vUliferus Steud. Syn. I, 326 ex parte sec. Miquel. Descriptio Miquelii a

Neesiana paullo recedit prsesertim quoad aristse longitudinem. See. Hook,

f. FI. of Brit. India ß. confinis Nees est varietas B. inermis Leyss. Ce^te

planta japonica a Siebold et Buerger lecta a Miquelio descripta ad gregem

B. erecti pertinet neque vero varietas est B. japotiici Thunb. ut Franch.

et Sav. Enum. I, 181 suspicantur].

166. B. japonicus Thunb. Fl. Jap. 51, t. II; B. vUliferus Steud.

1. c. ex parte sec. Miquel. B. patulus M. et K. Deutschi. Fl. (vix distinctus).

Coli. Faurie : 500 Tokyo, 530 Aomori, 698 Mombetsu, 941 Noëji, bord de

la mer, 1326 Kominati, 13932 cap de Gongenzaki, 1188* Matsushima,

1189*, 1190* Aomori, 1191* bords du Shimanogawa. Coli. Matsum. :

Tokyo.

-j- 167. B. hordeaceus L, Spec. ed. 1, 77, B. mollis L. Spec. ed. 2,

112. Coli. Faurie : 2932 et 7172 Sapporo, bord des chemins.

-f- 168. B. secalinus L. Spec. ed. 1, 76. Coli. Faurie : 3160 Sapporo.

169. Brachypodium japonicum Miqu. Prol. 174; Bromns

racemiferus Steud. Syn. I, 323 et B. conformis Steud. I. c. Coli. Faurie :

556 Yokohama, 1124 et 4518 Hakodate. Coli. Matsum. : mons Ishizuchi

in ins. Shikoku, aristis brevioribus a typico distinctum, ad B. pinnatum

Beauv. vergens. Ceterum B. japoîiicum omnino intermedium videtur

inter B. pinnatum et silvatimm, quse etiam in Europa formis intermediis

conjunguntur.

170. B. silvaticum Beauv. Agrost. 101. Coli. Faurie: 8560 Abashiri.

171. Lolium perenne L. Spec. ed. 1, 83. Coli. Faurie : 7134 Sap-

poro. Coli. Matsum. : Nikko, introductum?; in Japonia etiam cultum, vidi

quoque formam ramosam.

Obs. L. rigidum Gaud. sec. spécimen a cl. Matsumura missum in Japonia

etiam subspontaneum v. introductum provenit.

172. Agropyrum caninum Beauv. Agrost. 102. Coll. Faurie :

2922, 2937 plaine de Sapporo, 8252 rivière de Nayatoyo, 13333 Gap de

Gongenzaki; Matsushima (sine num.)

173. A. semicostatum Nees. ap. Steud. Syn. I. 346. Coll. Faurie :

1185* et 1187* Matsushima; Coll. Matsum. : Tokyo.
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Secale céréale L. Spec. éd. I. 84. Coll. Malsum. : Cullum.

Triticum vulgare Yill. Delph. 2, 153. Coll. Matsum. : Cullum.

Hordeum hexastichoii L. Spec. éd. 1. 85. Coll. Malsum. : Ubique cullum.

174. [H. murinum L. Spec. éd. 1, 85. Franch. etSav. Enum. 1. 186.

Inlroduclum].

175. Elymus arenarius L. Spec. éd. 1, 83. Coll. Faurie : 720 plage

de -Mombelsii. 5150 dunes de Kunashiri. — Coll. Matsum. : prov. Hitachi.

-\-i'(\ E. dahuricus Turcz. Cal. Baikal, nr. 1331. Coll. Faurie :

881 Nœji. bord de la mer, 1241 Otaru, 8251 lit de la rivière à Nayatoyo,

851tj ile de Rebunshiri. 13330 Cap de Gongenzaki. — Coll. Matsum. : in

ins. Vezo 1. Miyabe.

-}- 177. E. Sibiriens L. Spec. éd. 1. 83. Coll. Faurie : 10567 bord

des rivières à Urakawa.

-f- 178. Asprella japonica Hack. n. sp. Culmi erecti, graciles, ad

70 cm. Ig., simplices, teretes, glaberrimi, oligophylli. Yaginae teretes,

arclae. inlernodiis breviores, superne parce hirlulte. Ligula brevis, trun-

cata. Lamina e basi anguslala lineari-lanceolata, tenuissime acuminata,

flaccida, viridis, subtus küvis. supra parce appresseque hirlula, margine

scabra. ad 16 cm. Ig. et 12 mm. 11., lenuinervis. Spica flaccida, nutans,

Ia\a, cire. 10 cm. Ig., rhachi lenui scabra, inlernodiis quam spicula V»

brevioribus. SpicuUc ad quemvis rhacheos nodum solilariL«, distichas,

sessiles, l-florie cum rhachillaß processu dimidiam spiculam superante

gli]m;i; nidimenlulum miniilum ferenle. Glumiio steriles sub;nquales,

brèves (4-5 mm. Ig.). subulaUe. fere aristiformes, glabrap, scaberuke;

gluma llorifora a slerilibus inlernodiolo brevi separata, denuim ab eo

deciden.s, cicatricem obliquam ovalem rnlinqiicns. basi callum obliquum

barbulaturn exhibons, lineari-lanceolata, sfUulis s[)arsis fversus margines

orebionbus alquc; loiigioribus) liisj)i(la, 5-7 nervis. 12 mm. longa, in

arislam abieiis cire, l'i-^'i nun. long.ini Icruissiin.ini siibncxiiosani sca-

bram. l'alea line;iri-obl(»nga. acula, bicarinala, glabra. Lddicii!;!' ovaiium

.'«•quarilf's. déniai;!-; o\arium ajiicf! Iiisfiiduhim.

Coll. .Malsumura : Inugalake, prov. |{ii/.fti.

Aflinis ,4. sifnrir.r '\'v:\\\[\ . m \r|. Horl. l'clmii. \. i;{2. f|ii;i' difïcrl

I iilnio infra sfiirnm denst; pubcrulo, foliis linearibus. rhachi sjiica' (i(Mis(^

puberula, gluniis slcrihlnis ininulis rudimcnlariis. arista gluma llorllrra

(limidio brevion*. In /l. .s////ri'v/ sj)i( iihi' cli.ini solii,iii;i'. rarissinM- gcmina',

n<»r<'s in spicula 1-5; in spi'cic nosUvi spicula- stMiiper solilaria-, st-nipcr

iininon«', jdquod rharacU.'n-m gf-nericum in Ik-nlli. (-1 llook. (I(-n. IM.d.iliini

(« spjculaî 2-mullinora; ad rhacheos nodos geniina- rarius h-rria- • ) mutai.
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XII. BAMBUSE^

179. Arundinaria japonica Sieb, et Zucc. in Steud. Syn. I. 334.

Coli. Faurie : 341 Gonobé, 2798 Sendai, 7986 Nagano. — Coli. Matsum. :

Tokyo.

. 180. A. Simonii Rivière, les Bambous p. 286, fig. 48, 49. Coll. Mat-

sum. : Culta in Tokyo, — Spécimen spontaneum nondum vidi.

-|- 190. A. purpurascens Hack. n. sp. Culmus teres, Isevis (diam.

ce. 6 mm.}, obscure brunneus, superne fasciculaLo-ramosus, ramis aut

sterilibus apice folia evoluta gerentibus, aut fertilibus elongatis tenuibus

vaginis aphyllis (v. laminse rudimentum gerenLibus) instructis. Vaginse

glabrae, laeves; ligula brevissima, glabra. Laminse lineari-lanceolatse ad

20 cm. Ig., 3 cm. lt., coriaceae, glaberrimae, subtus minute tesselatae.

Panicula pauciflora cire. 8 cm. Ig., patula, rhachi ramisque flexuosis sub-

villosis, his solitariis 1-3 spiculatis, spiculis secundariis breviter pedicel-

latis. Spiculse lanceolatse 2-2-5 cm. longae, 5-6 florse purpurascentes,

pubescentes, floribus imbricatis rhachillam omnino obtegentibus, rhachillse

internodiis quam glumss ilorentes 3-4 plo brevioribus, puberulis. Glumae

steriles valde insequales, I"ia 3 n^ixi. Ig. oblonga, obtusa, obsolete 3-nervis.

Il'i» 8 mm. Ig., acuminata, 7-nervis. Glumae fertiles ovato-lanceolatse,

acuminatse, acumine brevi subuliformi, tenuiter multinerves, puberulse.

Palea glumam suam sequans, carinis arcte lateque implicala, puberula.

Stamina 3.

Coll. Faurie : 13131 Hayachine san.

Affmis A. japonicœ, quae differt spiculis laxifloris articulis undatis ab

exteriore parte visibilibus, glumis glabris v. sub lente scabro-hirtulis nec

puberulis.

-\- 191. A. (Sect. Thamnocalamus) Matsumurae Hack. n. sp. E rhi-

zomate longe lateque repente assurgunt culmi teretes, profunde striati,

farcti, crc. 8 mm. crassi, virides, inferne simplices et squamati (squamis

glaberrimis fuscescenti-coloratis maculosis) superne ramosi, ramis tenui-

bus teretibus glaberrimis, ramulos semiverticillatos brèves nunc folii-

feros nunc florifères nunc mixtos procreantibus. Folia in quovis ramulo

6-8, superne dense aggregata, inferiora ssepius laminis jam orbata.

Yaginse arctae, glabrse v. superne ad os ciliolatae et fimbriis longiusculis

mox deciduis barbatse. Ligula et interna et externa brevissima. glabra.

Laminae lineari-lanceolatse , basi cuneato-attenualae, subsessiles, acutis-



(3S) E. HACKEL. GR.ESER JAPANS. 717

simse, firmle, siibtus glaucescentes, glabrse, lœves, margine scabrae, nervis

vis prominenlibus subtiis transverse venulosis, cire. 10 cm. Ig., 10-1 i2 mm.lt.

Ramuli floriferi nunc in ramis propriis aphyllis, ad ramulorum originem

braclea spathifurmi ce. 3 cm. longa instructis nunc in ramis folialis

semiverticilliali, in ramis aphyllis brevissimi, l-2spiculali, in ramis foliatis

longiuseuli (ad 10 cm.), 4-5 spiculali. spieula singula semper bractea brevi

{[o cm. Ig.j. fulta. Spicuke 7-9 floraî cire. 3 cm. Ig., anguste lineares,

laxiflorae, livide violascentes. glabrae, rhachilla extrinsecus visibilis,

glaberrima. Glumîe steriles fertilibus Vs-subduplo breviores, lanceolatse,

acut». 3-0 nerves; fertiles late lanceolalaî. acuminalae, 7-9 nerves; palea

bicarinala, Slamina 3; lodicuhe 3, ovatae.

Coll. Matsumura : in prov. Suruga. Floret Aprili. Nomen vern. : Kan-

chiku. A reliqiiis sjteeiebus sectionis Thamnocalami valde diversa. Nam
spathre in A. spathijlora Trin. spieulas superanl, in A. Matsumura? iis

3-4 plo breviores sunt. A. Falconeri Munro paniculas magnas ramis longis

habet. A. Mntmniurie ramiilos fioriferos brevissimos.

-f- 192. A. vaginata Hack. (Sect. Thamnocalamus). Culmus glaber-

rimus, ramosiis. ramis l'asciciilalis nunc foliiferis nunc floriferis. Yagiiiaî

glabrae, ore obtu.so (imbriis paucis raox deciduis. Ligula brevissima, liiin-

cala. Laminiê basi in peliolum brevissimum attenualœ, lineares v. sub-

laneeolalo-lineares. acuminatii'. 8-18 cm. Ig., 0-8-l'5 cm. lt., rigid;e, con-

colores. pra.'ter margines serrulalo-scabros glaberrimae, nervo medio

siiblus proniiinilo. reüfjuis parum prominenlibus, venulis Iransversis

creberrimis conjunelis. Inllorescentia peculiaris : rami floriferi terminan-

tur foliis Ü-3 evolulis (12-18 cm. Ig.), sub quibus ex axillis vaginarum

lamina brevissima v. minuta munitarum oriuntur ramuli brevissimi 2-3-

.spiculali. quorum spieula; laterales ilerum vagina aphylla v. microphylla

fiilciiiiitiir. qua; vagina- 2-3 cm. longa' suhspatliifdrmes pcdieollos s]iieii-

larum superanl. Spieula; linoari-lanceolala; (5-7 flores cire. 3 cm. longa; a

l.'ilere vahb; coiufirossa' snbdciisilldra' flloribus sese ad uiediinii iisipio

legenlibusj, rhachilla; intcrnodiis clavalis dense piibeseentibus. (ihniia'

steriles .suba;quales vicinos fertiles ad '/» v. V» "sque legenles, laiicco-

lalaî, acuUiî I""* îi-nervis, Il 9-nervis. (îlinna' fertiles late lanceolata-. acuta'

V. subulato-acuniinala', glabra-, 9-nerves. Palea gluma '/» brevior. hidcn-

luln, carinis riliaUi, plurinervis. Lodieula- obtusa», glabra;. Slamina ){,

aiiUieris longis,

(^oll. .MalMiMiura : in monte Makonc. prov. Saganii.

PropU;r rainulos floriffros s[)ii-iila.s(pi(' l.ilcralcs vagina .sp.iijiiroiiin tiillis

ad sect. Thainnocalanuni perlinel, S(m1 nnlli linjus sectionis spociei adlnic

iicu,. HKHii. >ioi»ft., oclobrn 1899. 49
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notse affmis est, sed propius accedil ad .4. macrospermam Michx. boreali-

aniericanam, spicularum structura simillimam sed inflorescentia valde

diversam.

193. Phyllostachys bambusoides Sieb, et Zucc. in Abb. Ac,

Müncb. III. 745 t. 5. Ph. megastachya Sleud. Syn. I. 339. Coli. Matsum. :

in prov. Yamashiro 1. Makino.

194. Ph. Kumasaça Munro in Transact. Linn. Soc. XXVI. 39.

Bambusa Kumasaça Zoll, in Miqu. Fl. Ind. Bat. III. 419. Coli, Matsum. :

Tokyo, spécimen florens, sed flores haud bene evoluti. Ramuli floriferi

brevissimi, cum spiculis 3-5 cm. longi, ad ramorum nodos semiverticillati,

paucispiculati, spiculis dense fasciculatis, folio unico pro specie terminali

terminati (rêvera supra folium adesl spicula abortiva ad squamulas 2 mi-

nutas redacta). Folium vagina fere omnino caret. Lamina in petiolum fere

1 cm. longum sensim contracta. Reliqua ut in Munroi descriptione.

-j- 195. Ph. Fauriei Hack. n. sp. Culmus (cujus pars superior fiori-

ferus tantum adesl) angulatus, glaberrimus, ramosissimus, ramis omnibus

floriferis repetite ramulosis, ramulis Ultimi gradus in fasciculis densis

aggregatis. Qui ramuli, circ. 4 cm. longi, spiciformes, squamis 2-4 brevi-

bus aphyllis ovalibus coriaceis fulciuntur, bracteasque 4-5 spathiformes

1-5-2 cm. longa s lanceolatas saepe lamina minuta terminatas gignunt,

quarum 2-3 inferiores spiculam in axilla fovent (spicula ima ssepe abo-

riente), superiores 2 vero spiculam terminalem fulcrant ejusqu« glumarum

vice funguntur. Folia in paucis ramulis floriferis adsunl (ramos steriles

non vidi), 2-3 in apice singuli ramuli, vaginis arctis, glabris, ligula bre-

vissima, lamina oblonge -lanceola ta in petiolum brevissimum sensim

constricta, ad 8 cm. longa 1'5 cm. lata, glaberrima (margine vix scabe-

rula) subtus tenuiter nervosa, nervis nervulis transversis creberrimis sed

tenuissimis inconspicue tesselata. Spiculae 3 florae, flore terminali ssepius

tabescente, elliptico-lanceolatse, 1"5 cm. longse, lividse, glumis floriferis

paleaque dense hirsutis, rbachillae internodiis brevibus, glabris. Glumee

steriles in spiculis lateralibus 2, lanceolatœ, acuminatae, fiorentibus +
breviores, 5-7 nerves, dorso parce pubescentes, in spicula terminali nulla3

earumque loco adsunt bractese spathiformes (vide supra). Glumse fertiles

lanceolatae, sensim acutatse, 12-15 mm. longée, tenuissime 7-9 nerves.

Palea gluma conspicue brevior, bicarinata, acute bifida. Lodiculse 3, pu-

berulse. Stam. 3. Ovarium stipitatum, conicum, stylo 1 elongato, stigma-

tibus 3 laxe pilosulis.

Coli. Faurie : Tsu, 19. Jun. 1898 (nr. 1586*).

Species peculiaris. Suppeditat culmi pars superior 1*3 m. altus ex om-
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uibus nodis raniosissimus, paniculaoi spuriani myriantham foliis sparsim

inlerjectis munitam efformans. Folia in ramulis terniinales, ut in specie

prctcedente. a qua inflorescentia maxima. ramis floriferis longis, spiculis

hirsutis etc. longe recedit \

190. [Ph. nigra Munro in Transact. Linn. Soc. XXVI. 38. Bambusa

puberula Miqu. Prol. 173].

-j- 197. Bambusa kurilensis Hack. Arundinaria kurilensis Rupr.

Bull. Ac. Pelersb. YIIl. lil. Panicula ad racemum simplicem v. basi ra-

mulum bispiculalum gignentem redacta. spicula in ramulo laterali sub-

sessili. Spicuke ovalo-lanceolatce, ad 7 flores, 2*3 cm. longae. floribus dense

inibricatis. articulis rhachillee vix V* glumaî floriferae tequanlibus; gluma

florifera cire. 11 mm. longa, V* v. plus glumae superpositae tegens, saepe

cinerascens.

Coll. Faurie : 267 et 3418 bautes montagnes d'Otaru; 2797 sommet du

Sennintoge, 3419 plateau d'Asariyama près d'Otaru 1500-2000 m.; 9702

Rebunsbiri commune ainsi qu'à Toya et à Riishiri; 10961 Shiretoko, bord

des neiges sur les montagnes, couvert de neige pendant 9 mois de l'année;

131U1 Hakodale. — Coll. Malsum. : Muroran in ins. Yezo leg. Miyabe;

prov. llida.

198. B. senanensis Franch. et Saval. Enum. pi. Jap. II. 182 et 606.

Aruiidiiiaria liurilensis •(. painciUaln Schmidt in Meni. Ac. St. Pelersb.

.ser. 7. l. Xll. ii. 2. p. 202 (1869j, anne etiam var. ß. Ä/;tcM/osa Schmidt

loco citalo'/ Panicula major, 8-20 cm. longa, plus minus composita, ramis

palulis, raraulosis, 3-6 spiculatis, spiculis laleralibus ramulorum longius-

cuie pedunculatis. Spicuke lineari-oblongae v. lineares, 7-flores 4 cm.

longîe.laxinoriu, articulis fere 7» glumarum fertilium tequantibus, glumee

floriferui vix V» siiperpositarum togenles, 8-9 mm. longic. siepe purpuras-

cenles. OjII. Faurie : S6. 13.3 Aomori. ()8S .Munihetsu. 2794 Nanihu. 2796

Akila. 342») Mi.ini. 3.S38 Kukiiy.iiii.i. 7<s()S Tsuruga. 577* iliro.saki. —

' Wiilirfn'i îles Dnifkcs (lif"*('r Arhfil sali ich das im .Iiiiii orscliionoiK^ lien

von Hookfr's Icorifs plantaruin , in wclchcin Tal). 2(ll'i^ ciiio new .Art vmi

l'hylloHlarhys, Ph. Hettonis .Milfonl, riaili in KM^rlaml l%ultivi(^rl<Mi Kxcnipl.inMi

ali|;(;l)iliiKl un<l l^'Hcliriflx-n wird, dit- ans Japan slaïunion sull. Die Ahliildnii;'

Z'îij^l iiUtHsi: Aolinlii'liki-il nul d<T hier iMiscIiricIicnrn l'Ii. Fauriei, und auch die

H»^M.:lin'il»nng liissl licn-n M-hr nain* Vcrwainllschaft erkennen; dennoch slinnnen

<li*' Anj^alM'ii (JIkt den liand der Hläller, besonders aber (liier die (ibinia> slcriles

(deren nur fin««, der vorlifTKehenden braclea meist gleicli){eslallele an}.'e(,'elieri

wird), riirlil r«clil mit iinwri'r Art (Ibereiri, so dass ich lel/.l(>re vurderhand

ri'M;li aU satwMmïv.n bolrachte.
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Coli, Matsum. : in montibus Nikko; mons Shinanesan prov. Shimotsuke;

m. Hakusan, prov. Kaga. Adest etiam spécimen (sine loci indications)

macerrimum, 20 cm. altum, staminibus lantum 3 in flore.

Yar. albo-marginata Faurie MS. Foliorum margo vitta albida v.

lutescenle lata v. latissima pulchre insignitus. Coli. Faurie : 1095 Shibo-

saki.

-}-499. B. borealis Hack. n. sp. Suffruticosa? culmus circ. 5 mm.
diametro, fasciculatim ramosus, ramis aut foliiferis aut floriferis, bis

vaginis subaphyllis indutis. Yaginee glaberrimae. Ligula obsoleta. Laminse

e basi rotundata brevissime petiolata lanceolato-lineares, sensim tenuiter

acuminatae, 10-12 cm. longée, r2-2 cm. latse, subtus nervis primariis

tenuibus utrinque circ. 6, nervulisque tesselato-reliculatis, margine

spinuloso-ciliatse, ciliis serius deciduis. Paniculse ramos culmi terminantes,

brèves (3-5 cm. lg.), ovales, laxee, ramis brevibus patentissimis v. demum
reflexis ilexuosis ut rhacbis dense cinereo-pubescentibus, 1-2-spiculatis.

Spiculae 3-5-flor8e ad 15 mm. longae, oblonges, subfuscse, floribus imbri-

catis rhachillam obtegentibus, rhachillge internodiis tenuibus, minute

puberulis, glumae floriferae V^ aequantibus. Glumae omnes in V2 superiore

V. saltem infra apicem ciliolatse. ceterum glabrae, puncliculato-scaberulee :

steriles insequales, I™^ 2-3 mm. lg., ovalis obtusa sub-3-nervis, 11^» obo-

vata, acutiuscula, 7-nervis, floriferse late ovalœ, brevissime acuminalse,

7 mm. lg., 9-nerves, nervis tenuissimis extus non prominulis, anastomo-

santibus; palea glumam aequans, oblonga, obtusa, carinis valde elevatis

ciliolata. Lodiculse ovatse, acutae, parce ciliolatae. Stam. 6.

Coli. Faurie : 10899 Akkeshi (Yezo) in silvis; 576* montagnes d'Oni-

kobe. — Coli. Matsum. : in Kurilarum insula Riruran lg. Miyabe.

Afflnis B. Kurilensi Hack., quse differt foliis multo majoribus (imprimis

latioribus) breviter acuminatis, ligula longiuscule exserta, spiculis multo

majoribus pallidis, gluma I™^ minuta, glumis fertilibus subulato-acumi-

natis basi et versus margines dense pubescentibus.

200. [B. nana Roxb. Hort. Beng. 25. B. floribiinda Zoll, et Mor. in

Steud. Syn. I, 330; B. glaucescens Sieb, et B. cœsia Sieb.; B. aurea Sieb.

in Miqu. Prol. 173 ex Franch. et Savat. Enum. II, 606].

201. [B. Fortunei Yan Houtte, Fl. d. Serres XY, t. 1535; B. varie-

gâta Sieb. ap. Miqu. Prol. 173. Folia tantum nota, itaque quoad genus

incerta].

202. [B. pygmea Miqu. Prol. 174. Folia tantum nota!].

203. [B. Ghino Franch. et Sav. Enum. II, 607. Folia tantum nota.

An spontanea ?].



(39) E. HACKEL. GR.ESER JAPANS. 721

Obs. Adsunt in collectione Malsumurse etiam specimina sterilia aliarum

specieriim Bambusearum, qucC ad species notas referre non possum,'

neque vero tanquam species novas describere volo, quia de genere

eorum incertus sum.

Graniiiia in insiilis Liu-Kiu a cl. Tashiro lecta (ex collect. Matsiimurae).

I, Pollinia quadrinervis Hack, in DC. Monogr. Phanerog. VI,

lo8. Sine loci specialis collectorisque indicatione.

iL. Apluda mutica L. Spec. ed. 1. 82. Okinawa.

3. Andropogon aciculatus Retz. Obs. Y, 22. Haneji.

4. A. contortus L. Spec. ed. 1. 1045. Shimajiri.

5. Paspalum distichum L. Amœn. ac. Y, 391. Okinawa.

<>. P. scrobiculatum L. xAlant. I. 29. Okinawa.

7. Isachne Myosotis Nées in Hook. Kew Gard. mise. II, 98 var.

nudiglumis Hack. nov. var. difîert a typo glumis glabris nee hispi-

diiiis. In monte Vonahadake.

8. Panicum violascens Kunth. Rev. Gram. 1, 33. Okinawa.

9. P. patens L. Spec. ed. 1, 58. P. radicans Retz. Sine loc. spec.

Kl. Oplismenus compositus Beauv. Agrost. 54. Ins. Yaeyama,

II. O. loliaceus Bo.iiiv. I. c. Okinawa.

I-'. Agrostis perennans Tuck. in Sillini. Jonrn. ser. 2. t. (5. 231.

Sine loc. .spec

13. Sporobolus virginicus Kiinlli Uevis. Gram. I, 07. Oki-

nawa.

l't. Arundinaria linearis ll.nk. n. s\\. Rami lasciculati, steriles

et fertilt;s mi\li. slciiifs jiolypliylli, infra folia sqiiamis 1-2 minute

folialis instriicti. Yagin:i; l(!reles, ore am-iculalo long«; limbriatii', limbriis

(leiniim decidui.s, cclenini glaherrimy;. IJgula brevissima, truncata.

L'imiti;n lineares, in [icdicelliim brevissinnim conlractip, longe et tenniler

aciiiiniial;!'. ad 23 i.in. longa;. 1 cm. lal.i'. supra viridcs d scabcriil;!!,

siihlns pallidiores, den.se reliciilalim v(!nnl().s;n. marginc siMiiiialo scaber-

rimœ, glabnif. Rami fertiles 2-3-folialJ. foliis brevioribiis vol brevis.simis,

paninila (laiiriflorn *»-(» cm. b)n^M Icrminali. I'anicnia in specim. meis

racMuiformis. ramo imo bispiculatu. fclKpiis f3-'i ) unispicnlalis, rbaclii

approssis, rhaclii ramisque glaberrimis. bis circ. 'i-K min. lungi.s. (Inflo-
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rescentia parum evolula videtur). Spiculae lineari-oblongse, S-florae circ.

3 cm. longse, floribus laxiuscule imbricatis. rhachillae internodiis dimidiam

glumam florentem fequantibus, crassis, subclavatis, dense appresseque

sericeo-pubescentibus. Glumee steriles superne ciliolatse, inaequales :

I^na basi late lanceolata, mox subulato-acuminala, 3-nervis, circ. K mm.
longa; Il^a late ovata, breviter acuminata, 9-nervis, 9 mm. longa. Glumse

floriferse ovato-lanceolatae, acutse, 10 mm. longse, callo basali dense bre-

viterque sericeo-barbata , ceterum superne ciliolala, 9-11-nervis. Palea

oblonga (8 mm. lg.) bidentata, carinis longiuscule ciliata plurinervis.

Slam. 3.

Jn ins. Liukiu, mense Maio florens. Sine loci specialis collectorisque

indicatione.

Affinis A. racemosae Munro, quae differt foliis 5-10 cm. longis

8-12 mm. latis lineari-lanceolatis, junioribus subtus longe hirsutis, spi-

cularum pedicellis 2-3 cm. longis, rhachillae internodiis glumas florentes

subaequantibus, glumis sterilibus brevissimis, inferiore subobsoleta.

A. elegans S. Kurz differt praecipue spiculis pedicello gracili ad 2,5 cm.

longo fultis et glumis fertilibus cuspidato-acuminatis.

Gramina in insula Bonin lecta, quae in collect. Matsumurae exstant.

1. Thuarea sarmentosa Pers. Syn. I, HO.

2. Dactyloctenium aegyptiacum W. Enum. hört. ser. 1029.

3. Chloris radiata Sw. Fl. Ind. occ. I, 201.

Coluntur : Andropogon Sorghum var. obovatus Hack, in DG. Mon. Phan.

YI 514 cum subvar. niger (A. niger Kunth.).
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Graniina in insiila Formosa a cil. Makino et Tashiro lecta, qua? in col-

lect. Matsimuira? exstant. — De graminibiis ex insiila Formosa adhuc

nolis confer : Henry, a list of plants from Formosa in Transact. Asiat,

Soc. of Japan XXIY. Supplem. (1896). Species qua? in hac enumeratione

desunt. -|- insignita' sunt.

-|- 1. Saccharum spontaneum L. Mant. II. 183, Hikaku

(lUakino).

-|- 2. PoUinia ciliata Trin. var. "Wallichiana Hack, in DC.

Monogr. Plian. YI. 177. Kelung (xMakino).

-|- 3. Ischaemuin rugosum Salisb. ß. segetum Hack. 1. c.

208. Daihoku (Makino).

+ 4. I. ciliare Retz. Obs. 6. 36. Tanisui (Makino).

o. I. angustifolium Hack. 1. c. 241 Hoosan (Tashiro).

-f- 6. Apluda mutica L. Spec. éd. 1, 82. Pikoo (Makino).

7. Rottbœllia compressa L. fil. Supplem. 114. Daichu (Tashiro).

8. Andropogon aciculatus Retz. Obs. o, 22. Kelung (Makino).

9. A. contortus L. Spec. éd. 1. 1045. Daitoo (Tashiro).

-\- 10. Paspalum scrobiculatum L. Mant. 1, 29. Kelung

(Makino).

-j- 11- Panicum sanguinale L. Spec. éd. 1, 57. Kelung (Mak.);

var. ciliare (Retz) Daihoku (Mak.).

-f 1-. P. heteranthum Nées et Mey. in Nov. Act. Nat. eur. XIX.

Suppl. 1. 174. Sliiiisiiiixu (Makino).

-f- 13. P. violascens Kunth. Rev. Gram. 1, 33. Daihoku (Makino).

4 l'i- P. distachyum L. Mant. 1. 138. Kelung (Makino).

-f
l">. P. paludosum Ho\b. FI. Ind. 1. 307. Kilai (Tashiro).

-I K;. P. Myurus 11. H. et K. Nov. (Jen. I. 98. Daihoku (Makino).

-j- 17. P. patens 1,. Spoc. éd. 1. Tis { l>. rtidic(ui.<> Retz). Kehing

r.Makinoj.

-|- 18. Ichnanthus pallens .Muiiro in Rriilli. FI. llongk. 414.

Sine loco sjieciali.

19. Oplismenus compositus Rcauv. Agrosl. f)4. Pikoo (Makino).

I
20. Thysanolaena acarifera .Arn. et N(>es in Nov. .Act. iial.

eiir. XIX. Supii; I. ISI. Polisha (Tashiro).

-( 21, Arundinella setosa Trin. Diss. II, (i:!. Sinr loco spc-

riali.

22. Lecrsia hexandra S\\. l'iddr. 21. D.nhfiku (.Makino).

23. Phragmites Karka Tnn. m Sicud. Nomencl. cd. II. :!24

(l'fi. Ito.rhiirt/lm Sli-udi li'(.'. M.ikino.
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-j- 24. Arundo Donax L. Spec. ed. I, 81 var. (nova) coleo-

tricha Hack, differt a typo foliorum vaginis. saltem in ramis foliiferis,

densiuscule villosis. Panicula ampla, ad 60 cm. longa. Tamsui (Makino).

-j- 2ö. A. formosana Hack. n. sp. Ciilmus arundinaceus, teres,

glaber, superne ex omnibus nodis ramum floriferum alque dense folia-

tum procreans. Folia glabra. Yaginse teretes, internodia (saltem ramorum)

superantes. Ligula brevissima, truncata, pilis brevibus stipata. Laminse

e basi subcontracta ianceolato-lineares, longissime acuminatse, raargine

scaberulae ceterum leeves. sublus glaucescentes, ramorum ad 20 cm. lg.,

1 cm. lt. (culmea in specimine viso incompleta, certe longiores latiores-

que) nervis vix prominulis percursae, quorum medianus lateralibus paullo

crassior est. Panicula ad 35 cm. lg., lineari-oblonga, densiuscula v. laxius-

cula, rhachi glaberrima, ramis S-S^is erectis v. erecto-patulis tenui-filifor-

mibus Isevibus in axilla glabris, a 74 inferiore ramulosis, ramulis multi-

spiculatis. Spicuke (siibterminales ramulorum subsessiles) biflorse, 5 mm.
lg., paliide brunnescentes; glumae steriles spiculam sequantes, parum

inœquales, subulato-lanceolalae, 1-nerves, 11'^^ circ. 5 mm. longa, acumine

subulato. Rhachillae internodia brevissima, glabra. Glumae floriferae 4 mm.
lg., lanceolatse, breviter bidentatae, inter dentés v. paullo inferius aristam

subuliformem ssepius extus curvatam circ. 2,5 mm. longam exserentes,

in y3 inferiore pilis mollibus haud ita copiosis gluma V^ brevioribus ves-

tilae, 5-nerves. Palea ghima V^ brevior, lineari-oblonga, 2-nervis, glabra.

Prope Shinchiku leg. Makino.

Yar, gracilis. Culmus superne valde ramosus. gracilis, folia ramorum

10 cm. lg. 0,5 cm. lt., panicula 10 cm. lg., spiculaî 4 mm. lg., arista ex

apice integro 1.5 mm. lg., recta, pili glumam florentem subsequantes.

Prope Kelung leg. Makino.

Species distincta, jam habitu graciliore, foliis angustioribus et panicula

haud sericea ab A. Donace facile distinguenda. A. Donax ceterum habet

folia basi amplexicaulia, paniculam densiorem, spiculas 10 mm. longas,

B-fioras, glumas steriles 3-nerves, fertiles breviter aristulatas, pilos

glumam subaequantes, copiosas. A. Pliniana Turr. iisdem notis differt;

A. Henslowiana W. Hook, et Arn. (chinensis) differt spiculis 5-fIons,

glumis sterilibus spicula duplo brevioribus.

+ 26. Eragrostis minor Host. Gram, austr. 4, 15. Pinan (Tashiro).

-|- 27. E. plumosa Link Enum. hört, berol. 1, 192. Tamsui (Ma-

kino).

+ 28. E. unioloides Nees in Steud. Syn. I, 264. Daihoku (Ma-

kino).
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-|- ^9. E. atrovirens Triii. in Sleud. Xomencl. 562 (1840), Poa

atrovireus Desf, FI. atl. 1, 73; Poa Broivnii KuiUh, Revis. Gram. 1, 112;

Eragrostis Broicnii Xees in Steud. Syn. 1. 279. — Shinchiivu (Makino).

-}-30. E. Makinoi Hack. n. sp. Annua? Ciilmi erecti. lo-20 cm.

alli, graciles, glaberrimi. simplices. Folia + hirsuta, pilis demum saepe

decidiiis. Vagina? internodia siiperanles. Ligula brevissima. ciliaris.

Laminte lineares, leniiissinie acuminativ. juniores convolutct, hirsiitiores,

adulla3 pJanie, flaccid«. glabrescentes, ad 10 cm. Ig. 2.5 mm. 11. Panicula

ovala. cire. cm. Ig.. lucida. païens, rliachi ramisque giabra. ramis solila-

riis scaberiilis subcapiilaribus mox supra basin divisis, ramulis 1-2-spicu-

lalis, spicularum pedicelli inferiores spiculam subaequanles, sublermi-

nales ea duplo breviores. Spiculœ oblongse, 7-9-flores, 5 mm. longa?,

compressai, brunnescentes et subviolaceo-variegatœ. glabrse, floribus

dense imbricatis. sese ad -/s usque legenlibus. Glunue sleriies ferlilibus

subduplo breviores, ovales, oblusissimœ. I"'*^ enervis, H'i^ 1-nervis, paullo

longior. Glumie ferliles laie ovales, oblusissimœ, 1,5 mm. Ig., 3-nerves,

nervis extus haud prominulis, brunnescentes, basi macula nigro-violas-

cente nolatœ. Palea obovata, glumam aequans, emarginata, carinis cilio-

lala. persistens.

Sliincbiku. leg. Makino.

.AITmis E. Millettii llook. el Arn. qucB (ex descr.) ditTert floribus laxe

iiiii.ricatis, gliniiis Icililibiis ovatis acutiusculis, nervis laleralibus sub-

[irominulis. foliis convolulo-subulalis. E. bulbillifera Sleud. dilTerl glumis

ferlilibus aculis pi'omiiienler iiervosis.

:il. Bambusa Oldhami .Miiiiro in Transacl. Linn. Soc, 20. 101).

Tanisui (.M;ikinoj. lue. classiez.

-|- 32. B. stenostachya Hack. nov. spec. CiUlmusgracilis ad nodos

8pino.sus, glaberrimiis. Haiiii foliiferi fasciculati, polypliilli, primarii ad

nodiilos .spinulo.si, iiircrnc ioii^rinsciilc iiudi. Vaginaî lereles, giabra;, ore

Dlrinque aurii-iilo obluso limbiialo (limhriis iiiox decidiiis) muniUe. Ligula

bre\issima. Irniicala. ciliol.ila. Lamina; <; basi roluiidala in pcliolum bi'(;-

vissiinuni subilo •onlr.ni,-! I.micdl.iio-lincares, setaceo-.icuniinala'. 12-

l'î cm. Ig. 2 cm. II. exccplo mar^int; scrriilalo-scabi-o glabcriima'. siiblus

glaucescenUîS, lu-rvis vi\ prominulis sine ncrvulis liaiisNcisis. inlldies-

ccnlia, iil vJd<;lMr. m i iilmn ilislimlo. aph^llo. L.inicul.i m.ixim.i (ipia' sup-

pr>dil<il 1 m. longa incoinplcl.i \i<lcluri. laxa, ramis rannilis(pi(; gracilibiis

glaborrirni.s. si)jcnlarum fascuidus (lislanl«'S fercnlibus. Spiciila' 2-S""'

.m-ssiJRH. basi sa*[i(' . gciiirniparu! * i. c. sfiicnlis parvis impcrlcclis auctir,

lineares, laxe H-!2-ll(ira\ 2,5-3,.*» rm. Innf-'a-. 'i mm. lala«. compiTssa'.,
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flavo-viridulas, rhachilla inter flores visibilis, inlernodiis tenuibus tenuis-

sime pubescentibus 7» glumae florentis sequantibus. Gluftise steriles quoad

numerum inconstantes videntur, 1-3, infimse parvulse, summa florentibus

circ. 2-plo brevior, ovata, mucroniilata, 9-nervis. Glumss florentes (fertiles)

lanceolatse, acutee, saepe mucronulatae, glabrse (etiam callo), 9-nerves,

circ. 7 mm. lg. Palea glumam conspicue superans, lanceolata, acuta. Lodi-

culse longe flmbriatee. Slamina 6. Ovarium lineari-oblongum; styli brèves;

Stigmata elongata, plumosa.

Shinchiku, leg. Makino.

Arcle affinis B. flextiosœ Munro (chinensi) quse prsecipue differt foliis

parvis (ad summum 5 cm. longis 1 cm. latis) lanceolatis, ciliatis, ligula

subelongata longe ciliata, spiculse rhachilla valde flexuosa hirsuta, glumis

sterilibus linearibus. palea quam gluma fertilis brevior, carinis ciliata.
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SPECIES HEPATICARUM

Franz STKPHAIVl

(Suite.)

o9. Aneura pallida Spriice. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 547.

Dioica. elala. pallide rufescens vel pallide-virens, gracilis, Ccespilans.

Frons ad 6 cm. longa, erecta vel pendula, in planum bipinnata. Trnncus

plano-biconvexus, medio 12 cellulas crassus, usque ad basin auguste

internipteqite alatus. Pinnx renioUe. oppositie. ad 4 mm. longse, oblique

paluke. Irunco mullolies angustiores, ambilu laie trianguläres. Piiinulœ

anguste lineares, costa angusta percursse, alis 4 cellulas lalis pellucidis

unistralis snbinlegerrimis: celluke alarum 27X40 jj.. ad costam parum

majores. Ranii foninei ad basin pinnarum laterales, brèves, alis angustis

in lacinias subulalas vel subfiliformes fissis, hamatim connivenlibus.

Calyptra pyriformis. clavala. tuberculis vel papillis perraris conspersa,

apice angusliuscule maniillala (ipse liaud vidi). Hami masculi ad basin

pinnarum opposili, pellucide alati, cellulis irregularitor prominulis sub-

dentâti. Antheridia lOJuga.

Mab. Andrs (iiiilt'iisrs. in moiilf; (^liiiiiboivi/.o cl .\ltilagiia fS|ti'U('e).

')(). Aneura multifida (I..) Dum. (Ifiniuicul. ji. II.').

Syn. : Juuijennaunia multifidd K. Sji. pi., p. 1()()2).

Dioica, major, gracilis, oliNacoa, depresso-ca'spilans. Frons ad il cm.

longa, oplime regularilor bi-vol tripinnaUi, alala. Trnncus supc^rne repe-

lito-fiircaUis. furca; anguste lineares ubiquo a-rjuilalic plano-biconvexae

mndio (»cellulas crassa'.anyiislc alala-. cellnla' iiilcrna' Cdrlicalibus multo

majores o()lime perliKcnlfs. IHim.r ad (1 nini. loima-. Irunco nnilli) an-

gustiores laie alaUr, subopfiosita-. appro\iiii;il;i'. Ii.iikI l.'iiiicn iiiihric.il;)-.
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ambitu oblongse, pinnulis subopposilis, 4 jugis, angusle linearibus, inter-

dum lanceolatis, basalibus saepe furcatis, late alatis; cellulse alarum

triserialse, ad costam 76 {x, versus marginem minores, ipso margine

papulosae. Rami feminei in trunco oppositi, brèves, crassi, margine breviler

laciniilati. Calyptra ad 5 mm. longa, squamosa, mamilla parva papulosa.

Rami masculi in trunco pinnisque oppositi, brèves, alali, alis crenulatis.

Antheridia ad 6 juga.

Hab. Europa, Asia, America sept., Japonia (Faurie).

61. Aneura tjibodensis (Schffn.).

Syn. : Riccardia tjibodensis Schîïn. Kais. Ak. Wien. LYIl, p. 165.

Slerilis, major, gracilis, inter muscos erecta vel laxe csespitosa, Isete

viridis, inferne brunnescens. Frons ad 5 cm. longa, ubique anguste alata.

Truncus basi tenuis, superne dilatatus, repelito furcatus, furcis acute

biconvexis, medio 5 cellulas crassis, ob pinnarum alas decurrentes inter-

rupte alatis. Pinnae remotiusculse, pro planta brevissimse, alternantes,

patulse, rigidae, lineares, alis 3 cellulas latis. Pinmilœ pinnis simillimse,

angustiores tamen; cellulae alarum ad costam 22X^6 {i, marginales

multo minores valdeque irreguläres, papulosae. Nusquam invenire potui

alam undulatam (in plantis bene emollitis et acido lactico tractatis).

Hab. Java, Tjibodas, 2140 m. (Schiffner).

62. Aneura tahitensis St. n. sp.

Dioica, major, flavo-viridis, dense stralificata. Frons ad 6 cm. longa,

simpliciter pinnata. Truncus simplex, superne interdum furcatus, ex

angusla basi ad 1 mm. latus, plano-biconvexus, angusle alalus, medio

8 cellulas crassus, cellulis internis quam corticales multo majoribus;

pinnœ in planta bene evoluta valde regulariter dispositae, brèves, diamelro

trunci duplo longiores, duploque angustiores, lineares, rarissime pinnula

solitaria auctae, 4 cellulas crassae, cellulis internis perlucentibus optime

grosseque reticulatse, limbo unistrato 2 cellulas lato. Rami cT in pinnis

laterales, solitarii, brèves strictique, margine vix alati, papulosi, anthe-

ridiis ad 6 jugis; cetera ignota.

Hab. Tahiti (Nadeaud).

63. Aneura tenuis St. Hedwigia 1893, p. 28.

Dioica, gracillima, dilute olivacea, profunde caespitosa. Frons ad 5 cm.

longa, regulariter bipinnata. Truncus tenuis, basi subteres, superne ellip-

ticus, medio 8 cellulas crassus, 12 cellulas latus, cellulae internae corti-
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calibus parum majores, ceterum basi haud alalus, superne ramorum alis de-

currentibus inteirupte alatus. Pinuce pinnidœqne brèves, subremolse, oppo-

sitcC. lanceolata_\ trunco parum angiistiores, alis ad 3 cellulas latis. versus

apicem ramorum magis magisque reductis, ipso apice evanidis; cellulae

alarum 19 ^, ubique œquales et parum incrassataî. Rami feminei in

trunco opposili. brèves, ala^ lalissima? usque ad costam regulariter laci-

niatcP. laciniis lanceolatis hamatim incurvis. Reliqua desunt.

Hab. Jara (Solms) in cacumine montis Gedeh (Stahl), in monte Pan-

gerango 2780 m. (SchifTner).

Die mit einem häutigen Flügel versehenen Arten der Gattung Aneura

zeigen denselben an der Spitze meist stark entwickelt; er bildet hier

über dem im Grunde eines tiefen Einschnittes befindlichen Yegetations-

punkte zusammenneigend einen wirksamen Schutz; unsere Pflanze da-

gegen entwickelt im Gegenteil den Flügel erst später, er fehlt der

wachsenden Spitze ganz und ist auch an älteren Fiedern daselbst wenig

entwickelt.

O'k Aneura ciliolata Spriice. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 547.

Dioica, elata. fulva vel badia. laxe cœspilosa. Frons erecta (inter miiscos)

ad 12 cm. longa, alala, repetilo fiircata, ramis fastigiatis bipinnatis.

Tnincus inferne exalalus, superne alatus, alis interniptis quasi in foliota

ciliala dissolutis, postice planus, antice leniter convexus, medio 8 cellulas

crassus. Piunœ dissita*. oppositie vel subalternae, 4 mm. long», ambilu

delloideie, it-quimagme. Pinnnix brèves, suhtrijugif, infinuc iterum

divisa.', lineares, medio cellulas crassee, pinnuia' pinmeque omnes laie

alaUö, alis ad o cellulas latis, pellucidis ciliolalis, ciliie 1-3 celliil.is longae,

plus niirius recte j)atula'; rellula' alaruui magna' 7(5X38 [j, ad coslam

majores, margine diiplo minores. Haiiii nuisciili ad basin pinn.inim

oppo.sili, lale alali, alis .sotosis vel ciliitj.iijs iiiciii-\is. Anllicridia .ui 'i jii.n.i.

Hab. Anicrini trop., in monte Miilmiil (Spniccl. P.iraiiKi de Sduson

Goliimhia-, lO.OUU' {(',. Wallis).

Vil'i. Aneura heteroclada fSchfTn.).

S}n. : HircurÜKi lirlnorliidu Sililln. Kais. Ak. \\ m ii. IA\II. ji. 17;').

Kirrardia snixlnla ScIilVn.. ibid., p. 17'i.

Dioica, major. ro|jusl;i. dilule (ilivacca. .irrte rcpcns. Fiaiis .ul ."1 cm.

lont'a, cras.sa, rigida. .siipcrm' bi[)iniial;i, interne qii;i(lri|)innal;i. Tritunis

olivaceu.s, ad 2 iiini. lalu.s, acute bironvexus, medio ad l'i cellulas ci.is.sii.s;

cellulif! inlcrna; corlicalibus nmlto majores, iequimagme, nu.s(|uani incras-
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sal3e,lruncusceterum angustissime alatus, superne interdum repetito furca-

lus, alis papulosis vel regulariler denLiculatis. Pinnae approximatae, alternse,

trunco similes, duplo tarnen angustiores et latius alatse. Pinnulœ primariae

lineares, ad 3 in utroque la lere pinnae, crassae, alis 3 cellulas latis, basales

üerutim bipinnatœ. pinnulis secundariis tenerrimis, longis, late expansis,

pro parte trunco incumbentibus, linearibus; costa angustissima, alis valde

pelliicidis, margine lobatis, crispatis vel spiraliter tortis, folia fmgentibus;

celliilae alarum 37x^4 [a, marginales breviores, papulosae integerrimae.

Rand feminei in axilla anteriore pinnarum basique pinnae inserti, ex

angusta basi communi trifidi, lobis divergentibus, late alatis, alis erectis

usque ad costam laceratis. Calyptra lacinulis patulis liirta, alte mamillata.

Rami mascidi solitarii vel geminati, ad basin pinnarum pellucidarum,

curvati, alis latis crenato-dentatis. Antheridia ad 12 juga.

Hab. Java, Sumatra, 1200-2500 m. (Schiffner), Penang (Herb. Mitten),

Einen spezifischen Unterschied zwischen A.heteroclada und A.serrulata

habe ich nirgends finden können.

2. Plantée médiocres.

66. Aneura alata St. n. sp.

Dioica, minor, humilis, fïavicans, dense depresso caespitosa. Frons ad

2 cm. longa, bipinnata (in plantis magis robustis hie illic tripinnata).

Truncus validus, rigidus, basi fuscus, in sectione acute biconvexus,

10 cellulas crassus, usque ad basin angiiste alatus. Pinnae suboppositae,

remotiuscula3, parum oblique vel subrecte patulae, parum devexae, 3 mm.
longae, ambitu oblongo-deUoideœ , alatae. Pinnulœ approximatae, latae,

trunco parum angustiores, versus apicem distincte angustatœ, integer-

rimae, Costa angustissima, alis latissimis, valde pellucidis, ad 7 cellulas

latis; cellulae alarum 37X46 [x, ad costam parum majores, parietibus

validis, trigonis minus distinctis. Rami feminei oppositi, brèves, margine

foliacei, ut squama dorsalis profunde lacerati; calyptra celluUs grosse

papulosis maxime hirta, mamilla parva. Rami masculi in pinnis laterales

ibidemque regulariter pinnatim consecutivi, curvatim occulti, brèves, alis

planis latis papulosis. Antheridia ad 10 juga.

Hab. Rrasilia, Apiahy (Puiggari).

67. Aneura planifrons Spruce. Linn. Soc. XXX, p. 368.

Dioica, minor, pallide-virens, matrici appressa, vel procumbens, tenera

el flaccida. Frons ad 3 cm. longa, vage multiramosa, ramis trunco parum
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angustioribiis, lam irunco quam piniiis pra^late costalis, costa 2 vel

3 cellulas Uintum crassa. limbo angusto unistrato, 3-4 cellulas lato,

integerrimo. cellulis magnis (85 fx) formato. Celhilse haud incrassalse, ad

coslaiii majores, ipso margine minores. Rami feiidnei brèves , margine

laciniali (ipse haud vidi). Reliqua desunt.

Hab. Iiisida S' Vincent, in monte S' Andreas ad Musarum vaginas

maroescentes. Insida Dominica (Elliotl).

68. Aneura limbata St. Hedw. 1891, p. 203.

Dioiai. mediocris, flavicans vel rufescens, flaccida, supra muscos pu-

Iridos expansa, basi soluni radicans, superne procumbens denseque

stralificala. Frons ad 2 cm. longa, bipinnata. Trnnciis late linearis,

repetilo furcatus, tenuis, 4 cellulas crassus, quarum intimse mullo

majores, anguste alalus; ake 4-5 cellulas lata?, quam cosla triplo

aiigusliores, tenerrimte. intégra? cellulis aîquimagnis (40 ji) formatge.

Pinnâe (in planta slerili) approximata?, longaß, alternantes, saîpe sim-

plices, apice hic illic paucis jiinnidis instructa\ in planta Ç ramis llo-

riferis interjectis minus regulariler et brevius pinnulatœ, costa ubique

latissima 3 cellulas crassa, alis ut in trunco. liami feminei sparsi, bre-

vissimi. subplani, vel decurvi, late marginati, limbo tenerrimo pro-

funde inci.so et crispa lo. ut squama dorsalis cellulis papulosis vel cla-

vatis armato. Calyptra (juvenilis) cellulis magnis patulis hirta, apice

grosse mam il la ta.

llab. Kami'nin fDusf'ii).

(il). Aneura longispica St. lledwigia 18'J2, p. 109.

Dioica, niedi(jcris, lenera, llaccida, fusco-olivacea, dense depresso

expansa. Fions ad 2 cm. longa, bipinnata, anguste linibaki, parum

stolonifera, Tnincns .id I mm. I.iliis. planu-biconvexus. niedio (5 cel-

lulas cra.ssus. liinho iiiii>lralo 2 cellulas latd. l'inn.i' pai'um aiigus-

liores. unilaterales, longe liguiata-, siniplices vel fiM-cata? vel i)re-

vil»*r pinniilata-. pinnnlis inedio '^ cclliilas crassis, celliihi! interna?

majores. Itand /riiiiin'i m liiinco solii.irii. Iircvissiiiii, inar^iniî bre-

vjl»'r lacinulali. calyptra parva. cl.iNal.i, .subi.i'vis. inaniilla paiva

di.M:ifunnib. Uann niascnli regulariler pinn.ilim ((tiiscniiivi . sini-

plices vol rurcaliin geniiiiati, .sa'[)C longissimi. illinii.ili. Anlhiinlia .mI

20 j Ufa.

liai). Maxcaieigni's (Hoiviii. de llsic, ItodriKUc/.), ('.mnoi-rs ( lliinililutj,

Madagascar (l'ern^j, Kamnan ( l»inklag«;j.
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70. Aneura nudiflora St. Hedwigia 1892, p. 199.

Dioica, mediocris, rigida, olivacea, dense depresso caespitosa. Frons ad

10 mm. longa, procumbens, slolonifera, pinnata, anguste alata. Triincus

basi furcatus, piano biconvexus. medio 4 cellulas crassus, cellulis internis

parum majoribus, limbo 2-3 cellulas lato, acuto. Pinnae suboppositse,

remotiusculae, lanceolalse, trunco aequicrassse, parum angustiores. Rami

feminei in trunco solilarii, disciformes, decurvi, alis tenerrimis, late

explanalis profundeque laceratis; pistilla longe seriata; calyplra ignota.

Rami masculi minimi, anguste lineares, margine erecto subinlegro.

Antheridia ad 6 juga.

Hab. Instila Maurice (Robillard), Madagascar (Perrot).

71. Aneura reticulata St. Hedwigia 1891, p. 204.

Dioica, mediocris, pallide-olivacea , dense stratificata. Frons ad 3 cm.

longa, pinnata et bipinnata, procumbens, stolonibus affixa. Truncus plano-

biconvexus, medio 8 cellulas crassus; cellulae internée corlicalibus mul-

toties majores, perlucentes, fronde itaque optime grosseque reticulata,

cellulis marginalibus minimis distincte et abrupte limbata. Pinnœ Irunco

eequilatse medio 4 cellulas crassae plus minus longse, alternée, seepe uni-

laterales, altero latere stolonibus compensatee, rare oppositee, similiter

limbatee. Rami feminei majusculi, valde concavi, margine late et tenerrime

alati, alee adscendentes, lobatse, cellulis digitiformibus profunde crenatœ.

Pistilla trijuga, squamulis transversis vnterjugalibus protecta; calyptra

magna, clavata, cellulis utriculatis hirta, mamilla magna, alta, similibus

cellulis confertis et parum divergentibus formata. Rami masculi longissimi,

angustissimi, stricti, margine cellulis papulosis grosse limbati. Antheridia

ad 25 juga.

Hab. Africa occid. tropica, Insula San Thomé (Quintas), Kamerun

(Düsen, Staudt), Loango (Micholitz).

72. Aneura fastigiata (L. et L.) Syn. Hepat. p. 500.

Syn. : Jungermannia fastigiata L. et L. Linneea. IV, p. 370.

Dioica, mediocris, flaccida, olivacea vel flavo-rufescens, dense depresso-

expansa. Frons ad 2 cm. longa, anguste alata, regulariter denseque

bipinnata, nusquam fastigiata. Truncus ad 1 mm. latus, plano-biconvexus,

medio 5 cellulas crassus; cellulae internée corticalibus multo majores,

perlucentes; alœ 1-2 cellulas latee; pinnae brèves lineares confertee

oblique patulee, trunco duplo angustiores, vix minus crassee; pinnulœ

bijugee pinnis simillimee subeequilatae, breviores, alis 3 cellulas latis;
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cellula? alarum 57 ji. ad coslam majores, marginales minores haud papu-

Icsœ. Rami feminei brèves breviterque lacinulati. Calyptra ignota. Rami

jnasculi anguste lineares, brèves, stricli. inlegerrimi. Antheridia ad

quadrijuga.

Hab. Africa australis, Table Mountain (Ecklon, Mac Owen), Devilspeak

(Ecklon). Boschberg (Mac Owen).

Aneura inultißda unterscheidet sich durch dickeren Truncus, schmälere

Aeste. die entfernter stehen und durchsichtiger in den Flügeln sind.

73. Aneura flaccidissima (Schffn.).

Syn. : Riccardia flaccidissima SchlTn. Kais. Ak. Wien 1898. LXVII,

p. 1(J7.

Dioica. mediocris flaccida (valde etiolata) viva laete viridis. Frans ad

ii mm. longa, pinnata. Truncus pro more simplex. rarius furcatus,

ligulatus. piano biconvexus, medio 4 cellulas crassus, alis unistratis

3-4 cellulas lalis; cellula? alaruni 74 ^, haud papulosse, cellulee costae

clongalif. internée multo majores et longiores; pimiœ suboppositae, brèves,

remolu.'. duplo angustiores. medio 3 cellulas crassœ. similiter alatie. Rami

masculi in trunco solilarii. brèves, limbo angusto cellulis magnis inflalis

crenulato, Antheridia ad juga.

Mab. Java, in faucibus torrentis Tjiapus (SchilTner).

Die Pflanze ist so etioliert, dass sich iiire normale Form schwerlich

wiedererkennen lassen wird.

74. Aneura Loriana St. n. sp.

Dioica. mediocris, viridis, tenuis, flaccida, dense depresso caîspitans.

Froiis ad ITi mm. longa, dense bipinnata. Truncus plano-biconvexus,

G celMilas crassus. alis 2 cellulas latis; frondis ((>llula' intern;« corticalibus

mullo majores. I*inn/K opposilx, conferl;i'. judi^nuscuhi', oblique porreclai,

trunco fere ;i'quilat;i'. bic(»/ive\;i'. alal;i', alis 3 cellulas latis. (]ellul;i'

marginales mininiii'. oplinie jiaiiiiloso-jnoininul.L', celluln' alarinn basales

(i. e. cosla; conligua') marginalibus muUoUes majores valdeque conspicuae.

/'i«;<'//,r (lius miinis confert;!'. pinnis duplo angustiores, celerum siniil-

liin;»-. Hami feminei in trunco soliUirii. parvi, margino breviter lacinulati.

(jatfiplra [»arva. riavala. b'vis. maniilla parva, conica. obtusa.

H;ib. Sora (innirtL Murrsli} (Lnria).

7.'). Aneura "Wettsteinii i SchlTn. i.

Syn. : Hiccardia Wellsleinii^c.hWw. K;ii>. Ak. Wien. IS'.IS. \\\\\. p. !(;;>.

Hl i.i. MKHH. ifiiM., uclolin- IHO'J i43 ÖO



734 BULLETIN DE l'herbier boissier. Anieura,

Dioica, mediocris^ viridis, in sicco nigrescens, depresso csespitosa. Frons

ad 2 cm. longa, repens, latiuscula. irregulariter ramosa, ubique anguste

alata, ramis primariis bipinnaüs, anlice plana, postice convexa, versus

marginem longe attenuata, medio 12 cellulas crassa, cellulis internis haud

latioribus. Pinnae minus crassse, parum angustiores, alis magis distinctis,

répandis, 2-4 cellulas laus. Cellulse alarum ad 4o jx parietibus maxime

Bequaliterque incrassatis. Rami feminei ad basin ramorum, brèves valde

concavi, marginibus erectis, tenuibus. crispalis breviter lacinulatis. papu-

losis. Calyptra cylindrica, Isevis, mamilla bene difmila. cellulis confertis

papulosis quasi verrucosa. Rami masculi ad basin pinnarum solitarii vel

geminati, brèves, alis crispatis, interrupte incurvis, papulosis. Antheridia

ad 8 juga.

Hab. Java, Sumatra, 670-2890 m. (Schiffner).

76. Aneura Makinoana St. n. sp.

Dioica, mediocris, fusco-viridis, flaccida, depresso-caespitans. Frons ad

10mm. longa, longe pinnata, ubique late alata. Trwicushasi stoloniferns,

anguste linearis, plano-biconvexus, medio 5 cellulas crassus, cellulis

internis multo majoribus. Pinnae oblique patentes approximatEe, longe

lanceolatee. obtusae. medio 3 cellulas crassae; alœ pellucidse, 3-4 cellulas

latae; cellulae alarum ad costam 38X76 p^ versus marginem sensim

minores, ipso margine 27 ^x, papuloso-prominulse. Rami feminei majusculi,

margine longissime lacinulati. Calyptra parva, grosse cylindrica, superne

cellulis magnis patulis vel decurvis hirta, mamilla parva, humilis, cellulis

similibus erectis conflata. Andrœcia desunt.

Hab. Japonia, Tosa, prope Kochi (Makino).

3. Plantée parvae vel exiguse.

77. Aneura axnazonica Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 545.

Dioica. pusilla. tenuis, flaccida. flavo-virens, inferne rufescens, intricata

et stratiflcata. Frons ad 10 mm. longa, pinnata et bipinnata, late alata.

Truncus angustus piano biconvexus medio 4-5 cellulas crassus, cellulae

internée corticalibus in sectione vix majores; ala 2-3 cellulas lata, truncus

ceterum repetito furcatus, furcis recte divergenlibus; pinnae pimmlœque

paucae remotae recte patulae, oppositae, trunco aequilatae,juniores apice inciso-

bilobae, adultae. saepe attenuatae radicantes; costa valde conspicua, angusta

sub apice evanida, alis 5 cellulas latis; cellulae alarum 39 (jl, ad costam

majores, marginales minores, papulosae; cellulae costae corticales oblongo-

244



Aneura. franz stepham. spegies hepaticarum. 735

hexagonit'. Rami feminei parvi. margine usque ad costam laciniilali,

laciniis angustis. ramosis. Calyptra clavalo-cylindrica, papulosa, alle

mamillata. Rami masculi ad basin pinnarum, limbo incurvo creiiato-lobato.

AntJieridia ad li jiiga.

Hab. America tropica. Amazonas et Rio Negro (Spruce), Rio Grande

(Piiiggaril. Rio Janeiro (Glazioii).

78. Aneura Stephanii Besth. ii. sp.

Dioica, pusilla, flaccida et lenera. pallide virens. in cortice dense strati-

ficata. Frons ad o mm. longa, pinnala vel bipinnala, cellulis inlernis per-

lucentibus grosse reliciilata. Truncus basi angustatus superne pro plantae

magnitudine lalus, medio 3 celliilas crassus; alœ 3 cellnlas latas, cellulis

magnis, margine minoribus. Pinnœ long», lineares, remotae divergentes,

simplices. interdum lurcatae, in apice frondis pro more approxiuiatye et

flabellalim divergentes, ala? ubique 2 cellulas latœ, cellulis marginaiibus

majoribus obtusie. Rami masculi pro planta longissimi, in pinnis ulliniis,

terminales, intenluiu e.c apice vegetativ! et iteralim fertiles, valde nume-

rosi, ScL'pe omries ramoruni pinnulas occupantes, lineares lenerrimi et

maxime fragiles, margine erecto profunde papuloso vel subdenliculato.

Antheridia ad 18 juga. Heliqua désuni.

Halj. Africa. (longo. Brazzaville (Tbollon).

79. Aneura tenuicostata (SclifTn.).

Syn. : Riccardia tenuicostata Scliiïn. Kais. Ak. Wien. LXYII, p. 1(50.

Aneura crenulata Scliiïn.. ibidem, p. 173.

Dioica. [larva. diliile \ iridis, deiisc depi'esso expansa. Fro)is ad 7 nun.

lont'a. vage miilliraniosa . lenuis. Truncus inferne anguslus. sujjcrne

lalior. plano-biconvexiis, medio cellulas cras.sus. apice suipe dense

piniialus. siibpalmalilidus; rami vix angusliores, medio 3-4 cellulas crassi,

limho in Irunco ramisve unislrato ubique 2-4 cellulas lato, margine oi)time

p:i[)iiloso; cost;c cellula; corticales magnae (3()X 72 [j,) intornis a'(|ui-

iriagna'. limbi celliil;«' minores, marginales 12 (j, valde a'fpialilcrrpic in-

crassaUx*. Ii<iuii feminei in li'unc(j cl r.niiis iiiiuicrosi. lirevissimi, valde

rfinravi. fen' saicali. margiinhus Icmiibus. cl.ivatini ccllMlosis vel sid)la-

cjmilalis. (julyptra rtiagna. cvlindr'ica. cellulis iilriiMlalis liirla. inaniilla

»imilibiis cellulis conferlis foiiiiala. Itanii çf Idiigissimi. iiit(;rduiM ^^ciiii-

nali. angusti. substricli. valde (arialiculati. limlio anguslo (icnato.

liai». Sinffupore, in monte Mukil Timali. l.'iO m., .laru, 1120-2! 'lO m.

(Sclii (Trier. Solrns).
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Aneura cremilata (der Name war schon früher benutzt) ist zweifellos

identisch mit Ä. tenuicostata; letztere ist nur nicht so schön entwickelt,

meist steril, ärmlicher und etwas etioliert; doch findet man an den oberen

Theilen des Rasens stets Aeste, welche die sehr auffallenden, derben,

creimlierten kleinzelligen Ränder zeigen; übrigens zitiert der Autor die

.4. cremilata auch vom Standort der anderen.

80. Aneura vitiensis St. Hedwigia 1893, p. 28.

Dioica, parva, pallide-virens, dense depresso-caespitosa. Fî^ons ad 3 cm.

longa, füsciculatim radicans arcteque repens, anguste alata, valde pellucida,

irregularjter multiramosa, ramulis remotis vel magis approximatis, apice

saepe subfasciculatis, linearibus vel apice dilatatis, trunco parum angustio-

ribus, Frons ubique plana, tenuis, medio 3-4 cellulas crassa; cellulae

internae corticalibus multo majores perlucentes, planta itaque in adspectu

laxe reticulala. Rami feminei brevissimi, in trunco solitarii, margine paucis

cellulis clavatis armati. Calyptra clavato-pyriformis, laevis, mamilla cellulis

magnis clavatis aggregatis, basi liberis formata, cf ignota.

Hab. Viti, Ovalu (Grceffe).

B. Rami exalati.

a. Cuticula armata.

81. Aneura scabra (Schffn.).

Syn. : Riccardia scabra Schffn. Kais. Akad. Wien 1898, LXVII, p. löl.

Dioica, mediocris, depresso-caespitosa, fusco-viridis, opaca, fere velutina.

Frons ad 2 cm. longa, irregulariler ramosa, haud alata, trunco stolonifero,

valido, subnigro, in sectione elliptico, medio 8 cellulas crasso, cellulis

internis magnis; rami in trunco plus minus remoti, unilaterales, simplices

vel irregu la riter pinnati, pinnis linearibus, 4 cellulas crassis, obtusis;

cellulae internae magnae (50X 108 ^) perlucentes, rami itaque in adspectu

optime grosseque reticulali; cuticula aspera, alae nullae; cellulae corticales

parvae, valde aequaliterque incrassatae, marginales 18 pL. Rami feminei

brèves, margine dense breviterque lacinulati. Calyptra cellulis utriculalis

hirta, mamilla crassa. Rami cT ad basin ramorum plerumque geminali,

angusli, juveniles, valde curvati, marginibus erectis vel conniventibus

canahculati, grosse crenulati. Antheridia ad 8 juga.

Hab. Java, Sumatra, 800-2180 m. (Schiffner).
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82. Aneura stolonifera St. Hedwigia 1889. Heft 2.

Syu. : Aneura striolata St. I. Linn. Soc. 1892. Yol. 29. p. 265.

Dioica, major et robusta. olivacea. inferne fusco badia, dense depresso

caespilans vel inter muscos adscendens. Frons crassa, ad 8 cm. longa,

maxime ramosa maximeque stolonifera, haud alata, cuticula dense

minuteque lamellifera. Tntncus primariiis ad 1 mm. latus, versus apicem

repetilu et (.-onferlim furcatus. postice planus, antice convexus, medio ad

10 cellulas crassus. marginibus acutis; ceiluke corticales parvœ, internée

versus centrum sensini majores; furcœ pinnatse ut truncus numerosis

slolonibus apice ramosis radicantes. Pinnœ oppositii' longa;, furcis duplo

angustiores, rémoise, oblique patentes, in planta muscicola ssepe irregu-

läres et maie evolutie, ceterum plano-biconvexae, medio ad 6 cellulas

crassce. margine acuta'. Jiami feminei in trunco solitarii sa?pe geminati,

brevissimi. margine breviler inciso, papuloso; squama dorsalis brevis

simiiiter incisa; calyptra magna, anguste clavata. papulosa, mamilla nulla

(vel deslructa?). Riniii cT' in trunco. in ramis et stolonibus solitarii, brèves,

crassi, margine grosse papuloso. Antheridia ad -i juga.

llab. Australia, Illawarra (Kirton), Queensland (Walker), N. Zeaiand

(Colenso, Helms, Kirk). Fret. Magellan. (Cunningham), Java (leg f),

Luzon (Semper).

Die cT' Pflanze aus Queensland ist wesenllich kürzer und robuster, da

sie nicht zwischen Moosen wuchs. Die zentralen Zellen ihrer Frons sind

kk'iner als an der etwas elioiioi'len lliawarra Pflanze; da beide die sehr

aufTalleude lainellose (-uliciiia besitzen, auch sonst sehr ahnhch sind, so

ist an ilirer Identiliit nirlii zu zweifeln; ich lege besonderen Wert auf

die Beobachtung, dass Aneura in der (îrosse der internen Fronszf^llen

variieren kann (i/anz wif hfi IMianerogamen Pflanzen von nassen Stand-

orten). Habi'ii wii- ;il.so den inneren Bau der Aneura Frons als konstant

angesehen, so sind wie (jiii-ch oiti^c Vaii.iiidii an zweifellos identischen,

aber an versciiiedciitMi Staiidoilen gcisanniioltei) Pllaiizen um ein wert-

volles .Moment fiir die Diagnose; iirmer und um eine Schwierigkeit reicher.

H!}. Aneura tasmanica Si. n. s[).

Dioic'i, mediocris. olivacea. dciisc drpri-sso cii'spilosa. lalctpie cxpansa,

corlirola vel lerrirola. Frotis :n\ 10 mm. Iiiiif.',!. Iiuiid ahita, irregulai'iler

mulliranio.sa. Trunrus e caudice repenli' ni.i\im(M]iic sldlonilrro jiro-

cumbcns, basi anguslus. superne sonsim ampliahis. .ipicc l.ilissimns

(\ mm. in diainelroj s.'efic uno V.xWvv. sloldnifctiis. allero pinnalus; rann

Iruiiro angn.sliore», valdc irrc^Mjlares. h>\\v\ «l Imcucs \rl liir\(!s. .kI'
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lobulum reducli, ssepe ex apice anguste innova ti et magnam frondem

simililer irregulärem gerentes, ceterum ut truncus piano -biconvexi,

medio 8 cellulas crassi; cellulse inlernae magnEe, corticales niQlto minores

valde chlorophylliferee, incrassatse, papillis conico prominulis obtectae;

frons dein ubique creberrime aspera, marginibus minute denticulatis.

Rami feminei brèves, margine anguste limbati, limbo cellulis digiti-

formibus profunde crenato. Calyptra giganiea, grosse cylindrica, papulosa,

mamilla subnulla. Rami masculi in trunco ramisve numerosi, ssepe gemi-

nati, crassi, valde canaliculati, limbo anguslo crenulato, antheridiis ad

6 jugis, magnis.

Hab. Tasmania, Hobarttown, M* Wellington (Weymouth).

84. Aneura Golensoi St. I. Linn. Soc. XXIX, p. 264.

Dioica, major, tenuis, flaccida, terricola vel supra muscos expansa.

Frons ad 25 mm. longa, dense breviterque bipinnata, haud alata. Truncus

3 mm. latus, basi stoloniferus piano biconvexus, medio 6 cellulas crassus,

cellulse corticales multo minores, papillis anguste conicis recteque patulis

longe et deusissime liirtae. Pinnae plus minus confertse, interdum conti-

guse, breviter lineares vel lobuliformes , trunco multoties angustiores,

pinnulis minutis dentiformibus. Rami feminei in trunco oppositi, brèves,

crassi, geminati vel terni, margine posticeque ciliis brevibus confertissimis

hirli. Reliqua desunt.

Hab. New Zealand (Colenso, Beckett).

85. Aneura spinulifera (Mass.).

Syn. : Riccardia spinulifera Mass. Diar. bot. 1885, p. 254.

Spinella magellanica Schffn. Exp. Gazelle 1889, p. 42.

Monoica, minor, gracilis, Lepidoziis simillima, pallide virens, aliis

hepaticis consociata, erecta. Fro7is ad 10 mm. longa, tripinnata, haud

alata, ubique squamulis oblique patulis foliiformibus obtecta; squame

antice posticeque cellulis conicis armatse, margine longo interdum pinna-

lim spinosi; frondis cuticula intersquamalis dense paraphyllifera
,
para-

phyllis vel spiniformibus vel pluricellularibus, plus minus latis et spinu-

losis. Trimms simplex vel furcatus, in sectione plano-ellipticus, medio

8 cellulas crassus, cellulis internis parvis haud incrassatis; pinnae remo-

tiusculee, supopposilse, fere recte patentes, pro planta longae, versus

apicem frondis sensim minores, trunco parum angustiores, pinnulae

brèves, remotae, anguste lineares, in seclione biconvexse. Rami feminei

nn trunco solitarii, brevissimi, margine longe lobati, lobis foliaceis bipin-
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nalim spiiiosis. Calyptra clavata. alte papulosa, mamilla parva. Rami

masculi in piniiis sulitarii, crassi, hispidissimi. ambitu ovales, marginibus

erectis, Antheridia quadrijuga.

Hab. Ftiegia, Basket Island (Spegazzini), Insula Desolacion (Savatier).

b. Cuticula laevis.

I. Plantae biconvexae.

«. MONOIC^.

86. Aneura portoricensis St. n. sp.

Monoica, mediocris. fusco-olivacea, laxe Ccespitans. Frons ad 15 mm.
longa, bipinnala, haud alata. Truncus plano-biconvexus. medio 5 cellulas

crassus, cellulis internis multo majoribus perlucentibus, uno latere

sloloniferus. altero apiceque regulariter pinnatus vel bipinnatus; pinnse

brèves, iruiico parum angusliores et vix minus crassae, simplices vel

furcal», late lineares. Rami feminei brèves, margine breviter piliferi,

solitarii vel uno vel utroque latere ramulo masculo perbrevi suffulli.

Aulheridia quadrijuga. Calyptra ignota.

Mab. hiertorico (Schwanecke).

87. Aneura platyclada (SchfTn.).

Sui. : Hiccardia platyclada i>d\ïïn. Kais. Ak. Wien. 1898. LXYII, p. 167.

Folyoica, mediocris. Iiuniilis. pallide viridis, laxe cifspitosa. Fiwis ad

li nun. longa. Iiaud alala. tntiico stolonifero procumbente, uno latere

piiiiiato. acute (daiio-bicoinexo. medio 8 cellulas cras.so; cellula« interna)

corlicaiibus multo majores, l'innœ confertie, simplices vel furcatai,

lanceolatu;. plana-, nornialiter .'J cellulas — medio ^ cellulas — crasssß

interdum in pinnulis junioribus liuibo unistrato instrucla'. Hand feminei

brèves, margine breviter lacinulali; calyptra magna, pinnis suba'(|uilonga,

la;vis, mamilla angiista longe producta, cellulis ulriculatis aggregatis vel

eiïusis formata, liami //mscîWi solitarii, brèves, plani, creniilali. anllwridiis

ad Jjjugis. inti-rdiiiii apici; fcmitieis.

Mab. Jara, Sumatra "i-Hi-iHm m, (Schiiïnerj.

88. Aneura singapurensis (ScIilTn.).

Syn. : Jiiccanlia mnynjiurcnsis .Sclifl'n. Kais. .Akad. Wien. 1S'.)S, lAVIl,

p. !(•:>.

.Moiioica hypo^yna, mediocris, pallide virons, dense slralillcata. Frons
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ad 2 cm. longa, bipinnata, haud alata. Truncus simplex vel furcatus, latus,

postice planus, antice leniter convexus, medio 6 cellulas crassus, margine

acutus integerrinius. Pinnae oppositae, confertae, patulse, imbricatsB, trunco

parum angustiores, medio 4 cellulas crassae. Pinnulœ paucse, brèves,

remotae, pinnis simillimae, medio 3 cellulas crassae. Rami sexuales in

trunco laterales, brèves, basi masculi, antheridiis 3-4 jugis, magnis, apice

feminei margineque breviter paucilaciniati. Calyptra ?

Hab. Singapore in Monte Bukit Timah (Schiffner).

89. Aneura nitida Col. Trans. N. Zeal. Inst. 1885. XYIII.

Autoica, mediocris, crassa, rigida, pallide flavo-virens, in cortice arcte

repens. Frons ad 2 cm. longa, bipinnata, haud alata. Truncus plus 1 mm.

latus, plano-biconvexus, medio 8 cellulas crassus, margine obtusus,

cellulis internis majoribus, simplex et longe prorepens vel repetito

furcatus et flabellam oblongam formans. Pinnae confertae, inter-

dum unilaterales, in apice frondis oppositaß, brevissimae, pinnulis

aggregatis divergentibus subpalmatifidae
;

pinnulœ trunco sextuplo

angustiores, lineares, medio 5 cellulas crassae, margine obtusae. Rami

feminei in trunco pinnisque laterales, brevissimi, cupuliformes, mar-

gine breviter lacinulati; calyptra parva, clavata, celluloso-verrucosa,

mamilla parva late conica, obtusa. Rami masculi e latere rami $ orli,

brevissimi, valde canaliculati, acuminati, decurvi, papulosi. Antheridia

3-4 juga.

Hab. New-Zealand (Colenso).

Cum Aneura papulosa comparanda.

90. Aneura sequitexta St. Î. Linn. Soc. XXIX, p. 263.

Monoica, mediocris, valida, flavo-virens, in ligno decorticato arcte

repens. Frons ad 2 cm. longa, ubique valde stolonifera, bipinnata, haud

alata. Truncus plano-biconvexus, inferne 8 cellulas crassus, cellulis

internis haud majoribus, margine obtuso, superne acuto, ceterum fur-

catus, furcis in planta bene evoluta regulariter pinnatus. Pinnae alter-

nantes vel suboppositae, trunco parum angustiores, medio 6 cellulas

crassee, oblongae, obtusae hie illic attenuatae radicantes et in novam

frondem bipinnatam abeuntes. Piwm/â? brèves oblongae , apice obtusae,

juniores apice breviter inciso bilobae, medio 4 cellulas crassae. Rami

feminei ad basin pinnarum vel in ipso trunco solitarii, brèves breviterque

lacinulati; calyptra magna, clavata, superne cellulis utriculatis longe

recteque patulis hirta, mamilla angusta longe producta cylindrica, truncata.
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Rami masculi femineis oppositi, saepe in stolonibus laterales, brèves sub-

cylindrici. margine papulosi. Antheridia 4 juga.

Hab. yew Zealand (Colenso. Knight).

91. Aneura papulosa Si. Hedwigia 1893. p. 2o.

Monoica. minor, fiisco-rufa. apice viridis, in ligno decorlicalo arcte

repens. F/"o«5 ad 10 mm. longa, quadripinnala, haud alata. TruncusVAn^

repetito furcatus, ad instar Ricciarum slellalim expansus, basi 12 celhilas-

superne o cellulas crassus, antice canaliculalus. postice alte convexus,

margine abrupte acutus. Pinnae trunco simillimœ. lalœ oppositse, parum

divergentes, iripinnatcC, pinnula? aw5'î<s^i5sjm«,subrecte patentes, lineares,

6-7 cellulas lalie, 4 cellulas crassse, postice valde convexai, antice planœ,

cellulis corlicalibus anticis optime papulosis. Rami feminei brevissimi,

margine paucilacinulati; calyptra parva, vix 2 mm. longa, cylindrica,

papuloso-verrucosa, mamilla magna papulosa. Rami masculi magni, valde

decurvi. canaliculali. margine grosse papulosi. Antheridia 15 juga.

Hab. Netc Zealand (Colenso).

Der Unterschied zwischen den Fiederästen erster und zweiter Ordnung

ist so gross, dass man beim ersten Anblick glaubt, zwei verschiedene in

einem Hasen durcheinander gewachsene Arten zu sehen.

92. Aneura inconspicua St. Hedwigia 1893, p. 23.

.Monoica. exigua. tenerrima, dilute olivacea. densissime ctespitans. in

ligno decorlicalo late expansa. Fro)is 1 mm. longa, haud alata e caiidice

repente erecla. pauciramosa, ramia trunco anpiilatis, medio 2 celhilas

crassis. liiiearibus. .'i-O cellulas lalis. fore hyalinis. integerrimis. Hami

feminei i\ù basin ramorum. pro planta magni, hamatim decurvi, margine

densissime longeque lacinulati, laciniis incurvis, Rami masculi longissimi,

interdum plant;»' lorigitudinem su[)crantes, erecli . lincan^s, margine

cellulis papulosis incurvis crenali. Antlirridia ad 12 Juga.

Hab. Kamerun (Du.scn, Jun^'ncr).

93. Aneura perpusilla (loi. .New Zcal. Iiisl. ISHI). V. |i. 22.

Syii. : ZoopMs luhululn ( jil. Trans. .\. Zcal. Iiisl. I(S,S.").

Monoica, pusiil.i. diinl*' \irciis. Icrricol.i \i'l rdiiicdl.i. (jciisc depicsso

crspiUins. Frons ad 2 mm. longa, haud alata. r caudicc re|K'nle prociim-

bens, a hasi fasciciilalim rainosa; Irunrus comuiiinis brevis, subicres,

r^llulis ubique .'cquimagnis rormalus; rami repclilo furcati. :rquilnngi,

poslice plarii, anlico convexi, medio ti celhilas crassi, i-clliiiis i-oilKalilins
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iiaud minoribus, papulosis, marginibus acutis decurvis. Raini feminei

brèves, margine profunde laciiiiaLi, laciniis lanceolaüs margine celluloso

dissectis. Calyptra cylindrica pro planta maxima, Isevissima, mamilla

rotundata, parva, papulosa. Rami masculi in trunco ssepe furcatim-

geminati, femineis approximati, brèves, stricti, margine papulosi. Anthe-

ridia parva, 5 juga.

Hab. New Zealand (Golenso), Tarawera (Lauterbach).

ß. DlOICiE.

1. Plantée elatse, ramis gracillimis.

94. Aneura cataractarum Spruce. Soc. bot. d. France, 1889.

p. 195.

Dioica, mediocris, crassa, fragilis, albicans vel plus minus viridis, in

saxis rivulorum csespitans et humilis vel fluitans elongataque. Frons

1-4 cm. longa, plus minus regulariter pinnata et bipinnata, haiid alata.

Trimcus anguste linearis, biconvexus, medio 6 cellulas crassus, cellulae

internée corticalibus multo majores, optimeque perlucentes. Pinnœ sub-

oppositae, basi ssepe angustiores, brèves trunco similiimce sed angustiores,

simplices vel paucis pinnulis minutis instructse. Rami feminei in trunco

soliLarii decurvi, disciformes, margine tenui varie lobatim inciso. Calyptra

magna cylindrica papulosa. Rami feminei in pinnis solitarii, lineares,

recte patuli, stricti. margine papulosi. Antheridia ad 12 juga.

Hab. Paraguay (Balansa), Rrasilia subtropica (Ule), Dominica (Elliott).

95. Aneura corralensis St. n. sp.

Dioica, mediocris, gracilis, rigida, pallide-virens, dense caespitosa, pro-

cumbens vel erecta. Frons ad 25 mm. longa, regulariter bipinnata, haud

alata. Truncus angustus (ad 0,30 mm. in diametro), simplex vel furcatus,

biconvexus, medio 10 cellulas crassus, margine acutus; cellulae internas

corticalibus majores. Pinnœ angustiores, suboppositae vel alternantes, patu-

lae, 2-3 mm. longae, remotiusculae, decurvae, acuminatae, paucis pinnulis si-

milibus et anguslioribus instruclae; pinnae pinnulaeque biconvexae ultimae

medio 4 cellulas crassae, margine acutae; costa sub apice evanida. Rami fe-

minei in trunco oppositi, brevissimi, margine tenero breviter lacinulato.

Calyptra cylindrica, crassa, glaberrima, apice rotundata, mamilla nulla.

Rami masculi in trunco laterales, magni, ambitu la te oblongo, canaliculati

margine tenero, magnis cellulis alte papuloso. Antheridia magna ad 6 juga.

Hab. Chile, Corral (Düsen).
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90. Aneura micropinna St. Hedwigia 1893, p. ±i.

Dioica, magna, olivacea vel brunnea. profunde CLfspitosa. Frous ad

6 cm. longa, rigida. gracillime tri-vel quadripinnata, haud alata. cellulis

internis mullo majoribiis. Truncus inferne siibleres valde sloloniferus,

superne ad 2 mm. latus, plano-biconvexus, medio 12 cellulas crassus,

margine acutus. Pinnae oblique patula?, subopposila?, interdum fere alter-

nantes, ambitu laie trianguläres, approximatte, haud inibricataî, trunco

multotiçs angustiores. longe acuminatœ, medio 8 cellulas crassae. Pinmilae

basales longa', valid», superne breviores angustissima? fere liliformes,

acuniinalie. juniores lineares oblusœ, anguste linibalte, limbo 2 cellulas

lato, quarum marginales mullo minores. Ranii feminei in trunco opposili,

ex axilla pinnarum orli, crassi, brevissimi, margine breviler lacinulati;

calyptra magna, cylindrica, 5 mm. longa, cellulis magnis deciduis hirta,

maniilla maxima, profunde bi-lrilobala, similibus cellulis contlala. Rami

masruli in pinnis primariis propriis aggregali, lolam pinnam occupantes

regularilerque conseculivi. canaliculati, oppositi, parum divergentes,

anibitu lanceolaii, angusle limbati, irregulariler papulosi. Antheridia ad

öjuga.

Hab. New Zealand (Helms, Knighl. Kirk. Pétrie, Cheeseman, Raoul,

Beckett).

97. Aneura pauciramea St. Bull. Herb. Boissier. 1897, p. 845.

Slerilis. gracilis, niajur. fusco-viridis, dense profundeque pulvinalim

CiK'spilosa. FroHH ad (i cm. longa, lenera, llaccida, Iripinnata. haud alala.

Truncus snnplex, intêrduiii furcaUis, basi solum radicans, furcis longis,

plano-biconvexis, medio ad 10 cellulas crassis; cellula' interna' corlicalibus

mulloties majores, perlucenles, planta itaque o|)linie reliculala. Piiuuv

remola', brèves, Tj mm. longa?, angustie, (5 cellulas crassa;, ambitu laie

ovalJß, dense bipinnatii'. [lintnilis \ (-(îllulas crassis, (lei'nrvd liamalis.

Ilab. Unirai fBaldwiiij.

US. Aneura Baldwini St. nmii. iikv.

Syn. : Aneura taniarisn St. Bull. Ilcrb. Bois^icM' 1.S97, p. 8'il.

Dioica, HKîdiocris, gracilis, d('ns(Ml('pn'sso("i'>|iitusa. in sicco Hmc nigra.

FronH ad Hi mm. longa, regiilariter donsecpic lii|iinn.ita. Truiirus ex

arigii.sla basi latus, medio (i cellulas cra.ssus, haud alalns, piano bicon-

vexus. l'ituur conferta', opposila', oblique iiatiila-, longa*, versus apii'em

froiidis .s<;fisim brnviore.s, ojilime atlmuaUr; pinnula- siuiUrs, brevioics et

anKiLsliorcs, valde regiilariler di.spo.sjla;, omnes exatat.v. Ilainull feuiiuri

2.*;:!
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in trunco solilarii, brevissimi, margine breviter lacinulati, calyptra

longissima, optime clavata, ubique iaciniis brevibiis crispulis palulisque

creberrime hirta. Mamilla apicalis magna, flabellatim dilatata, Rami

masculi in pinnis laterales, opposili, regulariter pinnalim consecutivi,

brèves, patuli slrictique, lineares, alis anguslis papulosis. Antheridia ad

7juga.

Hab. Hawai (Baldwin).

Diese Pflanze wurde irrtümlich A. tamarisci genannt, obwohl ein sehr

ähnlicher Name, A. tamariscina, bereits für eine andere Art benutzt

worden war, so dass eine Abänderung eintreten mussle.

2. Plantae spectabiles, robustse, coriaceae.

99. Aneura dilatata Spruce. 1. Linn. Soc. XXX, p. 368.

Dioica, speclabilis, flaccida, olivacea, laxe csespitans. Frons ad4cm. longa,

regulariter pinnata et bipinnata, haud alata. cellulis hyalinis uniseriatis

limbata, basi valde stolonifera, ambitu delloideo-oblonga. Truncus 1 mm.

latus, postice planus, antice convexus, medio 8 cellulas crassus, cellulis

internis majoribus, margine obtuso. Pinnae Irunco fere sequilalse, medio

6 cellulas crassse, inferiores curvatim-patulse, 7 mm. longse, apice furcalse

vel paucipinnatse, superiores sensim breviores, simplices oblique patentes,

strictae et angustiores, medio 4 cellulas crassae. Ramifemineiin stolonibus

numerosi, steriles longi, decurvi late ligulati, margine profunde dense-

que cristato-incisee; pistilla longe biseriata; calyptra et rami masculi

ignoti

Hab. Insiila Dominica (Elliott).

100. Aneura comosa St. Hedwigia 1892, p. 199.

Dioica, major, tenuis, flaccida, viridis vel flavo-virens, supra muscos

late expansa. Frons ad 7 cm. longa, bipinnata, haud alata, angustissime

limbata. Truncus repetito furcatus, 2 mm. latus, plano-biconvexus, medio

6 cellulas crassus, cellulas internse corticalibus multo majores, limbo

cellulis angustis hyalinis uniseriatis formato. Pinnae confertae ad 7 mm.

long», trunco duplo angustiores, lineares, simphces vel paucis pinnulis

brevibus angustisque instructse. Rami feminei in trunco furcisque laterales

simplices vel furcatim-geminati, crassi, ambitu ovati, e facie postica radi-

cantes, antice pilis longis unicellularibus e margine ramorum ortis

maxime comosi. Pistilla haud rare triseriata. Reliqua desunt.

Hab. Africa, Insulse Maurice, Bourbon (Rodriguez^ de l'Isle).
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101. Aneura Lepervanchei St. n. sp.

Dioica. major, valida, crassa, coriacea, olivacea, aHate rufo-brunnea,

depresso Ccespilans laleqiie expansa. Frons ad 4 cm. longa, slolonibus

unilateralibus repen>. supenie lantum regiilariler bipinnata. haud alata.

Truiicus ad 1 mm. latus. biconve\us. medio 8 cellulas crassus, margine

acutus: cellulte iiiterme majores, parietibus validis. Stolones brèves,

valde numéros! valdeque ramosi. Pinuœ lineares, approximataî, irre-

guläres, plus minus longae. regulariter consecutivae vel interruptae,

simplices vel furcata». trunco angustiores vel subœquilatai, medio

8 cellulas crassie. Rami masculi in pinnulis brevibus disciformibus

aggregati. terni vel quaterni, e margine disci orti brèves, valde cur-

valim occulti. margine erecto papuloso. Antlieridia ad 5 juga. Reliqua

desiint.

Hab. Réunion (Lepervanche).

102. Aneura Kowaldiana St. n. sp.

Sterilis. major, valde robusta, coriacea, glauco-virens, dense depresso

inlricala. Frons ad 4 cm. longa, basi stolonifera, reclo angulo divergenti-

furcata. bipinnata. ubique biconvexa medioque 8 cellulas crassa, margine

acuta, haud alata. Celluloe internœ majores, corticales valde incrassatiß.

Pinnijp brèves, sa?pe lobiiliformes. alia melius evolutie ad 5 mm. longae,

subrecle patulae, paucis pinnulis brevibus ramosae.

Mab. Sora Guinea. Vule Mountains (Kowald).

io>. Aneura pectinata .Austin. Torroy B. ('I. V. p. lo.

Syn. : Aneura liuinatißora St. Bull. Horb. BoLss. 18'.)7. p. 8i4.

Dioica. major, valida, coriac^'a. rufo-brunnea, dense stratilicata. Frans

ad ß cm. longa, bipinnata. exalala. Truncus semper fere simplex, crassus,

alU; aculeque biconvexus. medio ad Ii' kIIuI.is crassus, cellulis internis

niajoribus. Pinn.r (•(»iifei't.i!. iiiforne brèves sini|)lices, sn'pe in stolones

abeunl<*s. sujxmiic iinillo longiuics. n'gulariUM'pe.tiiiata'. Iiamato-dccurvie.

in sicco involula-. ojitime lanceulal;!'. apicc sa-pe fiiccala', fin'cis siinililcr

aciiriiiriatis. ubiquf; 't i-cllulas cra.ssis. in sectione traiisv(!rsa ila(iu(; linca-

nhiis. Kami /euiinei iu trum-o opposili. brèves, crassi, margine breviter

alali. alis lobalim incisis; cnlj/plra longo ncuminata, subacuta, ccdluloso-

verrijcosa, subriigra, mamilla parva papulosa. Haini masculi in Irunco

rainisvo HoJilarii brèves, crassi. stricli, angiislf alali, alis tcuerriiiiis cx-

planalis laceralis. Änlhrridiu ad II) juga.

Hab. IIaum ( H.ilrhNin).
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104. Aneura polymorpha Col. Trans. N. Zeal. Inst. 1889. XXII.

Syn. : Aneura bipimiatifida. Col. ibidem.

Dioica, major, flaccida, dilute olivacea, dense csespitosa, lerricola. Frows

ad 5 cm. longa, bipinnata, exalata. Trimms 1 mm. latus, lenuis, postice

planus, antice convexus, medio 8 cellulas crassus, margine acutus, cellulis

internis parum majoribus, medio infero breviter pinnatus. superne optime

regulariterque bipinnatus. Pinnœ lineares, confertse, suboppositae, ad

10 mm. longse, versus apicem trunci sensim breviores, trunco parum

angustiores. Pinnulse pinnis simillimae, subeequilatee, brèves, lineares,

medio 5 cellulas crassse, in planta muscicola minus validas, ssepe tener-

rimse. Rami feminei ad basin pinnarum oppositi, parvi, brevissimi, valde

concavi, margine breviter laciniali, subdentati. Cahjptra parva, clavata,

cellulis alte papulosis puberula, apice late rotundata, haud mamillata.

Rami masculi ad basin pinnarum oppositi vel solitarii, brèves, stricti,

lineares vel subovati, limbo angusto integro tenerrimo. Antheridia magna,

quadrijuga.

Hab. New Zealand (Colenso, Kirk).

105. Aneura longiflora St. n. sp.

Dioica, major, flaccida, rufo-brunnea, dense csespitosa, procumbens.

Frons ad 4 mm. longa, 3 mm. lata, haud alata, superne furcata, furcis

pinnatim lobulatis. Truncus plano-biconvexus, parum stoloniferus, medio

12 cellulas crassus, cellulis internis majoribus, margine acute. Pmnae

brèves vel brevissimse, trunco subsequimagnae, duplo tarnen angustiores,

oblique patuli, simplices interdum furcatim bifidi, obtusi, juniores apice

profunde inciso-bilobi; stolones e basi ramorum orti, ramosi, validissimi.

Rami feminei in trunco laterales, brèves, crassi, margine grosse profun-

deque lacerati, postice radicantes, a latere innovati. Cahjptra ad 8 mm.

longa, cylindrica. cellulis papulosis puberula, mamilla parva alte papulosa.

Rami masculi ignoti.

Hab. Tasmania (Weymouth).

106. Aneura spectabilis St. n. sp.

Dioica, magna, rigida, procumbens vel inter muscos erecta, superne

dilute olivacea. inferne rubescens. Frons ad 5 cm. longa, regulariter

bipinnata, haud alata. Truncus validus, 1 mm. latus, plano-biconvexus,

medio 12 cellulas crassus, cellulis internis majoribus, margine acutus,

exalatus. Pinnœ brèves subrecte patulge, optime acuminatse, fere pungentes,

trunco multo angustiores, superne multo longiores denseque pinnulatae,
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versus apicem planta? sensim breviores. Pi/mw/ée pinnis simillimee iibique

brèves deciirva?. aciiininata\ plano-biconvexa?. medio 8 cellulas crassse.

Bami feminei ad basin tr.uiici brevissimi. laie inserti marginibus late-

ralibus laie inciirvis. margine apicali rolundato, laie limbato, limbo

tonerrimo profundeque papuloso-crenalo. Cnhjptra juvenilis celiu-

lis inflatis papulosa: mamilla nullaf Rami masculi numerosi in pinnis

laterales, brèves, sub fronde curvalim occulli. maxime crassi. valde

canaliculati. margine erecto teniii. crenulalo. Antheridia ad 4 juga.

Hab. Tierra del Fuego et Insula Desolacion (Dusén).

107. Aneura Spegazziniana (Mass.).

Syn. : Riccardia Spegazziniana Mass. Diar. bot. 1885, p. 254.

Dioica. maxima. maximeque robusta, coriacea, fusco brunnea. in sicco

subnigra. inter muscos erecta. Frons ad 13 cm. longa, bipinnala, haud

data. Truncus simplex, interdum furcatus, 'è mm. latus, plano-biconvexus,

margine obtusus, medio 12 cellulas crassus, cellulis ubique validis, corli-

calibus mullo minoribus. brunneis maximeque incrassalis. Pinnœ oppo-

sitœ, in planta bene evoluta vaide reguläres, conferlae, oblique palula?,

brèves. decurvuUe. e lata basi longe acuminata?. trunco multo angustiores.

Pinnulœ pauca;, breviter acuminata? vel longiores et spiniformes. medio

6 cellulas crassae, biconvexte, margine acuta?. Rami feminei in pinnulis

laterales, brevissimi, crassi. valde decurvi. margine apicali tenero alte

papuloso.

Hab. Fretnm magellanicum et Insulœ adjacentes (Spegazzini, liahn,

Savalier, Halcher, Dusén).

108. Aneura Negeri Si. ii. sp.

Slerilis. niagria. rolmst.i. ((»iLicca. iili\;ii'(';i (jcpi'csso-ca'spilans. Frons

ad 7 cm. longa, anliceconvexa. posliceconcava. piiinata. ^.r«/a/a. Tnincus

inferrif simplex. superne repelito furcalus. sa'pe fasciculaliui raniosus,

1 mm. latus, in serliono longe-elliplicus. marginibus itaipie rolutidatis.

Cclliil;c iiiiciii;i' IVdtidis nirlicililjiis iiiiilid majores, l'inn.r rciudtius-

cula*. inff'rnc brèves dcciirva'. superne l(tiif.,'i(ires fad tî mm. hmga') \ersus

apicerii s<'iisim breviores. Irnticd lerinjcivissaî, dujilo lamen angusliures

similiterqiie ronsexje. Iielii(ii;i (IcmiiiI.

liai». (Ihile unslrali'i iD' .Ne^en.

Sehr au.sgezeicliiiet diirrli die iiliei.ill l'Ii'uli m Iil' au.sgchddele lïoiis.

deron Händer breit gerundet sind.
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3. Plantae médiocres.

109. Aneura pinnatifida Dum. Rec. d'observ. 1835, p. 26.

Syn. : Aneura major Lindb. Musci Scand. p. 5.

Dioica, mediocris, viridis, saxicola, in latas piagas expansa, ssepe im-

mersa. Frons ad 2 cm. longa, irregulariter muUiramosa, haud alata. Truncus

repelilo furcalus, fiircae ex angusta basi sensim ampliatœ, oblusse, bipin-

nalae, superne 1 mm. latae, antice leniter canaliculatae vel planse, postice

convexse, medio 6-7 cellulas crassae, marginibus obtusis; cellulae corticales

inlernis multo humiliores sed fere sequilatae. Piimœ pinnulaeque rémoise,

furcis parum angustiores , brèves, obtusse, ssepe unilaterales, altero latere

Irunci rudimentariae vel in stolones mutalae. Rami feminei longiusculi,

angusti, in Irunco laterales, margine foliaceo, inlegerrimo. profunde

papuloso. Calyptra ad 4 mm. longa, clavata, papulosa, mamilla parva.

Rami masculi ignoti.

Hab. Europa, America, Asia sept., Japonia (Faurie, Makino, Inoue).

Caucasiis (Levier). Portugal (Henriques). Madeira (Fritze).

110. Aneura digitiloba Spr. Soc. bot. France. 1889, p. 201.

Dioica, pusilla, pallide virens, in solo argilloso densissime depresso-

caespitans laleque expansa. Frons ad o mm. longa, e caudice repente

maximeque stolonifero procumbens, pinnata, vel fasciculatim ramosa,

haud alata. Truncus biconvexus, medio 6 cellulas crassus, cellulis internis

mulLo majoribus perlucentibus. Pinnx vix angustiores longe lineari-

digiliformes, simplices, medio 4 cellulas crassae. Rami feminei ad basin

trunci oppositi, brevissimi, margine breviter lacinulati. Calyptra grosse

breviterque cylindrica, squamulis angustis patulis hirta, mamilla parva

papulosa. Rami masculi in Irunco vel stolonibus solilarii, curvati, cylin-

drici, margine papulosi. Antheridia ad 8 juga.

Hab. Brasilia, Rio Janeiro (Glaziou), Apiahy (Puiggari), Puertorico

(Schwanecke), Dominica (Elliott), Guadeloupe (Funk et Schlim, Lefebvre).

111. Aneura stipatiflora St. Hedwigia. 1893. p. 26.

Dioica, mediocris, valida, fusco-brunnea, procumbens et dense strati-

flcata. Frons ad 4 cm. longa, pinnata vel bipinnata, exalata. Truncus

1 mm. latus, furcatus, furcis pinnisque valde stoloniferis, stolonibus saepe

in novam frondem abeuntibus, planta itaque maxime composita, truncus

ceterum piano biconvexus, medio 10 cellulas crassus, cellulis internis
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majoribus, margine obtusus. Pinnœ ad o mm. longée, approximatœ. Iruiico

fere œquilatîe, adulUe la nceolatae. juniores obtusse, allernantes, inlerdum

furcalît', ulliLücB medio (5 cellulas crassfe. margine obliisae. Rami feminei

in Irunco stolonibusque opposili, quasi slipati (parte basali angiista,

longiore) inlerdum furcali. apice ad discum ovalem dilatali, margine

dense longeque ciliali. ciliis diamelro disci aequilongis. explanatis. apice

incurvis, squania dorsalis foliacea, integerrima, brevis. Reliqua desiint.

Hah. Martinique (Duss, Hahn), Dominica (EUiott),

11:2. Aneura conimitra Sl. n. sp.

Dioica. minor, ilat-cida. fusco-viridis, dense depresso-csespitosa. Frons

ad 10 mm. longa, bipinnata. haiid alata, limbata, limbo hyalino, ceUulam

lato valdeque conspicuo. Tnuicus pro planta latus, in sectione angusle

ellipticus. medio G cellulas crassus, cellulis lenerrimis, anlicis multo

minoribus quam posticcB. Pinnœ oppositai, magnat, trunco yequilaUe,

maxime atténua la*, biconvexae, pinnulis longis similibus angustioribus,

hamatim decurvis. Ranii feminei brevissimi, margine breviler lobulati;

calyptra Isevis, subcylindrica; mamilla magna, laevis, conico-angustata,

obtusa, cellulis magnis connatis radialiler disposilis, superne brevioribus

conflata. Rami masculi maximi, late lineares, calyptrae fere œquilongi,

margine cellulis magnis hyalinis sublobulati. Antheridia ad 5 juga, magna.

Hab. 6'/«j7e australis (Düsen),

llo. Aneura floribunda St. n. sp.

Dioica, mediocris llaccida, superne olivacea, inferne rufo-brunnea,

dense pulvinala. Frons erecla. ad 3 cm. longa, lenuis et llaccida, iire-

gulariter [»iiinala haiid alata. Truncus 1 mm. latus, hie illic stoloniferus,

plarK>-bic(jnvexus. spongiosus. cellulis internis maximis perlucenlibus,

trunco itaijue in adspectu grosse reliculato. Pinnu' lrunc(» diipld ,iiii.;iis-

liores, u-quicrassa; lineares, valde irrcigularcs. brèves vcl longa', regu-

larilcr inserla- vel uno laler(^ Irunci (l(3lic.i(Mil(!s. Rami feminei ad basin

piniiarum .solitarii. brèves margine papulosi. cah/ptra longissima giosse

celliiioso-verruco.sa. mamilla parva. Jlnmi masculi in li unco sulisimplici

regiilariler |)iiinalim conseculivi. sa;pi.ssime. furcatim geminali. bre\ issimi.

margine [lapiiloso. Antheridia (|uin(|uejiiga.

Hab. Fieluiu mayctlanicum. (•»uiiiniiii^ ffanmingli.un. hiisén).

lit. Aneura marginata (ImI. Trans. N. Zeil. lusi. is.S.'i.

Dioica, minor, valida, rigida, p.illKJc \ir<'iis. piih inal.i. I<'runs:\t\ l"! inin.

HL'I I,. MKHM. IKIIHH., Oi'trtlin- IH'.iU. 'i-'A) .'il
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longa, erecta, simplex vel furcata, basi valde stolonifera, superne ampliata,

apice inciso-biloba, vix unquam ramulnm lateralem edens, haud alata,

plano-biconvexa, medio 4 cellulascrassa, cellulisinternismultomajoribus

bislratis, margine acuta. Rami feminei brèves, e basi ssepe stoloniferi,

margine paucilobiilati. Calyptra parva, clavata, magnis cellulis inflato-

clavatis obsita, mamilla magna, similibus cellulis ereclis conflata. Rami

mnscnli 3id basin frondis numerosi. oppositi, simpiices, ssepe geminali,

interdum terni, divergentes, brèves, decurvi, margine erecto angusle

lirabato, antheridiis magnis 4-5 jugis.

Hab. New Zealand (Colenso), Australia, Queensland, Daintree River

(Pentzke).

115. Aneura Nadeaudii St. n. sp.

Dioica, mediocris, tenuis, rigida, fusco-olivacea, dense depresso csespi-

losa. Frons ad 2 cm. longa, squarrose bipinnata, haud alata. Truncus

anguste linearis, postice planus, antice valde convexus, margine acutus,

raedio 6 cellulas crassus, cellulis internis quam corticales multo majoribus.

Pinnae unilaterales, altero la lere in stolones mutatse, brèves, trunco

parum angustiores, subrecte palulae, apice bifidee, medio 4-5 cellulas

crassse, ut truncus anlice solum convexge. Rami feminei in trunco

oppositi, brèves, disciformes, margine maxime longeque lacerati, laciniis

confertis, strictis. filiformibus, ssepe ramosis, explanatis. Calyptra ignota.

Rami masculi ex apice pinnse abbreviatse furcatim geminati, furcis late

divergentibus, anguste linearibus, cellulis papulosis limbatis. Antheridia

magna ad 9 juga.

Hab. Tahiti (Nadeaud).

Die Pflanze ist nach einem verdienstvollen Sammler benannt, welcher

als Arzt auf Tahiti wirkte und reiche botanische Kollektionen nach

Europa geschickt hat.

116. Aneura latifrondoides fSchffn.).

Syn. : Riccardia latifrondoides Schfifn. Kais. Ak. Wien LXVII, p. 168.

Dioica, mediocris, pallide virens, radicicola. Frons ad 15 mm. longa,

pinnata vel vage ramosa, haud alata. Truncus procumbens stolonibus

numerosis validis radicans, latus, postice planus, antice convexus, medio

6 cellulas crassus, marginibus ob cellulas marginales maximas obtusis;

celhilse corticales in sectione transversa 40 ji, internée 90 jx. Pinnae fere

rede patentes, brèves, trunco similhmae, sequilatae, ssepe acuminatse,

4 cellulas crassœ, marginibus obtusis, cellulis internis perlucentibus
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opiime grosseqiie reliculatae. Rami feminei parvi, in trunco solitarii,

margine usque ad costani lacerali, laciniis grosse cellulosis, simplicibus

vel ramosis vel apice fasciculatis. Calyptra cylindrica ubique magnis

cellulis ulriciilatis palulis villosa. Rami masculi magni in trunco ramisve

sparsi, curvalim paluli. alis anguslis papulosis. Antheridia ad 20 juga.

Hab. Singapore in monte Bukit Timah (Schiffner).

117. -Aneura Levieri (Schffn. ms.).

S\ n. : Riccardia Levieri Schffn. ms.

nioica. mediocris. valida, olivacea. laxe et depresso cœspitans. Frons ad

•10 mm. longa, vage ramosa. siiperne flabellatim bipinnata, liaud alata.

Tnnicus fusco-bninneus, alte biconvexus, medio 15 cellulas crassus,

cellulis parvis ubique aequimagnis; superne repetito furcatus, furcis

brevibns. basi stoloniferis. superne flabellatim bipinnatis, i. e. pinnœ

pinmdieque confortée, aequilatœ et aequilongas, pro more sub 8 in flabellam

planam expansée, ultimtfi medio 6 cellulas crassae. Rami feminei in trunco

solitarii. brevissimi. crassi. margine late foliacei. profunde inciso lobati,

lobis varie lacinulalis. Calyptra magna, grosse cylindrica. maxime crassa,

apice truncalo-rotundata, squamulis foliaceis dense villosa. Rami ç^ ignoti.

llab. Himalaya Bootang. ßOOO' (Durol).

1 l'S. Aneura singalangana (Schffn.).

Syn. : Riccardia singalangana Schffn. Kais. Ak. Wien LXVII, p. 174.

Dioica, minor, brunnea, rigidissima. fragilis. humilis, dense fere pul-

vinalini cespitans. Frons ad 5 cm. longa, bipinnata. Trnncus re[)etito

furcalus. antice planus, postice convexus. medio ad 20 cellulas crassus,

haiid alatus. n\:\r^\u(' obliisatus. l'inn.r cdiiforla' 0|)posilœ. trunco siniil-

limic, paruiii angustioros. IHunulic 1 vel 2, patula', rare oppositu', promoi'e

unilaterales, pinnis similes lineares, medio 8 cellulas crassie, cellulis par-

vis internis liaud majoribus (in l'roridis parle adulta). Rami feminei in

Irunro laterales, brèves, curvati. margine papulosi vol brevitor ohinseiine

lacliiulali. (Mbjptra fjuvciiilis) alte [»apiilosa. maniilla parva rotinidalim

jjroducla.

Mal». Sntnatra. in nioijtc Singalaim, 2.S()(» m. fScliilTnor).

Solllo diese IMlan/,f nicht cirn' Korm von Anenra snlfccaiala SclilTii.

jtein ?

II'.». Aneura subcxalata iSdiffn.).

Syn, : Iticrardia snln-xalata .Nliffn. Kais. .Ak. W icn l-WII ISUS, p. I(i;i.

2(11
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Dioica, valida et robusta, dense stratificata. Frons ad 15 mm. longa,

regulariter bipinnata, nusquam alata. Trimms simplex vel furcatus,

repens, 1 mm. latus, piano biconvexus, medio 15 cellulas crassus; cellulse

corticales internis subaequimagnae, parvse. Pinnœ suboppositae, rémoise,

rede patentes, trunco aequilatae atque simillimae. Pimmlae brèves, parum

angustiores, lobuliformes medio 8 cellulas crassse. Rami feminei in trunco

laterales, brevissimi, crassi, margine foliacei, irregulariter lobulati, lobis

lanceolatis acutis vel ligulatis oblusis. Calyptra cellulis irregulariter pro-

minulis scabra; mamilla parva, conica, obtusa. Rami masculi in jtinms

oppositi, saepe regulariter pinnatim consecutivi, interdum e basicommuni

geminati, brèves, crassi angusle limbati, limbo tenui erecto. Antheridia

ad 5 juga.

Hab. Java, 1400— 2965 m. (Schiffner).

120. Aneura barbiflora St. Mém. Soc. bot. Cherbourg XXIX,

p. 209.

Dioica, mediocris, flavo-virens vel rufescens, inter muscos adscendens.

Frons ad 3 cm. longa, bipinnata^ haud alata. Truncus angustus, plano-

biconvexus, medio 9 cellulas crassus, simplex vel furcatus
;
pinnœ brèves,

remotae, trunco duplo angustiores, minute pinnulatae, ultimae medio

6 cellulas crassse, cellulis internis haud majoribus. Rami feminei brèves,

disciformes, margine maxime longeque lacera ti. Calyptra pro planta

longissima (4 mm.j anguste cylindrica, squamulis ciliatis, remotiusculis

obtecta, mamilla magna, constricta, disciformis^ papulosa. Reliqua desunt.

Hab. China, Yünnan (Delavay).

4. Plantae parvae vel exiguae.

121. Aneura gracilis St. n. sp.

Dioica, pusilla, gracilis, viridis, terricola depresso caespitosa. Frons ad

15 mm. longa, bi-vel tripinnata, haud alata. Truncus superne furcatus

angustissime hnearis, basi subfiliformis, biconvexus, medio 5 cellulas

crassus, margine cellulis minoribus hyalinis papulosis limbatus, reliquae

cellulae frondis ubique aequimagnae i. e. corticales haud minores. Pinnœ

brèves furcalae vel paucis pmnulis inslructae, hie illic minute bipinnatae,

omnes trunco aequilatae et similiter limbatae. Rami masculi in pinnulis

terminales, geminati, brèves, margine papulosi. Antheridia 4 juga.

Hab. Tasmania, M* Wellington (Weymouth).

Mit A. minima C. et P. zu vergleichen.
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\^2±. Aneura oppositiflora Si. J. Linn. Soc. XXIX. p. 265.

Monoica vel dioica. mediocris. dilute olivacea. dense depresso ctespilosa,

oorlicola. Frons ad 2 cm. longa, in planta bene evoliila regulariler bi-

pinnata, haud alata, basi stolonifera superne procumbens. Truncus

Simplex vel furcaUis. superne 1 mm. latus, plano-biconvexus, medio

8 cellulas crassiis. margine acutus, cellulis internis quam corticales ma-

joribus. Pinnœ opposita}, trunco angustiores, subrecte patulse, obtusae,

lineares, pinnulœ pinnis multo angustiores, brèves, biconvexae, medio

4-5 cellulas crassa}. Rami feminei in trunco pinnisque oppositi, margine

papulosi. Calyptra ignota. Ranii inasctili in pinnis oppositi, numerosi

brèves, slricti. ex apice interdum vegetativi, margine tenerrimo crenu-

lato, antheridia ad 5 juga.

Hab. yew Zealand. Colenso.

123. Aneura metzgeriseformis St. n. sp.

Dioica"/ minor, gracillima. flaccida. pallide vlrens vel albicans, dense

depresso ctespitosa. Frons anguslissima, haud alata, procumbens, ad

15 mm. longa, simpliciter pinnata vel persœpe repetito-furcata , furcis

late divevgenlibns Metzgeriis simillima. Truncus basi stoloniferus, auguste

linearis, biconvexus, medio 5 cellulas crassus, cellulis internis magnis,

perlucentibus optime reticulata; pinnœ, ubi adsunt, trunco œquicrassse,

paruni angustiores. opposita'. Reliqua desunt.

Mab. Rrasilia (Hlaziou 45(i()).

12'i. Aneura palmata (Hedw.) Dum. Comment, p. 115.

Syii. : Jnngennainiia })ahnata Hedw. 1700.

Dioica. pusilla. hiiniilliina. viridis, in cortice pulvinala vel late oxpansa,

iiilM'fluni terricol,!. l''roiis ad 'i mm. longa, norraaliler bipiiinata, ramis

sterilibtis .sa'p(; [»almalilidis, liaud nliila. Truncus stoloniferus, poslice

planus, antico leniler convexus, nuidio 7 cellulas crassus, cellulis internis

inajoribus. IHnnœ ereclae vel procumbentes, trunco a'quilata', opitosiljp,

a basi furcnlaî, furcis approximalis lincarihiis ii-qiiilongis (|iiasi p.dma-

tiflda;. in planta fcrtili allornantes. n-guiariicr pintiMlala-, |)iiinulis patulis,

apjcdibus bnî\iorihus, \ ccjliil.is crassis. Hunii O jn trunco (»ppositi vel

solit/irii, brèves, cll|lllll^oI•m<•^, inaïuiiic Icinii ii.irviioliulalo. (Inhjptra

riiaKna, cylindrica, cclhiloso-vcrrucosa ; inannila magna, liomis|ilia'rica,

papulo.sa. Hami masruli in trunco pintiisipic lalfialcs, nuincirosi, magni,

crassi. anibilu oblouKi. haud aj.ili, iiiarKiur cicniilati. Anllieridia H juga,

llab. Europa, Aumira. Axia srjitrulr., Jupuiiin.

2r,:i



754 BULLETLN DE l'herbier BüissiER. Aïieura.

125. Aneura parvula (Schffn.).

Syn. : Riccardia parvula Schffn. Kais. Ak. Wien. 1898. LXYII, p. 172.

Dioica, pusilla, dense depresso caespitosa, dilute viridis, corticola. Frons

rigida, ad 5 mm. longa, stolonifera, repens, pinnala et bipinnata. Truncus

Simplex vel furcatus apice duplo latior quam basi, acute biconvexus, medio

7 cellulas crassus, cellulis internis quam corticales parum majoribus,

haud alatus. Pinnae pinnuleeque remotiuscul8e,allern8e, plus minus brèves,

irreguläres, trunco duplo angusliores, biconvexae, medio 4-5 cellulas

crassee, haud alatœ. Rami feminei in trunco solitarii, brèves, margine

breviter lacinulati. Calyptra cellulis breviter utriculatis patulis hirta,

mamilla bene delinita, magna, utriculis similibus ereclis formata. Rami

masculi arcuati, limbo crenulato, antheridiis 8 jugis.

Hab. Java, in monte Pangerango, 2960 m. (Schiffner).

ÏI. Planta filiformes, subteretes vel sectione ovali.

126. Aneura subsimplex St. Hedwigia 1893, p. 26.

Dioica, parva, gracillima, dilute viridis, dense depresso-csespitans. Frons

ad 8 mm. longa, longe et simpliciler pinnata, rarissime ramulo accessorio

bipinnata, haud alata. Truncus procumbens, valde angustus, ubique

5 cellulas crassus, margine obtusus, cellulis internis quam corticales multo

majoribus, uno latere regulariter stoloniferus , altero longe rapiosus;

rami recte patuli, trunco parum angustiores, 4 cellulas crassi, longe

lineares, apice obtusse, ramulis masculis oppositis pinnati. Rami masculi

longiusculi, recte patuli, stricti, anguste lineares, hmbo hyaline crenulato.

Antheridiis ad 12 jugis.

Hab. Cuba (Wright).

Optime dislincta frondis conformatione simplici et absentia pinnu-

larum.

127. Aneura alcicornis (Tayl.) H. et T. Syn. Hep. p. 499.

Syn. : Jungermannia alcicornis Tayl. J. of Bot. 1844. p. 479.

Dioica, minor, rigida, gracillima, fusco-brunnea, laxe caespitosa. Frons

ad 10 mm. longa, erecta, multiramosa, filiformis, haud alata. Truncus

basi soium stoloniferus, repetito furcatus, superne sensim dilata tus, teres,

furcis regulariter bipinnatis
;
pinnae conferlee oblique patulse, in sectione

ellipticœ pauci-breviterque pinnulatsß. Rami feminei in furcis laterales,

brevissimi, margine paucilobulati, calyptra vix millimetrum longa, sub-
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cyliiidrjca. tLiberciilal;i. apice rotiindata. mamilla milla. Rami masctili

in pinnulis laterales, lineares, margine papulosi. Antheridia ad 4 juga.

Hab. Fretuin inantilainctiin (Hooker), Fuegia (Spegazzini. Savatier).

["iS. Aneura tenax St. n. sp.

Dioica, tenax. mediocris. diiule olivacea vel rufescens, dense depresso

caispilosa vel pulvinalim erecla, Frons ad 20 mm. longa, bipinnala.

Truncus fuscus. durus. in secLione ellipticus, medio 9 cellulas crassus,

celliilis internis miillo longioribus. uno latere pinnatiis, allero stoloni-

feriis. Piiinx pinuuheqiie reniûtiiisciihe. IriiiK'O siniillimiesed angusliores,

strictcB et rigidie. Iriinco vi\ minus crassie. aile biconvexte, margine oh-

tu.sie. limbo unicelliilari in iillimis pinnulis solnmdisLinclo. Rami feminei

in trunco solilarii, brèves, margine breviler laciniilali. Ccdyptra cylindrica,

papulosa, mamilla parva obtusa. Rami masculi in trunco vel ramis vel

slolonibus solilarii, pro planta magni, trunco »quilali. oblongi, interdum

regulariter pinnalim dispositi, vakie canaliculali, apice profunde bilobi,

marginibus ereciis fuliaceis papuloso-crenalis. Aniheridia ad 5 juga.

Hab. Fretuiu magellanicum (Cunningham, Dusén), Insula Desolacion

(JJusén).

|-J.t. Aneura compacta St. lledwigia. 1893, p. 19.

Dioicii. minor, rigida, gracillima, dura, fusco-rufa, dense depresso-

cjespitosa vel compacte pulvinata. Frons ad U) mm. longa, tennis fere

niiformis. haud alala, repelilo furca la, /"wrc/s longis. in sei'tione ellipticis,

medio 8 cellulas crassis, pinnœ \\\ aliter cunformata' siibopposita3, longe

lineares, basales .sa;pe desccndentcs et sloloniHirmcs, radicanUis. Cellnhe

corticales valde incrassala' internii'corlicalihns vi\ majoies. Rami masculi

in pinni.s superioribus laterales nlildiiL'i . i<Miii\iili. margine iiajinldsi.

Antheridia ad fJ juga.

H.'ib. A/rica auslr. (^ap. bon. sjjei (Kxpcd. .Novara leg. .Iclinek).

i:{U. Aneura attenuata .St. Huil. Herb. Hoiss. 1«97, p. 844.

IMoira, major, rigiila, glauco-virens, a'iate rufescens, dense depre.s.so

ca.'spiL'ins. Frons ad 3 cm. longa. bi|)innala, Intad alala. 'Diinras r. cau-

dice repente simplex. rare fiin alus. auguste lin(;aris, bironrexas. nhdio

10 <f||iila.s crassus. margine oblnsns. ccllulis inlcrnis vi\ majoiilms, in-

ferne irregulariU'r pinnatus, pinnis unilalcralilius, allero latc^re sloloni-

ferii», supernc; ulroipic lalere regulanicr bipinnatus. jiinn.f :u\ 7 mm.

longu;, longe alleniial.'r. liamato-dciMrMr. paucis iiinnalis siniiliiiiis ins-
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truclse, ultimse in seclione ellipticœ, 4 cellulas crassee, quarum corticales

optime papulosee. Rami feminei magni, disciformes subplani, margine

longe angusteque lacerali. Reliqua desunt.

Hab. Hawai (Heller).

131. Aneura diminuta (Schffn.).

Syn. : Riccardia diminuta Schffn. Kais. Ak. Wien. 1898. LXYH, p. 170.

Dioica, mediocris, rigida, Isete viridis, in sicco fusca, dense depresso

caespitans. Frons ad lo mm. longa, bipinnata, caiidice altero latere sto-

lonibus repente, altero ramifero, in seclione plano-ovali, 8 cellulas crasso.

Truncus procumbens, caudice vix minus crassus, haud alatus, piano bi-

convexus, marginibus obtusis; pinnse oppositse, remotee, trunco sequilatae

eoque fere parallelsß, deinde imbricatse, 5 cellulas crassse, margine obtusx,

lineares. Pinnulx pinnis simillimse ubique 3 cellulas crassse, ala unislrata

nulla ; cellulae corticales ubique parvee, tenerae, internée multo majores el

longiores, valde sequaliterque incrassatee. Rami masculi brèves, ad basin

pinnarum oppositi, curvatim occulti, limbo crenulato. Antheridia ad

10 juga. Rami feminei brèves, cupuliformes, margine lacinulati ; calyptra

laevis, mamilla alta.

Hab. Java, Sumatra. 800-3300 m. (Schiffner).

Plantam 9 haud vidi.

132. Aneura sumatrana (Schffn.).

Syn. : Riccardia sumatrana Schffn. Kais. Ak. Wien. 1898. LXVH, p. 173.

Dioica, exigua, in sicco fusco-brunnea, fere nigra, dense pulvinata.

Frons ad 7 mm. longa, tenuissima, flhformis, crassa et rigida, haud alata,

pinnata, ubique aequilata, in sectione elliptica, medio 4 cellulas crassa,

cellulis internis haud latioribus; pinnx remotiusculse, sat reguläres, pro

planta longse, ssepe subrecte patulse. Rami feminei parvi, in trunco soli-

larii, margine paucis laciniis armati; calyptra cellulis brevibus grosse

papulosis aspera, mamilla angusta, alte papulosa. Rami masculi in trunco

solilarii, brèves, curvati, marginibus erectis papulosis. Antheridia ad

trijuga.

Hab. Sumatra, in cacumine montis Singalang, corticola 2800 m.

(Schiffner).

133. Aneura calcarea St. n. sp.

Diese kleine Pflanze wurde von Gœbel bei Tovar (Venezuela) ge-

sammelt und von Rüge (Flora 1893, Heft lY, p. 33) wegen ihrer Keim-
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könierbilduiig als Aneura ii. sp. envähiil; sie ist völlig steril, wächst auf

einem schneeweissen Detritus und vermehrt sich anscheinend nur durch

Keimkörner, wie man das auch an anderen Lebermoosen beobachten

kann, die auf einem ungünstigen Substrat noch vegetieren können, zu

einer Blütenbildung aber nicht gelangen. Die Frons ist bis 5 mm. lang,

unregelmässig verzweigt, mit kurzen Gliedern und hat überall einen

elliptischen Querschnitt, der eine kleinzellige Epidermis und grosse in

zw'ei Schichten geordnete zentrale Zellen zeigt; da ich auf GœbelsWunsch

dieser Pflanze einen Namen gab. führe ich sie hier auf, obgleich sie

völlig steril ist und daher schwer zu identifizieren sein wird; charak-

teristisch ist die Dicke selbst der jüngeren Fiederäste.

III. Plantae latae vel latissimae planae arcteque repentes.

loi. Aneura Karstenii St. Hedwigia. 1893, p. 23.

Dioica, magna, flaccida, flavescens vel Havo-virens. in ligno decorticato

arctissime repens lateque expansa. Frons ad 8 cm. longa, 1 cm. lata,

plana, ubique 8 cellulas crassa, antice dense grosseque papillata, margine

crenata. superne repetito-furcata, furcis parallelis late ligulatis, apice

inciso-bilobis. Rami feminei brèves plani radicanles, ambitu obcuneati,

apice late truncati decurvi ibidemque maxime pilosi. pilis longis strictis

sim[>liciljus; [)istilla pauca pilis circumdata et omnino obvelata. Calyptra

magna, crassa. i)ilis sparsis longiusculis hirta. Rami mascidi brèves, pro

more fiircali. margine [)a[)ulosi vel breviter lacinulati. Antheridia ad

(5 jutra.

Il.ih. Aiiifioiiiii ({\. Karsten).

[>'>. Aneura albo-marginata St. Hedwigia. l<Si);). j). 18.

Dioica, mediocris, flavescens, late stralilicata. Frons ad 2 cm. longa,

re{)ens. liaud sloloniftîia, ex angusla basi dilatata, n^pelito fiircata. furcis

3-'* mm. latis late breviterque lobatis. aftproximatis vel contiguis, llabellam

uiidulatam irregiilarum lichenoidem formanlibus. postice Icniter con-

vexis, medio 5 cellulas crassis. I.iic liiiii);ili>, /)//;/>o imislr.ilo. iiiiain cel-

liilain lalo. Iiynlino cX nilde jieisjiirno. crllidis nuKpus m'ininiiilatis, magis

longis rjuam latis (iJHXOO ij.j. Hanä feininri liasi conslricli siil)sti|)itati,

diüciformes, ••oniali. in.ii-gino rcllnlis (Ii!.;itiriiniiil)ii.s (iciilinil.ili. apice

profiMide inciso-|jilr>bi, pl.mi. mar^inihiis lalrralihiis ncili»- imiirvis;

jji^lilla <» juga, nuda, .sqiiama dor.salis umII.i. Krliqua desnnl.

Hab. Amboina ((J, Karsl«;nj.
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136. Aneura erecta St. n. sp.

Sterilis, mediocris, crassa, crispata, Havo-virens, liumilis, in cortice

compacte caespitans. Frons e caudice repente erecta, basi angusta,

repetito-breviterque furcata, furcis dilatatis. 2 mm. latis, apice obcunealis,

lobato-incisis, lobis contiguis vel imbricatis, rotundatis, concavis, ssepe

fere infundibulatim contortis, ceterum medio 6 cellulis crassa, versus

marginem parum attenaata ipso margine magnis cellulis pellucidis qua-

dratis vel rectangulatis maximeque incrassatis limbata. Cellulas internas

frondis maximee 165 jx, corticales 38 »i.

Hab. Tasmania, W Wellington (Weymouth).

137. Aneura latifrons (Lindb.).

Syn, : Riccardia latifrons Manip. musc. II, p. 372.

Autoica vel paroica, minor, humilis, dilute olivacea, dense caespitosa.

Frons ad 2 cm. longa, irregulariler pinnata et bipinnata, canaliculata,

haiid alata, medio 5 cellulas crassa, cellulis magnis, oblongo hexagonis,

inteniis haud majoribus. Truncus pro planta latissinius, basi valde stoloni-

ferus, repetito breviterque furcatus, furcis superne dilatatis, cervicornutis,

lobatim pinnatis, pinnulis triinco parum angustioribus, basalibus saepe

angustis in stolones mutatis. Rami feminei in trunco solitarii, margine

apiceque longe fimbriati. Calyptra pro planta maxima, 3 mm. longa,

papuloso-verrucosa , mamilla humilis, subdisciformis. Sporœ ad 14 ^,

viridi-bruuneolae, minute asperae. Rami masculi femineis approximali,

brèves decurvi, margine grosse papuloso. Antheridia pro more ad 6juga,

interdum mülto longiora.

Hab. £Mro/)aet^»wmca Sept., /fljoo'rtia(Makino,Faurie),Açores(Simroth).

138. Aneura incurvata (Lindb.)

Syn. : Riccardia incurvata Lindb., Musci scand., p. 5.

Dioica, minor, rigida, pallide virens, arhiza, muscicola. Frons ad i mm.

longa, optime canaliculata, pinnata, haud alata. Truncus anguste linearis,

in sectione transversa semilunatus, medio 4-5 cellulas crassus, margine

parum attenuato obtuso. Cellulae internEe corticalibus majores, Ptnnœ

remotiusculae, saepe omnino déficientes, suboppositae vel alternaß;, trunco

angustiores, subrecte patulae, similiter canaliculatae. Rami feminei in

trunco laterales, parvi, margine breviter lacinulati. Calyptra grosse cy-

lindrica, laevis, eetate desquamans, mamilla discoidea papulosa. Rami

masculi in Lrunco solitarii, magni, valde canaliculati, persaepe ex apice

innovati. marginibus atlenuatis papulosis, Antheridia ad 8 juga.
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Hab. Feiniia. Suecia (Liiidberg).

Die Originalpflanzen. welche ich geprüft habe und die keineswegs als

• exigUcC >' zu bezeichnen sind . sind aufrecht zwischen Laubmoosen

wachsende etioherte wurzellose Exemplare, welche höchst unregelmässig

verzweigt, oft ganz ohne Aeste sind: auch die aus der Spitze der männ-

lichen Aesle sprossenden Innovationen sind ein achtes Zeichen intensiver

Eliolierung und abnormer Slandortsverhältnisse; immerhin führe ich sie

hier als gute Art auf, da erst aus kultivierten Exemplaren festzustellen

sein wird, ob dieselben vielleicht zur Aneura piiiguis auswachsen, was

ich vermute. Sporen und Elateren sind durchaus diejenigen von A.pinguis,

auch in der Farbe.

139. Aneura Breatelii St. n. sp.

Dioica, minor, crassa, crispa ta. olivacea, in cortice densissimeintricatini

stratificala. Frons ad li mm. longa, lobaüm pinnata. Truncus pro planta

latus, valde canaUcnlalus, ubique 4-o cellulas crassus, margine parum

altenuato obtuso. pinnis brevibus, confertis. sœpe imbricatis, tortis, trunco

tequicrassis et vix angustioribus, similiter canaliculalis, apice ssepe dila-

lalis et 4 vel 6 ramulos nascentes gerentibus ibidemque limbo aiignsto

hyaiino marginalis. Bauii uiasculi brèves, crassi, margine papuloso. An-

Iheridia ad 4 juga.

Hab. Insiila S' Christoph (Breutel).

Die jüngeren Fiederlappen tragen an ihrer Spitze i-3 junge Astanlagen,

die überall Je eine Gabelung zeigen und somit 4-0 Vegetationspunkte

enlhallen; der Mittella[ipen. welcher jede Gabelung einleitet, ist an der

Basis scharf abgeschnürt und nach vorn spatelig verbreitert, während die

dazu gehörenden Seitenlappen infolge der Pressung der benachbarten

Aslanlagen aus ihrer horizontalen Lage gebracht werden und Miiiscliel-

förniig die junge Gabelung von rechts und links schiilzcn; iliesc Vei-

häiliiisse sind die Insache. dass die Frons ganz aiinorm dicht rasig \er-

wachsen ist und \on oben gesehen kr.iii>< wie ein Flechleiilh.illiis isl.
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crenato. interdum sublobulato. maxime incurvo, cellulis valde incrassalis

lormato. Rami feminei brèves, valde decurvi, similiter limbati, pistilla

numerosa longeque biseriata, limbo lato, lacerato et connivente omnino

velata, Calyptra clavata. papulosa, mamilla magna, cellaloso fîmbriala,

comosa. Rami masculi hreves, valde conca vi; awîAeHdia ad 4 juga, mar-

ginibiis late incurvis occulta.

Hab. Java, ïjibodas (Schiffner).

141. Aneura cochleata (H. et T.)

Syn. : Riccia cochleata H. et T. J. of B. lY, p. 96.

Sterilis, major, crassa, coriacea, insoloturfosogregariecrescens. Frons

ad 2 cm. longa, S mm. lata, irregulariter lobata, lobis parum productis,

canaliculatis, apice planis, frondis margo interlobularis erectus, planta

itaque fere crispata, ubique tarnen carnosa, plano-biconvexa, medio ad

12 cellulas crassa, marginibus acutis. Cellulse internée corticalibus majores.

Flores haud vidi.

Hab. Lord Aucklands Islands (Hooker, Krone).

142. Aneura maxima (Schffn.).

Syn. : Riccardia maxima Schffn. Kais. Ak. Wien LXYII, p. 177.

Dioica, maxima, lignicola, arcte repens, in sicco dilute olivacea, viva

atroviridis. Frons ad 10 cm. longa, furcala, furcis lobatim ramosis, ad

12 mm. latis, planis, medio 16 cellulas crassis, apice profunde incise

bilobis, versus marginem sensim attenuatis, ipso margine unam cellulam

crassis. Rami feminei e sinu apicali orti, lobis adjacentibus basi reflexis et

fimbriatis obtecti, re vera lobulo nascenti inserti, disciformes, crassi,

pistillis in disci apice declivi aggregatis, margine latissime alati, alis erectis

usque ad costam laceratis, laciniis irregularibus, foliaceis vel piliformibus,

curvatis ssepe ramosis, lanatim intricatis, pistilla itaque— similibus laciniis

a tergo tecta — omnino immersa. Calyptra maxima, ad lo mm. longa,

ad 2 mm. crassa, sublsevis vel pauci-villosa, apice subumbonata.

Hab. Java, Sumatra, 1500-2400 m. (Schiffner).

143. Aneura alterniloba Taylor. J. of. Bot. 1844, p. 527.

Syn. : Aneiira epibrya Col. Trans. N. Z. Inst. vol. 18, 1885.

Dioica, maxima, coriacea, pallide-virens, vel olivacea vel brunnea, in

ligno decorticato expansa. Frons ad 5 cm. longa, 1 cm. lata, plana, mar-

gine undulata, repetito-furcata. furcis 5 mm. latis, pinnatim lobulatis,

lobuli rotundati, interdum parum elongati, apice profunde incise bilobi.
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Rami feminei brevissimi. radicanles. crassi. margiiie brevidenlaLi, squama

dorsalis brevissima simililer denlata. dentiljus crassis. Calyptra clavaLa

4 mm. lont^^a. plus l mm. in diamelero. maxime crassa. fiisco-briinnea,

maxime lohgeqiie setosa. Bami mascidi ad 3 vel 4 in frondis lobiilo parvo

rotundalo marginales, divergentes, sœpe tolum frondis marginem api-

calem occupantes, radicellis longis radicanles. crassi. ambituovalo-oblongi,

limbo lato tenerrimo. eroso. ereclo. Antheridia parva, ad 6 juga.

Hab. Neic Zealami (Hooker. Golenso, Sinclair. Helms. Pelrie).

144. Aneura dentata St. J. Linn. Soc. XXIX. p. 264.

Slerilis, speclaliiiis. valida, ilaccida. dilule olivacea. arcle repens. band

stolonifera. Frons ad 4 cm. longa, o mm. lata, plana, ubique 7-8 cellulas

crassa, margine aculo. superne divergenli l'urcala lobalimque pinnata,

lobis contiguis. plus minus brevibus (ad 4 mm. longis) trunco duplo an-

guslioribus. rotiindalis, ceterum margine ubique (prœserlim ad apicem)

grosse denlata, denlibus remotiusculis, plano-conicis, acuminatis, 2 vel 4

cellulas longis; frondis cellulœ inlernœ corticalibus multo majores.

Hab. Neiv Zealand (Golenso).

14.'i. Aneura lobata (Scliffn.).

Syn. : liiccardia lobala Scliffn. Kais. Ak. Wien. LXYII. p. 178.

Dioica, magna, arcle repens, fusco-olivacea. Frons ad 7 cm. longa, laie

expansa. Trimcus ad o mm. latus, planus, medio 10 cellulas crassus,

cellulis inlernis magnis. versus marginem sensim allenualus, ipso mar-

gine 1 cellulam crassus. ceterum repetilo furcalus. lobalim pinnalus,

pinuis oblique palenlibiis. lato linearihus, jibis minus longis, apicc

Iruncalo-njlufidalis, brevilci' inciso-bilobis. Hinnl. friiiinci c fundo rima'

apicalis orli. ulrofjue lalero loliis cilialis ronniveiililnis olilocli cl sfjiiania

dorsali magna crassaque sinnlilt-r ciliala a dorso tccli. discilornii. cia.ssi,

pJNlilla in disci apicc doclivi aggregala ibidemquc ciliis slriclis divorgcn-

libus protecta. Cahjptra crassa, apice jjrofundc umbilicala. vci'iiirisfiue

circumdala. ubique pilis slriclis longis rulisipic niaxiinc hirla.

Ilab. Java, Swwitrn. OOO-'iiOO ni. (Scliin'ner), ï\ova (laledunia ( De-

planche;.

1 i<i. Aneura coronopus lif \<»i. in Shpli. Ilcdwigia I8i);{, p. W).

Slenlis. iii.'jjrjr. Utucv.i. naccid.i, arcle rcjicns, nifi'.^cens. Frons il cm.

longa, furcaU'j, furca; divergentes, laie ligulalJL*, 4 mm. lata-, ranuilis

numerosi» denKC consecutivisin fundo excisurarum frondis quiescenlibiis,
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linde margo furcarum grosse lobaio-dentalus evadil; planta ceterum sub-

plana medio 3 celliilas crassa; celliilee centrales corticalibus multo majores

perlucentes.

Hab. Bornéo (Beccari).

147. Aneura granulata St. Hedwigia. 1893. p. 21.

Dioica, mediocris, flaccida, fuscescens, csespitans. Frons repens, ad

3 cm. longa, irregulariter pauciraraosa 3-4 mm.- lala, marginibus oblusis

erectis profunde canaliculata, ubique 4 cellulas crassa, cellulis centralibus

majoribus, antice posticeque cellulis conicis plus minus prominulis et

apice incrassatis aspera. Rami masculi numerosi, parvi, ambitu oblongi,

marginibus asperis parum elevatis. Antheridia 4 juga.

Hab. Patagonia, Staten Island (Spegazzini).

148. Aneura pallidevirens St. n. sp.

Dioica, major, pallide flavo-virens, muscicola, lale expansa. Frons

repens, ad 3 cm. longa, plana, tenuis, valde fragilis, pinnata^ stolonibus

nullis. Trnncus 2 mm. latus, ubique 4 cellulas crassus, margine obtusus;

cellulse corticales 17X8-^ [J- parietibus validis, inlernse 34 [x in sectione

transversa. Pinnas trunco simillimse, parum angustiores, suboppositae,

patulae. lineares apice truncatse. Ramuli feniinei m trunco vel pinnis

oppositi. magni, valde carnosi, profunde canaliculati, marginibus erectis

integerrimis, papuloso-crenatis, bractea dorsali nulla.

Hab. Fretum magellanicum, Insula Desolacion (Düsen).

149. Aneura pinguis (L.) Dum. Comment, p. 115.

Sjm. : Jungermannia pinguis L. Sp. pl. IL p. 1602.

A7ieura sessilis Sprengel Syst. Yeg. IV. p. 232.

Aneura latissima Spr. Trans. Edinb. B. Soc. 1885. p. 544.

Riccardia fuscovirens Lindb. Musci. scand. 1879. p. 5.

Dioica, late linearis vel ligulata, crassa, viridis vel flavo-virens, in latas

piagas expansa. Frotis ad 2 cm. longa, furcata, radicellis numerosis arcte

repens, furcis divergentibus, simplicibus, canaliculalis, 3 mm. latis, costa

lata, 8 cellulas crassa. postice bene producta planaque, abrupte in alas

attenuatas abeunte; aîœ obtusae, integerrimas, adscendentes, crispatse;

cellulse internée frondis corticalibus multo majores. Rami mascw/ün trunco

ramisve pseudo-laterales, radicantes, brèves, saepe furcato-geminati vel

terni, ambitu ovati, alis tenuibus explanatis 3 cellulas latis. Antheridia

4 juga, magna, interdum 3 seriata. Rami feminei in trunco furcisque
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pseiido-hUerales. apice breviter el tenerrime lacinulati. sub frondis lobis

occulli. calyptra cvlindrica . tempore maUiritalis 8 mm. longa. la?vis,

maiiiilla parva, alte papulosa. Sporserufae, minute papillatse 18 pi. Elateres

ad !200 <j.. rufesoentes. laxe torti. apicibiis longe et anguste attenuatis ut

in congeneribus.

Hab. Europa, Asia. America sept., Japonia (Inoué. Faurie), Grœnland,

Umanakljord Tl'' (VanholTenl. Hiinalaija (Duthie). Java (Karsten. Solms),

Aiistrafia. Victoria (Whitelegge. Luchmann). New Zealand (Uelms). Africa,

Mascareignes (de Tlsle, Rodriguez). Kamerun (Dusén. Staudt), Angola

(Welwitsch), San Thomé (Moller). Mexico (Egeling), Brasilia (Puiggari,

Glaziou. Ule). Rio Xegi'o (Spruce). Insulae Indiœ occid. (Wright, Duss.

Elîiot. rilerminier).

loO. Aneura viridissima (SchtTn.).

S\ n. : liiccardia viridissima Schlln. Kais. Ak. Wien 1898. LXYII, p. 170.

Dioica. major, latissima, viridis, subvernicosa, in sicco subfuscescens,

laxe cwspitans. habitu Pelliae epiphyllœ. Frons ad 5 cm. longa, ad 8 mm.

lat^i. pauciramosa. siepe simplex. ad 10 cellulas crassa, cellulis internis

niajoribus. laie canaliculata, marginibus undulatis vel subcrispatis, longe

attenuatis. haud alatis. Rami feminei brevissinii. carnosi, discilormes,

anlice sub lobis ramuli materni occulti. postice creberrime radicellil'eri,

margine paucilacinulati; calyptra cylindrica, laevis (interdura grosse laci-

nulata). Rami masculi in trunco laterales, solitarii vel geminati, brèves,

radicanles. carnosi. marginibus ereclis sublobatis erosis. Antheridia 3 vel

4 séria la.

liab. Java, tm-il.M) m. fScbimiori.

I-")1. Aneura Schwaneckei St. llcdv.igia 1888. \). ^78.

hioica. mediocri.s, lenera, pallide-virens, laxe ciBspilans. corlicula. Frotts

ad 1.') mm. longa, piocumbens. uno latcre rannjsa. alleru slolunirci"!, apice

solum n-gularitcr bipinnala. 'l'ninnis 1 mm. latus, anlice p((slicc(pie

/y/r/ ;»/.•(, margine «cMff/.s: /^iz/n//' l)ir\(;.s, cünligu;r, |iinn;ilim lolial;!'; rami

irunco similiimi. irquilati, 4 rclliilas crassi. apice profunde iiiciso-bilubi ;

rellula; corlir-al(5.s internis mullo minore.s, marginales limbum byaliniim

bcne definiluni formantes. Rami feminei parvi. derurvo occnlli. mai^iiic

iireviler lobuiali, squauia dor.^ali.s Immm^ cvdliii.i >iiiiilii(-r liiiiiil.it.i. r.clKpia

désuni.

Hab. l'nerlorico (Schwanecke). /'"> (irundr iLindiiianj.

tT.\
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Unbekannt sind mir geblieben :

Aneura australis (Lehm) als Sarcomürium australe Lehm. Pug.

X, p. 19, beschrieben; leg. Preiss, Australia, Swan River.

Aneura bipinnata (Swartz) als Jungermannia bipinnata Sw.

Prodr. Fl. Ind. occ. Ilf, p. 1877 beschrieben; leg. Swartz, Jamaica.

Aneura brasiliensis (Angstr.) als Pseudoneura brasiliensis, Angstr.

Kongl. Yet.-Ak. 1876, p. 91, beschrieben; leg. Widgren, Brasilia, Caldas.

Aneura crassa (Schwägr.) Nees. Syn. Hepat. p. 500. Syn. Jung,

crassa Schwägr. Prodr. p. 31.

Die Beschreibungen vorstehender Pflanzen sind unzulänglich, auch bei

Angström, obgleich seine Diagnose ausführlicher ist.

Exemplare dieser Arten sind nirgends zu erhalten gewesen.
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MATÉRIAUX
POUR LA

FLORE DU CAUCASE
PAR

Mme oiîra FEDTSCIIEXKO et 31. Boris FEDTSCUEIXIÎO

Dans le courant de Télé 1894, nous avons eu l'occasion de faire une

assez grande excursion au Caucase et de visiter des localités ayant une

flore très différente et très caractéristique. Sur le versant septentrional,

nous avons étudié en détail les environs du groupe des eaux minérales,

surtout de Kislowodsk. visité les environs de Wladikavkas et de Petrovsk

au bord de la mer Caspienne (nous désignons dans notre liste les en-

virons de Petrovsk par Casp. pour les dunes et lac salé, et Daghestan

pour les montagnes près de Tarki). Traversant la chaîne principale du

Caucase en suivant le Chemin de guerre Géorgien, nous eûmes l'oc-

casion de jeter un coup d'œil sur la région alpine du Caucase (au glacier

Devdorak et près du col Krestowyi).

En Transcaucasie, nos excursions furent aussi très intéressantes et

fécondes en résultats (le versant méridional, indiqué dans notre énumé-

nilion, coininonce à Mlèty et va jusqu'à Tiflis). Après avoir visité les

fMivinms do Tiflis, nous nous rendîmes au lac (loklcha ((louverneniont

d'Eriwan) et récollâmes là beaucoup de représentants de la flore fort

intéressante df3 l'Arménie russe.

Nos excursions suivantes eurent Ik^ii aux i-iiviions do liürjoinc. de Ba-

loumo (Colchide do notre liste) et do Noworossiisk, dans la Transcaucasie

occidentale.

Oiitro los i)lantos que nous avons récolté [)orsonnoIlomont on IKlI'i

feiiviron i^OO «îspècfvsj. (;t cellos ipio noiis-mémfs. ainsi (\\u>: M. Arsôniolî

avon.s recueilli au Caucase, on 1H1J7. en !»• tr;iv('is;iiil pour nous rondrc

au Tiirkfslan. so Irouvoril oricctre à notre disposilion quolipics polilos

colloclions de planlJ.'S do (iaucaso, dont nous avons joint riMiumération

à notre li»le. Ce sont les collections suivantes :

Bt.i,i,. MKitii. Hot^ji., of'lolin; iH'jy. Ö2
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1. Anissimow, plantes du Daghestan (districts d'Awar et de Témir-

Khane-Choura) et de Piatigorsk, récoltées en 1888.

2. A. Flerow, plantes récoltées pendant une excursion au glacier Tséi

en 1893.

3. Gorochchenko, plantes d'Alaghès.

4. Ivanovski. plantes de l'Ararat et du lacGoktcha, récoltées en 1893.

5. Kapelkine, plantes récoltées en 1894 aux environs de Wladikavkas

et au glacier de Bâte.

6. Doubles, reçus du Jardin Botanique de Moscou.

MOSCOU, le 15 mars 1899.

RANUNCULACE^

1. Clematis vitalba L.

Noiüorossiisk, le 2o juillet, en fruits.

Vers, mérid. : Douchete, le 21 juin 1897 en fleurs (Arsénieff).

Mzkhète, le 4 juillet, en fleurs.

2. Thalictrum fœtidum L.

Ve7-s. sept. : Kislowodsk, le 8 juin, fleurs; Lars, le 23 juin, fruits; Kobi, le

28 juin, fleurs ; Gorge de Darial, le 26 juin , fleurs ; entre Gvilety et Devdorak,

le 26 juin, fleurs et fruits.

3. Thalictrum minus L.

Vers. sept. : Kislowodsk, le 6 et 7 juin, premières fleurs.

Casp. : dunes aux bords de la mer Caspienne près de Petrovsk, le 19 juin,

fleurs.

Vers, mérid. : Mtskhète, le 4 juillet, fruits.

Daghestan : Kizil-iar, le 4 juillet 1888 (Anissimow).

4. Anemone Albana Stev.

Vers. sept. : Kislowodsk, le 3 et 7 juin, fruits.

var. Georgica Boiss.

Vers, mérid. : (Sitovsky) fleurs.

5. Anemone eaucasica Willd.

Vers, mérid. : Mtskhète, le 21 avril 1873 (Sitovsky), fleurs.
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6. Anemone narcissiflora L.

Reg. alp, : Tsiiiiiida-Sameuba, le 17 juin 1897, üeurs (Ars.) ; Goudaour, versant

du nord, 19 juin 1897 (Ars.).

Vers. sept. : Kislowodsk, le 7 juin, fleurs et fruits.

floribus roseis :

Hey. alp. : glacier Devdorak, le 27 juin, tleurs; glacier de Bäte (Kapelkine).

y'ers. sept. : entre Gvilety et Devdorak, le 26 juin. Heurs.

7. Adonis sestivalis L.

(loktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits.

8. Ranunculus aquatilis L

var. submersus Gr. et Godr.

Vers. sept. : entre Wladikavkas et lialta, le 2^j juin, (leurs et fruits.

Goktcha : Hflenovka, le 8 juillet, fleurs et fruits.

Lac Goktcfia et rivières Kellar-tchaï et Tsakkar-tchaï, le 13 juillet

1893 (Ivanovsky), fleurs et jeunes fruits.

Arménie : Lac Arpagueul, le 22-23 août 1893 (Ivanovsky).

Lac Tcliaidyr, le 24-2G aoiU 1893 (Ivanovsky).

Village Haïandour près d'Alexandropol (Gorochclienko).

9. Ranunculus Illyricus L.

(ioktcha : Helenovka, le 8 juillet, fleurs et fruits.

m. Ranunculus oxyspermus M. H.

Vers, mériil. : Tsalkam-, le 30 juin, fruits secs.

I ! . Ranunculus repens L.

Vers. sept. : Ki>lowo(lsk, le .'i juin, llmrs d fruits.

(ioktcha : Helenovka, le H juillet, Heurs et fruits; lac, Gukti'lia, le 9 juillet,

fl«'iirs cl fruit".

12. Ranunculii.s polyanthetnos L.

Vers. sept. : Kislowodhk, le, 8 juin, Heurs; ell^ir()ns de \\ ladikavkas, le i."» et

16 juin, (leur» et fruili«.
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13. Ranunculus nemorosus DC.

Vers. sept. : Kislowodsk, le i5 juin, fleurs.

14. Rauuuculus oreophilus M. B.

Vers. sept. : Kislowodsk, le S juin, fleurs et fruits ; montagnes aux environs

de Kislowodsk, 3500', le 7 juin, fleurs et fruits; environs de Wladikavkas, le

le 15 juin, fleurs et fruits ; entre Gvilety et Devdorak, le 26 juin, fleurs et fruits
;

Goudaour, le 29 juin^ fleurs. — Station Kasbek, le 18 juin 1897, fleurs et fruits

(Ars.).

15. Ranunculus caucasicus M. B.

Vers. sept. : Kislowodsk, le 5 juin, fleurs et fruits.

Daghestan : Gounib, 6000' et 7000', le 24 juin 1888 (Anissimow).

Rég. alp. : près du glacier de Tsei, 1893 (Flerow), fleurs.

Glacier Devdorak. 27 juin, fleurs.

16. Ranunculus anemonifolius DC.

(R. elegans C. Koch.)

Vers. sept. : Station Kobi, le 29 juin, fleurs et fruits. — Station Kasbek , le

18 juin 1897 (Ars.), fleurs et fruits.

17. Ranunculus sceleratus L.

Casp. : dunes près de Petrovsk, au bord de la nier Caspienne, le 19 juin, fleurs

et fruits.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fleurs et fruits.

18. Ranunculus trachycarpus Fisch, et Mey.

Borjome : Aux environs de la station Mikhaïlowo, le 23 juillet, fleurs et fruits.

19. Ranunculus arvensis L.

Vers. mér. : Tsalkane, le 30 juin, fruits.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits.

20. Caltha polypetala Höchst.

Vers. sept. : entre Gvilety et Devdorak, le 26 juin, fleurs et fruits.

Goktcha : Semenovka, le 7 juillet, fruits.
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21. Trollius patulus Salisb.

Vers. sept. : entre Gvilety et Devdorak . le 26 juin, fleurs et jeunes fruits;

entre Kobi et le col Krestowyi. le 29 juin, fleurs; chemin de guerre d'Ossétie :

1893 (Flerow), fleurs.

Rég. alp. : glacier Devdorak. le 27 juin, fleurs et fruits.

22. Helleborus Kochii Schifîner.

var. glaber Schilfn.

(H. caucasicus C. Koch.)

Borjome et Likane, le 22 juillet, feuilles.

23. Nigella segetalis M. B.

y'ers. mérid. : Douchete. le 21 juin 1897, fleurs et jeunes fruits (Ars.).

24. Nigella arvensis L.

Noworossüsk, le 2o juin, fleurs et fruits.

23. Aquilegia Olympica Boiss.

Vers. sept. : entre Gvilety et Devdorak, le 2(5 juin, fleurs et fruits.

Réy. alp. : Tsininda-Sanieuha, 17 juin 1897. (leurs (.Ars.).

20. Delphinium consolida L.

Noworossüsk : U: 2.j juillet, fleuri el fruits.

27. Delphinium orientale .1. (lay.

Vers. sept. : Kislnwodsk, le S juin, ll<Mirs.

Daghestan : eulrc les stations Djountjoulai et Kisil-iar, le 4 juillet 1888 (Aniss.).

Ver$. mérid. : Ananour, le 30 juin, flf^urs et fruits; Tsalkane, le 30 juin,

fruits in(irH.

(ïiiktxrlia : llclcnnvka, !<• S jnilli'l, (U-iirs cl jciiniv i'niils.

2H. Delphinium divaricatum WilM.

(^itfp. : lar vile pn-s df l'flr<»\sk, ir 19 juin, |]<iirs.

29. Delphinium hybridum Willd.

Ven. merid. : l'as-utnaDiir, le 20 juin 1897, llenrs cl fruits jeunes (Ars.).

.MlHkhél«;, le 4 juillcl. fruits mûrs.
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Délijane, le 7 juillet, fleurs.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fleurs. — Lac Goktcha, rochers aux bords

du lac, à l'embouchure du ruisseau Zanga, le 24 juillet 1893 (Ivanovsky), fleurs

et fruits.

30. Delphinium fiexuosum M. B.

(= D. hybridum W. var. leiocarpum.)

Borjome : Likane aux environs de Borjome, le 22 juillet, dernières fleurs et

fruits. — Notre plante présente une forme gui ne correspond complètement à la

description d'aucune des espèces assez nombreuses, décrites jusqu'à présent, qui

lui sont proches.

31. Delphinium speciosum M. B.

Ners. sept. : Kislowodsk, le 7 juin, en boutons.

Daghestaii ; Col Koppinskii, 4332', le 4 juillet 1888, (Aniss.).

32. Aconitum orientale Mi 11. ?

Vers. sept. : Kislowodsk, le 11 juin, en boutons.

33. Aconitum Napellus L.

Borjome, le 22 juillet, fleurs.

34. Actaea spicata L.

Vers. sept. : environs de Wladikavkas, le 13 juin, fruits.

BERBERIDE^

33. Berberis vulgaris L.

Vers. sept. : Kislowodsk, le 6 juin, jeunes fruits; entre Balta et Lars, le

23 juin, fruits.

NYIVlPH/EÄCEi€

36. Nuph.ar luteum. Smith.

Arménie : lac Arpagueul, le 22-23 août 1893, en fleurs (Ivanovski).
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PAPAVERACE/E

37. Papaver orientale L.

Goktcha : Prairies alpines près de Semenovka, le 7 juillet, fleurs; Helenovka,

le 8 juillet, jeunes fruits.

38. Papaver Caucasicum M. B.

Goktcha : au bord du lac Goklcha, sur les monta^jnes près du village Helenovka,

le 8 juillet, fleurs et jeunes fruits.

39. Papaver Rhœas L.

Daghestan : Tarki, le 21 juin, fruits mûrs.

Vers, mérid. : Tsalkane, le 30 juin, fruits mûrs; Ananour, le 30 juin, fleurs

et jeunes fruits.

Delijane, le 7 juillet, jeunes fruits.

Goktcha : île basse et rocailleuse Azguibir, fleurs et jeunes fruits, le 12 juillet

i8y3 (Ivanovsky).

var.

Vers. sept. : entre Halta et Lars, le 2o juin, fleurs et jeunes fruits. Celte

variété, par le petit nombre de ses stigmates (3-6), se rapproche de P. Caucasi-

cum .M. B., dont elle se distingue pourtant au premier abord par son port et son

inlloresc<;nce qui n'est pas rameuse.

W. Papaver commutatum F. et M.

Héij. alp. : l'rùs du glacier de Tséi, fleurs et ji'unes fruits, 1893 (Flerow).

'^1. Papaver dubium L.

Vers. sept. : montagne Machoiik près de Fiatigorsk. If 1:2 juin. Ilcurs cl fruits.

Vers, mérid. : Mtskhète, le \ juillet, fruits mûrs; monastère St. David à

Tiflin, Ir: 2 juillet, fruits mûrs.

Colchide : Savarilinkliévi aux envimns de iKitmiine, le l'3 juillet, lleiirs el fruits.

42. Papaver hybridum L.

Vert, mérid. : Tsalkane, le 30 juin, fruits mûrs.
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FUiyiARIACE/E

43. Corydalis Marschalliana (Fall.) Pers.

Vers. sept. : (Wdowieff) fleurs.

Vers, mérid. : Mtskhète, Ninotsminda, 3500', le 1er avril i873 (Sitovski),

44. Corydalis Caucasica DC.

Vers. sept. : (Wdowieff) fleurs et fruits.

4o. Corydalis angustifolia M. B.

Vers, mérid. : Kodjory, Kerogly, 4360', le 4 avril 1872 (Sitovski).

46. Corydalis pauciflora Steph.

Vers. sept. : Chemin de guerre d'Ossétie, 1893, fleurs (Flerow).

47. Corydalis conorhiza Led.

Rég. alp. : Glacier Devdorak, le 27 juin, fleurs et fruits.

48. Fumaria Vaillantii Loisel.

Vers. sept. : entre Balta et Lars, le 25 juin, fleurs et fruits. — Station Kas-

bek, le 18 juin 1897, fleurs et fruits (Arsénieff).

Goktcha : île basse et rocailleuse Azguibir sur le lac Goktcha , le 12 juillet,

fleurs et fruits (Ivanovski) ; bord sec et sablonneux du lac près de Guésoldara, le

17 juillet, fleurs et fruits (Ivanovski).

crucifer;e

49. Cardamine impatiens L.

Vers. sept. : environs de Wladikavkas, le 15 juin, fleurs et fruits, et le

16 juin, fruits; entre Gvilety et Devdorak, le 28 juin, fleurs et fruits.

Vers, mérid. : entre Mlety et Passanaour, le 29 juin, fruits.

Borjome, le 22 juillet, fruits mûrs,

50. Cardamine uliginosa M. B.

Vers. sept. : Chemin de guerre d'Ossétie, 1893^ fleurs (Flerow) ; Station Kas-

bek, le 18 juin 1897, fleurs et jeunes fruits (Arsénieff). — Entre Gvilety et
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Devdorak, le 26 et 28 juin, fleurs et fruits : entre les stations Kasbek et Kobi, le

28 juin, fleurs et jeunes fruits: entre Kobi et le col Krestowyi, le 29 juin,

fleurs.

Rég. alp. : Col Krestowyi. le 29 juin, fleurs.

51. Dentaria bulbifera L.

Vers. sept. : environs de Wladikavkas. le iS juin, fleurs, et le 16 juin.

02. Dentaria quinquefolia M. B.

Vers. sept. : (Wdowieff) fleurs. — Mont Machouk près de Pjatigorsk, le

12 juin, fruits mûrs.

03. Dentaria microphylla Willd.

Vers. sept. : Chemin de guerre d'Ossétie, 1893 (Flerow), fleurs.

54. Arabis auriculata Lam.

Vers, mérid. : Tsalkane, le 30 juin, fruits mûrs, plantes sèches; Mtskhète, le

4 juillet, plante sèche. — Machaty, le 10 avril 1872 (Sitovskii), tleurs et fruits.

55. Arabis hirsuta Scop.

Vers. sept. : Mont Machouk près de Piatijj[orsk, le 12 juin, fruits.

Vers, mérid. : Mtskhète, le 4 juillet, fruits.

Borjome, le 22 juillet, fruits.

50. Arabis albida Stev. ?

Héy. alp. : Glacier Devdorak, If 27 juin, fleurs et jeunes fruits.

57. Nasturtium palustre !)('.

Vers. sept. : environs de Wladikavkas, le 15 juin, fruits (!t fleurs.

Colchide : fJalouine, le 20 juillet, (l<!urs et fruits.

(ioktchit : lar (Inklrha. cinliDUchun' du ruisseau k'i'war-lcliai. piairir liuiiiidr,

le 13 juilift IH'J'A, (Ivanovski), fruits niilrs.

58. Barbatrea vulgaris l{. \ir.

Ver», sept. : cnlrc Kohi d le col Knsldwyi. !<• l'!t juin. Ilcurs.

59. Erysimum aurouin M, 15.

Vert. nept. : Wla<likavka«, 1M94 (Kapi'lkinc).
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60. Erysimum ciieiranthoides L.

Vers. sept. : Mont Machouk près de Piatigorsk, le 12 juin, fleurs et jeunes fruits,

6i. Erysimum Ibericum. Adams.

Vers. sept. : entre Gvilety et Devdorak, le 26 juin, fleurs et fruits.

Rég. alp. : Goudaour, le 19 juin 1897, fleurs et jeunes fruits (Arsénieff).

62. Erysimum canescens Roth.

Vers. sept. : Kislowodsk, le o, 6 et 7 juin, fleurs et fruits; montagne calcaire

près de Koltso-gora aux environs de Kislowodsk, le 10 juin, fleurs et fruits.

63. Erysimum. strictum FI. Wetter.

Délijane : entre Délijane et Semenovka, le 7 juillet, fruits.

Goktcha : aux environs du village Helenovka, le 8 juillet, fruits.

64. Erysimum^ cuspidatum M< B.

Vers. sept. : Essentouki, le 9 juin, fruits.

Noîvorossiisk, le 25 juillet, fruits.

65. Erysimum leptophyllum M. B.

Vers, mérid. : Tiflis, Mta Tsminda, le 21 avril, fleurs, le 14 mai 1872, fruits

(Sitovski).

66. Syrenia siliculosa M. B.

Casp. : dunes au bord de la mer Caspienne près de Petrovsk, le 19 juin, fleurs

et fruits.

67. Alliaria officinalis DC.

Vers. sept. : environs de Wladikavkas, le 16 juin, fleurs et fruits ; Gelezno-

vodsk, le 12 juin, fruits ; fleurs pour la plupart déformées.

68. Alliaria brachycarpa M. B.

Vers. sept. : Kobi, le 28 juin 1897, fleurs et fruits.

69. Sisymbrium. Huetti Boiss.

Vers. sept. : entre Gvilety et Devdorak, le 26 et 28 juin, fleurs et fruits.
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Rérj. alp. : glacier Devdorak. le 27 juin, fleurs et jeunes fruits. — Mont Goud,

versant du nord, le 19 juin 1897 (Arsénietï). fleurs et jeunes fruits.

70. Sisymbrium heteromallum G. A. M.

Vers. sept. : Kohi, le 28 juin, fleurs et fruits.

71. Sisymbrium Lœselii L.

Dar^heslan : environs de la ville de Teniir-Kliane Choura. le 20 juin 1888

(Anissiniiiw).

Casp. : aux bords du lac salé près de Petrovsk. le 19 juin, fruits et dernières

fleurs.

Vers. sept. : environs de Kislowodsk, le o et 8 juin, fleurs et jeunes fruits. —
Station Kasbek, le 18 juin 1897, fleurs et jeunes fruits (Arsénietf).

y^ers. mérid. : Ananour, le 30 juin, fleurs et fruits.

var. erucastrifolium Rupr.

Vers. sept. : Près de Lars, le 2o juin, fleurs et fruits.

var. stigmate profunde bilobo.

Goktcha : île basse rocailleuse Azguibir, le 12 juillet 1893 (Ivanovski).

72. Sisymbrium Sophia !..

Ihiijheslnn : près de Klijunzakli . slatmn Tagada, oUUO', 3 juillet 1888 (Anis-

simolT).

(j')ktchn : t'iivirnris ilu village HcdfUnvka. 8 juillet, fruits niArs.

73. Hesperis raatronalis L.

Ver*, sept. : Wladikavkas (Kapi'lkiin'i. Iliurs. — l.ars. le 2") juin. Ili'ui's. —
Stalion Kasbek, le IH juin 18î)7 (Arsinii'lT), llcurs et jeunes fruits.

Délijane : entre Dfdijatir et la slalioii S(!inenovka, le 7 juin, fleurs et jeunes

fruits.

71. Hesperis Stoveniana hC.

\incuro$$ii$k, le 2') jiiiil't. tnnl-..

7'». Hosporis aprica i'Minl.

i i-rn. tept. : morilagiic i*aleairc prè, de KnlKn nv.i .mx riivirnus de Kislu-

winUk, Iß 10 juin, Hwirs i-X fruits.
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76. Sterigma torulosum M. B.

Vers, mérid. : Tiflis, le 2 mai 1872, fleurs et fruits (Sitovski).

77. Fibigia clypeata L.

Noivorossiisk, le 25 juillet, fruits.

78. Alyssum alpestre L.

Vers. sept. : entre St. Nicolas et le glacier Tséi, sur les versants du Tsei-done,

1893 (Flerow). — Koltso-gora près de Kislowodsk, le 10 juin, fleurs et fruits.

forma Goktchaica nova.

Goktcha : sur les rochers près du village Helenovka au bord du lac Goktcha,

le 8 juillet, fruits.

Les plantes de Goktcha diffèrent beaucoup du type par leurs fruits, régulière-

ment lancéolés et leurs styles très longs, atteignant et surpassant même la moitié

de la longueur des fruits.

79. Alyssum argenteum Wittm.

Daghestan : environs de Temirkhane Choura, le 20 juin 1888 (Anissimofl").

Vers, mérid. : Mtskhète, le 4 juillet, fruits.

Borjome : Station Mikhailowo, le 23 juillet, fruits.

80. Alyssum m^outanum L.

Vers. sept. : Kislowodsk, le 6 juin, fleurs et fruits ; Koltso-gora près de

Kislowodsk, le 10 juin, fleurs et fruits.

81. Alyssum minimum Willd.

Daghestan : Tarki, le 21 juin, fruits mûrs.

82. Alyssum strictum Willd.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits mûrs.

83. Alyssum. campestre L.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits mûrs.

Vers, mérid. : Tsalkane, le 30 juin, fruits mûrs.

84. Alyssum hirsutum M. B.

Vers. sept. : Machouk, le 12 juin, fruits.
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83. Alyssum calycinum L.

Daghestan : environs de la ville Ternir- Khane-Choura, le 20 juin 1888

(Anissimoff).

Vers. sept. : Kislowodsk, le o et 6 juin, fruits; entre Wladikavkas et Balta,

le 23 juin, fruits.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits niùrs.

86. Alyssum linifolium Steph.

Vers. sept. : Kislowodsk. le 5 juin, fruits et tleurs.

87. Draba scabra C. A. M. ?

Vers. sept. : entre Gvilety et Devdorak, le 26 juin, fruits.

88. Draba rigida Willd.

Vers. sept. : Lars, le 23 juin, fruits; Kobi, le 28 juin, fruits; entre Gvilety

et Devdorak, le 28 juin.

var. imbricata (^. A. M.

Vers. sept. : Chemin de guerre d'Ossétie, 1893 (Flerow), fleurs.

89. Draba hispida Willd.

(= Draba tridentata DC.)

Hérj. alp. : Chemin de guerre d'Ossétie, 1893, lleurs et jeunes fruits (Flerow).

.Muni Coml. versant du nonl, lo 19 juin 1897, lleurs et fruits (Arsénielf).

90. Draba repens M. H.

Vers, iiept. : efilro Kohi <-A le rn\ Krcsiowyi, h' 29 juin, lleurs.

91. Draba siliquosa M. H.

Vers. sept. : entre Gvilety cl Devdorak, Ir 26 rt 2S juin. diTnicri's lleurs et

fruits; K(jhi, lo 28 juin, fruits; cnlre Kohi i-l le ((»! Kresldwyi, le 29 juin,

fli'urs.

Hf'ij. nlp. : (ioudaour, le 29 juin, fniils.

92. Draba nomorosa !..

var. loiocarpa.

Van. nfpt.
: KisldWinUk, !'• '•> juin, Iriiih.
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var. hebecarpa.

Vers. sept. : environs de Kislowodsk, le 8 juin, fruits; entre Wladikavlcas

et Balta, le 2o juin, fruits ; Kobi, le 28 juin 1897, fruits,

93. Draba incana L.

Vers. sept. : entre Gvilety et Devdorak, le 26 et 28 juin, fleurs et fruits.

94. Cameiina sativa L.

Daghestan : environs de la ville Temir-Khane-Choura, le 20 juin 1888 (Aniss.).

Goktcha : Helenovka, le 7 juillet, fleurs et fruits.

f. microcarpa Andrz.

Vers. sept. : Kislowodsk, le o et 7 juin, fleurs et fruits.

95. Thlaspi latifolium M. B.

Vers. sept. : environs de Wladikavkas, le 15 et 16 juin, fruits.

Borjome, le 22 juillet, avec quelques restes de fruits.

96. Thlaspi arvenge L.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits.

97. Thlaspi Huetti Boiss.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits mûrs.

98. Clypeola Jonthlaspi L.

Vers, mérid. : Telety, le 12 et 14 avril 1872 (Sitovski).

99. Capsella bursa pastoris Mœnch.

Casp. : lac salé près de Petrovsk, le 19 juin, dernières fleurs et fruits.

Vers. sept. : entre Balta et Lars, le 25 juin, fruits.

Délijane : le 7 juillet, fruits secs.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits.

100. Lepidium campestre L.

Vers. sept. : Kislowodsk, le 5 juin, fleurs et fruits.
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101. Lepidium Draba L.

Vers. sepl. : Kislowodsk, le 5 juin, tleurs.

102. Lepidium propinquum F. et M.

Vers, me'rid. : Tiilis, le 18 juiu 1874 (Sitovski), tleurs et jeunes fruits. —
Entre Douchete et Tsalkane, le 21 juin, tleurs et jeunes fruits (Arsénieff).

103. Lepidium latifolium L.

Goktcha : ile basse rocailleuse Aztruibir, le 12 juillet 181*3, fleurs (Ivanovski)
;

à l'embouchure du ruisseau Akhboulak-tehaï, sol humide, le 24 juillet 1893,

fleurs (Ivanovski).

104. Lepidium^ ruderale L.

Casp. : lac salé près de Petrovsk, le 19 juin, fruits.

lOo. Lepidium perfoliatum L.

Daghestan : Tarki, le 21 juin, exemplaires secs.

Vers, mérid. : Mtskhète, le 4 juillet, exemplaires secs.

lof). Euclidium syriacum 1^.

Vers. sept. : Essentouki, le 9 juin, fruits.

Goktcha : bord élevé, sec et pierreux à l'enihouchure du ruisseau Kevar-lcliaï.

le 13 juillet, fruits (Ivanovski).

107. Neslia paniculata L.

Ver$. sept. : environs d»; W'Iadikavkas. le l"> juin, tlcnrs.

lOH. Isatis brachycarpa (!. .\. Mey.

Délijane : enlrp IKdijauf (il Scmfiinvka. ]>' 7 jinllii. (leurs cl friiils.

10!>. Isatis tinctoria L.

var. canescens.

Goktcha : Iwrd oriontal e.'«;arp"' du L'olfi' .AnlaiiM'hc an lac (inklcha, sol [licr-

reux, !«' 22 juillet !89:{ Mvanovski), fruits.

110. HirHchfeldia adprossa Nhincli,

Vert, mérid. ; Tiflin, nioiiaslûro St. !)a\iil, lu 2 juillet, Meurs d fruits.
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111. Brassica rapa L.

var. campestris.

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fruits.

Vers. sept. : Station Kasbek, 18 juin 1897 (Arsénieff ).

112. Brassica elongata Ehrh.

(= Erucastrum elongatum Led.)

Vers. sept. : Essentouki, le 9 juin, fleurs et jeunes fruits.

113. Siuapis arvensis L.

Vers. sept. : Geleznowodsk, le 4 juin, fleurs et jeunes fruits.

Vers, mérid. : entre Ananour et Douchete, le 30 juin, fruits.

var. orientalis Boiss,

Goktcha : Helenovka, le 8 juillet, fleurs et fruits.

114. Raphanus raphanistrum L.

var. Odessanus Schmalh.

Colchide : Batoume, le 13 juillet, fleurs et fruits.

llo. Rapistrum rugosum L.

Daghestan : Tarki, le 21 juin, fleurs et fruits. — Station Ourma, entre Gounib

et Choura, le 5 juillet 1888 (Anissimofl').

Vers, mérid. : Tsalkane, le 30 juin, fruits mûrs.

116. Bunias orientalis L.

Vers. sept. : Kislowodsk, le 7 juin, fruits. — Station Kasbek, le 18 juin 1897,

fleurs (Arsénieff).

(A suivre.)



ICONES SELECLE HORTI THENENSIS

Iconograpliie de plantes ayant fleuri dans les collections de M. van den Bossche,

ministre résident, sénateur à Tirleniont (Belgi((ue). avec les descriptions et

annulations de .M. Km. de Wildenian, docteur en sciences, aide-naturaliste

au Jardin Itotanique lie l'Ktat.

Le premier fasciciile de cefle belle piihlicalion^ ('omprend vingt-

deux pages de texte et cin(| |)lanclies lilliograpliiées dan.s le foiinal

grand in-oclavo. Ainsi que l'explique M. van den Bosselle dans un

court avanl-propos, les Icônes doivent figurer non seulement celles

des plantes du jardin de Tirlemont qui n'ont encore été représen-

tées dans aucune iconogi-apliie, mais encore celles figurées « à une

épO(jiie plus ou moins éloignée, mais sans analyse quelconque ou

encore sans tous les éléments qui [)ermettent de les idenlilier sûre-

ment. » Ces derniers mois caractérisent à eux seuls celle publication.

Les planches ne comporlenl pas (\e^ ligures en couleur, (elles (jue

celles du Botaiiicul Ht'ffislcr. du Boltiniad Maiiazine ou du Garleii-

flora, dans lesijuelles le port et le coloris .sont tout et l'analyse

presque rien. Kllesse rapprochent plutôt du genre des Icônes plan-

liitKin de Hooker, mais avec une grande supériorité dans les aiia-

l\se.>(jui sont ici très multipliées et ne laissant aucun doute sur les

raracléres lloraiix les plus miniilieux. Le dessin et l'exéciilion (de

M. A. (r.\(ir<-\;il I >()iil d'une perl'fclion rare. Oiiaiil au Icxlf, dû à

M. de Wildfiiiaii, il est rédigé avec le soin (|ue ce sa\aiil connu

apporte à tous sfs travaux. Synonymie et hildiograpliic, dcscriplioii

délaillée, disIrilHilmii géographique, oliservalioiis liisidi i(|iit's cl s\s-

lénialiques, notes >ui- la culliire : voilà de (pioi reiiseigiuM* ample-

iiHMil h' h'Ciciir, (jii'il soit liolanisif oti amah'ur ({>' ciillnres, sur clia-

cun«' ilt'> planU's ligiin'es.

StMiliailoirs longue vie à iriir |iiililir;iiii)ii qui |';iii lionnriir au

>ens .s<*/iefililiqii»' ••! ar!i^liqu<' df ><tii auh'ur ci de SCS collahoralfiirs.

.1. Uiuoi i.r.

' liiuif i, fan*', 1, si-pli-niitri' iH'.C.t. \iii\i' MniniMin. iiii|iriiiii'iii' il nlilinr,

'M, ni»" <!«• rindimtri«', lJru\fdl<'H.
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BULLETIN DE L'HERBIER BOISSIER

LES CRUCIFERES DU JAPON

DAPRÈS LES COLLECTIONS DE M. L'ABBÉ FAURIE

H. DE BOISSIËU

NASTURTIUM Rob. Br.

I. N. MONTANL-.M W.'ill. cal. 11" 4778.

416, Oginohama (Nippon), juin 1885 (Mus.).

439. Hakodale (Nippon), juin 188Ö (Mus.).

ooi. Aoniori (Nippon), juil. 188.") (.Mus.).

70(>. Hirosaki (Nippon), juil. 1885 (Mus.).

807. Sliishinolii'' (Nippon), juil. 1886 (Mus.).

6024. Morioka, aoiH I81)() (Mus.).

8086. Kabalo. juin 18:>| (Mus.).

ll'iîH ni,..iiii.-lii. nov. 189:1 (Dr.).

i. .N. (ii/)HOSL'.vi 'rnicv. I"l. UaiV. Dalmr. I. \\. !()'.>.

Specimiiiibtis .sineii.sihii.s v(;l .sildricis (>\eiii[)l<-iri<'i Is'iiiriaiia sunl siiiiil-

liiii.'i; roli.i (lciit;it.'i vcl lyrnlo rMii<-iii.'i(;i. .iiiriciil.ilo .iiiipl(^\i(':iMli;i. siii(-iil;i>

(/lol)(is;i,' stylo hrcvi apiciil.iUi'. pcl.'ila c'ilycfi vi\ IntiL'iora.

l.'MH. SapiK.ro (Yéwj), s«'pl. IHH6 (Dr.).

2H(iH. .Sap|M)rfi (Yé«o), juil. I8H8 (Mus.).

2915. SapiM.ro (Y<*h4.), aofil 1888 (Mus).

i:W7:i. YtîHathi, ocl. 1H'.>5 (Mus.).

(Ktjièce de Sibérie, de Chine, etc. ; nouvelle fumr le Jupon).

Hi I.I.. HKHii. lioiM,, rii)V<'inlir<' I8'.)9. 53
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3. N. PALUSTRE DC. Syst. II, p. 191.

64. Oginohama (Nippon), juin 1885 (Mus.).

492. Hakodate (Nippon), juil. 1885 (Mus.).

552. Sambongi (Nippon), juin 1886 (Mus.).

851. Sambongi, août 1885 (Mus.).

1452. Niigata, juin 1888 (Mus.).

4339. Yamagate (Nippon), juil. 1889 (Mus.).

4871. Kushiro (Yéso), sept. 1889 (Mus.).

6167. Bords du Kitamigawa, août 1890 (Mus.).

8577. Saruru (Yéso), août 1892 (Mus.).

10269. Washibetsu, juil. 1893 (Mus.).

4. N. OFFICINALE Rob. Br. hort. Kew. éd. I, IV, 110.

?5028. Cap Otsushi, sept. 1889 (Mus.).

(Spécimen mancum, folia lanlum.)

Les exemplaires suivants, 1res défectueux, se rapportent probablement

au N. montanum Wall.

654. Mombetsu (Nippon), juil. 1887 (Mus.).

7915. Tsurugga, mai 1892 (Mus.).

BARBAREA Rob. Br.

5. B. piNNATiFiDA. B. vulgaris, ß pinnatifida Rgl. PI. Raddeanae 157.

Ad plantam istam kamstiatikam quse mihi descriptione tantum nota

est, spécimen refero sequentibus notis insigne.

Siliquse in pedunculo erecto-patente laxe ereclse vel subpatentes, folia

inferiora pinnatifida, lobis lateralibus 5-jugis, terminali lateralibus vix

majore, media lyralo-pinnatifida, lobis lateralibus 5 jugis, superiora inciso

den ta ta iis ß. vulgaris similia.

Inter B. vulgarem et B. prsecocem quodam modo intermedia.

660. Mombetsu (Nippon), juil. 1887 (Mus.).

(Espèce du Kamshatka. nouvelle pour le Japon.)

6. B. STRiGTA Andrz in Bess. Enum. PI. Volh. 72.

Speciminibus rossicis, sibiricis, vel jam in Japonia repertis omnino

similis. Siliquse in pedunculo erecto cauli adpressse, folia inferiora lyrata,
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lobis lateralibiis 12-3 jugis parvis, rariiis niillis. superiora indivisa vel

inciso-dentata. Racemus jam florifer sat elongalus (Cf. Rgl. 1. c. 155).

2oo. Yéso, mai 1887 (spécimen junius mancum) (Mus.).

367. Sapporo (Yéso). juin 1887 (Mus.).

411. Aomori, mai 1886 (Mus.).

o3i. Aomori (Nippon), juil. 1885 (Mus.).

4841. Biro (Yéso). sept. 1889 (Mus.).

7. B. cocHi.EARiFouA Sp. nova.

Radix perennis, fulioniin siirciilos steriles Scépius edens. Folia infc-

riora semper integerrinui, longe peliolala. ovato-orbicularia obtusa, basi

cordata, media brevi peliolala, auriculata, ovalo lanceolata, inlerdum

subpiiiiiatifida. siiperioia sessilia. lanceolata, acuta, inciso-dentata. Race-

mus lloril'er densus, floribus intense luteis. Pedunculi fructiferi tenues.

Siiiquœ in pedunculo erecto cauli adpressa*.

Insignis foliis omnibus vix divisis, inferioribus integris, latitudine sua

vi\ longiuribus. et nota isla prœcipua a B. Stricta distinguenda. />'. plan-

taffinea UC planta persica. a nostra diflert Ibliis inferioribus ovalo-lan-

ceolatis acutis, siliquis patulis, prœterea mullo uberiosor.

227. Sliira.si, mai 1887 (Mus.).

1027. Iwagisan (Nippon), juil. 1886 (Mus.).

4711. Iwajrisan (Nippon), sept. 188H (Mus. Dr.;.

ooO« Shari. juil. 1890 (Mus.).

Niini h. piiiii.ililida. sliiii;i. coclihîarirolia. orthoceras, arcuata, vulgaris,

plantaginea oie... spocici p<)i\ iii(ir|ili;r l;iriliii)i siinl varielates? Cf. Rgl.

I. c. p. i."i3.

N. |{. i'.\Ti;.\>. Sp. nit\a.

ICIala. glai>ra, caulc robiisto. Folia iiifcriora lyrala. lobo tiM'niiuali lato,

ovali. soperinra acute; inciso denlala... li.n ciniis fnictifür riongatus, ebiac-

lealiis. piutirellis piiliilis. S,ili<iii:r llnrtircs rloni/iiLr (()-" cm. longii'j an-

ffust.r; MMuina oblonga «xiiiiic piiiuiata Inlicrciilala.

Pcdicf'llis p.ilulis. cl siliipiis cluiigalis ant-'iislis sl.ilini digiiosccnda.

Siiiqn.'i' 'piani in //. i iih/tiri l'en' diijilo aiigiislidics.

H;;:n. OMrd« Npina.«*!!!. .Kiiil IH92 (MuHs. Dr.).

Ohs. Ji" rapporte avec un ctTlain dmilr ,iii ltiiii- llaihdi ck cette espèce

dohl la fleur m'e>l inconinie. |,is sili(|iies sonl lim-aires. c\liii(hi(pies ou
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à peine subcomprimées. marquées d'une nervure médiane saillante, ac-

compagnée de nervures latérales plus faibles et anastomosées, la graine

est oblongue, non comprimée. L'embryon est exactement celui du Bar-

barea vulgaris, la radicule est suboblique, elle se présente un peu de biais

par rapport à la fente qui sépare les deux cotylédons. Ce caractère, et sur-

tout la convexité des valves de la silique écartent notre plante du genre

Arabis dont elle a un peu le port. La silique est plutôt subcylindrique

que tétragone, comme dans les autres Barbarea. Plante à observer de

nouveau sur des échantillons plus complets, et peut-être à reporter dans

un genre voisin. En tout cas, espèce nouvelle bien caractérisée.

ARABIS L.

9. A. STELLERi DC. Syst. lï, p. 242. ß- japonica Schmidt. Reis, im Amurl., p. Hl.

Syn. A. japonica A. Gray.

202. Otaru (Nippon), mai 1883 (Mus.).

204. Hakodate (Nippon), avril 1886 (Mus.).

284. Otaru, mai 1887 (Mus.).

440. Aomori (Nippon), mai 1886 (Mus.).

504. Aomori, juin 1886 (Mus.).

2738. Nemuro (Nippon), mai 1889 (Mus.).

4027 Yesan, juin 1889 (Mus.).

5729. Kushiro, juin J890 (Mus.).

6984. Otaru, juin 1891 (Mus.).

9068. Rebunsliiri (ile de), mai 1893 (Dr.).

10014. Tomalcomaï, juin 1893 (Dr.).

3665. Mombetsu (Nippon), mai 1889 (Mus.) (mixta cum A. flagellosa).

9668. Rebunshiri, mai 1893 (Mus.) (mixta cum ^4. nipponka).

j. var. stenocarpa Fr. Sav. En. PI. Jap. 11^, 278. Notis a Franch 1. c.

indicatis adde; Stylus distinctus (latudine sua duplo longior) in var.

ß. Stylus subindistinctus.

417. Kurvishi, mai 1886 (Mus.).

24W. Niigata, juin 1888 (Mus.).

Obs. Les exemplaires fructifies de VA. Stellen sont parfois assez faciles

à confondre avec ceux de VA. sagittata var. nipponica {A. nippotiica Nob.).

On peut cependant toujours distmguer les deux plantes au caractère sui-

vant : dans VA. Stelleri, les valves des siliques sont munies de nervures

secondaires anastomosées, à peu près aussi saillantes que les nervures
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principales : dans VA. iiipponica. la nervure médiane est seule fortement

proéminente, les nervures ialéi'ales sont nulles ou peu distinctes. La

grandeur des pétales permet de distinguer aisément VA. slellevi en fleur

des formes nombreuses de l'.-l. nippoiiica.

10. A. .MPPo.MCA, .4. smjittala var. iiipponica Fr. Sa\ . En. PI. .lap. I. p. 34.

Descriptioni Francheti omni parte similis. Elata, hirsula, caule robusto.

Folia latitudine varia. mo\ patula. mo\ cauli adpi'essa. caulem auriculis

mox obtusis. mo\ acutis divaricatis amplectanlia. Racemus jam florifer

elongatus, flores parvi albi. petala angusta linearia. Siliquœ lata», oauli

adpressit'. stylo brevissimo abrupte terminât^?, nervo medio prœminente

prœditœ, seniiua anguslealata, minutissime tuberculata.

322. M(.ri. Juin 1883 (Mus.).

Ö22. Sanihongi (Nippon), juin 1886 (Mus.).

o3Ü. Yokohama, juin 1887 (Mu.s. Dr.).

H4U. Hakodale, août 1886 (Mus.).

280!). Olaru (Nippon), juil. 1888 (Mus.).

3819. Fnkuyama. juin 1881MMus.).

3901. Hakodate, juin 1S89 (Mus.).

3933. Hakodate, juin 1889 (Mus.).

399.-;. Ycsan juin 1889 (Mus.).

'il 17. Shiohai-a (Nippon), juin 1889 (Mus.).

:i279 his. Kushiro (Yéso), juin 1890 (Mus.).

9668. Hehunshiri, mai 1893 (Mus.) (niixta cum .t. Stellerij.

10163. SolK'tsu, juin 1893 (Mus. Dr.).

131i2. Hayashinc, juin 189'MMus.).

Obs. Je pense avec M. Franchel (iiiiiiic lioiino p.irlii^ dos o.spèces

ii^Arabis voisines de l'A. $agUUüii et de VA. Iiirsiihi .seront réuiii(\s un

j<iur. üjires un exarnfn approfondi de hnirs faibb^s caractères différentiels,

.s((ijs le nom iVA. hirsula (|iii est le plus ancien. Fn attendant ce travail

de révision, je n'ai pas cru juiuvoir assimiler inciiie incom|»lèlemenl à

VArabis .satfitlntn une pl.mie i|iii parlicifie égalenienl de.s ,1. Gerardi,

.vif/ittiiUi el hir.iutd, et dont c<;rlanis caractères, niilaniment la itroémi-

nerice de |;i nervure médi.me de la silicpie. fotit au moins une forme

1res ;'« |)arl. l/.l. uippoinrti e.sl d'ailbîurs e\lrenienienl pol\ niorplie. connne

la plupart d(!s (danti-s du trenre Arabis.

il. A, l'KhKoi.iATA Laiiik. dii'l. I. 21!(. Tiiirili^ iilahni /,.

'i9V KiirMsIii. mai IHKC (Mus,).

.'iii Vom«. ri (.Nippon), juil. IHH'I
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2o35. Niigata, juin 1888 (Mus. Dr.).

4274 Yamagate, juil. 1889 (Mus.).

5281. Kushiro (Yéso), juin 1890 (Mus.).

7911. Tsurugga, mai 1891 (Mus.).

10164. Sobetsu, juin 1893 (Mus. Dr.).

12. A. PENDULA L. sp. 930.

1041. Mombetsu (Nippon), sept. 1887 (Mus.).

1208. Sapporo (Yéso), août 1886 (Dr. Mus.).

1474. Sambongi, nov. 1883 (Mus.).

487o, Kushiro, sept. 1889 (Mus.).

3199. Kunashiri (lie de), oct. 1889.

7164. Yagesheri, juin 1891 (Mus.).

13. A. amplexigaulis Edgw. Transact. of the Linn. soc. 20, 31. ß. japonica.

A. amplexicaulis, Fr. sav. En. I, 33.

A typo differt foliis acutioribus caulem auriculis acutis nec obtusis

amplectantibus. Cetera ut in planta indica. An ab illa distincla ?

A specie sequenti differt siliqiiis maturis patulis vel saltem patulo-

ascendentibus, seminibus immarginatis ut in planta indica foveolato-

puuctatiS;, ceterum minus glauca, folia palula vel subpatula, minus acuta.

209. Mororan, mai 1887 (Mus.).

2083. Akita (Nippon), mai 1888 (Mus. Dr.).

2243. Akita, mai 1888 (Mus.).

9911. Shakotan, juin 1893 (Mus. Dr.) (mixta cum A. pseudo-auriculata).

13242. Towada, juin 1894 (Mus. Dr.).

13493. Okumasan, juil. 1894 (Mus.) (mixta cum A. Halleri var. senanensis).

14. A. glauca. Sp. nova.

Perennis'? elata, parte inferiori stellatim pubescens, superiori glabres-

cens. Folia glauca, intégra vel sinuato dentata, radicalia ovato-oblonga,

in petiolum alatum attenuata. caulina lanceolato linearia, acuta, cauli

adpressa, caulem auriculis acutis amplectantia. Pedicelli graciles arcuato

ascendentes. Siliqiiœ intricatœ, sœpius torulosœ, etiam maturœ erectae.

Semina obovoïdeo-oblong, lœvia, eximie marginato alata.

Siliquse ut in specie preecedenti apice eximie attenuatse, stylo longo

tenui terminatae, siliquarum latitudine 2-4 plo longiore. Flos ignotus. Ab

A. amplexicatili seminis liatura praesertim dislincta.

331. Sapporo (Yéso), juin 1887 (Mus.).

7091. Sozan, juin 1891 (Mus.).
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13. A. FAURiEi. Sp. nova.

Perennis, caespitosa, muUicauUs, iiiler cailles siirculos foliosos steriles

edens. parte superiori glabrescens. inferiori stellalim pubescens. Ctmlis

mediocns. apice longe nudus ; folia hrevia ovalia vel ovato-oblonga, apice

acuta vel obtusa. basi aiirkulis subacutis pra^dila. Flores... Pedicelli et

siliqucB pra-cedeiitis. Stylus crassior et brevior. Semina ovoideo obloiiga,

vix compressa, anguste el subunileraliter marginata.

Arcle affînis praceedenti. et illius fortasse tantum forma monticola

Differt (an satis?) habilu cifpiloso. foliis obtusioribus. caule apice nudo

(caulem A. pumilœ occideiilalis liabitu referente). semine anguslius mar-

ginalo.

1.3346. Gendres volcaniques du Ganju, oct. 1894 (Mus. Dr.).

16. A. P.SEUDOAURICULATA. Sp. nova.

Perennis? elatior, stellatim pubescens. Folia inferiora in petiolum

alalum atleiuiata. caulina ovalia, vel ovato lanceolata, oblusa, caulem

anriculis oblusis amplectantia. Pedicelli arcuato subascendentes. Siliquse

longse, apice longe attenuatœ, stylo longo terminatœ; semina discoïdea

compressa, immarginala, minutissime luberculata. Faciès A. auriculatœ

I>amk. .Ab ea dilTert statura. foliis majoribus, et prceserlim siliqufc forma

iis A. glaucie. Fauriei. amplexicaulis, etc.. simillimu;. Flos ignolus.

8247. Iwanaï (.Nippon), juil. 1892 (Mus.).

ÎI'.U I . .Sliakolan, juin 1893 (Mus. Dr.) (nii\la cuni .t. miiiile.ricauli).

17. A. sKUhATA l'"r;uicti. Sa\. Imiuiii. 1M. ,l;i|i. I. p. ;!.'!, II. p. ^7S.

f.iï'.iH. Ilakodalc (.Nippon), ocl. 1887 (Mus.).

18. A. n.A(;i:i.u.s.\ .Mi(|. l'n.l. 11. J;ip. II. 71.

7844. K..I».-, avril 1892 (Mus. Dr.).

pari. :U')i\:'>. .MnirilirlMi, ni;ii IHK!» (.Mus.) (Mii\l,i ciiin I. S/flIcri).

l'.t. .\. iiAi.i.Kiii \;ir. si-ntnieusis. l'r. Sav. Muiiiii II. 179.

20.3. liakrxialr; (.Nippon), avril iKHi; iMiis.).

3.31. Gomohi'. mai 1886 (Mus).

490. Hirosaki (.Nip[ii)ii), mai IMKC» (.Mus.).

.^4. HakrMlaU', juil. 1K87 (Mus.).

2090-7. Akila, mai 1888 (Mus.).

224K. Akila, mai iH4X (Mus. Dr.).
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2669. Yamagata, juil. 1890 (Mus. Dr.).

3889. Yesan (Yéso), juin 1889. (Mus.)

3955. Yesan, juin 1889 (Mus.).

3936. Hakodate juin 1889 (Mus.).

5203. Abashiri juil. 1890 (Mus.).

7205. Cap Soya, juin 1891 (Mus.).

(Les nos 7204 et 7206 de la même provenance appartiennent à l'espèce no 21.)

8033-5. Yésan, juin 1891 (Mus. Dr.).

10175. Cap Soya, juin 1893 (Mus. Dr.).

13248. Towada, juin 1894 (Mus. Dr.).

20. A. LYRATA L. Sp. 429.

346. Yéso, (Mus.).

3837. Fukuyama (Nippon), juin 1889 (Mus.).

6824. Sapporo (Yéso), mai 1891 (xMus.).

8257. Nagatoyo, juil. 1892 (Mus.).

21. A. PUBicALix Miq. Ann. Mus. Lugd. Bat. II, 72.

Yar. soyensis.

Planlam Miquelianam non vidi. Planta nostra a descriplione Miqueliana

tanlum paucis notis secedit.

Folia radicalia rosulata, exteriora majora, elliptica, aculiuscula,in pelio-

luni limbo muito breviorem anguslata, dentata (in planta Miqueliana

serrato-denticulata), u trinque, preesertim subtus, pube stellata paucira-

diata prœdita, petiolo puis simplicibus ciliato, caulina pauca, lanceolato-

linearia, seepius subnulla. Caulis pilis simplicibus palulis hirta. Sepala

glabrescentia (in planta Miqueliana hirta). Racemi multiflori, pedicellis

glabriusculis teneris flore duplo triplove longioribus. Sepala albo-margi-

nata, petalis albis, limbo obovali subduplo breviora.

SiliqucB cauli adpressœ (in planta Miqueliana ignotse) stylo brevi termi-

nataß.

Caulis ssepius (non autem semper) basi longe nudus. Arcle afflnis

A. petrœœ plantée polymorplise.

7204. Cap Soya, juin 1891 (Mus.).

7206. Cap Soya, juin 1891 (Mus.).

N.B. La plante de Miquel n'avait pas encore été retrouvée au Japon,

depuis la description du Prolusio, ce qui est assez bizarre pour une espèce

appelée vulgairement : Siro ina matsima, c'est-à-dire matsuna vulgaire à

fleurs blanches.
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'ii. A. THALiAXA T.. Sp. 665.

â084. Akila (Yéso). mai 1888 (Mus. Dr.).

7828. Lac Biwa, août 1892 (Mus.).

7909. Tsurugga. mai 1892 (Mus.).

Obs. Le genre Arabis semble richement représenté au Japon. Il com-

prend actuellement quinze espèces connues (les quatorze que nous avons

signalées et en outre A. yo/ioskensis Fr. Sav.). Six de ces plantes sont spé-

ciales au Japon (.4. pubicali.r. yokoskensis, nipponica, glaiica, Fauriei,

pseudoauvicnlaln). Les espèces de ce genre étant très variables, il est fort

possible qu'une élude plus approfondie de la Flore japonaise amène à

réduire le nombre des types distincts. Les trois plantes que j'ai décrites

forment peut-être bien avec VA. amplexicaulis une seule espèce très

polymorphe.

CARDAMINE Tourn.

23. iL. sylvAti<:a l.iiik iii lIolViii. Pliyl. HJioü. I, aO (incl. C^. liegeliana Wiq.

Ami. Mus. H(.l. Lugd. Hat. 11. 73).

In Asia orienlali summopere variabilis. Maxim (Mel. biol. IX, 7) varie-

taies quatuor [inrcipuas enumeral. intermediis numerosis inter se con-

junctas.

(^. sylvalica lypica, micro[ili)ll;i. l'oliis ciulinis inultijugis, segmentis

laleralibus inajusculis. Icrminali majore quidoui sed non maximo. var.

latifoliu, mulli) llaccidior. l'oliis radicalibus inajusculis. folioio tcrminali

permagno. \;ii\ KninslinliLn. l'oliniiiiii oiiiiiiiini foliolis latoralihus paucis,

anguslis, folioio lermiuali maximo rotundato. var. licyclitina notis var.

Kiimshdlikie \)T\vû\[:i et jinrlerea caule radicanle. lis addere possum var*.

iitleijrifolia* foliis omnibus vel plurimis ad foliolum terminale ovato-

elongalum rr^luclis.

51. .Nanai (Yiw)), juin iHH'.] (Mus.). \ar. lulifnliti.

fil. 0;;iiiohaina (.\i|ipon), juin IHH.'I (Mus.) var. lulifdl/n.

IHi. Olani (.\i[i[i(Mi), mai iHH.'i (.Mus.) var. inlfiirifnliit.

' AuU'int <|Uf l'on ptail s'en riMitlrc cnmiiU' \>:iv lis niiliriiliuiis des (li(|iii'llcs.

il M-inliln fju« relie vanHt''. cumna nt'iu'-riïWuu'Ui ilaii^ jiaii ((iiiianti'. ic (|iii cxpli

i|U<'rait la niodifii-ntjrtn «Ich fmillfH. Itirn no, rcsscmlilc moins assurément ;'i |ire-

micr vue au (i. nijlvntiat «l'ocriilent, lel <|iie nous le connaissons, cpie certain-^

«!\em[»lain'H du (l. miplinnn ou ije la \ar. hilriiiifnlin. (Voir la noie à la suite

(le riniJK-alion des liwalilés.)
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191. Mori, mai 1887 (Mus.) var. latifolia.

199. Hakodate (Nippon), avril 1886 (Mus.) var. latifolia.

101. Hakodate (Nippon), avril 1886 (Mus.) var. latifolia.

:232. Hakodate (Nippon), mai 1886 (Mus.) typica.

285. ïchitosë, mai 1885 (Mus.) var. Regeliana.

323. Mori, juin 1885 (Mus.) var. latifolia.

332. Gomohë, mai 1886 (Mus.) typica parvifolia ad G. hirsutam vergens.

361. Sapporo (Yéso), juin 1887 (Mus.) var. latifolia.

390. Aomori, mai 1886 (Mus. Dr.) typica.

410. Oginohama (Nippon), juin 1885 (Mus.) typica? ad. latifoliam vergens.

469. Kurvishi, mai 1886 (Mus.) typica parvifolia ad C. hirsiitam vergens.

529. Aomori (Nippon), juil. 1885 (Mus.) var. Regeliana.

631. Aomori (Nippon), juil. 1885 (Mus.) var. Regeliana.

641. Shishinohë, juin 1886 (Mus.) var. latifolia.

659. Mombetsu, juil. 1887 (Mus.) var. latifolia.

706. Mombetsu, juil. 1887 (Mus. Dr.) var. Regeliana.

740. Nuruyu, juil. 1885 (Mus.) typica.

929. Sambongi, juin 1886 (Mus.) typica.

2095. Akita, mai 1888 (Mus.) typica.

2088. Akita, mai 1888 (Mus.) typica.

2246-7. Nambu, mai 1888 (Mus.) typica et latifolia.

2393. Shimidzu, juin 1888 (Mus.) typica.

2470. Ile de Sado, juin 1888 (Mus.) var. latifolia.

2626. Ile de Sado, juil. 1888 (Mus.) typica.

2831. Otaru (Nippon), juil. 1888 (Mus.) var. latifolia.

3248. Fukuyama (Nippon) juin 1889 (Mus.) var. Regeliana.

3776. Nemuro, mai 1889 (Mus.) typica.

3835. Yesashi, juin 1889 (Mus. Dr.) latifolia.

3932. Yesashi, juin 1889 (Mus.) typica.

3936. Yesarhi, juin 1889 (Mus.) var. Regeliana.

4011. Yesau (Yéso), juin 1889 (Mus.) var. Kamshatika.

4143. Shiobara (Nippon), juin 1889 (Mus.) var. latifolia.

4179. Shiobara (Nippon), juin 1889 (Mus.) var. Regeliana.

4841. Shibetsha, sept. 1889 (Mus.) var. latifolia.

5396. Abashiri, juil. 1890 (Mus.) var. Regeliana.

6193. Bords du Kitamigawa, août 1890 (Mus.) typica.

6471. Kamakura, oct. 1890 (Mus.) var. latifolia.

7203. Cap Soja, juin 1891 (Mus.) var. integrifolia.

7517. Yetorofu (Kurilles), août 1891 (Mus.) var. latifolia.

7829. Lac Biwa, avril 1892 (Mus.) typica ?

7908. Tsurugga, mai 1892 (Mus.) typica.

8141. Kamikawa, juin 1892 (Mus.) var. integrifolia.
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11336. Towada, juin 1894 (Mus. Dr.) typica.

11493. Onoinichi. nov. 1893 (Mns.) typica.

i.V. B. Je ne serais pas éloigné de croire que le C. sylvatica espèce

ubiquiste et le C. Regeliana Miq. (en y comprenant notre variété integri-

folia) plante propre à IWsie orientale, sont en réalité des types distincts,

convergeant par des formes intermédiaires au milieu desquelles l'obser-

vateur qui examine les échantillons sur le sec a quelque peine à se

débrouiller. Les C. yesoensis Max. et Fa?^/7ÉfiFranch(v. infra) nous offrent

un second cas d'espèces distinctes et convergentes.

"i't. {'.. IMPATIKNS L. Sp. 660.

i49. (Uaru (Nippon), mai i88,j (Mus.).

389. Aumori (Nippon), mai 1886 (Mus. Dr.).

447. Oginohama, juin 1887 (Mus.).

Wài. Fukuyama, juil. 1890 (Mus.).

6i9ü. Hakotlale (Yéso). juin 1890 (Mus.).

H812. Sapporo (Yéso), mai 1891 (Mus.).

6968. Otaru (Nippon), juin 1891 (Mus.).

7iii. (^ap Soya, juin 1891 (Mus.).

7901. Tsurujrga. mai 1892 (Mus.).

Wiii. Kominalo. juin 1894 (Mus).

'l'i. i'.. I.VUATA \i'JH'. KuilMI. C.liiii. 79.

7S6i. C.llines de Kyoto, mai 1892 (.Mus.).

26. C. sK.VANK.NSis Vv. Sav. 11. 2.0.

\. Krancheli lypo et de.scriptiono laiiliim dilTcri ciiilc apice paniiii

pubescenle.

'H\H. Knviroii de Kolia. avril |S'.I2 (.Mus. Dr).

27. <!. niiAKKv.NA Sp. iio\a.

Klala, pluriraulis. pubc.y-ens, supj'rne liirsula. I"fili;i. pr;i'lri' siiprcma,

composila, frdioli.s acutis, iii/rqualilius. Irrmimili maxinni lniin'ohiln,

t-fpins HuOsf'ssili, Inliralilnis .scssililnis Idiirealdlo liiinirihus. iii/iiiils

$a:pitu necHs rurhidnii nUmnliiis, pflioli Icisi \i\ dil.il.ili. li.ici'mi norifcri

ad caulis ««l rainoruin .i|iirciii ( onfcrli. l'cdirclli crccli llorc siilMlupio Inn-

«iorf.s, l'fl;il;i rosrn, ohlowjo-linrurin, st'iKilu nhloiu/ii rilhisti xiililriiild

excedentia. Silifjiiaî fjiiriion*s) vjIId.sji'.
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A ceteris speciebus megalanlhis gen. Cardamine. e. g. C. yezoensis.

Fauriei, cordifolia, angulata etc.. facile dislingiienda petalis angnstis^

foliorum lobis elongatis anutis^ etc. •

- 144. Mont, à l'Est d'Aomori, mai 1887 (Mus.).

(Dédiée à M. Drake del Castillo dont l'herbier, la bibliothèque et lïn-

comparable obligeance m'ont été d'un si grand secours pour l'étude de la

Flore japonaise).

28. C. TAîy^AK.E Fl". Sav. En. PI. Jap. II. 280.

7288. Ibuki, avril 1892 (Mus. Dr.)

7897. Tsuruga, mai 1893 (Mus.).

29. C. FAURiEi Franch. Bull. soc. phil. Par. Av. 1888.

Francheti descriptioni adde : siliquee maturse apice longe altenuatse, in

pedunculo arcuato erectae, vel suberectse, semina ovata, brunnea, valde

compressa, dissita (in utroque loculo 5-10).

Planta valde polymorpha :

a typica. Typus Francheti. Folia superiora simplicia vel trifoliolata,

foliolo terminali ovato-orbiculari obtusiusculo, inciso crenato.

ß. incisa. Folia superiora tri-quinque foliolata foliolo terminali ovato,

basi cuneato acutissime et profunde inciso.

y. oblonga. Folia superiora simplicia, integerrima, oblonga. For-

mas nonniiUse. occurrunt inter C. Fauriei et C. yezoensem valde

dubise.

104. Aomori (Nippon), mai 1887 (Dr.).

183. Otaru (Nippon), mai 1883 (Mus.).

286. Otaru (Nippon), mai 1883 (Mus.).

438. Nanaï, juin 1885 (Mus.).

1187. Otaru (Yéso), août 1886 (Mus.).

1269. Karibasan, juil. 1892 (Dr.) forma intermedia ad yezoensem vergens.

mixta cum Regeliana 2248. Nambu, mai 1888 (Mus.).

2853. Otaru (Yéso), juil. 1888 (Mus.).

3881. Yesashi, juin 1889 (Mus.).

6146. Sapporo (Yéso), mai 1.9i (Mus.).

7030. Iwanaï, juin 1891 (Mus.).

7217. Cap Soya, juin 1891 (Mus. Dr.).

8140-3. Kamikawa, juin 1892 (Mus.).

9913. Shakotan, juin 1893 (Mus.).
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30. C. YEZoE.xsis Ma\. Bull. Ae. Pétersb. XXIII, 277.

CcHilis. pedunciili. llores. siliqii». semirici, ut in specie priwedeiiti. Ab

ea laiitum foliorum indole differt. C. Fauriei semper foliis basilaribus

( (»laiila senescente nonuunqiiam evanidis) el siEpius foliis omnibus sim-

Ijlicibus prœdita est. In C. ijezoensi, folia cuncta sunt composila 2-4 juga

foliorum radicalium segmenta lerminalia sunt rolundata. obtuse dentata

vel sublobata, lateralia rotundato-cuneata. subsessilia; foliorum caulino-

runi segmenta terminalia sunt cimealo-obovala. lateralia terminalibus

subu'qualia sed acutiora. aculiusque dentata. Veri simile mibi videtur

iitramque speciem megalantbam typuui proprium constiluere (sicut for-

lasse species micranlhui C. sijlvatica et C. Regeliana). Inter C. yezoensem

lamen el C. Fniniei occurrunt e\emplaria valde dubia, an hybridat

H)0. Halvü.lalc (Nippuii), Avril 1886 (Mus.).

437. .Nanaï, juin 1687 (Mus. Dr.).

3827. Fukuyaina, juin 1889 (Mus.).

3988. YésaQ (Y.'so), juin 1889 (Mus.).

HllK-9. Mont, de W'ijari. juil. 1892 (Mus.).

1269. Karihasan, juil. 1892 (Mus.).

31. C. NASTL'KTIIFOI.IA Sp. UOVa.

fjlabrn. basi pi'ostrata. rej)ens. radicosa; caulis satdebiiis. Folia cnncla

pinnatisecla muUijitga (iis naslinMii offiicinalis saepe simillima), infima

«)-9juga. lobo lerniinali paullo majore, superiora mo\ basilaribus subcon-

foniiia. mo.x foiiolii.s aiigiislis. lanceidalo-nloiigatis pi'a'dita. pctioll cxaii-

riculnti husl non ililululi. Ilacciiiiis nurifcr dciisiis. fnictifoi' elongatiis.

I'el;ila obuioùlni alba calvce oblougoalijo-iiiargiiialo trifilo Nuigiora ; pedi-

«•elli lloriferi erecto-paluli. fntctijcfi paliilo-siihni-riKiti. Siliquir pahihi'.

apice semsim nltenuat.r, slyhi l;itilii(liii<' siliipiariiiii (lii|il<i Idiiuidrc Ici'iiii-

naUi'. .semiria grisea. ap|)ro\iina[a.

Afliriis pnrserlim C ijt'.zneusi a qua dilli-rl luliis iiiulli \ux |)aucijugis,

folioli>que 2-'t plo ininoribiis. A 11. prdirnsi pr.ilm rlcra caracleria, abest

»iliquis paloiilibiKsnecereclis in slybim sl'||^l||| .iiiciin.ilis ncc .sl^lo abriq)-

liu.s UTminalis .\. (1. I>rala pdiolis »'x.innnil.iiis facile dislinuiiiliM'.

UMi. Kor.H <l<j Sariira, jiirn l.!i:i(Miis. jd).

32, (!. (UKMAitU) MMJifii'iur.i. s \\ illil S|i. |ilant. III. 'i
.

'i

.

3.'i .Naiial, juin iNH/n.MnH. i.

:fo-. m..-,, (Nippon), mai 18K;i (Mu- /.
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412. Aomori (Nippon), mai 1886 (Dr.).

612. Aomori (Nippon), mai 1886 (Mus.).

63S. Mombetsu (Nippon), juil. 1887 (Mus.).

705. Hirosaki, juil. 188o (Mus.).

3847. Fukuyama, juin 1889 (Mus.).

4338. Yamagate, juil. 1889 (Mus.).

5033. Nemuro (Yeso), oct. 1889 (Mus.).

5308. Kushiro, juin 1890 (Mus.).

33. C. (dentaria) appexdiculata Fr. Sav. II, 281.

Siliquse maturee palulse, pedicellis subseqailongsß; semina pauca, brunnea

funiciilis parum dilalato-alatis.

Iiiter species megalanlhas insignis petiolo basi dilatato.

4174. Shiobara, juin 1889 (Mus. Dr.).

13320. Karaiso près Aomori, juil. 1894 (Mus. Dr.).

EUTREMA, Rob. Br.

34. E. M-ASABI Max. Bull. Ac. Pétersb. XVIII, 283.

78. Kurvishi (Yeso), mai 1887 (Mus.).

3624. Nanaï, mai 1889 (Mus.).

6179. Nambu, août 1890 (Dr.).

9685. Ile de Rebunshiri, mai 1893 (Mus.).

35. E. HEDER.EFOLiA Fr. Sav. Enum. II, 285.

8019. Asuriyama, mai 1892 (Mus. Dr.).

SISYMBRIUM Tourn.

36. S. .lAPONicuM Sp. nova.

(Sectio Mo DC.) Elatuna. ramosum, caule robusto, glaberrimitm. Folia

caiilina lyrato-pinnatisecta, lobis 5-6 jugis subintegris, vel integris, basi

sagittato amplexicaulia, auriculis acutis. Racemi floriferi densi
;
pedicelli

floribus breviores; calyx bisaccalus, sepala albo-marginata, petalis albo

roseis subduplo breviora. Pedicelli fructiferi incrassati siliquarum crassi-

liem œqiianles ; siliquse elongalse (iis S. Cohimnœ similes) in pedicello

erecto-patulo erectœ. cauli adpressse. Semiiia matura ignota.

Species ad S. Colunmœ pedicellis et siliquis accedens, florum colore et
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prœsertiin foliis sagittato-amplexicaulibus facile distinguenda. Spécimen

Faurianiim mancum est, tarnen species eximia consliluenda videtur.

7087. Sapporo, bords de la rivière (Yéso), juin 1891 (Mus.).

(Genre nouveau pour la flore japonaise).

ERYSIMUM Tourn.

37. E. CHKIRANTHOIDES L. Sp. 661.

var. japouicnm.

Folia oblonga valde approximata ; racemi caulis apice in paniculam

corymbosam dispositi. multißori, fructiferi densi.

8380. Saruma, août 1892 (Mus. Dr.).

{Genre et espèce nouveaux pour le Japon. LE. cheiranlhoides type existe en

Ctiine, en Sibérie, en Amérique. Certains exemplaires de Mandchourie présentent

la [il us grande ressemblance avec la plante de Saruma.)

DRABA L.

)H. I). BiiREAi.is DC. Syst. II, p. 342. var. knrilensis Fr. Sclim. Fi. Sacha!.,

p. 114.

Variai foliis sii|)orioril)iis iiitogris vel inciso-denlalis, pedicellis siliciilis

duplo vel qaadruplo loiigioribiis, etc.

139. Hakodale (Ni[ip(jii), mai 1887 (Mus.).

202. Ilakodate (Nippon), août 1886 (Mus.).

399. Hakndat»! (Nippon), juil. 1HH7 (Mus.).

H39. Aomori (Ni|ip..ti). auftl IH«(i (Mus.).

3734. Ncmuro, mai 1889 (Mus.).

318!. Kunashiri. ocl. 1889 (Mus.).

3360. Abasliiri. juin IK90 (Mii><. Dr.).

6798. IJcd'Klorop. Août I8;)0 (Mus.).

6990. Iwanai, juin 1891 (Muv Dr.).

7260. lt<-buMsliiri. juin 1891 (Dr.).

749^. Yclorofu (Kurillcs). aoftt 1891 (Mus).

829H. Haraula. juil. 1892 (Mus.).

96.M. HrtbuiiHJiiri (Ile; do), iiuii 1893 (Mus.).

39. i>. j\iN..vr<:A .Ma\. M.-l. I.ii.l. I\, p CO!»,

(Un cxcniplain; an MuMrum sans lnii m date,)



796 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (16)

40. D. GRANDiFLORA Fraiich. Bull, soc. phil. Par., 14 avril 1888.

295. Sozau, près Sapporo, juin 1887 (Mus. Dr.).

7217. Sozan, près Sapporo, juin 1891 (Mus. Dr.).

8254. Hamamashike, juil. 1892 (Mus.).

41. D. NEMORALis L. Sp. 643, var. hebecarpa Led. Fl. Ross. I, 154.

318. Mori, juin 1885 (Mus.).

466. Kurvishi, mai 1886 (Mus.).

585. Hakodate,juil. 1887 (Mus.).

2082. Akita, mai 1888 (Mus.).

2154. Akita, mai 1888 (Mus.).

4401. Yamagate, juil. 1889 (Mus.).

7664. Hakone, avril 1892 (Mus.).

7910. Tsuruga, mai 1892 (Mus.).

COÇHLEARIAL.

42. C. ARMORACIA L. Sp. 904.

Folia suprema inciso dentata, potius ovato-lanceolata quam lanceolato-

linearia. Celera ut in typo rossico.

10224. Mombetsu (xNippon), juin 1893 (Mus. Dr.).

(Plante nouvelle pour le Japon.)

43. G. OBLONGiFOLiA DC. syst. nat. II, 363.

Cum descriplione Candolleana notisque a Schlecht in Linnaea I, p. 26,

indicatis omni parte quadrat.

A. C. offîcinali dififert (an satisf) foliis caulinis basi magis angustatis,

amplexicaulibus quidam, auriculis vero minus prodiictis, floribus mino-

ribus, siliculis stylo breviore apiculatis. Siliculae in planta nostra polys-

permse.

3783. Nemuro (Yéso), mai 1889 (Mus.).

4V80. Nemuro (Yéso), juil. 1889 (Mus.).

5180. Kunashiri, oct. 1889 (Mus.) ? quoad speciem.

5631. Nemuro, juil. 1892 (Mus. Dr.).

7496. Yetorofu (Kurilles), août 1891 (Mus.) ? quoad speciem.

(Espèce et genre nouveaux pour le Japon.)
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THLASPI L.

44. T. ARVEXSE L. Sp. 901.

333. Goniolië, mai 1886 (Mus.).

926. Hakodate, août 1885 (Mus.).

2249. Nanibu, mai 1888 (Mus.).

3938. .Yesaii, juin 1889 (Mus.).

8034. Cap. Yesan. juin 1892 (Mus.).

13170. Morioka. juin 1894 (Mus.).

4o. T. JAPONicuM Sp. nova.

Perennis. stolonifer. pluricaulis. giaber. Folia basilaria lanceolato-

ovalia, in peliolum brevem sensiin alteniiata, caulina pauca ovalia caulem

aiiriculis aoiilis amplectantia. Racemi floriferi densi, frucliferi elongati,

ebracleati, pedicellis patulis siliculis siib diiplo longioribus. Sepala lanceo-

lata. albo-iiiarginala, petalis oblongi.s in iingiiem longe alleniialis triplo

breviora; stamina calycem pauUo superanlia, antheris albidis. Siliculœ

basi longe cvneatœ, parle superiore taiitum anguste alatœ ; valvœ apice

taiitiim semen tiniciim vel semina 2-3 indudentes, rarius abortu vacua?,

Stylus terminalis mediocris, siliculœ latitudinein subœquans.

T. cochk'dviforme !)('. planta sibirica, a nostro vjx differl styli brevitale

«•t salvis .siliciil;!' polyspennis.

y(wö. lift d(! Hehunshiri, mai IS!»:! (Dr.).

9908. Shakolaii. juin 18:)3 (Mus.).

CAPSELLA Vent

'Ml. (!. iiriisA i>Asi(iiiis Mnciirli. Mi'lli.27l.

138. Olarn. ulii \ id^jarissiina, mai lXS."i (Mus.).

632. Shisliinolii'. juin 1886 (Mus.).

ISATIS L.

M. I. JM'osii.v Mii| in \nii Mus. Lu;;«!. I!al. Il, 7."i.

I'i<)l»al)ilit<'r foiiii:! I. liinlon;!' nu lialnlii, l'oliis, siliciilaiiim lurina

oiniiiiio .similis.

iiii.i.. iiKMH. iMHHH., niivfinliri" 1899. Ö4



798 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER. (18)

Differt alis silicularum magis suberosis et nervo medio disci duplicato

(intus sulcato).

In Japonia vere spontanea videtur. Cum descriptione Miqueliana omni

parte quadrat.

677. Mombetsu (Nippon), juil. i887 (Mus.).

9215. Hakodate, juin 188S (Mus.).

5365. Abashiri, juin 1890 (Mus.).

7022. Iwanaï, juin 1891 (Mus.).

8558. Abashiri, in arenosis, août 1891 (Mus. Dr.).

10504. Ibrakanca, juil. 1893 (Mus. Dr.).

13202. Kaminato, juin 1894 (Mus.).
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MATÉRIAUX

FLORE DE LA CRIMÉE

Mnip Olara FEDTSCIIEWKO et M. Itoris FKDTSCHENKO.

La lisle ci-jointe présenle le résiiilal de nos explorations botaniques,

entreprises pendant Télé de 1893 en Crimée, en mission de la Société

Impériale des Naturalistes de\Moscou. La plupart des excursions ont été

faites en compagnie de M. S. N. Miluline. qui ne termina ses travaux dans

la Crimée que quelques jours plus tùt que nous. Les matériaux, appar-

tenant ;'i .M. .Miluline. fr'i'onl Tobjct d"uM travail s[iécial, dont il s'occupe

pré.senlemeiit.

Pendant nos recherches, nous avons pu faire connaissance de la lïore

de tontes les zones végétales de la presqu'île et amasser un herbier, con-

tenant plus de 1000 espèces indigènes. Nous rapportons les différentes

localités visitées aux régions suivantes, plus ou moins naturelles :

I. Stki'I'US. — Un peut disiinguer ici les steppes d) salées, h) couvertes

d'Arlemisia. c^ couvertes de Stip.i: mais ikmis ne le faisons jias dans

nf)lre li>te. nos (•(ilb'ciioiis de la r('gi()ii di'S sieppcs n't'laiil pas assez

complètes.

II. \i.»SANT SKi'TKNTiuiiNM. (jcs Mioulagnes. — On |i(Mil (lislinuucr ici.

avec le pass;ige graduel »mi sicppc. m la /une des bois de einlies, cl

b) la zone des bois de hêtres.

III. KwiHONs MK Skbast()|»(h. - qui <'ii partie se rapporlonl a la ic^ioii II

et en partie (Balaklawa. Coincui d«* Si -(Icorgcs) passcnl (b-jà dans la

région V.

IV. 1^1 JAn.A plateaux privés d'arbres et soinmrls des montagnes

«lo la Crifiw'îe, de Lisj)! Jusipià Soiidak.
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Y. Côte méridionale (de Laspi jusqu'à Alouchta). — Ici on peut distin-

guer : a) la zone des bois de hêtres, b) celle des pins, c) celle des bois

de chênes et d) celle des plantes toujours vertes.

YI. SouDAK et Théodosie. — Partie orientale du versant méridional des

montagnes, mais qui. par sa végétation, se distingue de ce que nous ap-

pelons Côte méridionale.

Outre les plantes que nous avons récoltées personnellement, nous citons

aussi quelques espèces, prises en Crimée au printemps des années

1895-1898 par A. N. Arsénieff, et au printemps de 1897 par Mr.Tsebrikoff
;

nous donnons aussi les localités de quelques doubles de l'herbier de

Crimée de l'Université de Moscou que nous avons reçus du Jardin Bota-

nique de celte ville.

MOSCOU, le 15 mars 1899.

RANUNCULACE^

i. Clematis integrifolia L.

Iai idïla : Aï-Pelri. le 2 juillet, défleurissant.

2. Clematis Vitalba L.

Vers, du nord : Tiber ti, le 7 juin, en boutons; vallée de la rivière Katcha entre

Tollé et Katchikalène, le 8 juin, en boutons.

Env. de Sébastopol : monastère de Saint-Georges, le 19 juin, en fleurs.

Côle mérid. : environs d'Alouchta, le 7 juillet, en fleurs. — Miskhor, Gleise, le

16 juin 1895 (Arsénieff).

3. Thalictrum minus L.

Réij. des steppes : jardin Worontzoff à Simpliéropol, le 6 juin, en fleurs ; en-

virons de Simphéropol, le 13 juin, en fleurs.

Env. de Sébastopol : Balaklawa, le 20 juin, en fleurs.

Vers, du nord : Skélia, le 31 juillet, en fruits.

La iaïla : Aï-Petri, le 2 juillet, en fleurs: Tschatyrdag, le 9 juillet, jeunes fruits.

4. Anemone Pulsatilla L.

Réy. des steppes : près de Simphéropol, avril 1897 (M. Tsebrikoffj, 1865

(Bertoldi).

o. Anemone Halleri AU.

La iaila : Tschat\'rdag, le 9 juillet. — Montagne Khankaï, le 20 avr. en fleurs-

(Arsénieff).
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G. Adonis vernalis L.

Re'y. des steppes : environs de Siniphéropol, le 13 juin, en fruits.

Vers, du nord : Tiberti.. le 7 juin, en fruits; ïolié, le 6 juin, en fruits. — Al-

madjik, le 15 avril 1844 (anonyme), en Heurs.

7. Adonis aestivalis L.

Vers, du nord ; vallée de la rivière Katoha près de Tollé, le 7 jnin. eu fruits;

vallée de' Katoha, jardin de M. Konlakotf. le 8 juin, en fruits; même vallée entre

Tollé et Katehikalène, le 8 juin, en fruits.

Tou.s les exemplaires du 8 juin se rapprochent d'Adonis niicrocai'pus DC

8. Adonis flammeus .lacii.

Réy. des steppes : jardin WorontzolV à Simphéropol, le ti juin, en Heurs : en-

virons de Simphéropol, le 13 juin, en fruits; station Biiouk Onlar, le 16 juin.

fleurs et fruits.

Vers, du nord : Aima, le 6 juin. Heurs et fruits; Tiberti, le 7 juin, fleurs et

fruits; entre Tollé et Kalchikalène, le 8 juin, fleurs et fruits.

Env. de Sébaslopol : monastère des Saint-Georges, le 19 juin. Heurs et fruits.

!). Ranuuculus aquatilis L.

var. submersus Gr. (iodr. (Boiss. I, p. 23).

(= var. pantholrix Lcd. = H. Ilaccidns Pers.)

Knv. de Sébaslopol : Inkermaiin. le ;23 juin. Heurs et fruits.

10. Ranunculus Ficaria L.

diile méridionnle : .Mmipka. 189.") (Ar.séniefl').

I !
. Ranunculus lUyricus li.

Iniln ; Aï-l*etri. \r 'Jjiiill.l, IbinN d fruits.

\t. Ranunculus oxyspermus M. 15.

Héij. des xleppes : SimplM'T(ip<d, niniilaiMii' l'cinivskaia, le ."i juin, fruits; et

jardin WnronlzrtfT, !<• fî juin, fruits.

Verx. du nord : vallée de Jussafale, |c 10 juin, fruils; 'l'ilicrti. !< 7 jiiiu. fruits;

valbV de Kalcha, enln- Tollé i-[ Kalrliikaltric. K juin. IrulK,

1! Ranunculus oriophyllus ( ;. Kncli.

(Boinsicr. Kl. (»r. VI |Suppl.|).

Ciite mériilionalf : cnlnr N-h villa^'fs (Jinuma ri 'j'anucliani' lia/ar. Ir l 'i juillcl.

fruits.
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Vers, du nord : vallé de Katcha, entre Tollé et Katchikalène, le 8 juin, fruits.

N'ayant que des plantes en fruits, nous ne pouvons juger sur le caractère

des sépales.

14. Ranuuculus polyanthemos L.

Vers, dunord : Tiberti, le 9 juin, fleurs et fruits.

Côte méridionale : entre Outchane-sou et Aï-Petri, le 2 juillet, fleurs et fruits.

lo. Ranunculus oreophilus M. B.

la'ila : Tchatyrdag, le 9 juillet, fleurs et fruits.

16. Ranunculus lanuginosus L.

Vers, du nord : Porte de Baïdar, le 26 juin, fruits mûrs.

Côte méridionale : Laspi, le 28 juin, fruits.

17. Ranunculus sceleratus L.

Rég. des steppes : Djankoï, le 15 juillet, fleurs et fruits.

Env. de Sébastopol : Inkermann, le 23 juin, fleurs et fruits.

18. Ranunculus Philonotis Retz.

Env. de Sébastopol : Inkermann, le 23 juin, fleurs et fruits; monastère de

Saint-Georges, le 19 juin.

19. Ranunculus trachycarpus F. et M.

Env. de Sébastopol : Inkermann, le 23 juin, fleurs et fruits.

20. Ranunculus muricatus L.

Côte méridionale : Près de la station Aïdanil, le 5 juillet, fruits.

21. Ranunculus arvensis L.

Vers, du nord : ïiberti, le 7 juin, fruits, le 9 juin, fleurs et fruits ; vallée de

Katscha, jardin de M. Koulakotï, le 8 juin, fleurs et fruits.

Côte méridionale : entre la porte de Baïdar et Chaïtane-Merdvène, le 26 juin,

fleurs et fruits.

22. Ceratocephalus falcatus Pers.

var. incurvas.

Vers, du nord : vallée de Katcha, entre Tollé et Katchikalène, le 8 juin,

fruits; Tchoufoute-Kalé, près de Bakhtchissarai, le 10 juin, fruits.
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23. Ceratocephalus orthoceras DC.

Vers, du nord : vallée de Katcha. entre ïollé et Katchikalène, le 8 juin, en

fruits.

làila : Aï-Petri. le i juillet, en fruits.

2'i. Nigella segetalis M. B.

Rég. des steppes : environs de Simphéropol, le 13 juin, fleurs et jeunes fruits.

Côte méridionale : entre la porte de Baïdar et Chaïtane-Merdvène, le 26 juin,

fleurs et jeunes fruits.

laila : Tschat}Tdag, le 9 juillet, tleurs et jeunes fruits.

2o. Nigella arvensis L.

Vers, du nord : vallée de la Katcha, le 26 juillet, fleurs et jeunes fruits ; entre

Tollé et Katchikalène, le 27 juillet, fleurs et fruits ; Mangoup-Kalé, le 29 juillet,

fleurs et fruits; Karassou baclii près de Karassou bazar, le 24 juillet, fleurs et

jeunes fruits.

Knv. de Sébastopol : cimetière Bralskoïé près de Sébastopol, le 23 juin, tleurs;

Inkeriuann, le 23 juin, fleurs.

Côte méridionale : entre Cliouina et Taoucliane Bazar, le 14 juillet, tleurs et

jeunes fruits.

20. Nigella Damascena L.

Soudak, le 20 juillet, fruits mûrs.

Côte méridionale : Alouclita, le 13 juillet. Heurs : monastère Kosma-Démiane

aux environs d'Alouclila, le 7 juillet, fleurs.

27. Delphinium Orientale .1. (i:i\.

Héij. des steppes : jardin WoronlzolV |irès de Siinpliér()p(d, le 6 juin, Heurs;

sLalioii Hiiouk Onlar, le 16 juin, fleurs et jeunes fruits.

Vers, du nord : Slalirtn Aima, I(î 6 juin, fleurs.

Fleurs pour la [)lupart violettes, (|uel([uef(iis roses.

28. Delphinium hybriduni \\ ilhl.

Vers, du nord : port»- i|c jiaidar, le 26 juin, IimuIums.

Côte méridionale : enlr« la porte de IJaïdar et (Jiailane-Merdvène, le 26 juin,

flRur» cl jnuncH friiilH: cnlrc (ilioiima et Tanudianc Baz.ir. I<' l'i juillet, fruits et

«Iftrnit'.Tfs fleurs.

i'.l Paîonia corallina i^lz.

\;ir. Lritcrnata l'.ill,

Ven. du nord : valléi' de Kaldia enlrc Tullf ri Katcbikalènc, le H juin, fruits;

TÜKTli, !<• 7 ••! H juin, fruits; Tavfd aux eux irons de Simplicmpid, le 13 juin.
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fruits; près de la station Tchatal Kaïa, le 23 juin, fruits; Mangoup Kalé, le

29 juillet, fruits mûrs. — Porte de Baïdar, le 20 avr. 1899 (A. Drinevitsch). —
Dans une forêt près du village de Kokos, le 14 avr. 1899 (Arsénieff).

Côte méridionale : Aï Todor, le 25 avr. (Arsénieff).

30. Pseonia tenuifolia L.

Rég. des steppes : environs de Simphéropol, le 13 juin, fruits.

Vers, du nord : Skelia, le 30 juillet, fruits mûrs.

Taïla : Aï-Petri, le 2 juillet, fruits.

var. hybrida Pall.

Vei's. du nord : Skelia, le 30 juillet, fruits mûrs.

BERBERiDE>E

31. Berberis vulgaris L.

Rég. des steppes : jardin Worontzoff près de Simphéropol, le 6 juin.

Vers, du nord : Tiberti, le 7 juin, jeunes fruits; vallée de Katcha, entre Tollé

et Katchikalène, le 8 juin; Karassou bachi près de Karassou bazar, le 24 juillet,

fruits.

laMa : Aï-Petri, le 2 juillet, fleurs et jeunes fruits.

PAPAVERACE>E

32. Papaver Khœas L.

f. typica.

Vers, du nord : près de la station Aima, le 6 juin, en fleurs ; vallée de Katcha

entre Tollé et Katchikalène, le 8 juin, en fleurs.

Env. de Sébastopol : monastère de Saint-Georges, le 19 juin; Balaklawa, le

20 juin, en fleurs.

Côte méridionale : Aloupka, le 5 avril 95 (Arsénieff).

var. strigosum Bœnn.

Vers, du nord : station Aima, le 6 juin, en fleurs; dans la vallée de Katcha

près de Tollé, le 8 juin, en fleurs ; Tiberti, le 9 juin, en fleurs.

Env. de Sébastopol : monastère de Saint-Georges, le 19 juin, en fleurs; Bala-

klawa, le 20 juin, en fleurs; ruines de Khersonès près de Sébastopol, le 22 juin,

fleurs et fruits.
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33. Papa ver dubium L.

Eno. de Sébaslopot : inoiiaslère de Saial-Georges, le 19 juin.

Côte mérniionale : entre la [lorle de Baïdar et Chaïtane-Merdvèiie, le 26 juin,

fruits.

'W. Papaver somniferum L.

Enc. de Sêbaslopol : einieliriv liratskoïé près de Sébaslopol, le 23 juin, en

fleurs.

3.*). Papaver hybridum L.

Vers, du nord : Tiberli. le 7 juin, fruits; dans la vallée de Katclia entre Tolli'

et Kaloiiikalène, le 8 juin, fruits mûrs.

Sébaslopol, boulevard historique, le 18 juin, fruits nuu's.

3(). Papaver Argemone L.

Vers, du nord : vallée de Katclia. entre Tollé et Katcliikalène, le 8 juin, fruits.

Env. de Sébaslopol : ruines de Kliersonés, le 22 avr. 1898 (Arséniefl).

37. Rœmeria hybrida DC.

Vers, du nord : vallée de Katclia. jardin de M. Kouiakoll". le 8 juin, fruits:

entre Tollé et Katchikaléne, le 8 juin, fruits; Tiherti, le 9 juin, fleurs et fruits.

Env. de Sébaslopol : Inkerniann, le 23 juin, fruits.

Côte méridionah' : Aloupka, le 20 avr. (Ar.sénien").

'AH. Glaucium corniculatum L.

liéii. des steppes : nionta^'ni; Petrovskaïa à Siiiipln'r'opul. le Ti juin ; station

Kiiouk Oiilar, le KJ juin, Heurs et fruits nifirs.

Vers, du nord : station Haklili'lussurai. h II juin, en ll(îurs.

Snudnh. le 20 juillet, fruits,

39. Glaucium luteum Scop.

Côlf méridiiiDnle : Alniiclil.i. |c ((jiiiMrl. Ilciiis i-[ fruits. Misklinr. le 20 avr.

1H9;Î (Ar«u-(ii«-(r).

'lU Cliolidoiiiuiu »uijus I.

l'er*. du nnrd : Karas^ou liailii jires de Karassuu lia/ar. If 2'( juillrl, m fruits.

'il Hypecoum ponduliim I,

ieri. ilu nord ; valh'' i\<- Kaldia. l'iilrr TmIIc- cl Kalilnkalénc, li; H juin. Ilcurs

f'I fruiM.
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FUWlARIACE^e

42. Corydalis ranaosa (Pacz.) nob.

C. solida Sm. var. paucißora Pacz. Description de plantes nouvelles et peu

connues du gouvernement de Khersone (Mémoires de la Soc. des Nat. de Kiew X,

livr. 2, p. 421).

C. angustifoUa M. B. var. ramosa Pacz. Contribution à la flore de la Crimée

(Mém. de la Soc. des Nat. de Nouv. Russie, XV, livr. 1).

Vers, du nord : Porte de Baïdar, 1893 (Arsénieff ).

Côte méridionale : Aloupka, lo-20 avril 1897 (Arsénieff).

Cette forme, qui habite la Crimée et la partie méridionale du gouvernement

de Khersone, mérite d'être regardée comme espèce distincte, si toutefois on con-

sidère comme des espèces les formes proches dont nous donnons l'énumération

dans la petite table ci-jointe. En tous cas, notre plante diffère de C. angustifoUa

M. B. déjà par la couleur de ses corolles. G. tenella Led., qui lui est proche,

semble être identique avec C. caiicasica M. B. Les formes proches qui se ren-

contrent en Bulgarie sont encore peu connues et ne peuvent pas être énumérées

parallèlement aux nôtres.

Corydales Rossicœ e sectione Capnites. caule basi squamato.

* Bractese profunde incisae.

a) Capsula? oblongo lanceolatœ.

a) CoroUa roseoviolacea.

1. C. solida Sm. (incl. C. remota Fisch, et C. laxa Fries).

/5) Corolla ochrolenea.

2. C. bracteata Pers.

b) Capsulae auguste lineares.

«) Corolla roseoviolacea.

3. C. ramosa nob.

ß) Corolla ochroleuca.

4. C. angustifoUa M. B.

** Bractese integrae vel vix incisîe.

5. C. caucasica M. B. (C. tenella Led.).

6. C. fabacea Pers.

7. C. ambigua Cham, et Schl.

8. C. gracilis Led.

9. C. Kolpakowskiaua Rgl.

10. C. longiflora Pers.

43. Fumaria officinalis L.

Rég. de Sébastopol : Balaklawa, le 20 juin, fleurs et fruits; Inkermann, le

23 juin, fruits.

Côte méridionale . Aloupka, le 5 avr. 1895 (Arsénieff).
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11. Fumaria Vaillantii Loisl.

Heg. des steppes : stalion Siwache, le 4 juin, tleurs et fruits; station Biiouk

Onlar, IG juin, tleurs et fruits.

Vers, du uord : vallre de Kalclia. entre Tollé et Katchikalène, le 8 juin, tleurs

et fruits.

Rég. de Sébastopol : nutnastère de Saint-Georges, le i9 juin, fruits.

CRUCIFER/E

4o. Chorispora tenella DC.

Hég. des steppes : Hiinuk Onlar, le 1(1 juin, fruits.

4G. Matthiola odoratissima R. Br.

Env. de Sébastopol : monastère de Saint-Georges, le 19 juin, tleurs et fruits.

Soudak, le 20 juillet, fruits; montagne Aitchak kaïa à Soudak, le 21 juillet,

dernières tleurs et jeunes fruits ; entre Soudak et Novy Svète, le 22 juillet, fruits.

47. Cardamine hirsuta L.

Côte méridionale : Aloupka, 1895 (Arsénielî).

Vers, du nord : Almadjik, le 17 avril 1844 (anonyme), Heurs et jeunes fruits.

48. Dentaria quinquefolia .M. ß.

Vers, du nord : Tavel, fiuvl di,' lirtres, le i;îjuiii. fruits; entre le col Ghaïtane-

Merdvène et Skelia, funH de iiiUrcs. Ii; 2(! juin, fruits. Iciiikalé, 18G5 (Hertoldi).

fleurs.

Côte méridionale : Al<iii|)ka. 1895 (Arsénielî). (leurs et jeunes fruits.

V.). Ârabis auriculata Lam.

Ifûla : .\\ Vv\r\, le 2 juillet, fniils.

Vi{\. Arabis hirsuta Scdp.

Ver», du nord ; entre Tolli'; <'l Kali'lnkali'in-, je 27 jiiilicl, fruits.

Ijt'ile méridionale : dans la vajli'c du Lasjii. li- 28 juin, fniils.

.)l Arabis albida Slfv.

Vert, du nord : inonu.HtiTe()uHpc'nHki aux environs de Bakiilrliissarai. Ir 10 juin.

fruilH. — l'orlc «I«! iiuidnr, (Inirs, Ir- 28 mars IMiJ.'i (Arsi'iiicir;.

latin ; M iVlri, I« 2 jiiill<l. lliiirs.

f'Me méridional)' monl.i^'m- df l;i <joi\, [in-s d'.Mcnipka. le 20 mars 189!*

(Arni-nien";.
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o2. Arabis Turrita L.

Côte méridionale : monastère Kosnia Démiane aux environs d'Aloucbta, le

7 juillet, fruits. — Aloupka, le 5 avr. 189o, en fleurs (Arséniefî).

53. Nasturtium officinale R. Br.

Cote méridionale : entre Chounia et Taouchane Bazar, le 14 juillet, fleurs et fruits.

34. Nasturtium anceps Rchb.

Vers, du nord : vallée de Katcha entre Tollé et Katchikalène , le 27 juillet,

fruits mûrs.

Côte méridionale : entre Chounia et Taouchane Bazar, le 14 juillet, fleurs

et fruits.

35. Erysimum repandum L.

Rég. des steppes : Biiouk Onlar, le 16 juin.

Env. de Sébastopol : entre Sébastopol et le monastère de Saint -Georges, le

19 juin, fruits.

56. Erysiraum canescens Roth.

Rég. des steppes : Biiouk Onlar, le 16 juin, fleurs et fruits.

57. Erysimum leptostylum DC.

Côte méridionale : Aloupka, le 5 avr. 1895 (Arséniefî"), fleurs.

58. Erysimium cuspidatum. DC.

Rég. des steppes : montagne Petrovskaïa à Simphéropol, le 5 juin, fleurs et

jeunes fruits ; environs de Simphéropol, le 13 juin, fleurs et fruits.

Env. de Sébastopol : monastère Saint -Georges, le 19 juin, fleurs et fruits;

Balaklawa, le 20 juin, fleurs.

Vers, du nord : Tiberti, le 7 juin, fleurs et jeunes fruits; entre Stary Krym et

Elbouzly, le 19 juillet, fruits.

Côte méridionale : Laspi, le 28 juin, fruits. — Aloupka^ le 5 avr. 1895 (Arsé-

nieff), fleurs et jeunes fruits.

59. Conringia orientalis (L.) Jacq.

Réy. des steppes : environs de Simphéropol, le 13 juin, jeunes fruits; mon-

tagne Petrovskaïa à Simphéropol, le 5 juin, fleurs; Djankoï, le 15 juillet, fruits

mûrs.

Vers, du nord : Tiberti, le 7 juin, fruits; vallée de Katcha, entre Tollé et

Katchikalène, le 8 juin, fruits.

Soiidak, le 20 juillet, fruits.
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(50. Alliaria officinalis Aiidrz.

Vers. ÜH uoiil : Tiberli, le 9 juin, friiils.

Rég. des steppes : jardin Worunlsoir pivs de Siiaptiéropol, le G juin, fruits.

Côte nu'riîiionale : Laspi, le 28 juin, fruils — AKnipka. le 5 avr. ISOri (Ar-

sénieff).

01. Sisymbriura Sopliia L.

(jôte me'n'dionale : Alnupka. li- ;!(! avr. 1890 (.^rsénielT).

Cr}. Sisymbriura Columuse .lact].

liétf. des ste])pes : Simithi-rupol. le 12 juin. Ileurs et jeunes fruils.

Vers, du )iord : station IJaklilcIii.^saraï. le 11 juin, lleurset jeunes fruits; Tiherli,

le 7 juin, fleurs et jeunes fruils: entre Tolli' ci Kaleiiilvalène, le 8 juin, Heurs

f'I fruils.

Knv. de Sébastopol : monastère de Saint-ljeurges. le 19 juin, fruits; lid<er-

riiann. le 2i{ juin, Ileurs et jeunes fruits.

Soiidak et Théudosie : Soudak. le 20 juillet. Ileurs et fruits; entre Soudak et

>'ovy Svète, le 22 juillet, fliuirs et fruils. Kiilre Théodosie et Stary Kryni. le

19 juillet, fruits et dernières Ileurs.

();{. Sisymbriura pannonicum .Iac(i.

Ue'ij. di's steppes : station Siwache. le 'i juin. Ileurs ei IViiils; Hiiduk Onlar. le

IH Juin, lleurset fruils; Siinphéropol. le I.") juin. Ileurs.

Théoflusie, le 17 juillet, lleurset fruits.

(i'i. Sisymbrium Lœselii L.

Ht'i/. des steppes : tnonla;;ne l'i'lrnvskaïa à Siiuiiln'i-npol, le ."i juin. Ilenrs.

Soud/tk, an liord df la mer, le 21 jiiilli'l. Ili iirs r[ truils.

Ti'i. Sisymbrium officinale Sciq».

tUile mértdintitile : Alnupka. h- I''' jnillil, l'niits.

\ar. calycocarpum d'iupr.).

(jtile inéridiinifilf : ••nln- la pnrlr de Uaidar cl filiaitanc \lrrd\riir. le 2(i juin,

friiiU.

\ar. repens lliaiitng.).

C6le méridiuntile : enln; lu porl« de liaidar <•[ ( '.liail.inrMcnKrii''. Ir 2(i juin,

friiil*; l.ivadi*', In l''' jiiillfl, fruiln,

Sinidnk. \f iO juillet, friiils; i-nlre .Kinidak el Novy Svélr. le 22 judld, Iriiils.
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var. rostratum (Stev.).

Reg. des steppes : environs de Simphéropol, le 13 juin, fruits ; montagne Pe-

trovskaïa à Simphéropol, le S juin, fleurs et fruits.

Vers, du nord : Tiberti, le 7 juin, fleurs et fruits, et le 9 juin, fruits ; vallée

de Katcha, entre Tollé et Kalchikalène, le 8 juin, fleurs et fruits ; Tavel, le

13 juin, fleurs et fruits ; Skelia, le 30 juillet, fruits mûrs.

Eîiv. de Sébastopol : entre Sébastopol et le monastère Saint-Georges, le 19 juin,

fleurs et fruits.

Côte méridionale : monastère Kosma Démiane aux environs d'Alouchta, le

7 juillet, fruits.

66. Sisymbrium confertum Stev.

Côte méridionale : Alouchta, le 6 juillet, fruits mûrs et dernières fleurs.

67. Malcolmia contortuplicata (Steph.) Boiss.

(Karelin et Kirilow), fleurs et fruits.

68. Hesperis matronalis L.

Vers, du nord : Tiberti, le 9 juin, fleurs et jeunes fruits,

69. Hesperis tristis L.

Env. de Sébastopol : entre Sébastopol et le mouastère Saint-Georges^ dans une

fosse, le 19 juin, fruits.

70. Sobole^vskia lithophila M. B.

Côte méridionale : entre la porte de Baïdar et Chaïtane-Merdvène, le 26 juin,

fleurs et fruits.

71. Fibigia clypeata (L.) B. Br.

Côte méridionale : entre la porte de Baïdar et Chaïtane-Merdvène, le 26 juin,

fruits; Oriande, 1er juillet, fruits; Livadie, 1er juillet, fruits.

72. Alyssum alpestre L.

Vers, du nord : vallée de Katcha, montagnes de craie près de Tollé, le 6 juin,

fleurs et fruits ; Tiberti, le 7 et 11 juin, fleurs et fruits; entre Tollé et Kalchi-

kalène, le 8 juin, fleurs et jeunes fruits; station Aima, le 6 juin, fleurs et fruits
;

station Bakhtchissarai, le 11 juin, fleurs et fruits; Skelia, le 30 juillet, fruits.

Env. de Sébastopol : entre Sébastopol et le mouastère Saint-Georges, le 19 juin,

fleurs et fruits
;
près du monastère même, le 19 juin, fruits.



(13) OLGA FEDTSCNE.NKO ET BORIS FEDTSGHENKO. FI-ORE DE LA CRLMÉE. 811

Côte méridionale : entre la porte de Baïdar et Cliaïtane-Merdvène. le 26 juin,

fruits.

Soudak : entre Soudak et Novv Svète. le 22 juillet, tleiirs et fruits.

l'A. Alyssum montanum L.

1. typica.

Env. de Se'baslopol : entre Sébastopol et le monastère de Saint-Georges, le

19 juin, fruits.

\'ers. du )wrd : porte de Baïdar. le 28 juin, fruits.

lalhi : Aï Pétri, le 2 juillet, tleurs et fruits; Tchatyrdag. le 9 juillet, fleurs et

fruits.

74. Alyssum minimum Willd.

He'y. des steppes : Biionk Onlar. le KJ juin, fruits; montagne Petrovskaïa à

Simplu'ropol. le o juin, fruits.

Vers, du nord : Tchoufoute Kalé. le 10 juin, fruits et dernières tleurs.

latla : Aï Pétri, le 2 juillet.

Vers, du sud : entre Alouchta et Taouchane Bazar, le li juillet, fruits nuirs.

7^). Alyssum umbellatum M. B.

Côte méridionale : Alouchta. le 13 juillet, fruits nuu's.

76. Alyssum hirsutum M. B.

Héy. des steppes : station Biiouk Onlar, le Ki juin. Ileurs et fruits; Simphéropol,

le Vi juin, fruits, et le 12 juin, (leurs et fruits.

Vers, du nord : station .Aima, le juin, fruits; Tiberti, le 7 juin, fruits, le

y juin, tleurs et fruits: \all<'e de Katelia entre Tollé et Kalchikalène, le «juin.

fruits.

Env. de Sébastopol : Balaklawa, le 20 juin, (leurs et fruits.

lalln : prés de la porte de Baïdar.

Côte méridionale : entre (^lioutna et Taouchane lia/.ar. le l'i juillet, fruits.

77. Alyssum calycinum I,

liéi/. de» stejipes : Mionl;i(,'ne l'elrovskaïa à Simphi-rdpid. le ."i juin, fruits et

dernière» fleurs; environs de Sini[)héropol. le l.'l juin, fruits (;l dernières Jleurs.

Verx. du nord : vallée de Katclia, entre Tollé- et Kalehikalèue, le H juin, fruits.

ta'tia : Ai l'elri. le 2 juillet, fruits.

Côte méridionale : inoriaslùre Kosma - himiane ;iu\ environs d Alnuilit.i. le

7 jnill<-l, fruil<i.

78, Alyssum linifolium Sleph.

Héfj. de» ileppet : Sim|iln''ropol. le l.'i juin, fruits; nionlaxno l'(dr()V.skaïu à

•SirnphérofKil, le /{juin, fruits; cnviruii^ rie la \i||e. je III juin, fruits; Biimik

Onlar, le Kî juin, fruits.
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Vers, du nord : Tiberti, le 7 juin, fruits; vallée de Katcha entre Tollé et

Katchikalène, le 8 juin, fruits.

Env. de Sébastopol : monastère de Saint-Georges, le 19 juin, fruits.

79. Berteroa incana DC.

Vers, du nord : vallée de Katcha, entre Tollé et Katchikalène, le 8 juin, fleurs

et fruits.

80. Draba cuspidata M. B.

laïla : près de la porte de Baïdar, le 28 juin, fruits ; au sommet du Tchatyr-

dag, le 9 juillet, fruits. — Près de la porte de Baïdar, en fleurs, le 28 mars 1895

(Arsénieff).

Côle méridionale : cataracte Outchane-sou, le 20 avr. 1888, en fruits (Arsénieff).

81. Draba nemorosa L.

la'ila : Aï Pétri, le 2 juillet, fruits; Tchatyrdag, le 9 juillet, fruits.

82. Draba verna L.

Env. de Sébastopol : Balaklawa, le 20 juin, fruits secs.

laïla : Aï Pétri, le 2 juillet, derniers fruits; porte de Baïdar, le 28 mars 1895,

en fleurs (Arsénieff).

83. Camelina sativa Crantz.

Rég. des steppes : Simphéropol, le 15 juin, fleurs et fruits.

Vers, du nord : station Baktchissaraï, le 11 juin, fleurs et fruits; Tiberti, le

7 juin, fleurs et fruits ; vallée de Katcha entre Tollé et Katchikalène, le 8 juin,

fleurs et fruits.

Env. de Sébastopol : monastère de Saint-Georges, le 19 juin, fruits.

84. TMaspi arvense L.

Côte méridionale : monastère Kosma-Déiniane aux environs d'Alouclita, le

7 juillet, fleurs et fruits; entre Chouma et Taouchane bazar, le 14 juillet, fruits.

85. Thlaspi perfoliatum L.

Vers, du nord : porte de Baïdar, le 26 juin, fruits.

laïla : Aï-Petri, le 2 juillet, fruits. Tchatyrdag.

86. Thlaspi praecox Wulf.

Rég. des steppes : jardin Worontsoflf près de Simphéropol, le 6 juin, fruits.

Vers, du nord : Tiberti, le 7 et 11 juin, fruits; vallée de Jossafate, le 10 juin,

fruits ; Tchoufoute kalé, le 10 juin, fruits.

laïla : Aï Pétri, le 2 juillet, fruits; près de la Porte de Baïdar, le 26 et 28 juin,

fruits. Près de la Porte de Baïdar, en fleurs, le 28 mars 1895 (Arsénieff).



(15) OLGA FEDTSGHENKO ET BORIS FEDTSCHENKO. FLORE DE LA CRLMÉE. 813

Côte méridionale : Aloupka, le lo-20 avr. 1897 (A. Drinevitsch).

>'otre plante, que nous nommons, à l'exemple de M. Schmal hausen. Th. prœcox,

Wulf., est une forme, dont la position systématique entre les voisines — Th. mon-
tanum L., Th. oc/)/"o/eMC«/n Boiss. et Heldr., Th. jjœsingense Hâisicsy etc. — n'est

pas encore éclaireie.

87. Iberis saxatilis L.

Côte méridionale : entre la porte de Baïdar et Chaïtane-Merdvène, le 26 juin,

fleurs et .fruits.

la'ila : Ai Pelri. le 2 juillet, fruits.

88. Iberis taurica DC.

Vers, du nord : sur les montagnes de craie près de Tiberti et Tollé, le 6, 7 et

11 juin, fleurs et fruits; entre Tollé et Katchikalène, le 8 juin, fleurs.

Env. de Sébastopol : entre Sébastopol et le monastère Saint-Georges, le 19 juin,

fleurs et fruits.

Soudak : entre Soudak et Novy Swète, le 22 juillet, fleurs et fruits.

89. Capsellabursa pastoris Mœncli.

Réfj. des steppes : station Siwache, le 4 juin, fleurs et fruits; montagne

Petrovskaia à Simphéropol, le 5 juin, fruits.

Env. de Sébastopol : Balaklawa, le 20 juin, fruits.

90. Lepidium sativum li.

Côte méridionale : entre la porte de Baïdar et Chaïtanc-Monivènt', dans un

petit jardin près de la route, le 26 juin. Heurs et fruits.

91. Lepidium campestre M. Hr.

liéff. des steppes : jardin WoronlsolV pn'is de Siiiiplii'Topnl. ic (î juin, fruits.

92. Lepidium Draba ii.

I{éff. des xtepprs : .station .Siwui'lic, le \ juin, ilt'.urs tit fruits; station iSiiouk

Onlar, In 16 juin, llrMirs cl fruits; irnmlagrit! Pclrovskaïa ä Simphéropol. le

t> juin, n<!»rH cl fruiln; jardin Woronlsoif pn-s d<^ Sini|)liénip(d, hslijuin. Ilciirs

f;l jeunes friiils.

HéhunlopiA, Itoulr-vard liislorique, Ir- fH juin.

C.ôli- iiii'ridiiiudlf .\i<iii|(ka. le 1") .ivr. \H\)~ (A. I>rinc\ ilsch).

B(;i,i.. iiKitit. itorsH., iiovcMnItn- 1H99. 55
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93. Lepidium latifolium L.

Vers, du nord : vallée de Katcha, entre Tollé et Katcbikalène, le 8 juin, boutons.

Env. de Sébastopol : Inkermann, le 23 juin, fleurs.

Soudak, montagne Altchak Kaïa, le 22 juillet, fruits.

94. Lepidium graminifoliumL.

Côte méridionale : Alouchta, le 13 juillet 1893, fleurs; lalta, le 27 juillet 1894.

95. Lepidium ruderale L.

Rég. des steppes : montagne Petrovskaïa à Simphéropol, le 5 juin, fruits.

96. Lepidium perfoliatum, L.

Rég. des steppes : station Siwache, le 4 juin, fruits et dernières fleurs ; fau-

bourg Petrovski à Simphéropol, le 5 juin, fleurs.

97. Senebiera coronopus Poir.

Env. de Sébastopol : Inkermann, le 23 juin, fleurs et fruits
;
près de fosses

humides.

Côte méridionale : Korbekly, village au pied du Tchatyrdag, le 9 juillet, fleurs

et fruits.

98. Cakile maritima Scop.

Théodosie, le 17 juillet, fleurs.

Soudak, le 20 juillet, fruits.

99. Euclidium syriacum R. Br.

Vers, du nord : Tiberti, le 9 juin, fleurs et fruits.

100. Ochtodium aegyptiacum L.

(Bertoldi), fleurs et fruits.

101. Myagrum perfoliatum L.

Rég. des steppes : montagne Petrovskaïa à Simphéropol, le 5 juin, fleurs et

fruits.

Env. de Sébastopol : monastère de Saint-Georges, le 19 juin, fruits.

102. Isatis tinctoria L.

Soudak, au bord de la mer Noire, le 21 juillet, fruits mûrs.
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103. Isatis littoralis DC.

Soudak, au pied de la montagne Altehak Kaïa, le 21 juillet, fruits mûrs.

104. Diplotaxis tenuifolia DC.

Ënv. de Sébaslopol : Sébastopol, au bord de la mer et au boulevard historique,

le 18 juin, fleurs et fruits; ruines de Khersonès, le 22 juin, fruits et fleurs.

Côte méridionale : Aloupka, le ler juillet.

var. integrifolia.

Env. de Sébastopol : ruines de Khersonès, le 22 juin, fleurs et jeunes fruits
;

avec la forme tj-pique.

lOo. Diplotaxis viminea DC.

Vers, du nord : vallée de Katcha, jardin de M. KoulakolT, le 12 juin, fleurs et

jeunes fruits, et le 2 août dans la même vallée, fruits mûrs.

Env. de Sébastopol : Balaklawa, le 20 juin, en fleurs et fruits.

106. Erucastrum elongatum f^ed.

f. typica.

Héij. des steppes : Biiouk Oniar, le U) juin, Heurs et fruits ; Ujankoï, le 15 juillet,

frulLs mûrs.

Vers, du nord : Tiberti, le 7 juin, fleurs et fruits; entre Tollé et Katchikalène

dans la vallée de Katcha, le H juin, fleurs.

var. armoracioides Czorn.

y'ers. du nord : Alma, li- juin. Heurs et jeuni's fruits; Tihcrti, le 7 et 9 juin.

fleurs et fruiLs.

f. pinnatifida Scliinalli.

Vers, du Hind : Tulle, monla^fiies de craie, h; (J juin, llriirs ; Til)erti, le 7 juin,

flours et j«unt!s fruits; valléu de Katcha, le 20 juillet, l'ruils nirn's; entre Mangoup
K.l- et I.. vill.T.N- ClMiiilia. le 21) juillet, fleurs et fruits.

|ii7. Sinapis arvensis \,.

Hé(j. dtt tteppei : Djankoi, le Ifi juillet, fruits mArs.

(J6te méridionale : Alouclila, an bord de la mer, le 12 juillet, fruits.

Inlla : Al l'clri, le 2 juillet, fleurs et jeunes fruits.
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108. Rapistrum rugosum All.

f. fructibus glabriusculis.

Soudak, le 22 juillet, fleurs et fruits.

f. fructibus pubescentibus.

Vers, du nord : vallée de Katcha, jardin de M. Koulakofi", le 9 et 11 juillet,

fleurs et fruits.

f. fructibus tuberculatis hispidis.

Côte méridionale : Alouchta, bord de la mer, le 11 juillet, fruits. — Aï-todor,

le 13 juin 1895 (Arsénieff).

109. Crambe maritima L.

Soudak, au bord de la mer, le 21 juillet, fruits mûrs.

(A suivre.)
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FILICES FAURIEÂN^

le Dr II. CHKIST, de Bâl«.

II

J'ai décrit dans le Bulletin, tome IX, n« 10 d'octobre 1896, quelques

fougères que le Père Urbain Faurie a trouvées au Japon.

Depuis, j'ai pu examiner deux lots de fougères, appartenant à M. Girau-

dias à Quimper et à l'Herbier Boissier, qui contiennent quelques nou-

velles trouvailles que je vais publier ici.

1. Trichomanes japonicum Franch. Savat. Enum. 207.

(^elle plante semble polymorphe.

\ji forme la plus répandue, celle que nous avons reçue de M. Makino

et du P. Faurie jusqu'à présent, est assez grande, d'un décimètre et plus,

et se rapproche le plus de la form«.' étroite de Tr. speciosum Sw. d'Ala-

bama. Ktals-rnis.

La colleclion récente du I'. F;niri(; coiilieiil deux formes ultérieures,

formes naines qu'on est tenté de séparer spécifiquement, mais dont les

caractères, à part le port et les dimensions, ne diffèrent pas sensiblement.

Je les décris pour le moment comme variétés, abandonnant à des

recherches ultérieures du P. Faurie la solution de la (|uestion si elles

doivent être érigées en espèces ou \u)\\.

var. abhrevialuin nov. var.

Slipilr; brevi. Itniui. 1 ad "i cm. longo supci .ilalo. folio i{ ad Tl cm.

longo 1 '/i cm. l;ito (n.ilo-ohlongo li;isi li;Hi(l .illciiii.ilo versus apicem

angiJsU'ilo. lri|)iMti;iliJi(lo, piiiiiis '/' ad V« «".m. longis llaliellalo-ovalis

IMiiriulis divaricalim pal(;iililius bntvihus conf(M'tis, lobis iillimis '/« mm>

lali.t ^ mm. longis oblusis, urceolis in lobulis lerminalibus vi\ 1 mra.
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longis et latis late campanulatis basi angusta fere pedunculata ore paten-

tissimo receptaculo tenui vix exserto.

Hab. Guwassan 28 sept. 1898. Faurie 941.

var. angustatum nov. var.

Dimensions un peu plus grandes, lobes très allongés, linéaires, ur-

céoles fort étroites. Stipe plus long. Port de Tr. pyxidiferum L.

Stipite 2 ad 3 cm. longo tenui superne alato, folio deltoideo-ovato

elongato, 5 cm. longo acuminato, tripinnatifido, basi latiore^ lobis ultimis

lineari-lîliformibus, obtusiusculis, urceolis angustis clavatis pedunculatis

Va mm. latis ore truncato haud dilatato receptaculo longius exserto.

Hab. Matsushima 15 aug. 1898. Faurie 940.

2. Hypolepis punctata (Thunberg sub Polypodio fl. Jap. 337).

Cette plante est comprise dans Y Enumeration de Franch. Savat. 244

sous le nom de Polypodiiim ptmctatum Thunbg. Mais pour celui qui a

examiné les différentes formes de cette espèce, il ne reste plus l'ombre de

doute, qu'elle est un véritable Hypolepis que je n'hésite pas à rapprocher

très intimement, comme sous-espèce ou même comme simple forme, à

H. tenuifolia Bernh. si commun dans l'Asie orientale. Franch. |et Savat.

indiquent déjà clairement (loc. cit.) le caractère de notre plante qui est

celui du genre Hypolepis :

« Sores placés sur le bord des segments et souvent à l'extrémité d'une

« dent plus ou moins recourbée sur eux. »

Le port du reste est identique, l'échantillon du Père Faurie a une

pubescence rude et étalée comme bien des formes du H. tenuifolia du

Pacifique,

Hab. Togakushi. Sept. 1898. 1555 Faurie.

3. Asplenium Fauriei n. sp.

Du groupe d'A. formosum Willd.

Dense csespitosum, rhizomate brevi erecto, stipitibus numerosis arcuato-

patentibus 3 ad 4 cm. longis dilute purpureis angulosis nitidis, rachibus

sequ'e purpurascentibus glanduloso-puberulis tenuibus, foliis 8 cm. longis

ambitu late lanceolatis 2 cm. latis pinnatis pinnis 10 ad 18 utroque

racheos latere horizontaliter patentibus remotis 1 cm. longis 4 ad 5 mm.
latis, infimis dilatatis supremis diminutis oblongis obtusis basi cuneatis

dimidiatis i. e. latere inferiore abscissis dente una a ut duo versus apicem

,

solummodo prseditis et grosse dentato-lobalis dentibus rectangulis pro-

fundis 3 ad 4, auriculis valde prominentibus bidentatis, rachi saepe sed



(3) H. CHRIST. FILICES FAURIEAN^. 819

non semper elongata in apicem radicanlem aut gemmam parvam desi-

nente. Colore obscure brunneo-viridi, lextura herbacea. Nervis furcatis

in lobos projectis apice clavatis. Soris brevibus ovatis 1 mm. longis lur-

gidis. in lobis singiilis versus loboriim apicem positis brunneis indusio

lenero angusto pallido margine undulalo.

Plante du port d'.4. formoswn, mais plus petite, à pinnules plus écar-

lées, moins nombreuses, à dentelures plus larges, plus obtuses et bien

moins nombreuses.

Hüh. Hiiki 16 jun. 1898. Faurie 1481.

4. Diplazium Oldhami Asplenium japonicum Thunbg. ß Oldhami

(Hook. Bak. Synops. 233).

Diflere du D. japonicum (Tliunbg.) par ses dimensions fort petites, ses

liges très grêles, ses frondes lancéolées et pennées seulement à leur

base. Plante tendre, flasque.

Rhizomate repente. Stipite tenui llexiroso stramineo 2 dec. longo uti

Iota planta glabro lucido. fronde e basi deltoidea lanceolala longe acumi-

nata. io ad 20 cm. longa. 4 cm. lata, in tertia parle superiore solum-

modo pinnatifida nec pinnata lobis subintegris basi œqualibus. in

parte inferiore pinnata pinnis subina'qualibus crenatis infimis valde

remotis abbrevialis basi dilatatis inciso-lobatis. nervis parce pinnalis,

in lobis infimis 2 rarius 3 ulroque costulœ la 1ère, in lobis supe-

rioribus paucioribus, soris lurgidis conferlis sese tangentibus bre-

vibus curvalis. in lobis inferioribus 4 ad TJ, in lobis superioribus 1 ad 2,

fulvis. indusio membranaceo fulvo sorum tegente. Textura lenuiler her-

bacea.

ïinh. I\v,if:isaii. Faurie i'^SS.

•*). Athyrium pterorachis Clu-isl Hiill. Ilcrb. iJoiss. IV. 10. oci.

iSliii. i\m.

\a',s êclianlillons sur Uisrpiels j ai décrit cctlfî «^xcolleulc espéccî él;ii(int

jeunes et les sores trop [K'ii dévcioftfiés.

Celui que le 1'. f.iiinc .i r;i|i|i<iil(' en IS'.I.S d'OlMni ii" I4<S() csl plus

avanc4''. L(.'s sores sont fort nonibrcMiv. cniiiiissant uiais sans être

.soudés enseiiibl«! la face iriléricurc de la froude, droits, ari'oii-

(Jis-ellipliques. bombés, un p.ir loltc cl Imii ;i dix de cli.Kpic cöh' de

l;i rosluU* do la piiinulc lon^'s de I '/' mui.. Iarg(^s d un nini. à in-

dusio paie, étroit, couvrrl [ircsqur cnliénMiicnl |iar la masse des spo-

ranfios.
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6. Aspidium aculeatum Sw.

Absolument le type d'Europe, dans deux formes qui se rencontrent

aussi souvent en Europe :

i. forma rotundata Dœll.

Pinnules à bords presqu'entiers, à peine aristées par ci par là, obtuses-

arrondies, à auricule peu prononcée.

Hab. N. de Yézo. Faurie 4H2.

2. forma hastiilata (Asp. hastulatum Tenoré).

Pinnules fortement incisées et auriculées, les pinnules inférieures d&

chaque pinna très allongées, lobées à plusieurs reprises jusqu'à la cos-

tule, et par conséquent pennées.

Hab. lidesan. Faurie 1511.

7. Aspidium (Polystichum) microchlamys n. sp.

Intermédiaire entre A. aculeatum Sw. et A. barbigerum Hook. de l'Hi-

malaya, à indusie pelté,

Stipite 18 cm. longo fîrmo squamis pro parte magnis flaccidis pallide rufis

ovato-lanceolatis acuminatis i Va cm. longis, pro parte minoribus setaceis

densissime vestito, rachi sulcata squamis setaceis patentibus rufis velutina,

pinnis undique iisdem squamis setaceis sparsis et ciliatis; fronde bipin-

nata versus basin valde decrescente, acuminata, elongato-ovala, 60 cm.

longa medio 20 cm. lata, pinnis inferioribus remotis abbreviatis 5 cm.

longis cseteris confertis patentibus, mediis 10 cm. longis 2 Va cm. latis^

sessilibus acuminatis, pinnulis confertis circiter 2S utroque costae anguste

alatee latere, late adnatis basi decurrentibus inaequalibus ovatis acutis

12 mm. longis profunde serratis, dentibus 6 ad 8 utroque latere, aris-

tatis, mucrone molli praeditis, infimis majoribus sed vix in auriculam

protractis. Textura molliter herbacea. Soris multis, in lobis singulis,

minimis brunneis indusio molli peltato pallido V2 mni. lato praeditis.

Espèce des plus belles, à port exactement entre les deux espèces

ci-dessus indiquées, différente d'A. aculeatum par le tissu tendrement

herbacé, les segments moins inégaux et non auriculés, les dentelures

profondes et très égales; d'A. barbigerum par les segments et les dents

aigus et non très obtus.

Hab. lidesan. 30 août 1898. Faurie 1508.

8. Aspidium Filix mas (L.) Sw.

Les variétés et formes de cette espèce sont multiples au Japon , et je

veux définir ici celles qui me sont venues sous les yeux.
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Le type tel qu'il se présente en Euiope semble plutôt rare dans

l'Archipel.

Il existe dans la coll. Faurie sous la

var. deorsolobatum (Moore) versus crenatum Milde,

c'est-à-dire à segments un peu écartés, un peu atténués vers la pointe

et assez torlement dentés à la pointe et aux bords, avec tendance des

segments inférieurs à s'élargir et s'allonger.

Hab. Otaru Yezo Faurie 1317.

lidesan Faurie liTli. Même plante, mais à fronde franchement

deltoïde : Hakodate Faurie lo36.

var. lacerum. Polypodium lacerum ïhunbg. 11. Jap. 337.

Forme insulaire, rabougrie dans la partie sorifère. Pinnae inférieures

et moyennes stériles, larges, à lobes très grands, atténués vers le sommet

et très pointus à dents courtes, fines, acérées; les pinnae inférieures

fortement auriculées. Fronde largement ovale cà base deltoïde, rétrécie

brusquement vers le sommet en quelques pinnse fertiles lancéolées-

linéaires étroites, à lobes peu profonds, arrondis, portant deux séries

serrées de sores très gros. Cette forme a une grande analogie avec

Aspiditim acrostichoides Sw. du groupe des Polystichum de l'Amérique

du nord.

liab. Semijle cunuiiuii au .lapon. Ibuki Faurie 1530. Tosa 1. Makino.

iMJno-Kobe I. Warburg. Yokohama 1. Naumann. Aussi en Corée : Rivière

Salée I, Warburg.

Faurie Sapjjoro 7191) cA 133 et Tosa 1. Makino. Même plante mais à

pointe de la fronde moins dimorphe, se rétrécissant insensiblement et à

|iii)ii;i' plus larges : Iraiisiiiou à A.filix-mas d'Europe.

v;ir. erut/DOsoniiit. Asjßidimn eri/llu-osoniin. Faloii in Asa (iray IM.

Jap. 330.

Plante grande, à fiuiiiic l.ui^ciiiciit deltoïde à la base, bipennée. à pin-

nules séiiarées d'un espace, très grandes, 'i'/'i cm. sur 1 cm., rhomboi-

dales, obtuses ou à courte pointe, un peu auriculées, irrégulièrement

dentées à denLs souvent aristées, à .sores roux.

liai/, (inninnin .m .l.ipnii roniiin' aussi en Chine

Japon : Kiolo I. .Mcri.ui. Kil.iiiii I3S70. V('s;m 7.34.3. Tsuruga 7S'.)0.

Ononncbi li:i7(;. ,Na^';is;iki i;)(;'i7. Sliik<.ku 11700. Maisuyama 1I3HÎI.

Kau ri»'.

Chim; : .slien Si scjil. I. Cir.ilili. Siiaii^'-ll.'ii 1. W.irburi.^'. iiii-MounI et

Sluîkiang I. Faber. Aiiioy I. Ccriacli. .MeiiKtsf! Vunnaii I. Henry 1I33.3.

ÏA's irariHitiüns .sont fnipicnles vers A. filix-mas type.
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var. Sabaei. Aspidium Sabaei Franch. Savat. Enura. 239.

Se rapprochant beaucoup de VA. elongatum Sw, c'est-à-dire delà forme

composée tripinnatifide du type Filix-mas à fronde largement deltoïde,

longuement stipitée, à pinnsß inférieures deltoïdes, les pinnules de la

base très développées, allongées; mais plus petit, à pinnules très espacées,

très profondément incisées à lobes souvent obtus au sommet, à bords

denliculés à dents un peu aristées. Ecailles du stipe claires, diaphanes.

Hab. Aomori Faurie 1537. Kochi Tosa I. Makino.

Un échantillon de Tsu Faurie 1538 se rapproche de lacerum par une

fronde moins composée à segments plus réguliers.

Un échantillon de Sambongi 548 Faurie se rapproche d'erythrosorum

par des segments rhomboïdaux moins incisés.

La var. Sabaei se trouve aussi en Chine : Lu Mount 1. Faber.

9. Aspidium polylepis Franch. Savat. Enum. 631.

Plante plus éloignée du type Filix-maS;, mais s'y rattachant comme

sous-espèce.

Port d' A. Filix-mas Sw. var. subintegrum Milde, c'est-à-dire à fronde

bipinnatifide, ovale-allongée, se rétrécissant vers la base, à pinnse sessiles

très nombreuses et très serrées, à lobes également nombreux, pectines,

très serrés, à bords parallèles à peine dentés ou entiers, à pointe

tronquée et dentelée, sores petits. Toute la plante est très velue à écailles

de forme différente : celles du stipe en partie lancéolées linéaires, brun

foncé au centre, en partie subulées et capilhformes; celles du rachis des

pinnae ovales, diaphanes. Diffère du A. Filix-mas subintegrum d'Europe

par ces écailles, par les lobes plus étroits, hnéaires, et les sores très

petits, roux, situés vers le bord des segments.

Hab. Gansu 5993. Faurie.

Tosa 1. Makino.

Aussi en Chine : Shen-Si sept. 1. Giraldi.

Lu-Mount 1897 1. Faber.

10. Aspidium transitorium n. sp.

Sous-espèce d'A. cristatum Sw.

Fort bien caractérisé et nettement distinct d'A. cristatum d'Europe par

des pinnae supérieures allongées, lancéolées-linéaires, non incisées

jusque vers la costa, mais lobées seulement jusque vers la moitié de

chaque côté de la pinna. Ce n'est qu'à la base dilatée des pinnse

inférieures et stériles que les segments basiUaires sont incisés au V* et
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au-delà. Les pinna? sont écartées, les supérieures un peu pétiolées à

base dilatée, celles de la base de la feuille considérablement raccourcies

et élargies, les sores sont dans une seule rangée, sauf dans les lobes

dilatés de la base.

Notre plante a la plus grande i-essemblance avec la fronde stérile

iVA. flovidnniun (Hook.) Eat. En supposant cette fronde stérile exception-

nellement munie de sores. on aurait à peu prés 1'^. transitorium. Mais

on sait que VA. fJoridaiiuni est une plante dimorpbe. dont les frondes

stériles ont des pinnœ légèrement incisées seulement, tandis que les

frondes fertiles (1. Curtiss) ont des pinnœ incisées presque jus-

qu'au rachis et ressemblent au plus haut degré à un A. filix-mas v.

crenatum ou heleopteris d'Europe. Cette plante fort intéressante

marque évidemment la transition d"^. cristatum Sw. vers A. Filix-

nins Sw. En Europe, on prendrait la plante pour un hj bride : A. cris-

tutuin y fili.r mas. dont les parties inférieui'es ressembleraient plus

au premier, et les supérieures un peu plus au second des parents.

Mais A. cristatum S\v, manque au Japon et à rExtréme-Orient en gé-

néral,

La partie supérieure de la plante rappelle, à cause des lobes peu pro-

fonds, un peu A. hirtipes (Hk.) de la Chine et de l'Inde, mais la pubes-

cence de cette dernière espèce est très diflérente.

.Magnum. Stipite vjilido 'M) cm. longo stramineo basi ;itrato 1 cm.

diamf'tro sulcato squamis mollihus diaplianis pallide fulvis ovalu-lanceo-

l.itis. 1 cni. lougis acuminatis sparso, planta reliqua fere glabra hinc inde

squamis luinutis sparsa, fronde 8.^ cm. longa, 13 cm. lata simpliciter pin-

nala [linnis remolis infimis erecte. superioribus horizontaliter patentibus,

remolis 1. e. 2 cm. s[iatio sejiaratis numerosis :
3') utroque racheos latere.

iiiferioribus sterilihus abbreviatis ^V-' ad 3V-' <'m. longis. ^Vs cm. latis,

laie triangMli> tiiiliisis, nn'diis si. ;i'r|ii(' sicrilibiis Janccol.itis (5 ein. lougis.

I cm. latis l);isi ;iMricMlalo-(iilatatis. superioribus forlililius lineari-lanceo-

latis [ictiolulalis hrr^vilcr acuminatis S cm. hmgis. vi\ 1 cm. latis. omnibus

NNhroltnid.ilo-crciiatis lobis ;i'i|ii;iJil(Ms '.\ iiuii. lalis. ciicilcr tiO ad '/- laniiiiii'

incisis dense .serrulatis dcntibus apiculalis. pinnis inlerioiihus soluui-

niodo ad basin profundius versus costani incisis. Tcxlui'a herltacci

.

colore dilijljî fulvo-\iridi. nervis spissis, in lobis pinn.ilis. soris iniani in

seriein secus ro.slnni dispositis. in lobis sIulmiIis. in .iinicnl;! b.is.ili sol.i

(»luribus, in pinnis superioiilms .-inguslis sohiiiiiii<H|n pitsiiis, maj-Miis,

muImsiu niolli (dano brnntifo.

//'///, T.HifiH«-t<- (Ir ToL'oUnsbi, 17 scpl. IS'.IH. Kiiiiif l.'ilK.
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11. Phegopteris paludosa. Polypodium paludosum Blume,

Plante non encore indiquée au Japon, échantillons jeunes, encore

stériles, mais évidemment identiques avec l'espèce figurée par Blume filic.

Jav. Tai). 90.

Hab. Togakushi, sept. 1898. Faurie 1S55.

12. Lycopodium Ghinense Christ. Nuov. Giorn. bot. Ital. Nov.

Ser. Vol. IV, fasc. 1° genn. 1897.

Déjà dans mon premier article sur les Fil. Faurianae Bullet. Boiss. IV.

10 oct. 1896. 675 j'ai constaté l'identité de la plante japonaise avec celle

collectée par le P. Giraldi en Chine. Depuis j'ai dû ériger cette forme en

espèce.

13. Selaginella rupestris Spr.

Non encore indiqué dans l'Enumeratio de Franch. Savat.

Hab. Togakushi, sept. 1898. Faurie 1577. Sommet de Hayachine, juin

1894. 13150. Ile de Rebunshiri, oct. 1898. 13903.

14. Selaginella Shensiensis Christ. Nuov. Giorn. bot. cit.

Cette petite espèce, voisine de S. helvetica Spr., qui se rencontre aussi

au Japon, a été trouvée par M. Faurie au Fusiyama, 10 juin 1898. 1578.
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if
NOVITI^ FLOR« TURKESTANIC^

B. A. FEDTSCHEIVKO

Astragalus Muschketowi n. sp.

Vix biuncialis. Radix caudicesque indurali. hi stipularum reliquiis

dense obtecti. Gaules hornotini subnulli. Folia pauca, trifoliolata. Foliola

obovata, basi curieala. supra et subtus dense adpresse cinereo-cani. Pili

mediolixi. Stipulre inter se liberie, petiolo longe (ad '/O adnatœ, oblongo

lineares, apice rolundatœ, circumcirca longe ciliatae, uninerviae. Bracleae

scariosœ, oblongse. calycis '/s icquantes. Flores subradicales, dense con-

gesli vel rarius in axillis foliorum sedenles. Calyx ebracleolalus, albovil-

losus. breviler lubulosus, dénies tubi 'A aequanles. Corolla glabra calycem

subduplo superans, flavescens. Vexillum apice parum emarginatum. AlcO.

carinam superantes, vexillo breviores. Ovarium basi allenualura, albo-

pilfjsuni, sectione Iransversali dorso septiini conspicilur. Ovula nume-

rosa biserialia. Stylus longissimus.

Diniensionos : Caudiœs 2-3 cm., caules liornolini O.ri-l,?) cm., peliolus

l.îi-2 cm., folioluiii 1-1.2 cm. (lalyx 1-1.2 cm., vexillum t.l\ cm., ala' 2 cm..

carina 1.7 cm.

Patria : in Turkeslania* summis al[iibus Pamir diclis. ad lacum Nigrum

Magnum (Hoisclioi Kankulj, 22 jiin. 1«'.)2. .-ill. supra m. i;{0()()', logil

P. Nasarow; in iisdem alpibiis Pamii' inco jjiopriiis non iridicalo. auuo

18î»'J legil l»<)iiiin.i N. Wciin.in.

Speciem banc piil( licrrimam viro doclissimo alque amicissiiuü

J. W. Musclikclow dedicamus.
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Astragalus Chomutowi n. sp.

Vix biuncialis. Radix cum cauliculis induratus. Gaules hornotini adscen-

dentes, brevissimi, cum foliis pedunculisque albocani. Pili medioflxi.

Inlernodia caulina abbreviata. Stipulée petiolo breviter adnalae, inier se ad

apicem coalitse, alboscariosse, margine ciliatse. Folia trifoliolala, foliola

anguste lanceolata, acuta. Pedunculi axillares numerosi, folium (absque

racemo) subduplo superantes. Racemus 5-10 florus, densus. Bracteae sca-

riosse, pedicellum brevissimum vix superantes. Flores sat magni. Calyx

breviter subtubulosus, albonigroque pilosus, dentés tubo quintuplo bre-

viores. Corolla calycem triplo superans. Carina violacea, apice subacuta.

Alse carinam superantes, vexillo breviores, cum vexillo pallide violacei.

Stamina diadelpha. Ovarium basi attenuatum, substipitatum, albovillosum.

Ovula biseriata, funiculis elongatis. E dorso ovarii septum jam in ovario

juniori oritur.

Cum nulla alia specie confundendus. Seclionem propriam sistere

videtur.

Patria : in Turkestanise summis alpibus Pamir ad lacum Rang, 26-

29 jun. 1892, alt. 12200', leg. P. Nasarow.

Speciem hanc viro nobilissimo atque amicissimo, P. J. Chomutow, sub-

prsefecto militari provincise Syrdariensis grato animo dedicamus.
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PLEUROCOCCUS et PSEUDO-PLEUROCOCCUS
PAR

Kobert CIIODAT.

Dans un mémoire inlitiilé Pseudo-Pleurococcus, Miss Julia W. Snow ',

s'esl occupée de mes recherches sur le Pleurococcus vulgaris el les

espèces parallèles. Malheureusement l'auteur, qui a négligé de lire atlen-

livenient ce que j"ai publié sur ce sujet, me prête des idées qui ne sont

pas les miennes el de cette manière augmente la confusion qui règne

encore dans l'esprit des botanistes au sujet des algues les plus répandues.

L'auteur a étudié une algue qui formait sur l'écorce d'un arbre un

enduit pulvérulent pleurococcoïde et qui dans ses cultures se comportait

exactement comme je l'ai indiqué pour Pleurococcus vulgaris. J. Snow

qui éU'jblil un nouveau genre ne veut pas admettre que l'algue étudiée

par elle soit la même que l'une des variétés décrites par moi dans mes

précédents mémoires. Il est facile de démontrer l'erreur commise par

cet auteur qui prétend que son Pseudo- Pleurococcus ayant un pyrénoide

ne siiurait être identifié avec mon Pleurococcus.

il est évident que celte dame n'a pas lu sérieusement mon premier

mémoire car elle aurait trouvé cette phrase : J'ai en effet constaté souvent

(fu'n côté d'un Pleuroroccus normal se trouvent souvent des Pleurococcus à

in/iriioïdes affectant toutes les formes (jueje décris pour le type précédent,

flr. D.ins un second travail [)ublié on anglais dans Annals of holnnf/, je,

conlirniais cette manière de voir : Tliere are certainUj 'two varieiies or

species known nnder the naine of l'ii-urococcus vulgaris; the first witli

more or less slellate chromalopliores and pyrenoids, whick in the cystococ-

cus-Hlage can produce motile spores (Pleurococcus vulgaris Meneghini

|). I».
non S.rg.), and the other untliout pyrenoids and the less stellate

rhrdiiialophoresjrinii ninrh I nmht nol iililaiii iiiolnlf t!lemenls(Vl.\u\^i\i'\^,

S.i'U. [». 1».. non .Mencgii.j. /// ///// rultnrrs the tu o rrmained. guite distinct.

' \nnuts iij Hnlnnij, \.il. XII, ii" 2, jiinc IHÎM».
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Malgré ces affirmations aussi nettes que possible, Miss Snow, qui ne lit

éyidemment pas les auteurs qu'elle cite, ne peut s'empêcher de faire la

remarque suivante :

With this in mind it is diffîcult to understand how Chodat can include

under one species cells with and wilhout a pyrenoid...

Cette question du Pleurococcus vulgaris a déjà fait l'objet de beaucoup

de discussions. Un élève de Klebs, Artari, avait remarqué que parfois

Pleurococcus vulgaris peut produire des filaments courts, mais il n'attache

à cette constatation aucune importance. Klebs nie la possibilité de voir se

former des filaments courts et prétend que j'ai confondu et même réuni

Pleurococcus avec Stigeoclonium. D. Perz ^ obtient les spores que j'ai dé-

crites et confirme aussi une partie de mes observations. Farmer^ recon-

naît avoir vu se former des filaments. Senn^ un autre élève de Klebs,

confirme également que mon observation sur Pleurococcus, quant à la

production des filaments, est exacte.

11 me suffit de constater que le dogme Klebsien de l'immutabilité du

Pleurococcus vulgaris a déjà subi d'importantes atteintes. Miss Snow

prétend, il est vrai, qu'elle n'a jamais vu varier la forme sans pyrenoïde,

ce que je conteste formellement. Dans un mémoire important que je vais

publier sur cette question, je montrerai combien sont exagérées ces idées

sur la fixité absolue des formes des algues inférieures. Il en est de peu

modifiables, tandis que d'autres, parmi lesquelles je range les variétés ou

espèces de Pleurococcus, sont éminemment polymorphes.

Le Pseudo-Pleurococcus de Snow et ses deux espèces ne sont que des

variations du Pleurococcus vulgaris Meneghini non Naeg. (espèce munie

d'un pyrenoïde), ainsi que je l'ai montré déjà en 1894.

Genève, 22 novembre 1899.

^ D. Perz, Am. Associât. Toronto, Nature 1897; B. Farmer, ibd.

^ Senn, Golouiebildende Algen, Bot. Zeitung, 1899.
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SOUVENIRS D'ANTAN

Alfred CUABEKT.

I

Un jeune botaniste, allant passer quelques mois à Paris en 1858,

reçut de son premier professeur de botanique, dont le nom avait été

donné par Reichenbach à un genre de plantes de la famille des Cruci-

fères, des lettres de recommandation pour divers botanistes parisiens

dont plusieurs occupaient un haut rang dans la science. Arrivé à Paris,

il s'empressa d'aller présenter ces lettres à Duchartre d'abord qui se

montra très froid, à Gay qui, malgré sa réputation d'affabilité, lui

témoigna une froideur encore plus grande, à un troisième qui fut à

peine poli ! Tout ahuri par cet accueil auquel il était loin de s'attendre

et dont il ne pouvait saisir le motif, le jeune homme rentra chez lui,

jeta au feu les autres lettres de recommandation de son ancien professeur

et ne fit plus de visites qu'aux botanistes auxquels il apportait des lettres

dos professeurs Moris et I)elj)onto de Tui'in, De Notaris de Gênes, de

Jordan et qui tous le rcçurfiit gracieusement.

Quelques seni.'iincs plus tard, après une séance de la Société botanique

do Franco, Gay ayant a|)pris ces l'éférences, lui adi-essa la parole pour

la première fois depuis sa visite, et cela d'un ton aHcctueux et paternel.

I^e jeune homme, n'ayant [)îls oublié la froideur de son premier accueil,

lui répondit à peine. Puel qu'il connaissait beaucou|) en lut étonné et

l'accompagnant à la sortie; lui exprin)a sa surprise. Quand il eut appris

l'incident : '( (jue ne me l'avez-vous dit plus tôt ! » s'écria-t-il, «je vous

aurais tout expliqué ». Et il i-acoiita (|iic ledit professeur de. botanique

étant un grand inarcli;uid de plantes sèches pour herbier avait été en

reliition de vente ou (r«''c.hange avec, un cert;iiii nombre de botanistes

parisien«
;
que trois ans auparavant il leur avait |);ir un beau jour et

no'LL. HEnn. itrxts., novcrnlin: 1899. 56
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sans les prévenir à l'avance, adressé à chacun un colis renfermant un

nombre plus ou moins grand de centuries, de deux à dix selon leur

fortune ou leurs relations présumées. Puis après quelques jours il leur

écrivît qu'il les priait de lui rendre le service de vendre ces centuries

quinze francs pièce quand ils en trouveraient l'occasion, et de lui en

envoyer le montant lorsqu'elles seraient vendues.

L'un d'eux refusa et renvoya le colis ; les autres ne voulant pas déso-

bliger un correspondant dont ils n'avaient pas eu à se plaindre et qui

paraissait être dans l'embarras, se résignèrent à garder les plantes en

attendant l'occasion de les placer,

Trois ans se passèrent au bout desquels le professeur, toujours sans

les prévenir à l'avance, tira une traite sur chacun d'eux pour la somme

que représentaient les centuries confiées à leurs soins : Puel en avait été

pour 75 francs. Maille pour 120, etc. A tous le procédé avait paru un peu

leste sinon pis, car Kralik seul avait su trouver des amateurs
;
quel-

ques uns avaient remis des centuries à d'autres botanistes parisiens ou

à des confrères de passage en leur recommandant d'en envoyer l'argent

au professeur, mais ne s'en occupèrent pas davantage et n'en gardèrent

pas note. Chez la plupart les centuries réléguées dans un coin ou

remisées au grenier étaient restées oubliées en proie aux insectes, ou

s'étaient égarées dans les déménagements, de sorte que lorsqu'ils

voulurent les renvoyer pour se faire rendre leur argent, ils ne le

purent pas.

Et c'est sur ces entrefaites que j'étais venu présenter ces lettres de

recommandation ! Vous jugez du succès !

Pourtant je ne lui gardai pas rancune ; à cet âge on oublie vite; il

m'avait guidé dans l'étude des plantes, avait dirigé mes premières

herborisations et s'était toujours montré un excellent homme pour ses

élèves. Aussi lorsqu'il mourut deux ans plus tard, je consacrai quelques

lignes à sa mémoire dans le Bulletin de la Société botanique de France

et je ne m'en repens pas ; car sur une centaine de lettres à lui adres-

sées que j'ai lues, quelques-unes lui reprochaient des retards, mais

aucune des actes d'indélicatesse. Il ne faisait du reste que le commerce

des plantes sèches et le faisait d'une manière assez correcte pour l'époque.

J'avais depuis bien longtemps oublié mes débuts dans le monde bota-

nique parisien, lorsqu'en mai dernier un pauvre diable vint m'offrir

pour une modique somme un paquet de vieux papiers « qui vous inté-

resseront beaucoup », disait-il. Je refusai ; il m'exhiba alors une lettre

de Villlars; le marché fut aussitôt conclu. Les vieux papiers étaient des
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lettres de botanistes anciens. L'une d'elles contenant des reproches très

vifs à mon ancien professeur au sujet de ces centuries vendues par force

me rappela mon jeune temps. Les autres adressées aussi à des mar-

chands de plantes sèches pour herbier, marchands dont plusieurs

faisaient en même temps le brocautage des autres objets d'histoire

naturelle, m'inspirèrent le désir d'en lire davantage. Le Musée d'his-

toire naturelle de Chambéry possédait une correspondance botanique

assez considérable conservée dans ses Archives; M. Reichnecker me
communiqua deux cent soixante et dix lettres pour la plupart écrites à

des commerçants de plantes d'herbier; d'autres me furent prêtées par

MM. Barbey, Burnat, Autrau, etc. Ce fut donc un total de plus de huit

cents lettres que j'ai eu le courage de lire avec soin! Et l'on dit que je

manque de patience!

.J'avais espéré y trouver des documents intéressants sur l'histoire de

la botanique et sur les botanistes de la première partie de ce siècle

Mon espoir fut en grande partie déçu. Ces lettres, étant presque toutes

adres.sées à des botanistes faisant le commerce d'herbiers, ne sont le

plus souvent que des lettres d'affaires traitant de vente ou d'échange.

La lecture en est singulièrement monotone et parfois écœurante, à cause

des di.scussions causées par l'amour du lucre des commerçants. L'on y

trouve pourtant ça et là de jolies pages, de traits de caractère, des

renseignements intéressants. Le nombre des botanistes augmente beau-

coup depuis quelques années; on herborise en tous pays; on s'occupe

un peu pai'tout do botanique systématique; on décrit chaque jour une

foule de plantes nouvelles ou prétendues telles; et personne ne s'occupe

de ceux qui herborisent, de ceux qui amassent des collections, ni de

ceux qui analysent et qui décrivent; personne en un mot ne songe à dé-

ciire le botani><te! Kt jjourtant lui aussi mérite bien de fixer l'attention.

A plusieurs rcjjri.sf's déjà, j'ai tâché de l'éagir contre cet oubli '. Je

continue aujounDiui en mettant en scène des l)0tanistcs {\u premier

tiers de siècle et en les faisant revivn' par leurs lettres et celles de leurs

confi'ères. Les hommes étant toujoui-s les mêmes, les mêmes types se

reproduisent constiimment. et l'on reti'oiiver;i plus (Tun trait (pii peut

s'appliquer à dex contemporains.

('es lettres sont rejirodnites litl('i-;ilement, saiil (|nel(|ues fautes d'ortlio-

Kraplie dues vraisemblablement a l'inattention de leurs auteui's: le

' Hullelin <lf la Siicir'lr huldiiiiiite <li' l''iiiiirr, |H!)(i, |i. 'A'.)'.\. Uiilliiin ilr l'UnliiiT

Itominer, 18*17. [i. M2I : JK'.IK. |). 'iVi.
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manque d'espace, car il faudrait un volume in-8° pour les publier toutes,

m'oblige à n'en citer que les passages intéressants et à choisir pour un

même fait celles des botanistes les plus connus.

Les destinataires des lettres sont désignés par leurs noms ou par leurs

initiales : H = Huguenin, B = Bonjean ou par X. « Laissez dormir les

morts dans leurs tombes, » a dit un grand philosophe. J'obéis à ce pré-

texte de haute convenance en remplaçant par un X le nom d'un homme
ayant joui d'une grande notoriété comme marchand de plantes d'her-

bier, en vendant, en échangeant, et brocantant en même temps toutes

sortes d'objets d'histoire naturelle, vendant aussi — souvent et beau-

coup — pour 45 sols du trèfle à quatre feuilles pour faire marier les

filles dans l'année, pour 6 francs VOriganum creticum pour faire courir

les filles après les garçons! Ces prix étaient pour le peuple; les autres

acheteurs payaient selon leur position ; la demoiselle d'honneur d'une

reine, superstitieuse, peu intelligente et craignant de coiffer sainte

Catherine, donna cent écus d'un trèfle dont plusieurs feuilles étaient

quadrifoliolées. Ses désirs furent accomplis : elle épousa un général

avant que l'année fut finie.

Il

On prétend que nul n'est prophète dans son pays. Ce n'est pas tou-

jours vrai; il ne s'agit que de savoir s'y prendre.

Deux botanistes ou se disant tels, habitant à deux cent lieues de distance,

ont réussi, il y a bien des années, par le même procédé et sans se con-

naître, à se faire regarder comme des savants illustres par leurs conci-

toyens. Le premier au commencement du siècle entra en correspon-

dance avec Bertoloni qui, au début, en mars 1808, lui adressait, en

langue française ses lettres : « à Monsieur X., botaniste célèbre. »

L'année suivante, il crut devoir mettre la célébrité au superlatif : « A
Monsieur X, botaniste très célèbre », ou « à Monsieur X, très illustre

botaniste ». Au printemps de 1810, les deux se virent, et dès lors Ber-

toloni fixé sur la valeur de son correspondant, supprima l'illustration sur

les adresses de ses lettres et n'écrivit plus pendant quarante ans qu'à

« à M. X., botaniste ». Mais il n'importa. Cette formule d'adresse avait

fait du bruit et il eu était resté quelque chose dans l'opinion publique

en faveur du destinataire qui depuis lors reçut de temps en temps.
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pendant de longues années et de gens sans notoriété, des lettres à adresse

analogue et acquit ainsi auprès de ses compatriotes la réputation d'un

savant.

Parmi les botanistes lui écrivant ainsi, il en est un, le profet^seur

Georges Jan, de Parme, qui, lorsqu'il n'avait pas besoin de lui, faisait

preuve d'une noble indépendance et s'adressait tout simplement « à

Monsieur X., membre de plusieurs sociétés savantes ». Mais avait-il à

cœur d'en obtenir certaines plantes difficiles à se procurer (1827-29-30),

ou son entreprise commerciale battait-elle de l'aile (en 1832) et avait-il

besoin de se procurer des actionnaires à 100 fr. pour subvenir aux frais

du Depositum rerum naturalium in Mediolano qimriim copiam offeriint

ficientix natiiralis cidtoribus Joseph de Cristoforis et Proj. Georg. Jan,

aussitôt la célébrité reparaissait et s'étalait largement sur les adresses

de ses lettres à X, pour s'éclipser de nouveau, une fois l'affaire faite.

Le destinataire connaissait parfaitement la valeur et l'importance des

suscriptions écrites sur les lettres; car il savait bien en employer de

blessantes pour ceux de ses correspondants qui étaient en retard auprès

de lui. Des lettres contenant des observations ou des reproches à ce

sujet, je ne citerai que la suivante émanant d'un botaniste connu.

Requien à X.

Aviiiiioi). i^S iiiui 1812.

.Monsieur, j'ai reçu vdlre ieltre du 22 couraul et je in empresse d'v ré|)oiidre.

Vous devez croire el vous n'ignorez pas, [)ar les renseignenienls que vous avez

pris sur moi, que j'aime à remplir mes engagements et qu'il a fallu des alVaires

multipliées, des absences fréquentes el le grand désordre de mon herbier et de

mes doubles pour m'emp(*cher de vous dédommager de ce ijue j'avais reçu de

vous.

...Je devrais, Monsieur, me rurni.ilisci- de \'<iilirssf' cl il(! la iiiaiiirrc ddul vous

avez écrit votre dernién; lettre. niioi(|ue vous .soyez en droit de me l'aire des

reproches, vous ne devez point en abuser, et ce n'est pas ainsi que l'on écrit à un

(,'alaril homme. Ainsi, j'es[)ére. Monsieur, |que vous \(»iidrez liiiii me n''poniln>

lÂ-dessus.

L'autre exemple de. (M*Iébrité factice m'a (•((• foiiiiii .•luti-cl'ois diins

une ]n'\\\i' ville du midi de France, jiar un l)()n vivant s'ctiiiit occupe' de

botanique duiis sa jeinicsse, puis l'ayant a peu près dclaisscc, mais se

faJHant envoyer jiar un ami souvent eu voyage des lettres adressées h

n M. **, botiuiiste célèbn^ ou savant botaniste. » Sa rcmiue en («tait très
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flattée, et lorsqu'il eu recevait, elle ne faisait aucune difficulté, quoique

très jalouse, pour le laisser partir pour des herborisations lointaines et

prolongées. Il partait avec un attirail complet de botaniste, mais n'her-

borisait que sur les boulevards d'une grande ville : Toulouse ou Mar-

seille ; et lorsque par hasard il s'égarait dans un bois, ce n'était jamais

que dans le bois célébré par une chanson très en vogue dans-mon jeune

temps \

« Vous ne sauriez croire, me disait cet aimable homme, quel événe-

ment chaque lettre ainsi adressée provoque dans le pays. Les employés

des postes en parlent; le facteur (il habitait dans la campagne, assez

loin d'une petite ville) exhibe la lettre partout où il a des lettres ou

des journaux à remettre; les bonnes de la maison s'en font gloire; ma
femme elle-même, pour qui c'est toujours une nouvelle joie, ne peut se

tenir de la montrer modestement à tous les visiteurs. Et c'est ainsi que,

bien malgré moi, je suis devenu un botaniste célèbre. Vous riez. Eh !

bien, quand vous serez rentré au pays, essayez-en
;
je parie ce que vous

voudrez que ce qui a si bien réussi en Gascogne réussira tout aussi

bien en Savoie. » Je jugeai inutile de lui répondre que l'expérience en

avait été faite avec succès depuis bien des années, depuis le commence-

ment du siècle.

Ce procédé facile à mettre en pratique est bon à connaître pour ceux

qui veulent arriver à la célébrité quand même, pour tel de nos con-

frères, par exemple, qui croyant reconnaître dans une espèce linnéenne

deux formes à décrire comme nouvelles, proposa à un de ses corres-

pondants de donner son nom à l'une d'elles^ à la condition qu'il lui

rendrait sa politesse avec l'autre. Le correspondant, nullement fin de

siècle^ n'était pas dans le train. Il refusa !

III

Peut-être aucun des botanistes qui liront ces pages n'a-t-il jamais

songé à entretenir ses correspondants de ses affaires privées, des per-

^ Ah ! qu'il fait donc bon (bis) cueillir la fraise

Dans le bois de Bayeux

Quand on est deux, (bis)

Mais quand on est trois, (bis) Mamz'elle Thérèse. .

.
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sonues de sa famille, à leur faire l'éloge de sa femme, de ses enfants.

C'est un tort ; cela est fort utile pour faire excuser les retards prolongés

dans les envois, leur état incomplet, leur insuffisance, la non exécution

des promesses faites, etc. De plus ils recevront des réponses polies, des

témoignages d'intérêt qui leur feront plaisir et entretiendront l'aménité

dans les relations. Ils pourront même quelquefois recevoir des réponses

charmantes. Je n'en citerai qu'une, dont la parfaite urbanité voile la

fine ironie.

D^ Michel-Antje Macagno à X.

Tarin, ce 25 novembre 1807.

Après la réception de votre aimable lettre du (i courant, je me suis incessam-

inent occupé de votre envoi....

Je vais briser sur les plantes pour m'entretenir un instant de votre bonheur
;

d'après le court récit que vous me faites de votre aimable et douce compagne,

j'aperçois que vous êtes vraiment heureux,, je m'en félicite de tout mon cœur, et

je proteste amitié platonique à un couple si bien assorti. Veuillez ne point la

dédaigner; vous aurez satisfait pleinement à nos désirs. Avant de fermer la pré-

sente, je vous ferai deux mots aussi de ma Jeannine; elle était l'exemplaire des

demoiselles de Nice, elle l'est des femmes <le Turin : elle s'occupe maintenant à

plaquer mon herbier, etc.

Je vous renouvelle le sensible plaisir (|ue me cause voire correspon<lance en me
disant votrf dé-voni'- si-rvilour <'t ami.

X. comprit et se le tint pour dit; il ne parla plus que de botanique

dans ses lettres au docteur Macagno; mais il continua jusqu'il sa mort

à vanter sa famille à ses correspondants, dont quelques-uns trouvant

dur davoir a payer dis ports de lettres coûteux pour s'entendre parler

de gens qu'ils ne connaissaient j)ojnt et qui ne l(Mir imitortaient guère,

finissaient par se fâclu'r vertement.

(îitrkciihi'fijrr à A.

Sliillj.'arl. t\ a.ifil IKK).

...\'<u«» IAcIh-z dVjiar^'inr .iiilanl qu'il est en vous les frais de poste et veus

in'adresM'z à rliaque niomcnl dr-s lcHn'H(|ui ne regardent (pie vos iirii}ires a/fuires.

Vou» lift l»'s alTraiiihissez point et vous me demandez s'il me faut les payer! Mais

vous lift vous iiiia}.'iinz [las ipie c'est moi qui payerai vos desordres. V(»us n'avez

qu'à C4iiiliiiucr à iiinchir la po.sle...
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IV

Çà et là, ea parcourant cette masse de lettres, j'ai rencontré quel-

ques notes autobiographiques ou biographiques. Celles qui m'ont paru

présenter le plus d'intérêt sont celles de Desmazières, de Delise, de

F. Schultz et surtout celle du botaniste allemand Lippold qui est

vraiment charmante.

Mathonnet à B.

Guillestre, le 7 juillet 1831.

...Je m'occupe aussi de cryptogamie, je m'accroche à tout. Je dépouille les

roches et les arbres
;
je cherche sur terre et dans l'eau; il ne manque qu'une

montgolfière pour aller chercher des athomes fs?c/..

Il est temps que je finisse mon bavardage; des milliers de botanistes à quatre

pieds m'enlèvent tout, et il faut que je dispute avec ces êtres qui ne me laissent

rien...

H. Desmazières à B.

Lambersart près Lille, 16 mars 1836.

...La botanique est chez moi une passion de 32 ans. J'en ai 48, et je suis

encore aussi zélé et aussi actif qu'au jeune âge. D'abord je me suis occupé de

Phanérogamie ; j'ai, en 1812. publié une Agrostographie du Nord de la France;

puis un peu plus tard un supplément assez volumineux à toutes les flores de nos

provinces qui n'avaient été explorées que par de bonnes gens qui faisaient de la

botanique comme on en faisait autrefois. Depuis une dizaine d'années j'ai

tout à fait abandonné nos brillants végétaux pour descendre dans les profondeurs

de la science des Mycologues, des Lichénologues, etc. Je me suis donc jeté à corps

perdu dans la Cryptogamie et ce n'est plus que de cette branche dont je puis

vraiment m'occuper aujourd'hui...

Delise, Chef de Bataillon, ex Capit. de la Vielle garde (sic);, à B.

Chambéry, 10 juillet 1814.

...Depuis deux ans. Monsieur, je me suis exclusivement livré (mais dans les

seuls moments de liberté que l'état militaire m'a laissés) à la partie botanique
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nommée Cryptogamie C'est cette branche que j'affectionne davantage: c'est

elle qui m'a donné des plaisirs sans nombre, qui m'a consolé dans les jours de

malheur ou d'injustices. C'est elle entin qui m'a procuré des amis de mœurs

douces et simples, si opposés à ceux que l'on trouve dans l'état que je professe...

Vire, 2 octobre 1823.

...Je puis dire sans \anité que personne en France n'a de plus beaux échan-

lillous que moi, qu'aucun botaniste ne les apprête mieux...

Il y a 7 ou 8 mois que j'ai fait présenter à l'Institut, par mon ami Bory de

St-Vincent, une monoirraphie du genre Sticta ; j'ai porté ce genre à 60 espèces,

dont plus d'une moitié tout-à-fail nouvelle...

Vire, 2 juillet 1835.

...La vieillesse, la goutte et les maladies ralentissent un peu mon ardeur; mais

mes goûts et mes amitiés restent, ce qui fait que je ne vous oublierai jamais.

...J'avance rapidement dans la vie, je me rattache au passé. Tous les souvenirs

de ces temps d'illusions me sont bien chers. Causez donc. Ne craignez pas de

l)al)iller aveo un ancien ami. Lorsque je parcourai la Dent de Ni volet', vous étiez

au Mont Cenis. De là, vous envoyâtes à votre femme pour sa fête un bouquet de

rhododendrons que je desséchai bientôt. Il est encore dans mon herbier, bonne

plante et agréable souvenir. Voilà comme ma collection me rappelle le passé.

l*arlez-mûi donc de ce temps de 2ö ans, où je désirai tant vous voir, où je n'eus

pas ce plaisir, mais où votre correspondance vous fit connaître et où nous nous

jugeâmes r>'ciprni|iu'm('(il digues d'être amis.

F. Srhnllz à ti.

Hitclu". le "Ik auiU 1844.

...Vous me croyez professeur ou doi-lciir (Il iiir'ili'cinc cl je ne suis ni l'un ni

l'autre. Je suis docteur en philosophie allcmaïul nu. niuiini' les l''raii(;ais l'ap-

ptdleiit, docteur es sciences. Je suis d'une hoiiiir l'ainillc, ainsi (|iic ma rcniiiic.

qui est la fille d'un [préfet. .Ma IV-mme a perdu ses parents (;iic(tre enraiit, et moi

j'ai iMTilii iiiMii p'-n- |()r>i|ue j'i'lais sur le point de leniiiiier mes éludes à l'Aca-

déiiiie de .Munich. Il v a quatre ans ipie j'ai eu le niallMiir di' pcnlrr (|iar des

hommes r|ui me devaient des .soimiies considérables e| ijin smil (lexemis insol-

vables) loul(! ma fortune, (|ni était a.ssez considérable jimii' nn' iiniiirlln' de vivre

de mes rentes. Imaginez-vous un liomme éle\é dans l'opiileiice qui n'a jamais

connu la nécessité de travailler, jeli- d'un seul couj) dans l'idat de pauvreté et

von» counailrez mon malheur. IhMireusement nous avons reçu ma feiiinie el moi

un«' lionne «'•dnciliiin et non, avons pris la seule [larlie à prendre. M.i reiniiir a

' .Moriia{;ii(! pn'-H de CliamhérN.
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commencé à donner des leçons de piano et moi j'ai donné des leçons de dessin,

de peinture, de littérature allemande, de géologie, etc. Mais Bitche est une petite

ville bien pauvre, et ces leçons se donnent à vil prix...

Si vous croyez que j'ai un riche herbier, vous vous trompez également. Je ne

tiens pas du tout à avoir des plantes, mais à bien étudier et à approfondir la

science. Je n'ai dans mon herbier qu'un seul échantillon des plantes les plus

indispensables pour l'étude de la Flore de France et d'Allemagne et je n'ai pas

même toutes les plantes auxquelles j'ai donné le nom. On m'a confié dans le

temps les Orobanches de la Grèce. Je les ai examinés, disséqués, décrits et nom-

més et puis je les ai tous renvoyés, comme on me l'avait demandé. Moi, F. Schultz,

je ne possède pas même un seul échantillon de Orohanche Schultzii Mutel, de

0. Mutelii F. Sch., 0. Fraesii F. Sch., 0. grandisepala F. Sch., etc., etc. (suit

l'énumération d'une douzaine d'espèces baptisées par lui), ainsi que la plupart des

Carduus que j'ai nommés. J'ai beaucoup vu : on m'a confié beaucoup ; mais je ne

possède presque rien. M. de Martius à Munich m'a confié les clés de son herbier

et m'a offert, sans que je l'aie demandé, d'j' prendre tout ce qu'il me plairait et

je n'ai rien pris. Nous sommes sur cette terre pour nous instruire, pour faire du

bien, pour faire marcher la science et le bien-être de l'humanité, mais pas pour

posséder. Nous ne sommes sur cette terre que des pèlerins ; nous ne faisons que

passer et nous ne pouvons rien emporter dans notre véritable patrie, qui nous

attend au delà du tombeau...

Tout à vous.

Bitche, 13 mars 1845.

...Pour couvrir les frais d'impression des « Archives de la Flore » qui ne m'ont

rien rapporté, j'étais forcé de vendre à un libraire allemand un grand manuscrit

allemand... Je ne possède ni le Schultezia (nommé en l'honneur de feu mon ami

Schultes), ni le Schultz-ia (genre de la famille des Orobanchées), nommé en mon
honneur par Rafiniske (sic) (dans les Etats-Unis de l'Amérique), ni l'ancien

genre Schultzia (appartenant à un autre genre plus ancien de la famille des

Ombellifères, dont il avait été séparé sous le nom de Schultzia par Sprengel en

l'honneur de M. F. Ch. Schultz, médecin et conseiller aulique du duc de

Mecklembourg à Neubrandenbourg, que je n'ai pas connu)... Je ne tiens plus à

posséder de belles plantes, même si elles portent mon nom
;
je tiens seulement à

faire honneur à mes affaires et à pouvoir mourir, quand mon heure sera venue,

avec une bonne conscience...

Billot à B.

Haguenau, S mai 1846.

...Schultz a la meilleure volonté du monde ; mais il est accablé de besogne; il

a fait l'an dernier une flore ; il répond à toutes les lettres qu'on lui écrit de tous

côtés, il herborise, il dessèche des plantes, il fait un travail de forçat et avec cela

il a peu de santé et a été fort malade ce printemps. Schultz connaît fort bien les
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piailles et les détermine promptement, il a le coup d'œil holaiiiiiue assez siir :

mais il se fatigue de suite et est obligé d'interrompre son travail.

...Je tiens essentiellement à n'avoir de relations qu'avec des amis sincères. Je

m'occupe de botanique pour mon amusement seulement, et parce que celte science

est une vieille amie, la seule qui «ne reste, qui m'a procuré de bien douce.s

jouissances.

Buck/iKjer à H.

ii avril 1845.

...Schultz ne doit accuser que lui .seul s'il est dans la misère. Il a commencé

par négliger absolument la pharmacie pour faire de la seule botanique
;
puis il l'a

vendue, et à un mauvais payeur. Je sais du reste qu'il ne possède guère (jue les

i'epèc«s comprises dans ses (lenluries, et je sais qu'il travaille avec une lenteur

telle que si j'en faisais aulaiiL. mon année ne suftirail pas si elle était de mille

jours.

Goutte lie Ha(J'iuait)}se(j<j à H.

Dre.sde, le 7 mars IS^^ö.

...J'ai ri'marqiié (jiif .M. Piciclienbacli (Hait flatté de vos sentiments distingués à

son égard qu'il mérite aussi bien. C'est sans doute un de nos naturalistes les plus

universels et .surtout des plus diligents. Que ne ferait-il pas pour la science s'il

se trouvait dans une situation plus favorable. Mais le théâtre de son activité est

trop borné. Malgré cela, il l'ail l'impossible.

/.»' D' .1 -F . Liitfxilil , liidiiiiisle voijiKienr ii l{io di' .htneiro nu Ihcsil, à H.

Min de Janeiro. ',\ juin IH'iiJ.

...Il faut lont d'altnnl f|ue, je me confe.ssiî à vous, Monsieur, (pie je suis rien

moins rju'nn grand botaniste. Je suis plutôt simpb; amateur de Heurs et de I'Ikh--

licullure, mais pa.ssionné on ne peut plus, et c'est seulement sous ce rapporl-là

que j'ai fait rpielques éludes en botaiiirpie et (|uc j'ai mémo sacridé à la « scieuliu

iimahilis du l'(''re Linné, pour ainsi dire, toub; mon exisb'iice, toute ma pelile

fortune et tout mon avenir. Je suis U'. lilsaiiié entre l!2 enfants d'nn minisire pid-

tcstanl en Saxe que j'ai (lerrlii tout jeune, à l'Age de' dix ans, et c'est alors ipie,

j'ai commencé à aimer et ä rben-her des plantes, pan-e ijne j'étais gourmand el

i|ij<! j'avais une i)onne tante (pii iik; g:\lait, e)i récompensant clia(pie bonipni de

(leurs (les cliam|iH par (l<;s friandises. Voilà pour mon connueneemeiil.

I)ans CI', temps-l/i je fn''<pienlais une r-cole dont \i: maiire était Ini-iin'nie nalii-

ralisle passionné, mai>» enlomobigisle surtout; il mt; nonnnail les plantes (pie

j'avais cueillies. Dans la (H;tite \ ille d'.Mlenbourg, on j'ai été élevé ju.s(|u'à l'Age
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de 17 ans, il y avait aussi une petite société botanique qui me faisait l'honneur

de me nommer élève de la société, pendant que mes camarades de collège me
donnaient le titre de garçon apothicaire.

A l'âge de 17 ans, j'allais à léna pour faire mes études en théologie, bien

contre mon gré, mais pour obéir à ma mère, qui ne connaissait pas d'autre bon-

heur que de me voir un jour prêcher dans la même chaire que mon pauvre père !

Aussi tout en obéissant, je suivais toujours mon goût pour la botanique et l'hor-

ticulture ; mais comme j'aimais les belles fleurs avant tout, je négligeais presque

tout à fait les plantes dont les fleurs n'étaient pas telles, comme les graminées et

d'autres ; de sorte qu'aujourd'hui encore, tout en connaissant beaucoup de plantes

des familles des Liliacées, des Rosacées, des Malvacées, des Légumineuses, etc.,

je suis resté presque ignorant des Cryptogames, des Graminées, desOnibellifères, etc.

Vous voyez donc bien, Messieurs, que mes connaissances en botanique sont

bien imparfaites et fragmentaires ou rhapsodiques. Outre cela^ la médiocrité de

mes finances m'a toujours empêché de me fournir les ouvrages nécessaires qui,

en botanique surtout, sont très chers. Le seul vade-mecuin qui m'accompagne

aujourd'hui même encore depuis plus de 20 ans dans toutes mes excursions et

dans tous mes voyages, c'est le Synopsis plantarum de Persoon, édition en

2 petits volumes'de 1805-7, ouvrage très complet pour son temps, mais très impar-

fait aujourd'hui, surtout au Brésil.

...An lieu de jouir de la protection d'un gouvernement quelconque comme tant

d'autres botanistes, moi j'ai abandonné ma place comme ministre protestant pour

vivre à (sic) la botanique et à l'horticulture seulement, pour voyager à mes frais

aussi loin que je pourrai. J'aî été plusieurs fois obligé de vendre de belles collec-

tions de la flore locale des lieux où j'ai passé des années, seulement pour pouvoir

aller plus loin.

N. à B.

xNancy, 28 mars 1833.

...Quant à M. Gay, il ne faut pas vous étonner de ne rien recevoir de lui : il

n'envoie rien à personne^ et le dit. Je lui envoyé un bon nombre de plantes des

Pyrénées et de Nancy ; mais il ne m'a jamais rien envoyé. En revanche, il est

impossible de voir un homme plus affable chez lui et je n'ai qu'à me louer de la

manière dont il m'a reçu et m'a laissé fureter dans ses collections ; mais il ne

faut espérer de lui ni lettres ni plantes.

Mougeot à B.

Bruyères (Vosges), le 4 janvier 1822.

...La franchise est aussi pour moi une des premières qualités que j'apporte

dans mes relations scientifiques. Vous pourrez en juger de rechef par cette lettre.

^ Il n'en était pas toujours ainsi. Huguenin a reçu beaucoup de plantes de lui,

mais sans étiquettes. Gay les lui a envoyées avec une liste indiquant les noms el

les localités, et Huguenin a dû faire les étiquettes lui-même.
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Je tiens plus aux procédés qu'à toute autre cliose
;
je sais aussi apprécier les diffi-

cultés qu'un pliarraacien, qu'un médecin tant soit peu employé, éprouvent sou-

veut dans leurs relations extérieures, le public qu'ils servent voulant avoir tous

leurs moments et ne leur accordant aucune distraction. Mais je sais aussi, par ma
propre expérience., moi qui passe plus de la moitié de ma vie sur mon cheval à

visiter dans les campagnes les malades, que l'on peut encore trouver quelques

quarts d'heures pour ses amis ; mes nombreux envois de plantes, une correspon-

dance fort étendue me le prouvent journellement. Il me suffit de vouloir sérieu-

sement une chose pour pouvoir l'exécuter, lorsqu'elle n'est pas au-dessus de la

puissance de mes désirs.

Aunier à B.

Lyon, 12 janvier 1836.

...Vous avez dû bien jouir au Montcenis! Que de belles plantes alpines ! Quelle

riche moisson on y fait! et le plaisir de revoir ces lieux que vous avez tant fré-

quentés! C'est pour ainsi dire votre ancien jardin. Vous y avez bien retrouvé les

mêmes plantes, mais plus les jeunes filles ; les premières n'ont pas vieilli, chaque

année elles reparaissent aussi fraîches ; il n'en est pas de même des filles et de

nous.

De Nolaris à B.

Turin, 16 décembre 1836.

...Je devais partir par la frégate qui a fait voile an Brésil ; mais un bonhomme
a persuadé à S. M. qu'il était inutile, dangereux même d'envoyer un naturaliste

dans ces pays. Krtt-il mort, ce maraud !!... A présent, dites-moi quand vous

voulez avoir vos mousses...

De Saint-Amans, autour do la Flore agenaiso, jo n'ai vu quo dos

lettres courtes ot insignifiantes : billots d'invitation ou accusés de

réception; et je le rogrotto; car si j'en jugo par une l)rocliuro do lui, il

n'était pas dépourvu d'imagination et employait un style amjmulé ot

emphatique pour exprimor des idées bizari'es. Dans cette brochure,

devonuc irès rare, intitulée : ftLowK» dk Chaules von Linnk, par M. de

Sfiint-Amans, membre de jilusipiirs aratJ/nnien iiationalpü et (Hram/h'es.

Af/eié, 17!il, l'autour parlo de lu vie ot dos travaux du célèbro natura-

li.ste et fait rapologie de son système de cla.ssification. l'Ins d'une fois s(>

lais.sîint r-mportor pjii- son imagination, il dc'passi" la niosui'o.

« Il m'en souvient encore de cette hoi'i)()risation où, marchant avec

lAum''. sur lu trace de Jussieu, la foule des élèves se plaisait à montrer
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des plantes mutilées à ce professeur, pour faire éclater sa science aux

yeux du botaniste étranger; il m'en souvient, lorsque pour éprouver ce

dernier, les jeunes français lui présentèrent un problème du même

genre à résoudre : « Non, leur dit-il, il n'appartient qu'à Dieu seul ou à

)t.otre maître Jussieu de reconnaître ainsi les plantes \ »

L'anecdote est-elle vraie ? Il est permis d'en douter : car si elle l'est,

elle ne prouverait qu'une chose, c'est que Linné en mettant Jussieu sur

le même rang que le Créateur, aurait été ou bien adulateur ou bien

caustique.

Saint-Amans, qui ne connaissait peut-être les Alpes que de nom,

suppose qu'un savant formé par le grand Linné conduit la foule de ses

élèves... « sur ces monts (les Alpes) dominateurs des royaumes de l'Eu-

rope... Le maître environné de ses disciples, est assis sur le penchant

d'une des plus hautes montagnes du globe. Au-dessus de leurs têtes,

l'hiver siège encore avec les frimas et la neige éblouissante... Plus loin

le majestueux Gothard couronne la scène; à ses côtés de longues files

de montagnes couvertes comme lui d'une neige éternelle se prolongent

à perte de vue et se confondent avec les cieux. »

C'est là que le savant professeur prononce son éloge de Linné; c'est

là qu'il explique aux élèves les beautés du système sexuel, et qu'il leur

fait jurer d'y rester toujours fidèles.

(( Oui, mes amis, jurez de lui être fidèles. Eh! quel autre système ou

quelle méthode conduirait plus sûrement vos pas dans la recherche de

la nature? En a-t-on encore inventé qui réunisse plus d'agréments, plus

d'avantages dans la théorie et la pratique? »

Il paraît que les jeunes gens n'avaient point encore inventé de système

plus avantageux et plus agréable que le système sexuel, car ils lui

jurèrent tous une fidélité à toute épreuve.

Tout cela n'est rien encore. Le passage oîi l'imagination de Saint-Amans

brille de la plus haute fantaisie, est celui oii après avoir énuméré les

« monarques étrangers qui concourent avec les souverains de l'Europe

pour augmenter la gloire de Linné », il dit :

« Le chef de l'empire ottoman, première victime du despotisme qu'il

exerce, adoucit l'esclavage du sérail par la lecture des ouvrages de

Linné qui le dirigent dans l'étude des plantes. »

Voyez-vous d'ici les odalisques du sérail lisant les ouvrages de Linné ?

Je ne sais pas quelle mouche piquait plusieurs de nos botanistes de

^ Ant Deus aut magister Jussieu.
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l'époque révolutionnaire; mais vraiment ils avaient parfois des idées

bizarres. Villars dans son étude sur les plantes sauvages alimentaires,

Saint-Amans dans son Éloge de Linné n'ont pas été les plus extraordi-

naires.

Dans toutes les positions sociales, ou trouve des gens qui rejettent

snr d'autres les erreurs ou les fautes qu'ils ont commises. X était fort

pour cela. Ainsi Guckenberger, qui paraît, d'après ses lettres, avoir été

un botaniste très instruit, relève-t-il dans un envoi fait par lui près de

cent erreurs de détermination, et constate-t-il que beaucoup d'espèces

ont été répétées plusieui-s fois sous diflférents noms; vite X écrit à ses

correspondants que Guckenberger est tellement ignorant qu'au lieu de

trois cents espèces qu'il devait lui envoyer, il ne lui en a en réalité

communiqué qu'une soixantaine dont chaque échantillon porte un nom

différent et souvent erroné.

N'y a-t-il personne parmi nos contemporains qui ait agi de même ?

Tous les botanistes ne sont pas exempts d'envie; mais combien ce

sentiment devient plus fort chez quelques-uns lorsqu'il est doublé d'une

jalousie de métier! Reichenbach apprend-il, en 1832, à X. et à Huguenin

qu'il donne leurs noms à des genres de phmtes nouveaux; aussitôt X.

insiste auprès de lui et le fait persécuter par ses correspondants jusqu'à

ce que l'un d'eux, v, Hoffmannsegg, lui écrive :

y. HolfinntisefK} à X.

Dresde, le 13 mai IH'M.

...M. It<;i(,"lifiribacli vous fait dire ijue le •icnvc (\u\ vous est diMÜr sera [)iil)lii'' au

moins six mois plus lût (|üe lo Hugiieninin.

Huguenin, qui n'éprouvait pas les mêmes sentiments, ne sut jamais

ce qui s'était passé.

Qui n'a lu de Hcrtoloiii qui' si's ouvrages botaniciucs le connaîtra

mal; il excellait à tourner les compliments surtout ceux de condoléance.

Un des plus singuliers qui soit sorti de sa plume est celui qu'il adi-essa

au fils de X, quand il re(;ut la lettre de faire part de son décès :

Hnlolniii à \ . fils.

|{idii{.'ria, 1:2 jiiillcl.

.VIoriHifiur, j'ai ô.i/- exlnhiKMiicnt fAclii- d<- la \n-vU'. do M. voln; |ii'ro «l mmi
ancien ami, ({ur* vouh tn'av«;/. aniioii(-/;<* pur une l'irciilnire. Vous avez. |)(>rdn un
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père amoureux, j'ai perdu un cher ami et la ville de ..,.. a perdu uu naturaliste

très zélé. Ainsi plut à Dieu et il faut se soumettre !

Un botaniste d'une espèce rare a été Toscan, bibliothécaire du

Muséum d'histoire naturelle, au Jardin des plantes. Avec lui les

échanges de plantes n'étaient ni longs ni difficiles à préparer. Combien

ce travail si monotone, si ennuyeux serait simplifié, si beaucoup lui

ressemblaient!

Toscan à B.

Paris, 15 avril 1812.

Monsieur, j'ai reçu la lettre que vous avez eu la bonté de m écrire. M. Sambu,

mon ancien ami et camarade de botanique, m'avait déjà prévenu de l'intérêt qu'il

vous avait inspiré pour moi...

J'ai couru cinq ans les Alpes de mon pays (Grenoble) avec Liotard le père, un

des hommes que j'ai le plus aimé et respecté. C'était le temps de ma jeunesse;

j'ai passé ensuite à Constantinople, où j'ai résidé plusieurs années, ensuite en

Hollande et en Angleterre. Mais ces voyages consacrés à la politique m'avaient

détourné de mes chères plantes. Le goût m'en est revenu à l'âge où les souvenirs

de la jeunesse se retracent avec le plus de force et je recommence mon herbier à

o4 ans, comme si je n'en avais que 16...

En échange, Monsieur, envoyez-moi une seule plante, la simple pervenche des

Charmettes, mais celle que Mad. de Warens fit apercevoir à Jean-Jacques, celle

qui croît près de l'ancienne maison qu'il habita, et borde le chemin à l'endroit

où il est le plus rapide. Si la pervenche n'existe plus à la même place, envoyez-

moi une autre plante, quelque commune qu'elle soit, pourvu qu'elle croisse natu-

rellement auprès de la maison de Jean-Jacques. Je vous donne là-dessus ma con-

fiance et ma foi toute entière.

Paris, 30 août 1816.

Mon cher Monsieur, j'ai reçu par votre compatriote, M. Laurens, le paquet de

plantes que vous avez eu la bonté de recueillir pour moi aux Charmettes. autour

de l'ancienne habitation de J.-J. Elles m'ont fait beaucoup de plaisir...

Huguenin à Aunier.

Chambéry, 7 janvier 1836.

...Je suis encore plus surpris de ce que vous me dîtes que M. P i vous

affirme avoir découvert le Dorychnium herbaceum à Apremont. Villars l'y a

indiqué en 1787, dans le 3me volume de son Histoire des Plantes du Dauphiné,

page 417, en disant : « Elle est très commune dans la Savoye près de Chambéry,
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en venant du col du Frêne ». Bonjean et moi l'avons répandu de cette localité

dans les grands herbiers d'Europe depuis longtemps. Cet employé piémontais se

vante beaucoup ; il m'a conté qu'avant d'être placé à Chambéry, il était à Savone,

ou il a fait une foule de découvertes toutes plus étonnantes les unes que les autres.

11 ferait mieux de découvrir ce 'qui se fait dans sa maison; il éviterait par là,

d'êUe chansonné comni ' il l'a été.

Ma famé ail' est assez zentille,

Oun sénatour loui fait la cour !

I caress' la petite fdle
;

I me dit : Mon cer. ben le bonzour !

Moa ze voi tout : ma ze dis rien.

La masticat'i va touzour bien !

Le professeur Balbis n'a pas toujours été heureux dans ses appré-

ciations sur ses confrères.

Balhis à B.

Lvon, le 5 avril 1822.

P. S. Ma lettre écrite, je reçois en rentrant chez moi celle que vous venez de

in'adrosser en date du 30 mars. Il est impossible que je m'occupe à présent de

voire envoi. J'ai une foule d'occupations qui absorbent tout mon temps. Ainsi, si

vous êtes pressé, je vous renverrai toutes vos plantes et vous en ferez ce que vous

voudrez. Ce M. l'abbé (|ui vous prêche ne sait point probablement (ju'on ne peut

faire un [»areil travail coiiinie il fera ceux de .son ministère.

Eh! ledit abbé ne lai.sait point mai, paraît-il, les travaux de son minis-

tère. De simple paysan des hautes montagnes de la Maurienne, il est

devenu cardinal! (lo fut le cardinal Hilliet qui ne cessa de .s'occui)er de

la riorc d«' la Savoie méridionaif et dont le nom lut donné au Tnlipa

ßillietiana.

C'est dans un |)0st(' (lu Sud aifîf'rion que j'ai rencontré le})Otaniste' le

plus original et probablement le .seul d(! .son espèce. On m'apprit ii mon
arrivée qu'un M. *** qui y résidait depuis quelques mois avait étudié et

connais.sait bien les plantes de la contrée, .j'allais lui l'aire visite; il me

reeut fort bien et me montra ce (|uil nommait pompeusement .son

« Musée », La elir-rté du papier ne lui permettant pas de dess('clier des

plant/>H autant qu'il aur;iit voulu, son lierhir-p ne contenait (|u"une cen-

taine d'espèces pour l;i plupait ((ininiune««. Mais il avait réuni une col-

' Il n'a rien [iMblit; (>l chI rcsli' iiiioiiiiii.

itrii,, MKHH. wiiH«.. novi-mbrc !K'.I9. ,*»7
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lection des bois d'Algérie, non seulement des espèces arborescentes,

înais de toutes les plantes ligneuses. Il avait entre autres une série fort

curieuse, de coupes transversales et longitudinales des Cistes et des Helian-

thèmes, surtout de ceux de la région désertique. Il avait réuni en outre

une collection déjà considérable des fruits et des graines de la flore

algérienne et la protégeait contre les insectes en l'humectant de loin

en loin avec une solution de sulfate de quinine.

Après m'avoir exhibé et expliqué les richesses vraiment fort intéres-

santes de son « Musée : a Venez, me dit-il, au salon, pour que je vous

présente mes trois jeunes botanistes. » Et m'amenant devant trois

grands bocaux où grimaçaient conservés dans de l'alcool trois enfants

morts-nés : « Voilà Charles, voici Antoine et celui-ci est Pyrame! Je

leur ai donné ces noms en souvenir d'Antoine de Jussieu et d'Augustin-

Pyrame de Candolle qui sont, avec Charles Linné, les botanistes anciens

que j'estime le plus. »

Me voyant fort étonné — et on le serait à moins — il me conta que,

marié depuis cinq ans, il avait la douleur de voir mourir tous ses enfants

en venant au monde ; sa femme avait éprouvé un tel chagrin de ce que

le pt-emier avait été enterré en Algérie, que n'ayant pas assez de fortune

pour payer les frais du transport des autres cadavres en France, il avait

pris le parti de les conserver dans l'alcool comme pièces anatomiques.

De cette façon il les apporterait plus tard en France sans qu'il en coûtât

rien et pourrait les faire enterrer dans son pays natal.

« Chaque jour, en les contemplant, ajouta-t-il, je me demande lequel

aurait été un botaniste célèbre^, de Charles, d'Antoine, ou de Pyrame !

Les appréciations sur les ouvrages des confrères ne sont pas toujours

dépourvues de piquant. Qu'on en juge :

Gouan à B.

Montpellier. 15 juin 1807 (ou 1803). :

...Je travaille avec force aux Saxifraga; mais il me faut des matériaux afin

d'accorder les Wildenow, Decandolle, Lamarck, Witmann et tant d'autres qui se

plaisent à bouleverser la botanique..
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Monnier à B.

Nancy, 21 décembre 1829.

...Soyez bien persuadé au surplus que la grande difficulté que l'on trouve à

déterminer et à classer les Hieracium vient de l'énorme et ridicule profusion

d'espèces fausses que l'on a établie.

Delise à B.

Vire, 19 juillet 1829.

...Mon intention est de vous adresser un bel échantillon de tous les Cenomyces

de France, genre que j'ai travaillé pour le Botanicon de Duby. Vous ne sauriez

croire quelle galère a été pour moi la détermination des nombreuses espèces de ce

genre fort peu connu, fort mal décrit, et donl les espèces répandues dans le

inonde par l'ignorant Schleicher ajoutent à la confusion pendant que la ganache

de Persoon entasse biHise sur bêtise sur ces pauvres plantes. Si je pouvais vous

voir, je vous ferais palper tout cela.

Seringe à B.

Berne, 21 novembre 1819.

.M. Keichenbach a publié une espèce de synopsis sur les aconits ; c'est un des

plus misérables ouvrages qui aient paru depuis loiiglenqis ; il veut continuer à

travailler ce genre et comme notre manière de voir ces choses est bien difl'érente,

je coDliiiue ma monographie sans la moindre crainte.

F. Schultz à If.

i:; février IH'iC».

...l-r-s 10 espèces que vous m .inMoncry, ne siml |ias (irnprcs ;'i mirer ilaiis le

Flora exsircata que je publie et ipii a pour lilru : llerhiir des plantes nues et cri-

liifuet de la France et de l'Allenifiipie. Vos 10 espèces ne sont ni rrili(|ues (ce sont

(les plante.H gétiéraiemenl connues) ni rares (on les trouve |i.irl<inl. mémo chez

noUH, en aboriflanc«). Avant tout, je vous pri(; de n<! pas m'env(»yer VOriijnnitm

rnhjnre, |)lanle vraiment vulj.;airi> ipii se trouve iei en abundani'e et duipiel j'.ii

recueilli film de cent •'•eliaiilillons pour Vtieihier îles idmiles rninniimes et (jeiieid-

lement ronnuex fpie mon ami Ibllnl est sur le puinl île publier pour les élèves des

éeoUi, pour It» gamim et pour les ijnrrons npollnniires.
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Chrétien Muneh, ministre du St-Evangile à l'église de St-Théodore, à Baie, à B.

Bàle, 24 avril 183o.

...Vous admettez d'abord que je vous aye noté et offert, dans une liste de

plantes, tout ce qu'il y a de plus ordinaire, et vous référez d'abord sur l'ouvrage

de Gandin. Cependant, il faut que je vous apprenne que cet auteur avait reçu

dans le temps, à son insu par voie illégale, des copies du manuscrit de notre flore

de Hagenbach, et sans longtemps examiner si l'on peut compter dessus, ou s'in-

former de l'existence réelle des objets aux localités désignées, il s'est vu ensuite

singulièrement emmené en erreur. Nous avons déjà assez péniblement senti nous-

mêmes cette fâcheuse contrariété, qui n'est plus à corriger maintenant, et de la

il vient que beaucoup de plantes sont citées dans le livre de Hagenbach qui se

rencontraient jadis en quantité aux endroits mentionnés, dont on ne trouve

que très peu aujourd'hui et plusieurs même plus du tout...

Mutel à B.

26 novembre 1826.

...J'ai vu le l"ameux herbier de Villars. C'est un fouillis rongé, rempli de

lacunes ; son Orchis suaveolens a l'éperon aussi long que le germe ; il a 8 pouces

de haut et m'a paru, par la forme de son épi, intermédiaire entre l'O. odoratis-

sima et le nigra (flore roseo). J'ai découvert une double faute que De CandoUe a

faite dans son supplément...

27 janvier 1827.

...Quant aux Primula hirsuta et viscosa,ie suis sûr de ce que je vous ai dit. Je

suis probablement le plus mince des botanistes de France, mais je n'ai pas besoin

de comparer Linné, Wildenow, etc.. pour savoir si De Candolle et Villars ont

donné le même nom à la même plante.... Je parierai 100 fr. avec D. C. lui

même que ce que j'ai dit est vrai.

Que s'était-il passé entre De Candolle et Mutel? Probablement l'au-

teur de la Flore du Bauphiné, qui avait de lui-même et de ses travaux

(et quels travaux !) l'opinion la plus avantageuse, avait été froissé par

quelque critique bien méritée du célèbre professeur de Genève. Toujours

est-il qu'il avait conçu [contre lui une inimitié profonde, et que dans la

plupart de ses lettres, il essayait de prouver qu'il avait fait des erreurs,

renouvelant ainsi la fable du serpent et de la lime.

Le souvenir qu'a laissé Mutel n'est pas des plus flatteurs; il est
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suffisamment caractérisé par le procès qu'il perdit au sujet d'une de

ses flores.

Mathonnet à B.

Guillestre, le 12 novembre 1831.

...Je vous remercie égalemeut de l'offre ijue vous me faites de l'ouvrage de

M. Mulel
;
je n'aime pas l'original

;
je ne pourrai me servir avec plaisir de la

copie.

Guillestre, le 25 avril 1832.

...Un de mes amis (jui habite Grenoble a cru me faire plaisir en me procurant

la flore du Daupliiné par M. Mutel ; mais je n'aurai jamais cru que cet homme,

qui a voulu se mêler de faire un travail, se fut permis d'insérer dans cet ouvrage

gaspille autant de mensonges. Pour conduire ceux de ses lecteurs dans toutes

ses erreurs, je ne prétends pas relever toutes celles que présente son livre
;
j'aurai

trop à faire. Mais je puis lui donner un démenti sur plusieurs articles. 1° Il est

faux qu'il ait récollé ÏAconilum anlhora au Galibier ; celte plante ne s'y trouve

pas. 2o Ahjssitiii pyreuaiciim, qu'il dit avoir pris à travers les rochers au-dessus

de Guillestre ! Il a herborisé en cosaque dans mon herbier. Cette plante vient de

Coui et n'existe pas sur Guillestre. 3° Il a fait du Dictamnus albus ce qu'il a fait

de l'Alyssum pyrenaicum. Il a eu beau chercher le Liijusticuni auslriacum sur la

localité qu'il désigne, il ne l'a pas trouvé. C'est un charlatan, o^ Cet imposteur se

flatte d'avoir herborisé les Bupleurum slellatum, Scorzonera humilis et Myosotis

nana ; il les a cosaques (sic) dans mon herbier, etc., etc. Il serait trop ennuyant

{$ic) si je relevais tous les articles où je pourrais le reprendre
;
j'aurai beaucoup à

dire cnnlre cet honune. Mais je pense (|u'il est connu...

(]psnti à H.

Milan, \r (i novcmhrc [HIVA.

....Ayez la bonté de dire à .M. Ilugncnin (pn; je nie char^ic dCiTin' n: ménu'

jour ù M. De N'<»laris en lui nMicllanl .son adresse, l'our M. (Jomolli, vous lui

direz que c'est inutile ()ue d'en espérer (|U('l(|ue chose ; ce n'est pas nian(pi(! de

bonni- volonté, mais défaut de li-nqis cl de niéinoirc II (hume une |)reuv«! assez

Inslc de sa (ii-faillann- dans son l'iaia loiiinisis. qui a\ance assez lenlemenl et

oij il rléerit lies [»ianles rpi'il n'a jamais vues...

Kfi outre, prévenez M. llu)^U(Miin, qui voulait lroi|uer avec M. .M.... (|u'il s(!

^arde bien d'entamer de» afl'airesavec ce co(|uiM-l.'i ; il aurait do quoi s'en n|i(iilir

plus lard. Je l'en a-ssure .sur ma [taroh- d'honneur, l'enl-élre aussi vous pounc/.

faire foi de ce que je dis la vérité.
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De Notaris à B.

Turin. 4 août 1835.

...Avec le temps, nous pourrons en faire autant des autres cryptogames, car

j'ai grande envie de travailler et je travaille bien plus volontiers si je trouve un

compagnon à associer. — Mais tout ce soit dit entre nous deux ; ma théorie est

de ne rien dire, mais de faire tout ce que l'on peut. — Quant aux mousses du

Piémont que je travaille et qui paraîtront sous mon nom et celui de M. Colla, il

faut que je vous ouvi-e encore tout mon cœur. Les travaux de M. Colla sont sans

bonne foi. Car il décrit comme plantes indigènes du pays les espèces des collec-

tions de M. Junck et d'autres, et ce qui est encore bien plus singulier, sans

avoir autre ressources que quelques livres pas assez bons et une faible loupe. Me
chargeant des mousses du Piémont, j'ai ouvert mon herbier, et toutes les espèces

que je décris sont décrites d'après un échantillon du pays recueilli par moi-même

ou par quelques-uns de mes amis. Aussi ce soit dit entre nous deux: car la vérité

pourrait me nuire, et je suis en situation de devoir, pour le temps, approuver

aussi tout ce qui me fait peine.

13 février 1836.

...A l'égard des Centuries deMougeot etNestler, je les aurai acheté très volon-

tiers à Milan quand j'étais avec ma famille. Ici je suis plutôt dans le cas de

vendre que de faire des emplettes ; car l'argent que j'employais pour des livres et

pour faire quelques excursionS;, ici je suis obligé de le convertir autrement,

puisque mon honoraire de 800 francs ne me suffit guère pour soutenir une cor-

respondance que de jour en jour je vais diminuant par nécessité. C'est bien dur

ma situation ; mais je ne veux pas devenir martyr de la botanique avec les jeûnes.

Ne me parlez pas de M. Colla. Il y aura trois nlois que je ne l'ai vu. Il a refondu

presque entièrement tout ce que j'avais fait pour lui, et j'en suis bien, très bien

content, car il me laisse le champ tout libre comme auparavant. Je vous dis la

vérité : je fais très peu de compte de la Muséologie ; c'est un travail à refaire

suivant mes vœux.

30 avril 1836.

...Mon voyage en Sardaigne s'en est allé au diable ! Quand on est malheureux,

tout va pour le pire. Dimanche dernier, j'ai commis la faute de me faire arracher

une dent qui me faisait un peu mal ; mais le remède a été terrible : car â la suite

de cette opération, faite avec toute l'adresse de la maçonnerie, j'ai dû garder le lit

jusqu'aujourd'hui, avec des bonnes fièvres qui ont cédé après deux saignées et

un jeûne rigoureux...

...Quant au Tayloria, si vous ne pouvez l'avoir de nos Alpes savoyardes ou

piémontaises. vous pourrez vous en passer ; car de Suisse je l'ai de Schleicher qui,
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en 1832, m'a vendu une collection de mousses pour 84 francs dont la moitié

n'était rien autre que du terreau. .

27 mai 1836. '

...Pour les mousses de MM. Schleicher et Thomas, s'il s'agit des espèces de

Suisse, vous pouvez vous en passer. Je connais assez bien quelle sorte de mar-

chandises ils ont mise en commerce, des fragments et des espèces que l'on ne

peut déterminer.

Boiiipard à B.

Paris, le 4 juillet 1827.

...La Société Linnéenne de Paris n'est plus ce qu'elle était quand de Jussieu,

Desfontaines, Dupetit-Thouars, Persoon, Balbis et plusieurs autres célèbres bota-

nistes la soutenaient; elle a perdu, et ce qui pis est, elle a mérité de perdre toute

sa considération ; j'ai assisté à quelques-unes de ses séances, qui ne m'ont pas

inspiré l'envie d'en faire partie. v

Buiiipanl à B.

Paris, ce 1 juin 1829.

..,Celle pauvre science (la Botanique) est en général fort maltraitée à Paris,

quoique le goût commence un peu à gagner. Le vieux père Dcslontaines dit tous

les ans ce qu'il disait avant la Révolution, et il vient enfin de faire imprimer

la nouvelle édition de son Catalogue, pauvre ouvrage où la plupart des espèces

nouvelles sont faites sur des espèces altérées par la culture ;
je crains bien ipie

les cho.ses les plus reniari|ual)les de C(^ nouveau livre ne soient (|uel(|ues gros bar-

barismes qu'on y rencontn-, car il est en latin. Les savants en réputation dorment

<lan.s leurs fauteuils, à l'Inslitiil ; le [dus jeune des Jussieu se contente de fairede

(Mauvaises herborisations; Hichard lils fait des livres pour gagner de l'argent, et

l'on ne s'apercevrait gnèn- (|ue la HotaiiiiiiH' dnil suivre les progrès des autres

8<.'iences sans les intéressants tra\aii\ de IJrongniart le jeune et de llas|)ail ; car

je ne veux (»as com[)ler la mauvaise Fluve dr l'avix de Chevallier, ni la Flora

iinllira i\r Ldi^eleur. ni l'ouvrage i\r Petsudii.

VI

l'.jeil peu IlOinhl'illses sont li's lettres COIlt e|i;i ||| des (h'tail.S Slll" |('S

plant«'** r.'uv-, ou iiouv<'lles: elles auraient peu irattraits pour le lecteur,
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les faits cités ayant été contrôlés depuis. Une note sera lue avec intérêt,

elle raconte comment a été trouvé en Savoie le Linnœa horealis L. C'est

une note manuscrite de la main de Bonjean et laissée par lui dans sa

correspondance. 11 avait été admis, comme pharmacien et comme bota-

niste, à accompagner l'impératrice Joséphine dans un voyage en Savoie

et en Suisse.

Voyage avec l'impératrice Joséphine au Mont-Blanc et en Suisse jusqu'à Berne.

28 août iSlO, au Montanvert, S. M. écrivit sur le registre des Etrangers; elle

eut la bonté de me citer
;
j'écrivis ensuite quelques lignes où je citai quelques

plantes rares que j'avais trouvées avec elle dans ces endroits, surtout la Linnea

horealis et la Blasia pusilla.

Mon épouse était enceinte. S. M. me fit dire par sa Demoiselle d'honneur,

Mlle de Mackau (qui a ensuite épousé le général Vattier), qu'elle voulait être

marraine de l'enfant ; celui-ci reçut l'eau à la maison par Mons. Depole, arche-

vêque, qui eut cette extrême bonté, et en 1812 S. M. étant revenue aux bains

d'Aix, mon fils Joseph fut baptisé comme il est indiqué sur les registres de la

ville d'Aix.

J'envoyai un herbier de plantes des Alpes de la Savoye à S. M. Son fils Eugène,

en revenant de Paris pour retourner à Milan, me demanda à Chambéry à ^mon

père, et me trouvant au Mont-Cenis, il me fit l'honneur de me faire déjeuner avec

lui en m'engageant à l'aller voir à Milan, où j'aurai un logement à son palais de

vice-roi.

Or jamais le Linnœa horealis, ni le Blasia pusilla, hépatique fort

répandue du reste, mais passant en 1810 pour une plante très rare,

n'ont végété naturellement sur le Montanvert. La collection d'auto-

graphes de M. Reichnecker contient, entre autres raretés^, deux lettres

de Perret qui raconte, d'après les confidences de Bonjean dont il était

l'ami, comment fut faite la découverte du Linnœa.

Perret au capitaine Vernon, blessé,

en traitement au B...haus (mot illisible), à Berlin.

Aix, 25 janvier 1813.

Mon bien cher ami, te voilà donc abattu par ta huitième blessure...

Tu pourras dire à M. Wildenow que le Linnea horealis n'a jamais cru sur le

Montanvert. Bonjean, en bon père de famille, â imaginé l'excellente plaisanterie

de l'y faire découvrir par l'impératrice Joséphine, qui aime beaucoup les fleurs et

qui dépense énormément pour avoir dans ses jardins de la Malmaison les plantes
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les plus belies et les plus rares et qui, malgré les ordres sévères de l'empereur,

s'en fait même envoyer en contrebande par les Anglais. Bonjean en avait

fait planter une vingtaine de plantes fleuries ça et là non loin du chemin que

l'impératrice devait suivre pour arriver au Montanvert, et il eut l'adresse de

les lui faire découvrir par elle-même. Elle fut tellement heureuse d'avoir trouvé

sur le Mont-Blanc une plante qui n'avait été trouvée jusqu'à ce moment que dans

le >'ord de l'Europe seulement, et d'avoir en en la personne du dit Bonjean un

botaniste a.ssez instruit pour avoir pu constater sa remarquable trouvaille, qu'elle

voulut le récompenser en étant la marraine du petit Bonjeannot à venir, ce dont

l'ami Bonjean fut très heureux, puisqu'il avait cherché à assurer une protectrice

puissante à sou héritier. Racontez tout cela à M. Wildenow sous le sceau du secret ;

car Bonjean est un bon garçon qui cherche à se tirer d'affaires le mieux possible

et ilont la plaisanterie ne peut faire de mal à personne. Quand à ceux qui vou-

dront aller chercher le Liiinea sur le Monlan\prt, s'ils ne l'y voient pas, eh ! bien,

mon \ieux, ils auront au moins la satisfaction de contempler de près le Mont-

Blanc ! C'ast toujours ça.

Ce fut i;a, en effet. Le Linnœa ne put jamais être retrouvé sur le

Montanvert, ni ailleurs aux environs de Chamouix '. M. Barbey qui

s'en est occupé, l'a reclierché et fait rechercher à plusieurs reprises et n'a

pu y constater sa présence. S'en est-il consolé en contemplant de près le

Mont-Blanc? c'est probable, quoiqu'il n'en dise rien. Toujours est-il que

la seule localité de notre région où il ait pu voir le Lhinœa appartient

aux alpes Lémaniennes: elle est restreinte à quelques mètres carrés, au

Creux de Xovel (Suisse) à une portée de pistolet de la frontière savoyarde

et à une grande distance de Chamonix.

l*eriel n Hnlh/a.

Aix, le i7 orlohrc IHK).

...Kri lSi:{. le paysan de (lliamonix à i|ui Bonjean avait cuidii' le soin de

planter le Ijiumrti sur le Montanvert pour le l'aire découvrira l'inqiératrice José-

phine, devint inlinnc par vnitf d'un accident, et adressa à celle-ci nue deinande

' Uiniari-k el De (iandolli-. A'/. /'/., il""' éd., vol. I\'. |i. id'.», avaient inili(|iii'

le Linmrn à la TtUiî-Noire, dans la région limitrophe de la vallée de Clianiounix

f\ lie (Mille lin Hhône, et rii(;rbier Boissier <-n contient un l'cbantillon nianjue

« T(^le-Noire 182î> ». f^rnscpie M. Ihirnat en parla ;i V. i'avolà Cliainonix en IKKO.

V. I*a\c)l lui dit que la localité a\ait été- depuis longtemps détruite avec la t'onH

de Mipins. Li chr)si; est liossible; mais il ne faut pas oublier qu'à rt^xeiiiple de

Boiiji-ari et d'Ilngneniri, un botaniste envoyait dans .ses exsiccatas des |)lantes

iiMii réidlenienl r-ueillies prés du .Monl-Blam- connue en provenant. (Conf \\ .

BarlM-y, iti liull. Soc. Iml. /< . iMHj, p. t't.)
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de secours dans laquelle il ne trouva rien de mieux, pour s'attirer sa bienveil-

lance, que de lui exposer la mission dont il avait été chargé et dont il s'était

acquitté avec tant de succès. Sa supplique amusa beaucoup l'impératrice, qui lui

accorda un secours de cent francs.

/. Gay à B.

Lausanne, 27 juin 1811.

...Je n'ai point fait de courses dans les montagnes cette anée (sic), et toutes

mes trouvailles se réduisent à deux ou trois plantes de nos environs. J'ai eu bcp

de plaisir à rencontrer ici les trois Ophrys aranifera, arachnites et apifera, il.

fr. Syn.

J'ai rapporté d'une course au lac de Morat qqes plantes qui ne croissent pas

au bord du nôtre, telles que Sium repens, Acorus Calamus, Sagittaria [sagitti-

folia, Thalictrum flavum, Poa aquatica, Hottonia, les deux Myriophyllum,

Ranunculus lingua, Alisma ranunculoides, Carduus acanthoides, etc.

Ajoutez à cela une petite Pyrola nouvelle que j'ai baptisée P. lausannensis, et

une quantité à'Uredo, Aecidium, etc., cueillis dans les environs de la ville, et

vous aurez toutes mes récoltes.

Le marquis de Miribel à B.

Montbonnot, le 9 juillet 1828.

...Vous me demandez des Hieracium Liottardi ! C'est une plante impossible à

trouver; un seul exemplaire existe dans l'herbier de Liotard ; son père l'avait

trouvé je ne sais oti; il n'y a pas de note qui indique la localité. Villars ne l'a

jamais trouvé, ni moi non plus. C'est sans la moindre raison que Loiseleur en a

fait son H. barbatuin. Il n'a sûrement pas vu VH. Liottardi.

Vous me demandez le Centaurea conifera des environs de Grenoble. Je ne l'ai

jamais trouvé; l'endroit où Villars l'avait trouvé est cultivé maintenant ; il ne s'y

trouve plus.

...Vous aurez vu que M. Duby dans le Botanicum gallicum a réuni VAtha-

manlha cretensis et le rupestris (Mathioli). Les chartreux emploient les graines

de celui-ci dans leur fameux élixir et ils le connaissent sous le nom de Daucus.

Je ferai en sorte d'en avoir provision, c'est une plante tardive.

Kremer à B.

Ghelma, le 10 août 1845.

...Marquez-moi, s'il vous plaît, si les horticulteurs de Chambéry ne voudraient

pas recevoir en échange d'arbustes d'agrément, des oignons de Lilium Kremeria-
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num, liorv et Durieu, piaule qui u'existe pas daus le commerce et qui est fort

jolie. C'est une de mes découvertes de l'Algérie.

Matkönnet à B.

Villard d'Arène, le 3 juin 1835. '

...Je ue puis vous promettre des fruits du Viola Bertoloni et pinnata. La pre-

mière est cachée dans l'herbe ; ce n'est qu'après la faux qu'on peut la découvrir,

ce qui n'arrive qu'en septembre. Je uai jamais rencontré son fruit, j'ai vu des

pieds d'un pouce de long.

A l'égard de la seconde, elle vient dans des coteaux gazonnés et pierreux, ordi-

nairement cachée entre les pierres ou sous des letles (".s/i'J de gazon. Ce n'est que

la tleur qui la fait découvrir.

Cardinal Billiet, alors évêque de Maurienne, à B.

Sl-Jean-de-Maurienue, le 2 décembre 183(5.

Quoique je sois on relard de répondre à votre lettre, je n'ai pas négligé votre

commission ; mais je n'ai rien pu obtenir. M. le curé de Hramans, à qui j'avais

fait écrire, s'est adressé aux curés de toutes les paroisses ses voisines sans rien

trouver; ils assurent tous que cette année les pignons du pin Cenibra, appelés

Alevoz daus le pays, ont été gelés étant encore jeunes ; il en avait trouvé une

(K'titc quantité de l'année précédente, mais examen fait, on a reconnu qu'ils

n'élaiiMil pas bien conservés. Je pense donc (|u'il f<aut y renoncer ])our cette année.

Si vous tenez à en avoir, il faudra m'écrire de nouveau sur la fin du mois d'août

prochain, sans attendre les premières neiges.

.](' n'ai pu savoir ce qu'étaient Pijrola lausannensis Gay et Lilium

kre^nenanum Bory et I)ur. — La violette iionimée i)ai- Mathonnot

y. Bertohniil et que dans une lettre postérieure il dit être un avorton

de qrandijlora est en i-éaiité un calcarata abortif, acaule ou subacaule.

Le fait signalé par W. cai-dinal Billiet, en 1836, doit être fort rare, car

jamais je ne r.-ij fntendu si<;iialer dans les Alpes de Savoie ou (raillcui's.

hrrnii'r, nii-drriii niilr-ninjur. n H.

(ilHJiiia (Algérie), h- dci-cinlirc \Hh\.

...\a- Stiitice fjlohularia'folia Desf, n'a qu'une stalirui en Algérie, slalimi ipic

très probaltleinenl j'ai wul cxphtréc apn-s Dcsfontaines. J'ai fait une assez bonnr

|irovi<«i<in «le celle ««ijmto, [m-u ou presque (loiril cotuiiic. l'Jlle croit à llannnam-
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inez-skhotine (en arabe ce qui signifie Bains maudits). Cet endroit, situé à environ

6 lieues de Ghelma et que je visite souvent, est un des plus curieux de l'univers.

Ses eaux thermales ont 96o centigr. de chaleur. Elles renferment beaucoup de

sels et en grande quantité. Lorsqu'en sortant de terre, elles se refroidissent un

peu, et qu'alors elles ne peuvent plus tenir en solution toute la quantité de ces

sels, il y a nécessairement un dépôt autour de leurs nombreuses sources. Il se

forme alors autour d'elles un cercle qui peu-à-peu s'étend en largeur et en hau-

teur, jusqu'à formation d'un cône creux. Lorsque ces cônes ont atteint une cer-

taine hauteur (de 6 à 20 pieds, selon l'abondance de l'eau de la source), l'eau

n'ayant plus assez de force d'ascension, se creuse une nouvelle issue à côté de

l'ancienne. Cette nouvelle source forme un nouveau cône, et ainsi de suite, de

manière que sur une grande étendue de terrain on en voit une foule, les uns de

formation récente, les autres ayant des milliers d'années. Le Nerium oleander et

beaucoup d'autres plantes, qui sont baignées par ces eaux brûlantes, présentent

une végétation très active et sont loin de souffrir de la chaleur. Ce qu'il y a

encore de très curieux dans cet endroit, c'est qu'un peu au dessous des sources

d'eau thermale passe un ruisseau qui reçoit ces eaux très chaudes et qui, au-

dessous de la jonction des deux eaux présente encore assez de chaleur pour

qu'on ne puisse pas y tenir la main, et qui, malgré cela, chose en apparence

incroyable, contient des poissons (des barbeaux). Mais voici comment on peut s'en

rendre compte ; l'eau chaude étant plus légère que l'eau froide du ruisseau, se

trouve à la surface, et le poisson peut nager impunément au fond, ce qui a lieu.

Lorey à B.

Dijon, 24 décembre 1823.

...Beaupré vient de faire la promenade en Espagne, d'où il a, me mande-t-il,

rapporté quelques espèces rares. J'ai trouvé en ces pays une rareté que Balbis

veut absolument que je fasse connaître ; c'est le Sium virescens Sprengel, assez

commun sur nos monta?nes : il est assez singulier que cette plante soit restée

oubliée et ignorée depuis Dodonaeus que Dalechamp cite : Apium sylvestre, etc.

Je pourrai vous en faire passer quelques échantillons bien conservés, si, comme
je le pense, cela peut vous être agréable.

Mougeot à B.

Bruyères, le 14 janvier 1842.

...J'ai aussi reçu de nombreuses formes d'hépatiques des Vosges, que M. Nées

d'Esenbeck, de Berlin, a déterminé avec cette perspicacité qui lui est familière,

et ce savant homme m'a aussi appris que la Jungermannia du Mont Cenis que

vous m'avez envoyée en grand nombre, n'était point l'espèce orcadensis, comme
l'avait déterminée le célèbre Hooker, mais bien la J. HornschuchianaN. ab E.,

Hep. europ. 2, p. iS3. Je n'avais pu rapporter vos échantillons à la /. 07'ca-



(29) ALFRED CHABERT. SOUVENIRS d'aNTAN. 837

densis récoltée sur les rochers de Norwège ni sur ceux d'Angleterre, et voilà

pourquoi j'avais soumis vos échantillons à l'examen de M. Nées : je (illisible)

facilement plusieurs lobes, vestiges (?) de stipules, et bien décidément votre hépa-

tique du Mont Cenis n'est pas Vorcadensis. Cette dernière ne croît que sur les

rochers parmi les mousses et non dans les lieux humides tels que ceux où vous

avez récolté vos échantillons. J'ai revu cette année au Hohneck (Vosges) en grande

abondance ce J. orcadensis qui fait partie de ma dixième Centurie.

De Miribel à B.

Montbonnol, le 27 décembre 1825.

...Je suis fâché de ce que vous me dites au sujet de l'herbier de Villars ; c'est

fort désagréable pour moi de m'élre mêlé et d'avoir, pour ainsi dire, déterminé

cette affaire, que le maire de Grenoble n'a faite qu'à ma recommandation.

10 octobre 1828.

...Je pense que le mois prochain j'aurai bien de l'ouvrage
;

je reçois enfin

l'herbier de Villars. Il me le faudra nettoyer et visiter en entier, avant que de

livrer à la ville. Si vous êtes curieux de le voir, vous pourrez venir passer quelques

jours chez moi. Nous le parcourrions ensemble tout à notre aise.

Montbonnot, le 20 novembre 1826.

...Je profite de l'occasion que j'ai d'avoir momentanément l'herbier de Villars

pour Tétiidier plante [)ar plante et conq)arer mes échantillons avec les siens ; de

celte tnariière, ayant presque toutes ses plantes, mon herbier deviendra authen-

tique, pour Mjoi du moins, et je .serai sûr de sa synonymie, (.'.elle opération

mérite bien que j'y mette tout mon temps.

...On avait bien raison de dire ijue l'herbier V'illars n'était pas grand'chosc. On

ne m'a envoyé, il est vrai. (|ii<; la [)orliun (jiii fait le ly|ie d(! .sa llore du Dau-

phiné ; mais dans quel état cela est ! l'oint de notes; dans les espèces embrouil-

lée<, quatre à cinrj plantes différentes dans la même feuille. Ailleurs les espèces

liliKieus«îS manquent tout-à-fail. S'il ne vient rien de plus, certainement je n'en-

((agerai {)as .M. de l'ina(?) à l'acheter pour la ville de Grenoble. Pour le rendre

prés<;nlable, j'aurrtt plux de iOOO ikliaiUillons à fournir, v\ (|ue m'en revien-

rlrait-il? l'eut-èlre pas même de la reconnaissam'e di' la part des vendeurs. Je leur

ai ••rril tout <:ela. Je ne sais [las à quoi ils se dériderctnl. Malgré cela, j'ai grand

[»laisir à le \riiret à l'éliidiiT.

\H (iclobre \H'21

.

...J'ai encore l'herbier de Villnr« ; j<; n'ose vous engager à venir le \oir ; il est

••n lro(i mauvai« étal dans ce loomenl. Ouand je l'aurai nellové, je, vous en ferai
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part, et alors seulement il sera visible. Nous avons bien en Dauphiné le Pedicu-

laris rosea qui est Vhirsuta de Villars; il a rectifié la synonymie plus tard.

10 octobre 1829.

...Les Villars n'ont rien encore décidé pour leur herbier. Ils voulaient que

j'arrange les restes pour le donner au Val-de-Gràce ^ Je n'en ai pas le temps. Mes

enfants, la musique, l'allemand et l'anglais absorbent tout.

Balbis à B.

Lyon, 9 novembre 1819.

...Le brave Bertero m'a envoyé une énorme pacotille de feuilles et de fleurs de

Carex lobata, plante très amère, dont je vais faire faire l'extrait, pour l'admi-

nistrer dans les fièvres intermittentes. Suivant ce que me mande cet estimable

botaniste et médecin, nulle fièvre intermittente n'a résisté à l'administration de

ce remède, qui est regardé comme un fébrifuge plus sûr encore que la quinine.

Chaper Directeur des vivres, à B,

Grenoble, le 10 octobre 1809.

J'ai reçu, Monsieur, deux livres de Véronique d'AUioni que vous avez bien

voulu me faire passer sur ma demande de la même quantité de Thé du Mont

Cenis. Ce n'est pas ce que j'avais entendu par thé du Mont Cenis. Vous m'aviez

informé vous-même qu'il se composait d'Achillea nana, d'Artemisia glacialis et

rwpestris, de Gnaphalium Leontopodium, et c'était de ce mélange que je m'atten-

dais à recevoir. Quant à la Véronique d'AUioni, je ne lui suppose pas plus de

vertu qu'à la Vér. officinale, et vous savez qu'on peut s'en procurer à bon

ilàarché.

Lorey à B.

Dijon, 1 février 1826.

...Il m'a été impossible de naturaliser et même de conserver dans son intégrité

primitive la Campanula Loreyi. Elle se ramifie tellement et ses calices perdent

leurs épines ; ce n'est plus la même plante qu'en Italie.

^ Ecole de médecine militaire à Paris.



(31) ALFRED CHABERT. SOUVENIRS d'aNÏAN. 839

VII

Les communications sont faciles et si rapides aujourd'hui par la poste

et par les chemins de ter que Ton a peine à comprendre combien

étaient grands les obstacles qui les entravaient jadis. Il suffit de

remonter à un demi-siècle en arrière pour se trouver dans un monde

complètement différent. Les routes étaient peu nombreuses et médio-

crement entretenues, les transports très coûteux. Les barrières poli-

tiques, les douanes gênaient la circulation; les frais postaux étaient

considérables. Telle lettre qui, en 1810, affranchie au départ aurait

coûté six sols en coûtait vingt-cinq à l'arrivée (Guckenbergei-, lettre à

B. du U janvier 1810, Stuttgart). En 18.31, le port d'une lettre de

Chambéry à Turin était de 1 fr. 60. La thèse de A. P. de Candolle qui,

afiranchie au départ à Chambéry, en 1805, aurait coûté un sol la feuille

comme imprimé sans lettre incluse, coûtait à l'arrivée à Strasbourg,

sans cette précaution, autant de francs qu'elle aurait coûté de sols.

(Villars à B., 29 septembre 1805). A la chute de Napoléon 1"% les frais

postaux subirent une augmentation énorme par le fait des zones créées

dans cei'tains pays comme la France, et surtout par le fait de la multi-

plicité des i)otits Etats rétablis en 1815. Aussi ne peut-on lire sans sur-

pri.se (juiis une foule de lettres les stratagèmes employés pour en éviter

le paiement. Les uns attendaient le départ d'un ami j)Our lui confier

leurs lettres; d'autres, liés avec de hauts fonctionnaires, obtiennent d'eux

qu'ils les intercaleront dans leurs plis officiels. Les recteurs de l'Univer-

sité, les payeurs généraux, les fonctionnaires du Trésor s'y prêtaient

avec complaisance et ce sont les derniers, je n'ai pu savoir pourquoi,

rjui offraient le i)lus de sécurité.

lion ni'maimm u H.

(Jiiim|H'f. Il' "2 iiusciiilirc IKI.'Î.

...J'ai soii(;<'' coiniiii-iil jr |M(iiiT;ii r<Miln' |n'ii rnùli'iisc iinlri' «•orn'S|)iiiiil;uiii' n"'ci-

|tro(|iif
; j(! me S4>rvirai (i<; la voie i|iii! vous iiriiiiiii|ii('/,. Dit riinii oiUr, jt> vdiis

••ii^fajf«! à e.H»ay(T la voif; siiivaii!«*. Si vous connaissiez à (IhauilM'ry le. payour ilti

l>iparU;ni(ftil, on pourrail l'ftngugt-r à ni«' faire, [lasser voire, lelln; .sous itamle à

.M. (firmier, payeur à Quiniper (Kinislèn;), ma U'\[rn .'i rinscriplion de M. l'ulld.

Hi la (ircmiére me (larvienl francliu, nous ronlinuerons celle vui(^



860 BULLETIN DE LHERBIRR BOISSIER. (32)

Colla à B.

Turin, ce 2 mars 1836.

...Pour épargner des frais de poste, je vous prie de remettre A-otre travail

M. Cassini. Directeur des Postes à Ghambéry.

Guckenberger à X.

Stutgart, 21 août 1810.

...Vous n'avez qu'à continuer à enrichir la poste autant que le peu d'argent

qui vous appartient y suffit
;
j'y perds assez mon temps, et quand à la défrauda-

tion(sic) de la poste, je ne m'y prêterai plus, vu qu'elle est vraiment indigne d'un

homme de bien...

Mais de tous, le plus original fut sans contredit Prost, qui abusait

de sa position de directeur des Postes pour frauder son administration

€t éviter à ses correspondants la peine d'affranchir leurs lettres qui lui

arrivaient pourtant franches de port, grâce à un artifice bien simple.

Ce qui était admis en France, en l'an de grâce 1826, est-il encore de

mise aujourd'hui? Je n'ai pu le savoir. Quoiqu'il en soit, le moyen est

bon à connaître, ne fut-ce que pour l'historique du service des Postes

80US la Ptestauration.

Prost à B.

Mende, le 17 janvier 1826.

...Si vous avez la bonté de me répondre, marquez-moi quelle est la voie la

plus économique et la plus sûre pour vous adresser mon paquet.

En attendant la plaisir de recevoir vos lettres, agréez les salutations de votre

très dévoué serviteur, Prost.

En croisant l'adresse de votre lettre, vous éviterez qu'elle soit taxée. (Voir le

fac-similé ci-joint.)

Les transports des colis étant très dispendieux pendant la première

partie du siècle, surtout si la distance était grande et s'il fallait tra-

verser plusieurs lignes douanières, le res angusta domi obligeait à atten-

dre le départ d'un ami pour lui confier son paquet; on ne pouvait dès

lors le faire bien volumineux et l'on économisait sur le nombre et sur
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les ramifications des échantillons. Heureux, mais bien rares, étaient

ceux qui^ comme de Martins, Moris, Cesati, etc., pouvaient confier leurs

envois à des diplomates en voyage.

Les jeunes botanistes de l'époque actuelle seront donc moins étonnés

de voir dans les vieux herbiers tant d'espèces si mal représentées, tant

d'échantillons sans racine ni rhizome, tant de fragments incomplets

gisant solitairement entre deux feuillets et ayant la prétention de

figurer une espèce rare! De nos jours, ce qu'il faut pour constituer un

herbier ce sont des échantillons complets, c'est l'état aussi parfait que

possible de tous les organes de la plante afin d'en présenter tous les

caractères spécifiques. Autrefois il en fallait un fragment, un brin même
et l'on était content. Aussi certaine iconographie des Thalidrum de

France récemment éditée et qui n'a obtenu qu'un succès... restreint,

en aurait-elle remporté un bien plus grand si elle avait paru au com-

mencement du siècle, où l'on savait se contenter de peu! Nombreux

étaient alors les botanistes qui demandaient un rameau, îin simple

rameau d'une espèce rare ou récemment décrite, ceux qui racon-

taient, comme un fait méritoire, avoir divisé un pied de Oentiana

havarica en dix-sept échantillons, un individu de Delphinium ver-

dimense en onze parts, etc. Reichenbach lui-même, pour ne citer qu'un

savant de premier ordre, n'agissait pas autrement dans certaines occa-

sions.

Von Hoffmannsegg à B.

Dresde, le 3 décembre 1832.

..et pour les autres (plantes) je n'ai point quitté M. Reichenbach qu'il n'eu

fureté tous ses magasins, ce qu'au reste il a fait de très bonne grâce. Il retirait

de partout, et j'ai vu de mes yeux qu'il brisait les échantillons de son herbier

pour vous en donner la moitié. Etes-vous content de nous ? Au reste, il dit que

ce sont en partie des espèces si rares qu'on les trouve à peine isolées. Il veut que

vous considériez ceci comme un Prodromus (dit-il) de ce qu'il est prêt à vous

procurer d'après vos desiderata. Comme il est si important de posséder les échan-

tillons originaires des auteurs, je crois qu'il sera de votre intérêt d'encourager sa

bonne volonté par quelque bel et nombreux envoi de ce qu'il souhaite de son

côté. Car il est impossible que sa rétribution ne vous vaille pas davantage qu'un

choix parmi vos magasins si nombreux et si bien fournis.

Que sont devenus tous ces échantillons qui seraient aujourd'hui d'un

prix inestimable? Hélas! ce que sont devenues les neiges d'antan. Ils
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auront été disséminés avec nue étiquette portant comme localité « Alle-

magne » et comme signature le nom de B... !

Les (.lemandes d'un fragment d'écliantillon rare ne sont pas encore

complètement passées de mode. Plusieurs fois elles m'ont été faites ; et

tout dernièrement j"ai eu la peine de ne pouvoir y satisfaire pour un

botaniste connu qui. paraît-il, m'en garde rancune.

Ce n'est guère qu'après le premier tiers de ce siècle que se dessina

la réaction contre cette habitude déplorable de mal récolter les plantes

et d'eu envoyer des échantillons incomplets. Gay, Buchinger, plus tard

Jordan, Pue), Maille, Cosson, etc. en furent les protagonistes en France,

et engagèrent et soutinrent par leurs paroles et leurs correspondances

la campagne la plus vive contre ces mutilations si préjudiciables aux

progrès de la botanique. Buchinger les a reprochées très finement à un

de ses correspondants.

Buckinger à B.

Strasbourg, le 19 août 1845.

...Je ne sache point avoir mérité vos renierciments de vous avoir donné plus

d'un échantillon par espèce. Je vous ai donné ce qu'on appelle maintenant un

échantillon
;
je ne déteste rien tant que les brins qu'on reçoit encore quelquel'ois,

parce qu'en réalité on ne vous donne rien, quand on vous les donne. J'ai été

affligé, il y a quelques mois, d'une l'ciilaine presque de plantes exotiques en échan-

tillons aloniisli<iucs. Pour nos échanges aussi, il faut pour les plantes moyennes

an moins di-iix individus par échantillon, trois à cin(| pour les petites.

V.nU'c pays voisins, récliangf direct d(>s paquets de plantes, toujours

entravé par les bai-rièrcs imiitiqucs et par les douanes, était jiarfois rendu

presque impossililc II fallait alors les faire passer par un autre pays tel

que la Suisse, qui servait d'intermédiaire entre la France, l'Allemagne

et l'Italie, tant les Italiens, surtout de 1880 à 1H;{;5, en 1H.8!), en LS41, etc.,

craignaient hi pro|)agande des idées libéi'ales par la France et les cospi-

ratori. Lu raai.son llentsch h Genève a été pendant un certain temps

TaKcnt de transmission des plantes sèches et des livres entre bota-

nist(5S des trois pays. On a vraiment |)eine à croire aujourd'hui (pie tel

ouvrage parfaitement inotfensif, le Si/nopsis de Moiiiiind et Gay, par

exemple, je ]*ro(Lro)nns do de (Jandolle, ne pouvait entrer en Savoie

qu'après avoir été soumis à la censure, c'est-n-dire n l'examen d'un

monsieur qui n'y coin|»remiit rien, le gardait de un a dix mois pour
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faire semblant de le lire, puis vous le faisait parvenir ou le confisquait

sans que vous fussiez admis à en demander le motif.

En 1846 à Chambéry, Huguenin faillit être victime de cette crainte

des conspirateurs. Les esprits en France étaient fort agités; en Italie

les sociétés secrètes se remuaient activement dans l'ombre pour pré-

parer le mouvement de 1848. Le gouvernement piémontais cliercliait

en vain à démêler les fils des complots. Un employé des douanes, ancien

séminariste renvoyé du Séminaire et ayant une teinture d'histoire natu-

relle, désirant attirer l'attention de ses cbefs ou peut-être tout simple-

ment faire une plaisanterie, imagina de découvrir une conspiration

dans un envoi de plantes sèches fait par Huguenin. Cette conspiration

se serait étendue de Bayonne dans tout le midi de la France, en Suisse,

en Savoie où Huguenin en aurait été le principal agent; de là à Turin,

en Toscane, à Rome, Bologne, Naples, etc., comme le prouvaient les éti-

quettes portant en latin les noms de ces villes et de ces pays : Astra-

golus hajonnensis, Acer monsidessulanwn, Galium helveticum, G. pede-

montanum, Hieracmm sahmidimi, Huguemnia, Campanula hononien-

sis, etc., etc.

Un matin, à la première heure, Huguenin vit donc pénétrer dans

son domicile deux hroca, nom par lequel, sous le huon governo, on

désignait à Chambéry les vieux soldats, presque tous ivrognes et débau-

chés, chargés du service de la police et de la place. Ces broca avaient

pour consigne de le conduire au bureau de la Place. Arrivé là et gardé

à vue par ces deux aimables alguazils, Huguenin fort inquiet tâcha de

calmer les angoisses de l'attente, en faisant son examen de conscience

et en cherchant dans ses souvenirs s'il avait laissé échapper quelque

parole irréfléchie sur le gouvernement ou quelque plaisanterie compro-

mettante sur les puissants du jour. Il ne trouvait rien, mais son inquié-

tude n'était pas moins grande; car sous le huon governo, gouvernement

absolu qui régit les Etats sardes de 1815 à 1848, un citoyen, avec ou

sans raison, parfois même sur une simple dénonciation, pouvait être

emprisonné et rester plus ou moins longtemps détenu.

Le commandant de place, devant qui il comparut, lui reprocha de

conspirer contre Sa Majesté et lui demanda les noms de ses complices,

en entremêlant ses questions de noms latins de plantes qu'il lisait fort

mal sur un papier.

Huguenin n'y pouvait rien comprendre. Lui, conspirer contre le roi,

lui qui n'avait jamais comploté que de bons dîners, de fines parties ! Il

finit enfin par savoir que les preuves de la conspiration étaient écrites
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de sa maiu siii' les étiquettes d'un paquet de plantes adressé par lui à

un botaniste de Florence. Il obtint alors qu'un broca se transporterait

à son domicile pour en rapporter quelques volumes de sa bibliothèque,

et il fit constater, non sans peine, que tous ces noms de villes et de pro-

vinces donnés en latin à des plantes avaient été copiés par lui sur ces

livres. Les recherches de la iwlice ayant prouvé qu'il était inoffensif,

il fut relâché le lendemain avec défense de sortir de la ville ; et le pro-

fesseur Moris, à qui il s'empressa d'écrire à Turin et qui avait de

grandes et puissantes i-elations, arrangea l'affaire qui n'eut aucune

conséquence fâcheuse.

De nos jours, ce n'est plus la crainte des conspirations qui est cause

de tracas pour les botanistes; c'est celle de l'espionnage sur les mon-

tagnes frontières. Est-il rien de plus désagréable que d'être obligé de

vider une boîte remplie à grand'peine pour satisfaire, non à la consigne

qui n'est pas aussi exigeante, mais à la curiosité d'un douanier heureux

d'exercer son pouvoir ou plutôt d'en abuser, et dont il n'est plus pos-

sible aujourd'hui comme autrefois sur les frontières des petits Etats

italiens d'endormir le zèle avec une gratification!

VIII

Chacun tient à augmenter sa collection, sans cela on ne serait pas

collectionneur ; mais chacun ne connaît pas les moyens de le faire. Le res

angiista domi est un teri-ible obstacle, invincible le plus souvent. Et

pourtant avec un pf'U d'iinafjiiiation ft quelques flattorif^s. on arrive à

se pa.s.s<'r d'argent.

Il a été un honorable receveur de rEnregistrenieiit qui n'a pns. (pie

je sache. laiss('' un nom dans la srience ui dans l'histoire, et (pli a résolu

le problème. I)ir(.' qu'il ;iit toujours réussi serait exagérer: mais certai-

nement il a dfl plusieurs fois réussir. |(uisque ayant échoue aiiitrcs de

l'un, il >e rejette sur lautn'.

Mnllidinirl l'i II.

<;uiii, l(> i<) mai \KV1.

...l.ii M. |{«;llor, receveur d'Kini'g. à .\iitli... Sa (Iciuamlc purlail mit des

artirIcH qiif* j(> (miivain r(!rri|ilir. Kii lui r*-piiii<laiil, j<' lui .il |in"^i'iili' un ii'iji di-si-
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derata des plantes des Pyrénées et maritimes. Convenu que nos plantes se croise-

raient en roule. Sa réponse en gascon m'a fait tenir sur mes gardes. J'ai préparé

les 600 exemplaires demandés, et comme je ne veux, pas toujours être dupe à la

Mutel. à la parisienne, à la mosco\ate, je retiens mon fascicule et je lui dis qu'il

ne partira que quand je ne serai pas gasconne. Cette réticence de prévoyance a

fait prononcer M. Belloc, qui se plaignait de ne rien recevoir, parce que, à bien

juirer. il ne voulait rien donner, n'avant rien en magasin...

MatliODDet avait-il tort ? avait-il raison? Xous ii"avons pu le savoir :

la lettre suivante permettra au lecteur de se faire une opinion à ce sujet.

Belloc, receveur de l'Enregistrement à Auch (Gard), à B.

Auch, le 22 février 1833.

...Je viens d'entendre parler de vous dans une lettre que m'a écrite M. Malhon-

net; botaniste du Dép. des Ht^s Alpes, qui m'a promis beaucoup et qui a eu la

bonhommie de m'écrire que, se méfiant de moi. il ne m'am'ait adressé les plantes

qu'il m'annonçait qu'autant que je lui eusse envoyé celles que je me proposais de

lui donner. Il me mande qu'un grand botaniste de Chambéry, nommé M. Bonjean,

lui a adressé 1400 fascicules de plantes. Je me trouverai trop riche si je pouvais

en recevoir une moindi'e partie. Dans mon jeune âge, j'ai lu dans Yirgile :

« Manibus date lilia plenis ». Craignant que dans mon pays on ne prit cet adage

pour contre-révolutionnaire, je vous dirai avec toute la na'ïveté et d'un bota-

niste et d'un gascon : Marabus date plantas plenis.

Pardonnez, Monsieur, mon indiscrétion. Si je pouvais être heureux de recevoir

de votre part quelques plantes étrangères et indigènes à votre pays, aux Alpes et

à l'Italie, vous pouvez compter sur toute ma reconnaissance. Je mettrai sur l'en-

veloppe des plantes de mon herbier : Donné par M. Bonjean^ botaniste de Cham-

béry. J'ai composé un herbier que je pourrai montrer avec hardiesse à mes amis

comme à mes ennemis, surtout si je pouvais avoir l'inappréciable bonheur de

recevoir quelques plantes d'un Botaniste aussi distingué comme vous... J'ai déjà

la confiance que cette lettre sera suivie d'un envoi d'un certain nombre de plantes

qui pourraient vous être à charge et que je recueillerai avec soin. Vous voudrez

mettre le tout au roulage, bien résolu de solder et d'acquitter les dépenses que

cet envoi pom'rait vous occasionner. Vous allez trouver ma demande et mes

démarches bien indiscrètes, surtout de la part d'un individu si éloigné et si

inconnu. Mais la science est de tous les pays, et en vous avouant mon amour

pour la botanique, je suis sûr d'ores et déjà que vous ne désapprouverez point la

demande que je vous fais.

Je ne vous offre point mes services; ils seraient trop minimes a^ec un botaniste

qui vit au milieu des trésors de flore et de la botanique...

Il termine en lui offrant un bel échantillon de Bamondia pyrenaica

et le prie de daigner agréer, etc.
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Cette seconde manière de Belloc d'augmenter son herbier peut faire

sourire, mais elle est correcte; ce qui l'est moins est celle employée de

tout temps par les botanistes indélicats qui s'emparent des plantes

des herbiers publics ou des collections particulières qui leur sont confiées

pour leurs études, ou qui brisent les échantillons pour en emporter des

fragments. Cette manie n'est malheureusement pas très rare. Sur les

huit cents lettres que j'ai lues, plus d'une contient des plaintes à ce sujet,

comme aussi sur le démarquage, cette opération en grand honneur chez

les "blanchisseuses infidèles et qui consiste à voler le linge de leurs

clients en en changeant les initiales, opération que certains botanistes

ont essayé récemment de remettre en vogue dans leurs écrits, à l'imi-

tation d'un ancien auteur des plus médiocres que ses indiscrétions en

tous genres ont rendu célèbre autrefois. Les lettres de Mathonnet, de

Miribel, d'Assas, etc., en fout foi. Les citer toutes serait trop long, je

n'en donnerai que quelques passages.

D'autres lettres expliqueront comment les plus riches collections se

trouvent appauvries, et pourquoi avant de donner sa confiance à quel-

qu'un, il serait bon de s'assurer qu'il n'est pas sous l'influence d'un

brocanteur de plantes d'herbier.

Mathonnet, capitaine des Douanes, à B.

(iuilleslre, le 1^9 mai 1831.

...Jo pense (|ur la iioiniiiatiuii do (lUL'kjuOb-uiis de ces articles' sont à la Mutel,

el si je ne puis vous fournir pour cette année VArtemisia pedemontana, c'est ce

M. qui m'en prive; car indépeiidaninient de plusieurs exemplaires (|ueje lui avais

génércustîinent donnés de ctîtle plante, il a eu ladresse de cosaqtter (sic) dans

mon herbier.

(inillrslre, h- !) juin 1831.

...Lorsque je v<ius entretenais de l'onvricn' à More duuphinoi.se, je no vous ai

|»aH dit toutes les vilainies (|u'il m'a faites et celles «pie je lui ai vu faire à d'autres.

Je ne puis afiprécier son savoir, mais '](' doute i\u"\\ [misse se tirer d'alfaire sur la

rrypto^jami«'. J'ai et'- venp- en apprenant ipTun l'a ili'lnnilr (sir) l()rs(|n'il ciis((-

(juait dans h*» herhier» de (irenohle.

' Article signilie planl<- dans li- lanij'agi' de Malliunnet.
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Le marquis de Miribel à B.

Montboiinot, le 20 novembre 1826.

...Ce n"est pas le temps qui vous manque pour écrire; car si j'étais jaloux, je

vous dirais que vous écrivez des lettres de huit pages à M. Mutel ! De plus, vous

m'avez procuré sa visite. Et il est venu pour glaner parmi mes récoltes de cette

année, sous prétexte de voir l'herbier de Villars et s'en est allé avec un énorme

paquet, ce qui ne me procurera pas grand chose en retour. Du moins c'est assez

son usagre à mon égard...

Dumolin l'aîné à B.

Saint-Mauriu (Lot-et-Garonne), le 20 octobre 1824.

...Je vous apprendrai que M. de Saint-Amans s'est jeté à corps perdu dans les

antiquités et qu'il a, pour ainsi dire, abandonné la botanique. Son herbier est

entièrement à ma disposition, et cet hiver je dois le mettre en ordre. Il m'a offert

une chambre chez lui et je dois y aller passer un mois. Si vous désirez. Monsieur,

quelques plantes des Pyrénées, veuillez m'en envoyer la note. Je puis même vous

offrir quelques échantillons des plantes que M. de Humboldt a apportées des Cor-

dillères et dont il a fait un envoi à M. de Saint-Amans. Si nous avons quelque

chose qui puisse vous faire plaisir, adressez-vous à moi avec confiance. Toutes

les plantes de l'immense herbier de M. de Saint-Amans vont passer par mes mains

et elles sont à ma disposition, car il a en moi une confiance sans bornes et beau-

coup de bonté pour moi.

De mon côté, je vous demanderai, non pour M. de Saint-Amans, mais pour

moi, un herbier des plantes des Alpes, c'est-à-dire des plantes propres aux mon-

tagnes de la Savoie, de la Suisse, du Dauphiné, etc., dont je sais que votre herbier

est abondamment pourvu.

(A suivre.)
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Beiträge

Kenntnis der Afrikanischen Flora.

(3>3'e-u.e X*oXe;e.)

Herausgegeben von H. Schinz (Zürich).

:x:i.

1. Zur Kenntnis der Pflanzenwelt der Selagoa-Bay von Hans SCHINZ

und Henri JUNOD.

II. Diagnoses plantarum africanarum novarum.

hii.i,, MKHii, wiisH., iiovfitihn' \H\)\). .W
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I.

Zur Kenntnis

der

Pflanzenwelt der Delagoa-Bay

Hans SCIIirVZ (Zürich) und Henri JVi^OD (Dela^oa-Bay).

Den Grundstock zu der nachfolgenden Aufzählung bildet eine Sammlung

meines Freundes Henri Junod, Missionar der Mission Romande. Sie wurde

mir von Herrn William Barbey in Chambésy, dem bekannten Botaniker

und hervorragenden Förderer der Mission zur Bearbeitung überwiesen

und ich bin daher diesen beiden Herren, wie nicht minder dem allezeit

dienstbereiten Konservator des Herbarium Boissier, meinem verehrten

Kollegen und Freunde Eugen Autran, zu grossem Danke verpflichtet.

Ich habe gesucht, von allen mir bekannt gewordenen Pflanzenfunden

aus dem Distrikt Lourenço Marques Vormerk zu nehmen und zu diesem

Zwecke ist mir von dem Direktor der Royal Gardens in Kew die Liste der

von Monteiro gesammelten und nach Kew gekommenen Pflanzen zuge-

stellt worden, des weitern habe ich dann die Angaben in Harvey und

Sonders Flora Capensis, in Peters Mossambik, sowie die Funde Otto

Kuntzes (publizirt in dessen Revisio Generum plantarum, Band III, 2)

berücksichtigt.

Junods Pflanzen stammen zum grössten Teil aus der nächsten Um-
gebung der Delagoa Bay, zum kleineren aus Rikatla, einer nunmehr
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verlassenen Missionsstalion der Mission Romande, die etwa !24 km nörd-

licii derSladl Lourenco Marques gelegen ist.

Die Lage und die politischen Verhällnisse Delagoa Bays sind allgemein

bekannt oder es gibt doch mindestens jedes geographische Handbuch

hierüber hinreichend Auskunft, spärlicher sind dagegen bis anhin unsere

be/üglichen meteorologischen Kenntnisse gewesen.

Es ist das Verdienst von Jiinod und von Paul Berthoud. eines zweiten

Sendlings der Mission Romande, auch hierüber Licht verbreitet zuhaben.

Eine kurze Zusammenfassung der Hauptresultate ihrer Beobachtungen

mag an dieser Stelle nicht unangebracht sein.

Die Aufzeichnungen der beiden Missionare umfassen einen Zeitraum

von sieben .lahren. Die Resultate der zwei ersten Jahre finden sich im

Bull, de la Soc. Géogr. de Lisbonne (10. sér. Num. 1:^. 1891); eine reka-

pitulirende Arbeit ist von Junod 1897 im Bulletin de la Soc. des sc. nat.

de Neuchàtel, Tome XXV unter dem Titel: Le climat de la baiede Delagoa

publizirt worden.

Junod hat für Lourenco Marques folgende Temperatur-Monatsmittel

berechnet:

Januar i(),18'' C.

Februar :2o,88^

März 25,25°.

April 23,16«.

Mai 20,82^*.

Juni 19,28".

.Iiili 19,24".

August 2Ü.19".

Seplembei- 22.23".

Oktober 22.72".

NovenilitT 25.28".

Dczoiiilx-r 25.7(5".

Di«; b«;fd)aclit('l('ii Ma\iiiia und Miiiiiii.i (lill'crircii von (Hcscmi Zaiilcii

iialiirii'li um liii licdciilfiidcs: ;ils die lioi lisic je kdiisl.ilirlc Tciiiikm'.iIim'

werdJMi 'i'i.lV (28. Januar 1891 in Bikalla). als licfsU; (J.7" (15. Juni

1892) nolirl. Junod bcuM'ikl iiidcsscii aMsihücklich. d.iss. wemi «mih'

TenipLTalur von üb<;r 'i'i" zu den Au>ii;ihiiiiii mdiörc. solclir \(iii 'i2" bis

43.5" recht häufig .sjm. andcu'seits lä.sst sich Inii/iidiL'cii. d.iss in der lh',u<'l

das Thernutniflfr auch im källeslcii .Monal n.iciils nichl unter 10" lälll.

\\:if> &U' DifTi-n'iizcn zwixhcn M.ixiunini und Miiiiunnn iniicrhalh 2'r

Sluiid«;ii bfîlriHi. ><i Iti-liui.' der bis jflzl Itcolj.ichlct«' (^nisslc Ausfall 25.5"
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(am 28. Januar 1890, von 44,5° hinunter auf 19'^), anderseits kommt es

aber nictit selten vor, und zwar vorzugsweise dann, wenn der Südwind

die Herrschaft hat, dass der Ausfall nur 2° beträgt. Das Jahresmittel

schwankt (aus vierjährigen Beobachtungen berechnet), zwischen 22,46^

und 23,08°, dürfte also, verglichen mit der Südwestküste des afrika-

nischen Kontinentes ungefähr dem Jahre der Isotherme Mossamedes

entsprechen.

Obwohl kein Monat des Jahres ganz regenfrei ist, so teilt sich das Jahr

dennoch in zwei, durch häufige Niederschläge, bezw. Trockenheit charak-

terisirte Jahreszeiten. Das Regenminimum weist (Mittel aus fünf Jahres-

beobachtungen) der Monat Juni mit 5mm auf, das Maximum an Nieder-

schlägen der Januar mit 214 mm. Im Uebrigen verteilen sich die Nieder-

schlagsmengen nach Junods Beobachtungen folgendermassen auf die

12 Monate:

.Januar 214 mm
Februar 211 mm
März 74 mm
April 22 mm
Mai 28 mm
Juni 5 mm
JuU 14 mm
August 10 mm
September 25 mm
Oktober 36 mm
November 95 mm
Dezember 119 mm

Die Trockenperiode umfasst demnach die Monate April bis und mit

September, die Regenperiode die MonateOktober bis und mit März. Trotz

der grossen Trockenheit während der Monate Juni, Juh und August tritt

dennoch in der Vegetation kein vollständiger Stillstand ein, wohl vor-

zugsweise dank des starken nächtlichen Taufalles. Auffallend, und für

die Landwirtschaft und Viehzucht oft sehr verhängnisvoll sind die

Schwankungen der Maximalgrösse des Jahresniederschlages von einem

Jahre zum andern:

1893 fielen 1454 mm,
1894 » 605 mm,
1895 > 643 mm,
1892 » 851 mm.

Junod vergleicht seine meteorologischen Beobachtungen mit den von
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Durban (Natal) und von Beii'a (an der Mündung des Pungwé gelegener

Hafen nördlich der Delagoa Bay) bekannten Daten. Die Ueberein-

slimmung mit Durban ist ziemlich gross. Das Jahresmitlel der Tem-

peratur beträgt in Durban :21.7*^ (Delagoa '23°). Das absolute Maxi-

mum steigt in Durban nicht über il" (in Lourenço Marques häufig

43°). Im Gegensatz dazu fällt in Durban das Thermometer nicht so

tief wie in Delagoa (Durban Minimum 7,9°. in Delagoa 0,7°). Schliess-

lich scheint durchschnittlich in Durban mehr Regen zu fallen als

in Delagoa Bay. denn für Durban wird als Mittel I m angegeben,

wogegen Junod das Mittel für die Delagoa Bay zu 888 mm be-

rechnet. Für Beira liegen erst wenige meteorologische Beobach-

tungen vor. aber wenn sie auch noch keine sicheren Schlüsse

gestalten, so mögen doch einige Daten Vergleichs- w^eise angeführt

werden.

Tempera liii' : .lahresmitlel 24,2°, absolutes Maximum 33,3°, absolutes

Minimum lö.l". grösste Temperaturdifferenz innerhalb 24 Stunden 12°.

Die jährliche Niederschlagsmenge scheint in Beira sehr gross zu sein

und das dreifache jener von Lourenço Marques zu beiragen (181)4 Beira

2028 mm, in Lourenço Marques 605 mm!
Lourenço Marques muss als eine ungesunde Stadt bezeichnet werden:

die Erklärung hiefür lindet Junod sicherlich mit Recht in den sumpfigen

.Niederungen, die die Stadt umgürten und deren Trockenlegung leider

enorme Kosten vei'ursachen würde. Es ist daher zu befürchten, dass

LoiH-enço .Marques noch auf eine ungezählte Reihe von .lahren hinaus

zur Grabstätte für manch' tapferen Pionier des Handels- und geistlichen

Standes bleiben wird.

In der I*ublikali(jn Jiinods, dei' ich diese Daten entnehme, entwirft dei'

Verfassereine ansciiauliche. die IMlanzen und Tierwelt berücksichtigende

Skizze d«;r 12 .Monati' und irh /-'l.iube. sowohl dem Verfasser wie dem sich

für Dclago.i liitercssirciHlcn eiruMi Dienst zu erweisen wenn ich diesen

Jaiire.s<\klus» in extenso wiedergfdie.

Le cycle annuel.

>oii> re iure nous ;illons donner une brève (l(^S(ripli(Ui du caractère! de

chaque mois, non seulement au point de vue niéléorolo^'iqiu' strict, mais

aussi ;iu point de mic de |;i \r^'êl;ili(in el des rouluuies des indigènes (pii
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s'y rapportent. Nous ne prétendons pas être complet, loin de là ; ce n'est

qu'une courte esquisse de ce que nous avons remarqué aux environs de

Rikatla, c'est-à-dire dans la région des collines du district de Lourenço-

Marques.

Comme nous l'avons constaté, l'année se partage en deux moitiés bien

distinctes, la saison sèche et la saison pluvieuse. Mais, quand commence

l'année météorologique? En tout cas pas en janvier, car alors c'est le

milieu de l'été; c'est un point d'arrivée et non un point de départ. Les

notions de l'hémisphère Nord ne s'appliquent pas aux contrées de l'autre

moitié du monde ! Les natifs ont probablement raison en envisageant

l'époque du mois de juillet comme le commencement de la saison nou-

velle. Ils appellent cette période-là : chimoumou, c'est-à-dire la petite

chaleur, parce que les plus grands froids sont passés. Le soleil se couche

déjà plus au Sud ; les jours s'allongent. Cependant ce ne sont pas ces

phénomènes célestes qui les frappent le plus : c'est le fait qu'un certain

arbre dit nkouhlou se met alors à pousser de jeunes feuilles. A cette vue.

on prend la pioche et on va aux champs entreprendre les labours.

La campagne est cependant très sèche : l'herbe partout meurt de soif

excepté autour des petits lacs des dépressions. Certains puits sont même
entièrement dessécliés : du moins tel était le cas avant l'inondation

de 1893. Les nkamjes, qui sont l'arbre le plus précieux du pays, l'arbre

par excellence au point de vue des indigènes (son nom botanique est :

Sclerocarya caffra Sond., de la famille des Anacardiacées), sont défeuil-

lés. De tous côtés les campagnes sont incendiées par les indigènes afin

de favoriser la croissance de l'herbe nouvelle pour le bétail on pour

débarrasser la brousse où on fera les champs.

Il y a pourtant une plante caractéristique qui fleurit à ce moment-là.

C'est une Composée à très petites fleurs en corymbe, jaunes, ïHeli-

chrysîim parvifloruni DC, qui appartient à ce genre d'« immortelles « si

richement représenté au sud de l'Afrique, mais qui paraît au premier

abord être une bruyère. Elle couvre de grands espaces, atteignant parfois

presque la taille de petits buissons.

Le ciel est clair. Les vents du Nord et la brise dominent. Les rosées

maintiennent quelque humidité à la végétation altérée.

Août. La sécheresse et les incendies continuent durant presque tout le

mois. Malgré cela, certains arbres verdissent comme par enchantement :

les misaba (Strychnos spinosa Lam.) entre autres, jolis arbres de taille

moyenne, verdure charmante, légère, qu'on croirait née ensuite d'une

averse printanière et qui s'est soudainement développée, malgré le soleil
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de feu. Les bourgeons iront pas eu à briser une dure enveloppe; dans ce

pays où il ne gèle jamais ils n"en ont pas besoin. — Un autre arbre, qui

se pare au même moment d'une verte et délicate frondaison, c'est le

hlapfutn (probablement le Coiuninis africanus Lam.). qui forme de gi'andes

forets dans Testuaire du Nkomali et sur certains autres points du pays.

D'après M. Nevill. l'astronome de Durban, c'est la dernière semaine de

ce mois, généralement le 27 et le 28 que se produit la tempête de pluie

qui met fin à la saison sèche et inaugure celle des pluies. Cette tempête

s'est produite aussi à Delagoa, en 1889 le 30 août, en 1890 le 29 sans

pluie, en 1894 le 28 avec 4 mm. de pluie, en 1895 le 1«'' septembre sans

pluie. Mais des ouragans de ce genre se reproduisent à d'autres moments

en hiver, et nous ne saurions y voir déjà, thèse générale, l'apparition de

la saison pluvieuse.

Septembre nous paraît en effet appartenir encore, en partie, à la saison

sèche, du moins à Delagoa. La chaleur y a un caractère très sec encore,

surtout quand soufflent ces séries de vents du Nord dont nous avons

parlé. C'est le mois de transition. Si une pluie abondante a marqué la

fin d'août ou le commencement de septembre, la végétation prend un

essor magnifique. Les natifs se hâtent de planter leur maïs. Dans les

laillis, où les troncs des arbustes ressemblent à des monceaux de charbon

de fusain, noircis qu'ils sont par l'incendie, paraît en quelques Joiu-s un

gazon vert tendre sur lequel se détachent de grands Hibiscus jaunes, des

polygales violets, un immense lys. le Criimm Forbesiamim Herb., aux.

fleurs rosées, plus de dix sur la même lige. Partout les buissons ver-

dissent et les espèces de papillons et de coléoptères, peu nombreuses en

hiver, se multiphent et foissonnent. Parmi les Lépidoptères, ce sont les

Papilio fqueues d'hirondelle) qui dominent à cette saison, surtout les

Corineus, Morania, Anlheus.

Ln fait iW Colé(i()lères. le jirintcMups fait sortir les Maiilichord et les

(Mi'abides 6\\(ivs (Aiitlüa Pobjliinnaj. De longs Jules i\(ùv<,.dv'i Millcjiieds

jaunes venimeux apparaisstuil aussi. Si la pluie ne tomliepas, ce (jui peut

arriver, hélas! la végétation du soiis-jjois .sera retardée, mais les arhiH's

suivront l«;ur é\oIulion beaucouj) plus (ixe. I^es Conuariis se couvicnt de

belles fleurs rosées. Les Aciirid de diverses sortes llciurisscnt aussi, entre

autres l'Albizzia fa<stif/iat(i Oliv., grand acacia en jiarasol. qui .iIkuuIc

dans les fnnUs »;l m^-nic dans les clianqis cultivés.

\j;s Nkanyes (Sclrrocdiiid ni/fni .Sond.) cdnimenccni ,i |i(»iisser leiii's

feuilles nouvelles au limii de- hraiiclies. I;iiiili> (|iie leurs Heurs s"e|i;i-

IIOIli.S.S€nt, les m.lles en epis .'illoii^'t'S. luuges. les lleuis lenielles, isolées.
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presque sessiles (ils sont dioïques). Les Nkouhlou fleurissent aussi à cette

époque.

Octobre. Toute cette splendeur de végétation arrive à son point cul-

minant en octobre. Les pluies sont maintenant bien entrain, à moins que

l'année ne soit véritablement mauvaise. Tous les arbres sont feuilles. Des

papilionacées de toutes sortes abondent, les unes petites, se cachant,

d'autres grimpant le long des herbes. Les fleurs tombent des arbres; de

là le nom de Nhlangula, le mois où la floraison est essuyée, que les

natifs lui donnent. C'est le grand moment pour le monde des insectes.

Sur les nkanyes paraissent de grosses chenilles que les indigènes mangent

et qu'ils appellent matomane : c'est donc pour eux la saison des mato-

mane. Elles se répandent par milliers sur tous les arbres, mangeant

parfois toutes les feuilles, du haut en bas. La sève est si abondante que

les branches se couvrent une seconde fois de verdure, et celle-ci per-

sistera jusqu'en juin ou juillet, tandis que, en général, les nkanyes com-

mencent à perdre leurs feuilles en mai-juin. Ces larves, poilues durant

les premières mues, noires pointillées de jaune ensuite, donneront

naissance plus tard à une grosse espèce de saturnide jaune-brun, Vürota

Sinope. D'autres espèces similaires, garnies d'épines blanches ou noires,

apparaissent sur le Nyamari (nom indigène) et sur un arbuste nommé
Ochna atropiirpurea DC. ; elles appartiennent au genre Anthœrea. Les

moustiques commencent aussi à se faire sentir; la chaleur de\dent plus

humide, la nébulosité atteint 45 7o-

Novembre. C'est la saison des fruits du nkouhlou. curieuses amandes

dont le noyau noir, oléagineux, amer, est recouvert d'une pulpe blanche,

à pelure orange, au goût délicieux. Les natifs en font une grande con-

sommation. Plusieurs espèces de plantes nouvelles apparaissent : les

Striga, entre autres, ces jolies Scrofulariacées dont l'une, la S. lutea Lour.

est parasite sur les racines du maïs ou d'autres plantes; j'ai eu la bonne

fortune d'en découvrir une grande espèce à fleurs rosées dans la

dépression de Rikatla, actuellement inondée (Striga Junodii Schinz). Les

coquilles terrestres sortent aussi de leurs retraites, lorsque le sol est

bien détrempé. Les Achatina Schinziana Mouss. en compagnie des

JErope cafjfra Férussac sur les collines, les Achatina Laniarckiana Pf.

dans les forêts de palmiers et les marais, les Livinhacia Kraussi Pf. dans

la grande forêt d'acajous (Connarus) du Bas-Nkomati, les petits Bulimus

mozambicensis Pf. et meridionalis Pf. sur les arbres et particulièrement

sur le Strychnos spinosa Lam.

Au reste, c'est en novembre que le thermomètre dépasse le plus
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souvent 40°. A ce moment-là. en effet, il y a moins de nuages et de pluie

qu'en janvier, lequel demeure le mois le plus chaud. De là les tempéra-

tures extrêmes.

Les nuits deviennent plus chaudes (moyenne des minima : 19°,7). les

soirées souvent orageuses (nébulosité : 47 °/o). le vent du Sud fré-

quent.

En décembre mùril un autre l'ruil. semblable, extérieurement du moins,

à un grand abricot et avec lequel les natifs fabriquent un cidre excellent,

dit : Bohimbi. C'est donc la saison du Bohimbi. Le maïs commence à

mûrir. Dans les laiUis. on trouve un magiiilique glayeul orange, et dans

la campagne un l\s dont les feuilles se terminent en vrilles, le Gloriosa

virescens Liiidl.et dont les pétales recourbés sont rouge-brique panachés

de jaune. D'autres bétes paraissent, entre autres un gros Galécode, une

araignée venimeuse, et le soir, Toreille est assourdie par le bruit strident

que fait un immense grillon jaune posté à l'orifice de son trou.

C'est en décembre et en janvier que nous avons entendu les orages les

plus violents. Le o décembre 189!2. il a tonné deux heures sans inter-

ruption. (Nébulosité : 49 "/o.)

Au mois de janvier miirissent le sorgho, le millet et le maïs, du moins

celui qu'on a planté le premier, car les indigènes conlinnent les semailles

durant plusieurs mois. Des moineaux voleurs pillent les plantations; aussi

les natifs demeurent-ils dans leurs champs à chasser ces oiseaux du

matin au soir. C'est le mois des fortes pluies, avec février. Parfois le

sable en est si saturé qu'il se produit de véritables petits ruisseaux le

long des chemins (NébuIo.sité : 54 °/o.)

Les nuits .sont pénibles: la moyenne des minima est de il'MîH.

Mais c'est fi'vrii'r (pii. à mon a\is. est le mois le plus désagréable.

Est-ce jiarce que l'organisme est fatigué par la clialciir des mois pré-

cédents ? Je ne sais. E\\ tout cas lair parait éloulTe : une invincibhî som-

nitlence s'empare du cer\(\iu. »ui a de la |iein(^ à faire imi effort. C'est

.sans doute parce que les rmils >oMt mauvaises. On a jie.iu laisser les

fenêtres ou\erles. .'lucun .souille rafraîchissant. Les moiistiipies lem-

plissent l'air de leur nnisicpie infernale, et malgré toutes les précautions.

pénélrenl dans les appartements et ti'oublent le sommeil. Au reste, la

chaleur ;ï elle .si-ule suflil pour laiiser des insoniiiies. Pour les noirs, c'esl

le mois de grande liesse, car \r,s fruits du iikaitiji ont nnni. sorti's

de gro.s.s<es prunes jaunàlres au fort goùl de téreluuithini'. et ils «mi

fahrirpient une limonade plus ou moins alcoolicpic; (bolcanyi) dont ils font

une axi.Hornmahon mouie durant plusieurs si;main(;s.
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Pas grand changement dans la végétation : certaines graminées

croissent et arrivent à une hauteur de deux mètres. De là, peut-

être, le nom de Sibandlela, c'est-à-dire celui qui ferme les routes,

donné par les natifs au mois qui suit le temps du bokanye. Les

Carabides ont à peu près disparu. On trouve par contre une grosse

espèce de Bupreste (Sternocera Orissa) que les natifs mangent ou

sucent après les avoir rôtis. C'est aussi l'époque des grandes

et magnifiques cétoines (Dicranorrhina Derbyana, Amaurodes Pas-

serini).

Mars est généralement le bienvenu, parce que les nuits commencent

à fraîchir. C'est déjà un peu l'automne. Dans les champs, les natifs

récoltent leurs haricots, leurs pistaches en m.ars et en avril, selon les

années. La pluie diminue.

Mais c'est en avril que le changement s'accentue surtout. La nébulosité

descend de 40 à 25 °/o, la pluie de 74 à 2 mm. Les natifs construisent

dans les champs des séchoirs en branches à 1 V2 mètre du sol. et ils y

exposent les pois nègres, les pistaches qu'ils viennent de déterrer. La

végétation s'arrête. Cependant, certaines plantes continuent à fleurir,

comme par exemple de nombreuses espèces de petites cucurbitacées,

qui abondent dans les champs et grimpent le long des tiges de maïs

desséchées.

En fait de Lépidoptères, l'automne (mars à mai) voit éclore les

Charaxes, ces magnifiques papillons trapus qui se nourrissent de la sève

des acajous et autres arbres, là où elle découle le long du tronc. Les

Papilio ont disparu. Une nouvelle cétoine (Eudicela Smithi) paraît aussi à

ce moment.

En mai et juin, nous terminons le cycle annuel. Plusieurs arbres

perdent leurs feuilles, mais la plupart les gardent toute l'année. C'est

l'hiver, que les natifs appellent bouchika. Comme il ne tombe plus que

28 mm. de pluie en mai et 5 mm. en juin, la végétation se dessèche sur

les collines et, malgré les rosées d'hiver, elle revêt bientôt, de nouveau,

cette apparence grise brûlée, plus tard même noire, quand l'incendie

annuel aura passé.

Ainsi s'accomplit l'évolution des saisons dans le pays de Delagoa.

Die nachfolgende Schilderung ist Jüngern Datums und von Herrn

Junod für die vorliegende Publikation entworfen und mir zur Verfügung

gestellt worden.
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La Flore du district de Delagoa.

Le district de l)elago;i. lequel conslitue rextréniité méridionale de la

colonie portugaise de Mozambique, ne parait pas avoir été jamais exploré

à fond, quant à sa llore et à sa faune. (Test donc avec un intérêt tout

spécial que je me suis elforcé de réunir le plus grand nombre possible de

plantes durant le séjour de sept ans que j"ai fait dans ce pays (1889-1896).

La slalion de Rikatia à environ âo kilomètres au Nord de la ville de Lou-

renço-Marques, était un endroit particulièrement propice aux investigations

botaniques. Situé sur la colline sablonneuse, à proximité de la grande

forêt de Morakouéne et des curieux bois de palmiers de Movoumbi et de

Hibombo. elle était un centre d'excursions fructueuses. L'air y était aussi

sec que possible et la dessication n'était pas ti"op difficile, il était nécessaire

cependant de se prémunir contre lesépouvantablesmoisis jaunes et verts

qui abondent dînant la saison des pluies et qui ont vite détruit les tissus

délicats des plantes que Ton dessècbe. J"ai récolté environ 400 espèces de

plantes; Je ne crois pas avoir négligé beaucoup les espèces de phané-

rogames et de cryptogames que l'on rencontre aux environs de Rilvatia.

Par contre il ne m'a pas été possible d'étudier aussi complètement d'autres

régions qui me paraissent très riches, entre autres les collines du Lebombo

UN j'ai fait deux coui'ses au priiileni[)s et la \allé(^ du Nkûuiali où j'ai

pa.ssé une fois en novembre 181)0. La description qui suits"appli(pie donc

surtout ;i l.i plaine basse qui s'('|t'n(i au nord cl .i j'oucsl do Lourcnco-

.M arqués.

Au [»oint do \iio botanique rolle jilaine conqn'end pliisieiu's régions

assez distinctes, (à; sont d'abord: les collines sèches, sablonneuses, dirigées

du .">ud an .Nord, comme les rides parallèles d'un vieux fond d«' iikm*

exhaussé. Kilos ne dé|);issenl giièn? 'i(l ou ."JOin. d'altitude. La plus connue

est «'elle qui se dirige droit ;ni .Nord, depuis la pointe \'eiiiicille ilieiilien's

J'oinlj jusqu'à Morakonene ij.;ne du lleine Nkoniatii. Le sable de ce long

dos d'àne est d'une niianre rougeaire. Ailleurs il est blanc. Puis IciS dé-

preHxious, sortes de ruveiles allon!.;i'es ipie ces collines laissent enire

elles, (jéiiéralemenl on trou\e au fond de ces cuvettes une mare d'eau

stagnante remplie de .Marisciis. de (^)j)eru». de, (larc^x. de l'apvrus ei

autres nionocol)léd(»nés des marécages, (lommençons par deiiire un peu

|»lii.s longuenieiii cliariine de ('(îs réglons.
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I. Les collines.

Elles sont couvertes d'une végétation assez maigre, si l'on considère

que notre climat est tropical ' et cependant plus riche que l'on n'oserait

s'y attendre, étant donné le caractère sablonneux et pauvre en humus du

sable roux ou blanc. De nombreuses essences peuplent les petits bois que

l'on rencontre de distance en distance. Les natifs ayant défriché presque

tout le pays ont épargné le^s arbres qui portent des fruits comestibles en

sorte que, même là où le sol est cultivé, au beau milieu de champs de

maïs, d'arachides, de millet, de sorgho ou de manioc, on voit s'élever des

nkanyes, des nkouchlou, desmytrloubi et plusieurs autres espèces d'arbres

dont le nom indigène est fort dur à prononcer. Le pays ressemble ainsi

à un verger interminable où manque cependant le beau gazon velouté de

nos contrées. L'herbe y est grossière et clairsemée.

Parlons d'abord de ces arbres. Le plus vénéré, celui que les natifs res-

pectent et aiment le plus, c'est le nkamje, le Sderocarya caffra Sond. ré-

pandu dans toute cette portion de l'Afrique subtropicale et dont les fruits

servent à la confection du bokamje, sorte de boisson fort appréciée des

indigènes. Cet arbre perd ses feuilles durant la saison sèche. Il les perd

parfois au printemps, lorsque paraissent les chenilles d'une sorte de salur-

nide, YUrotasinope. Ces larveséclosentpar centaine, par milliersetdévorent

parfois tout le feuillage des Sderocarya. Mais ceux-ci n'ont nullement l'air

d'en souffrir et repoussent de nouvelles frondaisons. — Le Strychnos spi-

nosa Lam. nommé le nkouakona, porte de grosses boules vertes en guise

de fruits. On en fait une nourriture dans les temps de famine, une sorte

de pâte nommée fouma. Son congénère, le nsala, a un fruit analogue

mais beaucoup plus juteux et d'un goût assez agréable. Les natifs le

recherchent beaucoup. Nous le trouvons trop doux pour nos palais. — Je

n'ai pas pu obtenir encore la détermination du Nkouchlou, arbre au grain

très tendre qui sertaux sculpteurs dupays etdontlesfruits.sorled'amandes

amères, sont employées dans le commerce pour la fabrication d'huiles in-

férieures (et peut-être de savon?). C'est l'une des essences les plus ré-

pandues. — Citons encore le Mpfilon des indigènes, Vaugueria infausta

Burch., dont le fruit assez semblable à une nèfle, est agréable, le char-

mant gowane, sorte de Mimosa parasol, Abbizzia fastigiata Oliv, très

1 Maximum -|- 44°,o. Minimum -\- 7°. Moyenne annuelle -|- 23°. (Voir un

article sur : Le climal de la haie de Delagoa. J. Attinger, Neuchàtel.
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Julian printemps, avec ces capitules (?) de fleurs blanches, \e Pterocarpus

erinaceits Poir., que nous appelions l'arbre à sang, parcequ'il a une sève

rouge, vigoureuse, qui tache les mains exactement comme le sang. Les natifs

rappellent ntcliondio et s'en servent comme combustible : ce nom là est

appliqué à un auiie arbre dans le pays de Gaza. N'oublions pas. dans

celle rapide énuméralion, leEugenia cordata Laws., le inouchlon des natifs

et une ou deux espèces de palmiers, entre autres celui qu'ils appellent

leNala et dont ils emploient les feuilles pour leurs ouvrages de vannerie ^

A "côté de ces arbres de haute venue, on rencontre une variété consi-

dérable d'arbustes. Pour juger de la richesse de celte flore d'arbustes, il

suflll de se promener aux environs de Lourenço-Marques, dans les terrains

que l'on a enclos depuis des années et où l'on a laissé la nature à elle-

mèrae. Le sol est absolument couvert d'une végétation de un à trois

mètres de haut, composée d'une foule d'espèces d'arbustes. Je cite le

Tecoina capensis Liudl. avec ses thyrses à fleurs rouge-tuile, le Cassia

Pelersiana (Nembé-nembé. en ronga) sur laquelle on trouve suspendus

les fourreaux d'une Psyché intéressante, VEumeta cervina Druce ou

Moddennamis Heyl. Une petite espèce de même genre, le Cassia mimo-

soides L. n'a pas plus de vingt centimètres de haut. Elle se présente sous

deux formes, celle de la colline et celle des dépressions avec les feuilles et

les légumes plus allongés. VOchna atropurpiirea\)C. a la même taille, en

général quoique parfois, dans les bois, elle atteigne plus d'un mètre. C'est

sur elle rjue vit la chenille d'un magnifique saturiiido YAnlhwrn Meuippe.

f'ne espèce voisine, encore indéterminée, se rencontre dans la forêt de

-Morakouère. Notons encore, au passage, Mundula tuberosa Benlh. arbuste

pa()illioiiacé aux feuilles argentées et Grewia occidcntalis L. aux fleurs

»'louées violettes, l'arbre à caoutchouc, Laudolphia spec. appelé bam-

goua par les natifs^ Par ri par là, au milieu des champs des natifs,

s'étend un bois, un«; forèi plus oii moins grande. VAU) a été respectée

[)Our ser\ir de vdile à un village dont les Imites (()ni(iiu's disposées circu-

lain*nienls'a[)erroivenlautrav(M's. Snrics Mimosas et lesnkagnes. grimpent

de» lianes composées : un .séneçon jaMn(\ a feuilles grasses. Le Sonecio

deltoideus L., um^ auln^ aux fleurs violelles Vi'nionia anfjulifera l)(l. (l'est

la que volent gracicMjsemenl les queues d'hiiondeile \('rtes et lii'iines

qui abondent au printemps : le l'apUio Aiilhcus. doiil la chenille \ il sur

• Vnir rnnii travail Hiir ; l,es Ha-ltiiiKia. Allin^'iM', .Nr'iicli;U<l, |i. 2-'.'».

' Il y a uiir; vi(i((l;iiii(' d'annt'eH, oti <'X|il)iilai( 1«* caouldioijc ilaiis le liislricl.

nurlmil (II) cAU- (if tiiizti, iiiuIh r't'Hl pfMil-i^iri' uni' autre nspùco ipii le ioiiniissail.
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YArtabotrys spec. bei arbusle aux branches décombantes. le Papilio

Porthaon et d'autres encore.

Mais regardons vers la terre et recueillons aussi les plantes herbacées

qui peuplent la colline. Bien que la végétation présente un caractère cyclique

marqué, certaines espèces ne fleurissant qu'au printemps, il y a des fleurs

en toute saison. Arrivé au mois de juin à Lourenço-Marques, c. a. d. au

commencement de l'hiver, je comptais le premier jour, une trentaine d'es-

pèces fleuries autour des maisons. En juillet, à Rikatla, j'admirais dans

les champs en friche plusieurs grandes corolles épanouies comme si

la pluie venait de tomber abondamment : or il ne pleut pour ainsi dire

jamais en juin, juillet et août. C'étaient les splendides Hibiscus surraten-

sis L.. admirables Malvacées jaunes avec le fond delà corolle d'un pourpre

foncé, les Sida cordifolia L., rhombifolia L., les Abutilon indicum Don et

^OM/ierafic?<mCav. Tout près, croissaient une foule de petites Gucurbitacées

dont les feuilles et les petits fruits pointus servent de légumes aux natifs.

Momordica fœtida Schum. et Coccmia jatrophaefolia Cogn. Elles grimpent le

long des tiges desséchées de maïs, étalant avec profusion leur charmant

feuillage découpé, d'une verdeur si fraîche, sur les bractées sèches des

épis arrachés. Dans les champs en jachère croissaient aussi deux espèces

de Melhania, sortes de grandes potenlilles. l'une la didyma Eckl. et Zeyh.

d'un jaune citron et l'autre, d'une belle couleur d'or que les natifs appel-

lent : Moulhivadambo, c. à d. soleil couchant. J'y ai aussi recueilli une

curieuse labiée portant à l'extrémité des tiges des feuilles violettes que l'on

prendrait de loin pour des fleurs. M. J. Briquet a constaté qu'eUe apparte-

nait a un genre nouveau dans lequel les deux élamines antérieures sont

soudées jusque près des anthères. C'est VHenrizygia Junodi Briquet. Plus

tard, lorsque les premières pluies vinrent à tomber, la prairie brûlée par

l'incendie annuel ressuscita. Alors parurent de nombreux Polygala, P. ca-

pillaris Drege, Quartiniana Rieh., serpentaria Eck.. Rehmanü Chodat. les

Cleome qui rappellent nos épilobes, Cl. hirta Klotsch., monophylla L. var.

cordata, Cl. cJiilocalyx Oliv., les jolies Commelina africana L.. de couleur

jaune et Forskalei\ah\., d'un bleu tendre et humide. C'est le moment où

les Liliacées s'épanouissent. La reine de toutes, c'est le magnifique Crinum

Forbesianum Herb, aux grandes fleurs rosées, huit ou dix sur une

seule tige. On en rencontre de petites colonies sous les buissons et rien

de plus frappant que cette splendeur de couleur, cette végétation puis-

sante au milieu de la brousse encore toute noire du passage de l'incendie!

Un autre Crinum aux feuilles plus étroites et à fleur blanche ou très

peu rosée se rencontre dans les parages de Mabota, à mi-chemin entre
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Loiirenço-Marques et Rikalla. Au mois de décembre, lorsque les pluies

sont bien entrain, la saison des Papillionacées bat son plein. C'est

peut-être la famille la mieux réprésentée sur nos collines. Les Iiidi-

gofera comptent de nombreuses formes I.polycarpa Benth.. tristis E. Mey..

podophylla Benth. LesRhynchosia. ioMes papillionacées jaunes grimpantes

sont au nombre de deux, en tous cas R. qibba E. iMey. et minima DC.

D'autres sont rampantes, comme lesAbrus dont l'un, VA. precatorius L.

a une graine charmante semblable à des perles de corail marquées d'une

lache noire. On le distingue sans peine, dans la campagne, lorsque les

légumes se sont ouverts. L'autre, c'est VAbrus pulchellns Yahl. En janvier

ou février, une autre lleur très frappante se rencontre fréquement dans

les taillis et les prairies herbeuses. C'est une Liliacée tardive aux pétales

réfléchis, rouge tuile panachés de jaune, du plus bel effet. Les feuilles

supérieures présenient des sortes de vrilles au moyen desquelles les

tiges florifères grimpent le long des fortes graminées ou sur les petits

arbustes. C'est la Gloriosa virescens Lindl. Elle porte bien son nom

certes. Enfin, lorsque l'automne a passé et que revient l'hiver'sec et frais,

on voit lleurir une broussaille appartenant à la famille des Composées et

que l'on prendrait pour une bruyère. Elle couvre des espaces considérables

sur les collines. Sa fleur jaune est insignifiante, mais elle donne vérita-

blement une couleur au pays durant les quelques semaines de la floraison:

c'est VHelichrysum parviflorum DC, le Ghirimbyati des indigènes, (üelte

liste pourrait être beaucoup allongée. Je me contente de signaler les

espèces (jiii m'ont paru caractéristiques.

11. Ll> l»KI'HE.«SI0NS ET LES MARAIS.

Entre ces collines de 40-50 m. de haut se trouvent des cuvettes deuil

le fond est vcdruiliers rfMU|)li i)ar un [letit lac ou une mare parfois à sec.

En février 18'j;{. ensuit(Ml(;plui(!se\lraordinair(;ment abondantes, ces dé-

pres.sions s<* remplirent d'eau et il s'y produit de vérilables lacs qui se

mainliFirenl ju.squ'en IH'.JS. Les grandes sécheresses qui suivirent onlfait

évafiorer ces lacs tcmpfjraires. La flore de ces flafpies d'eau est inléres-

.snnle »vins doute mais moins riche qu'on ne se h; figurerait. La Nymphiea

xlellata Wiild., grand Nénuphar violet s'y éUile à son aise cl il est une

cerUii ne espèce de, (»élit échassier brun au crâne bleu ^/V//7< (ifricuna)

qui aim«; à mî poser sur les larges feuilles d(! la i\ynq)h(!a. au milieu de

l'eau. I II autre Néiiiiphar, de couleur jaune, c'est le lÀmnanlhemnm
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Thunbergianum Griseb. qui n'est pas aussi commun. J'y ai trouvé

aussi une sorte d'Utricaire (?)* encore indéterminée et une petite fleur

blanche flottante ressemblant à nos Ranunculiis fltwiatilis, Lagaro-

siphon muscoides Harv. Je ne parle pas des nombreux Potamegetons,

des Mariscus (1/. Dregeanus Kunth., radiatus Höchst., capensis Schrad.,

Carex (C. pseudocyperus L.), Juncus qui bordent ces étangs. Il y en a de

formes charmantes.

Parfois les lacs sont entourés d'une zone marécageuse de terre noire où

se développe une flore particulière, laquefle n'a cependant rien de tropical*

Un grand Hibiscus violet, VH. diversifolius Jacq. haut de plus de deux

mètres s'y rencontre parfois. Il y en avait un plaçât jusque dans le marais

derrière la ville de Lourenço-Marques en 1889, Je l'ai retrouvé dans le

district de Stirindja. Une autre espèce moins frappante, c'est l'/f. Trionum

L. que l'on trouve entre autres dans la dépression d'Angoana. — Au

pied de ces grandes plantes, le long des petits canaux, voici un Hydro-

cotyle qui ressemble beaucoup à nos espèces européennes, H. bonarien-

sis Lam. Plusieurs papillionacées et composés sont particulières à cette

zone ainsi que les Polygonum tomentosum Willd. lanigerum B. Br. Diri-

geons-nous vers la colline, en nous éloignant du lac et nous trouverons

une région plus sèche où l'on cueille plusieurs fort beaux orchis, l'un

entre autres, d'une splendide couleur dorée (encore indéterminé), l'autre

rappelant noire 0. militaris. Une Striga à fleur très grande compara-

tivement, d'une franche couleur amarante, espèce nouvelle, la Striga

Junodii Schinz (les autres espèces de ce genre, l'une orangée, Striga lutea

Leur, et l'autre violette, S. gesneroides Benth., sont des habitantes de la

colline), \aVahlia capensis Thunb., etc. Enfin, au pied même de la colline,

dans le sable blanc qui borde la cuvette, se développe une flore maigre où

l'on remarque ïHelichrysum spec. rabougri comme un petit saxifrage et

son congénère 1'^. elegantissimum DC, une immortelle blanche et jaune

comme il s'en rencontre tant d'espèces dans l'Afrique méridionale. Citons

aussi la Tephrosia discolor E. Mey., papillionacée d'une couleur orangée

caractéristique et les Eriosema cajanoides Benth. et parviflorum E. Mey.,

papillionacées jaunes qui attirent les Lycsena. Du reste, ici déjà les plantes

particulières à la colline commencent à se rencontrer. Je ne voudrais pas

présenter la différence entre ces diverses zones comme plus accentuée

qu'elle ne l'est vraiment, certaines formes se rencontrant partout.

Outre ces deux régions botaniques bien caractérisées, il y en a deux

.
^ Hydrocharitacese (Schinz).
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autres üu.\ environ de Rikalla. au sujet deqiielles il faul ajouter quelques

détails. C'est d'abord la forêt de Morakomne, vaste étendue de bois qui

couM'e tout l'estuaire du fleuveNkomaü. Au borddelamer dans les parages

que recouvre la marée, elle consiste en ce que Ton appelle ici des palétuviers

de diverses sortes, surtout de deux espèces que les noirs désignent sous

le nom de chitaka. D'autres essences au bois moins dur (ntchopfoïi)

vivent encore dans celte vase noire souvent submergée, où l'on ne pénètre

qu'avec peine et où j'ai remarqué fort peu de petites plantes. — Mais

pliïs haut commence la forêt proprement dite avec l'infinie variété des

arbustes dont j'ai parlé déjà et certaines formes qui paraissent y être

localisées. L'arbre qui prédomine c'est le Chéné ou Hlapfouta des natifs

(qui esl soit le Connavus africanus Lam.. soit VAfzelia cuanzensis Oliv).,

celui que nous appelons l'acajou d'Afrique, au bois dur, à la fleur rosée,

aux fruits semblables à deu\ semelles brunes qui s'écarlenl Tune de l'autre

lors de la maturation et laissent voir de splendides noyaux d'ébène, orange

vif à leur base. Il y aurait sans doute dans celte forél encore beaucoup d'es-

pèces à trouver qui m'ont échappé ou qu'il m'a été impossible de sécher,

comme ces énormes euphorbes arborescents semblables à des candélabres

géants, ces lianes au suc laileux qui tombent en décomposition dans le

papier buvard, ces grands cactus jaunes, etc. etc. Sur les arbres de haute

futaie je trouve la seule Orchidée dendrophile de cette contrée, le Cymbi-

diiim Sandersoiii llarv.; tel est du moins le nom que je crois pouvoir lui

attribuer, après l'avoir revue cultivée au jardin botanique de Durban.

Elle n'a rien de très apparent et ne vaut pas ses congénères américaines.

Le f)"" Liengme m'a dit en avoir rencontré une autre espèce, magnifique,

toute blanche aux environ du lac Pati (de l'autre côté du fleuve Nkomati).

Citons encore l'Ew/)or/oHa Jimodii ?>dùu7.. petit arbuste aux fleurs sem-

blables à des flocons l'osés et qui aliondait dans unii autre forêt, sur le

chemin de noire slalioii d'.Arilioka et W. Mimmops ca/fra E. Mey, le

ndjolc df's indigènes dont le fruit est comesliblc

Si celle forèl de .Mirakouèn«; nous oll're comme une variété de la flori;

des collines, les bois de palmiers qui occupent certaines dépressions allon-

gées possèdent une flore analogue à celle des cuvettes ddiii iinus avons

parlé, mais avec des espèces parliculières qui leur donnciil un caraclôrc

bien à pari. Ces bois se reni;onlronl au pied de la colline (pii va de la

Pointe Vermeille à .Morakoncnc, du cmIc dr l'Oriciil. Le premier est silu(''

à une heure iW. la \ille. C'jisi celui de Laouiana. Plus au Nord, ceux de

.Masana.deMorounibi.de Miboniboel di.'l^hilhiiballeld se. siiccèdenl presque

»ans inlerniplion. liien de plus sjiisi8s;int que Li \ue qui s'oflreà relui qui

Bfl,l,. lIKItU. ItOlH»., /HlVCMIllni' |KÎ)'J. <iU
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pénètre sous ces arbres immenses. Le tronc des palmiers s"élance à une

hauteur de vingt à cjuarante mètres et porte à son sommet un immense

bouquet de feuilles mesurant jusqu'à 15 mètres de long. Au milieu, chez

les exemplaires femelles, on aperçoit le cône brun que forment les fruits

du palmier. Il y en a des centaines et des milliers dans cette grappe monu-

mentale. Ce palmier est, me dit on, le Raphia Ruffia Mart. A son ombre,

dans le sol marécageux, parfois mouvant, souvent vaseux, se développe

une vraie flore de terre chaude, un Palmengarten de joncs aux formes

variées, de fougères grimpantes ou dressées, de végétaux toujours verts et

sans fleurs. — Aux confins, de la terre ferme, dans la zone qui ressemble

le plus à celle des dépressions ordinaires, je note une Renoncule (R. pin-

natus Poir.) la seule que j'aie jamais vue dans ce pays, une Ronce (Rubus

rigidus Sm.), un arbuste papillionacé, Sesbania aculeata Pers. le liséka-

séka des natifs, toujours assailli par de gros bourdons noirs et jaunes,

etc. etc.

Lorsqu'on quitte les collines du bord de la mer pour s'engager

dans l'intérieur, la première région nouvelle que l'on rencontre,

c'est celle des collines de porphyre du Lebombo : pays abso-

lument différent, aussi rocailleux que la plaine est sablonneuse. On

y trouve des composées semblables aux Aster : Othomia acutiloba

Sch. Bip. et Epaltes gariepina Steud. des arbustes mimosés sans

nombre, une foule d'espèces inconnues dans les dunes des environs de

la ville.

Ou bien si l'on passe la baie et qu'on s'engage du côté du Sud,

le long du bord de la mer de Tenebé, on arrivera à une région

différente encore, celle dite de la nyaka, c'est-à-dire de la terre

argileuse où abondent les grands aloés, des acacias épineux, une com-

posée qui rappelle nos Bellidiastres (Gerbera piloselloides Cav.) et

bien d'autres formes nouvelles. Cette nyaka avec sa flore particu-

lière forme aussi le sol de la vallée du bas Nkomati, depuis sa sortie

des monts Lebombo jusqu'au coude qu'il fait au Nord-Est à l'endroit dit :

Massule.

Il ne m'est pas possible de parler avec plus de détail des colUnes du

Lebombo ou de la nyakaé du Tembo et d'Antioka, car j'ai obtenu encore

fort peu de déterminations sur les végétaux que j'y ai cueillis et je n'ai

pas exploré ces régions aussi complètement que les environs de Rikatla.

Au reste ce petit travail n'a aucune prétention scientifique. Je n'ai voulu

que tracer très rapidement une esquisse de la flore de ce district intéres-

sant, heureux si nos récoltes ont pu être utiles à la science et si elles
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ont contribué à faire mieux connaître un pays, auquel nous attachent des

liens de bien des sortes,

Lourenço-Marques. 9 juin 1899.

Henri A. Junod, missionnaire.

In der nachstehenden Liste sind diejenigen Publikationen aufgeführt,

in denen auf die PflanzenweU der Delagoa-Bay Bezug genommen ist

oder in denen die eine oder die andere Delagoa-Pllanze entweder be-

schrieben oder als im Gebiete der Bay vorkommend, erwähnt ist,

Berliioud Paul. Les Nègres Gouamba ou les vingt premières années de

lu mission romande. Lausanne. 1896.

Brilten. Journal of Botamj.

Bulletin de la Mission Romande.

Bulletin de la Société de Géographie de Lisbonne.

Engler. Botanische Jahrbücher für Systematik.

Harve} and Sonder, Flora Capensis und Forsetzung von Thiselton

Dyer.

Hooker, Icônes Plantarum.

Junod Henri. Le Climat et la baie de Delagoa ; Neuchàtel.

Junod Henri, Les Ba-Bonga ; Neuchàtel. 1898.

Kunlze Ollo, Revisio Generum Plantarum, III, 1893.

.Montoiro Hose. Delagoa Bay ; ils natives and natural history ; London,

1891,

Oliver. Flora of trojncal Africa und Fortsetzung von Thiselton Dyer.

Pelers Willi.. Xaluririssenschaftliche Beise nach Mossambique, Berlin.

Silver S.-\V. fl (louip.s Soiilh A/rira ; London 1880.

Die Versuchung, an dio folgendf; Aufzahlung pllanzengeographi.sche

Krörlerung zu knüpfen lag .sehr nahe, wenn ich (!s vorderhand

uulerla.sM; zu tun. .so gf.'.schielit es wesentlich desshali), weil dieselben

nach meinem Dafiirhallen allzu.sehr in der Luft .schweben würden. Ge-

wiss i.sl Ja der nahe Zus;inunenliang der Delagoa Flora zu jener Natals,

nameiillich des Tieflandes dieser Kolonie in die y^ugen sfiringctul, aber

••Iwa den Pn»zenlsalz der .Nalalpllaiizen, dci" Iropisclicn Kosiuopolilcu.

der mil O.sl- oder Weslafrika gemein.sanK'ii IMlauzcn licrausrccliiicii und
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die Zahlen unter sich dann vergleichen zu wollen, wäre eine werllose

Spielerei, denn unsere Kenntnis der rings um die Delagoa Bay liegenden

tropischen und subtropischen Gebiete ist zur Stunde leider noch eine

mehr als bescheidene. Bevor wir mit Zahlen operiren, werden wir gut

tun, voi-erst die botanische Erforschung jener Distrikte abzuwarten ; es

kann keinem Zweifel unterliegen, dass uns dieselbe noch manche Ueber-

raschung bringen wird.

Zur Beachtung :
* vor dem Speziesnamen bedeutet, dass die be-

treffende Art auch in Natal nachgewiesen worden ist.

PTERIDOPHYTA.

* Achrostiehuiîi tenuifolium Baker Syu. Fil. (1868), p. 412.

Delagoa-Bay : Monteiro, forêt des palmiers, Jimod 339. Fougère grim-

pante le long des troncs de palmiers à 10-20 m de liant.

«Tsonna», nom générique de toutes les fougères.

Oestliche Kapkolonie, Maskarenen.

* Polypodium Phymatodes L. Mant. Il (1771), p. 306.

Delagoa-Bay : Monteiro, Junod 269, 299, Otto Kuntze.

Trop. Afrika; ostafr. Insein, trop. Asien, Australien, Polynesien.

* PeUaea hastata Link, et Hook. Spec. II (1846-64), p. 145, t. 116B.

Delagoa-Bay : Junod 3a, 319, 319 a, 319c, 345.

Afrikan. Festland und afr. Inseln, häufigster Farn in Südafrika.

Adiantum spec.

Delagoa-Bay : fide Monteiro.

TYPHACEJE.

Typha australis Schum. et Thonn. Beskr. Guin. P). (1827), p. 401; ïhi

seiton Dyer Fl. Gap. VII, p. 31.

Delagoa-Bay : Rikatla, Hangwane etc., Junod 468.

Verbreitet in ganzen tropischen und subtropischen Afrika.

Dient zur Bedachung der Hütten wie auch auch zum Umhüllen der

trockenen Tabakblätter.
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PANDANACE/E.

Pandanus spec.

>'ur ein ^T Blutenstand.

Delagoa-Bay : marais des palmiers. Jimod 425.

(iC.hihlowa» (Vern.) Jiinod.

POTAMOGETONACEtE.

* Potamogeton javanicus Hassk. in Verii. Natmu-k. Ver. Nederl. Jn. 1

(1854), p. 26; Dur. et Schinz Consp. Y. ji. 495.

Delagoa-Bay : lunod 473.

In allen Tropen mit Ausnahme Amerikas.

APONOGETONAGE^.

' Aponogeton spathaceus E. .Mey. in Drège Zwei PII. Docum. (1844),

p. 16o; Dur. et Schinz Consp. Y, p. 493.

Delagoa-Bay : llangwane, .lunod 48o.

Kapkolonie, Transvaal, Angola.

HYDBOCHARiTACEiE.

Lagarosiphon muscoides liarv. in llook. .Inuiii. ni' Hol. IV (I8't2). p. 230.

t. XXI!; var. major Midi, in .Imirn. Liiiii. S..c. WJl (|8<S(;), |). 233;

Dur. et Schinz Goiis|i. V. p. 2.

Delagoa-Uay : lac de Hikatl.i. .lunod 430.

«.Nkouclie» (Vern.) = Uherliaiipt Wasserpllanze (.lunod).

Kapkfdonio. Transvaal, Kaladiari : dii- Art iihordics in Angola.

I.I'.A.MI.NA '.

* Imperata cylindrica (I,.) l';disol Agro>l. (1812). p. ."». I. .'1; Dur. *•! Sdiiiiz

Coii^p. V. p. (;'.)3.

Var. Thunbergii llack. m lu;. Mmiogr IMi.ui, VI (iNS'.)i, p. i)4.

D<'la(;oa-iiav : Jiinod 10.

• |{<'»liniml von l'iuf. D' jl.i.k.j in St. I'öH.mi,
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Verbreitet io Afrika; eine abweichende Form auch auf Madagaskar und

gleichzeiliî,' auf dem afrikanischen Festlande sowie in China und Japan.

* Andropogon amplectens Nees Fl. Afr. austr. (184i), p. 104 ; Dur. et

Schinz Consp. V, p. 705.

Delagoa-ßay : Junod B.

Betschuanaland und südöstliche Kapkolonie.

A. contortus L. Spec. pl. ed. 1 (17S3), p. 1045. subsp. Roxburghii Hackel

in DC. Monogr. phan. VI (1889), p. 586; Dur. et Schinz Consp. V,

p. 709.

Delagoa-Bay : Junod 43.

Madagaskar, Mauritius.

Eine polymorphe Art, die Vertreter in allen Erdteilen (excl. Australien)

hat.

A. eucomus Nees Fl. Afr. austr. (1841), p. 104; Dur. et Schinz Consp. V,

p. 711.

Delagoa-Bay : Otto Kuntze.

Trop, und subtrop. Afrika, ostafr. Inseln und Kapkolonie.

A. Ruprechti Hack, in DC. Monogr. Phan. VI (1889), p. 645.

Delagoa-Bay ; Junod 157.

Tropisch Westafrika; Mexiko.

Perotis indica (L.) 0. Kuntze Rev. Gen. PI. II (1891), p. 787.

Delagoa-Bay : Otto Kuntze.

Ost- und Westafrika, Indien, China, Japan.

* Perotis latifolia Ait. Hort. Kew. I (1789), p. 85; Dur. et Schinz Consp. V,

p. 734.

Delagoa-Bay : Junod 23.

Trop. Afrika, Indien, China, Japan.

* Panicum commutatum Nees in Linn?ea VI! (1832), p. 274; Dur. et Schinz

Consp. V, p. 743.

Delagoa-Bay : Junod 162.

Gehört vermutlich zu var. genuinum Hack, in Dur. et Schinz Consp. V,

p. 744, die in Deutsch-Südwest-Afrika, in der Kapkolonie und in Natal

verbreitet ist.

P. maximum Jacq. Icon. pl. rar. I (1781), t. 13; Dur. et Schinz Consp. V,

p. 753.

Delagoa-Bay : Junod 216.

Trop, und subtrop. Afrika; vielerorts in den Tropen und Subtropen als

Futterpflanze kultivirt und verwildert.

P. Perrottetii Kunth. Rev. Gram. H (1829), t. 176; Dur. et Schinz Consp. V,

p. 759.

Delagoa-Bay : Otto Kuntze.

Senegal, Indien.
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• P. unguiculatum Triii. in Méiii. Acail. Pétersb.. ser. 6, III 2 (l83ol, p. 275;

Dur. et Sehiuz Consp. V, p. 767.

Delagoa-Bay : Otto Kuiitze.

Kapkolonie.

Panicum spec.

Delagoa-Bay : Mriiyhart.

Tricholaena rosea »es FI. .^fr. auslr. (1841). p. 16; Dur. et Schiiiz Coiisp.

V, p. 770.

Delagoa-Bay : Junod 7.

Kapkolonie, trop. Afrika, Madagaskar.

Aristida atV. vestitae Nées.

Delagoa-Bay : Muiileiro.

Sporobolus virginicus (L.) Kuiilh. Uev. Graiiiiii. 1 |1829). p. o7; Dur. et

Scliiiiz Coiisp. V, p. 824.

Delagoa-Bay : Junod 116.

Tropeu und Subtropen beider Halbkugeln.

• Cynodon Dactylon (1..) Pers. Syn. Plant. I (1805). p. 85; Dur. et Scbinz

Cunsp. V, p. 856.

Delagoa-Bay : Junod 205.

Kosniüpolilisch.

Chloris elegans 11. li. K. >'uv. (ien. et Spec. 1 (1815), p. 166.

Delagoa-Bay : Junod 238.

Mexiko.

Eleusme geminatum i.an;.'c Ind. Sem. ii(jri. Ilaiui. (1861), p. 28.

Delagoa-Bay : Junod 231.

Spanien.

• E. indica (\..} (liirtn. I)r IVnct. et Sem. I (1797), [i. 8: Dur. et Scliinz

l^onsp. V, p. 866.

Delagoa-Bay : Jiinnd 237.

Kosmopolilisi-Ii.

Dactyloctenium aegyptium (L.) Wilid. I'jinm. jil. Iiort. lirrul. (1809),

p. 1029; Dur. et S.binz Consp. V, p. 868.

Delagoa-Bay : Junod 242: Otto Kuiilze.

Siibkosmopoliliscli.

Leptochloafalcata (llaek.-l) Hrndlr m llonk. !,. IM. .\.\VII (18!)9). I. 2610.

I'iniimnithrin fnlcalit Hack, m l'.nll, II. rl.. Üuis-^. III (IH9I), p. ilSC.

Delagoa-Bay : Junod 215.

Kalarliari, Transvaal, Oraiijefn-istaal.

Eragrosti» Chapellieri (Kiinlli.) Necs Kl. .Mr. auslr. (I«'il), p. 392; l»iir. .!

.Schinz Consj). V, p. 881.

Delft,{oa-Bay : Ollo K nutze.

.MadagnHkar, MoHsarnltik.
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* E. ciliaris (L.) Link. Hort. bol. Berol. I (1827), p. 192 ; Dur. el Schinz

Consp. V, p. 881.

Delagoa-Bay : Menyhart, Junod 33.

Tropisch, kosmopolitisch.

Centotheca mucronata (Palisot) Benth. in Benth. et Hook. Gen. Plant. III

(1883), p. 1190; Dur. et Schinz Consp. V, p. 898.

Delagoa-Bay : Junod 360 a.

Westafrika.

CYPERACEiEi.

Cyperus articulatus L. Spec. pi. éd. 1 (17o3), p. 66; Dur. et Schinz Consp.

V, p. 548.

Delagoa-Bay : Junod 39.

Trop.-kosmop.

* C. compactus Lam. 111. gen. Encycl. I (1791), p. 144; Dur. et Schinz

Consp. V, p. 552.

Delagoa-Bay ; Junod 88, 395.

Verbreitet in Afrika von der Südspitze bis zum Nil-Oberlauf, auch auf

Madagaskar und andern ostafrikanischen Inseln.

* C. compressus L. Spec. PI. ed. 1 (1753), p. 68; Dur. et Schinz Consp. V,

p. 553.

Delagoa-Bay : Otto Kuntze.

Kosmopolitische Tropenpflanze.

* C. flabelliformis Rottb. Descr. et icon. pl. (1773), p. 42, t. 12, fig. 2; Dur.

et Schinz Consp. V, 562.

Delagoa-Bay : Junod 355.

Trop. Afrika, Madagaskar, Reunion, Arabien,

* Cyperus immensus C. B. Clarke in Journ. Linn. Soc. XX (1883), p. 294;

Dur. et Schinz Consp. V, p. 565.

Delagoa-Bay : Forbes, Otto Kuntze.

Mossamhik, Oranjefreistaat, Kilimandjaro, Madagaskar.

^ Bestimmt von C. ß. Clarke in Kew.

(Forlsetzung folgt.)



De Danske Blomsterplanters Naturhistorie.

C. Raunkiaer. Part. I. Eakimbladede. 8^", pp. Ixix, 724. tt. 293. Copenhageu,
1895-1899 {Hi.'ftnin- nattirelh' des Phanérogames danois, vol. I. — Les
Monocotylées).

(le liviv (U' ceiil pages l'orme la |treiiiiéie (»ariie d'un gi-and ou-

vrage dans lei|nel l'auleiii' s'esl (tro(tosé de donnée une description

complète de> [tianles du lerritoire assez limité du Danemarlv. Cepen-

dant il ne s'agit pas là de simples de.scriplions comme on en trouve

dans les tloces ou les ouvrages de classilication. En effet, à côté de

la niorpliologie oxtéiieure, on trouve dans cet ouvrage un exposé

soigné de ranalomie et de la physiologie des divers groupes. La bota-

nique daujourdliiii ne peut pas, comme autrefois, se contenter

d'élre seulemeni descriptive : elle doit contriliuei- ;'i résoudre les

grands problèmes de la biologie.

Sans doute, la solution de ces problèmes exige des hypothèses,

mais ces hypothèses doivent être basées sur des faits de détails nom-
breux et bien établis. Le but de ce livre est précisément de fournir

rette ba.se matérielle, et par là d'aider au développement de la

connaissance des espèces. L'auteur commence par exposeï- ses vues

sur l'espèce, et son mode de formation, ainsi que sur les questions

de migrations, de variabilité et d'hérédité. Et comme dans ces que.s-

tions, les divergences proviennent souvent de ce que l'on ne s'entend

pas sur les mots, l'auteur s'efforce moins de défendre ses propres

opinions que de donner des délinilions (flaires et de fournir une

ronception exacte de ses (»rincipes ou de ceux de ces prédécesseurs.

Il nous >emble que celle introduction est particulièrement réussie :

l'auteur y l'ail preuve de bon sens et d'une saine critique.

La de>cri(iti()n fies espèces mêmes nous paraît dans la plupart des

(•a> soigneusf mt'Ul afiprobmdie. .Nalurt'Ib'uuMit l'auteur n'a pu donner

la description dt''!aillée de toutes les formes et variations signalées

en Danemark, mais s«!uleinent les traits caractéristiqm.\s des espèces

bien établies et généralement reconnues. En général, la de.scription

comprend le mode de croissance, renchaînemcnl et l'organisation

«les bourgeon.', l'innovation végétative, le mode d'IiiNernage. la

sfruclur«' des feuilles, tig»'s fl racines, la polliuMlion, la diss(''minali(»n

el la germination.

(> livre est enrichi de :{()() illustrations originales el bien réussies.

Vu index renfermant plu>drmillt' miméros bien coordonnés, (Contient

la bibliographb' du sujet. Somm*- loiii«'. nous ne pouvons (]iie sou-

haiter a cel excellent livre la faveur (juil mérite; nous aiiiK'iions

>(5uleni<'nl b* voir [laraitre au>si dan^ iiiic langio* |)lus répaiidiit' quf

le danois.
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SOUVENIRS D'ANTAN

Alfred CHABERT.

(Suite iH lin.
)

Du minne au iiiêiiie.

Combel)oiiiiel |)ràs Beauville, le 2G aoftl 1827.

...h' vais eiiliii t'airi' partir votre paquet, et certes je conviens qu'il est bien

t»;iiips...

Je ilésir«' i\w mon j)ai|iicl rcmplissi' votre attente... Les plantes exotiques

•lonnées à M. Sainl-Ariians par MM. 15ory de Saint-Vincent, l{oni)lantl, l'oiteau,

sont à la fin du paijuel. J'ai copié les <''ti(|iielles telles qu'elles étaient, et j'ai dit

de qui venait la plante. J'espère que celte partie vous fera plaisir. Il y a [leii de

crypto}.'aines, il est vrai, mais il n'y en avait pas davantaf,'e dans les lieriiiers de

M. rie Sainl-Amatid. Veus n'y trouverez ni mousses ni lichens, mais il \ a un

assez bon nondire de fou;,'ères. (|ur'li|ucs (larex, etc..

l/lierl)ier des l'yr(''ni''es de M. Saint-Amans est loin d'i'lre comiilel. l'Iiisieiirs

{KTsoriries y ont puisé avant moi, et surtout mon ami llliauliart, à ipii M. Saint-

Amans accordait tout ce qu'il désirait. Je n'ai donc pas pu vous en\oyer de toutes

Iph espéœ-s rares ou nouvelles, (^e sont précisément celles ipie l'uii a le moins

éparjfnées. Je vous en comnmnique (|uelques-unes ceijendant... Lors(|Me je vous ai

écrit la |>remière fois d'A('en, je ne m'allendai pas à trouver cet héritier si

démuni...

(Juanl il l'héritier île l'A^'eiiais, il est eiii-ore plus di |iiiiir\ii (|iie celui des l'yré-

tu'-t^. M. Ciiaiiliani, (|ui avait la manipulation de tout et i|iii est Itien véritahle-

nu'Ul le principal auteur de la l'iore nijeuitise. a r-mpitrle à Paris, itù il est depuis

troiH ant, la pliqtarl des eH|ièceH les plus rares, presqiu^ toutes C(dles désif^-uées

rniinw nouvelIc'H cl loule la cryplo({amic.

11,1.. HKMB. rwiHS.. decctnhre IH'.r.t. 61
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Balbis à B.

Turin, 21 nivôse, An XIII.

Monsieur, d'après vos désirs, je vous préviens que je vous ai préparé un gros

paquet de plantes que vous pouvez envoyer prendre chez moi quand il vous

plaira, pourvu qu'une personne se présente autorisée par vous à le retirer. Je n'ai

pas mis certainement tout le nombre des plantes que vous me demandez ; il eut

été impossible de le faire, à cause du temps que cela entraîne et parce que le

paquet serait devenu énorme; vous yen trouverez une grande quantité prise dans

l'herbier d'AUioni.

Il est encore une autre manière d'augmenter ses collections qui n'est

pas coûteuse et révèle un esprit très inventif. Sa divulgation me paraît

nécessaire, pour que les Sociétés d'histoire naturelle n'accordent pas à la

légère les titres de membre honoraire ou de membre correspondant, et

qu'elles se méfient des sociétaires qui feraient des présentations trop fré-

quentes à ces titres, surtout s'ils sont commerçants d'objets d'histoire

naturelle.

Soleirol à X.

Thionville, 6 juillet 1825.

...Je vous remercie beaucoup de la bonté que vous avez de vouloir me présenter

à la Société helvétique des Sciences naturelles. Je crois que cela ne peut m'ètre

d'aucune utilité ; ce ne serait que pour l'honneur. Or, je ne m'occupe de bota-

ni |ue que parce que j'aime cette science avec passion et non pour me faire une

renommée.

Sur une cinquantaine de botanistes à qui pareille ofïre a été faite par

le même individu, et dont j'ai vu les lettres, Soleirol est le seul qui ait

refusé. Il était probablement en relation avec Marénal, ou il connaissait

par voie indirecte l'incident dont ce botaniste parle dans la lettre sui-

vante :

Marénal à X.

Paris, au 20 novembre 1824.

Monsieur, voici sept lettres que vous laissez sans réponse depuis un an ! Pour-

quoi ce silence obstiné ? Ne les avez-vous pas reçues ? Cela n'est pas possible. En
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tout cas cette lettre est ma dernière et pour la ilernière fois je vous écris et je

rappelle les faits.

Nous étions coavenus d'échanger des plantes. Je vous ai envoyé les 500 espèces

que vous avez désignées sur mon oblata : mais au lieu de me réciproquer par les

SOO que j'avais notées sur le votre, conformément à nos conventions, vous

m'ailressez. avec vos très vifs remercimenls (ce sont vos propres expressions), le

diplôme de membre correspondant d'une Société savante très honorable et très

estimée, je ne dis pas non, mais qui m'importe peu à moi qui, étudiant la bota-

nique, veux des matériaux d'étude et non un titre qui ne me sert à rien, puisque

je ne vais pas dans le monde, que je ne vise à rien, que je ne tiens à rien, que je

n"al pas besoin de ce titre pour le mettre sur mes cartes de visites auxquelles mou
nom suftit, ni sur la première page d'un ouvrage, puisque je ne publie rien.

En recevant ce diplôme, je vous ai écrit que j'en étais fort étonné, puisque je

ne l'avais pas demandé, et je vous ai dit que je voulais les 500 espèces convenues.

Vous avez eu l'audace de me répondre que le diplôme en valait 5000, avec un

ridicule plaidoyer à l'appui, et depuis lors vous n'avez plus rien répondu à mes

sept lettres de réclamation. Sachez^ Monsieur, que si vous avez trouvé des imbé-

ciles qui se sont laissés flouer, ce n'est pas Marénal qui le sera aujourd'hui.

Donc si le 20 décembre prochain je n'ai pas reçu, en aussi beaux et aussi nom-

breux exemplaires que les miens, les oOO espèces que vous me devez, j'adresserai

ce jour-là même au Président de la dite Société une plainte accompagnée de la

copie de vos lettres et des miennes, pour que vous soyez chassé honteusement de

la dite Société
;
j'adresserai copie de ma plainte, etc., à tous les membres de la

susdite, si cela est nécessaire, pour qu'ils sachent que leur diplôme n'est pour cer-

tain de leurs confrères qu'un vil objet de troc et un moyen de filouterie. Ensuite

je vous attaquerai devant la justice de votre pays, car s'il y a des juges à Berlin,

il y en a aussi à J'ai dit. .A bon chat bon rat..

A bon cntoMilrnr saint, Marknal.

Ce fait n'est pas ('.xcejitioiinel ; un de mes auiis en a été victime, il y a

quelques années, de la \nu-t d'un botaniste habitant une contrée de l'Kst

encore peu connue. En échange des phiutes envoyées, il rc(;ut un

diplôme et rien autre, contrairement h ieui-s conventions. Cinq ans |)lu.s

tard, un de ses parents allant faii-e un voyage en Orient, il le j)na de

s'arrêter dans la ville rie ... et de s'informer de ce botaniste. Il était

dw:édé di'puis peu: s;i t.iiiiille se mnnfi-a désolée de la chose, offrit

aussitôt une indemnit(i (|iii lut refuser, (•.\pli(|ii;i (pie son chef atteint de

sénilitf' précoce n'avait dejiuis longtemps plus guère conscience de ses

actes, qu'il avait fond»' une société' savante où il s'(''tait trouvé à peu

pn'ïs seul et (pi'il iii (livti-il)iiait les (|i|)|uiiies pai' le monde. Mlle enipéclia

\o voyageur de partir, je présenta à ses amis, lui laciliia l'exploration

du pays et fit tant jtar ses amabilités et ses prévenances (pi'au lieu de

s'y arrêter vingt-cpiatre heures, il y resta trois semaines et (pTun

uioniont il KODgea à é|)ouser la lilli' cailettr du botanisle! Le temps (pfil



896 BULLETIN DE l'hERBIER ßOISSIER. (44)

passa à ... me disait-il plus tard, fut de beaucoup le plus heureux de

ses voyages. En se séparant de ces gens si accueillants, il promit que

le nom de leur père ne serait jamais prononcé, si l'histoire était divul-

guée plus tard. Du reste à quoi bon le publier? Il s'agit ici d'un cas

pathologique et non d'une filouterie.

IX

Les botanistes sans relations, vivant à la campagne ou dans de petites

villeS;, feront bien de se défier des confrères qui leur proposeront des

échanges en vantant la richesse de leur herbier, l'abondance de leurs

doubles, en parlant de leur générosité, de leur munificence. Presque

toujours ceux-là sont semblables aux femmes qui, sans avoir été pro-

voquées, parlent de leur vertu, aux paysans qui parlent de leur probité.

Les femmes vertueuses, les gens honnêtes ne songent pas à en faire parade.

Parmi de nombreuses lettres reprochant un manque de parole, je n'en

reproduirai ['que quelques-unes signées de noms connus. Il n'est pas

impossible du reste que cet oubli des obligations contractées soit dû

souvent, non à l'improbité, mais à une habitude de vantardise jointe

à un grand désordre. L'individu persuadé de pouvoir faire face à ses

engagements... un jour ou l'autre, en contracte sans cesse de nouveaux,

comptant sur l'imprévu, ne se préoccupant pas d'échéances qui n'ont

rien de menaçant. Retenu par les devoirs d'une profession très absor-

bante, forcé par le res angusta domi à servir les premiers les botanistes

qui paient ses plantes en argent, il renvoie de mois en mois, d'année en

année, ceux qui n'ont ni notoriété ni relations, les leurre de promesses

sans cesse répétées, s'amuse parfois de leur désappointement, les entre-

tient de ses affaires personnelles, de sa famille, leur en envoie les com-

pliments et les fait ainsi patienter longtemps, longtemps... et arrive

même à les lasser, comme ce brutal qui, exaspéré par une lettre annon-

çant un nouveau retard, lui écrivit :

Venise, le 23 novembre 1817.

Monsieur, cessez de me fatiguer par vos flagorneries et par les faux prétextes

dont vous me leurrez depuis vingt-cinq mois. Envoyez-moi les plantes que vous

me devez ; sinon allez au diable, vous, votre femme et vos enfants, dont les com-
pliments ne servent qu'à masquer vos indélicatesses.
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Il nous paraît iuutüe de faire connaître le nom du destinataire de

cette lettre et des lettres suivantes: car il ne serait pas juste de le

publier, sans publier en même temps ses réponses qui permettraient de

juger de la valeur des griefs à lui imputés. Or ces réponses, il nous a

été impossible de nous les procurer. Du reste, pour une étude psycho-

logique, et non historique, comme celle-ci, le nom du botaniste importe

I)eu. Nous le désignerons donc par la lettre Y.

Y. à l'Intetidant général.

le 14 août 1837.

Quoique je possède le plus riche herbier des Etats de S. M., il est de 24 à 25

mille plantes et mon magasin de 2o0 mille échantillons disponibles, quoique

plus de 200 botanistes, dont la plupart auteurs ou professeurs, m'aient envoyé

4les plantes, un seul m'a envoyé la Variolaria liiclea Pers et Ach.

Mougeot à Y.

Hruyères (Vosges), le 30 décembre 1822.

Monsieur, j'ai l'habitude, vers la fin de décembre, de pas.'^er en revue ma
forrespondance scienlilique et de répondre enfin à toutes les lettres que j'ai reçues

pendant le cours de chaque année. La vôtre du 5 mars est la dernière, et cela

devait être: car enfin il m'en coûte infiniment de venir encore une fois perdre

mon tem[)s à \ous faire des reproches. J'avais espéré que vous pourriez réiléchir

à ce qu'a de scandaleux et de nuisible au [)rogrès des sciences naturelles la

manière évasive que vous employez i mon égard; mais je me trompais. Vous

n'ignorez cependant pas combien avantageux sont les échanges des productions

de la nature. Vous aimez à recevoir, mais vous ne voulez rien rendre ; vous

payez de Ix-lles [larolcs, de promesses solennelles, et les jours s'écoulent sans (]ue

vous songiez sérieusement une seule l'ois à me donner la [)liis légère manpie de

la sincérité de vos discours. Je n'ai à me plain Ire d'aucun de mes currespou-

danLs «jue de vous seul, el il m'fsl biin (unililc de vous le ri'pi'ii'r l'iicori'

aujourd'hui.

Je ('«inçois tout i-r qii a il'cpnusanlabli' un ImnlilciiK ni de ti-rre. J'.ii iiicii pris

(larl au désordre qu'il a eausé dans vos (-(dlections. Je pourrai vous din! aussi

(piuri alTreux ince(idi(; a ravagé, au mois d(! juillet dernier, une partie de notre

ptite ville, et qu'il nous a cau.si'! à nntn frère et à moi uni' pirte de fiO mille

francs; la mainon (|uc j'habite n'ayant point été atleiuic. tious avons lAché de

prendre I« deHHUH, el je suis égalenifwil |)arvenu à riiH|ilir nos engagements. Il

me M iiibbr que \ous ri'aurie/. pas di'i oublir>r les vtUnrs ; un Irendtli'Uient de ttM're

n'est pas pis qu'un inc<'ndie. Vos dilférents avec S., très désagn'ables, j'eti

conviftn», netk'vaienl pa.s vous empêcher de soigner ic (pic nous avions convenu.
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Mais, Monsieur, à quoi bon tout ce que je vous dis ici ? Je vois bien depuis long-

temps qu'il n'y a rien à espérer de vous. .

.

Hodel à Y.

Strasbourg, le 26, 1828.

Monsieur,

Je suis vraiment étonné des grands envois que vous faites en échantillons

par tous les côtés. Vous m'avez parlé de plus de 18 mille dans 14 mois; mais

aussi je suis bien étonné de ce que vous m'avez tant oublié, étant plus de cinq

ans que je me suis patienté d'attendre vos promesses d'une collection d'échan-

tillons. Je puis vous assurer que si toute correspondance serait organisée de

cette manière, des siècles ne suffiraient pas pour se procurer une petite collection

de plantes . .

.

Strasbourg, le 4 octobre i828.

... Parmi le nombre des plantes que vous m'avez envoyées.. . beaucoup sont

des espèces communes dans nos environs, particulièrement un grand nombre de

vos graminées qui, à l'exception de quelques unes de la France méridionale, se

trouvent dans tous les herbiers de tous les commençants.

Des plantes cultivées, je n'en veux pas parler ; les Aconitum et les Delphinium

nous les cultivons nous-mêmes. .

.

Delise à Y.

Vire, 1 juillet 1826.

En arrivant de Paris.. . j'ai trouvé une lettre de vous, lettre sur laquelle je

ne comptais plus et remplie de promesses sur lesquelles je compte moins encore...

La vie est trop courte pour attendre 12 ans un envoi de plantes . .

.

Mathonnet à Y.

Villard d'Arène, le 24 février 1839.

. . . J'aimais à croire que je n'avais pas manqué de correspondre avec géné-

rosité, franchise et bonne volonté aux demandes que cet ami^ m'avait faites. .

.

Je m'attendais, d'un jour à l'autre, à recevoir en retour un petit paquet de

plantes d'un quart de celui que j'avais adressé à Lyon, ainsi qu'il m'avait été

^ Lorsque Mathonnet est fâché avec quelqu'un, il lui parle à la troisième

personne.
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promis, ce qui maurait fait plaisir. Ne voyant rien arriver, j'ai pensé que M. Y.

était devenu gascon et qu'il ne voulait plus rien de moi, et qu'il avait oublié

ses belles promesses qui n'avaient servi qu'à me stimuler et à me conduire

••omine un enfant à qui Ton promet et à qui l'on ne tient pas souvent . .

.

Hnibis n Y

Turin, ce 2 novembre 1812.

Très reconnaissant, Monsieur, aux promesses les plus solennelles que vous

avez bien voulu me faire lors de notre entrevue à Turin, j'attendais toujours

que vous les eussiez réalisées. Tout était prêt pour recevoir d'aussi belles plantes

que vous m'aviez promises; déjà le papier était préparé pour mettre de côté les

échantillons de celles que vous aviez desséchées, mais... mon attente a été

jusqu'ici tout à fait vaine, comme elle a été déjà plusieurs fois. Ceci m'apprendra

d'être moins empressé à l'avenir à croire à toutes et à tant de promesses.

Louis de Hrondeau à \

.

Estillac, 21 octobre 1829.

... Je vous le répète, vous promettez de donner avec tant de largesse que je

n'ose faire échanj^e avec vous. Peu de botanistes sont en état de donner comme
vous.

lied Uli) i' (t Y.

Calais, le 21 scijlciiihrc 1827.

...Je no m'élorint; [»as si \os iiKpiieludes et vos clia,i,'rins vous ont détourné

•le la l)olani(|ue et de la continuation de vos relations : je ne piii-; voir (|u'avec

le plus ;,'rari<l plaisir que vous ne m'avez |)as r)ublié. Vous me confondez par

l'appareil inq)osaiil de vos richesses et je jouis d'avanci- du plaisir (pie j'aurai

d'ohlciiir df vous des plantes.

./. <:,ni n Y

2 iMi\cml)iv IS12.

. . .J'étais i-xtréiiifuient surpris d(! ne point nicMiir de \iis ii()uv(!lles, et sans

|K)Uvoir periner <jue vous m'enssie/, enliércnient niililii-, je. ne pouvais tn'cmpécher

d'avoir un |K;lil levain contre v(mi.s. Votre [»élit article raccommfxle lt>ul, et dc[)ui»

n: iiioiiieiil je tiendrai M. Y. (ir»iir un Urtlanislr« loyal, (tomme nous (h^vons

r<*lre loiiJ». .Main <-oMinif il n rnl pan juslt! (pic je palisse des sottises du courritu',
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OU de l'occasion à laquelle vous avez confié votre paquet, vous m'obligerez de

ne pas vous tenir tout à fait quitte et de me faire un autre envoi qui, j'espère,

arrivera sans retard. .

.

Mougeot^ Delise, Mathomiet, Balbis, Gay finirent par recevoir les

plantes qui leur étaient dues. Il est possible que l'accroissement de leur

notoriété n'y ait pas été étranger.

Quelques personnes ont désapprouvé la note finale inscrite au bas de

certains catalogues de plantes à échanger et publiant les noms des

correspondants qui ont manqué à leurs engagements. Je ne partage

pas leur avis. Il est bon que les gens qui foulent aux pieds leurs pro-

messes soient connus et mis dans l'impossibilité de tromper d'autres

confrères. Au surplus la mesure n'est pas d'hier. En 1832, Savi dut

menacer de l'employer pour obtenir satisfaction.

G. Savi à Y.

Pise, le 21 avril 1832.

Je crois que^ depuis le temps du Patriarche .lob jusqu'à présent, personne ne

se soit trouvé autant que moi dans l'occasion d'exercer la patience. Ils sont déjà

passé quinze mois, que je vous expédiai une caisse contenant 139 espèces de

plantes égyptiennes, des fruits, graines, bois, etc., expédition dont vous fûtes

très content et vous me promîtes d'y correspondre largement. Mais malgré mes

sollicitations et vos réitérées promesses, rien ne m'est parvenu de votre part. .

.

Pise, le 8 septembre 1832.

Si dans le cours de cette année 1832, vous n'aurez satisfait à la dette con-

tractée avec moi pour les plantes égyptiennes, je vous promets de vous proclamer

(par la voie des journaux) en face à l'Europe, comme un homme qui manque à

sa parole, et comme un débiteur insolvable, et vous savez que j'ai bien raison

d'agir ainsi. En attendant, j'ai l'honneur de vous saluer.

Vanter les richesses de son herbier est facile; mais ce qui l'est moins

est de se souvenir de ses vanteries pour ne pas se mettre en contra-

diction avec soi-même et pour avoir les rieurs de son côté.

Cesati à Y.

Milan, le 1 mars 1836.

... Je regrette beaucoup que vous n'avez pas fait usage de la faculté de garder

pour votre herbier les plantes que j'avais destinées préalablement pour M.
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Hagueiiiii. Vous vous plaignez de ce tjue bien des espèces contenues dans sa

pacotille ne Tétaieut dans la vôtre. Parole d'honneur! puisque c'était des espèces

des Apennins et des Alpes que l'on trouve quelquefois dans le Dauphiné et dans

le Piémont, je ne soupçonnais pas qu'elles pouvaient se trouver manquer dans

vos collections!... Eh bien! je tacherai et pourrai vous dédommager de cette

injustice involontaire. Mais ce sera l'automne à venir, car à présent je suis

trop occupé . . .

N'aurai-je pas le plaisir de vous \oir celle année? Vous nje trouverez une

jolie et bonne fille qui dans quelques mois va être ma femme.

Le commerce des plantes criierbier n'était pas au commencement du

siècle ce qu'il est aujourd'hui. De nos jours les comptoirs d'échange, les

marchands de plantes desséchées se font une concurrence très grande.

Certains sont ou étaient organisés sur de Lirges bases : Sarepta, Ster-

ling, Wien, Quimper, Pfordta, etc., avec toutes les garanties requises

d'authenticité des lieux de provenance et de rectitude dans la compta-

bilité. Ils rendent de grands services à la science.

Un comptoir ou un marchand laisse-t-il îi désirer? l)onne-t-il lieu à

de ju.stes plaintes sur l'état des échantillons, leur préparation ou leur

conservation, sur l'exactitude des lieux d'origine, sur la comptabilité

ou sur d'autres motifs? La plainte ost bien vite connue, vt lorsque d'un

bout de l'Europe on demande des renseignements sur un comptoir

situé à l'autre bout ou sur les ventes d'un explorateur, on ne tai'de pas

à être l)ien renseigné et à connaître les faits fâcheux s'il s'en est pré-

senté. On ne s'avance donc qu'en connaissance de cause, ou l'on s'adrc^sse

ailleurs.

Autrefois il n'en était i)as ainsi. Les l)0tanistes herborisant, les explo-

rateurs étalent bien moins nom})reux: les marchands, les comptoirs

étant rares en Knropc ('.xerçaiciit un v(''i-italil(' monopole et en abusaient

san.s aucune hontf. Les lettres de leurs clients sont n'Uiplics de plaintes

à cf* sujet. Les aniateiiivs et surfont les aut<'nrs, qui avaient besoin poui-

leurs élude.s de réunir les plantes de certaines rc'gions ou de certaines

familles, étaient obligés de pa.sser par leurs mains, et iorsi^i'ils ne

pouvaient les leur acheter et (|u'ils devaient les acquérir par échange,

ils avaient à. supporter leurs rebullades et parfois même ries grossic--

n-tés.
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Guckenberger . assesseur des Collèges à Y.

Stuttgard, 21 août 1810.

J'avoue frauchemeut, Monsieur, que je trouve pénible d'avoir à faire à uu

homme de votre trempe. Vos étourderies et voire mauvaise foi surpassent toute

imagination, quoique j'en aie les preuves différentes et multipliées en main. Vous

me donnez des ordres comme si j'étais votre domestique et vous vous permettez

des grossièretés et des invectives qui ne peuvent retomber que sur vous. .

.

F. Schultz à Y.

Bitche, 9 mai 1846.

. . . Au beau milieu de toutes les peines que je me donne pour vous, je reçois,

par l'entremise de mon ami Billot, une lettre de vous. Monsieur, comme je n'ai

jamais reçu de lettres. Je vous pardonne, je suis chrétien et j'agirai en consé-

quence. Je ne vous en dirai pas davantage.

Certains avaient soin dans leurs ventes et dans leurs échanges de se

montrer coulants et même généreux avec les botanistes célèbres occu-

pant un haut rang dans la science ou dans le professorat. Dans leur

correspondance avec eux, ils faisaient parade de sentiments élevés ; ils

faisaient montre de désintéressement, d'amour de la science ! Mais leurs

rapports avec les gens moins en vue étaient empreints d'une bonne foi

relative ou tout au moins d'une grande négligence; et lorsque ceux-ci

se récriaient, ils jetaient les hauts cris, parlaient de leurs relations ami-

cales ou intimes avec les savants les plus illustres de l'époque. On les

voit dans leurs lettres invoquer successivement suivant le moment où

les débats avaient lieu, les noms des contemporains les plus connus :

Gouan, Villars, de Candolle, Colla, Balbis, Bertoloni, Moris, Savi, De

Notaris, Cesati, Eeichenbach, de Hoffmannsegg, de Martins, etc.; ils se

disaient prêts à invoquer leurs témoignages en leur faveur, et médu-

saient ainsi les pauvres diables qui, perdus au fond de leurs provinces,

n'osaient élever la voix contre des hommes ayant de si belles relations !

Ne croyez pas que l'espèce de ces gens soit perdue. Pareille chose est

arrivée, il y a peu d'années, à un de mes jeunes amis. Peu intimidé, il

envoya la lettre au savant mis en cause; celui-ci lui répondit aussitôt

qu'il avait acheté une seule fois des plantes à l'individu et n'en avait

pas été satisfait; qu'il n'avait eu et n'aurait pas d'autres rapports avec

lui.
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A force de lire, au commencement et à la fin des letti-es à eux adres-

sées par des savants en renom, cette formule banale : « Mon cher con-

frère », certains individus finissent par croire que c'est arrivé, qu'ils sont

vraiment les égaux des savants les plus illustres. Au retour d'un voyage

dans une grande ville. X répondit avec une naïveté amusante, devant

vingt personnes, à une dame qui lui demandait quel était le meilleur

souvenir qu'il eut rapporté de son voyage : « Mon meilleur souvenir,

c'est celui d"uu grand dîner donné par , où nous étions quarante

savants! » Le pauvre homme se croyait savant, parce qu'il passait plu-

sieurs heures par jour à remuer des plantes desséchées pour les échanger

ou pour les vendre.

V. Holfmaunsegij à Hiiyuenin, du 5 décembre 1833.

Il n'a pas lorl. Il compte les savants comme j'ai vu compter les moutons

•n Auvergne. En Auvergne, 99 moulons et le berger font 100 bt^les. A Lyon,

39 hommes instruits et nn autre font 40 savants.

Uu état d'âme vraiment singulier existe chez quelques botanistes et

explique leur manière d'agir dans leurs échanges, manière d'agir qui,

au premier abord, paraît être de l'indélicatesse, tandis qu'eux au con-

traire sont convaincus que ce sont les autres qui sont indélicats ù leur

égard. Cet état d'âme s'est formé peu à peu par suite des citations

nombreuses faites de leurs noms après les 'indications de localités,

dans (les ouvrages fort en vogue. Ils en arrivent à se regarder comme
des autorités en la matière, à se persuader qu'en passant par leurs

mains et en en sortant accompagnées d'une étiquette revêtue de leur

signature, les plantes acquièrent une immense valeur. Ils en envoient

donc peu et sont fort mécontents de ne pas en rec(!Voir di.x fois davan-

tage, tandis que leurs correspondants connaissant icui- nullité ou leur

médiocrité scientifique, .sont à cent lieues de se douter de leui's jiréten-

tions absunies et inavoui-es et sont très nK'contents de leur coté de

recevoir au.ssi peu. Il en recuite des appréciations peu ll.uteuscs coinnie

celles contenues dans les lettres de .lordati et de l'rost iH'ceninient

publiées par M. Malinvîiud '. et auxquelles je renvoie le lecteur sans

qu'il ma parais.se utile d . n i-eprotluire encore d'autres.

')ii voit eiicoi-e de DOS jours ceptuiiis .'luteiirs de flores en cours (le

' llulUliii ilf lu Sonéti' liiilniiiiiur ilr Frnnir, IK07, |t.i^.'i' (!\\IV.



904 BULLETIN DE l'hERBIER ßOISSIEU. (o2)

publication citer des localités de plantes rares ou se trouvant en dehors

de leur aire de végétation, sur la foi de Bonjean, d'Huguenin et d'autres,

dont ils ont bien soin de citer les noms pour prouver la vérité de leurs

assertions. Ah! le bon billet qu'a La Châtre! Ils démontrent ainsi qu'ils

n'ont aucune idée de la manière dont les marchands préparaient leurs

envois de plantes dans le vieux temps. J'y ai vu travailler Huguenin

dans ma prime jeunesse, et ce que j'ai appris de ses concurrents m"a

convaincu qu'ils travaillaient presque tous de la même façon. On s'en

assurera facilement du reste en examinant leurs herbiers ou leurs maga-

sins. Le papier étant très coûteux alors, on y voit dans la même feuille
^

placés pêle-mêle et non fixés plusieurs étiquettes différentes et plusieurs

échantillons de localités diverses^ appartenant ou censés appartenir à la

même espèce. Ils se mêlent souvent lorsqu'on ouvre la feuille, et il est

habituellement impossible de savoir à quelle plante se rapporte chaque

étiquette.

Huguenin préparait toujours plusieurs paquets en même temps, de

quatre à huit. Il prenait dans son magasin l'espèce demandée par

chaque correspondant, ouvrait la feuille, y prenait deux ou plusieurs

échantillons avec une étiquette quelconque et les plaçait sur le paquet

à lui destiné. Souvent il écrivait lui-même l'étiquette, sans se préoccuper

de celles qui étaient dans la feuille, de sorte qu'il arrivait quelquefois.

mais rarement, que la localité était justement indiquée! Un jour je lui

fis remarquer qu'il attribuait une origine savoyarde à des plantes

récoltées dans le Tyrol par Facchini. « Qu'importe! me répondit-il, le

destinataire aime mieux ça! » Et depuis lors je ne fus plus admis à

assister à ses manipulations.

Le professeur Dacquin avait imaginé, à la fin du siècle dernier, d'af-

firmer dans une brochure l'existence en Savoie d'une série d'espèces

qui n'ont jamais pensé y croître. Huguenin, trente ans plus tard, crut

bien faire de suivre son exemple et il enrichit la flore de la Savoie d'une

manière tout à fait fantaisiste. Reichenbach dans son Flora exciirsoria,

le cite avec soin. Comme réclame pour la vente des Centuries d'Hu-

guenin, cela eut un grand succès. De toutes les indications de celui-ci,

la plus curieuse, celle qui témoigne d'une grande indépendance d'esprit,

est sans contredit l'indication en Maurienne du Cytinus liypocystis, sans

qu'il prit la peine d'y indiquer en même temps sa plante nourricière, le

^ L'herbier d'Huguenin est déposé au Musée d'histoire naturelle de Cham-
berv.
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Ciste. Après tout, il est possible qu'il ne crut pas la chose nécessaire, et

que le parasitisme du Ci/tinus ne lui sembla pas démontré.

On ne peut donc faire aucun fondement sur les indications de loca-

lités portées sur ses étiquettes. En peut-on faire davantage sur celles de

Bonjean? Agé de dix ans, lorsqu'il mourut, je ne l'ai jamais vu opérer,

mais je suis persuadé que non; car le désordre de son herbier et de son

magasin, le mélange des étiquettes et des échantillons de localités

diverses sont les mêmes chez lui que chez Huguenin. Du reste il distri-

buaitses plantes avec ses étiquettes personnelles imprimées à Tavance

et portant comme localité seulement la station : les montagnes, les

Alpes, les haies, les prairies; ou bien le pays ou la province : Italie,

Espagne, Corse, Sardaigne, Egypte, etc. Quelques-unes indiquaient

bien des localités de Savoie ou le Mont-Cenis; mais il les mettait avec

des plantes de toute provenance. S'il aimait à parler de la pédiculaire à

laquelle son nom avait été donné, quoique plusieurs années auparavant

Gaudin l'eut baptisée P. cenisia, il passait volontiers sous silence un

Er'igeron qui parut nouveau à Colla et qui fut nommé par lui E. Bon-

jeaui. Avant de le jjublier. Colla en voulut connaître le lieu d'ori-

gine. Durant huit mois Bonjean fit la sourde oreille, puis il finit par lui

écrire qu'il l'ignorait. Or aujourd'hui, après soixante ans, on ne sait pas

encore d'oii la j)lante est originaire.

Son magasin et son herbier non classé sont déposés au Musée d'his-

toire naturelle de Chambéry. A sa mort, Duby acheta 600 fr. les crypto-

games. Puis un Anglais, dont je n'ai pu savoir le nom, paya GO 1. st. le

droit de choisi«- dans les collections (herbier et magasin) plusieurs

échantillons de chaque espèce de plantes sauvages, à la condition de

laisse!' au moins trois échantillons des esjièces rares qui n'étaient repré-

sentées que par un petit nombre d'individus; mais il ne devait j)as

toucher aux jjlantes cultivées. Comme elles n'avaient aucune valeur, ce

qu'ignoraient les héritiers, l'Anglais avait suggéré lui-même la condition

et l'oiiserva religifu.sfment. Il enifjorta aussi une partie de la correspon-

dance, surtout celle provenant des botanistes anglais, russes et alle-

mands. Un peu plus tard, le banquier Pillet-Will, croyant les collections

intacte«;, les paya '^,(HHi francs ef les donna au Mus«''e. Or les l.')!) pncpiets

dont elles .s<' composent valaient a peine ;{,()()() sous. C'est bien la j)lus

jolie mystification que jo connai.s.se : mystification pour 1 hcIk leur, niysti-

fiaition pour le Musée, et surtout mystification |)our les botanistes de

Tancienne génération qui, attirés par la réputation (|ue Bonjean avait

su donner à la rjclies.se de .son lurhier dont il jmrlait coniplaisamment
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dans ses lettres, vinrent pendant plusieurs années faire des re-

cherches parmi les 25 à 30 mille espèces qu'il avait prétendu

s'y trouver et se retiraient tout désappointés de n'y trouver pas

grand'chose.

Les botanistes de la génération actuelle s'étonneront sans doute que

je donne ces détails sur un herbier du temps jadis auquel de nos jours

personne ne songe. Mais ah uno disce omnes. Il faut bien que l'on sache

que les herbiers les plus vantés par leurs propriétaires ne sont pas tou-

jours les plus beaux ni les plus riches; il faut bien que l'on sache aussi

que lorsqu'un herbier est mis en vente, il a déjà été plus ou moins

écrémé le plus souvent.

La manipulation des plantes sèches pour la confection des envois

n'était pas toujours faite par les marchands eux-mêmes; le temps leur

aurait fait défaut. Ils se faisaient aider par des personnes de leur famille

et aussi par d'autres selon le cas; aussi ne doit-on pas s'étonner de leurs

erreurs multipliées. Un botaniste, occupant une haute position scienti-

fique dans le Nord de l'Europe, s'était arrêté plusieurs jours sur le

Mont-Cenis pour en étudier la végétation. Peu après dans une ville de

l'Italie septentrionale, étant en visite chez Madame de la M., et cette

dame lui parlant de ses explorations sur cette montagne, il se laissa

aller à citer quelques noms latins des plantes rares qu'il avait observées

sur divers points, notamment à Ronche, à l'Eau blanche, etc. « Vous

n'avez donc pas vu telle et telle espèce? » lui dit une vieille demoiselle

restée silencieuse jusqu'alors ; et la conversation continua entre elle et

lui toute semée de noms latins et laissa le savant émerveillé de la science

botanique de la demoiselle. « En Allemagne;, dit-il plus tard, il n'est

pas rare de rencontrer des dames qui s'occupent de botanique, mais

jamais je n'en ai vu d'aussi instruites; je n'aurai pas cru cela d'une

Française; leur caractère est léger! » Qu'il apprenne, si ces lignes lui

tombent sous les yeux, que cette demoiselle très intelligente et douée

d'une mémoire prodigieuse, s'était occupée de botanique bien malgré

elle, qu'elle avait passé une quinzaine d'années de sa jeunesse à préparer

des envois des plantes sèches, chaque semaine pendant plusieurs heures,

et que si le souvenir des noms et des localités lui en était resté, elle

avait conservé aussi en même temps une grande horreur des herbiers

et une médiocre sympathie pour les botanistes dont aucun ne lui avait

fait la cour.

Balbis a été durant dix mois la dupe d'une plaisanterie d'une fille de

service.
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Halb iS à H.

Turin, ce i2 mai 1807.

... Le Phyleiima que vous y avez joint me paraît aussi nouveau et on pourrait

l'appeler ciliata. vu qu'il a des cils au bord de ses feuilles qui sont entortillés

comme des vrilles. Je ne manquerai pas, Monsieur, si vous me le permettez, de

le publier dans mes 3^» Miscellanées sous le nom de ciliata, eu rendant à vous

l'hommage qui vous est dû d'avoir été le premier à tlécouvrir cette jolie espèce.

Je vous prierai de m'indiquer au juste le lieu natal, lorsqu'en retournant, comme

vous vous le proposez, au mont Cenis, vous aurez occasion de le rencontrer de

nouveau.

Turin. 9 juin 1807.

J'ai présenté hier à notre Académie Impériale la liste des plantes qui feront

l'objet de mon 3e Miscellanea, et j'y ai compris votre beau Phyteuma que j'appelle

ciliata. Comme il serait intéressant pour moi d'avoir des échantillons frais de

celle plante et la plante même vivante, si vous pouviez de nouveau faire un petit

tour jusqu'au mont Onis. vous m'obligerez beaucoup de me les envoyer con-

jointement avec. .

.

Turin, ce 23 novembre 1807.

. . . Je sais que vous envoyez ça et là le Phyt. du mont Cenis sous le nom de

/*. ciliata Halb. Je ne crois point, comme je vous ai dit ici. (|ue cette plante .soit

nouvelle, et vous ai dit que je la croyais le Ph. scorzonerœfolia Vill... Je vous

préviens que le nom de ciliata, qui me paraissait pouvoir convenir aux

échantillons que vous m'aviez envoyés dans le temps, ne peut aucunement con-

venir à la plante vivante que vous avez eu la bonté de m'envoyer. D'après cela

je vous prie de ne plus envoyer cette plante sous le nom de ciliata et même

d'en prévenir ceux à (|ui vous pouvez l'avoir envoyée sons ce nom conditionnel.

Turin, Ki mars 1808.

...1^ Pltytnuma en question est vraiment le Michelii. Je l'avais examiné

allcnlivemenl cet hiver avec les do.scriptiotis et l(!s lig. des auteurs, et j'ai vrai-

ment observé que c'était le véritable. C'est Molineri (pii m'avait persuadé du

contraire paret» tpi'il avait vu l.i plante d'Allinni dans nii li'iiips.

Hufiiiniiii n .1 iniirr.

CInunbéry, le 17 Heplcnilin' \H'.V.k

...DitifKà M. (nom illi.sible) (piil no se ruelle |ias (tn peine du Plnjleutnn

eiliata Italhin ; rar cet autt-ur a dénonuné uinsi une espèce mort-née, ainsi (juil
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l'a reconnu lui-même bientôt après. C'est une jeune fille, qui était alors en

service chez Bonjean et qu'il employait à ses moments perdus à préparer ses

envois de plantes, qui s'est amusée à faire cette plaisanterie en collant sur les

marges des feuilles d'un magnifique pied de Phyieuma, des poils enlevés à une

autre plante, probablement à un Hieracium. L'espèce a duré tant qu'a duré la

colle, c'est-à-dire quelques mois. Je ne suis pas étonné que Bonjean ne vous ait

pas répondu au sujet de cette plante dont il n'aime qu'on lui parle ; car elle a

trop fait rire à ses dépens et à ceux de Balbis, depuis que la petite, mise à la

porte, à raconté à tout venant , comment elle avait contribué aux progrès de

la science !

Les botanistes n'étaient pas rares autrefois eu Europe qui ne se

faisaient aucun scrupule d'indiquer à faux sur leurs étiquettes les lieux

d'origine des plantes. Nous ne devons pas les juger d'après des idées

actuelles. Ce que l'on recherchait alors, c'était pour le botaniste tra-

vailleur l'espèce en tant qu'espèce, en tant qu'être à étudier dans son

essence et ses [affinités ; et pour les collectionneurs, c'était l'espèce en

tant qu'unité de plus à ajouter sur le catalogue de son herbier ou sur

le Nomendator hotaniciis de Steudel qui lui en tenait lieu. Lorsque de

Candolle, Gay et d'autres avec eux eurent attiré et fixé l'attention sur

l'importance de la géographie botanique coadjutrice obligatoire de la

systématique, les anciens marchands ne purent s'adapter à ces vues

nouvelles et n'y attachant pas plus d'importance qu'à une mode éphé-

mère, ils distribuèrent les plantes de toutes provenances avec des éti-

quettes indiquant des localités quelconques. De là tant d'erreurs dans

les flores de tous pays.

On se tromperait fort si l'on croyait que de nosjours aucun explorateur,

aucun marchand ne commet les même tromperies. Un ouvrage en cours

de publication en a rappelé plus d'une; je pourrai, en reproduisant des

lettres de Jordan et d'autres botanistes modernes, en citant ma propre

expérience, en faire connaître plusieurs autres ; mais les souvenirs que

je publie aujourd'hui sont des souvenirs d'antan et je dois rester

fidèle à ce titre.

Pourtant je ne saurai laisser dans l'oubli une lettre que m'a commu-

niquée M. Burnat et dont l'auteur reconnaît sa faute.

*** à M. Burnat.

9 février 1875.

Monsieur, votre lettre vient de me jeter dans une profonde tristesse. Monsieur,

ij faut me pardonner ! Je suis coupable, mais au nom de ma pauvre femme et de
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mes petits enfants, n'allez point me perdre dans l'esprit de MM. B.. C. T.,

de C. . .

.

Si vous le voulez bien, je puis vous envoyer une liste des plantes envoyées

avec une rectification aussi consciencieusement indiquée que possible suivant

ma parole engagée maintenant.

Celui-ci a reconnu ses torts et a promis de ne plus reconimencer.

N"a-t-il jamais oublié sa promesse? je l'ignore. Tous les falsificateurs

n'agissent pas de même : un de mes amis dans un cas analogue, a reçu,

en réponse à une observation polie, une lettre d'injures où le falsifica-

teur lui reprochait son ignorance crasse ! Combien je regrette qu'il me

refuse l'autorisation de la i)ublier ?

Il est à remarquer que, chez ces individus, leurs tromperies sont la

résultante d'un état de l'esprit, d'une déviation morale qui les pousse

à toujours commettre la même faute, lors même qu'il en est résulté

pour eux des conséquences pénibles. Ils sont poussés par le même esprit

de lucre qui amène de nombreuses laitières, toujours les mêmes, à

vendre du lait adultéré, qui détermine certains négociants, malgré les

procès-verbaux et les amendes, à tromper à chaque instant les acheteurs

sur la qualité de la marchandise vendue.

Il est d'autres personnes, surtout parmi les jeunes gens, qui donnent

de fausses localités par gloriole, pour l'honneur d'avoir trouvé dans un

|)ays une plante qui n'y a jamais été signalée; ce sont là peccadilles de

jeunesse n ayant pas plus d'importance que les gens qui les commettent.

C'e qui est plus fâcheux pour la géogi-aphie botanique et parfois aussi

|)0ur la systématique, ce sont les erreurs commises sciemment par les

auteurs d'exsiccata« réputés. Schultz et Billot eux-mêmes n'éprouvaient

aucun scrupule à i*emplacer par des échantillons d'autres j)ays, les échan-

tillons dévorés par les insectes ou autrement altérés des centuncs non

oncorc distribuées par eux.

Se II niIz à H.

Illlclir. Ir 1 illill l«'|.4.

.. . Il y a iiiM- plant'' ll.ln^ la J'"""'" Oritiiiii' qui m'a ih riMlnmiiiai,'!'!' par Itis

JnMTlnH tpii ont man;.'é la base des conillfs et les ont fait tomber |»ar i-nns('ipicnl.

d« iiianii-n; que les ('•cbantilliiiis ne valaient rien cl (pie j'ai (''ti'- nlili^'(' de les

jet'T. Je n'ai maitilenanl plus lui seul écliaiilillun (Irnllc planic. rt nialliriiriii

•«•mi'nl r;II« n'jîxislp plus sur la localité oii elle a ilf niullic iiinc \i;,'ni- près de

HeidfllnTjr ; la culture l'a cxlirpé«). ("est le .S'//»//*/*//«»/ hiilhosuni Scbimper, cpii

Hl 1,1.. HKHII. IIOIH*.. décembre \W.). ()2
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n'existe plus ni en Allemagne ni en France, mais qu'on dit être très commun
en Italie, notamment aux environs de Milan. Est ce que vous ne pourriez pas

m'en procurer une trentaine d'exemplaires complets ?

Billot a fait à plusieurs reprises des demandes semblables à Huguenin

et à moi pour compléter d'anciennes centuries devenues incomplètes

par l'action des insectes et pour y remplacer par des plantes de Savoie

des plantes récoltées dans des alpes éloignées. Évidemment Schultz et

lui ne voyaient dans la plante sèche que l'espèce en tant qu'espèce ! On
comprend par là combien les auteurs d'ouvrages systématiques risquent

d'induire les botanistes en erreur en citant ces exsiccatas et bien

d'autres. De nos jours, celui de la Société dauphinoise, qui est arrivé à

près de 7000 numéros, est passible des mêmes observations, non par

la faute des directeurs qui étaient fort corrects, mais par celle de cer-

tains collaborateurs, tels que Meyer pour l'Algérie. Ses collections que

j'ai achetées renfermaient des paquets formés de nombreux échantillons

d'une même espèce récoltés en des années dififerentes à Bône, Constan-

tine, Alger, Blidah, Dellys, avec cette mention sur le paquet : a A en-

voyer à la Société dauphinoise avec la localité : Le Hamma près Alger. »

ou avec une autre localité selon l'espèce.

Les lettres les plus curieuses de la correspondance des anciens bro-

canteurs d'objets d'histoire naturelle sont celles oii ils discutent la

valeur pécuniaire comparative d'objets sans rapport entre eux : de

plantes sèches des Alpes valaisannes, par exemple, échangées contre un

crâne de nègre et un petit singe empaillé; de plantes du Canada

contre un fœtus à deux têtes conservé dans de l'alcool et une main de

momie égyptienne; de plantes de la Provence et du Languedoc échan-

gées contre 1° un serpent de 5 pieds de long sur 5 Va pouces de large
;

2'' une chenille; 3° un animal à quatre pattes; 4" deux poissons volans

(sic) dont un à queue fourchue; 5° deux laisards (sic) sans queue et un

avec une queue; 6° un petit poisson ovale; 1° un œil de tigre; 8° deux

chevaux marins ;
9° une salamandre du pays. Jamais ces marchands de

bric-à-brac scientifique n'arrivaient à s'entendre et ils en venaient vite

aux gros mots. Parfois c'est risible et parfois écœurant. Reproduire

leurs lettres me paraît inutile. Une seule le mériterait, mais son langage

est trop cru ; elle est de Schleicher qui demande à X s'il croit vraiment,

malgré la distance qui les sépare, pouvoir le servir... avec son instru-

ment de pharmacien dont s'est tant moqué Molière dans M. de Pour-

ceaugnac. J'emploie cette périphrase pour traduire la pensée de
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Schleichei-, qui probablemeot n'avait jamais lu Molière ni vu jouer

ses comédies. X plus instruit et ne supportant pas qu'on le plaisanta sur

sa profession, entra dans une colère épouvantable; mais son adversaire

ne se laissa pas intimider.

Ce ne fut pas leur seule querelle. En 1821 Schleicher voulut faire

imprimer un nouveau catalogue de ses plantes et s'adressa à un de ses

correspondants à Turin, probablement Balbis, pour connaître le prix

de rimprimeur le moins cher. X., qui le sut, lui offrit de le faire

imprimer à meilleur marché dans la ville oii il résidait; Schleicher

accepta à la condition que Fimpression aurait lieu de suite, pour qu'il

put distribuer ce catalogue à ses correspondants avant la fin de sep-

tembre et qu'ils eussent la facilité de faire leurs choix. Les épreuves

furent expédiées très rapidement et le bon à tirer donné. Mais, peut-

être par la faute de l'imprimeur, le tirage n'était pas encore achevé en

décembre. Pendant ce temps X. déployait toute son activité, écrivait de

tous côtés et obtenait de nombreuses commandes de plantes des Alpes

au préjudice de Schleicher, qui, furieux du retard, ne voulut plus payer

qu'une partie du prix convenu. Le débat entre eux dura longtemps;

X. ayant fait la commande à l'imprimeur et étant seul responsable

nnvers lui, dut en acquitter la facture. Il voulait être remboursé inté-

gralement par Schleicher qui, fort de son droit, s'y refusa d'une

manière al)solue et finit par avoir raison, non sans que ces deux con-

currents se fussent dittamés d'une manière indigne s'accusant récipro-

qur-raent d"im probité et de mauvaise foi. Les lettres suivantes exposent

U' commencf-nicnt de l'aflaire :

Srlileirher à A

.

I5.-X. le 10 s."pl(>nil.iT 1821.

Jf m Ciiiijn'ssc (II' vous n'|uiii<lfr proiiipli'iiirnl pmir \iitrc clièro IcUrc. .le suis

Irèsconlenl do O'Alc feuillo ilV;preiiv('» ; la seul« cliose quo j'ai àoliservercsl (|u'((ii

a manqiif- d« rnollr« \iu<: ^'raridc Idtrc nu (•()iiiiiif'tic<'iiiniil des tioms propres des

«•s|»»;(VS SIlivailUfS .

.

|{c\. Ir :; diTriiduT IH2I.

Voici, au lifu de rcccsoir liiiT par mis lui'ssa^crs, au ilciiiicr Icruic cjik; j'avais

ftxi«, le« (.iilalO((U(!H commis 'y. m'aUiiiduiH, je rerois par la poslo a'Xic incluse,

i|iii in- ri'potifl ri<'ii à ce que vinis inaNcz écril sous dalle {sic) du !2('» iiov. Si

vdiiH auriez, au lieu de m'écrire tant de lellres qui tie se coidiruieril pas. cl me
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ne font que des ports, — recommandé au imprimeur la prompte expédition, pour

remplir votre parole que vous m'aviez donnée dans votre lettre du 7 sept., l'im-

pression seroit déjà payée et j'aurois pu en faire quelque chose, mais à présent

il est trop tard ; les catalogues me ne peuvent plus servir pour mon commerce

cet hiver. Dans le mois fébrier (sic) je retourne en Angleterre, et jusque là je ne

puis plus en faire de l'argent pour mon voyage, pas finalement tirer les payements

pour les paquets que j'ai retardé pour ces catalogues. Tout ce que vous me dites

dans vos lettres se ne prouve pas, au contraire. Votre méfiance me fait beaucoup

de doutes sur l'ouvrage, et tous les frais de cette correspondance, qui m'enuuye

vraiment, seraient à ma charge!

Les envoys que j'avois retardé pour ces catalogues partent; il m'est à présent

égal quand ils viennent ; si je n'ai rien à dire sur l'impression, je ne les accepteroi

que sous la condition que j'aye pour le payement autant comme on m'a fait de

retard à ma perte, ou un dédommagement pour ce retard.

Bex, le 18 décembre 1821.

Je vous avise par ces lignes que jusqu'à cette date je n'ai rien encore aperçu

de ces catalogues ... Si vous en avez des désagréments, c'est votre faute. Soyez

persuadé que je ne serois pas la dupe de ce jeu que vous me faites ; ce retard a

dérangé toute ma correspondance et expédition de mes envois.

Je vous confirme ma dernière lettre que si vous ne voulez pas consentir à un

rabais pour dédommagement du retard, je ne les prends plus et je ne veux pas

payer le port de toutes ces lettres qui sont écrites pour le retard. Répondez-mo

la dessus de suite.

XI

Certains collecteurs de plantes racontent avec enthousiasme comme

quoi ils ont recueilli tous les individus d'une plante rare dans une loca-

lité, au risque de la détruire. L'espèce de ces gens n'est malheureu-

sement pas perdue; la centuriation devient chez quelques-uns une

véritable manie. Contentons-nous de les honnir en passant et laissons

leurs lettres et leurs noms dans l'oubli.

Nous ne saurions pourtant cesser nos plaintes sur les dévastations

commises par les soldats des compagnies alpines, par les Alpins, dans

les hautes régions des Alpes. Grâce à eux. les Artemisia Génépi Web.

[A. spicata Wulf.), miitellina Vill.^ Villarsii Gr., Godr., Leontopodium

alpimim, Stipa pennata, etc., auront bientôt disparu des alpes frontières

de France et d'Italie, Si du moins ils se contentaient de prendre un

rameau de la plante, sans l'arracher ! Mais comment l'obtenir ?
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Dans les montagnes voisines des villes, le Papaver aurantiacum est

détruit par les paysans qui l'arrachent pour venir le vendre comme

bouquet. Abondant, il y a vingt ans, sur les rochers de la cîme de

Rosannaz. en Savoie, il ne s'y trouve plus que sur quelques saillies

inaccessibles, tellement les montagnards se sont acharnés à l'arracher

pour le débiter à Aix-les-Bains où son élégante fieur jaune-paille avait

le plus grand succès. Les Erynqimn alpinum et Cyclamen conm sont

dans le même cas.

Matho)uiet à H.

Villars d'Arène, le 9 novembre 1835.

... Il y a troi.s ans que je n'ai pas herborisé sur la localité du Papaver auran-

tiacum. Celle plante se perd. Les marchands tleurisles du Mont-de-Lans l'arrachent

pour leur commercp. Dans quelques années, il n'en restera plus.

XII

Les botanistes, qui se plaignent de la tenue de certains jardins bota-

niquos, croient que ce sont des faits exceptionnels. Qu'ils se détrompent.

De Ilotimann.segg, qui avait beaucoup voyagé, l'avait maintes fois cons-

taté avant 18.S.S, et pourtant sa lettre paraît être écrite d'hier.

I)e lliilJ'uKinuai'ijij à II.

Dresde, 1 décrmhn' i8;{:{.

... Il ••Il a l'-W- aiilnriii'iil des ^rrairifs ilaliciirirs. Très |)cn .seulement ont levé,

nimm«' d'ordinaire les inniris imporlaolcs, el la pliiparl des classilicalions élaienl

faiiss<'H, Il faut qu'on voue [)ar là bien peu do. soins à cel objet. Si d'ajires ces

jarditi.s, on <;ompos<; des herbiers, ils df)iveril élre jolis! (jue les lenqis oui

<"lian/é t Du len)ps de IJnné, on ne savait n; que c'(Hail (pie d'éliipieller à faux

nnejfraifie, el même sous Willdenow encon;. A présent les coMlusions pn'doniiiienl

parloiil. (i'esl fort naturel. Car lorsipi'oii y reKanbî de près, c'est presipie p.irloiil

|(;.s jardiniers ipii diri^renl les jardins au lieu de les culliver seulement, et hts

dircrleun» n'en embarrassenl (m-u. .Aujourd'hui cela leur est loul-.'i-fail é(,'al. J'en

rennais qui viennent à leur jardin loiil an plus une fois par mois. .Aulrefois ils

> vivaient. .

.
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Tous les directeurs heureusement n'agissaient pas de même; bien

des lettres en font foi ; les suivantes nous font connaître les premiers

succès de la culture des plantes alpines à Genève en 1819, et l'état du

jardin botanique du Valentin à Turin en 1836.

Colladon à B.

GenèA-e, le 2 juillet 1819.

. . . Depuis que vous nous avez visité, notre jardin botanique a fait bien des

progrès et vous le verrez avec plaisir lorsque vous viendrez nous voir ; les plantes

alpines y réussissent très bien. Une de celle que je n'ai vu nulle part aussi belle

est le Papaver alpinwn; le Silène acaulis y est aussi vert que dans les mon-

tagnes
;
j'espère que nous y établirons de petits monticules dans le lieu le plus

ombragé pour y placer les plantes alpines. M. de Candolle a fait de Londres un

envoi d'un centaine de plantes grasses parmi lesquelles il y en a de fort intéres-

santes ; il nous rapportera sûrement des graines et dans ses voyages il acquiert

des relations toujours prêtes à obliger. Il a été occupé pendant trois jours et trois

nuits à quarante lieues de Londres chez Smith le possesseur de l'herbier de

Linné, à le parcourir avec un de ses amis très bon botaniste. Il aura examiné

de nouveau les herbiers les plus intéressants de Londres comme celui du chevalier

Banks, et dans ce moment il est sûrement à Paris à fouiller tout ce qui peut

l'éclairer ponr la continuation de son ouvrage qui comprendra la description des

plantes connues, dont on a le premier volume.

Ue Notar is à H.

Turin, le 27 mai 1826.

. . . Depuis que je suis au Valentin, je n'ai l'ien fait ; c'est un jardin monté sur

un plan qui ne me plait pas, et l'on étudie plus défaire du bruit, avec l'apparence

qu'avec la réalité. La première chose à faire dans un établissement de publique

instruction, ce serait de mettre les étiquettes aux plantes; et jusqu'ici l'on y

pense comme d'une chose tout-à-fait secondaire.

XIII

La guerre et la science s'accordent assez mal. Mon ami Reichnecker

m'a communiqué à ce sujet deux lettres fort curieuses, l'une écrite par

un commissaire de la Convention auprès de l'armée de Sambre-et-
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Meuse à un botaniste chez qui des troupes avaient été logées. Les

soldats faisaient cuire leur soupe avec les paquets de son herbier. Le

malheureux botaniste réclame.

Sacrebleu. Citoyen savant, lui écrit le Commissaire, vous me croyez donc

bien ganache pour m'adresser une lettre pareille! A quoi sert la science, sinon

à augmenter le bien-être des hommes? Eh ! bien, vos plantes font cuire la soupe

des défenseurs de la pairie ...

Mais en même temps que cette lettre furibonde, il envoyait un

planton pour faire respecter l'herbier. Je ne sais pour quelle raison

^L Ileichnecker me refuse l'autorisation de la publier. Il en est de même
d'une autre aussi baroque écrite dans des circonstances analogues, en

1^«14, en Lorraine, par un général allemand. Pour celle-ci, la raison

m'est connue, c'est à cause de leurs liens de parenté. Des autres lettres

relatives aux mêmes faits et à la même époque et qui répètent toutes

les mêmes doléances, je ne citerai que les deux suivantes.

Pellclicr () H.

Orléans, le 28 février 1818.

...J'a\ais, lors de linvasiou de la France, fait transporter par précaution à

la campagne toute la partie de mon herbier à laquelle j'attachai du prix. Les

()récauliou8 que j'ai prises sont précisément ce qui a perdu ma collection. La

soldalf'S(|ue prussienne, à nulle antre pareille, inonda l'Orléanais et s'y livra à

ton>i les f•\«•('>^ imaginables. Lue population de .")(),000 âmes lui imposa, et nous

fùmi«, à Orléans peu vexés; mais le pillage et la dévastation des campagnes n'en

furent que plus grands. Mon pauvre herbier fnl semé dans les champs et tout fut

perdu pour moi. jusqu'aux papiers qui probablement oui tenté quelque gredin.

à niuins «|ue le .seul plaisir de mal faire, bien sulTisaiil pour une soldatesque

«;lfrénée. ne soit l'unique cause d(! cette [)erte. ipii m'a été- sensible et (|iie je ne

pourrai réparer ()ii'.nec lieanciiu|) de peini' et de tenqts.

Hi'tnifiri- Il H.

Siniileiisk. le "it (iclobr.' I8ll'.

Miiii cher .Miinsieur, j'ai bien mis du relard à vous répondre. O n'est |)oiut

|)ar riégli;'e(ice. |>-s pftsiliuiis diverses dans lesipielles nous nous sommes trouves.

m'en >iiil olé rrétpieifuiient la possibilité. J'ai reçu votre ietlre à lierliri où j'ai

séjourné dix jours. Après le pas.s;ige du Niémen, mon régimeul a demeuré cam|)é

deux inoÎH Kur la rivo droilo pour proUigcr l'arrivage des Idliments chargés do
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vivres venant de Königsberg. Au commencement de septembre, nous nous mîmes

en marche pour réjoindre l'armée. A Smolensk nous apprîmes qu'elle occupait

Moscou. Je me proposais de vous donner de mes nouvelles de cette capitale ; mais

à cinq jours de distance nous reçûmes contre ordre et dûmes rétrograder sur

Smolensk où je me trouve depuis six jours. Je pense que sous peu de jours mon
régiment recevra l'ordre de se porter sur un autre point. Le corps du Maréchal

Victor fort de 30,000 hommes est parti hier d'ici. Sa destination est secrète. On
ne dit rien de nouveau et d'intéressant de l'armée dont le fort occupe les environs^

de Moscou à vingt lieues à la ronde. INous apprenons à l'instant qu'il y a un

armistice de douze heures. Les Russes manœuvrent, ce qui fait présumer qu'ils

nous attendent à une campagne d'hiver. Ils sont forts et malgré leurs pertes n'ont

pas été défaits, puisqu'il n'y a eu que des affaires partielles. Sur le champ de

bataille de Smolensk, on compte six russes pour un français ou allié. Les cadavres

n'ont point été enterrés. J^es habitants ont déserté les villes et les campagnes.

L'œil ne découvre de tous côtés que ruines, dégâts, misère, cadavres. Smolensk,

belle ville, a été brûlée aux trois quarts ; le reste a été pillé, saccagé. Les russes

incendient, en se retirant, villes et villages, tant pour nous enlever des ressources

que pour retarder la marche de l'armée de quelques heures. Ils ont brûlé en partie

Moscou ; ils brûleront même Pétersbourg. Voici en peu de temps perdus les

travaux et les soins de Pierre-le-Grand et de Catherine. Cette guerre est la plus

fatiguante qu'aient encore faite les français. L'éloignement ne serait rien, si les

ressources en tout genre ne manquaient pas. Il faut fourrager, marauder lorsqu'on

est en route, vivre enfin comme des arabes, boire de l'eau, coucher sur la paille

et au bivouac. Quelle chienne de vie ! Aussi y a-t-il beaucoup de malades et il

en crève à faire horreur. Tout le monde a la diarrhée. L'armée est nue, presque

sans souliers. Comment passerons-nous l'hiver si rigoureux dans ces régions.

Iddio lo sa !

Quel passage brusque et disparate, lorsque je me remémore les contrées vives,

florissantes et animées de la France et de l'Italie. Point de vin, point de bière,

pas un fruit: quelques pommes acerbes qui vous étranglent. Quel pays! passer

une année sans manger du raisin, sans mordre dans une poire ou une pêche.

C'est bien dur.

Parlons botanique; ce paragraphe de nos lettres ne doit pas être le moins

intéressant. En avançant dans le Nord, je me faisais une fête d'admirer la végé-

tation qui est très tardive et presque nulle ici, quand Flore étale déjà ailleurs

ses trésors printanniers. Mon imagination accumulait une riche collection de

végétaux septentrionaux. Je me créais enfin un nouveau monde botanique. Mes

espérances ont été déçues.

Etant à Berlin où j'ai séjourné dix jours, je n'ai pas manqué d'aller faire une

visite au professeur Willdenow qui m'accueillit parfaitement*. Ce qu'il me dit

n'était (jue trop vrai, et je l'ai en effet reconnu, cette stérilité du Nord en plantes

* Tous les botanistes militaires qui passèrent par Berlin pendant les guerres

du premier Empire et dont j'ai lu les lettres, se sont loués de l'accueil qui leur

était fait par le professeur Willdenow. Ce savant illustre savait faire la part de la

guerre et celle de la science, donnant ainsi un précieux exemple à suivre.
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rares et particulières, stérilité qui doit sans doute aller toujours eu croissant

lorsqu'on s'approche des dernières contrées septentrionales de la Laponie suédoise

et moscovite et de la Norvège. C'est en Crimée, dans le pays arrosé par le Don,

vers les bords de la mer Noire qu'il ferait bon aller pour trouver des plantes

rares, je crois même, des plantes nouvelles.

Jeu aurai cependant parmi le nombre de celles que j"ai desséchées une tren-

taine à vous olVrir qui ne sont point indifférentes et que je n'ai jamais vues.

Beaucoup de plantes printannières m'ont échappé ; la manière de voyager s'oppo-

sait à ce que je pusse les dessécher. La stérilité du sol en fait de plantes rares

tient à la nature du sol qui est entièrement sablonneux en Prusse, en Pologne

et en Russie. Il n'y a poiul de variété dans les sites: des rochers, des montagnes;

le pays est généralement monotone. Ce sont des plaines sablonneuses immenses,

•les collinettes de même nature boisées en noisettiers, tilleuls, arbres, etc., des

ravins où serpentent les ruisseaux, rivières et fleuves, soit aussi des étangs et des

lacs, des plateaux marécageux, des forêts éternelles de pins, sapins et bouleaux;

la plupart des prairies sont basses, marécageuses; le p^ys est tel que je vous

le peins.

J'ai le malhiMir de n'avoir pas avec moi un ouvrage de botanique. Le professeur

Willdenow est un homme très affable ; nous avons été ensemble visiter le jardin

des plantes. C'était à la fin d'avril. Tout dormait au sein de la terre. Les serres

chaudes au nombre de vingt-deux sont très riches en plantes étrangères. Il m'a

fait cadeau pour souvenir d'une vingtaine de plantes. Il y a en double échantillon

deux fuugères du Canada extrêmement belles. Je vous en réserve un de chacune.

Je lui ai donné le Cnrex baldensis qu'il a admiré comparativement à un mauvais

éciiantillon tout noir «ju'il tenait d'un botaniste viennois. Je lui ai choisi

24 plantes des plus rares parmi celles dont vous m'enrichiles
;
je lui ai également

donné votre Catalogue du mont Cenis, ainsi que votre nom, afin (pi'il vous

écri\il (tour se procunir les plantes (ju'il pourrait désirer.

XIV

Miiltipk's ft le plus souvont inavouées .sont les causes de dissontimoiit

ciiti'i! botanistes : luttes do concours; rivalités pour des places de |)ro-

fesseur, de directeur de jardin botanique, de président do sociétés

savantos; criticjuo injuste ou troj) vive d'un travail ou d'un ouvrage;

discussion acerbe p.-ir é-ci'it ou en pnroles dans une socit'tci savante;

rivalité entre botanistes liabitMiit le inéme pays au sujet de la (h'cou-

verte d'une p|;inte cir«' ou nouvelle, ou ;iu sujet de la llore locale;

mécontentement a propos de pliintes échangées, etc.

Les nombreuses lettn-s de l'ancien temps (pie j'ai lues ellleurent

parfois ci-s questionH; mais il faut savoir lire entre les lignes, et ce n'est
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pas toujours facile ; aucune ne mérite donc d'être reproduite. M. H.

m'a communiqué une lettre d'une époque moins éloignée et dont

l'auteur lui donne la cause d'une violente inimitié survenue entre lui et

un autre botaniste distingué. On comprendra que je taise les noms

autant par discrétion, l'un d'eux étant encore vivant, que pour remplir

la condition qui m'en a été imposée par M. H.

XX. à M. H:

... «Votre guerre avec le professeur * a trop duré, me dites-vous, elle est

toute à votre avantage; il est malade et demande grâce. Laissez- moi vous

réconcilier ; dites-moi vos griefs. »

Je m'étonne qu'il ne vous les ait pas dits lui-même. En mai 186.., il est venu

à . .
.

, m'a demandé à faire des recherches dans mes collections et y a travaillé

une semaine. Il devait partir le vendredi et avait accepté de dîner à la maison

le jeudi. J'avais réuni plusieurs personnes pour lui faire honneur ; mais au

moment de nous mettre à table, je reçois de lui une lettre par laquelle il s'excuse

de ne pouvoir venir, une maladie subite d'un de ses enfants l'obligeant à partir

sur le champ. — Or le soir même j'apprenais qu'il n'était point parti et qu'il

s'était rendu à une invitation duSénateur**avec lequel j'étais danslesplus mauvais

termes depuis les dernières élections au Conseil général, où j'avais été battu

par lui.

M'étant assuré de la réalité du fait, je lui écrivis :

Monsieur

Vous avez agi comme Nadaud, je vous réponds par la plume de Lamartine :

« Hier le vaincu de Pbarsale

« M'offrit un dîner d'un écu.

« Le vin est bleu, la nappe sale...

« Je n'irai pas chez le vaincu.

« Mais qu'un des Sénateurs d'Auguste

« M'invite en sa riche maison,

« J'accours... j'arrive à l'heure juste...

<i ...Professeur, vous avez raison ! »

Et je signai.

Il m'a répliqué une lettre si plate et si bête que j'ai commencé aussitôt les

hostilités, espérant qu'elles me fourniraient l'occasion de la publier et de faire

connaître ainsi la bassesse de son caractère ; mais il courbe l'échiné et garde

le silence.
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XV

Il uous reste à parler du rôle de la femme en botanique avec preuves

à l'appui: mais le terrain est glissant... nous nous bornerons donc à

publier des lettres qui prouvent que tous les^botanistes ne sont pas aussi

mauvais maris que Ta prétendu Georges Sand, et à citer le passage

écrit' dans un style primitif oîi un collecteur parle de la fille d'un

confrère qui s'était refusée à l'accompagner àj'autel.

(îniteloup II B.

Montpellier, le 2 l'riinaire, an Xll.

...Si jamais je puis gdutler tsic) le bonlieur d'aller parcourir les Alpes, comme
cfla est dans nos projets, je dirigerai mes pas vers vous, et de concert avec nos

bonnes dispositions, nous surmonterons tous les obstacles possibles; mais voilà

encore dos idées e\trava;,'aiites : j'allais oublier un objet chéri qui a tous les

pou\nirs sur mon m-ur et qui me rappel lant à ses côtés me priviTa de cet agré-

ment. J'aime bien la botanique, mon cher Collègue, mais si c'est une passion

chez nous, il en existe d'autres dont l'empire est bien plus éminent. Nous nous

rendons volontiers aux désirs que la Nature a attachés à notre organisation, et

en gouttant (sic) les douceurs de la vie, nous accomplirons dans certains points les

prweples de la vraie philosophie.

Honiieniniauii ii H.

Quiinper, le "2 iinvcinhrc ISl!).

... Il ne m'est pas fiiuins agn-alil«- ira|ipn'iiiln' qiH' vous avez persévéré dans

vos gofits [iDiir la botanique, malgn- li's snins d'une nomlireuse l'aniille. (!es

obstacles ont été uti éi-iieil fatal pour la |(lu|iart des amis (jui- j'ai eus. el il

était passé en axiome parmi nous, (pi'unr' fois niariéon était perdu pom* l'histoire

naturelle. Je ne sais ce (ju'il en sera pour moi qui ai l'inti-nlion d<> suivn> la loi

générale. O serait un sacrifice bien grand que ji' fri-ai. s'il r.tllail renoncer; je

dois à rMU: science un<' ipiin/.aine d'ariru'ts de j<iuissanci's (|iii nie laisseront dew

«luvenirs inetTaçables prndanl toute ma vie

HdiiIui'u il H

.Monl|.illMT, le Kl ocl.ibiv IHOC).

... l/<»r'M|ue je \oiis lis ma dernién- répoiisr-, j'i''tais dans une pi'ine extn'nic.

Je (levais [tartir pour les l'\rénécH : tout était prêt, lorsque mon épouse, s'y opposa.
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M. Broussonnet m'y attendait, M. Gouaii voulait absolument que j'y fusse, et

cependant il fallut céder à une épouse jeune et qui a de l'empire sur moi. C'est

dans ce moment que je reçus votre lettre et j'y répondis sans savoir ce que je

faisais. M. Guillon vous dira que j'ai la tète chaude, mais le cœur bon, et que

mes bourrasques ne sont d'aucune conséquence.

Emmanuel Thomas à B.

Bex, le 22 décembre 1827.

Monsieur,

. . . Vous avez bien de la bonté de vous informer de ma famille ; nous sommes

tous très bien portants. Je ne sais pas si vous savez que j'ai un fils depuis deux

ans et qu'il se porte à merveille.

Quant à S., il est toujours bien malheureux ; l'ainé de ses" fils établit une

boutique de tannerie, le cadet reste avec le père, mais toujours en chicane ;

l'aînée des filles a marié (sic) un maréchal qui n'a rien ; la cadette n'a encore

pu attraper personne.

Des raisons de convenance ne permettent pas de reproduire les

lettres plus ou moins humoristiques oîi il est parlé des infortunes con-

jugales de plusieurs savants; nous ne pouvons qu'en tirer les conclu-

sions pratiques qui en découlent,

1. Si vous êtes riche ou pourvu d'une belle position, si en un mot

vous êtes « un bon parti », défiez-vous des demoiselles qui vous regar-

deront d'un air candide en parlant botanique. « Pourquoi ? » me direz-

vous. Je ne puis vous le conter; mais quand vous serez décédé, tâchez

de rencontrer *** dans l'autre monde. Il vous dira certainement les

circonstances poétiques qui décidèrent son mariage et celles qui cau-

sèrent sa chute dans la montagne et sa mort.

IL Si votre carrière n'est pas une carrière scientifique et que vous

vouliez vous marier, tâchez que votre future belle-mère ne sache pas

que vous avez un herbier; ou, si elle le sait, ne lui en laissez voir que

deux ou trois paquets placés négligeamment sur une table ou dans

une bibliothèque, et laissez-lui croire que tout est là. Sinon elle criera

à l'encombrement et pourra faire manquer votre mariage. Cela est

arrivé en 1887 à un de nos jeunes confrères ; il s'en vengea spirituel-

lement plus tard en inspirant à la vieille dame l'amour de la bota-

nique et la passion de la collection qui devint chez elle une véritable

manie.
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in. Si le nom de votre épouse est donné à une plante nouvelle, soyez

persuadé que c'est un hommage et non un... souvenir. La jalousie est

toujours mauvaise coDseillère.

IV. Si vous êtes admis à visiter les collections d'un confrère en son

absence, ne donnez pas à sa femme des leçons de botanique, et

surtout gardez-vous bien d'aller seul avec elle herboriser sur les

coteaux et sous les ombrages. Ces promenades scientifiques sont tou-

jours mal interprétées par le public qui ne comprend pas les nécessités

de la science.
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CROCUS HERMONEUS Ky

3. BOIÎi^'MULLER

Im Jahre 1855 wurde von Th. Kotschy in der Alpenregion des Anti-

libanon und zwar unterhalb der Spitze des gegen 9000 Fuss hohen

Grossen Hermon ein Crocus im fruchtenden Zustande gesammelt, dessen

Knolle von birnförmiger Gestalt mit feinmaschiger Umhüllung Eigen-

artigkeiten zeigte, die auf keine der bekannten Arten passte, so dass

sich Kolschy schiesslich gezwungen sah, in ihr eine neue Art zu erblicken

und sie, obwohl jede Blüte fehlte, mit einem eigenen Namen, Crocus Her-

moneus, zu belegen. Obschon nun in den folgenden 40 Jahren der Grosse

Hermon des Oefteren von Botanikern wieder hesuclit wurde, genannter

Crocus ist nicht wieder aufgefunden worden, bis wir erst im Jahre 1896

durch Rev. G. Post in Beirut Nälieres über diese Art erfahren.

Inzwischen wurden die in Wien befindlichen Kotschy'schen Original-

exemplare eingehend von G. Maw untersucht und beschrieben, so auch

in Boissier's 5. Band der Flora Orientalis, wo wir die Art als « speciesnon

satis nota » am Schluss der Gattung, die nebenbei bemerkt im Orient

nicht weniger als 46 Arten zählt, angeführt finden. Sehr ausführlich be-

handelt die fragliche Art G. Maw's herrlich ausgestattete « Monograph

of the Genus Crocus» (1886), deren Tafel XLIY uns eine vorzügliclie Ab-

bildung von C. Hermoneiis Ky. bringt. Hier wird dem Crocus auch ein

Platz im System angewiesen und zwar zwischen C. hiemalis Boiss. et Bl.

und C. alatavicus Reg. et Sem. ; wir finden ihn also in der Section « Fibro-

membranacei » der Abteilung « Nudiflori » und da zwischen den Frühlings-

blühern.

Das Verdienst, über C. Hermotieus mehr Licht gebracht zu haben, ge-

bührt, wie erwähnt, Rev. G. Post. In seiner im Herbst 1896 erschienen
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» Flora of Syria. Pala^stine and Sinai » lesen wir (p. 772) eine kurzgefassle,

zwar nicht ganz vollständige Diagnose der Hermonpflanze. die der Ver-

fasser am Hermen gesammelt und vermiillich im Garten zur Blüte ge-

bracht halle, denn in seinen Yerotî'enllicluingen « Plania? Postianai » ist

di-r Fund nicht verzeichnet. Die an angegebener Stelle die Blütenteile und

Blülezeil belrelTende Beschreibung lautet wörtlich: «Leaves appearing

aftei- Jlowers... : tube of perigonium thrice as long as white limb ; divisions

oblong-elliplical, acutish: filaments one-fourth as long as anthers, dis-

sected inlo few, capillary lobes;'... October. »

Somit wäre das Wichtigste über die Art ermittelt, wir sehen, dass sie

kein Frühlingsblüher ist. sondern im Herbst vor Entfaltung der Blätter

Müht, dass die Stigmen der « weissen « Blüte fein geleilt sind, somit die

Art mit keiner der verwandten Art, d. h. jenen der Section « übro-mem-

branacei - (^= ^ 3 .Membi'anacei Boiss. Fl. Or.). verwechselt werden kann.

Zu obigen Angaben bin ich in der angenehmen Lage, einige Ergän-

zungen bezw. Berichtigungen zu geben, denn da ich im Jahre 1897 eben-

falls den Grossen Hermon besuchte, erschien es mir als eine interessante

.\ufgabe. diesem Crocus, der schon vier Jahrzehnte von sich reden machte,

meine besondere Aufmerksamkeit zu schenken: Crocus Hermoneus ist

augenscheinlich am Hermon weit verbreitet, nicht nur gegen die Spitze

des Berthes hin ist er zu linden, sondern auch bei'eitso—üüO Meter abwärts,

wo ich ihn am :2.j. .luni bei 2200 m Höhe am Saum der Schneefelder und

auf nassen Wiesen unweil derselben zahlreich antraf. Oberhalb der « Geier-

hühlen ». in denen Kotschy einst genächtigt hatte, traf ich ihn am folgen-

den Tag wieder und zwar in Gesellscliaft der schönen Früillaria Hermonis

Hois.s. an; es dürfte dies die Stelle sein, wo sein Entdecker ihn fast am sel-

ben Monalslag vor 42 Jahren aufgegriffen halte. Da Blüten IcliUen. so war

iinMK'ihin mit der .Mnglichkeil zu rechnen, ob die vorgefundenen h]\em-

plare und s[iäler zu kiillivicrciiilcii Knollen nirlil riiici- .iiKicrcn der (W\\

Hermon bewohiH-ndcn Ail<;n angehören könnten. Es känuin. ausser dem

der Section « Beliculali » angehon^ndcn ('.. runcrUnlux llcrb.. zwei der

Section • Membranacei • (Ableihiiig « ln\nliici;iii -
1. .illciii in Frage, diese

beiden. (]. orhroleucits Hoiss. u. (i.nll. um! i!. zoiuiliis .1. (iay.. besilzen

aber rundliche breite Knollen, lin- imm' \(f\v(;(hselung mil dcir Kotschy'-

S4-h<'n Art nicht zulassen. I>ass ^'. llciiiiniiciis Ky. mir im Herbst blülil.

w;ir leicht an Od nnil Slelb' zu eiinillcln. ininiillclli.ii' am Sclnuie. der

' Hut wollt ein Hriickrt-Iilfi', vor ilix-.ci'lcd i-,| • vli;.;iii;i > zu ir;^';iiizrii, .iiicli das

Koiniiia nach few ist HiiiriHtiirfrnl.
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sich an einigen Plätzen noch meterhoch auftürmte, hätten sich sonst

vereinzelt blühende Individuen finden müssen.

Die im fruchtenden Zustand eingesammelten Herbarstücke stimmen

mit der von G. Maw gegebenen Tafel XLIY und noch besser mit der da-

selbst und in Boiss. Fl. Or. gegebenen Beschreibung überein; allein nach

der Abbildung zu urteilen, müsste man härtliche Hüllschalen des Cormus

vermuten, die Beschreibung gibt aber mit den Worten « tunicis tenuiter

membranaceis parallele fibrosis absolete reticulatis » die richtige Ergän-

zung. Noch in demselben Jahr erhielt ich durch Herrn Egger jun., wel-

cher mich am Hermon begleitete und in Jaffa die am Hernien eingeheims-

ten Knollen im Garten gepflanzt hatte, einige Blüten des Crocus, doch

mochten die Pflanzen, durch das frühzeitige Herausnehmen geschwächt,

sich nur kümmerlich entwickelt haben, es waren unansehnliche Blüten.

Um so freudiger wurde ich dagegen überrascht, vor einigen Wochen

(in den letzten Tagen des Oktobers) von Herrn Leichtlin in Baden-Baden

in sehr dankensw^erter Weise drei schöne Blüten des Crocus Hermoneus

zugesandt zu erhalten, deren Knollen von Herrn Egger in Jaffa bezogen

und auf unserer Expedition gesammelt waren.

Diese drei Exemplare sind in der Grösse sehr unwesentlich verschieden;

bei der Angabe der Masse glaube ich mich aber an das grösste derselben

halten zu müssen, da sich nach brieflicher Mitteilung die Blumen unter

sehr ungünstigen Witterungsverhällnissen nur mit Mühe durch den sehr

trockenen Boden durcharbeiten konnten. *

Gegenüber der Post'schen Beschreibung habe ich zu bemerken, dass

die Blüten meiner Exemplare nicht weiss (white), sondern violett gefärbt

sind. Bei der einen ist es ein kräftiges Yiolelt mit dunklen Längsaderung,

etwa wie bei C. speciosus M. B., bei der anderen Blüte verschwinden diese

Längsslreifen und die Färbung ist die des C. pulchellus Herb. — Hervor-

zuheben ist ferner, dass der Schlund des Perigon gleichfarbig und stark

bebartet ist, und die Segmente auffallend schmal, etwa 5—6 mal so lang

als breit sind (6X35 mm, 5X32 mm, 4X21 mm). — Die gelben Antheren

haben die zwei- bis dreifache Länge der mit kurzen einzelligen Haaren

mehr oder minder dichtbesetzten Filamente. Die Länge der Antheren be-

trägt 8—9 mm, bei einer der Blüten sind sie dagegen monströs verlän-

gert,, etwas geschwänzt und messen 12 mm. Die Narben sind orangerot

und sehr unregelmässig in fädlich oben etwas verdickte oder abermals

* Wie mir Herr Leichtlin mitteilt, sind dies die einzigen der zur Blüte gelangten

wenigen Exemplare.
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kurz verzweigte aufrechte (nicht ausgebreitete) Aeste geteilt; sie über-

ragen die Antheren um ein Bedeutendes. Dass auf letztgenanntes Merk-

mal nicht zu hohes Gewicht zu legen ist, fand ich bei G. speciosus M. B.

zu beobachten Gelegenheit: Am 2'i. Mai 1890 sammelte ich an einer

Berglehne des Ak-dagh bei Amasia (Pontus) bei 1700 m eine Hand voll

Knollen, die icli im Hei'bst desselben Jahres in Leipzig noch zur Blüte

brachte. Die Blumen entwickelten sich gut und völlig gleichmässig (etwa

10. Oktober) und waren, wie die Knollen, in Form und Farbe durchaus

gleichartig; eine Vermischung von zwei Arten — es könnte auch nur

der leichlkennlliche C. pulchellus Herb, mit abstehend behaarten weit

längeren Filamenten in Frage kommen — war also ausgeschlossen. Bei

genauerer Betrachtung ergaben sich in oben angedeuteter Weise drei

Formen: 1. solche mit dunkelgefcärbten (purpurnen) Narben, die die

Antheren weit überragten (typisch); 2. solche, deren purpurne Narben

so lang oder kürzer waren als die in diesem Falle etwas verlängerten

Antheren; 3. solche, welche wie n« 2, kurze aber gelbliche, also sehr

bla.ssgefärbte Narben aufwiesen.

Febereinstimmend mit der Post'schen Mitteilung zeigte sich in Herrn

i.eiclillin"s Kulturen C. Ilermoueiis Ky. als ausgesprociiener Herbslblüher,

dessen Blätter sich spät, erst im Frühjahr bezw. nach der Schneeschmelze

entfalten. Es wäre da noch auf die anderen Arten der Gattung mit

gleicher Blütezeit und Blattentfaltung («Autumnalesfoliishysteranthiis")

hinziiwei-sen. In der Section « fibro-menibranecei » ist C. Ilermoneiis Ky.

der einzige dieser Art. unter denen der « Annulati » sind als solche nur C.

speciosus .M. B. und C imlcliellns Herb, vorhanden, und aus der Section

- Heliculali « der durch die Wurzelbeschaiïenheit ebenso leicht kenntliche

C. cancellatiis ll(Mi). In der Ahtcihnigdei' « ln\(iliicrali « sind nntei'dcMi

(»ricMitaliscluMi Artt'ii lictvdrzulicbcii aus der Section • .Meinbi'anacei " drei

KaukasuspIlan/.fMi. der gclbbluniige (^. Scharojani l>upr. (die Sonimor-

blällerofl noch v(»rhaMd«'n!). der diinkcl-violetlc (]. Aiihiini^. Alboffund

C ratlirold ll«*rb. mit grossen weissen Blüten. Fbendazu gehörig und.

wie die letzteren drei Arien mil runden oft .s(!hr breiten Knollen, ist <1.

zonalns Gay. ans Syrien und dem cilicischen Taui'us anzuführen, welcher

aussf;rdoin an völlig ungeteilten Narben und einem gelben Schlund iWv

Hinten leicht kfMinllich ist. - - Cnter den dem Orient nicht ang(diörenden

SfK'cjes liaJHMi wir nur noch vier llerbstliliilier Kl<'i<'hf'r Art. es sind (l.

iridißorns Heull'.. (i )iutliß<inis Sm.. (l. Asliirinis Heil», und ii inrilins

Halb, welche .s;imllic|i t\i:r Abteilung • Involiiciali .inuelinren und mil

G. Ilnmowus K). keine ,\elinliclikeil l)e-.il/.eii.

Ri I.I.. iiKHii. BuiiM., diM'criibrß 18UU. ().'{
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Leider war der Aufenthalt in jener alpinen Höhe nur ein kurzer, für

das Sammeln zahlreicher Knollen war keine Zeit zu erübrigen. Nachdem

aber nunmehr die Fundstelle nicht mehr zu verfehlen ist, dürfte es nicht

mehr schwer halten, den in botanischen Sammlungen noch als grösste

Seltenheit geltenden Crocus in grösserer Menge zu beschaffen; zeichnet

sich diese Art nicht gerade durch Schönheit vor den vielen schmucken

Verwandten aus, so verdient dieser Crocus, der sich durch seine Ent-

deckungsgeschichte so interessant zu machen wusste, gewiss eine gleiche

Beachtung in unseren Gärten als manche ansehnlichere Einführung.

Berka a. Um, 21. Nov. 1899.
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SPECIES IIEPATICARUM

Franz STEPHAXI

(Suite.)

METZGERIA Raddi.

Planlif frondosK'. tenerai. pallida\ in umbrosis virides, in tropicis

interdiim flavo-nifescentes. statu morbido bic illic cœnileîe. violaceai vel

purpurea', pro more corlicola'. rarius riipicohi' vel foliicohi'. vulgo dense

stralificalu' vel efTuse inler frulicinn ramulos nidulanles, radicellis posticis

e cosla, ex alis vel marginibus ortis repentes, nionopodialiter repelito-

fiircala'. fiircis linearibiis. ullimis rare aciiminalis. laie divergentibus. in

paufis frondes .illernatini pinnala' vel pinnaliiii deconiposila', seuiper

fere convexa;, in umbrosis subplana', apice rolundata,' cellulisque clavatis

imiciffris oblfcta-.

Qjsta tennis, .sa-pe loniii.ssima. sub biliircalion*^ sohiin dilatata (dupli-

cata) in • Furcalis » ceterum ubique a'/juilata, in « Pinnalis » attenuala

i. e. in trunco primario maxime crassa. in pinnis pinnulisque sensim

.sensimque anguslala. (Irtsta- cellula' corlicalcvs intcMMiis majores, |)ostica'

plus niirnis iont/o sclosa-. in [laiicis nuda'. aiilico ivirissinic sotulo.sa'.

.4///' ulr'rji|ii(' l;il('C(' ;i'i|iiil;it;i'. iiilcrdiiin i.iiiicii .is) niiiicii'icn' vel versus

ajiiej'ui allrmuala-. vel iii;u(.'iii(' l(j|i;il;i'. s('mi|i('I' Irre conNCxa' vel revo-

liila-. nudîL' vel birla- in (».luns cr.iss;!'. versus marginoui unislrala', mar-

Kinibus semper n.-re arïnatis. m iimlirosis irreKui.irilcr sctosis vel

nudis.

Inßorescnitia inon(»ir;i \c\ dioici. l'i.iuii s(!\ual(!s poslici. c l.itcrc »'osta'

orli. brevi.ssimi; femiiwi e\ .'iUK'u.sta basi oiirordatim auipliali. iiKuliocrassi.

27K
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alis tenuibus margine posticeque setosis, antice pauca pistilla biseriata et

allernantia gerenles. Calyptra plus minus magna, vulgo clavato-pyri-

formis, valde carnosa, pistillis sterilibus haud obsita, plus minus dense

longeque hispida. Capsula fusco-brunnea, breviter pedicellata, oblongo-

ovalis, ad basin usque quadrivalvis, valvulis bistraLis, cellulis inlernis

vulgo semi-annulaüm incrassatis. Sporae parvse, sphaericaj, Iseves vel

minute papillatse. Elateres decidui tenues, longe attenuati, monospiri,

fibra spirali lata, ligulata. Elateres rémanentes sub apice valvarum

affixae, reliquis validiores penicillatim aggregatee patulasque.

Rami masculi nudi, cucullati, costam distinctam et cellulas clavatas

apicales gerentes. Antheridia pauca, biseriata, alternanlia, in pedicello

perbrevi spha?rica.

Die Arten dieser Gattung sind von grosser Einförmigkeit, nur wenige

fremdartige Formen vermögen das Interesse zu fesseln ; ihr Bau ist ein

höchst einfacher, rudimentärer, so dass man genötigt ist, zu ihrer Be-

schreibung und Unterscheidung die Anzahl der Zellen einzelner Theile

zu Hilfe zu nehmen; diese Zahlen (der Rindenzellen der Mittelrippe etc.)

sind so konstant, dass die Bestimmung dadurch sehr erleichtert wird
;

unvollkommen entwickelte Exemplare, wie sie an sehr nassen Stand-

orten oder in tiefdunklen Wäldern häufig sind, bieten aber grosse

Schwierigkeiten, weil die Behaarung des Thallus, die eine hervorragend

gute und sichere Handhabe zur Unterscheidung der Arten bietet, dann

sehr unregelmässig wird und oft ganz fehlt. Zum Festhalten von Wasser

ist also die Behaarung jedenfalls bestimmt; die Gattung ist aber, so sehr

sie bei der Zartheit aller Organe konstanter Feuchtigkeit bedarf, eine

durchaus lichtbedürftige; sie gedeiht am besten an gut beleuchteten

Standorten, welche aber dem direkten Sonnenlicht nicht ausgesetzt sind;

hier zeigt sie auch stets ihre normale bleiche Farbe; sehr grüne Exem-

plare werden stets von einem zu nassen Standort stammen und der

Bestimmung die grössten Schwierigkeilen entgegenstellen.

Die Geschlechtsäste entspringen, wie im Vorstehenden bereits gesagt,

aus der Seite der Mittelrippe unter der Yentralseite der Flügel ; hierdurch

weicht Metzgeria wesentlich von Aneura ab, deren Sexualäste bekanntlich

terminal aus ruhenden Yegetationspunkten entwickelt werden. Metzgeria

steht also der Gattung Hymenopliytum sehr nahe; diese drei zu einer

Gruppe zu vereinigen, wie es geschehen ist, scheint mir ganz unmög-

lich.

Jn der Synopsis Hepaticarum sind nur 5 wahre Metzgeria-Arten auf-

276
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geführt, währeiul im Nachfolgenden deren 64 beschrieben werden,

welche sich auf die Florengebiele wie folgt vertheilen :

2 Arten sind Cosmopoliten :

1 Art gehört dem nördlichen Waldgebiet der Erde an;

8 Arten dem tropischen Asien und Océanien;

9 > dem tropischen und subtropischen Africa;

29 dem ti'opischen .America :

15 dem antarctischen Gebiet.

Die Standorlsangaben beziehen sich, wie immer, nur auf Pflanzen, die

ich selbst untersuchen konnte.

Leider sind reife Kapseln auch bei dieser Galtung nnr von wenigen

Arten bekannt, da dieselbe fast durchgängig diœcisch ist; auch hier ist

also, wie bei Aneura erwähnt, noch viel nachzutragen.

Die von iJndlierg angeführten, als subspecies zu M. furcata gestellten

zwei r^flanzeu M. subunduküa Austin und M. crassipilis Lindb. habe ich

niiht erlangen können.

>retiE^-oi-îî» Haddi.

Die Bruchzinern hinter dciii Worte cosla zeigen kurz

die Zahl der Hindenzelleri der Miltelrippe an; die obere und untere Zifler

entsproclien der dorsalen und ventralen Seile.

A. Pinnatae.

a. F'vttmles tnilice sflnscr.

1. .Melzgeria piiliescetis Uaddi.

2. Melzgeria Ironlipilis Ijndli.

II. h\iiu(les nnlice nmltr.

'.i. Melzv'eria decresrens Sl. cosla adulla Vt-

'». Melz^reria corralensis Sl. cosla adulla */«.

."). .Melzgeria lerrii'ola St. cosla adulla "/"•

(i. Melzgeria acuiuinala Sl. cosla a<lulla V«-

7. Melzgeria longiscla St. cosla adulla */».

H. .M»"lz;.'eria Ijelmianriiana \.. et (I. cosla adulla '/s-

î>, Melz^'cria lilieina .Milien, cosla adulla "/ib.

10. .Melzgeria rigida Lindli. insla adulla "/h.

l!. Furcatae.

a. Fronilex otiniinn uudiv.

\\. Melzgeria Klliolii Sl. cosla '/ ï.

12, .Melzgeria iiillala Sl c^tnla */»•

\'.\. M'lzgtria crassi<-imlala Sl. cosla */«•

l'i. M'-lzj/eria iinlterhin J. el Sl. cosla "/b.
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b. Frondes margine simpliciter setosce.

I. Costa hirta Vz-

15. Metzgeria chilensis St. alae nudae.

16. Metzgeria Lindbergii Schffii. alae nudae.

17. Metzgeria aurantiaca St. alae hirtae.

18. Metzgeria Perrotana St. alae hirtae.

II. Costa nuda 7^-

19. Metzgeria coiiiata St. alae nudae.

20. Metzgeria glaberrima St. alae nudae.

21. Metzgeria sinuata Loitl. alae nudae.

22. Metzgeria longitexta St. alae hirtae.

III. Costa hirta V*.

23. Metzgeria convoluta St. alae nudae.

24. Metzgeria patagonica St. alae nudse.

2o. Metzgeria Jackii St. alae setulosae.

26. Metzgeria furcata Lindb. alas setosae.

IV. Costa nuda V4.
27. Metzgeria saccata Mitten.

V. Costa hirta V*.

28. Metzgeria Lechleri St.

VI. Costa nuda Vi.

29. Metzgeria Dusenii St.

VII. Costa Ve-

30. Metzgeria dichotama (Sw.) Nees.

VIII. Costa Vs-

31. Metzgeria linearis (Sw.) Austin.

IX. Costa Vs.

32. Metzgeria effusa St.

e. Frondes margine geminatim-setosœ.

I. Costa hirta Vs-

a. KlM HIRT.'E.

33. Metzgeria angusta St. alae breviter setulosae.

34. Metzgeria niadagassa St. ala3 breviter setulosae.

35. Metzgeria rufula Spruce alae breviter setulosae.

36. Metzgeria Renauldii St. alae longe setosae.

37. Metzgeria camerunensis St. alae longe setosae.

38. Metzgeria fuscescens Mitten, alae pilosae.

39. Metzgeria hamatiformis Schffn. alae pilosae.

40. Metzgeria procera Mitten, alae pilosae.

41. Metzgeria papulosa St. alae pilosae.

42. Metzgeria scobina Mitten, alae pilosae.

,3. Al^ nud.«.

43. Metzgeria consanguinea Schffn. costa setulosa.

44. Metzgeria nitida Mitten, costa setulosa.

45. Metzgeria thomeensis St. costa setulosa.

46. Metzgeria albinea Spruce costa setosa.
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'i7. Metzgeria leptoneura Spruce costa pilosa.

48. Metzgeria recurva St. costa pilosa.

49. Metzgeria hamata Liiidt^. costa pilosa.

II. Costa nuda -,2.

oO. Metzgeria atrichoiieiira Spruce.

III. Costa ='4.

31. Metzgeria adsceiidens St. ala) uudse, costa nuda.

o2. Metzgeria conjugata Lindb. alae nudîB, costa setosa.

33. Metzgeria Wallisiaua St. alaî nudae, costa pilosa.

»4. Metzgeria Saiidei Schtrn. alœ setulosae, costa setulosa.

00. Metzgeria leptoinitra S[iruce aUe setoste, costa setosa.

06. Metzgeria crenata St. alœ pilosai, costa pilosa.

37. Metzgeria quadrifaria St. ala3 pilosai, costa pilosa.

IV. Costa hirta */*•

58. Metzgeria fruticola Spruce ahe imdaî.

59. Metzgeria clavx'tlora Spruce ala3 setosœ.

()0. Metzgeria bracteata Spruce alœ viilosae.

V. Costa hirta ^/6.

61. Metzgeria Ulcana St. alœ setuIosa3.

62. Metzgeria muscicola St. alx setosae.

d. Frondes maryine setis ternis armatœ.

63. Metzgeria poixiriclia Spruce costa ^s-

64. Metzgeria iiiyriopoda Lindb. costa Ys.

A. Pinnatae.

I Metzgeria pubescens Uaddi. Mein. Mud. XVJll. p. 45.

Dioir.i. iiKijoi-, ri>,nd;i. p;illida, spongioso-ciBspitans in rupibiis calcjireis,

r.'iriii.s corlicol.-i. Fions .id 3 ciii. loiig.i. vix i2 iiim. l.'il;i, irregiihiriler alter-

iialiiii pimiabi (il l)ipiim,'ila, raiiiis iilliinis soiisiin aciiiiiiiiatis obliisis,

rariiis [daiia. vulgo \ari(^ iitidiilala et lorla apiceqee siibcrispala, aiilice ol

poslice l)reviler seliibisa, vfiilro laiiiis advciilivis llagellisqiic iiiiiovala.

Flar/ella b»n^'a scrpciiliiia. b-rn ad co.'^taiii icMliicta. ali.s ^-3 (-(dliilas lati.s,

iibi*pi(; .sr;tiib)sa apiccqiic in froiidciii MiMin.ilcin aiiciinlia. Al.i- inb'rdinii

iiit*-rnipt;r j. •. frons (-x aj)ic(! l'oliindal.i aliiii(ilc iiiii(i\;i[,i. co.slaiii cxala-

lain |)rof(;r<'ns sfn.sinKpic in novain [loiidciii excinrcns. tjO.sta siiblc^rcs,

aijlic«; po.slicoqiu; all(; producta ibidcnupu; sclis jongioribii.s hispida , in

Irunco priiiiario rras.s;!. in pinni.s pinnnli.srpu' scnsini an^Mi.siabi; irMnhr

lUtrlirMcs ilaqin; in Irnnro 'id (nlnxpK! latero 13), in pinnis IC» lanlicc !>

«!l poslia; 7j, in pirniulis nlliini.s 10 (anlic«- i] cl. po.sticc 4j. Olliil.r inlcriia'

ro.sLiruin in scvûmn: corlicalibu.s \i\ nnnorcs. Al;/' ad -JO <(dliilas labi',
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selulis brevioribus pungentibus obsitse, margine setulis similibus gemi-

natis vel ternis armatse. Cellulœ alarum 27X 36 ^j., parietibus validis,

trigonis iiuUis. Rami feminei u troque latere — mascw/i postice tantum—
dense pilosi.

Hab. Europa, e Norvegia 63° lat. bor. in Itaîia usque, Caucasus (Bro-

Iherus, Levier); America sept. Alleghany Montes, Alaska (Krause), Insula

Yancouver (Lyall) ; Asia, Himalaya 8000-12000' (Hooker. Gamble. Duthie).

Kashmir 11000' (Duthie); Japonia (Faurie, Makino); China. Yûnnan

(Delavay). Setschuan (Farges), Schensi (Giraldi).

2. Metzgeria frontipilis Lindb. Monogr. Metzg. p. 14.

Dioica. mediocris sed robusta, rigida, ssepe (inter muscos) elongata,

pallida, in sicco flavescens, setate fuscescens, laxe csespitans, terricola et

corticola. Fro7is ad 5 cm. longa, valde concava, geniculatim pinnata i. e.

inferne paucis pinnis primariis instructa, pinnis longioribus sat regula-

riter pinnulatis, pinnulis remotiusculis, alternantes, breviusculis brevi-

terque acuminatis obtusis. Costa in trunco primario validissima, fere teres.

antice convexa. postice maxime producta; cellulœ corticales in sectione 36

(utroque latere sub 18, in pinnis sub 12, in pinnulis sub 6) ceterum dorso

ventreque longe setosa. Alœ valde decurvae, basi cellulis bi vel tristratis

crassEe, posticenudfe, antice setis strictis inœquilongis hirtœ, margine

setulis brevibus pro more geminatis et late divergentibiis armatse. Cellulse

alarum 27X 36 i)., ad costam 27X 45 jj.. Rami 9 parvi, profunde obcor-

dati, dorso ventreque setulosi. Pistilla 6-7.

Hab. Fretum magellanicum, ubique communis (Lechler, Gunningham,

Spegazzini, Savatier, Exped. Gazelle, Hahn, Pehlke, Dusén); Chile australis

(Krause, Neger).

Die Costa nimmt vom Truncus primarius an durch alle Verzweigungen

allmählig an Stärke ab und ist in den äussersten Fiederästen zugespitzt,

so dass sich eine konstante Zahl der Rindenzellen nicht angeben lässt;

obige Ziffern sind Durchschnittszahlen, die um weniges differiren

können.

3. Metzgeria decrescens St. n. sp.

Dioica, major, hyalina. dense csespitosa. Frons irregulariter pinnatim

ramosa, pinnis pinnulisque longis et multo brevioribus mixtis. Costa

mida, in trunco primario crassa, in sectione ovalis, dorso ventreque

eequaliter producta ; cellulae corticales magnas, internis multo majores, ad

12 (antice 5, postice 7) ; in pinnis solum 9 (antice,4, postice 5); in pinnulis
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ultimis 4 (ulrü(|ue lalere 2 cellula'). Alae simililer attenuatœ, e Irunco lato

in raniis ramiilisque seiisim anguslala?. in ulliniis pinnulis fere i2-plo

angiisliores. cetenim nudœ et lalde recurvä', marginibus siepe connivenli-

tangentibiis. longe piliferis. pilis strictis crebris simplicibus. Cellulœ

alarinn 43X34 a. ad costam parniii longiores: Irigona nulla. Andrœcia

ni in congeneribus.

Hab. Patagonia, ad IVeluni niagellaniouni (l)nsén).

Wegen der starken Einrolhmg der FUigel ist die Abnahme der Breite

der Frons in den Zweigen gegenüber dem Haiiptstamm wenig sichtbar

und zeigt sich nur deutlich in Querschnitten: übrigens haben alle Arten

mit vei"dünnt auslaufender Rippe auch dem entsprechend verlaufende

Flügel. Lindberg ' hat das sonderbarer Weise gar nicht bemerkt, Wcährend

sich diese Plianzen ganz wesentlich von der grossen Masse der übrigen

Arten unterscheiden, die durchweg eine völlig gleichartige Rippe besitzen,

die alle Dichotomien durchläuft (abgesehen natürlich von der Verdoppe-

lung der Rippe dicht unterhalb der (labelung). Es ist ein wesentlicher

Fortschritt jener gefiederten Plianzen. die mit einem kräftigen Haupl-

slamni versehen, sich meist hoch in reicher Beäslung entwickeln können

und ihnen gegenüber erscheinen die dicholomen Arten sehr rudimentär.

'i. Metzgeria corralensis St. n. sp.

Dioica. mediocris. pallida. dense ctespitans. Froits ad 4 cm. longa, suii-

plana. reinote f)iu)iiUa. pinnis brevibus alternantibus apice obtusis. plus

I mm. lalis. Coslu valida, in sectione ovalis. ventre longius ciliata. ciliis

creberrimis. validi.-. strictis. Celtiil.T costip corticales 12. f|iiarum 4antic;i'

laliores. 8 poslicjr duplo angusliores. Al;i' |)lan;i'. ad 12 cellulas ial;i'.

(Icnsr ciliatii'; ciliis lenuihiis. Ilaccidis. Iiamaliilis. niargine simplicilri'

rili;il;i'. ciliis validis loiiuiusculis strictis. oblique ad posticuiu nulanlcs.

(j-lliil:i' (ihn Hin i'T \ ;{() ij.. incrassalio iiiill;i. ;i(l cdsLini sn'pc duplo lere

majores. Uniiii iiiu.sculi parvi nudi.

Nah. Cliilr. (".(.rnl fll. Krau.sej.

• t. Metzgeria terricola Sl. n. s|i.

Dioici. nifiliocris. [lallidc-llavicans. ii'talo fusccsccns. /'Vo//.s' ad 2 cmi.

lonya. iiinmila fl hipinnata. ritrida fragilistpic. undulala (>t maxime icNd-

Itjla. (joslii in IriiiM'o [nim.'ino |;ii;i. in sfcijonc pl.iiio-flliplic.i. poslicr

inapris producta : cclliih' roriicilcs 12 (iiiioiiiic Liicri' (ii in iniinis |iiiiiiii-

' Siotutfir. M<Mz(.'. vidf M liUrinii c[r.

•iH\



934 BULLETIN DE l'herbier BoissiER. MetzgevicL

lisque sensim attenuata, in ultimis 4 tanlum cellulis corücalibus lecla

(ulroque latere 2) celerum paucisetulosa. Alae maxime decurvae frondes

itaque ssepe omnino clausse et depresso-lubulosae, nudse, margine tamen

longissime et creberrime piliferse, pilis geminatis subslrictis la te diver-

gentibus. Cellulse alarum 36X54 [i, trigonis nullis, parietibus validis.

Rami c? parvi, nudi.

Hab. Fretum magellanicmn (Savatier, Düsen).

(1 Metzgeria acuminata St. n. sp.

Dioica, pallide-virens, in ramulis fruticum effuse ceespitans. Frons

furcata, furcis tamen pinnatis, plano-decurvis, apice distincte breviterque

acuminatis, omnino nudis. Cosfa crassa, in furcis prima riis SBquicrassa,

subteres, antice valde producta ibidemque cellulis 8 seriatis-postice

6 seriatis-tecta, in pinnis multo angustior et apicem versus attenuata. Alae

plana?, strictae sed posticum versus nutantes, in fronde adulta latse in

pinnis duplo angustiores et atlenuatae. Cellulse alarum 18X 37 {jl, tener-

rimee, incrassatio nuUa. Rami masculi parvi, nudi. Rami feminei semper

innovati. Calyptra pyriforniis, basi nuda, superne setulis longissimis comata.

Hab. Brasilia, Rio Grande (Kunert).

7. Metzgeria iongiseta St. n. sp.

Sterilis, major, valde elongata, flaccida, flavescens, dense stratificata.

Frons ad 8 cm. longa, pinnatim decomposita, maxime ramosa, ramis

remotiusculis, haud attenuatis, maxime convexa. Costa a dorso compressa,

asymmetrica, antice bene convexa, postice subplana, in ramis ramulisque

sensim angustata. Cellulae corticales in trunco prima rio antice sex serialse,

postice 8 seriatse, in ramis sensim pauciores, in ultimis antice bi-postice

4 seriatee. Cellulae dorsales semper multo majores, inflatœ et convexo-

prominulse, ventrales multo minores et internis aîquimagnse; cellulae

internae triseriatae, ventrales longe setosae. Alae maxime revolutœ, ubique

aequilatœ (20 cellulas) nudae, basi 2-3 cellulas crassae, versus marginem

cellulis sensim humilioribus distincte attenuatae, margine setis longissimis,

ample cylindricis, attenuatis, simplicibus et hamatis armato. Cellulae

alarum 36X 54 ^, ad coslam 45 X 72 ^ trigonis nullis. Reliqua desunt.

Planta spectabilis, omnium pulcherrima.

Hab. Fretum magellanicmn (Herb. Warnstorlf).

8. Metzgeria Liebmanniana L. et G. Syn. Hepat. p. 505.

Dioica, major, elongata, flaccida, pallida vel flavo-virens, superne inter-
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dum brunneo-piirpurea. corticol;i. Fvons ad o cm. longa el 3 mm. lata,

pinnatim pauciramosa, iiiterdum e venire innovata, parum conve\a,

imdiilata. Costa in iriinoo primario crassa, subteres. in pinnis pinnu-

lisque sensiiii angustata. celliiUe corticales in seclione trunci 14 (0 anticae

et 8 poslicœ) in pinnis longioribiis [2 (5 anticie et 7 postica?) in pinniilis

ullimis 10 (4 anlica? et 6 postica?). Alae ad ^0 cellulas lata?, in ullimis

ramulis distincte acuminatae, postice dense breviterque villosa\ pilis

breviusculis flaccidis; margine similiter armala\ setulis slrictis geminatis

divergentibiis. Cellnlx alarum 30 {i, ad costam 37 X4o <j.. Rami feminei

parvi. ventre et margine longe setosi. Cahjptra clavata. setis longis hispida.

Hab. Cateiui Amlitiin band rara, Mexico (Liebman, Leibold, Schatîner,

Bourgeau). Costarica (Pittier). Brasilia, montes orientales (Ule. Glazion),

Argentinia. Tucuman (Lorenlzl. Cliile. Yaldivia (Habn).

l>. Metzgeria filicina Mitt. .1. of Bot. 18ol. p. 361.

Dioica. magna et valde elongala. pallide viridis vel (lavicans. corlicola

vel rupicula. laxe elTuse ciespitosa. sœpe inter fruticum ramulos squarrose

nidulans. Frons ad 10 cm, longa, bi-vel tripinnata, valde convexa, sub-

revoluta, pinnis pinnulisque squarrose patulis, leniter aciiminatis, quam

Iruncus multo et seitsim aitgustioribiis. Costa nuda. in trunco primario

maxime crassa. cellulis corticalibiis i27, quarum 12 anlicie et 15 posticai;

in pinnis longioribns il (anticte 9, postica? 12) in afiice pinnularum 4

fntroqne laterei). Al;e tenerriina' cellulis ;{C)X''î4 [j„ ad costam longiores,

Irigonis subnullis. margine nudo vel paiicis setulis simplicibus armato,

ipso apice crebre .^eluloso. lianii feminei parvi, arcuato-suberecti, alis

tameu decurvis. apice rotiindata ceterurn midi, margine solum setosi,

.saepe innovali. Calyptra magna clavata, superne setis validis striclis et

porrectis peiiicillalim s<'tosa. (Capsula late ovalis, fiisco brimnea. Sporai

iO jj,. brunnca'. minuli.ssime asju-rii'. liaiiii hhisckH iii m congonerihiis

nudi. («ro planta [larvi.

liai». Andt-s (jiiilnisrs ( Janifsctii . Spnice). lioliriu. rti(liia\i (IVarcc).

Nova lintiiinlii. l'ai'anio Clmarlii (LindiK).

B. Furcatae.

10, Metzyeria rigida landb. .Muimikc. Mctzg, p. Y.'>.

hioira. ji;ir\;i. ngid.i. Ir'ii,i\ «-t fcrc cirlilaf.jinca. Iuri(l()-|),iili(|;i, siipciiic!

r«;riilescens. corlicola. Froiis Dil \^2'.> iiim. longa. */< "iiii. lai.i, dciisc
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breviterque ramosa. vix linearis sed hie illic angustata, alis adscenden-

tibus antice leniter conmva, glaberrima. Costa nuda, paucas radicellas

emittens, crassa et rigida, postice magis producta; cellulae corticales 14.

quarum 6 anticse et 8 posticse. in ramis longioribus 9 (antice 4, postice 5)

in pinnulis ullimis 7 (antice 3, postice 4). Alse undulatse, angiist?e. ad

13 cellulas latse, ubique nudse; cellulae alarum 36X S4 ^, valde œquali-

terque incrassatœ. Rami feminei glaberrimi. Calyptra pyriformis. 'glaber-

rima. Rami masculi nudi.

Hab. Lord Aucklands Islands (Hooker).

Lindberg hat in seiner Monogr. Metzg. nicht berücksichtigt, dass die

Costa vor der Gabelung allmählig verdoppelt wird und giebt infolge-

dessen der Anzahl der Rindenzellen einen Spielraum, der im normalen

Gabelast nicht vorkommt; das ist auch die Ursache, dass er die all-

mählige Verdünnung der Costa bei den gefiederten Arten nicht bemerkt

oder wenigstens nicht erwähnt hat (siehe M. decrescens).

11. Metzgeria Elliotii St. n. sp.

Sterilis, parva et humilis, dense depresso-ceespitans, in sicco sulphurea,

emollita aquam maxime tingens, corticola. Frons ad 15 mm. longa, repe-

tito furcatim ramosa, flabellatim expansa. ramis simplicibus interjectis acu-

minatis, ceterum linearis apiceque obtusa. plano-convexa. omnino nuda,

paucis radicellis marginalibus repens. Costa tenuis, cellulis corticahbus in

sectione 4, i. e. utroque latere 2 cellulis tecta. Cellulae alarum 36X 45 [j.

ad costam vix majores. m2iYg\\\ç^mmo\'e's,ibidemqiie maxime incrassatae.

Hab. Africa centralis, in monte Runssoro 9000' (Scott EUiot).

12. Metzgeria inflata St. n. sp.

Dioica, spectabilis, brevis, Ilaccida, pallide lurida, oplime nitida, muscis

consociata. Frons furcata. ad 3 cm. longa, omnino nuda, basi tantum

paucis radicellis affixa. Costa tenuis. cellulis corticalibus utroque latere

biseriatis tecta. in sectione transversa lateovalis; cellulœ antice et postice

niagnse, sequales, internse multo minores triseriatse. Alœ apice cucullatse,

ubique maxime irregulariterque revolutae, in sectione valde asymmetricœ.

uno latere quadruplo latiores, re vera itaque sinuatim lobatœ. lobis bulloso-

inßatis, ob flexuram tarnen haud discretis. Cellulœ alarum 36x54 ^.

parietibus validis, trigonis parvis. Rami feminei parvi, fere conduplicati.

margine breviter setosi.

Hab. Guiana britann., in cacumine Montis Roraima (Mac Connell et

Quelch.).
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Diese merkwürdige Pflanze bildet einen Uebergang zu M.saccata Mitten,

deren lobi alariim tiefer getrennt sind, während sie hier durch die Ein-

rulhmg der Fhigel nicht in die Erscheinung treten.

V.y. Metzgeria crassicostata St. Hedwigia 1889.

Dioica. minor et angusla. gracilis. dilate olivacea. Frons furcala, furcis

siL'pe simplicibus pinn;i'formibus. apice rotundata, valde convexa, postice

liirla. Costa validissima, postice magis producta, 10 cellulis corticalibus

teola (antice 4 majoribus, postice 6 minoribus) ventre breviter setosa.

setulis tenuibus strictis crebris. Alœ valde decurvee. 10 cellulas lala\

niargine nuda". postice sparsim breviterque setulosa*. CeUulae alarum

;;" \ io a. irigonis uullis. Rami feminei obcordali, carinalim concavi,

((•sliL' oblique approxiniati. niargine dorsoque longe ciliati.

Hai). Auslralia. Hiclunond River (de Caniei-a).

l't. Metzgeria imberbis Jack et Steph. Hedwigia 1895. p. :J1().

hioica. major, leneniina, ijalUde-vireits, la.\e ctespitosa (pendula f).

Froiia regulariter furciita. oplinie in flabellam latam multiramosam evo-

lula. in vivo tamen maxime intricala radicellisque inter se affixa, ceterum

ad 'l cm. longa, sub Ü mm. lata, omnino plana vel leniter undulata. Costa

crassa. postice magis producta ibideuique cellulis corticalibus sexseriatis

lecta breviterque setosa, antice nuda cellulis corticalibus 5 seriatis ; cellula}

interna' 7 seriala.' reliquis vix minores. Alx perfecte nud;e. ad 20 cellulas

lala', hie illic postice, rarius e margine radicellas suctorias emiltentes.

(Mulie alarum 27X'30 ^ parielibus tequaliler incrassalis, Irigonis nullis.

Haini feminei brèves margine .setulosi semper innovali. tempore maluri-

latis ralyplram longe superaiilos. Caliijilra selis longis validis porrectis

|i(Mii»illalim setosa.

Mal). Anienlinia. I»i"» sfCD (Lorcnlzj.

I.». Metzgeria chilensis Si. n. sp.

Dioica. parva, angusla; gracilis. |)alliil;i. in umlirosis viiidis. C(trticol;i

\«;l lerricola. Frons ad 10 mm. long.i, furcala, vald«; convexa, apice rotun-

d.'iUi. (ktsta lenms, postice .s(;tosa, .s(;lis longis, slriclis, dellula' corlicaN^s

rosUi' ulro(|uc lalere bi.seriala'. Al>r fere revoluta«, nuda-, margine soliim

>inipli('iU;r ciliala-, ciliis confcrtis. longis. Icnuibus strictis(|iir. CcUnir

uliimm .'MIX'*''» ja. Irigonis nullis. Haini feminei pro |»l,iiita ma^ni. pro-

fund«' obcordali, carinatiui fouiluplicali. [(Mikc selosi.

Il.il». Cliilr iDiiH<''rij. Nen- Zealand. in subalpinis (Colcnso).
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16. Metzgeria Lindbergii Schffn. Kais. Akad. Wien. LXYII.

p. 182.

Syn. : Metzgeria tahitensis St. ms.

Autoica, medioci'is, flaccida, in sicco pallide-flavicans. corticola et

terricola. Frons ad 2 cm. longa, vix 1 mm. lata, plana, furcata et ramis

posticis innova ta. Costa tennis, cellulis corticalibus utroque Jatere biseriatis

tecLa. ventre dense breviterque selulosa. Alœ planœ, nudse, ad 15 cellulas

latse. Cellulœ alarum 27X36 [x, ad costam majores, trigonis majusculis.

Setae marginales simplices, brèves, oblique extrorsum nu tantes, strictae.

Rami feminei obcordati, parum setosi. Calyptra dense breviterque selosa.

Rami masculi nudi.

Hab. Java, Buitenzorg (Schiffner), 2'aÄiff (Vieillard etPanctiet, Nadeaud),

Insulde Markesas, Nukahiwa (Ed. Jardin).

17. Metzgeria aurantiaca St. n. sp.

Dioica, minor, flavo-rubescens , muscis irrepens. Frons ad 15 mm,
longa, furcata, convexa, apice obtusa. Costa tenuis, cellulae corticales

magnae, in sectione 4 (utroque latere 2J postice setulis crebris hirtse. Alae

valde decurvae, ad 12 cellulas latse, postice ubique et plus minus dense

setulosse, margine setis simplicibus longiusculis strictis dense armatse.

Cellulae alarum 36X36 jx, trigonis nullis. Rami feminei magni, profunde

obcordati, cucuUatim convexi, dorso margineque setosi. Calyptra sub-

cylindrica, maxime longeque hispida.

Hab. Rrasilia. Garaça (Weinio).

18. Metzgeria Perrotana St. n. sp.

Dioica, gracilis, minor, angustissima , tenax pallide flavicans, dense

depresso ceespitans. Frons ad 25 mm. longa, semimillimetrum lata,

repetito-furcaLa, convexa. Costa angusta et crassa, antice et postice cellulis

corticalibus biseriatis et valde incrassatis tecta, ventre setosa, setis longius-

culis angustis et gracililms, strictis. Alae ad 13 cellulas latse, parum decurvae.

postice sparsim setulosœ, margine setulis similiter gracilibus simplicibus

armato. Cellulas alarum 36 |x, parietibus crassis, trigonis itaque minus

distinctis. Rami masculi minimi, cucullati costse diametro breviores. Rami

feminei pro planta magni, frondis diametro parum angustiores. ventre et

margine longe setosi.

Hab. Madagascar (Perrot.), Africa australis, Montagupass (Rehmann).

Der M. aurantiaca sehr ähnlich, von der sie sich durch die überall

dünnen zierlichen Borsten unterscheidet.
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19. Metzgeria comata Si. n. sp.

I)iuic;i. major, hyalina. lenerrima. grandicellulosa. foliicola. Frons ad

iL cm. longa. 1 mm. lala. plana, irregulariler fnrcata. furcis hic illic longis

simplicibus. Costa lenuissima. alis lequicrassa dein liaiid producta, ulroque

latere cellulis corlicalibus biserialis tecta nuda. Alae asymmetrica', uno

lalere coslu» niiillo angusliores (cosla itaqiie haud mediana), omnino

plana', acuminata'. oblii.sa'. cellulis Lenerriniis maximis (o4Xl26 \^)

formata', omnino nudie, vel margine ciliis longiusculis simplicibus radi-

cantes. Rami feminei longe et valide setosi. Calyptra oplime pyriformis.

nuda, verlice solum cellulis giganteis clnvalis grosse comata.

liai). Xova Caledonia (Vieillard).

^0. Metzgeria glaberrima St. n. sp.

Dioica . mediocris. sed elongala hyalina, llaccida. dense depresso-

ciespitosa. Frons ad 80 mm. longa, repetilo-furcata, parum vel haud con-

ve\a. Costa tenuis. nuda, cellulis corticalibus 4 (ulroque latere 2). Alœ

nudie vi\ decurvte ad 12 cellulas latie, sœpe angustiores, cellulis regula-

riler hexagonis 36X30 ji; allai multo longiores, trigona nulla. Setœ

marginales simplices, costaß diamelro duplo longiores, recte patulœ, saepe

subnullii'. Rami feminei magni. profunde obcordati, ventre margineque

longe et valide .setosi. Calyptra magna, clavata, ubique sparse hirta.

Andrœcia magna globosa nuda.

Ilab. Fretum magellanicnm (Spegazzini, Dusén, F^xped. Gazelle). Chile

((Jay. Krausej. ?\eic Zeataiid fKnighl. Cheeseuian. Heckett). Anslralia,

Victoria fLinlerbach).

21. Metzgeria sinuata Lnitl. in Szjszjldwicz. Diagn.IManl. I. p. 25.

Slenlis. major. Icm-rrima . hyalina. a|)icibiis violaceis vel Cd'ruleis.

corticola. Frons ad 2 ( ni. longa. ."5 min. lata, fiircala. valdc con\(i\a. apice

cuciillatim dansa, (jjsta nuda. t(umis. cellulis corticalibus in sectione Y

(utroquo lalere 2j int('rnis paucisad liliim angustiim reduclis, ALc maxime

deciirva;, lalissima«. ad 3.'» cellulas lata-, nuda'. margiin; profunde sinuaio

i. e. inli'rrupte recurvo,cMns longis slriclis reclrpalciilibiis (Iciisc ariiialo.

(j'ilnlr alarum 3*)
|j., ad coslam lon^^iorcs. lielitjna dcMiiil.

Hab. l'tnniia, ()nlPr\o CJcIskij.

Die Hippe ist viiUiii narl,l, dfiiii dir koiilriiroiiiiii.'<'ii Cilicii. wclcjic der

Autor be.sclin'ibi . sind die Icniiiii.iirn Kciilciiliaaic. wciclic bei .lilcii

Mel/Keria-Arl«'n den Scheitel schlitzen, nnusi bald abfallen und hier nur

länger erhalten HJnd.
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'±^. Metzgeria longitexta St. n. sp.

Sterilis, major, pallide-virens, tenerrima et flaccida^ dense straüficata.

Frons furcata plana, 2 cm. longa, l'/2 mm. lata. Costa tenuis antice et

postice cellulis biseriatis corticalibus tecta, ventre longe pilosa, pilis ample

cylindricis, flaccidis. Alœ undulatse, postice sparsim, margine dense pilosœ,

pilis ut in costa ubiqiie flaccidis latis et obtusis, margine simplicibus

recteque patentihus. Cellulœ alarum elongatae 2o X68 {jl, trigonis nullis.

Hab. Insula Dominica (Elliott).

Die Pflanze ist infolge ihres jedenfalls schattigen Standortes schlaff

und grün und an einem günstigen Platze wird sie in dieser Hinsicht

abweichen ; da sie aber sonst gut entwickelt ist und besonders die Be-

haarung überall auf eine normale Ausbildung schliessen lässt, so konnte

sie hier nicht unerwähnt bleiben.

23. Metzgeria convoluta St, n. sp.

Dioica. gracilis, longa et angusta, olivacea, dense intricatim csespitosa.

Frans ad 6 cm. longa, repetito-longefurcata, valde convexa, apice obtusa.

Costa tenuis, postice breviter setulosa; cellulse corticales 6 (antice 2

postice 4). Alœ valde decurvse vel revolutse, nudae, margine ciliis simplici-

bus brevibus crebre armatse; cellulse alarum 36X^4 jjl, margine minores,

ad costam longiores. Rami feminei dorso margineque longe setosi.

Hab. Brasilia (Glaziou).

24. Metzgeria patagonica St. n. sp.

Dioica, major vel mediocris, flaccida hyalina vel pallide flavo-virens,

dense stratiflcata. Frons furcata, ramis posticis numerosis, ad 25 mm.

longa, 1 Vä mm. lata, statu normali convexa. Costa valida, postice valde

producta; cellulse corticales in sectione 6 (antice 2, postice 4} ventre

longe setosee. Alœ normaliter valde decurvse ssepe reüo/«te, nudae, margine

setis singulis longis et ample cylindricis crebre armalo, Cellulœ alarum

40X54 [1, angulis et in medio parietum valde incrassatse, ad costam

40X 72 {jL. Rami 9 parvi, profunde odcordati, margine et postice sparsim

setosi.

Hab. Patagonia, Insula Newton (Düsen).

Die Pflanze steht hinsichtlich des Baues der Rippe der M. Wallichiana

sehr nahe, die Grösse der Zellen und deren Wandverdickungen unter-

scheiden beide leicht; im Uebrigen sind die Pflanzen des gesammelten

Rasens völlig etioliert und nur an den jüngeren Innovationen ist der

wlrkUch normale Bau der Pflanze erkennbar.
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io. Metzgeria Jackii Si. ii. sp.

Sterilis. minor el angusUi. valida, lenax. dense depresso-cœspitosa.

flavo-virens. aqiiam siilphiii'eo tingens. Froiis fiircata. ad 13 mm. longa,

valde convexa. Costa valida, in sectione ovalis. 6 cellulis corticalibus lecta

("i anlicis el 4 poslicis). ventre dense breviterque setosa. Alœ valde

decurva?. postice setulis brevibus slrictis sparsim hirtœ, margine creber-

rime setiilosae. setulis siniplicibiis reliquis haud diversis. Cellulœ alanim

3(3X45 [j.. trigonis magnis incrassaLa\ ad costam pariim longiores.

Hab. Brasilia. Bliimenaii (IHe).

An einem der untersiichlen Exemplare befanden sich ventrale Tnno-

valionen. eine jüngere kurze und eine ältere längere: ihre Frons war

schmal, die Mitlelrippe trug beiderseits (im Querschnitt) 4 RindenzeUen

und der Thallus war*, dorsal ivie ventral, mit Borsten besetzt; nur der

ältere und längere Adventivspross zeigte an seinem vorderen Theile, da

wo er vom Muttersprosse nicht mehr bedeckt war. eine normale Aus-

bildung. Es giebl kaum eine bessere Illustration zu dem Gesetz, dass erst

die Belichtung die Dorsivenlralilät der Lebermoose erzeugt; die unter

M. Uleanu itenierkte Missbiidung findet aber dadui'ch noch nicht ihre

Erklärung.

i<). Metzgeria furcata iL.) Lindb. Monogi'. Metzg.. p. 35.

S\n. : .luiigermauuia furcata L. Sp. pl.. p. 1002.

Met-geria planiuscula Spruce. Rev. bryol. 1S88, p. .'Î4/35.

Mi-t-ijeria flavo-virens Col. Trans. N. Zeal. Inst. 1888. vol. XXI.

Dioica, minor, iiallida. corlicola. dense depresso ca-spilans. Frons fur-

cata. subplan.'i. .ipict' riiiiiii(|;ii;i. (losta leniiis. cclliilis corticalibus (5

Oiritice 2. poslice 'v riiiiiorilius (,'t angiisto rociaiigiilatis). venire longius

.selosa; aUe vix decurva' nisi in locis niiiius Ininiidis, poslice plus minus

dense selosa.* selis iongiusciilis iis{|ii(' ad uiargineMi distributis. setaß

marginales re vera nnll/e. (]ellul;i', alaruui 27X30 [x. Irigonis parvis, ad

<(»st;ini longioros. Hami feminei dhcanhü plano-convexi. longe el sjiarsini

piliffri. (Ahiiilra davaUi-pyriforniis. [iliis minus bispida.

Hall. I'jiiopa iilii'|ii<' iMiiiiiiiiiii-,, r coiiliiiiliiis iiMMliictTancis in L.-ipponin'

alpiiia i-cuioiif. (muchsus (Lcvicc). .\/rini. Al),\ssinia (Travri'si |. Natal

ihfliMiaiirij. K.'MiH-fiiii (SlaudI). ^V/*'/*- ( l'liilippi. I.cclilcr). 'l'asmaiiia {Wo.y-

inonllij. .\rw /.niliiiitl i(!<ilciiMii . Auslrnlni . niiccnsLiiid (llarlniann).

Vjfloria (K. \. .Miillcr. .Mrs. Mar dann).

in Sibirien und Japan scheint dir l'll.in/"' iikIiI voi'ziikiiiiinicii. rhcnso

>»fMii« ist sift aus Sordamerira bekanni

Ml i.r. HyMn. mi%*.,iU'Cf'ii}Uri- \H'.VJ -H\\ (J4
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27. Metzgeria saccata Mitten. Journ, Linn. Soc. 1886. Vol. XXÏI,

p. 145.

Dioica, minor, rigida, subhyalina, muscis corlicolis consociata. Fron^

furcatim multiramosa. ad 20 mm. longa, vix millimetrum lata, valde con-

vexa. Costa nuda, valida, subteres, postice multo magis producta; cellulae

corticales 6 (antice 2 majores, postice 4 minores); cellulse internée quam

corticales multo minores, triseriatse. Alae decurvae, profunde inciso-

lobulatae, lobnlis a latere exteriore convolutis, sub fronde occultis, inflato-

clavatis, margine ciliis longis simplicibus armatis. Cellulae alarum 45 [i,

ad costam longiores, parielibus validis aequaliter incrassatis. Ramifeminei

pro planta magni, inflato conchseformes , duplo latiores quam longi^

margine ventreque setulosi.

Hab. Tasmania (Milligan, Weymouth), Meto Zealand (Helms).

Der Durchschnitt der Frons, wie der Autor ihn abbildet, ist sicher

durch eine Gabelung geführt, wo sich bekanntlich die Rippe verdoppelt ;

siehe hierüber die Einleitung zur Gattung Metzgeria.

28. Metzgeria Lechleri St. n. sp.

Sterilis, major, flaccida, fusco-virens, aliis hepaticis consociata. Frons

longe furcata, ad 30 mm. longa, plus millimetrum lata, subplana. Costa

valida, subteres, bene producta, utroque latere 4 cellulis corticalibus,

humilibus tecta. ventre setulis longiusculis tenuibus dense obtecta. Alae

vix decurvulse ad 20 cellulas latee, postice dense breviterque setulosae,

margine setulis similiter gracilibus, simplicibus crebre armato. Celhdae

alarum 36 jx. ad costam longiores, parietibus validis angulisque distincte

incrassatis.

Hab. Chile, Arique (Lechler).

29. Metzgeria Dusenii St, n. sp.

Dioica, mediocris, pallida, corticola. Frons repetito-furcata, valde con-

vexa, apice obtusa. Costa lata et humilis, antice convexa postice plana,

omnino nuda, cellulis corticalibus 8, quarum 4 dorsales magnae. et valde

productse, 4 ventrales multo minores, centrales paucse. Alae revolutae,

conniventi-tangentes nudee, margine tanlum ciliis longis flaccidis simplici-

bus ornatse. Cellulae alarum 36X45 jx, marginem versus minores, ad

costam longiores, trigonis nullis. Rami masculi parvi nudi, ut in con-

generibus cucuUati.

Hab. Fretum magellanicum, Insula Desolacion (Düsen).
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ou. Metzgeria dichotoma (Sw.) Nées. Hep. Eur. III, p. o08.

Syii. : Jungermanma dichotoma Sw. Prodr. Ind. occ. p. 145.

Dioica, mediocris. pallida vel viridula, corticola rariiis saxicola, dense

depresso citspitans. Frons regulariler furcata, convexa, apice obtusa. Costa

crassa, bene producta, ventre breviter setosa; cellulce corticales 10,

(juanim 4 antica? et poslic*. Aîœ decurvse, postice breviter et minus

dense pilosie. margine setulis striclis simplicibus oblique patulis armât».

Olluke alaruni ^7X3(5 ja. margine minores, ad costam majores. Rami

feminei profunde obcoidati. dorso margineque dense setosi. Calyptra

davato-pyriformis. superne hispidissima.

Hab. Jamaica (Swarlz), Cuba (Wright). Brasilia (Beyrich, Glaziou, G.

A. Lindberg, Lindman. Puiggari).

;>1. Metzgeria linearis (Sw.) Austin. Torrey Bol. Cl. YI, p. 18.

Syn. : Jniigenututiiia linearis Sw. Prodi', veg. Ind., p. 145.

Dioica, minor^, rigida, angusta, olivacea, algoidea, in fruticum ramulis

efTuse caîspitans. Frons ad 2 cm. longa, vix. 1 mm. lata, furcatim multi-

ramosa, ramis adventivis posticis liaud raris, parum convexa. Costa nuda,

radicellis suctoriis lantum sparsim affixa, crassa, subteres, cellulis corti-

ralibus 12. ulruque latere 6 seriatis, ceittralibus maxime incrassatis

Ininineque cellularum fere obliterato. AUe nuda3, ad 20 cellulas lata;,

valida.' ob cellulas ad angulos trigone incrassatas et limbo maxime iucras-

sato, e\ una série cellulanim fniinalo. GzY/ée marginales valde reduclœ,

tieutiformes. brèves, valde incrassata' obtusaî, sœpe déficientes. Cellulx

alaniui rlionibeo-liexagona.' 18X45 (x, ad costam laliores, margine

18XH' ;j- obligiue seriatx. Rami masculi puis niinierosis spini-

formibus liirli.

liai). Jamaica fSwarlzj, Cuba (Wriglilj.

'.it. Metzgeria effusa St. n. sp.

Dioica. nu'diocris. diliilt! Ilavicans vel liyalina in raniuiis uitiinis fruti-

cum eiïuse ca!Sj)itaiis iiiaximeqiKî inlricala. Frons vald«^ l'auiosa, repcLilo-

furcata. ramis siiniilicihus inlcrji'ciis; i.mii pnslici niniicrdsi. sa-jic in

furca scjriali. Costa cra.ssa, in scxXntiu'. olliplica, btua; luoducla, ventre

iiiiila vol .selo.sa, setis slrictis longiusculis; celliila'. corticales cosla- 1(1

fijlroque lalere H); celliila; interna' 5 soriata;, œrlicalibus vix minores,

AUc planas vel iindiilala'. 12 ccllula' lata-, nudjc, radicellis hic. illic afiixje,

maryino niida; vel simplicilcr sclosa',, snlis longiusculis striclis (dili(|U(i

.1(1 poHlicum rnjUmles. Gelliila! alarum 18 X-^'» ['-, •'•»J costam 27X'>'> [J-
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margine 25X^5 [i. Rami feminei parvi. pauciselosi, semper e basi inno-

vali. Calyptra magna optime pyriformis, apice longe setosa.

Hab. Brasilia (Ule). Guiana britannica (Quelch).

33. Metzgeria angusta St. n. sp.

Dioica, mediocris, gracilis viridis vel pallide flavescens, vel rufescens.

dense csespilosa, coilicola et terricola. Frons ad 3 cm. longa, repetito-

furcala, angusta plus minus convexa, antice nuda, postice ubique setulosa.

Costa tenuis, cellulis antice posliceque biseriatis tecta, venire longius

setosa. Alse ad 8 cellulas latse, piano- convexse, setulis sparsim hirtEe.

interdum hie illic nudse, margine similibus ciliis brevibus divergenti-

geminatis armato. Cellulœ alarum papulosae, 37X ^4 {i, trigonis parvis

distinctis incrassatse. Rami feminei longe setosi. Calyptra ubique longe

setosa. Rami masculi parvi, nudi.

Hab. Brasilia tropica et subtropica (Ule, Glaziou, Lindman), Venezuela

(Fendler), Chile et Patagonia (Düsen), Trinidad (Criiger), Mexico (Sar-

torius), Guatemala (Levier), Louisiana (Langlois). Apiahy (Puiggari),

Santo Domingo (Eggers).

Die Dusén'schen Pflanzen sind erdbewohnend und in der Grösse

äusserst reduziert.

34. Metzgeria madagassa St. n. sp.

Dioica, minor, angustissima rigida dilute olivacea, dense stratificata.

Frons furcata ad 2 cm. longa, semimillimetrum lala, valde convexa. Costa

tenuis, celluUs corticalibus utroque latere biseriatis tecta, ventre crebre

et longiuscule setulosa, setulis validis strictis. Alae valde decurvse, 12 cel-

lulas latae, postice ubique breviter setulosœ, cellulis prominulis papulosse,

margine incurvo dense setuloso, setulis breviusculis strictis, divergenti-

geminatis. Cellulx alarum 37 ji,, parietibus validis trigonisque majusculis,

ad costam longiores. Rami feminei parvi, margine longesetosi. Calyptra

oplime clavata ubique longe setosa.

Hab. Madagascar (Besson, Borgen, Sikora), Mascareignes (Robillard,

Rodriguez), Usambara (Holst.), Himalaya, Sikkim (Bretandeau).

Das Vorkommen der Pflanze in Ostindien ist nicht aulTallend, da wir

auch Ptychanthus striatus, Radula Perottetii und andere in gleicher Weise

aus beiden Gebieten kennen.

35. Metzgeria rufula Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 555.

Dioica, mediocris, flaccida, pallide rufula, stratificata. Frons furcata, ad
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't cm. longa, siibplana. Costa tennis, celliilis corlicalibtis ulroqiie latere

biseriatis, postice dense et loiigiuscule pilosa. Àlœ parum decurvse, iindii-

lala'. ad 20 celliilas lalie. postice setis sparsis lotigiuscuUs , margine

gemiuatis (lexuosis \\ivhv. Cellulœ alariim oOXoi [t. Irigonis nullis.

Ranti femiitei parvi. margine longiciliali. postice midi,

liai). Audes quitenses (Spruce. Wallis).

M). Metzgeria Renauldii Si. n. sp.

Sk^rilis. minor, rigida. pallideflavicans, aliishepalicisconsociala. Frons

ad lo mm. longa, valde convexa, furcala. Costa tennis, celliiliscorticalibus

utroque latere biseriatis lecta. ventre longe setosa. Alœ valde decurvae,

postice longe selosœ. margine ciliis geminatis breviusculis optime aduncis

f^t late divergenlibiis armato. Celluhe alariim 45 ij.. ad costam 45 X^^ [J-

Irigonis magnis incrassatcC.

Hab. Insula Maurice (Rodrigiiez), Madagascar (Berthieu).

Der M. hamutiformis Sclifi'n. sebr naheslebend; sie unterscheidet sich

durch aulïaljend lief hakig eingekriimmle Handborslen, sowie durch die

.sehr starken Eckenverdickungen der Fliigelzellen . wodurch die Pflanze

ihren rigiden ll.ihiliis criiäll.

'M. Metzgeria camerunensis Sl. n. sp.

Dioica. major, elongala. flaccida, pallide flavicans vel virescens, dense

slratificala. Ffoiis ad 5 cm. longa, furcala. furcis millimetrum lalis, con-

vexi.s. ijjsta lenuis, ulroque lalere cellulis corticalibus biseriatis lecla,

venire selulis tenuibus breviu.sculis liirta. Alx decurva'. ventre selulis

longiuscülis remotis obsiUi', laargine incurvo brc^vilci- seluloso, selulis

geminatis. diver^'enlibus slriclis. gracilibiis. CelbtUi; alarum oblongo-

hex.'iL'ona'. ;i()X'»7 a. Irigonis suiiniillis. liami feiiäiiri par\i. Ml)i(piH

selulis longis gracililms liispidissimi.

Hab. h'tnuciuii fDust-nj.

Der M. imidagassa Sl. .sehr nali(;.>l('iicii(| . ddcii \icl ansclinlicliei" als

diese und ihre Zellen viel grös.ser.

W. Metzgeria fuscescens Milien, ii. sp,

Dioica. majo?-. >a'|ie l<int.'is>iMi;i. nifescens \el ll;i\(i-riirescens, cnilicola.

FrON.f ad <» rill. IddL'a. I iMii. lal.i, fuccala. r(»ii\e\a. (^osla l(!niiissima.

aiili(<' poslK-eqiie celliili-^ «•»riicalibus hisnitilis Icrl.i. venire selis longis

curvalis liirU'i. Al.r decurva-, po.slice selis longis llaccidis plus miiiiis deii.se

oblwlîf. margine crebre .seluio.sa!, selulis brevionbus. ^einiiialis diver-
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gentibus curvatis, flaccidis. Cellnlae alarum 36X54 [j., ad costam longiores,

trigonis majusculis incrassate. Rami feminei parvi. obcordati, margine

crebre et longe setiferi.

Hab. Java, in monte Megamendong 6000' (Molley, Paterson, Solms

Schiffner).

39. Metzgeria hamatiformis Schffn. Nova Acta LX. p. 272.

Monoica, minor et angusta, supra muscos expansa. Frons furcata, ad

4 cm. longa, 12 mm. lata, convexa. Costa tenuis, cellulis corlicalibus

utroque latere biseriatis, ventre longe pilosa. Alae valde decurvae, postice

sparsim piliferae, ssepe nudse, margine crebre setalosce. setulis longius-

culis hamatis, divergenti- geminatis. Cellulœ alarum 4S ji, ad coslam

longiores, trigonis nullis; cuticula antica minute papulosa. Rami mascidi

parvi, nudi, feminei mihi ignoti, auctore ceterum nusquam descripti.

Hab. Java (Junghuhn, Schiffner), Amboina (G. Karsten).

40. Metzgeria procera Mitten in Hooker. FI. Nov. Zel. II, p. 166.

Syn. : Metzgeria hamata var. ß. procera Lindb. Monogr. Metz, p. 28.

Sterilis, speclabilis, ssepe longissima, pallida vel plus minus viridis,

stratificata vel pendula. Frons ad 15 cm. longa, 3 mm. lata, valde convexa.

furcata, furcis ssepe simplicibus longe attenuatis, rami adventivi postice

numerosi. Costa tenuis, cellulis corticalibus magnis, utroque latere bise-

riatis tecta, ventre sparsim pilifera, pilis longis flaccidis, ample cylindricis.

Alse valde recurvse, postice saepe nudae, normaliter sparsim pilosae margine

pilis longissimis geminatis hamatis flaccidis armatce. Cellulœ alarum

maximse, alte convexo-prominentes, regulariter hexagonse 74 ji, versus

costam seepe multo longiores (ad 74X117 (i). trigonis minutis. Reliqua

desunt.

Hab. Guadeloupe (Funck et Schlim, l'Herminier), Dominica (EUiott).

Im Vertrauen auf Lindbergs Untersuchungen hatte ich, unbekannt mit

dem Original aus Guadeloupe, Pflanzen dieser Art von der Insel Dominica

M. latissima genannt und unter diesem Namen mitgeteilt, was also zu

korrigieren ist.

41. Metzgeria papulosa St. n. sp.

Dioica, major, interdum valde elongata, plus minus pallide-virens,

dense stratificata. Frons ad 7 cm. longa, plus 1 mm. lata, furcata convexa.

Costa tenuis, cellulis corticalibus utroque latere biseriatis tecta, ventre

longe pilosa. pilis biseriatis. Aide valde decurvae, paucipilosae, margine
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pilis simililjus geniinatis, hamatis sed inter se divergcittibus armataj.

Cellule' alanim alte papulosa\ 36X^4 jx. ad costam 36x"2 ^x. trigonis

iiuUis. Bami feminei parvi. obcordati. margine venlreqiie piliferi.

Hab. Hawai (Heller N^^ 2io3}. TühiU (Nadeaiidl. Yiti (Grivfîe).

4± Metzgeria scobina Mitt. Limi. Soc. 1880. Yol. XXH, No 145.

Dioica. mediocris. flavo-rufescens, dense slratifîcala. Frons 25 mm.

longa, vix 1 mm. lala, fiiivata. convexa. Costa tennis, parnm producta.

ventre longe hamatim pilosa: celluhe corticales ulroque lalere biseriata?-.

inlernis majores. Alœ decurva?, ad 15 cellulas latœ, postice sparse pilosa>,

pilis longis validis hamatis. margine ciliis longis geminatis, divergentibus

vel liomomallisarmata?. Cellulae alarum 45 jx ad costam 45x^33 ji, antice

alte co)tico-()roiitiiiulä' rerticeque maxime incrassato. Rand feminei parvi.

profunde obcordato-bilobi. ventre et margine longe pilosi.

Hab. Bornéo (Everetl). Sumatra (Kehding).

43. Metzgeria consanguinea Schfln. Nova Acta LX. p. 271.

Dioica. mediocris. corticola. pallida, ca^spitans. Fro/is furca ta, valde

convexa. apice obtu.sa. Costa tennis, ventre selulosa,celluliscorticalibus 4

(postice et antice 2). Alœ nuda?. margine solum setulis brevibus diver-

genli-geminatis armata-. Cellulic alarum 3GXÖ4 [a, trigonis magnis

incrassatie. liami feminei dorso iiiargineque selosi. Calijidra superne

crebre setosa. ad basin nuda.

liab. Jara (Karsten. SchitTner). Japan. Musaslii (Makino). Lnzon

(Semperj.

Die vom .Uilor I. c ijoscbiielKüien liornartig zugespilzton. übrigens

aufsteigenden Aesle sind keine nur dieser Art zukommende Kigentlnïm-

lichkeit. Man findet dieselbe auch an anderen Arten, besonders wenn die

Pflanzf auf lebende Hl/ilter geralhen isl: was sie zu dieser Ausbildung

.so abNNeichender Aesle ver.inlassl. isl iiiii- ;in Ort und Stelle zu ent-

scheiden: walirNchi'iiilirli isl es ,iber ein Slrehcn ii.icii dem Liciile.

'i'i. Metzgeria nitida Miii. i.inii. So«. ISSd.

Syn. : Metzgeria anstralis Sl. Hedwigi.i. p. il'.l,

Metzgeria mageUamca S( lilTii. lAped. (i.izelle IHSi). p. 'f3.

Metzgeria (lecipieiis / ^c\\n'i\.. iiiitb'ni. p. 'i3.

Diojra. p.'illi(l(! \irens. densc; sltalilicala. Frons l'urr.il.i. s;epe r.iniuiis

poslicis sohim innovât'», convf'xa, marginiiius \:\\i\(' deruivis. Costa leuuis.

dorjM» venireque cellubs corlii/ilibus iiiserialis ler|;i, poslice i-eiiiole brevi-
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terque setulosa, Alœ niidse, cellulis prominulis papulosge, margine gemi-

natim cilialae, ciliis longis hamatis divergentibus vel homomallis. Cellulae

alarum 36x45 [jl, ad costam longiores, trigonis magnis incrassalae.

Rami cf maxime cucuUali, nudi. Rami feminei carinatim convexi. setu-

losi. Calyptra clavata, magna, setosa. Sporae 18 ji.

Hab. Australia (Bäuerlen, Camera, Lachmann, Merrah, Maplestone,

French, Hartmann, Bailey), Tasmania (Moore, Weymouth), New Zeakmcl

(Golenso, Zürn, Helms, Beckett), Fretum magellanicum (Naumann).

Die Beschreibung des Autors ist leider so kurz, dass Niemand die

Pflanze wiedererkannt hat. M. decipiens Schffn. gehört wahrscheinlich

hierher, ist aber eine jener schlecht entwickelten Formen, die eine

sichere Bestimmung überhaupt unmöglich machen; würde man von

phanerogamen Pflanzen solche Exemplare zur Schaffung einer neuen

Art benutzen f Sicher nicht.

4o. Metzgeria thomeensis St. Hedwigia 1891, p. 271.

Dioica, major spectabihs, pallide-virens, flaccida, ssepe elongata, dense

stratificata. Frons ad 5 cm. longa, millimetrum lata, repetito furcata vel

furcis simplicibus i. e. nondum in furcas evolutis, hie iUic subpinnata.

Costa tenuis, in sectione elliptica, utroque latere celluhs corticalibus

biseriatis tecta ; cellulce internée multo minores, postica? breviter setu-

losse. Alœ parum decurvse, ad 15 cellulas latse, postice similiter remoteque

setulosse, margine omnino nudse. Cellulas alarum 45X 54 ji. parietibüs

validis. Rami feminei profunde obcordati, inflato-bivalvati, parum setosi.

Calyptra superne creberrime et longissime hispida, setis calyptrse sub-

aequilongis.

Hab. Africa occid. Insula San Thomé (Quintas).

Da die Pflanze an ihren Randzellen, und zwar an deren basiskopem

Ende, meist zwei kleine Zellen segmentiert hat, die opponiert stehen

und aus welchen in bekannter Weise die P»andborsten hervorgehen, so

ist sie zu den Riciliaten zu stellen; sonderbarer Weise sind diese Gilien

nicht entwickelt worden, während oft daneben, aus der übrig geliehenen

grösseren Hälfte der Zelle, sich ein Wurzelhaar ausgestülpt hat.

46. Metzgeria albinea Spr. Soc. bot. de France. 1889, p. CGI.

Dioica, mediocris, subhyalina, muscicola. Frons ad 2 cm. longa, regu-

lariter furcatim ramosa, antice nuda, postice in costa margineque hirla.

Costa tenuis ventre paucisetosa, antice posticeque cellulis biseriatis tecta.

Aide convexEe, nudse, margine ciliis longis strictis, geminalis et diver-
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genlibus armata'. CeUulœ alarum 54 a. coiwexo-prominulae, trigonis

nullis. Caltjptra paiiciselüsa.

Hab. Rio Janeiro (Glaziou 7378).

47. Metzgeria leptoneura Spruce. Edin. Bot. Soc. 1885, p. 555.

Dioioa. niediocris, llacoida. lenera, fulvo-viridis. in rupibus slratificala.

Frons ad 4 cm. longa, 1 V^ mm. lata, longe furcata, maxime convexa.

Costa lenuis et humilis. cellulis corlicalibus utroque latere biseriatis,

ventre longe pilifera. pilis flaccidis, bene ajli)idricis. Alœ nuda?, maxime

decurva'. siepe omnino revoliita\ cellulis prominulis distincte papnlosœ,

celerum margine dense piliferae, pilis geminatis longis divergentibus

ilaccidis. Celluhf alarum inagnœ 45X^3 »a, ad coslam vix majores,

trigonis nullis. Rami feininei obcordali, margine et ventre pilosi.

Hab. Andes Pemviœ (Spruce), Novse Granadœ (Wallis), et Bolivix

(Pearce).

M. hamata dilTert sLalura majore, fronde nuilto validioi'e ciliisf|iie

marginalibus mullo brevioribus.

48. Metzgeria recurva St. in Engler Bot. Jahrb. YIII, p. 90.

Syn. : Metzgeria Warnstor/fU St. Engler. Bot. Jahrb. 1895, p. 305.

Dioica. minor, gracilis. flavescens, dense stralificata. Frons furcata, ad

"i cm. longa, vix millimelrum lata, valde convexa. Costa tenuis, a dorso

compressa, utroque lalere cellulis corlicalibus biseriatis tecta; cellulaî

cenli'ales ad 10. vix minores, ventrales longe pilosie, Alœ valde decurv;e

saepe revoliilii-. iiiid:i', margine dense pilosse, pilis breviusculis, geminatis,

ample cyliiidrins. oplinie hamalis, divergentibus. CeUulœ alaruni 3(1 jji,

ad coslam hic illic majores (.3()\')4 jj.j. parietibus validis. Rami feniinei

jiarvi. obcordali. coiivexo-liivalvali, mai'gine longe pilosi. lUuni mascnU

ignoli.

Ilab. A/rica occid.. Insiila Sun l'honié (.Moller). Kamerun (l)iisén),

Congo. Honrbon (Modriguez).

M. hamata Lindb., Nvelchc unserer IMlanzt' nahe sieht, ist in allen

Tlieileri (l'Yons. Zellen. (ülifMi) wcsenilich grosser. M. Warnsinrifii Sl. isl

nur «'in«' s<:hlerhl «Milwirkelle Korni ; di«; Slandorle (U^r IMlan/.f zeigen

eine iingelieure Verlirt-iliiHLr an. wie wir das lincils an andcicn Lchcr-

nioosiMi Africas kennen.

V.». Metzgeria hamata Lindh. Mono^r. Metz. |». ^5.

Uioicâ, major, sn'\Ki valde elongala, flaccida rotlii'oLi. p.illida \('| linida.
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Frons furcala. ad 10 cm. longa. 272 mm. lata, valde convexa. Costa

lenuis. celliilis corticalibiis magnis. utroque latere biseriatis, venire spar-

sim longe pilosa. Alœ nudœ, maxime decurvse et ssepe conniventi-

tangentes, margine cilialœ, ciliis longiusculis geminatim-divergentibus,

hamatis plus minus dense insertis. Cellulœ alarum S0X6S [a. in humidis

longiores, parlelibus validis. Rami feminei parvi, paucis setis hirti.

Cahjptra longe pyriformis. ubique longe denseque setosa. Rami mas-

culi nudi.

Hab. America tropica, Insulse antillanse, Guadeloupe, xMartinique, Puer-

torico, Santo Domingo, Dominica (l'Herminier, Husnot, Sintenis, Eggers,

EUiott), Jamaica (Swartz), Gmana brit. (Quelch, in cacumine montis

Roraima), Peruvia, Yungas (d'Orbigny), Costarica (Pittier), Patagonia

(Düsen), New Zealand (Hooker, Dali), India orient. Sikkim (Hooker,

Mrs. Lyell), Nova Guinea, Yule M^es (Kowald), Moruka 1300 m (Loria).

Java (Zollinger, Schiffaer), America septentr., Alleghany W^^ (Sullivant),

Rritannia, Scotland (Greville), Ireland (Moore, Lindberg).

Lindberg hat eine varietas procera 1. c. aufgestellt; dies ist aber

zweifellos eine gute Art, welche Mitten vor Jahren bereits (Flora Nov»

Zelandise) hervorhob; der enorme Unterschied der Zellgrösse würde

allein genügen, die Pflanze nicht zu M.hamata zu stellen; siehe M.procera.

50. Metzgeria atrichoneura Spr. Edinb. Bot. Soc. 1885, p. 556.

Dioica, minor, sordide albicans, laxe stralificata, supra muscos repens.

Frons furcata. maxime convexa, marginibus fere revolutis, apice cucullata.

Costa nuda, tenuis, dorso ventreqne cellulis biseriatis tecta. Alœ nuda-,

margine ciliatse, ciliis geminatis longis, strictis. Cellulœ alarum 37 jj.,

antice convexo-prominulse. angulis incrassatis. Rami masculi parvi, nudi.

Rami feminei obcordato-reniformes , tenuissimi, nudi, margine solum

longe ciliati.

Hab. New Zealand (Laulerbach).

51. Metzgeria adscendens Sl. n. sp.

Dioica, minor, flavo-virens, foliicola. Frons furcata, ramulis numerosis

posticis innovata. Alœ subplanse, nudœ, in ramulis junioribus adscenden-

libus valde attenuatse, apice evanidse, ceterum decurvo-canaliculatee.

margine setis longiusculis geminatis divergentibus armatee. Costa tenuis,

nuda, hie ilüc radicellis affixa ; cellulee corticales antice biseriatœ, postice

quadriseriatœ. Cellulse alarum valde irreguläres, 27X 36 |j., aliae mullo

majores parietibus validissimis. Rami feminei semper innovati adscen-
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dentés simiUter attenuati atqiie canaUculati, margine midi vel geiiiiiialiin

setulosi. siupe radicellis simplicihiis arcle l'epenles. Calyptra (juvenilis)

setulis longis hispidissiina.

liai). Giiiaua, ad flum. Araakiiru (Gœbel). Brasilia. Apiahy (Puiggari).

Die aufsteigenden liornartig zugespitzten Aeste sind scliwerlicU eine

besondere Eigenlliünilichkeit dieser Pflanze; man findet dassellje Yer-

liallen auoii an anderen Arten (siehe M. consaiiguinea Sciifïn.).

5i. Metzgeria conjugata Lindb. Monogr. Metzg.. p. 29.

Monoioa. mediücris. dense avîspitusa. Frons repetito furcata, convexa,

apice obtusa. Costa postice soUnn producta. 6 cellulis corticalibus tecta.

quaruni 2 anticai'. 4 posticae minores longeque seliferaß. Alœ valde decurva'.

nud». margine crebemme setulosa'. setis brevibus strictis. divergenti-

geminalis. CelluUv alarmn 4()X<>'^> [x. trigonis nullis. Jlaini feinimi dorso

margineque longe seiosi: calyptra ubique, pnesertim apice. hispida.

Hab. Europa, Asia, Caucasns (Hrotherus, Kärnbach, F.evier). Celebes,

Jaca (Stahl. Schiffner). Birma (Micholitz), Japonia (Faurie. Makino),

Africa. Mozambique (Carvalho). Mascareignes (Rodriguez). Ta)igaujika

(Ouillemé). Madagascar (Campenon, Berthieu). AYtia/ (Rehmann), America

sept.. NVashinirton Terr. (Ro^ll). Louisiana (f.anglois), America tropica,

Brasilia (Wainio. Tle. Kunert. (ilaziou). Argenliiiia (l>oivntz). Chile {Wnhn.

Neger). Neu- Zealand fKirki.

.*);{. Metzgeria "Wallisiana Sl. ii. sp.

Dioica. niijor. Ilaccid;!. naNd-rufcsccns. dense cu'spilosa. Froiis furcata.

ad % cm. longa, valde convexa. Costa valida, subteres, posli(;e nmito magis

producta ibidemque longe |)ilosa. in trunco primario mullo magis crassa

quam in fin'cis superioribus. nhiqiif tarnen (! cellulis cortiniUbiis lecta.

quarum 2 uiinorcs arilic;i' d 'i Miiilht aniplioi'cs poslicii': cclhil.r iulcni.i'

(»arvM' ipiadriseriat;!'. Al.r \:tUU' decurva. sa-pc cdniiivcnli-laugcMites.

iniila'. margine crcbrc iiilo.Na'. jiilis longissimls. ample cylindricis. Ilac-

cidi.s, celeruni geminali.^. Ii.nii.iliin incMr\is. inicr sc (livcrgculilius.

Oelluiii' alarum (>;{ |j,. haud incrassal^r. ad costam paruiu longiores. Uami

femiuei par\i. den.sf; seiosi. Cali/ptra magna cl rdbusla. maxiuic ci'as.sa.

«•viindrica. siqierno selis giganh'is maxiuie hispida.

Hall \iiin Cruiiiiilii. Aiilioipii.i. I'.icinifi de Simsdii ((i. \\allis).

."i'i. Metzgeria Sandei SiIiHii. Kais. ,\kad. W ich. IAVII. p. ISI.

Dioica. medirtcris. angusla. Ilaccida. pallida. in cdi-licc c;cspil(isa. Frous
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furcata, ad 372 cm. longa, millimetrum lata, subplana. Costa tenuis,

venire setulis longiusculis angustis strictisque hirta. Cellulx corticales in

sectione 6 (antice 2, postice 4). Alae param convexa?. (semper?) ad 18cel-

lulas latee, postice sparsim hirtae margineque dense setulosse, setulis

gradlibus ul in costa, margine geminatse, subslrictae divergentes. Cellulae

alarum 36X 4o [jl, trigonis subnullis. Rami feminei obcordali, margine

ventreque setosi. Calytra pyriformis, longe setosa.

Hab. Java (Schiffner), Sumatra (Schiffner).

3S. Metzgeria leptomitra Spruce. Ed. Bot. Soc. I880, p. 3o4.

Dioica, major, lenerrima, dilute flavo-virens, prostrata. Frons ad 3 cm.

longa, plus 1 mm. lata, regulariter furcata, parum convexa. Costa tenuis,

cellulis corticalibus antice 2, postice 4 minoribus, tecta, ventre longius

setosa, setis minus confertis rede patulis. Alae subplanse, sparsim et

longiuscule setosse, margine decurvo setulis brevibus divergenti-geminatis

dense armato. Cellulse alarum 36X54 »j., ubique fere aequimagnae. Rami

feminei parvi. obcordati, margine ventreque setosi. CalypLra breviuscula,

clavato-oblonga, ubique longe setosa.

Hab. Andes peruviani et quitenses (Spruce), Mexico, Xilitta (Herb. Paris).

Die Pflanze vom Rio Negro habe ich nicht gesehen, bezweifle aber, dass

sie hierher gehört, da Spruce von den Metzgerien manches zusammen-

fasst, was sicher verschieden ist; er giebt mehrfach die ventralen Rinden-

zellen der Costa nicht an, weil sie wegen der dichten Behaarung nicht

ohne Weiteres erkennbar sind.

06. Metzgeria crenata. St. n. s.

Dioica, mediocris, pallide-flavicans, flaccida, corlicola. Frons ad 3 cm.

longa, furcata, ramis posticis numerosis apice furcatis vel e ventre inno-

va lis irregulariler ramosa, celeruni convexa, postice ubique hirta, apice

obtusa. Costa adulla 6 cellulis corticalibus tecLa (antice % postice mino-

ribus 4) ventre longe setosa. Alœ 14 cellulas latse, valde decurvse,

marginibus profunde crenatis, revolutis et tangentibus, postice longe

pilifera3, pilis tenuibus, flaccidis. Cellulœ alarum 36 X 54 •!, teneree,

trigonis nullis. Ciliae marginales geminatse, longée, tenues, divergentes

flaccidseque. Rami feminei et calyplra maxime setosse.

Hab. Venezuela (Funk et Schlimm).

Eine höchst ausgezeichnete Art, deren tief gekerbte Ränder aber nur

zu sehen sind, wenn man die Pflanze in Milchsäure oder Ghloralhydrat

aufquellen lässt.
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57. Metzgeria quadrifaria St. n. sp.

Sterilis. mediocris. pallide-virens. muscis coiisociala. Frons repelito-

furcata. ad 3 cm. longa, niillimetriini lata, convexa. Costa valida, ventre

magis producta ; cellula? corticales anlice biseriatae. postice quadriseriatœ

ibidemqiie pilis longis distincte acuminatis, divergenti-geminatis cvebre

annata". Cellnlx -Ahnnw 27X45^1. ad costam longiores. trigonis nullis.

Hab. Africa orient. S^niali. (G.-D. Riva).

Die Pllaiize wiederholt die Gabelung in so kurzen Absländen, dass die

Costa zum allergrösslen Teile verdoppelt ist und nur am Grunde dei-

Gabeläsie die normale Zahl der Rindenzellen zu erkennen ist.

58. Metzgeria fruticola. Spruce. Edinb. Bot. Soc. 1885. p. 554.

Dioica. major elongataque. flaccida et tenerrima, pallide-virens, slrati-

licata. valde intricata et vix extrahenda. Frons ad 7 cm. longa. 2 mm.

lat^i. irregulariter mullifurcata. furcis maxime convexis. Costa valida, in

seclione late elliptica. utroque latere œqualiter breviterque producta

celhilisque corticalibus quadriseriatis et humilibus tecta, venire longis

pilis flaccidis villosa. Ala; fere revolulte, marginibus conniventi-

langenlibus subcylindricae, nudct', margine longius pilosaß, pilis geminatis

liamatim inciirvis. Cellulx alarum papulosa\ 3(5X54 {j.. aliœ praxipue

ad cosUim mullo majores ad 54 X 90 a. Irigonis nullis. Rami feminci.

parvi obcordati maxime longeque seliferi.

Hab. Andes quUenses, in mle Tunguragua (Spruce),

59. Metzgeria clavseflora. Spruce. lî^dinb. Bot. Soc. 1885,

p, 55(5.

Dioica. major, flaccida. pallide viridis, ad saxa arboresque pendula

denseque cjiiS()ilosa. Frons ad 10 cm. longa. IG mm. lat;i, dicholome

ramosa, plana, apice rotundata. Cßsla valida, in seclione ovalis, poslice

dense breviterque selulosa ; cell, corticales 8, dorso ventretjue 4. Alse

subplana*. nuda*, vel [jostice i)aiiriciliata'. marginibus panim decurvis. ad

costuni crass,-/', versus m.irginem alteniialäP. margine crebcrriuie selulosa'.

hcMihs Orevissimis, ipso margine divergenli-gemin.itis. intcrthnii Icinis i. e.

intra m.irginem t(;rlia si'tula auclis. Cellnl.i' alarum 5'i X7':J[j,. ad coslaui

longiorcs. lenera-, paridibus baud iiicrass.itis. Umni fem. pai'vi, margine

dür.soquo longe et NaJidc sciosi. CaUfiilni lua'long.i, clavata. inferne

nuda. sijperne longe et crebn^ selosa.

Hab. Anilrx ijnilenses. (Spruce.)

:;iM
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60. Metzgeria bracteata. Spr. Edinb. B. Soc. 1885, p. 553.

Dioica, major, pallida, in sicco fulva vel fuscidula, caBspitoso-stratificata.

Frons ad 3 cm. longa, 3 mm. lata, repetito-furcata, hie illic undulata vel

subcrispula, anlice nuda. postice ubique dense villosa. Costa tenuis,

parum producta, dorso ventreque cellulis parvis quadriseriatis tecla,

breviter setulosa. Alœ plano-convexae, selulis brevibus flaccidis llexuo-

sisque villosee, margine cilüs similibus divergenti-geminalis hirtse. Cellulw

alarum 36 X 36 ij, ad coslam 45 X 45 [jl, parietibus valde aequaliterque

incrassatis. Rami 9 magni, obcordati dorso margineque setosi, basi

utrinque 4-5 lobulis variiformibus, nudis patulisqiie instructi. Calypira

pyriformis densissime setosa.

Hab. Andes quitenses (Spruce) Nova Granada (Wallis).

Höchst ausgezeichnet durch die wollige Behaarung der Unterseite

und durch die blattförmigen Anhängsel des $ Astes.

61. Metzgeria Uleana. St. n. sp.

Dioica, omnium laüssima, flaccide et tenerrima, in sicco flavo-rufescens,

laxe stratificata. Frons ad 4 cm. longa, 3 mm. lata, parum convexa,

undulata, apice rotundata. Costa tenuis, celluhs corticalibus 10 (quarum

4 anticse et 6 posticse) ceterum parvis et parum incrassatis, ventralibus

creberrime breviterque setiferis. Alœ ad 30 cellulas latae., postice dense

setulosse, selulis tenuibus breviusculis, costse diametro aequilongis,

marginalibus brevibus strictis geminatim divergentibus, ssepe simpli-

cibus ; cellulse alarum 27X 36 [j., trigonis parvis distinctis, ubique fere

sequimagnse. Rami feminei maximi, carinatim convexi interdum innovati,

apice retusi, costcC haud accumbentes sed recurvi, alis valde involutis,

ceterum nudi marginibus solum longe setosis.

Hab. Brasilia subtropica (Ule).

An dieser Pflanze habe ich eine merkwürdige Missbildung bemerkt
;

es liegt darunter ein Exempter, welches in der Mitte eine Gabelung zeigt;

der eine Gabelast ist, wahrscheinlich beim Präparieren der dicht ver-

flochtenen und aufeinanderwurzelnden Pflanzen, abgebrochen ; die

Bruchstelle ist jedenfalls nicht veraltet; der andere Gabelast ist wohl

erhalten und zeigt den Flügel in normaler Weise vom Haupttrieb ohne

jede Unterbrechung in den Gabelast übergehend ; auch der übrig-

gebliebene Stumpf des abgebrochenen Astes ist normal mit dem
Flügel des erhaltenen Astes verbunden ; etwas oberhalb der Gabelung

zeigt letzterer nun die Oberseite behaart und auf derselben, resp. auf

deren Mittelrippe inserirt, die grossen iveiblichen Aeste ; die Rippe ist
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daselbst ebenfalls dicht mil kurzen Borsten besetzt, wie sie sonst nur

die Inlerseite trägt, kurz es ist hier die morphologische Unterseite zur

Oberseite geworden ; dies ist eingetreten nachdem die Gabelung bereits

vollständig entwickelt war: an eine Torsion der Mittelrippe ist nicht zu

denken, da deren Zellen sich in ihrem normalen Verlaufe leicht verfolgen

lassen ; diese Rippe (die ganze Pflanze ist schmächtig und viel schmäler

als normale Exemplare) ist insofern anormal gebaut als sie 8 (beider-

seits 'i) Rindenzellen hat. wähi-end normal deren 10 vorhanden sein

sollten (4 oben. unten). Es ist also schon in der Rippe der dorsiven-

Irale Fnterschied aufgehoben. Siehe auch .1/. Jackii.

i'rl. Metzgeria muscicola St. n. sp.

Syn. : Metzgeria nudifrons St. Hedwigia 189i.

üioica mediocris. elongata. viridis, muscis irrepens. Frons furcata. ad

.*) cm. longa, millimetrum lata, valde convexa. Costa valida, in sectione

longe eUiptica, ventre crebre longeque setosa, setis ample cylindricis,

slhclis ; celluke corticales anlica' 4. postice 6. interme multo minores

quadriseriahe. Alx valde decurvie, ad 18 cellulas latte, setis similibus

sparsirn hirtte, margine creberrime armatcU, setis duplicalis ut in cosla

longis striclis validis, divergenlibus. Cellulœ i\hn\m 'Mi y<, 'tii^x, tenerœ,

Irigonis nullis. Rami masculi magni. nudi, cucullati utin congeneribus.

Hab. Kamerun (l)usén. Jungner) Capetowu (Zeyher. Rehmann) Trans-

vaal (}['• Lea).

Metzgeria nndi/roiis St. ist die forma epilosa dieser vorstehend

beschriebenen IMlanze ; da der Name das (iegenteil der noinialeii

.\iisbildung bezeichnet, kann er nicht heibehallen werden.

(lo. Metzgeria polytricha Spruce. Edinb. liot. Soc. 188."),

p.
')'.'>'>.

Slerilis. fiilva, llaccida, dense slratilicato-ciespilo.sa. Frans furcata, ad

.; cm. longa, convexa. lenera. Costa tennis, venire pilis llaccidis (hmse

inlrii:alis hirla. Cellul.r corticales ntrofpie Jalerti biserialu'. magiiir,

iiitcrnîn pauc;i', a<j lilum angiishiiii icdini;!'. M.i' dccurv;!' ad ^ii cellulas

l.'il;i'. posljce s[iar.sim pilifene. pilis br(;\ibus anguslis et llaccidis. uiarLjiiie

sinnliler pilosy. pilis ad •'{-;') aggregalis, incurvo-lianialis. Cellul.r nhiriDn

ad coslam f>4xy0|j., versus marginerii 'tti'X^V)^).. in niedid alaruin

4*)X'»'{|J- Irigonis nullis.

Mab. Andes l'crnvi.r (Janieson. Spruce),

•MV.\
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64. Metzgeria myriopoda. Lind. Monogr. Metzg., p. 22.

Dioica, minor sed elongata, lurido-pallida vel viridis, corticola el riipi-

cola. Frons furcala, valde convexa. Costa pro planta crassa. cellulis

corücalibus in sectione 10 (anticis 2 majoribus, posticis 8 parvis) ventre

maxime producta longeque setosa ; cellulae internae coslse cellulis anticis

multo minores; Alœ valde decurvse, conniventi- tangentes, omnino

nudi, margine tarnen creberrime breviterque setulosi. setulis ternis et

quaternis divergentibus, ex acie et facie interna vel postica marginis

ortis. Cellulae darum 40 51, ad costam majores, trigonis nullis. Rami fem.

ventre margineque dense hispidi. Calyptra clavata longius setosa.

Hab. America sept, pluribus locis (Sullivant, Asa Gray, Fredericksson.

Drummond), Brasilia, Galdas (G. A. Lindberg) Argentinia, Tucuman

(Lorentz).
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Un THEOBROMA nouveau

Emile DE WILDE.MArV

(Planche XI).

Theobroma Kalagua De Wild. nov. sp.

Arbor iii;i\iiiia cire, lü-lo m. alla, ramis crassis; foliis breviler pelio-

latis, auguste obovalis, basi iiiccquilaleribus, apice abrupte et longe acu-

minatis, inlegerriniis. margine (in sicco) leniter recurvatis, supra nitidis.

viridibus. glabris. sublus paulo pallidioribus, glabris, cire. 25 cm. longis

et versus apicem G cm. latis, nervis lateralibus utrinque cire. 11 ad mar-

ginem arcualim et cum venis obliquis anastomosanlibus, supra paulo

subtus leviler prominentibus ; inllorescenliis dense fasciculatis, fascicule

cn'c. ;')-() cm. longo et 't-ö cm. lato, pedunculato, semper ex ligne vetere

erunipenlibus; floribus ninnerosissimis. pedicellalis. pedicello 1-1,5 cm.

longi». l<jmenloso. bracle;i*et prophyllis lineari-lanceolalis, lomentosis, cire.

."{.5 mm. longis sulTullis. calyce cire. 7 mm. longo. pr()ruiid(3 5 parlito.

laciniis (jvalis. rcdVactis, apice subacutis, plus minus cuciillalis, crassis.

e.xlus et margine ferrugineo-lomenloso, cycterum glabro ; cueullo obcor-

dato-cjmbiformi, extus et inlus glabro, carnoso, cire, 'i mm. longo, ligula

rire. 5 mm. longa, triangulari, basi in unguem lenuem attonuala, ai)ic(^

lruncat;i lf!vil(;r etnarginata. cire. .'{ nun. lata, latoribus tiuncatis. glabris,

liibo sUimineo brcvi. cite. 1.5 iikii. Idiigo. stniiiimidiis pclaloidcis. cire.

1) mm. longis. (»bcvalis. apicr rotiiml.ilis. basi in (uigiiciii altcniialis, glabris ;

lilamenlis glabris, relrollüxis. "i-W mm. ioui^is. apice divisis. Irianllicrircris,

pisljjlo cire. 3 mm. b)ng(»; ov.uiu Iduicnhiso. |i('nla).;()no. gloliosd ; rruclilms

ribovalis cire. V.) i:m. lotigis (;t basi cire. (» cm. lalis, apice cire. 10 cm.

lalis (!l oblusis vfl fructibus «'lliplicis cire. Kî-UO cm. longis et 8-1) cm-

Inlis, ba.si roliindalis, apice plus minus eonicis, pericar|)io sidilignoso

Hi 1,1,. HKHii. Hoiss., ili'r«;riilirf IK'.I'.I. (i."i
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ferrugineo-puberuloso, extus Iseve, cire. 1 cm. crasso; seminibus ovato-

elliplicis. cire. 20 mm. longis et 15 mm. latis.

Colombie, 1899, leg. Ch. Patin.

Obs. — Nous avons reçu de M. Ch. Patin, consul général de Belgique

à Medeilin (Colombie), les échantillons qui ont servi de base à la rédaction

de cette description. Les matériaux se composaient de feuilles, de fleurs

et de fruits, malheureusement séparés, mais qui ont. d'après les rensei-

gnements que M. Patin a bien voulu nous communiquer, été récoltés sur

le même arbre. Dans ces conditions nous ne pouvions que créer pour la

plante un nom spécifique nouveau.

Par la structure de la fleur, notre plante se rapproche le plus des

l'h. angustifolium Mor. et Sessé et Th. simiarum Donnell-Smith \ mais

la forme des feuilles écarte complètement notre plante de celle de Costa-

Rica. Quant aux fleurs la similitude est très grande ; c'est même ce qui

nous fait douter un instant du rapprochement des feuilles, fleurs et

fruits, qui appartiendraient sans le moindre doute à la même plante. Une

confusion aurait cependant pu être possible parce que le Th. simiarum

existe également en Colombie, où M. Ch. Patin, qui s'adonne à la

recherche des plantes utiles, l'a découvert à Choco, province de Cauca.

Pour la forme des feuilles il y a certaines ressemblances entre le

Th. angustifolium et le Th. Kalagua, mais la vestiture de la face infé-

rieure des feuilles de la première espèce, permet de la différencier

, facilement et à première vue de la plante trouvée par M. Ch. Patin.

Bruxelles, 20 octobre 1899.

1 Primitiae FI. Costaricensis, II (1898), p. 52-53.
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NOUVELLE NOTE
SUR

L'AGROSTIS RUBRA
DES AUTEURS SAVOISIENS

ET SUR LK

CALAMAGROSTIS TENELLA

John BRIQUET

I

Nous avons publié d;nis Ih IhiUetin de l'Herbier Boissier. numéro de

jiiillf'l 1S9*.). une courte noie inlilulèe: • Une riraminée;i rayer de la Ilore

française, • noie dans laquelle nous annoncions que VAgroslis rubra des

ailleurs savoisiens n'éUiil pas IM. rubra du nord de TKurope el devait

élre considéré coniiiu' une foiiiic du (jilamagrostia teuella llosl.

Celle noie a soulevé une [iclit«', lenijxHe f)arini les botanistes qu'inté-

resse la flore de la Savoie, leiiqtéle dont l'éclK» est parvenu aux lecteurs

du liulldin sous la Inriiic de (jeux iirolcstalioiis en ré^de diiesà I\liM. Son-

P'eoii ' *[ llusiKil -. Dans mie ()reniiére note. M. Son^eoii maintient

liiireiiM'iil el sim|)lcmenl la justesse de la délcnniiialioii de VA. rubra

des auteurs savoisiens. délerminalion provenaiil de Duval-Jouve, et pense

' Soii^,'f!(»ii, Sur VAijriixliit rnhnt des Alpi's de Savoif (Hull. dr rilnh. Iloixx.,

VII, |i. ()I7. aofil WJ'J).

' lliHIlot, ITne (iraiiiiri«''f j'i maiulinir il.m»- l,i h'Iorf iiMiiciisc (I. c., |». OIK .
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que notre assimilation peut s'expliquer par une confusion d'échantillons

de la part de M. Perrier de la Bâthie, premier découvreur de la plante

en litige. Dans une seconde note, M. Husnot soutient la même thèse,

en se basant sur les déterminations de Duval-Jouve et de M. Saint-Lager,

ainsi que sur la comparaison qu'il a faite de l'original de Duval-Jouve

avec le type Scandinave. Pour M. Husnot, le Calamagrostis tenella se

distingue de VAgrostis rubra « par ses feuilles assez larges et planes, ses

fleurs entourées de poils et dépourvues d'arêtes ou munies quelquefois,

dit-on, d'une arête courte et droite ne les dépassant pas ».

Nous reviendrons plus loin, en détail, sur la valeur ou ïa réalité de ces

caractères distinctifs. En ce qui concerne les arguments invoqués par

nos interlocuteurs, nous devons une déclaration préalable. Nous avons

assez souvent exprimé l'admiration que nous inspirent les travaux et la

personne de Duval-Jouve pour qu'on ne puisse nous considérer comme

un détracteur superficiel de ce botaniste. Mais nous ne pouvons admettre

que l'on puisse poser en principe son infaillibilité, surtout à propos de

la détermination occasionnelle d'une Graminée litigieuse, et même très

ligitieuse comme nous le montrerons tout à l'heure. Quant à M. Saint-

Lager, nous ne voyons pas pourquoi M. Husnot le fait intervenir au sujet

de la détermination de cette plante. Le savant bibliothécaire de Lyon ne

dit pas avoir étudié lui-même notre Graminée; une grande partie des

indications du Catalogue de la flore du Bassin du Rhône sont des indi-

cations de seconde main et il ne serait pas juste de rendre l'auteur

responsable des erreurs — fréquentes pour certains d'entre eux — de

ceux qui lui ont fourni des renseignements florisliques.

Au moment où ont paru les deux articles de MM. Songeon et Husnot,

nous étions absent de Genève dans des circonstances qui ne nous per-

mettaient pas de reprendre à fond la question; nous dûmes nous borner

— dans un post-scriptum de la rédaction— à mettre hors de cause MM. Per-

rier et Saint-Lager, auxquels nous crûmes devoir joindre Duval-Jouve

d'après une première impression. Aujourd'hui nous devons maintenir

que VAgrostis rubra de Savoie n'est pas identique avec VA. rubra de

Scandinavie, mais reconnaître d'autre part que cet .4. rubra de Savoie

n'est pas non plus identique avec le Calamagrostis tenella des auteurs.

Nous nous proposons dans les lignes suivantes de motiver la thèse qui

précède et de montrer pourquoi et comment nous étions arrivé à notre

première détermination. Aussi bien, la question est beaucoup plus com-

phquée que nous et nos interlocuteurs ne l'avions cru, et mérite un

examen attentif.
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II

Le 10 août 1891. herborisaiil au Déserl de Plalé (Alpes Lénianiennes.

Haute-Savoie), nous découvrions sur le flysch du col deColonney, à envi-

ron :2iÜ0 m., une colonie d'une Graniinée que nous n'avions pas encore

rencontrée et qui nous parut être un Agrostis ou un Calamagrostis.

Lorsque nous en vinines à la détermination de cette plante, nous recou-

rûmes aux clés analyli(iues de (îrenili {FI. iinul. de la Suisse, 1''' édit. franc.

p. i7j. où nous nous trouvâmes devant ce dilemme :

• Poils de la base de la fleur atteignant à |)eu près le tiers des glu-

melles ' Calmii agrostis.

Poils niil> un extrêmement cou ris Agrostis. »

La plupart des flores attribuent aussi aux Agrostis un cal à poils très

<"ourls ou nuls, par opposition aux Calmnagrostis qui ont des cals floraux

nettement poilus. Boissier {FI. orient. Y. p. 513) va même jusqu'à carac-

tériser le genre Agrostis d'une façon beaucoup plus absolue : « Glumella

et palea basi callo rotundo glabro insidentes. «

Lue comparaison avec les Agrostis alpins à notre disposition nous

a\anl montré que notre Graminée ne cadrait exactement avec aucun

d'entre eux, nous fîmes l'analyse de la fleur et constatâmes sur le cal

iVassez nombreu.c poils atteignant et dépassant même parfois légèrement

le quart de la hauteur de la grande glumelle. Il n'était guère possible.

dans ces conditions, d'hésiter entre les deux genres : nous optâmes pour

U's Culaiiiagrostis. Dans ce dernier gein'e. une seide esjièce pouvait être

nuMparéc ;i la n<ttre. le (J. U'iiella. dont la ch' analjti(pie citée dil : « Poils

|icu nomltrcux, atteignant .i jicii prés le '/» des glumellcs... PI. plus déli-

cate que les esj)éces suivantes (toutes les autres espèces du genre (lala-

magrostis ).:t):iiil \c ()ort d'un Agrostis. • Tout cela cadrait à merveille avec

les cancléres présentés par notre (îramiFu';e douleu.se. Heslait une com-

paraison ininuli(Mise avec le C tenella. Les collections de rilerbi(;r Dele.s-

serl nous montrèrent deux formes extrêmes de (i tenella. d'ailleurs

réunies p,ir des intermédi.iires. Dans l'une, les liges alteigiuMit juscpi'à

<»(l riii.. les feuilles basilaires sont nionis élioiles. Irvs inflorescences

' Il ••nt i-\iiji-iit i|U il H'a;.'il iri ilt- l.i ^rraiiilr ;.'|iiiiii'lli- (palea inferior), |iiiis(|iie la

^.'liiUH'll)' sii|NTii'lin' <-Ht lM'ail(-oil|) plus petite (pie l'autre et |)liis niiirle (pie les

|Mii|H en ipjeslioii. .VdiiH a\<»llH répél('' l'exprej^sion de (Jreiiili sans penser (pie cela

piiiHM' iloiiiier lieu ä l'oliHenrilf' (pie M. IIiisikiI a relev(''e.
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allongées (12-15 cm.), les 'poils du cal atteignent le tiers de la grande

glumelle et dépassent sensiblement la petite glumelle. Dans la seconde,

les échantillons atteignent 12-25 cm., les feuilles basilaires sont plus

courtes et notablement plus larges que les basilaires, l'inflorescence est

longue de 5-8 cm., les poils du cal ne dépassent pas le tiers de la grande

glumelle ou sont un peu plus courts, enfin la petite glumelle est en

général au moins six fois plus courte que la grande. En plaçant la Gra-

minée du Désert de Plate à côté de la forme réduite du Calamagrostis

tenella, nous pûmes constater entre les deux plantes une similitude qui

confine à l'identité : même taille, feuilles basilaires très étroites mais

planes, feuilles caulinaires plus larges, inflorescence identique comme

forme et dimensions, poils du cal à peu pré? de même longueur, habi-

tuellement un peu plus longs cependant chez le vrai C. tenella. Les

seules différences appréciables consistaient dans le fait que la glumelle

supérieure est encore plus petite dans notre plante que dans la

forme réduite du C. tenella, de sorte qu'elle peut facilement passer

inaperçue; en second lieu, la glumelle inférieure porte sur le dos une

arête plus ou moins genouillée et plus longue qu'eUe. Comme les auteurs

signalent une variété aristée dans le C. tenella et que d'autre part, tant

dans les Agrostis que dans les Calamagrostis on trouve des espèces à

arêtes plus ou moins genouilllées ou plus ou moins droites, nous nous

crûmes définitivement autorisé à envisager la plante du Désert de Plate

comme une forme naine et aristée du Calamagrostis tenella, et c'est sous

ce dernier nom que nous l'intercalâmes provisoirement dans notre col-

lection des Alpes Lémaniennes.

Les choses en restèrent là jusqu'au moment où nous reçûmes de

M. Perrier, au commencement de l'année 1899, l'^l. rubra du mont

Mirantin, plante sur laquelle M. Ascherson nous demandait des rensei-

gnements. En comparant cette plante avec l'^l. rubra de Scandinavie que

nous avions dans la main à ce moment (provenance : Alpes de Dovre, leg.

Zetterstedt, Reliq. Maill. n. 1844), nous constatâmes immédiatement les

différences suivantes : feuilles basilaires et caulinaires plus étroites,

panicule de contour ové-pyramidal et non ové-lancéolé ou effilé, à rameaux

plus lâches ei moins nombreux, beaucoup plus étalés, glumes plus grandes,

glumelle supérieure nulle ou presque nulle, cal à poils microscopiques \ Il

^ L'A. rubra figuré récemment par M. Husnot ne peut donner une idée de la

plante de Savoie, car il a été dessiné sur des échantiUons Scandinaves dont la

figure reproduit assez fidèlement le port. Elle ne montre ni la panicule caractéris-

tique, ni surtout les poils du cal de VAgrostis savoisien.
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y avait quelque hyperbole à dire que les Agrostis rubra de Scandinavie

et de Savoie diflerenl • toto coelo ». mais en tout cas les différences qu'ils

présentent empêchent de les identifier; elles sont plus considérables que

celles qui font généralement séparer l'A. Schleicheri Jord. de VA. alpina L.

Kn revanche, la plante de M. Perrier nous remit en mémoire la Graminée

du Désert de Plate, sur laquelle nous avions jadis tant hésité. Une rapide

comparaison nuus démontra que nous avions à faire à une seule et même
forme : d'où la détermination publiée dans le Bulletin de l'Herbier

Bai^sier.

Les protestations de JLM. Songeon et llusnot. et les communications

verbales de notre aimable confrère de Chambéry. M. Alf. Chabert, nous

laissèrent plus perplexe encore. Nous devions reconnaitie que VAgrostis

rubra de Savoie présente par rapport au CaUnnagrostis tenella des diffé-

rences sur la valeur desquelles on peut discuter, faibles en tous cas, mais

réelles (voy. plus haut); d'autre part nous ne pouvions accepter l'identi-

fication avec r^. rubra Scandinave. En outre, la plante de Savoie par son

rai poilu est intermédiaire entre les genres Agrostis et (Mamagrostis.

III

Dans ces conjonctures, nous ne crûmes pou\üii' mieux faii'e (jue de

soumettre tout le procès à un spécialiste; nous avons nommé le savant

agroslOf,'raphe autrichien. M. E6. Hackel. t^e dernier nous a écrit la lettre

suivante en nous autorisant à la publier :

« Les questions ipie vous avez soulevées me préoccupent di-jà depuis

lont.'l(;in[is. .lai déj/i de mon côté coin[)aré VAgrostis rubra l'en', et Siuig.

que je |i(issé(|(' prdvcn.iiit (lii Oui (le i.i F('iH'li-(î (leg. PeiTicr) — a\ec

la pl.iiile du nord, «.'tj'ai également jadis fait des étudias sur le Ijilama-

grostis tenella, mais je n<' suis pas airivé ;i rien publier sur ce sujet,

parce rpie mon temps est corilinuelloMH'iii .liisorbé par la détermination

de colleclioris exotiques. Peut-être pourrez-vous fa ire usage des notes

suivantes, puisque vous avez été .iimcik' ;'i \nns occuper de ces (pu-slions:

!. Agrostis rubra L. Sp. pi. cd. I. (il. Il csl inqiossilile de savoir

exaclemeiil ci- qiit- Linn»- «'nlcndait .soii.s ce nmii. La (lia,i,'nose est é\i-

rjemrn«'nl inexailc ( • arisla ti-rmiitali lorlili. recurva «); les synonymes

M>nl pour la plu|»arl fauv (c«'iui qui i-si icpr-if- avec le plus de persé\('-

rnnce dans tous les ouvrages «m Lmnc |i,itlc de 1,1. rubra, à savoir
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Schmchz.gram. 140. apparüenl au Gastridium lendigerum/);\e& localités

(d'abord : habitat in Suecia vulgaris, ensuite : in Europas arenosis sub-

humidis) permettent de conclure à une plante répandue, et non spécia-

lement boréale ou alpine. Mais comme la diagnose du Spec. pi. éd. 1

permet de reconnaître que Linné s'appuie en première ligne sur la

plante mentionnée dans la Floi^a lappotiica sous le n" 16 et que ce n'est

que plus tard que des adjonctions successives ont obscurci la notion de

l'espèce. Wahlenberg a limité VA. rubra à ce type lappon primitif, qui

d'après la localité est VA. borealis Hartm \ La plupart des auteurs ont

suivi Wahlenberg et je ne vois à ce procédé aucun inconvénient, car sans

cela le nom d'^. rubra L. resterait un complex indéchiffrable et devrait

être rejeté. Dans ce qui suit je parlerai donc de 1'^. rubra L. emend.

Wahlenb.

2. VA. rubra L. ex Wahlb. ne diffère pas spécifiquement, selon moi, de

l'A. canina L. et ne peut être considéré que comme une sous-espèce ou

une variété de ce dernier. Je trouve comme unique différence que. chez

1'^. rubra, les feuilles des rejets d'innovation (feuilles basilaires) sont

planes, tandis que chez VA. canina elles sont généralement pliées-

sétacées. Mais on trouve aussi des échantillons d'^. canina à feuilles

basilaires plus ou moins planes. Les épillets de VA. rubra sont en général

un peu plus grands (2,5 mm.}, ceux, de 1'^. canina plus petits (2 mm.,

rarement 2,5 mm.); la taille de ce dernier est plus souvent plus élevée.

Je n'ai pas pu déceler d'autres différences. Or, 1'^. canina est une espèce

très polymorphe. Mon herbier me permet d'avancer qu'il en existe au

moins encore 2-3 formes tout aussi facilement reconnaissables que l'A.

rubra. J'ai désigné l'une d'entre elles, qui est voisine du rubra, sous le

nom de var. scotica (in Journ. of. Bot. 1890 p. 45).

La réunion des A. rubra et canina a déjà été opérée par Trinius (in

Mém. etc. Pétersbourg, sér. 6. t. 6, pars 2 p. 334 (p. 88 du tirage à part

x Trin. Agrostideae »). Les auteurs récents, qui ont observé 1'^. rubra à

l'état vivant, comme par exemple M. Berlin au Groenland (in Oefvers

Vetenskabl. Forhandl. Kopenh. 1884) assurent qu'il n'y a pas de limite

tranchée entre les A. rubra et canina. Des comparaisons faites dans mon

herbier, lequel renferme 1'^. rubra de nombreuses localités de Lapponie,

Groenland, de l'Oural et des fjelds de la Norvège, amènent au même
résultat.

^ (i Mallieureusement 1'^. rubra manque dans l'herbier de Linné, de sorte que

l'on ne pourra jamais établir avec une certitude absolue, si la plante lapponine

de Linné est bien identique avec r.4. borealis Hartm. »
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'}. L'A. vulßva, que Perrier a d";ibord décoiivei'l au col de la Fenêtre et

plus lard, ainsi que me rapprennent vos échantillons, au mont Mirantin

en Savoie, ne diffère que peu de VA. rubra du nord de TEurope. de sorte

que l'on ne peut en faire qu'une variété que j'appellerai sabnuda. Elle

possède une panicule plus étroite et plus dense, des épillets souvent plus

f/raiids ('i^.n-i.H mm.) et est surtout caractérisée par le déreloppement

plus grand des poils du cal qui atteignent le quart de la longueur de la

grande glnmelle (particulièrement dans vos exemplaires du col de Colouney).

tandis que dans VA. rubra du nord, les poils atteignent en général tout

an plus le V'- de 'a longueur de la glumelle. Cependant je ne crois pas

qu'il y ait là un caractère absolu, car ces poils sont assez variables au

fioinl de vue de la longueur. Ils ne manquent chez aucun individu de r.4.

canina (voy. la diagnose de Trinius 1. c. « callo barbulato »). et se retrou-

vent en général chez la plupart des Agrostis. tantôt li'ès nets, tantôt

microscopiques Trinius a donné à ce sujet des indications poui- toutes les

espèces dans sa monographie.

4. J'ai aussi comparé la plante de Savoie avec 1.4. ?7/p6'.s//7'6' Scop.. avec

lequel elle est aussi alliée. Dans la règle, r.4. rupestris a bien des feuilles

étroitement pliées. mais j'en ai aussi récolté des échantillons à feuilles

basilaires tout à fail planes et alteigiianl jusqu'à 40 cm. de hauteur. \jA.

rubra sabnuda se distingue de ceux-ci pai' la glumelle seulemeni un peu

plus nuiflc que la Ldunio (d'un '

i plus courte chez VA. rupestris), par les

pdils du cal [)lus longs et plus abondants (très courts et peu nombreux

chez VA. rupestris). et par les l'aineaux de la panicule un peu rudes

(lis>c> chez r.4. /•?//)p.s7/7'.s-7. Poiu' le ninniciit donc j'en reste pour votre

plante et celle de l'errier à la délerminali|in dM. canina subsp. rubra

var. sabauda. f*eut-élre l'étude moiuigtapliifpic du gi'oupe de VA. canina

aiiicncrail-il encore à réduin' l<' rul)r<i au rang de variélé et le sabauda a

celui (le .sdus-variété.

.*». En Cl' qui concerniî le (l. tenella Eink. je ferai d'aliord reniai-qucr

que I allribuliun usuelle d)> ci> nom à llosi es! probablenieiil crionnét'.

I.i' ('.. tenella Ibi.sl se rapporic pculH-ln- au il. rillosn .Mul.. mais pai'ail

d»'\nir élre diflicileuMMit lin- au cj.iir. Ensuite. // <'.s7 certain (jur relie

r.s/icrr III' prnl guère rtre séparée des Agrostis. :\[nsi (pie l'a déjà indique

(laiidin (.\gii)Sl. Iirlrrl. p. 78) (<\\\'\ [loiir celle raison lui a donné le noui

d'.l. pilosa Schleich.) Le ('.. Inutln ni' a limjonrs pitru )ihis mlsiii des

A'/rostis que des ('.alnniagrostis. .M, T(U"ges. un bon c(Uinaisseur des

tialamagro.stis d",\lleMiaf/ne a réceninienl proposé ( .)//////. bal. Vei\

Tfiiiriugni \H\W\ de consliluei' pour celle espèce un sous-genre l'ara-
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grostis dans le genre Calamagrostis, sous-genre intermédiaire entre les

Agrostis et les vrais Calamagrostis. Mais il existe encore d'autres points

de contact entre les deux genres. Ainsi par exemple VAgrostis lazica Bal.

==^ Calamagrostis Balansœ Boiss,. ainsi encore VAgrostis calamagros-

toides Regel = Calamagrostis agrostoides Boiss., et surtout le groupe

himalayen de VAgrostis pilosiila Trin. (incl. A. ciliata Tnn., A. Royleana

Nées etc.). que Hooker f. (FI. of brit. India YII p. 273) fait rentrer dans

les Calamagrostis. Il résulte de là que l'on ne peut séparer avec certitude

le genre Agrostis du genre Calamagrostis, et que ce dernier genre

artificiel ne peut être conservé que pour des raisons de commodité. Mais

cela est vrai de beaucoup d'autres genres de Graminées, car le genre

Trisetum ne peut être distingué avec précision des Calamagrostis sect.

Deyeuxia, et les Kœleria ne peuvent à leur tour être dégagés des Trisetum.

Où en viendrait-on s'il fallait dans cette famille réunir tous les groupes

qui ne sont pas parfaitement tranchés? »

Cette intéressante communication a été suivie de la suivante qui

modifie ce qui a trait à VA. rubra des auteurs savoisiens, en le séparant

encore plus de la plante du nord.

« Aujourdhui mon attention a été attirée sur un important mémoire

publié par Murbeck dans le Botaniska notiser ann. 1898 sous le titre

« Studier öfver kritiska Kärlväxtformer, II : De Nordeuropeiska for-

merna af slägtet Agrostis ». Après avoir parcouru ce travail, j'ai immé-

diatement vérifié les données de l'auteur sur 1'^. canina et VA. borealis

Hartm. (le nom d'^. rubra est abandonné et non sans raison), ce qui

m'amène à modifier l'opinion que j'ai exprimée dans ma dernière lettre.

Ainsi que l'a établi Murbeck, VA. borealis se distingue sûrement de VA.

canina par la longueur des anthères. Celles-ci sont longues de

0,6o-0,9 mm. et n'atteignent que le quart de la grande glumelle chez

1'^. rubra, tandis que chez 1'^. canina eWes sont longues de 1,15-1,83 mm.

et atteignent les V* de la glumelle inférieure. Dans mes mensurations,

j'ai trouvé en général 0,7 mm. pour VA. borealis et 1,3-1,5 mm. pour VA.

canina. La forme des anthères est elliptique dans VA. borealis, oblongue-

linéaire dans VA. canina. Comment se comporte maintenant la plante de

Savoie 1 Sur mon échantillon du col de Fenêtre il n'y a plus que très peu

d'anthères, celles-ci sont Unéaires-oblongues, longues de 1.1-1,2 mm., et

atteignent plus de la moitié (pas tout à fait les 70 de la grande glumelle

(qui est longue de 2 mm.). D'après cela, il est clair que la plante de Savoie
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est plus voisine de l'A. canina que de l'A. rubra, en admettant nalurelle-

menl que ce caractère se véritie aussi sur les autres exemplaires. C'est

pourquoi je vous prie de bien vouloir examiner encore une fois vos

échantillons des Alpes lémaniennes et ceux de Perrier du mont Mirantin

et de me communiquer vos observations sur les dimensions et la forme

des anthères. Dans le cas où vos résultats cadreraient avec les miens, je

modifierai ma détermination en ce sens que la plante de Savoie est sim-

plement une variété sabauda de l'A. canina et ne doit pas être subor-

donnée à l'A. borealis.

Quant à la question de savoir si l'A. borealis est une espèce tranchée

ou seulement une sous-espèce de VA. canina, c'est ce que l'avenir éta-

blira. Il faudrait pour y répondre avoir examiné au point de vue des

nouveaux caractères signalés par Murbeck tous les échantillons consi-

dérés jusqu'à présent comme douteux entre les deux espèces. »

lY

Nous avons fait la vérification réclamée par M. llackel pour nos

Agrostis rubra de Savoie et arrivons sensiblement aux mêmes résultats

que lui :

Kchant. du mont Mirantin : anthères linéaires-oblongues, longues de

\.i iiiiii.. grande glumelle longue de 2 mm.

tciiarit. du col de t'olonney : anthères linéaires-oblongues, longues

de l.i-l.i uiui.. grande glunielle longue de l.S mm.

Nous approuvons entièrement la détermination de noire émiueiit

corresi)ondanl et conservons ;i l,i plante de Savoie le nom d'Agrostis

canina var. sabauda llack.

Kii ce qui concerne le Culamagroslis tenella. nous asons encoie ipu'i-

ques observations à faire. M. Ilii^nol sv, deinandc si le (lalamagroslis

teupUa dos auteurs <;sl bien la planlt! dr, liost, et pense (|ue lums ne

sommes [las reuionli'à la [ilandiede cet auteur. Il est clair fjue nous n'avons

fait que >ui\re|;i nniiiencl.ilure usitée d.uis joules les llores. L(! spt-cia-

lisle des (Mlai.iagrostis, .M. 'l'orges. neiis faii (tbserver (|u*il a lviùU\ en

dét;jil celle question en lH9.*i {.\lill. il. Ihiiring. bol. Ver., Neue Folge,

Hcfl VU, p. 18 et suiv.) el a demonin- (pie les (i tenella et (1. alpina Ilost

sf)ril synonymes du /;. Ilalli-nnim DC. (]. i illosa (dliaix) Mulel. Celte

plante no doit donc pa> être ciice sous r.iulorilé de llo.sl, mais porter le

nom de C. tenella (Sclirad.i Link... .si on la mainlicud dans le genre Cala-
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magrostis. Or, c'est précisément ce que l'on ne peut plus faire désormais.

Quel que soit le sort ultérieur du genre Calamagrostis \ il est évident

que le C. tenella doit en être exclu et être rattaché aux Agrostis. Il ne

diffère en effet de 1'^. canina var. sabauda que par des caractères tout

juste spécifiques, feuilles souvent plus larges (pas toujours!) glumelle

supérieure un peu plus longue, atteignant presque les styles, anthères

aussi longues que la glumelle inférieure, finement mucronulées au som-

met, poils du cal atteignant en général le V^ de la glumelle supérieure,

arête plus longue (quand elle existe). A propos de cette arête, M. Husnot

la signale parmi les caractères distinctifs du C. tenella en disant qu'elle est

courte et droite, ne dépassant pas les fleurs. Mais ces caractères sont

empruntés à la planche de Host, laquelle appartient au C. villosa/En

réalité dans les formes aristées typiques du C. tenella, l'arête insérée sur

le milieu du dos de la glumelle. est droite au début, ptiis nettement

genouillêe et dépassant les fleurs (voy. Mert. et Koch Deutschi. Flora.

I p. 522; Torges 1. c. p. 19). Entre cet extrême et le type. M. Torges a, il

est vrai, signalé une forme intermédiaire subaristata, dans laquelle

l'arête est située dans le tiers supérieur de la glumelle et même sous le

sommet, très courte, capillaire et droite. Cette forme paraît être rare.

En définitive, l'erreur de détermination à laquelle nous a forcément

entraîné le développement exceptionnel des poils du cal dans VAgrostis

rubra des auteurs savoisiens a été fructueuse : elle a contribué à faire la

lumière sur une plante litigieuse qui serait probablement longtemps

restée imparfaitement comprise et a jeté un jour nouveau sur les rap-

ports des genres Agrostis et Calamagrostis. Nous devons remercier non

seulement MM. Hackel et Torges pour leurs précieux renseignements,

mais encore nos contradicteurs MM. Songeon et Husnot dont les protes-

tations ont provoqué l'enquête qui précède, enquête qui a été suivie de

résultats aussi inattendus pour eux que pour nous.

Nous concluons en donnant la diagnose de VAgrostis savoisien.

Agrostis ganlna var. sabauda Hack.; A. rubra Duval-Jouve et auct.

sab. nec Wahlenb.; Calamagrostis tenella Briq. p. p. nec Link. — A
type differt statura humiliori, foliis basilaribus magis plants, spiculis aliq.

majoribus, puis calli distincte evolutis ad quartam partem glumellœ infe-

1 Peut-être le genre Calamagrostis deviendrait-il plus net en le réduisant à la

seule section Desyeuxia ? Mais ce sont des questions qui ne peuvent être traitées

que dans une étude monographique de ces groupes étendue à torde leur aire et

toutes les espèces.
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rioris attingentibus. — Yarietas valde affînis Ä. tenellœ (Schrad.) Schleich,

el -4. boreali Hartm. A priori dilferl antheris loiigitudine -/s paleae infe-

riuris lequanlibus (iiec eam ieqiiaiilibus) apice mulicis (nec minute api-

culalis). porro gliimella superiori sii'pe magis reducta el puis calli ssepius

ahq. brevioribus. A posteriori dilïert panicula magis anguslala ramis

congestis (uec ovato-pyramidali, ramis paucioribus paluUs), calli pilis

ad V^ (nec ad 70 glumellce inferioris allingenlibus, gliimellis superio-

ribus aliq. majoribus (in A. boreali fere nuliis), aniheris oblongo-linea-

rii>us (nec ellipticis) ultra V- longitudinem (nec V» longitudinem) glu-

niellu' inferioris allingenlibus.

Habitat in Sabaudiai alpibus, solo silicioso : 1, entre la Gran-Pariraz el la

Cyclaz près Hauteluce (E. Perrier, 3 août 18o8 et 19 avril 1861); 2, entre

le col de l'Enclave et celui des Fours (E. Perrier. 29 août 1861); 3, crêtes

de rochers au nord du col de la Fenêtre (E. Perrier, 31 août 1863 el

9 août 1866); 4, mont Mirantin (A. Songeon, 6 août 1856); o, la Roche des

Marches, commune de Yalmeinier (A. Chabert, 17 septembre 1872) ;

6. .sources de TArc en Maurienne(A. Chabert, 11 septembre 1879); 7, ro-

chers de Ilyscli au col de Colonney vers 2400 m., désert de Plate (Briquet,

10 août 1891).

Specimina lantum ex locis 3. 4 et 7 ipse vidi.

(ienève. lo décembre 1899.
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NOTIGE

Hieraciotheca gallica et hispanica

DE MM. C. ARVET-TOUVEÏ ET G. GAUTIER

John BKIQVET

Toüs les botanistes ayant à s'occuper du genre Hieracium savent que

M. G. Arvet-Touvet s'est fait depuis bien des années une spécialité des

épervières des Alpes occidentales et, plus récemment, des Pyrénées.

L'extrême richesse de ces parties de l'Europe pour le genre qui nous

occupe — richesse dont seul celui qui a exploré à fond un territoire donné

peut se faire une idée — a amené M. Arvet-Touvet à publier les descrip-

tions d'un très grand nombre d'espèces ou de variétés nouvelles, soit seul,

soit en collaboration avec divers autres botanistes. Les anciennes publi-

cations de notre auteur ont été résumées dans un livre bien connu, inti-

tulé Les Hieracium des Alpes Françaises ou occidentales de VEurope (131

p. in 8°, Paris 1888). Depuis lors sont venues : une série de descriptions

de types découverts par M. J. Briquet dans les Alpes Lémaniennes (Bas-

Yalais et Haute-Savoie) et dans le Tyrol méridional \ diverses espèces

' Briquet, Notes floristiques sur les Alpes Lémaniennes [Bull. Soc. bot. de

Genève, V, ann. 1889) ; Idem, Indications d'Épervières rares ou nouvelles pour

les Alpes Lémaniennes, la Suisse et le Jura, d'après les dénominations de M. Arvet-

Touvet {Bull, de l'Herb. Bousier, II, no 10, 1894) ; Idem, Nouvelles notes floris-

tiques sur les Alpes Lémaniennes {Ann. du Conserv. et Jard. bot. de Genève, III,

juillet 1899); /dem, Quelques notes d'herborisations dans le Tyrol méridional

{Bull, de l'Herb. Boissier, Y, juin 1897).
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exotiques éludiées dans THerbier Delessert'. enfin un grand nombre de

descriptions d'épervières européennes diverses, particulièrement de France

et d'Espagne -.

Lorsqu'il s'agit d'un genre qui présente des difficultés aussi multiples

et aussi variées que le genre Hieracium, les descriptions les mieux faites

ne sauraient suppléer à l'autopsie. Pour peu que les descriptions soient

détaillées et qu'elles soient nombreuses, l'orientation risque même de

devenir impossible pour celui qui aborde l'élude spéciale du groupe.

M. Arvet-Touvet s'est rendu compte dès le début de cette difficulté et a

taché d'y obvier par la distribution d'un grand nombre de ses types dans

des exsiccata tels que ceux de la Société Dauphinoise, de M. Magnier. etc.

Cela n'a pas encore paru suffisant à l'auteur. Il a voulu, par un exsiccata

dont tous les échantillons ont été minutieusement examinés par lui, four-

nir aux boliinistes une base matérielle et durable i)our l'analyse critique

de ses travaux personnels sur le genre et pour l'élude du genre lui-même.

Il s'est associé dans ce but avec M. G. Gautier et a entrepris la belle publi-

cation dont nous rendons compte.

Le llieraciolheca a été donné aux herbiers suivants où le public scienti-

fique peut aller le consulter :

Herbier du Museum de Paris.

de Kew.

du Museum de BerUn.

(lu Musouni de Saint-Pétersbourg.

de rinslilul boUini(}ue de Turin.

de ri'niversité de Harcelonne.

Hoissier (Genève).

Arvet-Touvf'l (Giéres).

(1. Gaiiti(M' (Narboiinc).

(i. |{oii\ (P.-irisj.

Si on doit félifiicr \i\('mfMil MM. Arvcl-Touvel et Gautier de leur cou-

' (i. .Arvfl-Toinfd, Klrm-liiis IJifrai'iDriini iinvdriis mI minus {•dlmiiIdiiiiii [hmi-

S4'rlim in lliTltario DnJcs.Horliatio assr-rvaluiiim ( l/i//. du Coiisi-rr. cl .lard. hul.

tif (ienéte, \. 1897).

* (^. Arvf!l-Touv<;l, ///V-jv/ivh;;/ iiuiiNcau |iMiir la francc (iii iioiir ri*]s|)a;,'ii(' (//«//.

Soe. hul. dr h'r/mce \IA. IH'.»4) ; lilmi, U(;\isiiiii iU'.s Isiicrvii res de l'Ilcrliicr dt-

Hal|(;r (ils (Ann. Cauxcrv. cl Jnrd. Ind. de (îeuèrc, I, IH*J~)\ Ilicracidriini iiuvc»-

riiiii <U;H4Ti|itiorieH {Hull. de l'Herb. Hoixx., V. ti" U, IH()7); Description do deux

nonvciIcH i»\tixvM ilu Kfinre Hieinnuw (.\nii. (jnusnv. et Jnrd. lud. de lîetii've, Ml,

IH9ÎI). «Ir.
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rageuse initiative, on ne doit pas moins louer la persévérance dont ils font

preuve dans l'exécution de leur œuvre. En effet, les cinq fascicules parus

comprennent 323 Hieracium français et 61 Hieracium espagnols! Si les

auteurs continuent de la sorte, ils laisseront bientôt derrière eux les

exsiccata antérieurs de Lindeberg, de Nägeli et Peter et même le volumi-

neux Herbarium Hieraciorum Scaiidinaviae de Dahlstedt.

Quelques détails sur l'organisation intérieure du Hieraciotheca. La plus

grande partie des échantillons a été récoltée par MM. Arvet-Touvet et

Gautier, mais ils ont été aidés par divers collaborateurs, parmi lesquels

il faut citer MM, Bordère, Coste, Delpont, Neyrat, Pau. Reverchon, Sennen,

Tremols, etc. L'exsiccata comprend deux séries distinctes : VHieraciotheca

gallica et VHieraciotheca hispanica; chaque série a sa numérotation parli-

cuHère.

Lorsque les espèces comprennent plusieurs formes distinctes, les

auteurs ont consacré un numéro à chaque forme : ils s'attachent évi-

demment à donner une idée correcte de l'amplitude donnée à la conception

de chacun de leurs types. Ainsi VH. Goiiani A.-T. est représenté par cinq

numéros, le //. lividum A.-T. var. fuscum A.-T. par sept numéros, le

H. viduatum A.-T. var., genuinum A.-T. par onze numéros! etc., etc.

Chaque numéro est richement représenté par de bons échantillons

bien préparés et intelligemment choisis. Les étiquettes sont imprimées

et pourvues de noms accompagnés non seulement des renseignements

habituels sur l'habitat, l'époque de floraison, etc., mais encore des prin-

cipaux détails bibliographiques. Les espèces nouvelles sont accompagnées

de descriptions, parfois étendues, imprimées sur étiquettes spéciales.

Le contenu de chaque fascicule est résumé sur une table des matières

classées par numéros, et placée en tête de chaque fascicule. Comme cette

table ne distingue pas entre les espèces nouvelles et celles décrites

antérieurement, il est utile de donner ici la liste des nouveautés parues

jusqu'ici et qui sont :

H. adenodontum A.-T. et G.

H. Sennenianum A.-T. et G.

H. mucronatum A.-T. et G.

H. gymnocerinthe A.-T. et G.

H. neochlorum A.-T. et G.

H. colorhizum A.-T. et G.

H. sacalmianum A.-T et G.

H. Costeanum A.-T.

H. comosuhim A.-T. et G.

H. échinanthiim A.-T. et G.

H. atropictum A.-T. et G.

H. incisoides A.-T. et G.

H. barbulatum A.-T. et G.

H. Magnolianum A.-T. et G.

H. catalaunicum A.-T. et G.

H. Salvaioriim A.-T. et G.

H. lanilolium A.-T. et G.

H. oxycerinthe A.-T. et G.
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H. valirense A. -T. et G.

H. Iiypowleum A. -T. et G.

H. trichùlon'zum A.-T. et G.

H. tnalacotriclinm A.-T. et G.

H. blitoides A.-T. et G.

//. orthoglossum A.-T. et G.

H. stenopicn's A.-T. et Senuen.

H. hecaladenum A.-T. et G.

H. caligalum A.-T. et G.

H. Aveyronense A.-T.

H. renulosum A.-T.

//. alaricum A.-T. et G.

H. peclhialum A.-T.

H. OUverianum A.-T. et G.

H. Tremolsianum A.-T. et G.

//. calocerinthe A.-T. et G.

H. axaticmn A.-T. et G.

H. conciiiniflonim A.-T. et G.

H. subidalum A.-T. et G.

H. pogonatoides A.-T. et G.

H. borragineum A.-T. et G.

H. lividoides A.-T. et G.

H. chnjsanlhemoides A.-T. et G.

//. lie)ii/i)leco/des A.-T. et G.

H. sericatum A.-T. ot G.

Celle grande quanlilé d'espèces nouvelles, auxquelles il faudrait ajouter

de nombreuses variétés el formes de moindre importance, s'explique

aisément par le fait que MM. Arvel-Touvet et Gautier ont entrepris sur

une grande échelle de dépouillement des Hieracium de la partie orientale

des Pyrénées, région fort riche et jusqu'ici très imparfaitement connue à

ce j}oint de vue.

En terminant, nous avons un conseil, qui est en même temps un désir,

à exprimer aux deux auteurs. C'est une lacune, facile d'ailleurs à combler

dans la suite, que les étiquettes ne portent pas la date de publication des

numéros. Ojmme ceux-ci sont accompagnés de diagiioses imprimées pour

les nouveautés, il est désirable que l'on puisse s'éclairer immédiatement

dans la collection même sur les questions de date et par conséquent de

priorité, iiiiporlanles un point de vue de la nomenclature.

f.e Ilieraciotheca gallica et liispanica est un modèle d'exsiccala spécial

el nous faisons des vomix sincères pour que ces auteurs puissent mener

à bonne lin cette belle publication.

(ienève. !.') décembre IH'JÎ),

Mfi,i . iiinn. M>\in., (Irccinlin- IK'JÎ». (10
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INDEX DES NOMS DE PLANTES
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Les uoiiis lies espèces nouvelles soûl imprimés en italiqne.

kIbies anial)ilis 192; balsamea 192. 193; brachyphylla 193; bracteala 192;

cvpbaluiiica 192; chensiensis 192; cilicica 192; concolor 192; l'alcata 193;tiriiia

193; Fraseri 192, 193; grandis 192; holophylla 192 ; hoinolepis 193 ; Kolschyana

193; magnifica 192; Mariesi 193; microphylla 193; nephrolepis 193; nobilis

192: Nunlriiaiiiiiana 192: luunidica 192 ; pectinala 70, 192; Piusapo 192; reliï[iosa

192; saclialiiiensis 192; Semeiwvii 191, 192, 193, 196; sibirica 191 à 194; subal-

pina 192, 193; Veilchi 192 à 194; Webbiana var. Pindrow 192. — Abrus preca-

l-.riii-; KH3: piilchollus 88.3. — Abutilon iiidicuiii 882: soiiiieralicnm 882. —
Acalypha lirachyslachya app. II, 309 ; ciliata app. II, 310; crenala app. II. 309

;

frulicosa app. II, 309; indica app. II, 309; ornata app. II, 309; paniculala app.

II, 309: spicala app. II, .309; siipera apj». II, .309. — Acantholimon sclifiTuin

113. — Acer niDiispcssiilaiiiini 804. — Aceras anlliropopliora 2!(3 : l(iii,u;ilirac-

leala 292. — Achillea iiana 8o8 ; saiildliiia 112. — Achimenes ,i;raiiditl<»ra .174.

— Aconitum anlli(ira849: Kiscbcri ."jON; Kaiiisbaliciiin .)98
; lu-dclomiin .')98,

.)99
; .Naprlliis 770: Diicnlalii 770: iiriciiialiiiii .")!)8. — Acorus (lalaiiiiis 8,"i4. —

Acrostichum Iciniifoliiini 888; Viiiiiicihiisi' 21. — Actea spicala .")99. 770; spi-

«•ala \. rubra .')99. — Actiniopteris radiala 7. — Adiantum Capilhis-Vciicris

M, app. IV, 3, 7: iiivriosuriini 22: pcdaliiin 22. — Adonis a.slivaiis 7(î7. 801;

Air'ppii-a 148; aiiiuroiisis ."»91: dt-iilala 118: llaiiiiiiciis 801 ; inicrocarpiis 801 ;

l'alantiiia 148; rariiosiis ;J91 ; viMiialis 801. — itcidium .\slragali 420, 421. —
iCluropus iilbiralis app. IV. 2, 7. — yEthionema lulirocarpiirii l.'il, — Afzelia

i-iiaii/.f'iisis KH."). — Acropyrum ranirmiii 298, 714; paiiDrinilaiiuiii 297; paiior-

iiiiUiiiiirii var. Iiispaiiuiiiii 298; .sciiiii-oslaliirii 714. — Agrostis alba 011*, fi'iO

tp|i. IV, 13; alba forma niarclala 049; allia subsp. liliroliav. iiarltuMensi.s app. I\',

13; alpiiia iW'J; bfirr-ajin 9()'i ; calaniavrosliiidcs !Ki(i; i-aiiiiia 049; caiiiiia '.100
;

• aiiiiia Mibnp. rubra var. sabaiida 9(m ; caiiina var. sitlmuild 908; ciliala 900; cjis-

Udlaiia app. IV, 12: lilirolia app. IV,:(,7, 12: lililnlia var. iiarliniiciisis ajip. I\'.
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12; flaccida 6i^9
;
geminata 649 ; lazica 966; maritima app. IV, 13; perennans

648, 721
;
phalm^oides 23

;
phleoides 27; pilosa 965; pilosula966; pyrensea 619

;

Royleana 696; rubra 617, 620; rubra var. scotica 964; rupeslris 618; rupestris

var. flavescens 619 ; scabra 648 ; Schleicheri 619, 963 ; tenella 965 ; tenuiflora 648
;

valvata 649; varia 648; verticillata app. IV, 2, 7. — Albizzia fastigiata875, 880 :

Alchimilla decumbens app. IV, 2, 4; flexicauiis app. IV, 2, 5; impexa app. IV,

2, 5. — Alectorolophus Alectorolophus 443, 447^ 503; asperulus 447; cryptos-

tomus 498; dinaricus 447; hirsutns 503; Kerneri 443, 504; lanceolatus var.

glacialis 508 ; major 502 ; minor 512, 514 ; minor X major 514 ; minor stenu-

phyllus 514 ;
patulus 443, 447, 504; patulus var. Kerneri 504; serotinus 498;

stenophyllus 513. — Alisma plantago 460, 463; ranunculoides 854. — Alliaria

brachycarpa 774; officinalis 774, 809. — Allium maritimum 295; pusillum 295;

rotundum 161 ; stamineum 161; tataricum 113. — Allophyllus edulis var. gra-

cilis app. I, 69 ; rubiifolius app. II, 338. — AUoplectus tetragonus 574. —
Alnus Jorullensis var. castanifolia 546. — Alae vulgaris app. II, 334. — Alope-

curus fulvus 648; geniculalus 648; japonicus 648; pratensis 648. — Alsia abie-

tina 332. — Alsine decipiens 152. — Alsophila glabra 22; Hemyi 1, 22; late-

brosa 18 ; Oldhami 22 ; rheosora 22.— Alternanthera paronychioides app. I, 64 ;

pilosa app. I, 64. — Alvaradoa amorphoides 552. — Alyssum alpestre 776,

810; alpestre f. Goktchaica 776; argenteum 149, 776; calycinum 777, 811; cam-

pestre 776 ; hirsutum 776, 811 ; linifolium 777, 811 ; meniocoides 149; minimum

776, 811 ; montanum 776; montanum f. typica811
;
pyrenaicum 849; strictum

776; umbellatum 811. — Amaranthus chlorostachys app. I, 64. — Amberboa

Lippii 155. — Amblyodon dealbatus 490. — Amblystegium adnatum 319
;

confervoides 321; fallax 324; floridanum 336; fluviatile 323, 324, 331; hygro-

philum 136, 333; irriguum 323, 324, 343; irriguum var. spinifolium 324 ; ortho-

cladon 331, 330, 351 ; radicale 327, 333 ; riparium, 336, 491 ; serpens 335
;

subtile 491; tenax 343; varium 327, 330, 332, 333, 343,330, 331. — Ambrosia

artemisisefolia app. IV, 2, 5. — Ambrosinia Bassii 295. — Ammi Visnaga app.

I, 77. — Ammophila arenaria 161. — Amyris Kataf app. II, 284; Opobalsamum

app. II, 294. — Anacamptis pyramidalis v. tanayensis app. IV, 3, 6. — Ana-

camptodon splachnoides 308. — Anaphrenium abyssinicum app. II, 334. —
Anchusa Aucheri 157; italica 112. — Andrachne aspera app. II, 299. — Andro-

pogon aciculatus 721, 723; amplectens 890; bicorne app. IV, 2, 7; brevifolius

642; capilliflorus 642; contortus 721, 723; contortus subsp. Roxburghii 890;

Ruprechti 890 ; Schoenanthus 642 ; serratus var. genuinus 642 ; Sorghum var. obo-

vatus subv. niger 722 ; Sorghum var. vulgaris subv. japonicus 642 ; tropicus 642
;

distachyus f. pubescens 295; distachyus subvar. pubescens 296; eucomus 890;

flexuosus app. IV, 2, 7 ; Gceringii 642 ; micranthus var. genuinus 642 ; micran-

thur var. spicigerus 642 ; Nardus var. Gœringii 642 ; niger 722. — Andro-

sace chamsejasme 632; obtusifolia 73; villosa 632. — Anemone Albana 766;

Albana var. Georgica 766; altaïca 588; baïcalensis 589; biflora 111; caucasica
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Ttiti; oenina 088: cuTulea o89: ilebilis 58'^; dicliolonia 589; tlaceida 389;

gracilis 389, 390; Halleri 800: hepatica 590; japonica 389; narcissiflora 589,

767; Pulsatilla 800: radileana 388; soyensis 590. — Anemonopsis macrophylla

601. — Aneura aberrans 665, 669; aH]uitexta 667, 740; alata 666, 730:

alhoiuaiviiiala 668, 757; alcieoruis 668. 734; ulgoides 665, 682; alteruiloba

668. 760; amazonica 667, 734; amboinenais 665, 678; andiua 665, 684; andro-

jfj/H« 665, 673; atteuuata 668, 735; australis 669, 764; autoica 666, 691; Bald-

irini 667. 743; barbitlora 668, 732: bipinnata 669, 764; bipiiiuatitida 746; bogo-

tensis 665, 672 ; brasilieusis 669, 764 ; Breutelii 668, 759 ; ca?spilaas 665, 675 :

cakarea 668, 736; cal va 665, 676; canaliculata 668, 739; cataractaruin 663,667.

842: oervicoriiis 665, 682; ciliolala 666. 729; cochleata 668, 760 ; Colensoi 667,

738 : coiiiosa 667. 744 ; coinpacla 668, 755 ; conimilra 668, 749 ; corouopus 668.

761 ; corralensis 667, 732 ; crassa 764 ; crassiretis 666, 689 ; creiuilala 666, 690,

733,736: crispa 665, b84 ; decipieiis 683; decvescent, 666, 686; deutata 668.

761; diablolina 666. 685: dicrana 665, 683; digitiloba 667, 748; dilalala 667.

744; diminuta 668, 756; dislans 665, 679; elata 666, 698; eniarginala 665, 672 ;

epiiina 760 ; e?-ec/rt 668, 758 ; eriocatila 665, 671; erosa 666. 692; fauiçiiala

666, 732 ; Feiidleri 666, 691
;
ßaccidissiuia 666, 676, 733 : fhribunda 668, 749 :

/«t-üu/fs 665, 680
;

fiuujiensis 665, 669; fuscescens 666, 686; Glaziovii 666,

693; (jobf'lii 077; fjoçfolensis 666, 689; gracilis 668, 752; GfcüUei 665, 673:

{.'raiiulala 668, 762
;

gro.ssideiis 663, 680 ; hamatiflora 745 ; heteroclada 666.

729; /(H //(///.s 665, 685; liyininioiihijlloides 665, (583 ; bymeiio|)byloi(les 666, 687:

ini.'uuspicua 667, 741 : iiicurvala 668, 758 ; iniermedia 666, 692 ; Jackii 665,

676 ; Karsleiiii 668, 737 ; Koicaldiana 667, 743; laticoslata 663, 676 ; talifrou-

do/r/fx 668, 750 : ^(///VoHS ()68. 738; lalissima 762; Lopervanchei (i67. 743 ;

lf|iid<>iiiilra 666, 694; l<*ploplivlla iS(i{), G9''2 . Levieri 668, 751; limbala 666.

7:M : lobala 668, 761 ; longißora 667, 746; lonjjispica 666, 731 ; Lorianii 666.

73;{ ; iiiarri»slaf|i\a 666. 690 ; major 748 ; Makinonnn 6()7. 734; iiKir|,'iriala (i68.

749: mnxiniu 66H, 760; iiielzgeritrfonnix 668, 733: iiiifropiniia 667, 743 ; iiiinium

666. 68«, 732; inultilida 666, 686, 727, 733 ; niullilidioidesGGîi, 674; lyadeaudii

668. 750 ; Segeri 6()7. 747 : riilida 6(57. 740 : nobili*^ ()66. 688 : iiiidilldra 666. 732 ;

opp<i>ili(loia ()68. 753; pallida 666. 727: iiiillidi'oire)ix 668. 762; [lahiiala 6(58.

733: juipillota 665. 681
;
pafiiilosa ()67. 7'i(l, 741; parvula 668, 754; paiiciraiiira

667, 743; pf-rlinaU 667. 672, 745; per|»iisilla 667, 741 ; piii{;nis 662. 668, 762:

(tiiirialiliiia 667. 74K ; plaiiifritiis 666, 730; plalgcltida ()67. 739; pluiiia^roniiis

(»<M. 677; plumosii (J(i5, 677; l'n-ppigii 6()6, (»87; polMiiorpba (i67. 74(» ; portii-

lireimi» (Ui7. 73'J ; |tn'lifiisilis 6()4, (»()5. 67(1; raiiKisissiiiia M'A). (588; liegneUii

(Mm. 673; n-liniiala 666, (;8(», 732; liidluji 665, 678: sacralifolia 6(i3. 674;

«aiiiitaiia (KWi, (îH9 ; Savalit-ri (»70; »c.nbni 667. 736; Scliwaiii'rkci 6(18. 763; ses-

siliH 762; nngiilniignnit 668, 731 ; »ingapurfiisis 667. 739; xpeclitbilis (»67. 746;

Spfqiizziniiinfi 667, 747 ; spinulifern ()67. l'.W; Sprui'ci 672: si|iiarr<isa663. 681;

Slrphnnii 667. 733: Hlipatifuba (iCiH. 7'iM ; ^lolimiCcra (Ki'i. 667, 737: striolala
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737 ; subexalata 668, 751 ; subsimplex 668, 7o4 ; sumatrana 668, 7S6 ; lahitensis

666, 728; tamarisci 743; tamariscina 66o, 671, 744; tasmanica 661 , 737; tenax

668, 755; tenuicostata 667, 735; tenuicula666, 690; tenuis 666, 728; tjibodensis

666, 728 ; trichomanoides 666, 694 ; tripinnata 693 ; umhrosa 684 ; virgata 665, 682
;

viridüsima 668, 763; vitiensis 667, 736; Wallisii 666, 695; Wettsteinii 667, 733
;

Zollingeri 665, 679, 693. — Aniseia calystegioides 46; hastata app. I, 48. —
Anomodon attenuatus 353; minor 354; obtusifolius 349, 353, 354; platyphyllus

354; rostratus 304, 348, 350. — Anthémis Cupaniana 281; kabylica 282; rnon-

tana var. Cupaniana 281 ; montana var. linearis 281
;
punctata 281 ; tinctoria

155. — Anthistiria arguens642. — Anthoxanthum odoratum 646. — Anthris-

cus nemorosa 279 ; sicula 278; sicula var. gymnocarpa 279; sicula var. hispida

278; silvestris 279. — Anthurium Seleri 538. — Antrophyum latifolium 21
;

obovatum 21; reticulatum 3; stenophyllum 21; vittarioïdes 21. — Aphania

senegalensis app. II, 338. — Aphelandra Deppeana 577. — Apium Ammi f.

pedunculata app. I, 77 ; sylvestre 856. — Apluda mutica 721, 723. — Apodytes

acutifolia app. II, 337 ; dimidiata app. II, 279. — Aponogeton spathaceus 889.

— Aquilegia atropurpurea 597 ; Buergeriana 597
;

glandulosa 597 ; Olympica,

769. — Arabis albida 270, 773, 807; albida f. sicula 270; albida var. Billardieri

149; alpina 270; alpina var. albida 270; alpina var. grandiflora 270; amplexi-

caulis 786, 789 ; amplexicaulis var. japomca786; auriculata 149, 773, 787, 807;

elegans 270; Fauriei 787, 789; flagellosa 784, 787; Gerardi 785; glauca 786,

787, 789; Hallei'i var. senanensis 786,787 ; hirsuta 773, 785,807; japonica784;

laxa var. cremocarpa 149; lyrata 788; Montbretiana 149; nipponica 784, 785,

789; pendula 786; perfoliata 785
;
petrœa 788; pseudo-auriculata 786, 787, 789

;

pubicalix 788, 789; pubicalix var. soyensis 788; pumila 787; sagittata 785;

sagittata var. nipponica 784, 785; sei'pyllifolia app. IV, 3, 4; serrata 787;

sicula 270 ; Stelleri 784, 785, 787 ; Stelleri var. japonica 784 ; Stelleri var. steno-

carpa 784; Stelleri var. Stylus 784; thaliana 789; Turrita 808; venia 149;

yokoskensis 789. — Aralia Immilis 566. — Arauja sericifera app. I, 81. —
Archangelica officinalis 480. — Archangiopteris Henryi 1, 19, 20. — Argy-

reia populifolia, 50; Roxburghii 60. — Argyrolobium dimidiatum34; sericeum

34, 35 ; speciosum 34 ; transvaalense 33. — Aristella bromoides 296. — Aris-

tida longifolia app. IV, 2, 7; verstita 891. — Aristolochia Gohra app. I, 61
;

Giberti app. I, 61; Glaziowii app. I, 61; Hassleriana app. I, 61; Ipemi app. I,

61; pallida 292 ; triangularis app. I, 61. — Arnebia cornuta 113. — Arpophyl-

lum alpinuni 542
;
giganteum 542. — Arrhenopterum heterostichum 302. —

Arrinopterum heterostichum 302. — Artemisia annua 155; Génépi 912; gla-

cialis858; mutellina 912; pedemontana 867; rupestris 858; spicata 912 ; Vil-

larsii 912. — Arthraxon ciliaris var. cryptatherus642 ; ciliaris var. genuinus 642
;

japonicus 642 ; lanceolatus var. centrasiaticum 642. — Arundinaria elegans

722; Falconeri 717; japonica 716; kurilensis 719; kurilensis var. paniculata 719;

kurilensis var. spiculosa 719; linearis 721 ; macrosperma 718; Matmmurœ 716;



LNDKX. 983

puipuriuceus 716: raceuiosa 722; Sinionii 716: spathitlora 717; vaginata 717.

— Arundineila aüoniala 643; setosa 723. — Arundo bifaria 704; Donax. 704,

724: Dûiiax var. coleotrichn 724; formosana 724; formosana var. gracilis 72i;

Henslowiaua 724: Pliniaiia 724: tonella 620. — Asclepias eurassavica app. I,

81; mellodora app. I, 80. — Asperula aspera 116; asterocephala 116; asteroce-

phala var. iilabern'ma 1 16 ; aglerocephala var. oppositofoh'a 116 ; asterocephala var.

tfipica 116: axlerocephala var. vehUiun 116; iVagilliina 117; involucrala 117;

lipvijjata 279 ; Taurina IKi. — Asphodelus tistulosus 294; viscidulus 160. —
Aspidium acrortichoides 821 ; aculeatuiu 820; aculealum f. hastiilata 820; aculea-

luiirf. rotiiudata 820 : aculeatuin var. pijcnopleriim 14; apiifoliuin 16; barltige-

rum 820 : Hrauiiii var. Clarkii ii : crislaliiin 823; cristatum X filix-mas 823;

denliculaluin 17, 18 : dilfraclum 17; dissectuni 17; olongaluin 822; erytliro.so-

rum 17, 821 : falcatum 15, 16; Filix-mas 821, 823; Filix-mas var. crenatum

821. 823: P'ilix-mas var. deorsolobatum 821; Filix-mas var. enjthrosorntn 821;

Fili\-mas var. heleopteris 823; Filix-mas v. lacerum 821; Filix-mas var. Sabaei

822: Filix-mas v. subinlogrum 822; flexuosum 18; floridamim 823
;
fraxmellum

lo; liaslulatum 820 : liirlipes 823: lepidocaulon 16; Lonchilis 16; lonchiloides

16; megapliylliim 17: membranifoliam 17; micvochlamys 820: molle 17; paili-

ilum 298; para.siticum 14, 17: parasilicuiii var. canescens 17; parasilicum var.

didymosurum 17 ; peniiigorum 1, 17
;
|)olylepsis 822 ; rigiduiii var. aitslralc 298;

Sabaei 822; sleiiolepis 22; Iransitorinm 822; Yuniianense 22. — Aspidopteris

yemensis app. 11,296. — Asplenium aviculareO; Hillctii 10: bulbiferum 10;

dimidialum 9; (lirnorpbiiiii 9. 10: ciisilorme 10: Fauriei 818; roriiiosum 818;

ijrandifiona 9: liolusuniui 10; jap(jiiicuin var. dldliaïui 819; lacinialuiu 10;

.Merlensianum 9, 10: imiltilidum 10, 630; Pelrarclia' 298; pilosum298; planicaule

10. — Xs^eveWa jiiponica 71.'): sibirica 71"). — Asteriscus pygnuTus lo5. —
Astomum Driiiiimitiidii :{I7. — Astragalus alpiiius 420. 421 ; bajoimensis 864;

irhinroslaofiys 261: Chomuloiri 826; (loltoniaims 112; cretacoiis 154; cnicialus

153, epiglollis 153; cremolliamniis 112; farcliis 112; Forskahlei 154 : gossy-

|(iniis var. lilagiuftus 154 : granditlonis 259 ; Moabilicus 153 ; Musclikeloiri 825;

• t(n-cp|ialiis 15'»: Tigridis 154: liibcriMilosns 153 : Miltn-rarioidcs 6;{2. - Atha-

mantha "TrU-iisis 854 ; nipi-^iris «5'». - Athyrium Alkiiisoni 13: Clarkii 15;

tili\-r<iMiiiiia 13: tiigripcs 12. 15; iiigripcs vai-. flinniulniii 13: iiigripcs var.

(••tiiiifroiis 1,3; plcrorai-liis Hi'.t; spiniilusiim \'.\\ Icmiifroiis 13. — Atrac-

tylis ranccllala 155. — Atrichum angiislalum 3(i5. — Atropis lomo-

liila 713. Aulacomnium iM'scroslicInim 302: palustre 357, 359. - Avena

aiislralis 296: birbaia 703; iiroiiioidcs 2!)6 ; Itiiriioiilii 698; l'ahia 703;

tlavi'sc<!iis 69H, 699; liirsiila 703; japdiiica 70.3: (iralcrisis 296; pratensis f.

nuntrnlit 296; Uiiprcclilii 703; saliva 703: s[i|c tidciis (i'.)K ; sleiiiis \,ir.

iiiiiior 70.3 ; «irigrivi 703. — Aycnia Inmentd^.i app. 1. (i'.l. Azedirachta

iiidK'a app. il. 296.
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Palanites œgyptiaca app. II, 278. — Ballota rupestris 291 ; saxatilis 291.

Balsamodendron Myrrha app. II, p. 288. — Bambusa aurea 720 ; borealis 720
;

csesia 720; Chiuo 720; flexuosa 726; floribunda 720; Fortunei 720; glaucesceus

720 ; hurilensis 719, 720 ; nana 720 ; Oldharai 725
;
pygmea 720 ; senanensis 719 :

senanensis var. albo-marginata 720; stenostacliya 723; vai'iegata 720. — Banara

brasiliensis app. I, 3o ; exechandra app. I, o4 ; Hassleri app. I, 54
;
parviflora

app. I, 34; tomentosa app. I, 34; Vellozii app. I, 33. — Barbarea arcuata 783;

cochlearifolia 783; patens 783; pinnatifida 782, 783; praecox 782; stricta 782,

783 ; orthoceras 783; plantaginea 783; vulgaris 773, 782 à 784; vulgaris var.

pinnatifida 782. — Barbula acuminata 302; agraria 303, 303; apiculata 304;

caespitosa 304; csespitosa var. brachycarpa 304; conica 304; convoluta 305;

dubia 303; fallax 303; fragilis 603; humilis 304; lanceolata 303; marginata

303 ; mucronifolia 492 ; Northiana 304 ; ohtusifolia 602 : obtusifolia vur. brevi-

folia 602; paludosa 492; reflexa 492; revoluta 602; stricta 306; unguiculata

303, 306; unguiculata var. apiculata 304. ^ Barkhausia hyemalis 284. — Bar-

leria raicans 376. — Barlia longibracteata 292. — Bartramia grandiflora 306:

ithyphyila 136, 606; Menziesii 306; Mühlenbergii 307; Mühlenbergii var.

tenella 307 ; Oederi 306; Oederi var. nivalis 490; radicalis 307. — Basana-

chanta spinosa app. I, 83; spinosa var. ferox app. I, 83; spinosa var. para-

guayensis app. I, 83. — Batatas paniculata var. asteropila app. I, 50. — Bau-

hinia amblyophylla 548 ; Andrieuxii 549: divaricata 349 ; Lunaria 349: Seleriana

549. — Beckmannia eruciformis 704. — Belbunium hirtum app. I, 85 ; bygo-

carpuni app. I, 83 ; hypocarpura var. viridiflorum app. I, 85. — Beloperone

ramulosa 578; violacea 578. — Berberis Koreana 496: vulgaris 770, 804. —
Bersama abyssinica app. II, 340; serrata app. II, 340. — Berteroa incana 812.

— Bidens leucantba 415. — Bifora testiculata 134. — Biscutella anibigua 683;

dydima 633. — Bixa Orellana 563. — Blasia pusilla 852. — Blechum grandi-

florum 575. — Blepharodus ampliflorus app. I, 81. — Bletia canipanulata 544;

Parkinsonii 544; verecunda 544. — Bœhmeria dasypoda app. I, 60;phyllo-

stachya app. I, 60. — Boerhaavia decumbens app. I, 66; paniculata app. I, 66 :

plumbaginea 160. — Bombax ßalansa app. I, 67; Martianuni app. I. 67; viti-

folium 562. — Bonamia Balansae app. I, 44; cordata 43; semidigyna 44. —
Bonplandia geminiflora 567. — Borrago officinalis app. I, 79. — Borreria

centranthoides app. I, 84 ; eupatorioïdes app. I, 85 ; humifusa app. I, 83 ; tenella

var. angustifolia app. I, 83 ; tenera app. I, 85; valerianoides f. minor app. I, 84;

verticillata app. I, 85: verticillata A^ar. ccesia app. I, 85. — Boswellia papyri-

fera app. II, 282. — Botryanthus commutatus 294. — Botrychium ternatum

21. — Bougainvillea glabra app. I, 66. — Boussingaultia baselloides app. I,

64. - Brachyelytrum aristatum 647 ; erectum 647 ; erectum var. japonicum

647. — Brachyodus trichodes 133. — Brachypodium japonicum 714; pinna-

tutn 714; silvaticura 714. — Brachythecium acuminatum 332, 344, 348, 350;
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albicans 135. glaciale 491 ; Isetuni 136, 329, 332 ; l*liiiu var. pseudo-aeuiuinatum

332; oxycladon 332; plumosuin 319. 320, 332; reflexura 328; rivulare320; sale-

brosutn 329, 332. — Brainea insignis 9. — Brassica balearica app. IV, 2, 5;

oloiiirata 780: rapa var. oainpcstris 780. — Braueriella Phillyrea 287. — Bre-

weria cordata 44. — Bridelia tomenlosa var. glahvata app. II, 305. — Briza

Tiiinor 708. — Brizopyrum capense 27, — Bromus aveniformis 703; bilulus

703: ciliatus 714; coiiüiiis 714; couforinis (314; erectus 714; hordeus 714;

inerinis 714, app. IV, 3, 7; japonicus 714; macrostachys 113; mollis 161, 714;

[latulus 714: panciflonis 713; racemiferus 714; rigidus 161 ; secaliniis 714; vil-

liferiis 714. — Bruchia Beyrichiana 361; flexuosa 363. — Brunella liyssopi-

folia app. IV. 3. 6: viilgari.s 570. — Bryhnia grominicolor 325. — Brylkinia

caudala 708. — Bryum acuminaluin 303: alpiiium 135, 136; arclicum 364, 490,

605; argenleuii) 135; cjçspiticiuiu 604; capillare 134; cirrhatum 136; concin-

iialum 1.35: cuspidatum 602, 606: Duvalii 135; fallax 606: Funkii 602: Gor-

wigii 135: Gra'liaiiuin 604; lieteropterum pelluciduin 302; inclinatuin 604 à

606; incrassatum 304; marginatum 351; Mildeanum 135, 136; ontariense 351;

palleiis 606
;
pallens var. ahbrevialiini 606; pallesceiis 490. 604; penduliini 136,

60i, 605: pilifeniin .311: purpurasceus 304; roseuni 351: nililaus 364; Schlei-

cheri var. lalifoliuni 490: siibruluiKliim 490. — Buddlea glabrata app. I, 83. —
Buellia carie.sceiis 227. — Bulbophyllum rnjiUanlltum 120. — Bulbostylls

lapillaris 537; Fiinckü 537. — Bulliardia VaillaiiUi 277. — Bunias orieulalis

780. — Bupleurum (liaiilliifoliuin 279; stcllalurii 849. — Byttneria scahra

apg. I, »IH; scabra v. serrata app. I, 68.

c.laccinea glaiica il.i. — Caesalpinia i'rii)s(acli\s 552 ; exosüi-imiia 552;

pulclir-rriiiia 552. — Cakile inariliina 814. — Calamagrostis agrosbVidos 966

;

ulpiiia966: aruiidinacea 652, 653; aniiidiiiact'a var. hruchulviclin 652 ; aniiidi-

fiar<'a var. r/c/iM/Ha 652 ; aruiidinacea var. laxifulia 652; aruiidinacea var. nippo-

nica 652; arnndinacoa var. sciuroides 652; Halansa; 966 ; brachytriclia 652 ; Kpi-

j,'f(»iH var. df'Msillora 64î< : Fanriei 653; Hakoncnsis (i50 ; llallcriaiia 6">0. 967 :

inœuuiijluiiiix 651 ; Liiigsdorlii 650; lilorca 650; luiiijiai'td 650; Malsuiiiura' 652
;

nip|Mjnica 652; Onaji 650; robusla 653; sacliaiiiiciisis 650, 651, 632; scabrcs-

r«ns 651 ; scinroiih-s 652 ; slricta 6-52; slricla var. aculeolala 652; U'iiclla 6! 7

a 620 ; tenella f. subarislala 968 ; uieUßin 653; varia 653; villdsa 650; \illnsa

\ar, l.anKH4iijrriii O.M) ; VatalM-i 65(K Calamintha .il|nii.i 1. nrhroilnis/a 291 ;

(iK^ridionalis 291; nibrndciisis 291. - Calonyction Imiia ni)\ 413, app. 1,53;

iMina tidX V. lobala niibv. calva 413 ; chnadiiii 'lOK, app. 1,50; plcripcs 4(18;

(»Iftfod»?« 408. — Caltha paliislris 596 ; palustris var. iirMi-imiliciis ."ÜKi ; p.iliisiris

var. sihirira 596 ; poly[»clala 76H. Calypstrostylis Siliii-df-ana 53K. Caly-

itegia «M-lifi-ra app. I, 48. — Cameiina sali\a 77«, KI2 ; saliva f. niicnicarpa

779. Campanula lioiifinicriHis 8<>4 : l-inmis 15(1 ; Lnrcyi K.'JK ; sliigdsa !5(i. —



986 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER.

Camptothecium lutescens 328; nitens607. — Campylodontium hypnoides 308.

— Campylopus subulatus 133, 136. — Cantua tuberosa 411. — Capsella Bursa

pastoris 778, 797, 813; Bursa pastoris var. minuta 150. — Cardamine angulata

792 ; appendiculata 794 ; cordifolia 792 ; Drakeana 791 ; Fauriei 791 à 793
;

Fauriei var. incisa 792 ; Fauriei var. oblonga 792 ; Fauriei var. typica 792 ; hir-

suta 790, 807 ; impatiens 772, 791 ; lyrata 791, 793 ; macrophylla 793 ; nastur-

tiifolia 793; pratensis 793 ; Regeliana 789, 791 à 793; senanensis 791 ; sylva-

tica 789 à 791, 793; sylvatica var. integrifolta 789 à 791 ; sylvatica var. Kams-

hatika 789, 790; sylvatica var. latifolia 789 ; sylvatica var. Regeliana 789, 790
;

taiiakse 792 ; uliginosa 772; yesœnsis 791 à 793. — Cardiacanthus fragrans S77
;

tetramerioides 577. — Cardiospermum canescens app. II, 338; grandiflorum

f. genuinum app. I. 69 ; microcarpum app. II, 337. — Carduus acanthoides 854;

aurosicus app. IV, 3, 5, — Carex baldensis 917 ; cladostachya 538 ; curvula 430;

Davalliana app. IV, 3, 7 ; dioica app. IV, 3, 7 ; extensa app. IV, 2, 7 ; Halle-

riana 538, app. IV, 3, 7 ; lobata 858
;
pseudocyperus 884; punctata app. IV, 2, 7.

— Carica dodecaphylla app. I, 73
;
papaya app. I, 74, — Carolinea tomentosa

app. I, 67. — Carthamus nitidus 155. — Carum Carvi 480, 482. — Casearia

eriophora app. I, 55
;
gossypiosperma app. I, 55 ; insequilatera app. I, 55 ; sil-

vestris app. I, 55. — Cassia Ceciliœ 549 ; ChamiBcrista 550 ; flexuosa 550
;
glan-

dulosa 550 ; hispidula 550 ; mimosoides 881 ; multiflora 550 ; Nicaraguensis 551 ;

occidentalis 551 ; Petersiana 881
;

picta 551 ; reticulata 551 ; Seleriana 551
;

sericea 551 ; Tagera 551 ; tristicula 551 ; Catananche lutea 156. — Gatha edulis

app. II, 337 ; europaea app. II, 336 ; spinosa app. II, 335. — Catharinea angus-

tata 365. — Catharinella atrovirens 366 ; contorta 366 ; erythrodontia 366.

— Catolechia pyxinoides 227. — Catoscopium nigritum 606. — Caucanthus

edulis app. II, 296. — Caylusea canescens 150. — Cecropia peltata app. I, 60.

— Celastrus buxifolia app. II, 336
;
parviflorus app. II, 335. — Celsia hetero-

phylla 157. — Celtis australis 292 ; brasiliensis var. Clausseniana app. I, 59 ;

Tala app. I, 59. — Centaurea Aegyptiaca 155 ; affinis 284 ; axillaris app. IV, 10
;

axillaris X montana app. IV, 3, 5, 9, 10; balsamitoides 155; X Burnati

app. IV, 3, 5, 9, 10; busambarensis 283 ; Cineraria 282; Cineraria var. husam-

barensis 283 ; conifera 854 ; dissecta 283 : eryngioides 155 ; laxa 155 ! montana

app. IV, 9, 10; montana X axillaris app. IV, 10; Pariatoris 283 ; Sinaica 155.

— Centotheca mucronata 892. — Cephalanthus glabratus app. I, 83 ; Sarandi

app. I, 83. — Cerastium alpinum 129, 130 ; alpinum var. Fischerianum 130;

arvense 131 ; dichotomum 152 ; furcatum 130
;
glomeratum 129, 132

;
glutino-

sum 129, 131 ; hirsutum 130 ; lanthes 131 ; mutabile var. rigidum 130 : nutans

131
; pumilum 129, 131 ; rigidum 130 ; robustum 130 : schizopetalum 129 ; semi-

decandrum 131; stellarioïdes 130; tomentosum 130; triviale 129, 131; triviale

var. glandulosum 132 ; triviale var. iypicum 131 ; viscosum var. glandulosum

132 ; vulgatum var. grandiflorum 130 ; vulgatum var. macrocarpum 130 ; vulga-

tum var. typicum 131. — Ceratocapnos Palästina 148.
;,
— Ceratocephalus
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fatailus \ar. inciimis 80:2 : oi-tlioi-eras 803. — Ceratodon purpui'eiis 312.

—

Cevallia sinuala o63. — Chamaeraphis depaiiperata 643. — Chamissoa altis-

siiiia app. I. f)3: Maxiiiiiliani app. I, 63 ; Maximiliani \ar. pubescens app. I, 63.

— Chara feratophylla app. IV. 3. 7, 9. — Cheilanthes farinosa 8 ; fragvaiis 298 :

oilora 298 ; rula 8. — Cheiropteris Henni 21 ;
palmatopedala 21. — Chelido-

nium lacinialuin app. IV. 3: majus 80o. — Chenopodium album app. I, 62:

ainhrosiiiides app. I^ 63: {riancuiii app. I. 62. — Chiococca bracliiala app. I. 83.

— Chiora [lerloliata 446 ; serotina 446. — Chloris elegaus 891: radiata 722. —
Chlorophora liiictüria app. 1, 59. — Chomelia olilnsata app. I. 83. — Chorisia

spciosa ajip. I. 67 ; s[)eciosa var. minor app. 1. 67. — Chorispora tenella 807.

— Cibotium liaromelz 1. — Cimicifuga l)ileniala 600: daluirica 600 : dahurioa

\ar. Tscliuiiuskii 600; l'adida 600: lu'lula var. .simplex o99 : japonica 600 ;
japo-

uica var. acerina 600; japonica var. biternata 601
;
japonica var. oblusiloba 600

;

simplex ."'»99. — Cinclidotus riparius 134. — Cinna lalifolia 648
;
pendula 648.

— Circinaria Herteruaiia 228. — X Cirsium erucagineum app. IV, 2, 5 :

palu.slri-ri Milan- app. IV, 2, o ; rivulari-oleraceum app. IV, 2,5: X subalpinum

app. IV. 2. o. — Cissampellos Pareira o48. — Cissus Hassierianus app. I, 73 ;

rlioiiibirolius ajip. I. 73. — Cistus \illosas 151. — Citrus acida app. 11, 280:

Auranliiim ap[). 11. 282: Higaradia app. II. 281 ; Limonnm var. dulcis a|)p. II,

2H1 : ijiiKiiium \ar. pusilla app. II, 279; medica app. II. 282: medica var. acida

ajtp. II, 279. — Cladonia eiidivia^lolia 494. — Cladostigma dioicum 57 à 64;

hildehrandtioides 56 à 64. — Claopodium Bolaoderi 321 ; crispifolium 321. —
Clematis al|)ina 583 : alpiiia var. Faur/ei 583 ; alpina var. normalis 583; alpina

\ar. ucliiilt'iiÄi' 583: apiit'olia 581 : cirrbdsa 148; llorida 582; llorida var. liako-

nense 382; fusea 582: heracicitolia 581 ; lieracleifolia var. Lavallei 581; lieraclei-

folla var. stans 581 : iiilegrifolia 800 : japonica 582 : lasiandra 582 ; paniculala

oHI: spcclabilis 496 ; vilalba 766. 800. — Cleome cliilocalyx 882; birla 882 :

niMriiip{i\lla var. rordala 882. — Climacium aiiiericamim 308. -- Cluytia al>\s-

siiiii-a app. II. 313: Janbcrliaiia ap|). Il, 313: jaiiceolala ap|i. II. .313; Uicliar-

diana a[t|). II. 312: Micjiardiaiia var. lontinniKi app. II. 312. Clypeola

Jonlhiaspi 778. Cobaea mai-inslcmina 566. Coccinia jalroplia-lnlia 882. —
Coccoloba Liclimaiiiiii 547 ; S<-lii('deaiia547.- Cocculus ubiongiruliiis 1'. aiigiis-

lifolia548. — Cochlearia arriKtracia 796; (iblonv'ifulia 7i)6 : oi"liciiialis 7'.!6. —
Cochlospermura inlii^i-nidis 562 : vilifnliuni 5(12. Cœlachne ./((/^<*)//Va 7(H :

piililK'll.i 702. Cœlia mai-roslarliya 5'i2 Coix auTcsIis 638 : Lacrviiia .lnl)i

638. Coleosporiura (iacalia- 'i2l ; i;ii()liraM;i' 'i2l : Mil.iiiip\ ri 'i2l ; l'Iivliii-

iiialis 421 ; Si-m-rinMis 121 : siilialpinciim 421 . Commiphora aliNssiuica app. Il,

2HH, 2K9. 291. 292. 294; al.\sMiii.-a \:ir. simiihnj alm app. Il, 291 : alVicaiia 882,

app. II. 2HH. 289. 291. 295; «Tylliraa app. il. 285, 288, 28!>. — Commelina

Forskalfi HHi. Commiphora trlaiici-s.-cns app. il, 288 ; Kataf app. Il, 284.285,

2MH, 2K9; .Myrrba aj.p. Il, 2H5. 288; Opfdiahamnm apjt. Il, 288. 291, 292. 29'r ;

quadririiirla app. II. 2H3. 2H8. l'H'i ; \U\:r app. Il, 2SH . sainl.aniiM^ app. Il,
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288, 290; saxicola app. II, 288; Schimperi app. II, 288, 291. — Connarus afri-

canus 87S, 88o. — Conocephalum conicum 214, 215, 216 ; supradecompositum

21S. — Conringia orienlalis 808. — Convolvulus ^Egyptiacus 55 ; althœoides

f. italicus 288 ; althaeoides var. temiissimus 288 ; bellus 55 ; clavatus 408 ; coc-

cineus 415; cseruleus app. I, 46; Dorycniuin var. oxysepalus 157; Esseque-

bensis 50 ; farinosus 51; fastigiatus 50; Galaticus 157; glomeratus 157; Iiepta-

phyllus 55 ; italicus 288; Mechoacana 409; Mexicanus 410; mollis app. I, 46;

Montevidensis app. I. 46 ; Ottonis app. I, 46
;
pentapetaloides 288

;
phseniceus 408

;

pilosellaefolius 157 ;
proliferus app. I, 44 ; Pseudonima 412 ; Siculus 157 ; temiis-

simus 288; tiliaceus 49; viscidus app. I, 46. — Conyza ambigua 282. — Cor-

chorus hirtus app. I, 68. — Cordia chamissoniana app. I, 79
;
gjabrata app. I,

79. — Corethodendron scoparium 255. — Coriandrum sativum app. I, 77. —
Coronilla scorpioides 153. — Corydalis alpina 170 ; ambigua 806 ; angustifolia

772, 806 ; angustifolia var. ramosa 806 ; Boissiert 166, 172, 173, 174 ; bracteata

806 ; Caucasica 772, 806 ; cava 165 ; conorhiza 772 ; cyrtocentra 166, 173, 177
;

darwasica 163, 165, 173 ; diphylla 163, 165, 167, 168, 176 ; Erdelii 170, 171
;

fabacea 806; gracilis806; Griffithii 165, 168, 175 ; Griffithsii 168; Hamilto-

niana 167; Kolpakowskiana 806; laxa 806; Ledebouriana 165, 166, 174, 176,

177; libanotica 170, 171 ; longiflora 806 ; longipes 167; macrocentra 165, 166,

172, 173, 174; Marschalliana 772; modesta 166, 168, 175; oppositifolia 163,

166, 171, 172 ;
parnassica 164; pauciflora 167, 772; persica 162, 166, 167, 168,

169, 172, 173, 174, 175, 176 t ramosa 806 ; remota 806 ; rutfefolia 163, 164, 167

à 173, 175, 177 ; rutaefolia var. subuniflora 170, 171; Sewerzoovii 165, 166, 169;

solida 171, 806; solida var. pauciflora 806 ; tenella 806 ; verticillaris 163, 166,

171. — Cousinia Aintabensis 155. — Coutarea hexandra app. I, 83. — Crambe

maritima 816. — Craniches Schafl'neri 540 ; thysanochila 540. — Crassula

Vaillantii 277. — Cratsegus sanguinea 112. — Crépis austriaca 627; blatta-

rioides 627, 629 ; fœtida 156 ; sibirica 628 ; taraxicifolia 284 ; taraxicifolia

f. hyemalis 284. — Crinum Forbesianum 875, 882. — Crocus alatavicus 922
;

Asturicus 925 ; Autrani 925 ; cancellatus 923, 925 ; Hermoneus 922 à 926 ; liie-

malis 922 ; iridiflorus 925 ; médius 925 ; nudiflorus 925 ; ochroleucus 923
;
pul-

chellus 924, 925 ; Scharojani 925 ; speciosus 924, 925 ; vallicola 925 ; zonatus

923, 925. — Croton lobatus, app. II, 311; lobatus var. riparius apr. II, 305
;

macrostachys app. II, 305 ; Schimperianus app. II, 305 ; spinosus app. II, 311

4

villosus app. II, 311. — Crozophora obliqua var. angustifolia app. II, 306; obli-

qua var. incisa app. II, 306
;
plicata var. prostrata app. II, 306. — Cryptoceras

modestum 169, 171 ; oppositifolium 172
;
pulchellum 170, 171

;
purpurans 170,

171; purpurascens 170; rutifolium 170; verticillare 172. — Cryptomitrium

tenerum 222 ; Cucumis prophetarum 154. — Cupania vernalis app. I, 69 ; ver-

nalis f. genuina app. I. 69. — Cuphea sequipetala var. hispida 564; sequipetala

var. laevicaulis 564 ; affinis 566 ; angustifolia 564 ; Balsamona 564, app. I, 72 ;

Cœciliœ 564 ; cordata 565
; graciliflora 564 ; Hookeriaria 564 ; hyssopifolia 565 ;
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hyssopifolia subrevoluta 565; iugrata app. I, 72; longiflora app. 1, 72; lysiina-

chio'iiles var. crassifolia app. I, 73 ; Melvilla app. I, 73 ; inesostemon f. angusti-

folia app. I, 72: iiiosostenion f. or«///b//rt app. I. 72; Nelsoni 565 : piuelorum 565
;

procumhens 565
;
pterospernia app. I, 72 ; sanguinea 565 ; Seleri 565 ; subuli-

gera 564, 566; utriculosa 566; ulriculosa var. Donnellsmithii 566; Wrighlii5G6.

— Cyclamen oouin 913 — Cylindrothecium eladorrhizans 135. 346; compi-es-

suiii 3i6 : Schleicheri 135. ;{46. 352. — Cymbidium Sandersoui 885. — Cyno-

don Dactylon 703. 891. — Cynoglossum Cohininae 289. — Cyperus alopecu-

roides 161; amabilis 536; articulalus 892; Buckleyi 536 ; Caracanus 537 : com-

pactlis 892; compressus 892: llabeHil'orinis 892; imiuensus 892; Luziila 536;

scaberriimis 536; schœnoides app. IV. 2, 7; seslerioides 536; Surinamensis 537.

— Cytinus hypocystis 904. — Cytisopsis dorycniifolia 153.

D,'actylis gloiuerala 7U8. — Dactyloctenium œgvpliacuin 26, 722 ; iegyp-

tiura 891; geminatum 26; glaucophyllum 26; seminipunctaluin 26. — Dale-

champia scandons var. cardofana app. II. 310. — Daucus sid).sessilis 154. —
Davallia rernigiiiéa 18: (Jriflitbiaiia 22: plalylopis 22; plalyphylla 1 : solida var.

Sinensis 18. — Deflersia erylhrococta app. II, 306. — Delphinium coiisdlida

769; divaricalutn 769; tlexuosurn 770; byliriduin 769, 803; hybriduni var. leio-

cärpuni 770 ; Orientale 769, 803 ; rugulosiun 111; speciosuni 770 ; verdunense

862. — Dentaria bulbifera 629, 630, 773. — X digenea app. IV, 3, 4 ; digilala

X piniiala app. IV, 3, 4; niicroi)hylbi 773; qiiinquefolia 773, 807. — Des-

champsia caispilo.sa 702 ; llexuosa 702; llexiKJsa \ar. nionlana 702. — Desma-

todon glacialis 490 ; latifolius 311, 490, 492 ; syslilins 602. — Desmazeria acu-

lillura 28; capeusc 27; composiln 27. — Desmodium cajanil'oliuiu 261 : spirale

261. — Deverra lorluosa 154. — Diacrium Iticoriiuluni 122. — Dianthus

dewrii 151 ; lindtrialus 151. - - Diarrhena jaiiniiira 707. — Dichelyma caijilla-

ceuin 313 ; paMo-scons 314. — Dicliodontium |i(ihici(hiin 13(1. — Dichondra

repeii.s ap|t. I, 43 ; repcns var. niirrocalyv app. I. 43 : n |icns \ar. siiiica a|>|i. I.

43 ; wrii-ca app. I. 'i3 : villosa app. i. 43. — Dichromena ciliala 537 : radicans

537. - Dicranella l-ilzgcraldii 312: hclcntiiiallnidcs 312. — Dicranocha3te

reniforinis 452. -- Dicranoweisia lirnnlnni 379 ; cirrala 379 : cdMipacIa 37tt.

489 : crispnla 'iK9 ; crispnla f. alrata 491 ; crispnla var. alrala 379. Dicra-

niJin ainbi;,'iiiitri :ti2 ; Olsii :{12; condciisaUiiii 308; llagcllarc ()()2 ; IiiImiiii 313;

fuHcesccris var. ralciroliiiiii 602 ; tiolcroinalla 312; inlirMHiliiiiii :tl2 : lalirnlnini

Mi. .178; iiiajiis 133: .Miiflil.-nbi-rkii 30!». '|K9; .irdi.xarpiini 311; pallid .'HO;

piirpiiraHr«;iis 312 ; piirpiin-iiiii :||2 : sabiilcluriini 3119. 311 ; scupariiuii 309 : sro-

(»ariiiiri var. |ialliiliii(n :(ii : spuiiiini 308; .spiiriiim \.ir. condiiisaliiin 3(19 ; slric-

liiin 60K ; nridiilatiirn 602 : vanlliuilori 312 ; DictainnuH aMms H'i9. Didy-

modon fnlviis :i|3. — Dicffonbachia OiTsb-dii 53K. Diyitaria \ inlasci ii> li'i.'t.

Oimcria orriiUinpoda var. l<Mi<'ra (î39 ; slipifforinis lull). Dionysin arc-

iitt.i,, MKHH. iioiM., dt'ccmbrc 1899. 67
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tioides 66, 67, 70; Aucheri 66. 67, 68, 70, 73 ; bryoides 67, 68, 71, 72, 73

cespitosa 67, 73; curviflora 67, 68, 71, 72; diapensiasfolia 68 ; drabasfolia 68

heterochroa 68, 72
;
janthiua 68, 70, 74 ; Kotschyi 68, 72 ; Michauxii 67, 70

71, 74; odora 67 ; oreodoxa 68, 73; revoluta 68, 69, 74; revoluta f. umbrosa

œslivah's 70 ; rhaptodes 67, 68, 69, 72, 73 ; Sintenisii 68 : tapetodes 66, 68, 71,

72. — Diplachne serotina var. aristata 704. — Diplazium hemionitideum 12
;

^^>^'/)es 11
;
japonicum 819 ; laaceum 11; Lechleri 20; Oldhami 819; polypo-

dioides var. Sinense 12; silvaticum 11. — Diplotaxis crassifolia 271; Harra

150, 271 ; Harra var. hispida 271 ; hispida 271 ; tenuifolia 815 ; tenuifolia var.

integrifolia 815 ; viminea 150, 815 ; viininea var. acutelobata 150 ; vitninea var,

integrifolia 150. — Dipterosiphon speheicola 124 à 128. — Dissodon Frœh-

lichiaiuis 490 ; Distichium capillaceum 489 ; flexicaule 489 ; inclinatum 489. —
Ditassa anomala app. I, 80. — Ditrichum tortile var. pusillum 378. — Dodo-

naea viscosa app, II, 340. — Dorstenia brasiliensis app. I, 59 ; contrajerva 547

tubicina app. I, 60. — Dorychnium herbaceum 844. — Draba araratica 494

borealis var. kurilensis 795; cuspidata 812; grandiflora 796; hispida 777

incaaa 778
;
japonica 795 ; memoralis var. hebecarpa 796 ; nemorosa 812 ; nemo-

rosa var. hebecarpa 778 ; nemorosa var. leiocarpa 777 ; repens 777 ; rigida 777
;

rigida var. imbricata 777; scabra777; sihquosa 777 ; tridentata 777; verna 812.

— Drummondia clavellata 318.— Drynaria mollis var. Ytinnanensis 6 ; rivalis 6.

— Dumortiera deuudata 382 ; hirsuta 223, 224, 225 ; irrigua 224 ; nepalensis

224 ; Irichocephala 223, 224 ; velutina 225. — DuriaBa helicophylla 661 ; Nota-

risii 661. — Duvalia brevipedunculata 222 ; Gayi 222 ; tenera 222. — Dyschö-

nste bilabiata 575; crinita 575 ; ovata 575 ;
Quitensis 575.

.chinochloa cruciformis app. IV, 2, 7. — Echinothamnus Pechuelii 38.

— Echium Wierzbickii app. IV, 3, 5. — Elaphoglossum viscosum 21. — Eleu-

sine Coracana 703; geminatum 891 ; indica 703; 891. — Elymus arenarius

715; dahm-icus 715 ; Delileanus 161; Sibiriens 715. — Elytraria squamosa 575.

— Empogona Junodi 885. — Enteromorpha intestinalis app. IV, 3, 7.
'

—

Enteropogon mutkm 25. — Entodon cladorrhizans 347, 352 ; compressus 346 ;

sednctrix 353 ; transsylvanicus 352. — Epaltes gariepina 886. — Ephemerum

cohasrens 361 : crassinervium 361 à 363 ; hystrix 361, 363
;
papillosum 361, 362 ;

sessile 361, 363; spinulosum 361 à 363; stenophyllum 363. — Epidendrum

atropurpnreum 542 ; aurantiacum 542 ; bicornutum 122; ciliare 542; cochleare

542; diffusum 542; erubescens 542
;
glumaceum'var. 542; ochraceum 541, 542,

543
; papyriferum 543

;
polyanthum 543

;
polybulbon 541

;
pygmaeum 122 ;

radiatum 543 ; radicans 543; verrucosum 543. — Epilobium montanum X par-

viflorum app. IV, 3, 5 ; montanum X tetragonum app. IV, 3, 5 ; obscurum

app. IV, 3, 5. — Epipactis violacea app. IV, 3, 6. — Equisetum hiemale

app. IV, 2, 7
;
[paleaceum app. IV, 2, 7. — Eragrostis atrovirens 706, 725 ;



INDEX. 991

aurea 70o; baliiensis 70o ; Brownei 705; Brownii 706, 725 ; bulbillifera 705, 725;

chalciiitha 28; Chapellieri 891 ; ciliaris 892; denudata 28; ferruginea 705; japo-

nica 705; major 706: Makinoi 725: megastachya 706: Milletlii 725; minor 724:

natalensis 28 ;
pilosa^OO : plumosa 705, 724

;
polylricha app. IV, 2, 7 : tenella 705 ;

tenella var. japonica 705 : unioloides 724; Vahlii var. coarctata app. IV, 2, 7.

— Eremurus Capussi 113. — Erica nmltillora 285; peduiicularis 285: vagans

285. — Erigeron Roiijeani 905; linifuliiis 282. — Eriochloa villosa 643. —
Eriogonum annuum 547. — Eriosema cajanoides 884

;
parviflorum 884. — Ero-

dium ciciilariuni app. II, 270: liirUmi app. II. 209 ; laciniatuin 152; moschalum

ap[i. II. 270. — Erophila minima 149: .selulosa 149: vulgari,'^ 149. — Erucas-

trum elongatum 780; elongalum f. pinnatifida 815: elongatum f. typica 815;

elongalum var. arraoracioides 815. — Eryngium alaefolium app. I, 77 ; alpiuum

913: (-•oronatum app. I, 77 ; ebractealum app. I, 76; elegans app. I, 77 ; flori-

banduin var. serroides app. 77 ; Hookeri app. I, 77
;
i)aiiiculalum app. I, 77

;

sanguisorba app. I, 76. — Erysimum am'eum773: cauesceiis 774, 808; cheirau-

thoide.s 774, 795; cheiranthoides var. japonicum 795; crassipes 150; cuspida-

lutii 774, 808; Ibericum 774; leptophyllum 774; Icploslyliim 808; repandum

150. 808 : Smyriic'eum 149, 150 ; slrictum 774. — Erythraea spicala app. IV,

2,3. — Erythrococca abyssinica app. 11,306; aculeala ap[). 11, 308; mitis

app. Il, 308. — Eucalypta apopliNsala ()03: i-aiimiiilala 4;I0, 603; Iongii*olla603:

rbahdocarpa Diti, 490. 492. — Eucladium vcriicillalum 489. — Euclidium

syriacum 160, 779, 814. — Eucnide loiiala 563. — Eugenia oordata 881. —
Ealalia colulifcra 641 : japonica 639. — Euphorbia abyssinica app. II, 317;

al)ys«;ini'-a var. lelrcujona app. II. 319; acalyplioides app. 11. 315: adenensis

ajip. II, 329; agowensis app. H, 315: .\iniuak app. II, 319 ; angularis ;ipp. 11,321 ;

Anlii|UoruMi ap|). II. 322: .Anliipinrnm \ar. major app. II, 321 ; anlicjnornm var.

minorinarlicnlalaapp.il, 324: arai)ica ap[). II.;J13: arabica var. Ijrcvifolia

app. II. .>!:»
: arabica var. inlriculn ajip. II. 314 : (laclns app. II. 321. 327 : can;i-

ritMf^is app. Il, 326; (landolabnnn ap|). II. 320, 321 : (laliimandoo app. Il, 322:

ciiii'-ati app. II. 317 : cnncala var. Pf-rnillcltii app. II, 317 : dcjianpcrala a|)p. II.

330: diilcis var. viridilbira app. IV. 3. 6: Esnia app. II, 3;{0 ; frnlicosa ap|i. II.

327: grarinlata app. Il, 314; granniala var. glabrala app. II, 314; hclinscopia

a()(i. II, 330: ilocli.>«telloriana app. II, 330; infirtiriilnla a[»p. Il, 324. 328: imlica

ap|t. il, 313 : micropliylla app. Il, 315: monlicola app. II. 330: oflicinalis ,ipp. II.

327; oriir-iiiariiin var. arborca app. II. 319; oITh-inarnin var. ca;s|)ilosa app. II.

327; parcirumuloxa app II, 326: l'cpliis app. II. 331): piiymalo.sporma 160;

pilrilircra app. II. :ii:i ; pi>|\acanllia ap|). Il, :i23, 32'i, 325,328; polyacanlba

var. fnhhifirliruliitd app. Il, 323 ; polNcin-nididcs app. Il, 315; .sanguinca app. II.

'M\; HaiiguiiUïa var. iiilfrincdia app. II. 314; .saiigiiincia var. jevienicn a|ip. II.

3ri ; Sc|iMri|»cri app. 11,317; Sc|iiiii|i(;riana app. 11,330; scordifoli.i app. Il,

315; '.<)(•(,irana app. II, 329: syst\la app. II. :II6 ; Llraf/ona app. Il, .323 ; Hin

iiiifolia ap|i. Il, '',{'.'>: Tirucalli app. II. 316. .317 ; Tirur.illi (jiclinldni.'i app. Il,
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317 ; triacantha app. II, 328 ; triaculeata app. II, 328 ; variegata app. II, 331. —
Eurhynchium Boscii 320 ; cirrhosum 491 ; diversifolium 347

;
graminicolor

325, 339 ; hians 326 ; myosuroides 341, 342 ; myosuroides var. myurellum 341
;

myosuroides var. obtusatulmn 341 ; myosuroides var. spiculiferum 341 ; myo-

suroides var. sloloniferum 341 ; myosuroides var. substoloniferum 341, 342
;

myosuroides var. thamnioides 342
;
prœlongum 326 ; Stockesii 340 ; stoloniferum

341, 342 ; stoloniferum Cardoti 341 ; stoloniferum myurellum 341 ; strigosum

330, 347 ; strigosum var. ßarnesi 347 ; strigosum var. fallax 347 ; strigosum var.

praecox 347, 607 ; strigosum var. robustum 347 ; strigosum var. scabrisetum 347
;

subscabridum 326 ; substrigosum 347; Sullivantii 325 ; Sullivantii var. Holzingeri

326 ; cirrosum 607 ; cirrosum var. Molendoi 607 ; striatulura 607 ; strigosum 607
;

Vaucheri 607. — Eutrema hedersefolia 794 ; Wasabi 794. — Evolvulus alsi-

noides 42, 43, 408; alsinoides var. thymoides 42; argenteus 42, 43; Balansse

app. I, 44 ; capensis 43
;
glomeratus app. I, 43

;
glomeratus var. desertorum

app. I, 43 ; holosericeus var. obtusatus app. I, 44 ; latifolius app. I, 44 ; Lavse

62 ; madagascariensis 43 ; nummularius 43, app. I, 43 ; rutenbergianas 43 ; seri-

ceus app. I. 44 ; sericeus var. latior app. I, 44 ; tenuis var. Selloi app. I, 43.

— Ezolobus patens app. I, 81 ; Selloanus; app. I, 81. — Exormotheca fim-

briata 219, 220; Holstii 219, 221; pustulosa 218, 220; Welwitschii 220. —
Exostemma Sousanum app. I, 83.

agonia Bischarorum app. II, 276; Bruguieri app. II, 274, 275; Bruguieri

var. Ehrenbergii app. II, 275; cretica app. II, 272^ 273, 276; echinella app. II,

2:5; glutinosa app. II, 272, 273, 277 ; Kahirina app. II, 273, 276; Lahovarii

app. II, 272, 273; latifolia app. II, 272; minutistipula app. II, 276; mollis

app. II, 273
;
parviflora app. II, 274, 275

;
parviflora var. brevispina app. II,

274; socotrana app. II, 272; soturbensis app. II, 276. — Falkia abyssinica 41
;

oblonga 41. — Faramea porophylla app. I, 84. — Fegatella conica 215 ; japo-

ponica 216. — Festuca arundinacea 713; X Brinkmann! app. IV, 3, 7 ; elatior

subsp. arundinacea 713 ; elatior subsp. pratensis 713
;
gigantea 713; Myuros 713;.

Ovaria app. IV, 2, 7 ; ovina var. vulgaris 713; parvigluma 713
;
pauciflora 713

;

pratensis 713; Pseudo-Myuros 713; remotiflora 713; rubra var. genuina 713;

rubra var. planifolia 713 ; subulata var. japonica 713. — Fibigia clypeata 776,

810. — Filago germanica 155. — Fimbriaria abyssinica 86, 109 ; africa 86, 95;

alpina 87, 211; angolensis 86, 100; angusta 86, 91 ; atrispora 86, 93 ; Austini

86, 203; australis 86, 204; Bachmannii 86, 105; Blumeana 86, 89 ; Bolanderi

86, 200; Boryana 86, 104; californica 86, 108; canelensis 86, 100; caucasica

87, 206; chilensis 87, 210; commutata 86, 202; conocephala 86, 205; cubensis

86, 199 ; dissoluta 86, 102 ; Drummondii 86, 98 ; echinella 86, 109 ; elegans 86,

199, 200; elegans var. cubensis 199; fragrans 87, 211
;
gigantea 86, 93; gracilis

213; incrassata 86, 87 ; innovans 86, 101 ; Khasiana 86, 105; Kiserii 214; late-
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ralU m. -2ù[: leptopliylla 86. 87; Lindeubergiana 87, 209; Lindinanii 86. 94;

linearis 86. â02; longebarbata 86, 99; Macounii 86, 99; macropoda 87, 208;

maailata 80, 91 ; Maudoui 87, 207: marginala 86, 104: mollis 207 : Miilleri 86,

20:î; mnltillora 86. 198: muscicola 86. 97: nana 107 : nepalensis 86, 95; niidata

87, 212: pallide virens 213: Palmeri 87, 213; parvipora 86, 103; persica 86,

98 : pilosa 86. 107: Preussii 87, 209: Pringlei 86, 96; Raddii 86, 89 ; saccata

213: saiigiiinea 86, 198; setisquama 87, 209; Slahlii 86, 201; subplana 87,

206: lasnmnica 87, 206; tenella 87, 99, 207; tenera 86, 101; venosa 86, 88,

90: vesiculosa 86. 108; violacea 86, 106. 202; viridis 86, 90; Volkensü 86, 94;

vulcanica 86, 101 ; Wallichiana 86, 92; Wbiteleggeana 87. 205; Wilmsii 86,

103; Wrigiitii 86. 97. 200: ZoUingeri 86, 90. — Fimbrystilis monostachya

•337. — Fissidens grandifroiis 135; rufulus 135: subbasilaris 313. — Flueggea

leucopyras app. H, 300 ; obovata app. II, 299. — Fœniculum officinale 480. —
Fontinalis capillaoea 313. — Forstrœmia Iricboniilria 375. — Fragaria col-

lina X vesca app. IV, 3, 4. — Frankenia hirsuta 274: birsula var. iœvis 274;

hispida274; intermedia 274; bKvis 27'!. — Fraxinus ox^-phylla 156. — Frltil-

laria Heniionis 923: Libanotica 161. — Frœlichia lanata var. paraguayensis

apit. I, 63; paraguayensis app. 1. 63; sericea app. I, 63. — Fumana glutinosa

loi. 272; viscida272. — Fumaria capreolata 148; Cypria 170; officinalis 806;

parvillora 148: rectifolia 170: uniflora 170; Vaillanlii 772-807. — Funaria

aint'ricana 315; calcarea 314; denlala314: llavicans 314; Foiilancsii 314; biber-

nica 314; bygrometrica 315, 603: inedilerranea 315; niicrosloiiia 60;{: Miiblen-

ber;.'ii 314. 515: solilaria 315.

Uagea arviiiisis Uil. — Galactia pendilla 2()l. — Galium bclvcliciiin S(i'i
;

Judaicum 154; pcdcmoiitanum 8(i4. — Garhadiolus ilcdvpiiois 156. — Gastri-

dium Icridigeruni 964. — Genipa anuricana app. 1. 83. — Genista radiala

aji|i. IV, 2, 4. — Gentiana bavarica 862; caiiipeslris \ar. alpicola ajjp. IV, 2, 5;

endolriclia 431, 446: punclala 630; We.schuiaUowi 112. — Géranium arabicum

ap(i. II. 267: divaricalum app. IV. 2, 4: favosnm ajtp. II. 2(i8. 2(i9 ; iiiascalciisc

ajtp. II. ti'iH \ omplialiMJr-iim app. Il, 26K : pin |iiircniii app. II. 267 : ISuiicrliaiiiiiii

app. Il, 267 ; 8inriensea|)p. M, 267; lril'i|ibiiiii ,i|i|i. II. :i(i'.i; Irihiphnin \ar. nrajiba-

lod<riirii app. II, 269. 270; ycmcrisfr app. Il, l'(i!». Gerbera pilcscllnidcs 886.

— Gesneria Warsccwic/.ii 574. -— Gilibcrtia arborc.i 566. Gladiolus ill>-

ricu.H a|ip. IV. 3, fi. Glaucidium palmalnin 5!(6. — Glaucium .VimImcihii 148;

rorniculaluiri 805 (•l<';/;iiis 111: ;.'randillitriiiii I4K: liilciini 805. Glechoma

li«'dfrac«'a IIH. - Glechon ciliata afip, I. 56. — Gleichcnia linearis var. /(/»(//-

cauflfi 19; <|uailriparlila 19. — Gloriosa viresccns 883. — Glyceria aciililldra

712 ; a<|iialica 711 ; aruiidinace.i 711, 712 ; caspia 712; lliiilaiis \ar. leplurlii/.a

712; i'M;liyoiM'iira 712 ; japonica 712 ; jiailida7l2; reiimla var. jaiionica 712;

(onglciiHi» 712 Glycyrhiza ^dabra 112. — Gnaphalium Leniiinpoiiiiuii M5K.
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— Gomphrena glauca app. I, 63. — Govenia deliciosa 544. — Grewia occiden-

talis 881. — Grimaldia peruviana S30 ;
pilosa 213. — Grimmia Hookeri 379

;

incurva 379; Mühlenbeckii 134; pensilvanica 316 ; tortilis 379. — Gronovia

scandens ö63. — Guazuma ulmifolia app. I, 68. — Gunnera chilensis 460,. 462.

— Gymnadenia odoralissima app. IV, 3, 6
;
pseudo-conopea app. IV, 3, 6. —

Gymnogramme anfracluosa 18 ; leptophylla 299
;
pentaphylla 22. — Gymno-

sporia laurifolia app. II, 336 ; luteola app. 11, 337 ; montana app. II, 336 ; sene-

galensis app. II, 335; senegalensis var. inermis ß chartacea app. II, 335 ; senega-

lensis var. inei'mis « coriacea app. II, 335; senegalensis var. inermis •/ niacro-

carpa app. II, 335 ; senegalensis var. spinosa app. II, 335 ; serrata app. II, 336
;

serrata var. jmbescens app. II, 336. — Gymnostomum curvirostre 489 ; lalifo-

folium 316 : obtusifolium 316
;
phascoides 317

;
prorepens 318, 351 ; rupestre

136. — Gypsophila Arrostii 274 ; muralis 446
;
porrigens 151 ; serotina 446 ;

tubulosa 151.

I abenaria alata 539 ; clypeata 539 ; diffusa 539 ; filifera 539 ; intacta 293 ;

maculosa 539; maxillaris 539; Selerorurn 539; sparsiflora 538; vaginata 540.

— Haematoxylon Brasiletto 552. — Haplophyllum Buxbaumii 152. — Hart-

wegia purpurea 542. — Hedeoma costata 572. — Hedysarum aculeolatum

256; alpinum 256; altaicuni 258; americanum 256; ancistrocarpum 261; ano-

malum 260 ; arbuscula 255 ; argentatum 259 ; argenteum 259 ; argyrophyllum

259 ; armenum 256; astragaloides 256 ; atomarium 258; atropatanum 258 ; atlan-

ticum 256; Aucheri 260; haldshuanicum 258; Basineri 258; Bellevalii 260;

boréale 256 ; boréale var. flavescens 256 ; Boveanum 258 ; Bovei 259 ; brachyp-

terum 259 ; brahuicum 260 ; Branthii 256 ; callichroum 257 ; callithrix 260 ; can-

didissimum 258 ; candidum 258, 260 ; canescens 256, 261 ; capitatum 256, app,

IV, 3, 4; capitatum var. pallens 256; cappadocicum 260; caruosulum 256; car-

nosum 255; caschmirianum 256; caucasicum 256; cephalotes 260 ; chaitocarpum

258; cinereosericeum 258; Clausonis 256; cochinchinensis 261 ; confertum 259

consanguineum 258; coronarium 255; corsicum 256; cretaceum 258 ; criniferum

260 ; cyprium 258 ; daghestanicum '260
; dasycarpum 256; denticulatum 260

distortum 261 ; dumetorum 258; ecbatanum 258; echinatum 256; elegans 259

elongatum 256 ; elongatum var. albiflorum 256 ; eiymaiticum 257 ; erythroleucum

260 ; esculentum 256 ; Falconeri 256 ; Fedtschenkoanum 259 ; ferganense 260

flaccidum 261 ; flavescens 256; flavum 256 ; flexuosum 255; Fontanesii 259 ; for

raosuni 257 ; fruticosum 255 ; Gmelini 258
;
grandiflorum 259

;
granuliferum 261

Huetti 258; humile 259; ibericuni 258; immuculatum 261 ; incanum 257; incar-

natum 261 ; intactum 257
;
japonicum 260 ; Korzinskyanwn 257 ; Kotschyi 260

kumaonense 260 ; Iseve 255 ; laxiflorum 256 ; laxum 257, 259 ; Lehmannianum

260; leucocladum 258 ; leucophyllum 261 ; Lydium 257; lignosum 255; Lindleyi

261 ; lineare 261 ; Macquenzii 256, 260 ; madagascariense 261 ; Maitlandianuna
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257; inaurilauiouiu 256; merabranaceuin 257; luiorocalyx 256; niicropliylluiii

260; micropleruni 260; mongolicum 255; monilifonne 261; multijugiiin 255;

Naiidinianuiu 259; uegleotura 256; niliiium 257; nutans 261; obscuruin 256;

0(.-ci(lenlale 256; paiinosum 260; palaviamim 257; pallidum 256; papale 259;

papiilosuin 260: Perraiuleriaimm 258; Peslalozza' 257; plirvgiuin 237; plaly-

phUluin 259; pluniûsuiii 260; pogouocarpum 260; polyinorphum 258; Poji^cinsii

260; procunibens 261 ; purpureum 261; Rozoumovianum 258; Rœzlianum 260;

roseum 258; rotundil'oliuiii 258; rulidocarpuni 258; scandciis 261; scaparium

255; Seiueuovi 256; sericeum 259, 261 ; seligeruui 258; Sewerzowi et var. seri-

ceam260; sibiricum 236; sikkiinense 256; singarense258; sipyleuni257; spiiio-

sissimuiii 256 : splendens 260; slrobiliferuni 261; sulpbureuin 257; lauricum

238; triaiigulai-e 261; Iricliocarpuiii 260; turkeslaiiicuin 258 ; uuilloi-um 261;

varium 257 ; vicioides 236 ; villostini 239 ; Wrigliliaiiuin 260 ; xantbiiuun et var.

variegatuiii 260. — Heeria iiisiguis app. 11, 334. — Heimia salicifolia ')(]{). app.

I. 73. — Heleocharis Livnloulata 537; oclireala 537. — Helianthemum gliiti-

uosum 272; glulinosum var. viridc 272; guttatuui 131; Lippii 131; Nilolicuin

131; vesicarium 131; viride 272. — Helichrysum clegantissimum 884; parvi-

(lorum 874. 883; rupestre 282. — Helicophyllum Uauwoltii 161. — Heliocar-

pus ainerieanus app. I, 68. — Heliosciadium leptoijhyllum app. I, 77. — Heiio-

tropium Bovei 157; iiiundaliiin ap|). 1. 79 ; leiocarpuui app. 1, 79. — Helleborus

Buoi-uiii 269; caucasicu.s 769: Kociiii var. glaber 769; iiiterinediu.s 269; iiiulti-

lidus 269: iiiullilidus var. iioccoiii 269; (3dorus 270; siculus 269; viridis 26i) ;

viridis var. Bocconi 269. — Helopus piiiictatus app. IV, 2. 7. — Hemibromus

japonicus 712. — Hemionitis (iririilliiaiia 12. — Hemisynapsium arcliciiin \ar.

purpiirascfiis 304: purpiirasi-nis 364. — Hemprichia cryllMM'a app. 11. 287. —
Ib'iirizygia Juiiudi 882. — Heppiella ii\ala 574. — Heracleum furdaluin 277

;

Panaces 278; Spondyliniii 278. — Hesperis aprica775; Kolscliyana 149; iiiatro-

iiali-. 775. H|(); Slfveiiiatia 775; Irislis8l0. — Heterocladium iliiiioipliiini 135.

— Hibiscus boiiarioiisis HH4 ; divcrsiroiius 884: siiiralciisis 882; 'IVioiiinii 884.

— Hieracium adenodoiilimiii 972 ; alariiMim !)73 : aiidryaloides app. IV. 3. 3;

arigiislifr.liiini 62S. 632; almpicliiin î>72 ; auraiilianini 628, 632 : auriciila 628,

632: auricula var. raiiiosuin app. IV. 2. 5; .Vvcyniiiciisc !)73 : barhaliiiii 854;

barbulaluiii 972; blallarioidos 627 ; lililnidcs !>73 : iKirragiiiciiin 973 ; i-aligaliiiii

973 ; i-alliafiltiuiii ap|i. IV. 3. 5 ; calncfriiilhe 973 ; calalaiiiiiruiii 972; cliry.siu-

llnMiioidfs 973 : <^)dt'ii.itium var. siilivaginalutii app. IV, 2. 3 : (•olliiiuin 628;

'-oloclii/iiiii 972; «'oiintsnlniii 972 ; (V)ri(:iiiiiil1iiruiii 973; (iiislcaiimn 972; cmiki-

Hiiiii 62«, 6.32, app. IV, 3, 3; diibinrii 62S. 632; ('cliiiiaiilliiirii 972; rariiiiilcii-

liiiii app. IV. 3, 3; florcnliiiuiii 62«. 6.3:1: llnri'iitiiiniii mile X Pelclrriaiiiiin app.

IV, 3. (» ; (ii)iiarii 972; ^Tandillitruni 62«; K.viiiiioccriiillic 972; iKiMliidniiiin

973; Ii(;iiiipliiv)idcs973 : linriiili' app. IV. 3. 5; liybridiiiii (»2« : liypoiolciiin '.173;

iticiiwtiiIcH 972; Kofliiamirn app. IV, .3. 5: Kncliiaiiiiiu sar. imiiI.sc.hs ,i|ip IV,

3; lariifoliuiii 1>72 ; laiiHiriim ;ipp. I\'. .{, ;» ; x h-nrcrisc .ipp. |\ . ;i. (i; Lmiiaiili
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834: lividoides 973 ; lividum vai*. fuscum 972 ; magnolianuni 972 ; malaootricuni

973; laucronatura 972 ; neochorum 972; Oliverianum 973; orthoglossum 973;

oxaticum 973 ; oxycerinthe 972; pectinatum 973; pilosella 628; piloselloides

633; poganatoides 973; praealtum 628; pyrenaicum 627, 629 ; Rebondianum app.

IV; 3, 5; sabaudum 86i ; sacalmianum 972; Salvatorum 972; Semeniauum 972;

sericgiuni 973 ; sibiricum 628 ; stenopicris 973; subulatuni 973; Tremolsianum

973: Iricolorizum 973 ; valviense 973 ; venulosum973 ; viduatum var. genuinum

972. — Hierochloe alpina 646; alpina var. intermedia 646; borealis 646;

Clarkei 646; gracillina 646; japonica 646; khasiana 646 ; sikkimeusis 646. —
Hippocratea Grisebachii o6i; obtusifolia o62 ; Seleriana 561; verrucosa 561.

— Hildebrantia africana o8, 61, 62; somalensis 62. — Hippocrepistigma fru-

ticosum 62. — Hirschfeldia adpressa 150, 779. — Holcus lanatus 702. — Homa-

lothecium Philippeanum 374, 491; sericeum 374; subcapillatum 374, 375, 376;

tenerrimum 374. — Hordeum bulbosum 113 ; hexastichon 715; Ithaburense 161
;

murinum 715. — Hormidium pseiido-pygmœum 121. — Hyalolœna Sewert-

zowii 178. — Hydrocotyle callicephala app. I, 76; leucocephala app. I, (76 ;

umbeüata var. Bonariensis app. I, 76. — Hydrodictyon utriculatum 452. —
Hydrolea mollis app. I, 78; paraguayensis app. I, 78; spinosa 568; app. I, 78.

— Hydropyrum latifobuni 646. — Hylocomium Jungermannia 136 ; lycopo-

dioides 136 ; Oakesii 136; robustiim 335. — Hymenophyllum barbatum 3; Blu-

meaiium 2; dilatatum var. amplum 2: fastigiosum 3; polyanthos2; Smithii 3. —
Hymenostomum crispatum 133, 136; microstomum 317; phascoides 318; ros-

tellatum 318; rostellatum var. phascoides 318. — Hypecoum penduluni 111,

805. — Hypenantron vulcanicum 101. — Hypericum hyssopifolium app. IV,

3, 4; tetrapterum 152. — Hypnum abbreviatum 330; acanthoneuron 318; acu-

ticiispis 342 ; arcuatum 321 ; admixtum 344 ; adnatum 319, 344 ; appressum 319,

373; asprellum 319; Bainbergeri 492; BergeDense 333; Boscii 319, 327; bryi-

forme349; calvesceiis 608; caturuni 349; chrysophyllum 324, 327, 334, 339,

340, 491: chrysophyllum var. subnivale 607; chrysostomuni 320; comrnutalum

491 ; confertum 336; conferva 321 ; confervoides 320 ; contextum 321, 330, 335

crispifolium 321; curvicaule 491; curvifolium 321; debile 333; decipiens 136

delicatulum 322 ; desmiphorum 349; elegans 323; elodes 334;falcatum 491

fallax 323, 324 ; iilicinum 324, 491; filicinum var. crassinervium 324; flagelli-

forme 323 ; flavens 349; flexifolium 328 ; fluviatile 323; Formianum 324; fragile

324, 340 ; fulgescens 329; graminicolor 325; Halleri 334, 491; hians 326; hispi-

dulum 334, 335, 338 à 340; humile 327, 333; illecebrum 320, 327; imponens

327 ; inordinatum 327 ; inordinaiuni var. brevifolium 327 ; inordinatura var.

subiiivale 327 ; intermedium 607 ; intextum 330; intricatum 371 ; irrigatum 324;

irriguum 343; julaceum 373; laxifolium 327, 336; longirostrum 342 ; lutescens

328; microcarpum 343; microphyllum 329 ; minimum 345; minutulum 329;

Mühlenbergii 328, 346 ; murale 330 ; myosuroides var. stoloniferum 341 ; napaeum

324; neglectum 330 ; noterophilum 324 ; Notarisii 608: orthocladon 327, 330;
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oxydation :î31
;
pacliypoma 327: pallesceiis 345; palustre var. julaceum 330;

palustre var. tenellum 607 ; Patientia^ 321 : pensyivanicum 346 : pluinosuin 319 :

poly^'amum 334 : polyinorphuin 325, 332, 338 à 340
;
polyrhizon 332

;
prœloii-

guni 326: pratense 322: procerriimitn 136, 491; protensum 338, 339; pseudo-

pluiiiu^um var. polyrliizoïi 332: psemlosoricoum 329: puruai 332. radicale 327.

333 ; recognituin 322; recurvaas 334 ; retlexum 328 : reptile 335, 608 ; robustuni

333; rostralum 348; Saladinianum 374; Sauter! 492, 608; Schreberi 332; Seli-

ger! 323 : serpeus 321. 335: serpens var. variuni 327, 343; serrulatuiu 335;

siplio 336 : Sommerfellii 334, 339: spiculileruiii 341 : spiiiulosum 335: sleilatuin

332,-334. 338 à 340, 491; stellalum \ar. breviroliiim 340 : slellalnm var. proten-

sum 339: stolonil'eruni 340 à 342 : stoloniferiiin var. lilescens 342: strialuin 342:

subsuloalum 607: suicalum 491, 607; Sullivanlii 325; tenax 327, 342. 343:

tenerrimum 374: tenue 335; Ternstrœmiae 320; Vallis-Clausaî 323; Vaucheri

491. — Hypolepsis punctata 818: tenuifolia 818. — Hypomices deformans

138: tloccusus l.'ÎS: Lactitlnorum 138; laleritius 138, 144: ThiDjinim 145; tor-

minosus 138: VuUlemianus 137 à 145. — Hyptis albida 573; brevipes var.

»•o6«5/« 573 ; canescens app. I, 57; capitata 573; capitata var. Guatemalensis

o73; dunietoruni app. 1, 57; florida 574; liirsuta app. I, 57; lilacina 573 ; muta-

hilis app. I, 57; niulabilis var. canescens app. I, 57 ; mutabili.s var. spicata 573,

app. 1,57: peclinala 573; recurvala 574; spicata app. I, 57 ; stolluiata 573;

lomentosa 572, 573 ; tricboneura app. 1, 57 ; ulicoides 573 ; verticillata 573.

Iberis aurosira ap[). IV, S; (laiidollcaiia app. 1\'. 2, 4. 8: naiia ap|i. IV. 8:

saxalilis813; semperllorens 271 : tanrica H\'.\. — Ichnanthus canilicans app. IV,

2 : palloiis 723. — Impatiens linrtoria app. 11. ;!4(l. — Imperata aiundinacca

var. ^'i-nuinu 639: arundinai-na var. KoMiijjii 639: cvlindrica \ar. Thiinin'rgii

889; fculalioidi-s 639: linctoiia 639. — Indigofera polycarpa S83 : Irislis 883.

— Inula Vaillaiilii \ar. loincritos,! app. IV, 2. 5. Ipomœa aciiininala app. I.

48: adiMioidt'S 42: adinnbrala 45: .\fra 51 : alala WJ: alalipcs 409: andoiij^cn.sc

49: an;.'iiHlisecta 54; Ar;,'yrf'ia app. I. 52. 53; Assuinplionis app. 1. 'iS: Malaiisa

a|)p. I. 53; Hatala>i 50, a[)p. I. 48; i)alatoid<'s 412 : batbycolpos 52 : balliyci)|pos

var. xinnnlo-iteutiiln '.\',i; linliisiana 53 à 55; IJolusiana var. ablucvinla 54: Molti-

sian.i \ar. flonyiUn 54: bona no\ app. I, 54; bonariotisis 412, a|)p. I. 'iO: i-ai-

rira 410, app, I. 49; fal\iina 42; ralyslogioidcs 44. 46; capillactNi 411 ; calliar

lica app. I, 48; rliiliniillm a(»|i. I. 50; dtondrmvpdln app. 1, 4!h cissoidcs a|»p. I.

4<»: foividca 413, 415; cofrcinca \ar. piibcsccns 414: cfni^'csla app. 1, 48; cras-

Hi[M"» 4'», 46; »TsssiiicH var, yeutiiiia 46; i-rassipcs var. iivdiulij'oliit 49: crassipcs

\ar. Uettillioidet 49; crannipcs var. hmije-pi'ilmiCKlnlii 45: crassipis \ar. (»»o-

nuiilen 45; iTanHijM'H \ar. tirnlit 47; crassipcs var. ordln f. Iiii'iu'iirs 48: crassipcs

Nar. (irnln .sulivar. nalalenxiH 48; crassipcs var. miiln subvar. Irniisrttdifusis 48;

'•raÄ«ii»«.*« var. ntrigotn 44; crassiiMw var. tliiiulinijlnidrs 47; rrassipcs var.
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ukambensis 46; crassipes var. volubilis 48; cymosa 50; cynanchifolia 42;

décora 412, app. I, ol; desmophylla o4; dimorphophylla 412; dissecta app. I,

46; dissecta var. Maxiiiiiliani app. I, 47; fastigiata 50; limbriosepala app. I,

48; fistulosa app. I. 51: foliis cordatis 415; fragilis 50, 52; fragilis var. glabra

50; fragilis var. piibescens 51; fiüvicaulis 49; fusca app. I, 44; glabra app. I,

46; Glaziowii 410; gossypina app. I, 50; gossypioides app. I, 51 ; Greenstockii

44; hederifolia 413; heterotricha 412; hewittioides 49; hirsuticaulis 50; hirta

app. 1, 48; Hostmanui app. I, 46; Hystrix 53; inconspicua 51; Jalapa 409;

jamaicensis app. I, 48; kentrocarpa 52; lactescens app. I, 50; latescens 408;

Lesteriapp. I, 48; lilacina app. I, 51; longicuspis app. 1,48; longipes51; Mada-

gascariensis 54; malvaeoides app. I, 51, 52, 53; malvaeoides var. al6?/?o?'a app. I,

53; raalvœoides var. digitata app. I, 53; malvaeoides var. heterophylla sl^)]). 1,

52; malvaeoides var. Uneariloba app. I, 52, 53; malvaeoides var. nitida app. I,

52; malvceoides var. ovata app. 1, 52; malvaeoides var. irißda app. I, 52; Maxi-

miliani app. 1, 47; microsticta 411; Morongii app. I, 51; nephrophylla 415;

Nil app, I, 47, 48; nitida app. I, 52; oblongata 46; oblongata var. auriculata

48; obscura 50, 52: obtusiloba app. 1, 50; Ophthal mantha 52
;
palmata 55; pal-

mata var. gracillima 55; paniculata 412, app. 1, 51, 52; Papilio 53
;
paragua-

riensis app. I, 53
;
parviflora 415

;
patula app. I, 47

;
patula var. villosa app. I,

47; pellita 46; Perringiana app. 1, 50; plantaginea 53, 55; podophylla 883
;

procurrens app. I, 49
;
pterodes 409

;
pulchella 55

;
Quamoclit app. I, 54

;
quin-

quefolia 42: radicans55; rhodocalyx 410: sagittata 292: schirambensis app. I,

50 ; Selloi var. rufescens app. I, 44; Sellowii app. I, 50; serpens app. I, 49 ; ser-

pens var. alb/fJora app. I, 49; setifera app. I. 48; Simonsiana 53; simplex 44,

47, 53 à 55 ; sinuata app. I, 46; Smithii app. I, 48; stenosiphon 412; stipulacea

app. I, 49; sufffulta 411; tenera 55: tennis 50, 51 ; Texana app. I, 51 ; Thur-

beri 53; tiliacea 49; trichocarpa app. I, 48; trifida app. I, 48; tuberculata

app. I, 49; tuberosa 410; ukambensis 46 ; umbellata app. I, 47 ; variabilis 411
;

variifolia 53; villicalyx app. I, 51; virgata app. I, 52; Welwitschii 53. — Iris

maricoides 113. — Isachne auslralis 643; Myosotis var. nudiglumis 721. —
Isatis brachycarpa 779; japonica 797; littoralis 815; tinctoria 814; tinctoria

var. canescens 779. — Ischsemum anthephoroides 641 ; latifolium 641 ; muticum

641; Sieboldii 641. — Ischmssmum angustifolium 723; ciliare 723; rugosum

var. segetum 723. — Isochilus linearis 541. — Isoloma Deppeana 574. — Iso-

thecium Cardoti 340, 341 ; Holtii 342 ; hylocomioides 342 ; rayosuroides var.

Cardoti 341 ; myosuroides var. spiculiferum 341 ; myosuroides var. stoloniferum

342; myurellum 341; obtusatulum 341; pleurozoides 342; spiculiferum 341
;

stoloniferum 340, 341 ; substoloniferum 341; tenuinerve 342 ; thamnioides 341,

342. — Ixiolirion tataricum 113.

Jlacaratia dodecaphylla app. I, 73 ; dodecaphylla f. longiflora app. I, 75.

—

Jacobinia tinctoria 578. — Jacquemontia alba app. I, 45 ; Blanchetii app. I,
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4o ; evolvuloides app. I, 46 ; evolmloiLles var. longepedunculata app. I, 46 ; fru-

liculosa app. I. 45; fusca app. I, 44 : hirsuta app. I, 46; Martii app. I, 45
;
par-

viflora app. I. 45; secuiula ajtp. I. 43 : Selloi app. I, 44 ; tliamnifolia app. 1, 44 ;

velulina app. I. 45. — Jasminum i:raiulitloruin app. I, 81. — Jatropha acu-

leata app. II, .'Ui
;
glantlulosa app. II. Ml : glaiica app. II, 311 ; lobata app. II,

311 ; lobata var. Richanliaiia app. II, 311 ; pungtnis a[)p. II. 310; spiiiosa app. II,

311 ; villosa app. II. 311. — Juncus airliciLS app. IV, 3, 6; tennis app. IV,

3, 6. — Jungermannia alcicornis 754; bipinnaia 764; canaliculata 759;

crassa 764: ilicholoiiui 043; eriocaula 671; fastigiata 732; fucoide.s 679,

680;" furcala 941: Hornscluichiana 856; linearis 943; mullilida 727; orca-

densis 856: palmala 753; pinguis 762; Pœppigii 687. — Juniperus com-

munis 194, 197; davnrica 194, 197; excelsa 195, 197; fœlidissiina 195;

macropoda 195, 196; nana 194, 197; pseudo-sabina 196, 197; sabina 194,

197; semiglobosa 196, 197. — Jussieua decurrens app. I, 71; Hassleriana

app. 1. 71 ; octonervia app. I. 71 : pilosa a[)p. I, 71; paraguayensis app.

I, 71; tomentosa app. I, 71. — Justicia Clino-podium 578; palenti-

ciliata 578.

K<Lœleria tristata 161.706. — Kcelpinia linearis 155. — Kohleria Dop-

peana 574; elegans 574. — Koniga Aral)ica 149. — Kracheninnikowia ra|»lia-

norhiza 496. — Krameria cinerea 552. — Kyllinga odovala 537; puinihi 5;!7.

L.actarius deliciosus 137, 138, 143 à 145; torminosus 144, 145. — Lac-

tuca (Jiaixii app. IV, 3, 5. — Laelia aututnnalis 544. — Lagarosiphon imi.s-

coides884; mu.scoides var. major 889. - Lagenaria vnigaris ap[). I. 8(i. —
Lamium -Iriatum 159. — Laserpitium pnilliciiii-iiin (i3l. 632 : silairnliiim iVM).

— Lathraea sipiainaria app. IV, ;i. Cl. — Laurentia l<iir|la 284. — Lavandula

delphinen.sis app. IV. 3. 6. — Leersia iicxandra 616. 723: oryzoides 645: ory-

zoidfs \ar. jdjumiai (i'i5. Leonotis ncpctifnlia app. 1, 56. — Leontice I roii-

lo()ctainiM 148. — Leontodon Imiiillonim app. IV, 2, 5. — Leontopodium

aipiniim 912. - Leonurus Sibiriens 570. — Lepichinia prociindicns 572;

Scliicdcana 572 : '«piiala 572. — Lepidium i-anipcslrr 778. 813; cornnlnni 150;

Draba 111. 779. «13; -raminifoiiiini H14 : lalilolinni 779.814 : itcii'olialnni 779,

814; pro|iin(|ijiim 779 ; nidcralc 779.814; .salivmii H13. Lcptochloa ( ragros-

loides 704 ; falcala 891 : sinensis 704 ; lencrrima 7()V. — Lcptodon tricliomi-

Irion 375. — Leptohymcnium brncliycladon 375. Leptotrichum lionmnial-

liiiii («02 ; tfMiijf 379 ; lorlilf 133; va;,'inuns 1.34; va^inatis var. breviloliuni i:t4.

Leicuraea Hiriata 13(). — Leskea aliit-lina 352; ainininala .3'i3, 3'i8. 350;

adnata 3't4 ; .idnaUi var. anisorarpon 344 ; ar<Miala 33'i : Cardoti 3V.) ; ((Hiipressa

345, 353 ; faH<.'icul<j«a 347 : ^fracili-sccns 3'i7. 3V.t ; iiiilincaliila 317; lavilMli.i
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327 ; microcarpa 344, 347 ; nervosa 490 ; obscura 347 à 349
;
polycarpa 347 à

349
;
polycarpa var. paludosa 349 ; recurvaiis 334 ; rostrata 348, 349 ; rupincola

330 ; setosa 350; squarrosa 334 ; striata 329 ; varia 350, 351. — Leucobryum

glancuni 71. — Leucodon julaceos 374. — Leucoium vernuni app. IV, 3. 6. —
Leucolepis acaiitiioneura 319. — Leyssera capillifolia 155. — Ligusticum

austriacam 849; cicutaefolium 630; ferulaceum 629, 630; Seguierii 630. —
Lilium Kremerianum 854, 855. — Limnanthemum Thunbergianum 884. —
Limodorum abortivum 160. — Linaria arenaria app. IV, 2, 5 ; Dalmatica 157

;

heterophylla 289; reflexa 289 ; stricta 289. — Linnaea borealis 852. — Linum

austriacum 494 ; decumbens 275 ; gallicum ver. abyssiuicum app. II, 271 ; stric-

tum app. II, 271 ; usitatissimum app. H, 271. — Lithospermum callosum 157
;

rosmarinifolium 288 ; rosmarinifolium f. angustüsimum 288 ; tenuiflorum 157.

— Lobelia bivonse 284 ; verticillata app. I, 86 ; Xalepensis app. I, 86. — Lœselia

ciliata 567 ; coccinea 568 ; coeriilea 567 ;
glandulosa 567 ; intermedia 567. —

Lolium rnuUiflorum 161
;
perenne 714; perenneX Festuca gigantea app. IV!3, 7

;

rigidum 714. — LoniceraEtrusca 154. — Lophatherum annulatum 707; elatum

707
;
gracile 707

;
gracile var. annulatum 707

;
gracile var. elatum li)l

;
gracile

var. genuinum 707
;
gracile var. pilosulum 708 ; humile 707

;
japonicum 707

;

pilosulum 708. — Loranthus cordatus app. I, 60. — Lotononis aristata 32
;

hirsuta 33; marginata 31 ; montana 30; multiflora 31; Schlechterii 32; versico-

lor 33. — Lotus angustissimus 277. — Luhea paniculata app. I, 6Z; uniflora

app. I, 68. — Lunularia cruciata 217 ; vulgaris 217. — Lupinus angustifolius

153. — Lycium Arabicum 157. — Lycopodium Chinense 824. — Lygodium

Japonicum 19. — Lythrum acinifolium var. parvifolium 564.

lachaonia spinosa app. I, 83. — Machura tinctoria app. I, 59. — Macro-

mitrium clavellatum 318, 351. — Macrosiphonia cespitosa 67. — Masrua uni-

flora 150. — Majorana Onites 292. — Malcolmia Bungei 111 ; Cbia 149 ; con-

tortuplicata 810 ; crenulata 149 ;
pygmaea 149. — Manettia gracilis app. I, 82

;

Hassleriana app. I, 82 ; Paraguariensis app. I, 82
;
pubescens app. I. 83. —

Mangifera indica app. II, 332. — Mapouria corymbifera app. I, 84; tristis

app. I, 84. — Marchantia acaulis 391, 533; amboinensis 389, 394; angusta

390, 527 ; assamica 389, 396 : Berteroana 393 ; Besclierellei 390, 406 ; brasilien-

sis 389, 403 ; calcarata 521, 522; caracensis 390, 526; cartilaginea 528 ; cata-

ractaruiii 391, 533; cephaloscypha 384, 388, 391; chenopoda 384, 390, 403,

528, 531 ; commutata 383 ; conica 215 ; crenata 390, 406 ; cruciata 217; cunei-

lohu 389, 399 ; Dillenii 528 ; diptera 390, 521 ; disjuncta 390, 524 ; domingensis

389, 399, 525 ; Elliottii 489, 400 ; emarginata 525 ; Fargesiana 390, 521 ;

foliacea 389, 395; fragrans 211
;
furciloba 390, 527

; fusca 389, 402
;
geniinata

390, 518; globosa 389, 400
;
grossibarba 389, 396 ; hexaptera 390, 528; hirsuta

225 ; inflexa 399 ; innovans 101 ; Kœrnbachn 390, 526 ; Kirkn 388, 391 ; lamel-
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losa 388, 392 ; Lecordiana 390, o2o ; liuearis 390, 399, o2o ; macropora 38o,

390, 319, o20 ; Miqueliana 389, 404 ; muUiloba 389, 39ö ; nepalensis 390. 322 ;

nitida 390. 322 : Nolarisii 390. 331 ; oregoneusis 390, 531 : paleacea 389. 402;

paliiila 391. 332 ; palinata 390, 399, 323; papillata 389, 397; Pappeana 389, i03;

parviloba 389. 403 : peruviana 390, 330
;
pileata 390, 329 ; pilosa 107

;
plaui-

loba 389. 394 ; planipora 389, 398; plicata 389, 393; polymorpha 384, 389. 392;

pusilla 333 ; quinqueloba 333 ; rubvibarba 389, 400 ; samoana 390, 329
;

Schadenbergii 390. 324 ; sciaphila 390, 319 ; shnlana 389, 401 ; .squamosa 389,

397; subaudiua 389, 401 ; subgeminata 390. 330; subintegra 390, 406; tabularis

389,393; tt-neila 207; tenera 222; tholüphora 390, 323; tosana 390, 323;

Treubii 386, 390, 319; Irichocepbala 224; umbellala 389, 403; unibonata 211
;

vaginata 391, 332; viridula 389, 403; vitiensis -^90, 320; Wallisii 390, 320;

Wilnisii 389, 398. — Mariscus alpinus 337 ; capensis 884 ; Dregeanus 884 ; fla-

belliformis 337 ; Mulisii 337 ; radiatus 884. — Marrubium vulgare 370. —
Matricaria aurea 282. — Matthiola bioornis 148; livida 148; odoralissima 807.

— Maximilianea vitifolia 362. — Medicago ciliaris 276 ; Cupaniana 276; lit-

loralis 133; iupulina 276; lupuiina var. Cupaniana 276; minima 112. —
Meesa Irichudc-s var. atpina 490 ; trichodes var. minor 490; uliginosa 133, 136.

— Meineckia pliyllanlhoides app. II, 301. — Meiracyllium Genima 343. —
Melandrium ptiysocalycinum 113; pratense 113. — Melhania didyma 882. —
Melica Mutsumurœ 706; nulans 706 ; Onci'i 707. — Melicocca bijuga app. 1,

69. — Melilotus Me.ssanensis 133. — Melothria uliginosa app. I, 86 ; War-

niingii app. I. S(). — Mentzelia ialifolia 363. — Menyanthes trifoliala 460,

461. — Merendera Altiia 80 ; cauca.sica «0; Eiciiieri HO; Kurdica 79, 80;

nivalis 80 ; Persica 80
;
quadrifolia 80 ; Raddeana 80 ; Rhodopea 80 ; robusla 80,

113. — Merremia cissoides app. I, 46; dissecta app. I, 46 ; dissocia var. Maxi-

tniliani app. 1. 'ü
\ glabra app. I, 46; kentrocauios 410; und)ellata a|>p. 1, 47;

umiK'ilata var. occidenlalis a[)p. 1, 47. — Mertensia diciiolonia 19. — Metzgeria

iicuminntn 929,934; adscendens 931, 930; albinca 930, 948; algc.ides 682;

augnxla 930. 944 ; alricboncura 930, î)30 ; aurantinca 930, 938 ; auslralis 947
;

bra.-lcala 931. 934; cameninensis 930. 9'i3 ; clülensis 930, 837; clava-lliMa 931,

'.».>:{; cumala 9.30, 939; conjugala 931, 931 ; consunguinoa 930, 947, 931 ; cuiioo-

lulft 930, 940; corralensis 929, 933; crassicoslata 929, 937; crassipilis î)29
;

creuiiln 931, 932; decvesrens 929. 932. 936; dccipims 947. 9't8 : dii-liolonia

930, 9'»3; Duseiiii 930, 942 ; clfusn 930, 943; ElUullii 939. 936; «Tincaiihi 671 ;

filiciiia 929, 933, 935; (lavo-virens 941 ; fronlipilis 929,932: rnilicol.i !I31. •.».•i3:

fiin-aU 929, 9.!0. \)'i\ ; fn<-oid(;s 68U ; lusrcsa-ns 930. 9'i3; glabcrrimn 930. 939
;

li.'itiiata 931, 9'i9 ; liamala var. proc-ra 9'i6, 93(1; banialiloiinis 93(1. 943. il'il» ;

iriil)crbiH 929, 937; inßula 929, 936: .ImLn 'XMK !l'i!, 9:i3 ; lalissinia DiC;

/,rc/i^ii 930, 942 ; l«-[)l<irnilra 931 , 932 ; l.'plun.'iira 931. 9V.I ; Lirbmaniiiana

929, 934 ; Lindlw-rgii 940. 93H : lin.-aris 930. 9'»:i ; ImgixHit 929. 93 'i ; Uinijilv.vla

WM). 940; timJtigaua 930. O'i'i. 9'»3 ; niaf.'.'||anira 9'i7 ; nniscnihi 9.11. 9.m ;
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myriopoda 931, 956; nitida 930, 947; nudifrous 955; nudifrons f. epilosa 955

papulosa 930, 946
;
patagonica 930, 940 ; Perrotana 930, 938

;
planiuscula 941

Pœppigii 687
;
polytricha 931, 955

;
prehensilis 670

;
procera 930, 946, 950

pubescens 929, 931
;
quadrifaria 931, 953 ; recurva 931, 949; Renauldn 930

945 : rigida 929, 935; rufula 930, 944; saccata 930, 937, 942 ; Saiidei 931, 951

scobina 930, 947 ; sinuata 930, 939 ; subundulata 929 ; tahitensis 938 ; terricola

929, "933
; thomeensis 930, 948 ; Uleana 931, 941. 954 ; Wallichiana 940 ; Wal-

lisiana 931, 951 ; Warnstorffii 949. — Micrococca Mercurialis app. II, 306. —
Micromeria grseca var. laxiflora 158 ; mycrophylla 291 ; mycrophlla var. hispi-

dula 291. — Microstylis longisepala 540 ; majanthemifolia 541 ; minutiflora 540
;

monophyllos 540. — Milium effusum 647. — Mimusops caffra 885. — Mira-

bilis jalapa app. I, 65. — Miscanthus condensatus 639 ; Japonicus 639 ; Mat-

samurœ 640 ; nudipes 640
;
purpurascens 639, 640 ; sacchariflorus 639 ; sinensis

639, 640 ; tinctorius 639. — Mitracarpus frigidus var. Humboldtianus app. I,

85 ; Humboldtianus app. I, 85. — Mnium compactum 314 ; cuspidatum 606
;

lycopodioides 606; orthorhynchium 351, 352, 492, 606; polytrichoides 369;

riparium 351 ; roseum 351 ; Seligeri 606 ; serratuni 351 ; spinosum 490 ; stellare

490. — Mogiphanes rosea app. I, 64. — Molinia cœrulea var. arundinacea 705
;

japonica 704. — Momordica Charantia app. 1,86: fœtida 882. — Monsonia

biflora app. II, 270. — Moricandia clavata 150. — Moringa oleifera 549. —
Morrenia odorata app. I, 81. — Morus alba app. I, 59 ; tinctoria app. I, 59. —
Mougeotia scalaris 454, 456. — Moussonia elegans 574. — Mühlenbeckia

sagittifolia app. I, 62. — Muehlenbergia Hiigelli 647
;
japonica 647 ; japonica

var. kakonensis 647; japonica var. ramosa 647; viridissima 647. — Mulgedium

sibiricum 112; tataricum 112. — Mundula tuberosa 881. — Muscari commuta-

tum 294. — Musssenda spinosa app. I. 83. — Myagrum perfoliatum 814. —
Myosotis elongata 288 ; lithospermifolia 288; nana 849; silvatica var. elongata

288. — Myrriorhynchus fimbriatus 219. — Myurella julacea 491.

lajas major 292 ; marina 292. — Nama dichotonium 568; dichotomum

f. latisepalum 568
;
jamaicense 568. — Narcissus Tazetta 160. — Nasturtiopsis

Arabica 149. — Nasturtium anceps 808
;
globosum 781 ; montanum 781, 782

;

officinale 782, 808; palustre 773, 782. — Neckera abietina 352; brachyclada

375 ; cladorrhizans 345, 353 ; compressa 346 ; crispa 490 ; flaceida 353
;
jurassica

607 ; minor 353 ; splachnoides 308 ; seductrix 353 ; Ternstrœmiœ 320 ; turgida 606 ;

viticulosa var. minor 353. — Neorantanenia amboensis 35. — Neotinea intacta

293. — Nepeta adenodada 232, 243, 245; agrestis 230; Amani 231, 232, 249;

amœna 231, 232, 250; Apuleji 229; assurgens 232, 235 à 237; Autraniana 232,

248; ballotœfolia 230; barbata 231, 241 ; Benthami 251 ; betonicoides 231, 232
;

Bornmülleri 232, 237, 239 ; bracteata 251 ; brevifolia 243 ; Cadmea 247 ; calli-

chroa 331, 232; Calverti 241, 242; camphorata 247; Carmanica 232, 239 à 241;
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Carmanica var. cuneifolia 240 : Cataria 230, 233; cephalotes 238 ; cheiiopodiifolia

231. 232: Cilicia 232: crinita 233: demidata 244; depauperata 244, 245; Dschit-

parensis 232, 344 à 246: Dschupareusis var. laxa 24o: Ehlers! 230; l'revtQiihila

232. 238: lloccosa 238:foliosa 230; 6^a/rt«/ca 232, 241 à 243: Gleclioma 230;

gracilescens 241, 242; Haussknechti 232, 249 à 251; luimilis 251, 252: hymono-

donta 239. 252. 253: Isaurica 247: Ispalianica 239, 252: ILalica 247; janthinos-

tegia 231, 232. 249; Kokamirica 231. 238: Kokanica 231, 238; Kurdica 232.

251 à 253: lagopsis 238: iasiocephala 237, 238; Jaxiflora 242, 244: leplantha

241 : lept.x-lada 241: levicoslegia 159; longitlora 241, 243; Lycia 231. 232: im-

craiiUia 230: inacrosipîiou 241; Maracandia 234: Mcrdinensis io9 : Mari;o 231 :

marifolia 249; meda 231, 232; Michanxii 231. 232, 244; micrantlia253 ; niicro-

phylla 231. 232. 240. 241: Mussini 250; Nepetella 230; niula 230 à 232: 01ga>

231 : Ôrienlalis 159, 247; oxyodouta 244; oxyodoiita ß. adenoclada 243: parvi-

flora 230; Persica250; piiietorum 231, 232, 241; podostachys 234; prostrata

238, 239: pubescens 234, 225; pungens 231; pycnantlia 231, 232; rliapha-

norhiza 234: r/rM/rtJVs 232 à 235: robusla 230: rolundifolia 238: saccliarala

253: seabridifolia 231. 232. 244: Schturowskiana 231; scordiifolia 232, 246;

Scorodonia 247 : septêmcrenata 230 ; sessilifolia 244; Sewerzowi 231, 253; Sibi-

rica 230: Sieheana 246; speciosa 248, 249; speciosa ß. leiocalyx 249; Sprunevi

247; subliaslala 231: subincisa 234, 235,236: teucriifolia 240. 241, 242: leu-

crioides 237 ; tulypanlha 231, 232, 247 ; Trachonilica 231, 232, 249: Traulvelteri

240, 242: tuberosa229; Ucranica 230 ; Wettsteinii 231, 232; 251 à 253.—

Nepetala mulaliilis app. I, 57. — Nephrodium alratum 11; crassifoliuni 13:

hirtip'.s 11. — Nerium (dcarider 856. — Nesaea salicilnlia app. I. 73. — Neslia

paniculala 779. — Nigella arveiisis 769, 80;{: ciliaris 148; Damasceiia 803;

Sf'gclalis 76!>. 803. — Notarisia virginira 379. — Notholaena lanugiiiosa 298:

vellca 29S. -- Nothoscardum iiagra?is 295. — Notoceras caiiariiMisc 149. —
Nuphar bit-'iiin 770, -- Nymphsea cuTnIca 46(1: sldlala 883.

0,Ichna atropiirpiirca 881. — Ocimum Hasiliciim app. 1,58; Hasilicum var.

glabraluiii app. I, 58; Hasiliciirii var. iiilcgcrriiiimii app. I,5S: cariiosiiiii 574,

app. F, 58; iiilegrMTiriiuiii a[)p. 1, 58: iniiM-aiilhiini 574: iiiiiiiiMuli' ap]). I. 57;

S«!llo\vii ap[t. I. 57. - Octodium ;i'gvpliaciiiii 814. Octoskepos Khasiaiiiis

105. — Odina frulifoHaap(i. 11.334: Iriphylla app. II. 33'i. — Odontidcs alpcslris

app. IV, 3,6: Jaiiberliaiiaa|»p. IV, 2, 6; scrnliria 446; venia 446. — Odontoglos-

sum liiri')tii''ri><- o'iV Odontonema iMllisl.icbyimi 577. - Olyra laliloli,! app.

IV. 2, 7. - Oncidium '>riiilh<irrb\rii'biiiiii 6'i4; rcIli'Miiii 544. -- Oncophorus

vireris 4HÎ». «06. — Oenanthe .-rocala 468 ä 488; lisliil.isa 46K à 488: iMiiicainli

46« ;i 488; (.'InhiiloHa 468 à 'i«7 : Lar-hr-nalii 468 à 'i88: pcii.-cdaiiilulia 'i6H; IMirl-

laiidnum 4liH .'i 4«8; piriipiiiclinidis 46S à 4KH; silail'.dia 46H à 'iKK, Onobry-

chif u;(|indc'rilata l.'i'i. Onoea Japimira 707. — Ononis Nalrix 275; .N.ilii\
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Yar. microphylla 275; Natrix var. raniosissima 275; ramosissima 275; Sicula

153. — Onopordon arnbiguum 155. — Onosma echioides 112; Rousssei 157;

turkestanicum 112. — Onothera mollissima app. I, 71 ; mollissima var. para-

guayensis app. I, 71. — Operculina kentrocaulos 410
;
pteropus 408, 410; tube-

rosa 410. — Ophrys apifera 160, 854; arachnites 854; aranifera 854; Bertolonü

294; fusca 294; lutea 294; spéculum 294; tenthredinifera 294. — Oplismenus

compositus 721, 723; loliaceus 721; undulatifolius 645. — Opuntia ficus indica

466. — Orchis angustifolia 160; Brancifortii 293; incarnata app. IV, 2, 6;

italica, 293; lactea 293; longicornu 293; longicruris 293; militaris 884; papi-

lionacea 160; saccata 293; Tenoreaiia 293; undulatifolia 293. — Oreopanax

capitatus 566; Xalapensis 566. — Origanum creticum 832 ; Onites 292; vulgare

var. prismaticum app. IV, 3, 6. — Orobanche Frsesii 838; grandisepala 838;

Mutelii 838; Schultzii 838. — Orobus mger431, 498. — Orthothecium iiitri-

catum 135, 136, 491, 607 ; rufescens 135, 136, 491 ; strictura 607. — Orthotri-

chum alpestre 603; americanum 354, 360; Braunii 361; clavellatum 318

ccarctatum 355 à 359; crispum 355, 358; dilatatum 355; Hutchinsiae 354, 360

Ludwigii 355; Porteri 360; saxatile 490; strangulatum 359, 360; strictum 360

Sturmii 602. — Oryza sativa 645. — Othonna acutiloba 886. — Oxalis abyssi-

nica app. II, 271; anthelminthica app. II, 271; corniculata app. II, 271. —
Oxyanthe japonica 704. — Oxypetalum Arnottianum app. I, 80; aureum app.

I, 80; capitatum app. I, 80; Hasslerianum app. I, 79; Jacobinse app. I, 80;

Lagœnse app. I, 80; jmraguayense app. I, 80. — Oxytropis pilosa app. IV, 3, 4.

aeonia corallina var. triternata 803; obovata 601 ; tenuifolia 804 ; tenui-

foiia var. hybrida 804. — Palicouria cujabensis app. I, 84. — Panicum acroan-

thum 644 ; cayennense app. IV, 2, 7 ; ciliare 643 ; colonum 644 ; commutatum

643, 890 ; commutatum var. genuinum 890 ; compressum 296 ; Crus Galli var.

frumentaceum 644 ; Grus Galli var. genuinum 643 ; Grus Galli var. hispidulum

644 ; Grus Galli var. muticura 644 ; Grus Galli var. submuticum 644; distachyum

723 ; excurrens 644, 645; filiculme 24
;
glabrum 643 ; beteranthum 723; hispidu-

lum 644 ; indicum 644 ; mandshuricum 643 ; Matsmnurœ 644 ; maximum 890
;

miliaceum 644 ; Myurus 723 ; neurodes 644 ; paludosum 723 ;
patens 721, 723 ;

paucisetum 644 ; Perrottetii 890
;
pilosum app. IV, 2, 7; radicans 723; repeus

644; sanguinale 643; sanguinale var. ciliare 643, 723; Schlechteri 24; unguicu-

latum 891 ; villosum 644 ; violascens 643, 721, 723. — Papaver alpinum 914;

Argemone 805 ; aurantiacum 913 ; Gaucasicum 771 ;. commutatum 771 ; dubium

771, 805; hybridum 771, 805 ; orientale 771 ; Rhœas 771 ; Rhœas var. slrigosum

304; Rhœas f. typica 804 ; somniferum 805. — Pappea capensis app. II, 339
;

Radlkoferi app. II, 338; Schumanniana app. II, 339. — Parietaria alsinefolia

160 ; lusitanica 292. — Parkinsonia aculeata 552. — Parlatoria cakiloidea

149, 150. — Paronychia capitata 152. — Paspalum aureum app. IV, 2, 7;
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brevifuliuiii ü't'.i: ilislielmni ~ii : lllieuline 643: lilironne 613; longitloruiu 643;

iniiiatitloniiii 643: parvuluni 643 : serobii-ulaluiii 721, 723; Thunbergii 643. —
Passiflora iiKxtralis app. I, 73; capsniaris app. I. 74, 7o : chriisoplnjlla app. 1.

75. 76: clatlirala app. 1. 75; con-ulea app. 1. 75; tVptida 563, app. I, 76; Uass-

leriana app. I. 74 : liirsuta app. l. 76 : uiacrocarpa 563 ; Maximiliana app. I, 74;

Maximiliana var. dculiloba app. 1. 74: puvaijuaiienaix app. I. 74, 75; sexflora

563. — Patagouula ainericaiia app. I, 79. — Paullinia australis app. 1. 70 :

Belangeroides app. I, 70; brachystacliya app. 1. 70: elegaus app. I, 69; pinnata

app. I. 69: Tamiya app. I, 70. — Pedicularia cenisia 905. — Pedicularis ara-

ralica"494; liirsuta 858; rosea 858. — Pelargonium glechonioides app. Il, 270;

multibracteatum app. Il, 270. — Pellaea hastala 888 ; Henriji 7 ; intermargi-

nalis 8: iiitidiila 7, 8. — Peltandra parvifolia app. H. 301. — Pendulina cras-

sifolia 271. — Penisetum japtuiicuin 645: lypboideum 645. — Peperomia

galioidis 545: hispidula 545: pellncida 545; retlexa 545: umbilicala 545. —
Periploca aiigustilblia 287 : la-vigala 287. — Perotis indica 890; latifolia 890.

— Perrisia rufescens 286. — Pettiveria alliacea a|)p. 1, 65. — Peziza aceta-

buhirii 140: vt<.j,ii|(,s;i l'iO. — Pfaffia glauca app. 1. (Y.). — Phacelia piiiipinol-

loides 568. — Phagnalon rupesliis 155. — Phalaris arundiiiacca \ar. geiuiina

646; arundiiiacea var. japonica 646; japonica 646. — Pharbitis asleropila

app. I, 50: cissoides app. 1. 46. — Phascum Reyricliianum 361; l)ryoides 133,

364; catnpaiiulaluiii 361; cübaTciis 361: crassiiicrviiuii 361; euspidalurii 363;

flexuosum 363; subexsertuin 363. — Phaseolus ainlwensia 36. — Phegopteris

amaiirophylla 14; ijrosxa 13; |)aludosa 824; spbieropleroides 14. — Phyllirea

anguslifrdia 286; latifolia 286; riifdia 286; \ariabilis 286; variabilis \ar. media

28(j. — Philonotis iiiart-liioa 307; Mueblenbergii 307; radicalis 307 ; rigida 308;

sf-riala 135: li-iiclla 307. — Phleum alpimiin 647; aiinnuni 647; asperum var.

aiiriiuirn 647; asperiun var. jaiKuiiriiin 647; ja|)oiiicuiii 647; pratensis ()47. —
Phlomis platyslegia 160. — Phoradendron ialirnliiun app. I. (il. Phrag-

mites <'otii(iiiniis 704; (-oniiniHiis f. miiinr 704: coiiiiiiiiiii.-^ \ar. piiiiiila 704;

japoni.-a 704 : Karka 704. 723; iongivalvis 704: rnaciT 704: lloxburgliii 704,

72;{. — Phyllanthus Hanirur a[)p. Il, 299: liodjelensis app. II. 304; lalniiiheimis

a[)|). Il, 3IJ2; iiiadi-raspaU'risis a|)p. Il, 3()it : riiadcraspaliMisis var. Tlioniiingii

a|tp. II. 304 : .Niriiri app. il, 304 : ovalifoliiis app. II. :i02 ; rotiiiidiroliii.s app. Il,

.{0:{: l<•ll'•llll^ .304; l<rifllii>* var. arabiciis app. II. ;i03; Irinaria a[ip. Il, 304. —
Pbylloslacbys baïuiiii'^oidfs 71«; Fnurivi 7iH, 719: llciioriis 719; Kiiiiiasaca

718; fiif^'asla<-|i>a 718; iii^ra 7!9. — Physalis .\lkikiii;.'i ap|i. IV. 2. 5. —
Physcomilrium urN^loriiiim 1.34: llixikirj 316. — Physosiphon LoiIiIIltsü

541 Phyteuma -iliala 907: .Mulicjn 907 : si-orzoïK-ia Inlia 9(17. Pbyto-

lacca dioii.'a var. utalifoUa ii\)\\. I, 65. — Picea cxo'lsa 70; Silircnkiaiia 189,

196; ljaii<a-|i,'uiiivi 191, 197. Picramnia Aiilidcsma 552; SiTinaiiiiiaiia 552.

Picri« l)a(tia>«<-.t(a 156; pjn-n.ii. m (ii7. (i:J9 Pilotricbclla Tcrii'^lrii'iiiia'

.3Ï0 Pimpniclla Moabitini 15'i Fiiiiis minlana 'i2; Mliirna 194: ><ilvcs-

nn.i,, MF.iiii. rviiM., ilr^rcmbrc; IHOÜ. 6^
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Iris 189; 197, 42â. — Piper angiislifoliuiii o4o ; sultpelUiLuin oi'i : Liiberculalum

545: unguiculatum 545. — Piptatherum holciforme 161. — Pistacia falcata

app. II. .332 : mutica 153 : Terebinlli,') app. II, 333. — Plagiobryum demissuiii

490. — Piagiogyria Henry/ 8. — Plagiothecium curvifoliuni 135; elegans

136, 323; elegans vai". ascendens 136; Müllerianiim 136; piüchellum 491; Ruthei

135: silesiacum 491. — Plantago cylindrica 160: lomentosa app. I. 81. —
Platanthera sparsiflora 538. — Platycoaspis 222. — Platygyrium hrachy-

cladon 375; repens 491. — Pleiospora cajanifolia 30: holosericea 29, 30; obo-

vata 29, 30. — Pleurococcus vulgaris 827, 828. — Poa acroleuca 710; alpina

297; alpina \ar. insularis 296; angustifolia 708; annua 708: aquatica 854;

alrovirens 725; Bivona; 296; cenisia 708. 710; l'ainiliaris 710; Fauriei lii:

fertilis 710; glumaris 711; insularis f. Bivona; 296; hakusanensis 709; japonica

70b ; Matsumurœ 709; nemoralis 710: palustris 710; palustris var. strictula

710; pratensis 708; pratensis var. anceps 708: pratensis var. angustifolia 708
;

psilocaulis 710; Radula 711 ; silvicola 710: sphondylodes 710; stenantha 708,

709, 719 ; stenantha var. fallax 70S-, stenantha \'a.r. japonica 708; strictula 710;

strigosa 708; tenella705; trivialis 711. — Podopterus mexicanus 548. — Pogo-

narthria falcata 891. — Pogonatherum saccharoideum var. monandrum 641.

— Pogonatum alpinum 136; hrachyphyllum 365; brevicaule 370; capillare366;

contortum 366; dentatum 368; erythrodontium 366; pensilvanicum 370. —
Pohlia arctica 364; arctica var. purpurascens 364; purpurascens 364. — Pol-

linia ciliata var. Wallichiana 723: dislachya 295; imberbis var. genuina 640;

iniberbis var. Willdenowiana 640; nuda 641; quadrinervis 640, 721. — Poly-

carpon Arabicum 152. — Polygaia abyssinica app. II, 298 ; sethiopica app. II,

297; capillaris 882; erioptera var. exigua app. II, 297; erioptera var. foliosa

app. II, 297; erioptera var. perennis app. II, 297; erioptera var. virgata app, II,

297; irregularis app. II, 296; Monspeliaca 151; obtusissima app. II, 298; Quar-

tiniana 882, app. Il, 298 ; Rehmanii 882 ; serpentaria 882 ; supina 151 ; virgata

app. II, 298. — Polygonum acre app. I, 62; acre var. riparinm app. I, 62;

acuminatuni app. I, 61, 62; densiflorum app. I, 62; lanigeruni 884; spectabile

var. minor app. I, 62 ; tomentosum 884. — Polypodlum amœnum 4, 5; asper-

sum 21; aspidiolepis 21; dubiuni 15; ensatum 22; flocculosum 5; fraxinifolium

16 ; hemionitideum 5, 22; Levisii 5; Lingua 5 ; Mengtzeense 21 ; mollicomum 4;

mollissimiim 5; muscicola 4; oligolepidum 22; palmatopedatum 21 ; Phymatodes

888; punctatum 818; rhaeticum app. IV, 3, 7; setigeruni 4; Sinicum 3; steno-

lepis22; subauriculatum 5; subfalcatum 3; subhemionitidmm 5; snbintegrum

21; triglossum 22: valdealatum 4. — Polypogon Higegaweri 648; littorale 648;

monspeliensis 648. — Polystichum rigidum app. IV, 2, 7. — Polytrichum

affine 365 ; alpestre 364, 365 ; angustatum 365 ; brevicaule 369 ; brachyphylluin

365; capillare 366, 368; commune 368; commune var. perigoniale 365, 368;

contortum 366 : coronatum 369 : dentatum 368 ; formosum 368
;
gracile 365,

369 ; hyperboreum 369
;
juniperinum 369; juniperinum var. alpinum 606; late-
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rail' ."iOti: oliiociise 068: |tensil\aiiioui)i 3t)9 : perinoiiiülf i'.V.i: iiililoiniiii ;>t)9:

sirioluin .'iGo: lonue 369: trichomaiies 630; iiiKhilaliini niimis 36o; uriiiijeriim

368. — Ponthieva trlaiululosa o40; Gualeinalensis .'i'iO. — Populus priiinosa

113. — Portlandia liexaiicira app. I, 83. — Potamogeton javanicns 889; poly-

goiiifoliiis 460, 463. 464. — Potentilla Infurca 182; canescens f. luucica 183;

olirysaiillia 183: dealhala 183; rallariiia 183: Fcdtschenhoana 183: tloribiimla

182: frutioosa var. (emiifolia 182: irelida var. glabrior 184: hololeiica 183;

nitida 630: nivea var. incisa 184; obscura 183
;
pannosa 183; polysehisla 183;

poiyschisla f. inoiislrosa 183: radiata 183: replaiis 184; sericea 182: ."^ei-icea

var. poiyschisla 183: siipiua 184. — Poterium saiigiii-sorba 112. — Pottia

Heiinii 317: Heiniii \ar. arclica 317; iauceolata 311 ; lalifolia 489, 490; oblusi-

ftilia 317. — Prangos arcis romana? 180; asperula 179: Auclieri 180; bucharica

112. 179: IVriilaçfa 180: Hausskneciili 179; Jani<ae 180; Kolschyi 181; lopho-

plera 179: inacrocarpa 180: nieliocarpoides 180; inicrocarpa 180; peucedanifolia

154, 180; pialycliiit'iia 180; piibiilaria 178; Szovitzii 179; tschiDifianica 180:

l'echlritzii 180: iiloptera 178. — Pratia hedei-acea app. I, 86. — Preissia coni-

iiiulala 383: iiiexicaiia 383; (|uadrala 383. — Prevostea Amazonica 43; cordala

43, 44; giabra43; sericea 43. — Primula arelioides 73; heterochroa 72, 73;

helerochroiiia 72; liirsula 848 ; jaiilliiiia 70. 73; Macrosiphonia 73; odora 73;

iirciidoxa 73; revoiula 73: vi.scosa 848. — Prunus Ciipaiiiaiia 277: Mabalch 277;

.Mahaieb var. proslrata 277 : splian'()car[ia app. 1, 67. — Pseuderanthemum

biceps o76; cuspidatuiii 076. — Pseudoleskea alrovirciis \ar. iiraciiyclados 490;

caleinilala 491. — Pseudoneura hoc^rdciisis 672 : brasilieiisis 764; eriocavila 671;

furuidfs 680: fiie;.'ii'iisis (iliO : iiiiinilis 68."): papiilala 681 ; l'u'ppigii 687: preiiou-

silis670: Uej:ru'llii 673. — Pseudo-pleurococcus 827. — Psittacanthus c<»r-

daliis app. I. 60. — Psychotria h-iocarpa app. 1, 84; poropliylla app. I. 84:

siilK-rocea app. i. 84. Pterigynandrum ai)pr(;ssum 373: hniciiycladon ;{7a.

376: liirlelhiiii 371. iiilricalmn 371), 376: julacciiiii 37.3, 376: siilicapilla-

lum374, 376; lri<'h<niiilriiiii 374, 376. — Pteris iiclhiiopleruiilcs ii: a(piiliiia

var. cris[iala app. IV, 3. 7: liiaiirila 6: crolica 7 ; (îrevilleaiia 6; Kleiiiiaiia 6;

ipiadriaiiriLi 6; .s<'rriilata 7; Irifvlinln 7. — Pterobryum aiijjiislifoliiim 3n2. —
Pterocarpas fririarfii-; 881. — Pterocephalus plnnio'^iis I.'jo. — Pterogonium

a«ic«iidi ii> 37.*); denimbeiis 376: liiiiilliiiii 370. 376; iiilricaliiiii 370, 37(i: jiila-

«•«•iiiii 374. 376; repciis 37."); sii|tcapillaliiiii .374. 376; Iriclioinilriini 'Mli. ',\7i). —
Ptychanthus slrialiis 944. Ptychodium pliiatuni i:i6, 491. - Ptychomi-

trium iiii-iir\iirii 3K(J. - Puccinia alliiilcnsis 419: ilnvlicti 419. 420: Vcronica--

\ria;'allidis '»19. - Pulmonaria alpc.stris app. IV. ;{, .*). - Punica graiiatuin

112. -- Pycreus tn-l\iis .»36
; picciis 5:16. - Pylaisia inliicala .370, 37(i: po-

lyaiillia 371 ; S4-liitii|K'ri 373, 376 ; Sidwyiiii 37:t: sidiili'iiliciil.'ila :t7l : viliiliiia

.371. - Pylaisiella inlnr.ila .'{73: scliilina ;(73. Pyrola laiisaiiiicnsis 8;»4.

K;;.*;; rolundrfuha 190, Pyxine ItiTlerDaiia 228; ltra(|i.>l(»lia 226. 227: cocoi-s

227. 428; coc^ffti var. rbryniuillia 22H : w«-««-« var. <'ii(lo\aiillia 228: cncni-s var.
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sorediata 228; conneclens 227; convexa 227: Eschweileri 227, 228; Meissneri

228; Meissneri var. endoleuca 227 ; Meissneri var. genuina 227; Meissneri var.

sorediosa 227 ; Meissneri var. subobscurascens 228; minuta 226. 227; nitidula

226, 227; obscurascens 228; petricola 226: retirugella 227.

IJuamoclit Americana 41o ; angulata 415, 418: brevipedicellata ki6;

Cholulensis 415 ; coccinea 413, 415, 418 ; coccinea var. pubesceus 414 ; gracilis

416,417; indivisa 413, 415 à 417; indivisa var. jmbescens 413, 414; luteola

418; Mina 412; phœnicea 415; pinnata app, I, 54. — Quercus acutifolia var.

angustifolia 546 ; acutifolia var. Bonplandii 546: acutifolia var. lanceolata 546;

X andegavensis app. IV, 3, 6 ; conspersa 546 ; crassipes 546 ; Hartwegii 546
;

Lusitanica 160 ; Mexicana 546 ; oblongifolia 546
;
pedunculata X Toza app. IV.

3, 6; polymorpha 546 ; reticulata 547 ; reticulata var. Segoviensis 547 : tomen-

tosa 547.

lacomitrium canescens var. prolixum 603. — Radula Perottetii 944. —
Ramondia pyrenaica 866. — Ranunculus acer 592 ; acris 593 ; anemonifolius

768 ; aqualilis var. submersus 767, 801 ; aqualilis var. panthotrix 8Ü1 ; arvensis

768, 802 ; blepharicarpos 269 ; Buergeri 592 ; cadmicus var. cyprins 148 ; Chius

148 ; caucasicus 768 ; chinensis 594, 595 ; eriophyllus 801 ; escurialensis 268
;

Ficaria 801 ; flaccidus 801 ; fluviatilis 884 ; Francheti 591 ; Frieseanus 592
;

gla-

cialis 630 ; Gulielmi-Jordani 148 ; lUyricus 767, 801
;
japonicus 593, 594 ; lanu-

ginosus 802 ; lingua 854 ; montanus 593 ; muricatus 802 ; nemorosus 768 ; oreo-

philus 768, 802 ; oxyspernius 767, 801
;
parnassifolius 630; parviflorus app. IV,

3, 4
;

pensylvanicus 594, 595 ; Philonotis 802
;
pinnatus 886

;
polyanthemos

767, 802
;
propinquus 592, 593

;
propinquus var. hirsutus 593 ; repens 595, 767

;

reptans 592 ; rupestris 268 ; rupestris var. baeticus 269 ; sceleratus 768, 802

scleratus 592 ; Sieboldii 594, 595 ; spicatus 268 ; spicatus var. rupestris 268

stenorrhynchus 591 ; stipitatus 592 ; Tachiroei 594, 595; ternatus 593, 594, 595

ternalus var. glaber 594 ; ternatus var. hirsutus 594 ; trachycarpus 768, 802

trichopliyllus 591 ; Yunnannensis 592. — Raphanus Aucheri 150 ; rapha-

nistruni var. Odessanus 780. — Rapistrum rugosum 780 ; rugosum f. fructibus

glabriusculis 816; rugosum f. fructibus pubescentibus 816; rugosum f. fructibus

tuberculatis hispidis 816. — Reichenbachia hirsuta app. I, 66. — Reseda alo-

pecuros 151 ; Kapirina 151; muricata var. latifolia 151
;
propinqua 151. — Rha-

copilum anomalum 376. — Raphia Ruffia 886. — Raphidostegium adnatum

345 ; microcarpura 344, 345 : minimum 345 ; recurvans 334. — Rhinanthus

Alectorolophus 426, 431 à 441, 443, 444, 445, 447, 448, 500, 502, 503 à 507
;

Alectorolophus var. Kernéri 504 ; Alectorolophus médius 500, 504 ; Alectorolo-

phus var. modestus 446, 504 : Alectorolophus var. patulus 502, 504 ; Alectoro-
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lophus var. transiens 4io, oOo : alpinus 433, 439, 440, 443. 444, 507, oOS ;

auguslifolius 43o, 439, 440, 443, 448, 449, 499, o07, o08, Si7 ; asperulus 439,

440, 444, olO. 511, 517; Borbasii 301; borealis 429, 435, 436, 440, 510, 514,

316,517; crisla galli 427, 428, 507; dinaricus 435, 440, 445; elliplicus 432;

Facchinii 433, 306, 508 ; fallax 444, 514, 515; Freynii 435, 437, 438, 440, 505 ;

grœnlandicus 429,431, 440, 510, 514, 515, 517; glacialis 436; giandulosus 433,

435, 439. 440; gouiotrichus 435, 441, 500 à 503; Heribaudi 435, 507, 508;

hirsuta 503 ; Kerneri 433, 439, 443 ; Kyrollœ 436, 440, 511, 516, 517; laiiceo-

lalus 433, 435, 437 à 440, 4i8, 507, 508, 515 ; lanceolalus glacialis 429 ; lan-

ceolalus var. gvacilis 509 ; lanceolatus var. subalpinus 438, 448, 510, 517
;

major 429, 431, 432. 433, 435, 436. 439, 440. 441, 444, 500 à 502, 505, 507 ;

major, var. aplerus 5, 499, 500; major X hirsutus [oO'i ; minor 429, 430, 433,

433. 436. 437, 439, 440, 441, 444, 308, 510 à 517 ; minor fallax 513 ; minor

var. loiigidens 513 ; minor monlicola 513, 514 ; minor var. ruslicHhis 430, 512;

minoT var. steiiophyllus 449, 513 ; minor var. subiihitus 513 ; monlanus 433, 439,

449, 498, 499, 517 ; ovifugus 429, 431, 432, 434, 433, 437, 440, 441, 310, 317;

palulus 448 ; Perrieri 429, 430, 434 à 437, 444, 446, 310 à 512, 515, 517
;

pubescens 440
;
puberulus 303, 505; pulcber 435, 437, 439, 440, 507, 508, 510;

puleher var. appenninus 507 ; pumilus 437, 438, 505 ; ramosus 498, 499 ; ramo-

sus var. arvernensis 499 ; ileiclienliacbi 441, 499, 300, 301, 302 ; riyidus 432,

433, 310, 316; secunda 317 ; Sowjeoni 430, 431, 432, 434, 435, 440, 497 ; stc-

nophyllus 435, 439, 510, 511, 514 ; Sterneckii 317 ; Sterneckii var. prœruptoriaii

431. 437. 303; lrixago307; villosus506 ; Wcttsleinii 433, 440, 445. — Rhizo-

gonium Monziensii 319. — Rhus ahyssinica app. H, 333 ; glaucescens ap|). II,

333; ^'laucesceiis var. macrocarpa app. II, 334; insignis app. II, 334; reli-

iiorriiii-a app. Il, 333. — Rhynchosia gibba 883; minima 883. — Rhyncho-

spora cofuala app. IV, 2, 7. — Rhynchostegium conferlum 336; murale 330;

rusciformt' 336 ; sorrulaliim 336 ; dcpressum 602 ; lenolhim 607. — Ric-

cardia andro^'yiia 673 ; crassirelis 689 ; diminula 756 ; ehmgala 673
;

naccidis.siiiia 733 ; fuej.'iensis 669 ; fuscovirens 762 ; licloroclada 729 ;

hyincriopliNJJoidfs 6S3 ; incnrvala 738; Jackii 67(i ; laliiroiis 758; lali-

frondoidcs 750; Ixîvicri 751; loltala 761; maxima 760; minima 688;

iiiullifidoides 674; parvula 734; plalyclada 7:{9 ; Midicyi (i7!) : rigida 67!> ;

scalira 736 ; •'(•rrniala 72!> ; sirigalaii/ana 751 ; singapurcnsis 739 ; Spcga/.ziiiiaiia

747 ; Hpiriulifi-ra 738 ; siilM;xalala 751 ; siimalraiia 736 ; tciiiiicoslala 733. 736 ;

IjilwidensiH 728; viridi»sima 763: WfUstcinii 73:5. — Riccia liiillosa 220;

«!<K'ld««ila 760 ; limbriala 219. — Richardsonia Itiasiliciisis .(pp. 1. H't- ; scalira

app. I, K4. — Ricinus rommnnis var. alriraniis app. II, 310. -- Riella Mallaii-

dinri 6(>U; (Jau.Horii.H 661 ; (.iossoniuiia 661
; f;allica 6611 : lu li<'<i|i|i\||a (iiij ; iNola-

ri»ii 661 ; l'arisii 661 ; Hoiilcri 660. Rivea ar^'-nli-a 60 ; llnokcri (iO ; liizo-

tifliHiA 60 ; rniillillora ftO. - Rivina liiimilis var. pnluTula app. I. 63; oclaiidra

app, I, (m. - Rocbelia »lidlulala 137. - Rœmeria livluida l'is, .sd.i. —
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Romulea Bulbocodiuni 294. — Rosa alpestris 611 à 61o ; alpina X corriifolia

f. pubescens app. IV, 2, 4 ; alpina X glauca 610 ; alpina X pimpinellifolia 610

alpina X tomentosa 610 ; canina var. hispidissima 612 ; Chavini 612, 613

dichroa app. IV, 3, 4
; X Duponti app. IV, 3, 4 ; X glauca 609, 610, 612, 613

glauca X montana 614 à 616
;
glauca X omissa 611, 613, 614; glaucaX tomen-

tosa 610, 612 à 614
; X Guineti app. IV, 2, 4; marginata 613 ; mollis 611 ; mon-

tana 614, 613 ; monticola 612, 614, 615 ; monticola var. affinis 613 ; monticola

var. alpestris 612, 614 ; moschata X gallica app. IV, 4
; X pimpinellifolia 610,

611; pimpinellifolia X alpina 610; pimpinellifolia X glauca var. 609; pim-

pinellifolia X tomentosa 610
;

pomifera 611
;
pomifera var. recondita 611

;

Reuteri 612 ; rubrifolia var. Gaillardi app. IV, 2, 4 ; sabauda 609 ; X salsevensis

app. IV, 2, 4 ; sempervirens app. I, 67 ; sicula var. veridica sous-var. ligustica

app. IV, 2, 4; spinulifolia 610; tomentosa 613; villosa 611. •— Rosmarinus

offlcinalis app. I, 36. — Rottbœilia compressa 723 ; compressa var. fasciculata

642 ; compressa var. japonica 642 ; latifolia 641. — Rubus caesius app. IV, 9
;

Hassleri app. I, 66; incanescens app. IV, 2, 4, 9 ; maritimus app. IV, 9 ; rigi-

dus 886 ; Stendneri app. IV;, 9 ; tomentosus app. IV, 9 ; ulniifolius app. IV, 9
;

urlicsefolius app. I, 66. — Ruellia geminiflora 373 ; Haenkei 373 ; megasphaera

373
;
paniculata 376

;
pilosa 376 ; tuberosa 376. — Rumex maritimus X con-

glomeratus app. IV, 3, 6 ; X palustris app. IV, 3, 6. — Ruprechtia laxiflora

app. I, 62. — Ruta chalepensis var. bracteosa app. II, 279. — Rynchospora

aristata 338 ; cyperoides 338
;
polyphylla 538 ; velutina var. semihirsuta 338.

Oaccharum densum 639; spontaneum 723. — Sagittarium sagittsefolia

460, 463, 834. — Salix alba-babylonica app. IV, 2, 6
; X altobracensis app. IV,

2, 6 ; arbuscula 633 ; basaltica app. IV, 2, 6 ; Gaprea-purpurea app. IV, 12 ; cinerea

app. IV, 11, 12; cinerea v. cinerascens app. IV, 11 ; cinerea-purpurea app. IV,

11: cinerea-viminalis X viminalis app. IV, 12; Daphnoides 633; X devestita,

app. IV, 2, 6; discolor app. IV, 12
;
glauca app. IV, 2, 6 ; Grenieriana app. IV,

12 ; hastata app. IV, 2, 6; hastata X glauca app. IV, 2, 6; incana app. IV, 2, 6;

Mauternensis app. IV, 12; myrsinites 633; X nitens app. IV, 11; pentandra

X aurita app. IV, 2, 6
;
pentandra X cinerea app. IV, 2, 6; Pontederae 633;

Pontederana app. IV, 11; Pontederana forma rugosa app. IV, 11 ; Pontederana

var. sordida app. IV, 11; purpurea app. IV, 12; purpureaX daphnoides app. IV,

12; Rakosina app. IV, 11; Rapini app. IV, 12; X rugosa app. IV, 3, 6, 11;

sepulcralis app. IV, 2, 6 ; X Smithiana var. nitens app. IV, 11 ; X sordida app.

IV, 11 ; subcinera X purpurea app. IV, 11 ; taxifolia 543 ; tenuifolia 633 ; veno-

sula 633 ; viminalis app. IV^ 11 ; viminalis X cinerea app. IV, 11 ; Wimmeriana

app. IV, 12. — Salvia affinis 372 ; Alamosana 372 ; amarissima 371 ; angulata 371
;

angustifolia var. glabra 370; approximata app. I, 36; ballotiflora 371; bithynica

138; brachycalyx 158; cacaliifolia 372; cinerarioides app. I, 36; cinnabarina
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572 : coccinea o72 : cocciuea var. pseudococcinea oTâ ; cvanea 571 : glechoniil'olia

571: Graliainii 571; hierosolymilana 159: Hispanica 571: iiivolucrata 571;

Jiulaica var. pinnalilhla 158; lanceolata 570: lavandiiloiilos 570; Lindenii 571
;

liii.-ida app. 1, 57: Mexicana 571 ; inicrophylla 571 : Montbretii 158 ; nana 570
;

Peratical58: polystacliya 571 : ponlica 159; privoides 570
;
pseudococcinea 572:

purpurea 572: riirida app. I. 57: rigida var. cryplocaulos app. I, 57; rigida var.

lucida app. I. 57: ^^emiatrala 571: spinosa 158; liliifolia 570; Irichoclada 158:

viridis 158 : vitifoIia572 ; Xalepensis571. — Sambucus Mexicana 579. — Sandea

supradecoiiiposita 215. — Saponaria Cyprica lui : Sewerzowi 112 ; tridenlala 152.

— Sàrcomitrium australe 701: i)luniosuin 077. — Sarcostemma Bonarieuseapp.

1, 8Ü. — Satureia lirownei 572; Xalepensis 572. — Saxifraga arelioides 73;

Cotylédon app. IV. 10; diapensioides 7)^ : S(]uarrosa 7."]. — Scabiosa crelica

279. — Schenodorus reniolitlorus 714. — Schistidium alpicola 492. — Scilla

cernua 100: liyacinllioides 100. — Scirpus iielerocarpus 537. — Scleria l)rac-

leata538. app. IV, 2. 7. — Sclerocarya Uirrea app. II. 332 ; caiïra 874, 875,

880. — Scolopendrium Delavaxi 11: nigripes 11. — Scorzonera austriaca

032: i-arioilVilia 032: liuuiilis 849; laiiala 150: jiapposa var. velutina 150. —
Scouleria aquatica 376. — Scrophularia auriculala X sambuciiolia app.

IV, 2, 6; canina var. pinnatijida 289 ;X Davcei app. IV, 2, 6; deserti 158;

Gussonei 289: pinnatiOia 288. — Scutellaria clidlicopilla 569: Cûluniiia»

290; Linna-ana 290 ; lutea 569; peregrina 290 : peregrina var. SibtlHtr[)ii 159:

purpurascens 568, app. I, 56; Selenana 508. — Secale céréale 715. — Securi-

daca loiijfipedunculala app. II. 296. — Securinega oliovala ajip. H. 299. —
Seddera aral)ica03: (Japensis 00: liirsuta 00. — Seguiera coriacea app. 1, 05:

tlorilninda app. !, 64; lloribunda 1". alutacea app. I, 65. — Selaginella lielvelica

«24; denliculala 299; rupeslris 824; Sliensiensis 824. — Seligeria rccurvala

4«9, 492: Irisliclia 602. — Selliguea dliplica 22; elliptica \ar. //m/('//(n/.s- ;

linlay.soniaiia 22; tripli>lla 22. — Senebiera citronopus 814. — Senecio Aeg\|i-

lius 155: l)ari)an'a;folius 280; ileltuideus 881 ; Doria 280; Doronicuni 421 ; crra-

licu.s 280; IfncaiilliHiiiifolius f. Sckireifjnerii 281 : leucaiitlicniil'olius 1". rerniis

280; \ernu^ 2K0. — Seraphyta dill'u>;a 542: niullillitra 542. —Serapias iaxillora

292: oi-cuJlata 292: par\illnra 2'.(2. — Serjania caracasana app. 1.7(1: l'iilta app.

!. 70; riiscifolia app. I, 70; glalnala ajip. I. 70 ; ^daijrata f. peniiiiia app. 1. 70 :

j/randitlora app. I, 71; lu-lwi-arpa app. I, 70: Larnoltcana ajip. I. 70: mcridiona-

li-i ap(i. I, 70: |»erula<:«'a a[tp. I. 70: Sclhtwiana app. I. 70. Sorratula nligo-

cephala var. ^'laixirriiiia 155. Scrtunera glaiica ap|i. I, 0:i. Sesamnm Din-

//•!// (m; Marlotlii) 65; Sfliinzii 05. — Sesbania aruh-ala 880. — Setaria

r\i-iirr»'nH 645; ,t.'laii<-;i 645 : ilalira 645; Miai-m-lailiva 0'j5 ; nigrirostra 25: pa-

cliVftlai-hvH 645; wlowi 645; \ iridis 645; WHiKtii 2'». — Sida «(ndirulia .SK2 :

rlinmOifolia H8f. - Silène acauli-* 914: apilala sar. oriciitalis 151; Astarli's

151 ; Itiparlila 151 ; liillnjniai 152; nttnniulala 152. 274; (liicidialus 274: Cui'ii-

halii«« var. rDiinnntntti tl'i; r|('()rfssa 112: liinlinala 115; l'nilii-dsa 27'i ; fiiscal.i
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27i; inflata 274; juncea loi; lacera 115; Lazica 113; linearis loi; physalodes

115; schizopetala 114; vulgaris 274. — Sinapis arvensis 780, 815; arvensis var.

Orientalis 780. — Siphocampylus verticillatus app. I, 86. — Siphonoglossa

Pringlei 577 ; raraosa 577. — Sisymbrium Columnae 794, 809 ; confertum 810

erysimoides 150; heteromallum 775; Huetti 77^; japonicum 794; Lœselii 809

Lœselii 775 ; Lœselii var. erucastrifoliurn 775; Maxiniowiczi 496 ; officinale 809

officinale var. calycocarpum 809 ; officinale var. repens 809 ; officinale var. ros-

tratum 810; pannonicum 150, 809; Sophia 775, 809; thalianum 149. — Sium

repens 854; virescens 856. — Sobolewskia lithophila 810. — Sobralia décora

544 ; macrantha 544. — Sonchus maritimus 156; tenerrimus 156. — Sorbus

Aria X torminalis app. IV, 3, 4; fallacina app. IV, 9; latifolia app. IV, 9. —
Sparganium simplex 460, 462. — Specularia falcata 156. — Sphssria defor-

mans 138. — Sphoerocarpus ßerteroi 657; californicus 657; cristatus 657;

Donnellii 656; .îamesii 657: Michelii 656; terrestris 656; terrestris minima 656;

texanus 656. — Sphagnum Girgensohni 603. — Spinella magellanica 738. —
Spirsea prunifolia 63. — Spirantbes aurantiaca 540; cinnabarina 540; ochracea

540. — Splaclinum Adaaisianum 377; ampullaceum 377; longicoUum 377;

paradoxum 377 ; Wormskioldianum 378 ; Wormskioldii 378. — Spodiopogon

cotulifer 641 ; dspauperatus 641 ; sibiricus 641. — Spondyiium Branca var. lati-

foliuoi 277. — Sponia micrantha app. I, 59. — Sporledera Beyrichiana 361. —
Sporobulus virginicus 721, 891; ciliatus var. japonicus 6i8 ; elongatus 648;

indicus 648. — Stacbys arenaria 291; circinnata 119; dasyanthes 290; fragil-

lima 117 à 119 ; fragillima f. aprica 118
;
germanica 291

;
germanica f. dasyanthes

290 ; longiflora 119 ; Pinardi 119 ; Schiedeana 573. — Statice articulata app. IV,

2, 6 ; diffusa app. IV, 2, 6 ; Dubyi app. IV, 2, 6
;
globularisefolia 855 ; otolepis

113; Suworowi 113. — Stelis guatemalensis 541
;
pardipes 541. — Stenostelma

capense 40. — Stereodon intricatus 373. — Sterigma torulosum 776. — Stern-

bergia FJscheriana 160. — Stipa Aristella 296; pennata 912 ; sibirica var. japo-

nica 647. — Striga gesneröides 884; Junodii 884; lutea 884. — Strychnos

spinosa 874, 880. — Swartzia pilifera 311. — Swietenia humilis 553. — Sym-

phitum bulbosum 909. — Symphytum Palestinum 157. — Syrenia silicu-

losa 774.

alinum patens app. I, 66. — Tamus communis 160. — Taphrina fusca

298. — Tecoma capensis 881. — Teesdalia Lepidium 150. — Tephrosia dis-

color 884. — Tetradiclis salsa 152. — Tetramerium hispidum 577. — Tetra-

plodon mnioides 378 ; mnioides var. Adamsianus 377. — Teucrium aureum

app. IV, 3, 6; cubense 568; Cyprium 161 ; inflatum app. 1, 56 ;
parviflorum 160

Polivmi 290; Scordium 247. — Thalictrum akanense 585; aquilegifolium 584

baicalense 584 ; baicalense var. japonica 585; flavum 854; fœtidum 587, 766

Franchetii 584 ; kamisense 584; Kemense 586 ; minus 585, 586, 766, 800 ; minus
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var. olatum 586: miiuiÄ var. fvenicnse 080: iniiins var. nannin 086. o87: minus

var. i)seudosiniple.r 08Ü. 08"; minus var. tenuipes 086, o87 : sacchalinense o85 :

simplexo8t): simplex var. affine o87 ; simplex var. divaricatum 08O : teneruin

58i: triL'vnuin 587; tuberiferum 583. 58i: luberiferum var. leuerum 584. -

Thelanthera pliyUoxeroides var. aeutifolia app. I, 64; phlloxeroides var. linea-

yifuliii app. I. 64; rosea app. I, 64. — Thelia asprelia 319; hirtella 370. —
Themeda Forskalii var. japonica 64i; Forskalii \ar. vulgaris 642. — Theo-

broma anguslifolium958; Kalagua 957, 958 ; simiarum 958. — Thlaspi arvense

778. 797. 812: coolileariforme 797; irœsingensi; 813: Huetli 778; improperum

app. IV. 3. 4: japoiiicuni 797: latifolium 778: iiionlanum 813: Mureli app.

IV. :>. 4: ocliroleucum 813; perfoliatum 812; pra'CO\ 812: Villarsianum

app. IV. 3 4. — Thuarea sarmentosa 722. — Thuidium ahielinum 607: Blan-

ilowii 607: delicalulum 322; gracile 329, 333: Thuidium Miimitulum 329; l'hili-

berti 607; pseudotamariscinum 607; recognilum 322. — Thymaelea Tartonraira

var. angustifolia 160. — Thymus rolundifolius 291 ; Serpyllus 42. — Thysano-

laena acarifera 723. — Tillaea Vaillautii 277. — Timmia austriaca 490; bavarica

135, 490. — Tinea cylindracea 293; intacta 293. — Toddalia nobilis app. H.

279. — Tortella squarro.sa 490 ; tortuosa 490. — Tortula acipb\iia 490 : aoumi-

nata 303; ciespilosa 304; Immilis 304; niucronifolia 490. — Tournefortia |>si-

loslacliya app. I. 78; Salzmanni var. paragunriensix app. I, 78. — Tozzia alpina

630. — Tragia cordata app. II, 310; mitis app. II, 310; pungens app. 11, 310;

pnngens var. arabica app. II, 310; pungens var. genuina app. II, 310. — Trapo-

gon luiphlbaimoides 156. — Trautvetteria palniala var. japonica 588. — Trema

micranlba a|)p. I, 59. - Trematodon longicollis 378. — Tribulus bimucrona-

tus app. II, 278; sinaicus app. II, 278. — Trichilia emelica app. II, 295; Ilava-

nf'n^i< 5.").3. — Trichodesma IJoissicri 157; Ehronb('ri:ii 157: incamim 113. —
Trichodon ••\|iiiilrii-nin 13"): cylindriciis 133. — Tricholaena rosea 8!)1. —
Trichomanes ai-iilum2 : miaula 2: japunicnni Kl 7: japoniciim var. (ihln-frititiuii

SI7 : j.iji.piiiiMim \ar. nufiiislalinit HiH: ityxidircriiiii 818: sp(,ri(isnm 817. — Tri-

cbostomum ialifnlitim :MI. 378: mulabiic 602; piliicrmii 311: (cnne .378:

Warn.slorfii 135. — Trifolium Boissieri 153; Gussoni 275; phvsiHlcs 153; sjie-

ciosum 276; spunir)siim 276 : slciiopbylhiin 153; siipiMuiii 15;{. - Trigonella

.Monspeliaca var. peliolala 153; .N'uiana 153; slranunlata 153. — Triplaris

auriculala 547. — Trisetum Hiirnonlii 696 .'1 700. ap|t. IV. 2. 7: (•(•rniium 703:

flavewfiis 654, 696, 698, 699; (lavescens var. genuinuni 702; llavcsccMs var.

tiiacrniilliuin 703: llavoweiis var. piipHUmiin 702: llavcscfus var. splondens 698,

699; HUjirinnn 703; siibspicaliini 703. — Triticum vulf^'arc, 113, 715. — Trium-

fetta «'niilriloba app. I, 68. - TroUius acanlis 597 ; Lcdcboiirii 597; japonicus

597; paliilii'* 769; palulns var. siliiricus 596. — Tulipa liillii'liana 845; Didicri

app. IV, 3, 6; Karidk<»\vi 113. Turnora dilliisa 562; ulniifolia var. iiilmiic

ilia 562 ; ulinifolia var. .SurinalllcM^l.^ 562; uhiiirolia var. vidulina 562. Tur-

ritii 'j{lalmi 78.5. Tylophoropsig FIcckii 39; /ic/ov»/)/»;///« 3Î>; ycnicnsis 39.

— Typha aunlrajin 888.
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u.Ilota ainericana 354 : Bruchii 355, 357 : crispa 356 ; crispula 358, 359;

curvifolia 354 ; Druinaiondii 357 à 360, 603: intermedia 134, 603: Lnilwigii 355

à 359. — Umbilicus LiJjanicus 154; Lievenii 112. — Uncinia Jamaicensis 538.

— ürera baccifera app. I, 60 ; caracasana app. I, 60. — Uromyces lapponicus

420, 421. — ürospermuin picroides 156. — Urtica dioica var. aberrata app. IV,

2, 6; iirens app. I. 60. — Urvillea enryptera app. I, 70; ulma/'ea f. genuina

app. I, 69. — üstilago violacea 274.

'ahlia capensis 884. — Valerianella coronata 279; truncata 154.

—

Vangueria infausta 880. — Variolaria lactea 897. — Verbascum Boissieri 157 ;

caudatum 157 ; cheiranthifoiiiini var. Heldreichii 161 : Freyiiii 157 ; fruticulo-

sum 157 ; Mardinense 157; stenophyllum 161 : Taiiri 161. — Vernonia angnli-

fera 881. — Veronica alpina 419 ; bellidioides 419 ; carapylopoda 113; Cymba-

laria 290 ; Cyrabalaria var. panormitana 290 ; hederifoiia 290
;
panorraitana 290.

— Viburnum glabraturn 579 ; triphyllum 579. — Vicia atropurpurea 277 ; sub-

villosa 112. — Vinca Lil^anolica 156. — Viola albida 496 ; Beraudi app. lY.-

3, 4 ; Bertoloni 855 ; calcarata 273, 855 ; calcarata f. lutea 273 ; calcarata sub-

spec. nebrodensis f. grandiflora 273 ; calcarata subspec. nebrodensis florihus

luteis 273
;
grandiflora 855; Minaä 273; nebrodensis 273 : pinnata 855. — Vit-

taria costata 3. — Voitia hyperborea 378.

ahlenbergia iinarioides app. I, 87. — Wardiä hygrometrica 377. —
Webera annoUna 134; commutata 490, 604; cruda 490; elongata 604 ; lutescens

135
;

proligera 134. — Weisia crispata 602. — Weissia capillacea 378 ; cari-

nata 380 ; cirrata 379 ; coarctata 355 ; incurva 379; iongiseta 379 ; microdonta

380; microdus 380; microstoma 317; viriduia 313, 379, 380; viridula var.

gymnostomoides 380 ; viridula var. stenocarpa 380. — Wiedemannia multifida

159. — Vy'iesnerella denudata 382; javanica 382.— Wigandia Caracasana 568.

— Wimmeria persicifolia 553. - Windsoria pallida 712.

Lyris caroliniana 76 ; communis 76
;
guaranitica 76, 77 ; laxifolia 75, 76;

macrocephala 75, 76; macrocepbala var. major 76 ; savannensis 77 ; savannensis

var. glabrata 77 ; schizachne 77 ; simulans 77 ; tortula 76, 78.

.ataria humilis 251. — Zea Mays 638. — Zinowiewa integerrima 553.

— Zizania aquatica 646. — Zoegea Leptaurea 155. — Zollikoferia Foxii 156;

uudicaulis 156. — Zoopsis lobulata 741. — Zoysia japonica 642; macrostachya
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042; [»au!,'fus var. japonk-a (»'i::2 : teiiiiilolia (j'i;2. — Zygodon \ ii-idissiimis \ar.

(lenlalus 60.S. — Zygophyllum album app. II. 278; alriplicoides 112: cocci-

neum app. U. 278 : /«//// /cH.st' app. II. 277; simplex lo2. app. ÏI. 277.

Aux Abonnés du Bulletin.

.Avec ce iiuméru de décembre, nous prenons congé de nos lidèles col-

laborateurs. Diverses raisons m'engagent à terminer avec 1899 une

publication que nous avons été heureux de voir se développer. Qu'il me
soit permis d'exprimer encore ici des sentiments de vive reconnaissance

aii\ nombreux amis (|ui, de près ou de loin, ont bien voulu me soutenii'

par leur science et leur bienveillance.

Cliambésy, le 30 décembre 1899.

EUGÈNIi AUTRAN.

^-..^^^-l^
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LEGENDE DE LA PLANCHE L

CHEIROPTERIS PALMATOPEDATA (Baker) Christ.

1. La plante, un tiers de la grandeur naturelle.

2. Section de la fronde, extrémité gauche à la base, un peu plus que la grandeur

naturelle.

3. Section de la fronde avec nervures et réceptacles, agrandie.

4. Écaille du stipe, agrandie.

Ö. Tissu de cette écaille, agrandi.

6. Écaille du rhizome, agrandie.

7. Sporange, agrandi.

8. Spore, agrandie.
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LEGENDE DE LA PLANCHE II

Fig. I. Dionysia oreodoxa ßornm. — Zweig eines etwas entblätterten älteren

Exemplares.

1

.

Blatt -4-
4

2
2. Zweigspitze mit Blüthe —r—

3. Längsdurchschnitt einer langgriffeligen Blüthe, Staubgefässe

9
in der Mitte des Tubus inserirt -~-

4. Fruchtknoten mit einem Theil des Kelches —r-
1

Fig. IL Dionysia janthina Bornm. et Winkler. — Zweig, aus dem compakten

Polster herausgelöst.

5. Blatt, die vorherrschende (normale) Form -7-

2
6. Zweigspitze mit Blüthe —j—

7. Blüthe im Längsdurchschnitt, kleingriffelige Form mit am

Ende des Tubus inserirten Staubgefässen —p
Fig. IIL Dionysia heterochroa Bornm. — Zweig.

8. Blatt -
1̂

9. Zweigspitze mit Blüthe.

10. Kelch.

1

2

1

Fig. IV. Dionysia rhaptodes Bunge. — Zweig.

10. Blatt -~

11. Zweigspitze mit Blüthe -7—

9

13. Kelch ~-

N.-B. — Exemplare von D. heterochroa ßorm. befinden sich, ausser im

Herbar Bornmüller, nur im Herbar Boissier (Chambésy) ; die anderen drei Arten

sind in die meisten grösseren Herbarien Europas gelangt.



BUlLBriN DF L'HERBIER BOJSSIER

%
Vi C\r;

-<?^*

lomeVIl Planche 2.

•<f ^> t:.

m 'ï-'Vu" •-/ #

f

fp^

\

-'^^^

y \9'

i y«t •*

^
r

:o 13' I
-^

.tiin Jel ethA

'\ üiOWSlA ORF.ODOXA nuK.-.M,

iXK-mvivicr. rana.

\.o-j. DiONYSiA OAN ùiii^yv üühnm.li vVinki,i:h.

n/ 11 v/ hfAwvciA »iiAivrnnr" "





,.„!|

u.-. .i!

iiiiolo'j i;l

iiqI aquo-

Mai, .0

MiiilO Vil"



BULLETIN DE L HERBIER BOISSIER.

LÉGENDE DE LA PLANCHE III.

HORMWIUM PSEUDO-PYGM.EUM nov. sp.

A, plante, gr. nat. : — B, sommet du pseudo-bulbe, spathe et fleur X 2: —
C, sépale postérieur, X 4 : — D. sépale latéral, X 4 ;

— E, pétale, X 4 ;
—

F, bractée, ovaire, colonne et labelle vus de côté, X 4 ;
— G, labelle, coupe

longitudinale, x 4 ; - H, colonne vue de côté. X: — K, colonne vue de face.

X; — L, sommet de la colonne vue de face, pollinaire enlevé, X : — M, som-
met de la colonne, coupe longitudinale d'avant en arrière, X: — N, anthère,

vue en dessus, X : — 0, anthère vue en dessous, les pollinies en place, X ; —
P, la même, les pollinies enlevées, X: — R, deux pollinies, formant le contenu
d'une loge, vues de côté. X : — S, les mêmes, vues en dessous, X ;

— T, les

mêmes, vues en dessus, X-

EPIDENDRUM BICORNUTUM Hooker (forme cleistogame).

a, fleur cleistogame fécondée, grandeur naturelle ;
— b, sommet de la colonne

très grossi; — c, anthère: — d, pollen; — e, rostellum; — g, colonne entière,

grossie, vue de trois quarts.
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LEGENDE DE LA PLANCHE IV

Fig. 1—10. Dipterosiphon spelœicola nov. gen. et nov. spee. (Präparalioiien

nach aufgeweichtem Herbarinaterial.)

1) 1. Ganze Pflanze in natürlicher Grösse.

« 2. Blatt 4 mal vergrössert.

« 3. Spitze eines Inflorescenzastes, 4 mal vergrössert.

» 4. Einzelne Blüte, der Länge nach geöffnet, 4 mal vergrössert.

» o. Staubgefäss seitlich von hinten gesehen. Stark vergrössert.

6. Staubgefäss direkt von hinten gesehen. » »

7. Staubgefäss von oben gesehen. > )

» 8. Griffelende mit den 3 JNarben. » >)

" 9. Querschnitt durch den Fruchtknoten. « ^

» 10. Samen. " »

Fig. 11— 14. Campylosiphon purpuraxcens Benth. (Präparationen nach Alkohol-

material, von Para.)

» 11. Staubgefäss von vorn gesehen. Stark vergrössert.

•' 12. Staubgefäss von hinten gesehen. » »

13. Blüte, der Länge nach geöffnet, 4 mal vergrössert.

» 14. Querschnitt durch den Fruchtknoten, stark vergrössert.
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LÉGENDE J)E LA PLANCHE Y

Fig. 1. — Spore mûre d'Hypomyces Vuüleminianus. Héinatoxyline ferrique.

Fiy. 2 et 3. — Spores jeunes. Hématoxyline ferrique et lichtgrün.

Fig. 4. — Cellule périthéciale externe de VHypomycex. Hématoxyline ferrique

et lichtgrün.

Fig. 5. — Cellule périthéciale interne du même. Même coloration.

Fig. 6. — Hyphe cV Hypomyces dans une cavité interlaminaire. Hémalun.

Fig. 7. — Hyphe du stroma de VHypomycea avec dilatation ampullaire.

Hémalun.

Fig. 8. — Jeune asque après la division du noyau de l'oospore. Hématoxyline

ferrique et lichtgrün.

Fig. 9, 10 et 11. — Très jeunes asques avant la formation de l'oospore.

Hémalun.

Fig. 12 et 13. — Jeunes asques au stade oospore. Hématoxyline ferrique et

lichtgrün.

Fig. 14. — Jeune asque au stade oospore, avec un corpuscule chromatique

paranucléaire correspondant à l'un des centrosomes? décrits par Dangeard chez

Peziza vesiculosa. Hémalun.

Fig. 15. — Asque mûr avec ses 8 spores.

Fig. 16, 17 et 18. — Spores de Lactarius deliciosus attaqué par ïHypomycea.

La spore représentée par la fig. 18 est vaine, c'est-à-dire sans noyau. Hémalun.

Fig. 19. — Schéma représentant une coupe de la partie inférieure du chapeau

d'un Lactarius deliciosus infecté par VHypomyces Vuilleminianus, montrant la

disposition des cavités interlaminaires, de l'hyménium, du stroma et des péri-

thèces du parasite. Les parties striées représentent l'hyménium. S, stroma du

parasite; P, périthèces; C. cavités interlaniinaires ; T, tissu des lames du Lactaire

hypertrophié.
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LEGENDE DE LA PLANCHE VI

1. Corydalis

2. Cw^ydalis

3. Corydalis

4. Corydalis

5. Corydalis

6a. Corydalis

6b. 11

7. Corydalis

8. Corydalis

0. Corydalis

10. Corydalis

n. Corydalis

12. Corydalis

13. Corydalis

darwasica (sp. ex Darwas, leg. A. Regel).

diphylla (sp. e Charnba, leg. J. H. Lace).

Griffithü (sp. e Kurrarn, leg. Aitchison).

modesta (sp. ex Mt. Beylan. leg. Aucher-Eloy).

Seicerzovii (sp. e Badghis, leg. Aitchison).

rutcefolia (sp. e Greta, leg. Heldreich).

» (C. purpuraiis) (sp. ex Mt. Hernion, leg. Lowne).

verticillaris (sp. e Kuh Mande, leg. Stapf).

oppositifolia (sp. ex Mt. Tur Tschell, leg. Haiissknecht).

Boissieri (sp. a Deliman, leg. Szovitz).

macrocentra (sp. e Turkestauia, leg. A. Regel).

cyrtocentra (sp. e Chitral, leg. Younghasband).

persica (sp. e Persia, leg. Gmelin).

Ledebouriana (sp. ex Alaraantinka Minor, leg.-A. Regel).

(All the figures are X 2.)
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LEGENDE DE LA PLANCHE YII

1. Phasciim crassinervium Schw. — Pensylvanie (Mühlenberg). — Deux

feuilles X 60 (d'après l'échantillon original).

2. Ephemerum jMpillosum Aust. — Palisades. New Jersey (Austin. Echan-

tillon original). — Deux feuilles X 60.

3. Ephemerum s'pimilosiwi Sch. — Rockland, New-York (Auslin). — Une

feuille X 60.

4. Ephemerum sessile C. Müll. — France : Cholet (Camus). — Deux feuilles

X60.
o. Leskea compressa Hedw. — Pensylvanie (Mühlenberg). — Deux feuilles

X 30 (d'après l'échantillon original).

6. Neckera cladorrhizans Hedw. — Pensylvanie (Mühlenberg). — Une

feuille X 30 (d'après l'échantillon original).

7. Entodon covipressus C. Müll. — Ohio (Engelman. Echantillon original).

— Trois feuilles X 30.

8. Hypnum stoloniferum. Hook. — Amérique boréale occidentale (Menzies).

— Trois feuilles X 14 (d'après l'échantillon de l'herbier Schwfegrichen).

9. Isothecium Cardoti Kindb. — Ile Vancouver (Macoun). — Trois feuilles

X 14 (d'après un échantillon communiqué par M. Kindberg).

10. Hypnum stolonif'erum Sulliv. et Lesq. et Auct. (non Hook). — Californie

(Rolander, Musci hor.-amer. exsicc. éd. 2, n« 423). — Trois feuilles X 14-
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LEGENDE DE LA PLANCHE YIII

1. Pterogonium ascendens Schw. — Pensylvanie (Mühlenberg). — a. Trois

feuilles X 30. — b. Tissu de la partie inférieure d'une de ces feuilles X 135. —
c. Tissu du sommet de la même X 135 (d'après l'échantillon original).

2. Platygyrium repens B. S. — Indiana (Roll). — a. Deux feuilles X 30. —
6. Tissu de la partie inférieure d'une de ces feuilles X 135. — c. Tissu du

sommet de la même X 135.

3. Hypnum graminicolor Brid. — Pensylvanie (Mtihlenberg). — Deux feuilles

X 30 (d'après l'échantillon de l'herbier Schwsegrichen).

4. Le même. — Saint-Louis (Drummond, no 133). — Deux feuilles X 30.

5. Le même. — Connecticut (Eaton. Ren. et Card. Musc. am. sept, exske,.,

no 196). — Deux feuilles X 30.

6. Le même, var. Holzingert Ren. et Card. — Env. de Washington (Coville).

— Une feuille X 30.

7. Le même {Eurhynchium suhscahridum Kindb.). — Ontario (Macoun, Can.

Musci, no 296). — Une feuille X 30.

8. Hypnum radicale P. B. — Amérique du Nord (Palisot et Richard). —
a. Trois feuilles X 30. -— b. Tissu de la partie inférieure d'une de ces feuilles

X 135. — c. Tissu de la partie moyenne de la même X 135 (d'après les échan-

tillons de l'herbier Schwaegrichen).

9. Hypnum Bergenense Aust. — Closter, New Jersey (Austin. Echantillon

original). — a. Deux feuilles X 30. — b. Tissu de la partie moyenne d'une de

ces feuilles X 135.

10. Amblystegium hygrophiliim Sch. — Allemagne. — a. Deux feuilles X 30,

— b. Tissu de la partie moyenne d'une de ces feuilles X 135.



Bulletin Je l Herbier Boissier. I'oME VI. Planchk 8.

WàSh ^/^

1
, f

J. Caui.ot. h'lnrc hrynli,i:iqur Ai- l Anicriquc du \<)rd

J (Lêtioi. éd. nat. dal. l'MlllllT« riE ».A,l>,* •• — ..CNCVr







BULLETIN DE L HERBIER BOISSIER.

LEGENDE DE LA PLANCHE IX

• 1. Plerigynandruut intricatum Hedw. — Pensylvanie (Mühlenberg). —
0. Trois feuilles X 60. — b. Tissu de la partie inférieure dune de ces feuilles

X 283. — c. Tissu de la partie moyenne de la même X 285 (d'après Téchan-

tillon original).

2. Pylaisia vehitina Sch. — Etats-Unis (Sullivant et Lesquereux, Mîisci hor.-

amer. exsicc. éd. 2, n« 381). — a. Trois feuilles X 60. — h. Tissu de la partie

inférieure d'une de ces feuilles X 283. — c. Tissu de la partie moyenne de la

même X 283.

3. Pylaisia Schimperi Card. (P. intricata Sch.. Sulliv. et al.). — Massa-

chussetts (miss Clara E. Cummings). — a. Trois feuilles X60. — b. Tissu de la

partie inférieure d'une de ces feuilles X 283. — c. Tissu de la partie moyenne

de la même X 283.

4. Leskea obscura Hedw .
— Pensylvanie. — Quatre feuilles X 30 (d'après

l'échanlillon original).

5. Leskea polycarpa Ehrh. — Pensylvanie. — Deux feuilles X 30 (d'après

un échantillon qui se trouve sur la même feuille que celui de l'espèce précé-

dente dans l'herbier d'Hedwig).

6. Le même. ^ France. — Deux feuilles X 30.

7. Le même, var. paludosa Sch. — France. — Deux feuilles X 30.

8. Leskea gracHescens Hedw.? — Louisiane (Langlois. Ren. et Card. Musci

Am. sept, exsicc. \i'> 194). — Six feuilles X 30.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE X

1 Hypmm orthodadon P. B. - a. Quatre feuilles X 30 (d'après un échan-

tillon de l'herbier Schwa^grichen, provenant de rAniéricjue du iNord et commu-

niqué par PalisotV - h. Deux feuilles X 30 (d'après un échantillon de l'herbier

Schw^icrichen. récolté par Miihlenherg dans l'Amérique du Nord). - c Deux

feuiUes'x 30 (d'après un échantillon de l'herbier Schwaegrichen récolté à Cuba

par Pöppis). - d. Tissu de la partie inférieure d'une des feuilles a X iSo.

2 Le^k'ea varia Hedw. - Pensylvanie (Mühlenberg). - a. Une feuille X 30.

_ h. Tissu de la partie inférieure de la même X 135 (d'après l'échantillon ori-

ginal).
^

3 Hypnum. . .
•

^ -~ Pensylvanie (Mühlenberg). - a. Une

feuille X 30 - b. Tissu de la partie inférieure de la même X 135 (d'après un

échantillon se trouvant sur la même feuille que le Leskea varia .lans l'herbier

d'Hedwig).

4 Hiipnnm fluviatile Sw. - Suède (Swartz). - a. Deux feuilles X 30. -

h Tissu .le la partie inférieure d'une de ces feuilles X 135 (d'après I échantillon

original communiqué par Swartz à Hedwig et conservé dans l'herbier de celui-ci).

5. Hypnum ienax Hedw. - Pensylvanie (Miihlenherg). - a. Deux ieuiUes

s^ 30."— b. Tissu de la partie inférieure d'une de ces feuilles X 13o. —

c Tissu du sommet de la même X 135 (d'après l'échantillon original).

6. Hypnum sipho P. B. - Caroline (Bosc). - a. Deux femlles X 30. -

b Capsule X 14 (d'après l'échantillon de l'herbier Schwœgrichen).

7 Amhlysteginm floridanum Ren. et Card. - a. Deux feuilles X 30. -

/, Capsule X 14 (d'après l'échantillon original récolté en Floride par M. Fitzge-

rald) - c Deux feuilles X 30. - d. Capsule X 14 (d'après des échantillons

récoltés en Louisiane par M. Langlois. Ren. et Card. Mnsci Am. sept, exswc.

iv> 129).
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LEGENDE DE LA PLANCHE X[

Theobroma Kalagua De Wild.

Échelle

Fig. 1. Feuille

Fig. 2. Inflorescence

Fig. 3. Fleur coupée longitudinalement

Fig. 4. Fleur dépourvue de ses pétales

Fig. 0. Staminode isolé

Flg. 6. Pétale vu de profil

Fig. 7. Pétale vu de trois quarts

Fig. 8. Pistil ,

50
Flg. 9. Coupe transversale de l'ovaire vers le centre

50
Fig. 10. Coupe transversale de l'ovaire vers le sommet

Fig. 11. Fruit

Fig. 12. Fruit coupé longitudinalement

Fig. 13. Graines

Fig. 14. Graine coupée longitudinalement



Ch Cuiain. ainal de!

THEOBHOMA KaLAGUA De WlLDBMAN.





APPENDIX I. 43

CONVOLVULACE.E (H. Hallier).

adjectis alioriun collectorum speciminibus.

Dichondra repens Forst. !

Gen. (1776), p. 40, t. 20; Meissn. in Mart. FI. bras. VII, p. 338; Hallier

f. in Enjrl. Jahrb. XXV. 5(23. Dec. 1898), p. 731.

Paraguay : Balansa n«J 1047, Hb. DC. ;
no 3226, Hb. Deless.

Var. sen'cea (Swartz ! 1788) Choisy.

In DC. Prodr. IX, p. 4öl excl. synn. R. et Pav. nee non Poir. ; Hallier

f. in Engl. Jahrb. XVIII, p. 83 et in Bull. soc. r. bot. ßelg. XXXV (1896),

p. 209.

Südparaguay, llor. et IVuot. Sept. 1892. 0. Kuntze, Hb. Herol.

Var. microcolijT Hallier f.

In Engl. Jahrb. XVIII. p. 84. Dichondra repens Huiz et Pav. Fl. per. III

(1802), p. 23?; H. li. K. Nov. gen. HI (1818), ed. 4o. p. 120? Dichomh-a

sericea herb. Willd. n« 5467. 4 non 1-3.

Habitu fert' Dichondriv villosfr Parodi. Folioruin laniina' peliolique sat crassi,
virides. Pedimculi s;i'pe brcvissiiiii. sat crassi, frui-til'eri saldo recurvi. Calyces
parvi. villosi. Fnictns solo irninersi?

Concepciori .le Paraguay, llor. et fruct. Sept. 1892, 0. Kuiilzo, Hb. Herol.

Evoiculus (jlumenitus Nees el Mart.

In Nova acta nal. cur. .\l. p. S|.

Var. (leterlintim ((Jioisy! 1845) .Mi'issn.

In Mart. Fl. bras. VII. p. 336.

sud (jaraifuay, flor. Sept. IH9:.'. (), Kmilzr, Mh. Borol.

Evolrulun tenuis Mart. uinn.

ed. Choisy in Mt-ni. Sor-, phys. Iiisl. iiat. (JeniA.' VIII, p. 78.

•/. Selloi .M<"i>'*ri.

In Marl. Fl. brn^. VII, p. 346.

Paraffuay : Halansa n" 1044 et 322K. Uli Di;.

ErolculuM nummulnrim (L. 1753) L.

SfKT. pl. Hl. 2. p. 391; .M«-isMi. in |-|. brav VII. p .3'i9 ; llalli.r f. in

KnKl. Jahrb. XVIII. p. «5.-. syi,

Para^fuay ; HahuiHa n" 104(5, IIb. DC, D.irl. limss , (.ris.b.

MIX. »(RHU. ikUM. Appendix I. Mm 1899. Vi
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Evolvulus latifolius Ker Gawl.

In Bot. Reg. V, t. 401; Meissn. in Fl. bras. VII, p. 354. Evolvulus

Balansœ Peter! ed. Schlepegrell in Bot. Centralbl. XLIX (1892), p. 292.

Paraguay : Balansa no 1069, Hb. DG., Barb.-Boiss., Griseb. ;
no 4386, Hb.

Barb.-Boiss.

Evolvulus sericeus Swartz !

Prodr. Ind. occ. (1788), p. 55; Morong et Britton! in Ann. New York

Ac. Sc. VII (II. 1893), p. 173, non R. et P. Convolviihis proliferiisYahW

Ecl. amer. I (1796), p. 18 (forma cecidio affecta).

Central Paraguay : Thos. Morong florens 1888-90 no 340, Hb. Barb.-Boiss.

Herba suffruticosa 0,08-0,1 m. alta. GoroUa alba. In campo pr. Tacuaral, flor.

et fruct. m. Sept., Hassler no 1031.

ß. latior Meissn. !

In Mart. Fl. bras. VII, p. 353. Evolvulus holosericeusß. obtusatus Choisy!

in DG. Prodr. IX, p. 444 c. syn. ! Evolvulus sericeus Griseb. PI. Lor. (1874),

p. 181.

Paraguay : Balansa no 1045, Hb. DG.

Suffrutex 0,2-0,3 m. altus ; flos citrinus. Ad marginem fluminis Apa, flor. m.

Majo. Hassler no 58.

Herba 0,1-0,3 m. alta; corolla citrina. In arenosis prope Ghaco y, flor. et

fruct. m. Jul., Hassler no 1205.

Bonamia Balansœ Hallier f.

In Engl. Jahrb. XVI, 4-5 (1893), p. 526 nota 4 (sine diagn.) et in Bull.

Herb. Boiss. V (1897), p. 1002.

Tiges volubiles. San-Salvador, dans les campos, fruct. 26. Maj. 1876, Balansa

no 1078, Hb. Barb.-Boiss., Hb. DG.

Jacquemontia tamnifolia (L. 1753) Griseb.

Fl. Brit. West Ind. (1860), p. 474; Meissn. in Mart. Fl. bras. VH, p. 302;

Morong et Britton! 1. c, p. 172.

Gentral Paraguay : Thos. Morong flor. 1888-90 no 679, Hb. Barb.-Boiss.

Jacquemontia fusca (Meissn. 1869) Hallier f. !

In Engl. Jahrb. XVI (1893), p. 5i3. Ipomœa fusca Meissn. ! in Mart. Fl.

bras. Vn, p. 247, t. 89, fig. 1.

Gordillère de Peribebuy : Balansa no 2545, Hb. DG.; no 4390, Hb. Barb.-Boiss.,

Hb. DG.

Jacquemontia Selloi (Meissn. 1869) Hallier f.

In Engl. Jahrb. XVI (1893), p. 543.

Var. Ipomœa Selloi ß. rufescens Meissn! in Mart. Fl. bras. VII, p. 271.

Paraguay : Balansa no 1050, Hb. Barb.-Boiss., DG., Griseb. ;
no 1055, Hb. DG.

Suffrutex 1-2 m. altus. Gorolla alba. In culmine montis «Gerrito», flor. m.

Oct.. Hassler no 1226.

Suffrutex i-2 ra. altus. Similis specimini no 1226, sed corolla caesia. In cul-

mine montis Gerrito, flor. m. Oct., Hassler no 1227.



APPENDIX I. 45

Jacqiiemonlia sp. affinis Jacqiiemoutia' seciindœ Choisy.

Suffriilex 0,0-0.8 m. altiis. Corolla alba. lu dumeto prope Fort Lopez, flor. m.
Aug.. Hassler u« 778.

Jacquemontia velutina Choisy!

In DÇ. Prodi-. IX (1815), p. 398; Meissii.! in Marl. Fl. bras. VII, p. 294,

t. 106, fig. 1.

Paraguay : Balansa no 4389. Hb. Barb.-Boiss.. DC. Deless., Vratisl.

Jacquemuiilid Blunchetii Moric. !

PI. nouv. Amor., p. 41. l. '27: Moissii. ! in iMart. Fl. bras. VII, p. 2i^6.

Flears bleues. Paraguari, llor. et truol. 25. Marl. 1875, Balansa no 1058, Hb.

DC.

Fleurs blanches. Paraguari, dans les haies, ilor. et i'ruct. m. Mart. 1881.

Balansa no 3233. Hb. Barb.-Boiss.. DC. Vratisl.

Environs de Paraguari, tinul. ni. .lun. 1883. Balansa n^ 4388. Hb. Barb.-Boiss.,

DC.
SuflFrutex volubilis. Corolla azurea. In silva prope Cerro pyta. llor. m. Oct.,

Hassler n« 1207.

Jacquemonliii Murlii Choisy!

In ÜC. Prodr. IX (1845). p. 398; Meissn. ! in M;irl. FI. liras. VII, p. 298,

l. 109. Jacquenioulia alba N. E. Br. in Transacl. and jirocecd. bol. soc.

Edinburgh XX (Nov. 1894), p. 65 quoad specini. Balans;« n» 1065! certe.

Fleurs blanches, (jaaguazu, dans les canipos, llor. et fruct. 20. Mari. 1876,

Balansa n» 1065. Hb. DC.

Jacffuemontia parvißora Choisy !

Iii Méiu. Soc. Phys. Hisl. nat. Genève Vlll (1839), p. 65; Meissn.! in

Marl. FI. bras. VII. p. 297 exd. \ar. y!

Paraguay : Balansi n- 1071. Mb. DC.

Jacqueiiiuiiliii fniliciilosti llallicr f. (sp. nov.).

Frulicnlns hutnilis. pilis slellalini rarnusis dense palide l'erriigiiiei) tomenlitsus.

Caules roniplures e eandice cuinniuni ubiiipie erecli. pauc-irainitsi. lereles, lignosi.

(ilis<Ttiiruni <)|)«Ta hic illie in ercidia tn-iilornMa e\<',i\ala inerassati). sicnt petioli

r)<*<lun('nlii|ne patenter fernigineo-hirsnli. Fnlia parva, ovala, breviter acnioinata,

l>asi subacuta, herbacea. adiilliitra subtils pilis laNinribiis punctata, peliolu tenni

mediiM-ri. Pediinciili axillare;, snlitarii, petiolis bre\iores, l-2-ll(Mi. Biacle;e

hrarleola-(iiie lirieari-laiiceolati*. pedicellis coniplnries longiores. Pedicelli bre-

viHHiini. .S<|i;ila 5 siiba-i|iialia, liiieari-lanceitlala. br.'icleis siniilia. ('.(U'idla vi\

dupla ral\cis longiliidiiie, alba, exiiis pan-e hirsiila. Capsula parva, .sejialis

ohierta, glnlHisa, glabra, 8-\al\is. 2-|(tciilaris, 4-speriiia. .Seiiniia Irigixia. Dclira-

ci'A, |iapill<is;i, angiilis i exteriiis auguste iii.ii-ginalis.

FriitM'iiliis 2-3 dm, alliis. Banij i-;2 nun. crassi, inleriKidiis bi'e\ ibus. l'elioli

'h)5 miim. lorigi. Folinriiiii laiiiin.i 15 25 iiiiii. longa, 6 15 nun. lala. Pediniculi

ca. 5 inni., bracleif iHtpie 15 niiii.. [H-dicelb 2-3 iiiiii., calyces ca. 7 nun. longi

(>*rolla (iiMiidiiiii aiMTlai ca. I cm. longa. Capsula- ca. 4 mm. diamelni.

'if. l-'leiir-» blanr'|ie<*. Vallée de l'y-.'icaii enln- Paraguari et Valenziiela, dans 1rs

lieux pierreux el iiir-iilleH, llor, e{ friicl 5 .Mari. 1HH3, Balansa ii" 4400. illi.

B;.rl. I'...... IM 1»..|..»H
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Jacqiiemontia hirsuta Choisy!

In Mém. Soc. Phys. Hist. nat. Genève VIII (1839), p. 63 ; Meissn. ! in

Mart. Fl. bras. VII, p. 298, t. HO. Convolvulus cœruleus Mart. et Gal. ! in

Bull. Acad. Brux. XII, 2 (1845), p. 259.

Paraguay : Balansa no 1179, Hb. DC.

Jacquemontia evolvidoides (Moric.) Meissn.

In Mart. Fl. bras. VII, p. 307.

a. longepedimculata Meissn. !

In Mart. Fl. bras. VII, p. 307, t. 112.

Paraguay : Balansa n'^ 1043, Hb. Barb.-Boiss., Hb. DG.

Convolvulus mollis Meissn. !

In Mart. Fl. bras. VII, p. 314, non Burm.

Paraguay : Balansa no 1056, Hb. DC.

Convolvulus Moritevidensis Spr. !

Syst. I (1825), p. 604 ; Meissn. in Mart. Fl. bras. VII, p. 312. Convol-

vulus Ottonis Meissn. 1. c. p. 311, t. 113.

Paraguay. Tiges volubiles. Fleurs blanches. Flor. m. Majo 1877, B. Balansa
no 1066«, Hb. DC.

Suffrutex 0,25 m. Corolla alba. In culmine coUis Gerrite, flor. m. Sept.,

Hassler no 342.

Herba volubilis. Corolla ochroleuca. In dumetis prope Cordillera de Altos,

flor. et fruct. m. Sept., Hassler no 1158.

Merremia cissoides (Vahl 1798) Hallier f.

In Engler Bot. Jahrb. XVI (1893), p. 552. Ipomœa cissoides Griseb. Fl.

Brit. West. Ind. (1860), p. 473; Meissn. in Mart. Fl. bras. VH, p. 229,

t. 80. Pharbitis cissoides Peter in Engler u. Prantl Nat. Pfl.-Fam. IV, 3,

a (1891), p. 32. Convolvulus viscidus Roxb. Hort. Beng. (1814), p. 14. •

Paraguay : Balansa no 1061, Hb. DC, Hb. Barb.-Boiss.

Herba 2-3 m. volubilis. Corolla alba flavescens. In silvis prope Cordillera de

Piribebuy, flor. m. Febr., Hassler no 1865.

Merremia glabra (Aubl. 1775) Hallier f.

In Engler. Bot. Jahrb. XVI (1893), p. 552. Ipomœa glabra Choisy in DC.

Prodr. IX, p. 362; Meissn. in Mart. Fl. bras. VH, p. 287 t. 104. Ipomœa

Hostmanni Mehsn.l 1. c, p. 290.

Paraguay : Balansa no 1062, Hb. DC, Hb. Barb.-Boiss.

Merremia dissecta (Jacq. 1767) Hallier f.

In Engler Bot. Jahrb. XVI (1893), p. 552 et XVIH (1893), p. 114. Ipo-

mœa dissecta Choisy in DC Prodr. IX (1845), p. 363 quoad specim. Wall. !

certe. Ipomœa siniiata Ortega Decad. VII, p. 84; Meissn. in Mart. Fl. bras.

VH, p. 284.

Herba volubilis. Corolla alba. In silvis prope San Bernardino, flor. rn. Jan.,

Hassler no 44.
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Sutfrutex volubilis 6-8 m. CoroUa alba interne rubesceus. In silvis prope Cor-
dillera de Altos, flor. m. Aug., Hassler n« 703.

Var. Miu-imiliani Hallier f.

In Engler Bot. Jahrb. XVI (1893). p. 352. Ipoviœa fulva Bertol. in Nov.

comment, acad. Bonon. III (1839). p. 319. t. 23: Meissn. in Mart. FI. bras.

VII, p. 284. Ipo))ia'a Maxiuiiliani Meissn. I. c. p. 28o, t. 102. Ipowœa dis-

secta Pursli var. Maximiliani Griseb. in Verb. k. Gesellsch. Wiss. Göt-

tingen XXIV (1879). p. 263.

Paraguay : Balansa no 10o3, Hb. DC

JUèneniia umbellata (L. 1733) Hallier 1".

In Engler Bot. .lahrb. XVI (1893), p. 332 et XVIII (1893). p. 114.

Var. uccidenlolix Hallier f.

In Versiag plantentuin Buitenzorg 1893 (iîalavia 1896), p. 127 et in Ikill.

de l'herb. Boiss. V (1897), p. 371 nota 1 et p. 373. Ipouiœa umbellata

E. Mey. Primil. Esseq. (1818). p. 99: Meissn. 1. c. p. 263; Morong et

Britton, 1. c, p. 172.

Paraguay : Balansa n° 1032, Hb. Barb.-Boiss., Hb. I)C. : u'^ 4394, Hb. Bnrb.-

Boiss.

Ipomœa (sect. Dasyctarfia) patula Liboisy

In DC. Prodr. IX (1843). p. 368.

S. villosa Meissn.

In Mart. FI. bras. VII, p. 241.

SufTrutex (f). Caulis lignescens, stricte erectus, teres, dense foliosus, sicut

p*,'dunculi [teclicellique patenter cinereo-birsutus. Folia sessilia, ovata, acutiu.s-

cula, mucronulata, liorbacea. cinereo-viridia, ulrin(|ue dense patido tomentosa.

IVflunculi axillares, solitarii, IVdiis breviorcs, stricti. erecti, tereles, unillori.

Braetcii' 2 lineares, fx'dicellis circilnr ;i'(|uilongie. Pedicelli pedunculis nunc l)re-

viores nunc loiigiores. apice parum cla\ali. Flores magiii. speciitsi. Sepala

3 ovalo-laiiccMJata, acutissima. sub.iMjualia. Iicrbacca, cxliis sidiapfircssr ciiiereo-

puU'>ciTitia, niargine mi-mbranac<'a. (londla rust-a. iid'inidiliidari-campainilala,

iubo inlra calyc«'in c(tarclal(» fasciis(pic iiicsdpclalis cxtus |)arcc ciiicrco-pubescen-

tibus, liinbii 3-lnlio, lobis iiifS(i|M-talis sciiiinrbicularibiis t'iiiargiiiatis, l'asciis

nies4j[)elalis distincte limilalis ncrvuso-liiicatis. Gi-iiilalia iiiclusa. Siamiiia iiia'-

quibinga, longiora 2 <'l st\bis lubn |>aulu bri-viora. .Viillifra' liiicari-sagitlala'.

Stigma capitatu-did\miim. (lapsnla iinri <'\>^tal.

(^ulis z-3 mm. crassus, inli-rrindiis 7-20 mm. Imigis. Foliu 3,3-6,3 cm. longa,

1-2,3 l'tn. lata. Pfduiifuli 1-3 cm,. bratliM' H)-\.\ mm., pedicelli 8-13 mm. longi.

S«*i)ala 13-13 mm. ion^'a. «ui. 3 mm. lata. Onndla 7.3 cm. longa, 6,3 cm. lalu,

(uIk) lt.'i<%i \i\ .3 mm., .su|HT(ie ra. 2 cm. lab).

Para-iiay : Balança n" 104!». Mb. 1)1
',.

Iferba ereda, 0,6-1.2 m. alla, (iondia ca'sio-ro^ea. in rampu prupe lOrn» liii»,

flor. m. Febr., H.issler n" 2N3.

HerLi ereela 0, <».(),K m. alU. (!i»rr)lla rdrsriire rosea. In canqus prupi' Curdiliera

di? Pirilxdiuy, flor. m. Febr., HanHler ii" 1903.

Ipomœa (m'cI. Pharbilit) Nil (I.. 1762) Bulb

Ut. b<)t. I (1797). p. 30; .Mcissn. m .Mari. FI. bras. Vil. [• 228 |)arlim

(cxcl. (. 79 ÜK. t Pl Apccini. Pohl!); Hallier T. in Engler Itrd. Jahrb. XVIII
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(1893), p. 136 escl. syn. herb. Willd. ! Ipomœa longicuspis Meissn. 1. c.,.

p. 227. Ipomœa acuminata Meissn. 1. c, p. 226, t. 78 (figura corollae mala)

excl. synn. fere omn., non R. et Sch. nec Baker!

Paraguay : Balansa no 1064, Hb. DC.
Herba volubilis 2-3 m. Corolla obscure rosea. In dumetis prope Piribebuy,

flor. m. Julio, Hassler no 584.

Herba volubilis similis specimini no 584, sed folia omnia triloba, flores

majores. In dumetis vicine ïacuaral, flor. m. Julio, Hassler no 584a.
Herba repens inter gramina. Corolla rosea. In campis prope Villeta, flor. m.

Aug., Hassler no 738 partim (part. /. trißda Don).

Ipomœa (sect. Pharbitis) acuminata (Vahl 1794) R. et Sch.

Syst. IV (1819), p. 228; Meissn. 1. c, p. 226 quoad synn. pleraque,

non Baker! Ipomœa congesta R. Br. Prodr. fl. Nov . Holl. (1810), p. 485;

Hallier f. in Engler Bot. Jahrb. XVIII (1893), p. 137. Ipomœa cuthartica

Poir. in Lam. Encycl. Suppl. IV (1816), p. 633; Meissn. 1. c, p. 225

c. synn. Ipomœa jamaicensis Don Gen. syst. IV (1838), p. 278; Meissn.

1. c, p. 225, excl. synn. plerisque et var. -/.

Herba volubilis 8-10 m. Corolla mane cœrulea, meridie rosacea, vespere caesia.

In dumetis prope Sapucay, flor. m. Dec, Hassler no 1624.

Ipomœa (sect. Batatas) trißda (H. B. K. ! 1818) Don

Gen. Syst. IV (1838), p. 280; Meissn. 1. c, p. 278. Ipomœa hirtaMâvt.

et Gai. ! in Bull. ac. Brux. XII, 2 (1845), p. 264. Ipomœa Batatas et tricho-

carpa Morong et Britton in New York ac. science VII (II. 1893), p. 170

et 171 quoad specim. hb. Barb.-Boiss. certe.

Paraguay : Balansa no 10i2, Hb. DC. ;
no 1068 et 4387, Hb. DC, Hb. Barb.-

Boiss.

Pilcomayo River : Thos. Morong, flor. 1888-90 no 103, Hb. Barb.-Boiss.
;

Central Paraguay : idem, flor. et fruct. 1888-90 no 253, Hb. Barb.-Boiss.

Herba volubilis et repens. Corolla externe clare azurea, interne alba, basi

nigrescens. Ad marginem silvse prope Ita, flor. m. Julio, Hassler no 579.

Herbarepens inter gramina. Corolla rosea. In campis prope Villeta, flor. m.
Aug., Hassler no 738 partim (part. Ip. Nil Roth).

Ipomœa (sect. Leiocalyx) setifera Poir.

In Lam. Encycl. VI (1804), p. 17; Hallier f. in Engler Bot. Jahrb. XVIII

(1893), p. 143 excl. Mart. Fl. bras. VH, t.. 101 flg. 2. Calystegia setifera

Meissn. 1. c, p. 316. Ipomœa Lester i Baker! in Bull. mise, in form. Kew
no 64 (IV. 1892), p. 83. Ipomœa Assumptionis Britton in Ann. New York

acad. science VII (H. 1893), p. 170.

Paraguay : Balansa no 1060, Hb. DC.

Ipomœa (sect. Leiocalyx) fimbriosepala Choisy

In DC. Prodr. IX (1845), p. 359; Hallier f. in Engler Bot. Jahrb. XVIII

(1893), p. 143 et in Bull. soc. r. bot. Belg. XXXVH, 1 (1898), p. 97. Ani-

seia hastata Meissn. 1. c, p. 319. Ipomœa Smithii Baker! in Bull. mise.

iûform. Kew no 86 (H. 1894), p. 73.

Schlinggewächs im Gebüsch am Arroyo confuso bei Villa occidental, flor. et

fruct. 28. I. 1879, P. G. Lorentz, Hb. Berol.
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Ipomtea (seol. Leiocahj.r) serpens Meissn.!

In Marf. Fl. bras. VII. p. 275, t. 101, lig. i.

Herba volubilis o-6 m. Corolla c;osio-rosaoea. In dumotis ad ripani lag. fpoa.

llor. ni. Sept.. Hassler n" 8oO, Hb. Barb.-Boiss.

Herba volubilis 1-1,o ni. Corolla rosea albicans. In rupestribus prope Cordil-

lera de Altos, tlor. ni. Sept.. Hassler n« 1057. Hb. Barb.-Boiss.

Herba volubilis 1-â m. Corolla obscure rosea basi interne alropurpurea. In

Silva non condensa arb. prope Altos, flor. et frucl. ni. Nov., Hassler iv^ 1459.

Var. albißoya Ilallier f.

Herba volubilis. Corolla alba. In duiiieto prope Pira\ii, llor. ni. .Jan.. Massier

U0 248.

Ipomcea (sect. Leioaihjx) procurrens Meissn.!

In Mart. Fl. bras. VII, p. 254. t. 93, Hg. 2.

Paraguay : Balansa n'^ 1048, Hb. DC.

Ipomœa (sect. Leiocaliix) Cdirioi (L. 1759) Sweel

Hort. Brit. ed. 1 (1827), p. 287: Halber f. in Engler Bot. Jahrb. XVHI
(1893). p. 148 exci. specini. ikron n" 4221, el in Annuar. del R. Istit. Bot.

di Bonia Vil (1898), p. 231. Iimttiœa luberculala (Desr. 1789) R. et Seh. ;

Morong and Britton I. ••.. p. 171, non Bot. reg. Ipomœa slipidacen Jacq.

(1797); Meissn. in Marl. Fl. bras. VH, p. 288, t. lOö exci. .synn. Lour.,

Bot. reg., Don (non Sweet).

Paraguay : Balansa iv^ 1059, Hb. I)(]. (seiainibus glabris).

Herba volubilis o-(j ni. (Jorolla rosea. In dunielis [)rope Areguà, llor. m. Oct.,

Hassler n» 14 in.

Ipomrpa (.sect. ICiiusperunoii) choudroxi'pnld Ilallier f. (sp. nov.).

Frulex volubilis, glaberriiuus. Haini lereles, juniores hcrbacei, virides, bevius-

culi, niliduli, rugosi et parce verrui-idoso-punclati, adulliores lignosi. lusci,

dense, conspicue rugosi |t'nticellisr[uc pallidis verrucoso-pundali. Folia longe petio-

lala, nia^'iia, late cordata, breviter acuniinata, nnicronulafa, basi lalc sinuala,

luenjbraiiacea, viridia, sublns pallidiura el salnratius subclathralo- el reliculato-

venosa, (»inninersia, nervis subtus coniplanalis ulrinsccus incndjranaceo iiiargi-

natJA. lateralibus utrin^^'cus ca. 9 prociir\is inlra niargineni arcualn-aiiastonio-

santibus, basalibus densioribus. Pcdunculi sr<-us ranioruni apiceni raninlosipie

axillares, bre\cs, Icretcs, herbacei, paucillori. i'ediccili bingiusculi. bcrbacej,

apicft snix'lavall (exsircando cum lldribus l'aeile dclabenti's). i-'hircs niagni, s|>n-

ciosi, glal>errinii. S4;pala 5 elliplica, obtusa, cartilagineo-niiiidiraiiacca, sicca

olivacca, inargine pallidiura et tenuitcr iMeiubraiiai'ea, cvtiiniini brrvius. Corolla

(|uadnipla rahcis |iin;.'itudirie, i* liibo siibi-\|iiidri<'i) basi paulalini angnslalo

HenHiiii in lindmin infundibularetn subinlcgruni dilatala, « msra » (t. Balansa el

Ha'obT in s'-li«-il.;, ^as<-ii^ iiicsiipftali<^ dislincle liniilalis. (îrnilalia (piain liibus

diniidio bn-vioru. Anlliera; liiu-ares. Stigma i-apitatn-didyiinim. Capsula non
exstat,

Hami UH(|ue f) iniii. cra.HHi, inlertiodÜH iihiiiii- ri<-m. Imigis. l-'olionini piliulii'^

u.H4|iif' CHI., lamina II cm. longa, 9 cm. lata. Pcdiiiiriili 'i cm, pedicclli 1,5-

.'1 cm. jongi. S<'|i.'ila 10 mm. Iniiya, I i'iii. lala, e\limiiiii II mm. laiilnm loiij/uni.

(>>rrdla 0,.*) rm. loii{,'a. hibo 13 (.'i mm., Iimbo 4 5 cm. bilo.

FI«-urH rovH». Villa Mica. (lor, m. Ajir. IH7C», Ualaii-^a ii" 1072. IIb DC
Knil'-X 'iorolla oh^rur« roiwvi. In HJlva [imiM-Curdillcra de .Altos. Um- lu. Aug.,

HaH^lcr u" 742.
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Habitu sepalisque cartilagineo-membranaceis I. lactescenti Benth. {Calonyctio

clavato Don), l. gossypinœ Deflers^ et /. schirambensi Baker similis et certe arcte

affinis.

Ipomœa (sect. Erwspermum) bonariensis Hook.

Bot. mag. LXV (1839) t. 366o. Ipomœa Sellotvn Penny ex G. Don in

London Hort. Brit. suppl. I (1832), p. o9i (nomen nudum), ex specim. herb,

horti Paris, (teste N. E. Brown in hb. Kew.) et ex sched. speciminis adhuc in

horto reg. Monacensi culti. Pharbitis asteropila Ten. in Pasq. Catal. R. Orto

Bot. Napoli (1867), p. 78 in nota. Batatas paniculata var. asteropila Pasq.

in Rend, accad. scienz. Nap. (1870), p. 160 c. fig. et in Nuov. giorn. bot.

ital. (1871), p. 98. Ipomœa obtusiloba Meissn. ! in Mart. Fl. bras. VII, p. 283.

Ipomœa Perringiana Dammer! in Engler Bot. Jahrb. XXIV, 3 (7. XII.

1897), p. 460, Gardener's Chronicle ser. 3 vol. XXII, no 572 (11. XH. 1897),

p. 410. Gartenflora XL VII, no 1 (1. I. 1898), p. 1, t. 1446, excl. ohs. de

patria.

Paraguay : Balansa no 1176. Hb. DG. : n° 4398. Hb. Barb.-Boiss. : no 4399.

Hb. DG. et Hb. Barb.-Boiss.

Gran Chaco, flor., Hagenbeck, Hb. Berol.

Herba volubilis radice tuberosa. Ccirolla coccinea. Ad ripam rivi Juqueri, flor.

m. Nov., Hassler no 1513.

Herba repens. Radix tuberosa. Corolla obscure rosea. In deelivis arenosis pr.

Cordillera de Altos, flor. m. Dec, Hassler no 1681.

Ipomœa (sect. Eviospermnm) chüiantha Halber f. (sp. nov.).

Frutex volubilis, glaber. Rami lignosi, tennes, teretes, Iseves vel parce verru-

culoso-punctati, opaci, subfusci, adultiores exsiccando rugulosi. Folia longe et

tenuiter petiolata, mediocria, triangulari-cordata, longe acuminata, mucronulata,
lobis basalibus divergentibus latiuscule et profunde sinuata, herbacea, viridia,

subtus paulo pallidiora, glaucescentia saturatiusque clathrato- et reticulato-venosa,

pinninervia, nervis subtus prominulis inconspicue membranaceo-marginatis, late-

ralibus utrinsecus ca. 8 patulis intra marginem arcuato-anastomosantibus, basa-

libus densioribus; petiolus apice utrinsecus nectario punctatus. Pedunculi in

axillis solitarii, secundi, lucem versus divaricati, longi, teretes, lignosi, ramis
similes, apice iteratim dichotomi, corymbose multiflori. Pedicelli longiusculi, her-

bacei, apice subclavati. Flores médiocres, glabri. Calyx globosus, parvus, sepalis

orbicularibus, convexis, obtusis vel emarginatis, coriaceis, e viridi pallide sub-

fuscis, subtiliter nervoso-lineatis. margine membranaceis, exterioribus 2 raino-

ribus. Corolla campanulata, carnea, limbo lato pallidiore, tubo subtiliter ner-

voso-lineato intra calycem coarctato, fasciis mesopetalis distincte limitatis

5-nerviis, nervis numerosioribus tenuissimis intermixtis. Stamina inaequilonga,

longiora 2 tubum adaequantia, antheris lineari-sagittatis. Stylus stamina longiora

vix adsequans. Stigma capitato-didymum. Capsula non suppetebat.

Rami 2 mm. crassi, internodiis usque 8 cm. longis. Foliorum petiolus usque
5,0 cm. longus, lamina usque 6 cm. longa, 4,5 cm. lata. Pedunculi 3-8 cm.,
pedicelli 10-17 mm. longi. Calyx 5 mm. diametro. Corolla 4-5,5 cm. longa, usque
6 cm. lata, tubo basi vix 3 mm., superne ca. 15 mm. lato.

Schliügend zwischen Gebüsch bei Villa occidental. Blüte blass rötlich-violett,

flor. et fruct. 6 Febr. 1879, Dr P. G. Lorentz, Hb. Berol. et Gotting.

: Tiges volubiles. Fleurs roses. Grand Chaco. en face de l'Assomption, flor. m.
Jan. 1875, Balansa no 1067. Hb. DC.

^ Deflers niss. ed. Halber f. in Annuario istit. bot. di Roma VII (1898), p. 231.
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"~^ Herba repens 3-1 ni. louga. Radix lubcrosa. CoroUa rosaoca. In oauipis are-

nosis prope Cordillera de Altos, tlor. in. Jan.. Hassler n^ 1836.

Habitu, iuilorescentia, calyce et corolla ad /. panictdatani l\. Br. proxin)e

accedens.

Ipomcea (secl. Eriospermuui) villicahjx N. E. Br.

In Transact. and proceed. bot. soc. Edinbiirgii XX (Xov. 1894), p. 64 e

descr.. quse prjeter sepala obtusa et flores paulo minores cum speciminibus

nostris exacte quadrat.

Prutex volubilis, ubiijue dense cinereo-tomeiitosus. Rami lignosi, sal robusti.

teretes, sicul petioli pedunculique dense cinereo-tomentosi, denique iitlabres-

cenles flavescentes et exsiccando rugosi. Folia longe et sat robuste peliolata,

Citrdala, obtuse acuminata. niucronulata. lobis basalibus rotundatis. liorbacea,

supra viridia et dense tenuiter appresse pubescentia, subtus cinereo-tomenlosa,

subsericea. pinninervia. nervis subtus proniinulis, lateralihus utrinsecns ca. 8

oblique ereclis apice extrorsum semipinnati-rainosis. basalibus densioriluis :

petiolus apice utrinsecns neclario nigricante cuneit'ormi pra^dilus. Pedunouli

axillares, solitarii. Inceni versus divaricati, petiolis iongiores. robusti. tereles.

iignosi. raniis similes. apice subumbellalim pbirifliu-i. Bracleola^ parva», inem-
branacea?. elliptico-lanceolata?. deridua'. Pedicclli médiocres, robusti. leretes.

subclavati. sicnt extus .sepala pilis longis paluüs laxiuscule cinereo-villosi.

Flores magni, speciosi. Sepala 5 ovata, acuta, sulja'qualia. (•rass(^ berbacea.

o})scure |)aralielo-nervosa. 0)r(illa rosea. e tubo sensiiii dilalalo infiindibulari

subliliter nervosu-lineato in lind)UMi latuni (o-lobiiiii?) expansa; lasciie niesope-

tahf distincte liniitata'. nervis ninaerusioribus tenuioribus inti-rniixtis 3-ö-ner-

via", extus laxe cinereo-pubescentes. (ienilalia inclusa. Staiiiina iiKcquilonga,

antheris lineari-sagittatis. Stylus stamina longiora adaMpians. Stigma capitato-

didymum. Capsula globosa. glabra, fusca. 4-valvis, 2-l()cularis. 4-spernia, valvis

rtiartaceo-lignosis. Seniina trigona. dorso laxiuscule cineren-\ illosa.

Bami ca. '.> mm. crassi, internodiis 3-7 cm. longis. F(dioruni petiolus l.o-

9 cm. longus, lamina 4,5-8.5 cm. longa, 3-7,5 cm. lata. Pedunculi 2-13 cm.,

bracleohf 5-7 mm., pedicelli 8-15 nun. loiiud. Sepala 15 iimi. longa. 7 nun. lata.

Oirolla fere 6 cm. longa et tolidcm circiti-r lata. (>apsula 13 nun. diametro.

Tiges volubiles. i/.Assonq)tiiiii, fruct. m. Jun. 1874, iJalansa n" 1054. Hb. MC.

SulTrutex volubilis. Corolla ohscure rosea. In silva ad ripam lagunie Ipacarax.

flor. m. <kt., Hass|<-r n- 1390.

Habilii. indumento et sepaloriim fnrma ad /. lildchuini MI. aci-edcns. /. deconr

Vatke quoque afllnis.

IpDiiupn (iM'cl. Eriospcnnitui) fistiilosn Mart. mss. !

ed. Clioisy in I)C. Prodr. IX (1845). p. 3'i'.l; Nbi^Mi. m Marl. V\. I.ras.

Vi), p. 239, t. 81: Monuig and Britton! I. i-.. |i. 170. IpoiiKi'ii Tiwana

Coiijler in «Ir.Mlrib. C. S. Nat. Ib-rb. 1 (2«. VI. 1890). p. 45. t. Coult. ipso

I. c. II (1. VI. 1892), p. 292. Ipomii'a fjosmjpioiites Ibirl. Dammann in \\ hiht

lllu>lr. (iarl.-Zeil. XXII. I (I. I897l. p. 26. lit;. 9.

I'ara/ua\ ; Balansa n" 1077. IIb. I)<;. «1 Uli. I!arl..-Itiiiss.

Onlral-l'araKUay : Thon. Morong llur. «i fni.-l. 1888-1890, ii" SO. Uli. Barb.

Bnis'*,

Krut<-\ 2-3 ni. suc<-o larteo. Corolla lilacino-ro<<)'a. Ad ripam risulorum propi'

(>>rdill<Ta <l«; .Altos, flnr. ni. Od.. Ila^slrr n" ;{9'i. .Nom. \erii.. .\man(li\n-ra.

//lufn/ra (mm'I. Krionpermum) uutlavitiden Meissn.

In Marl, Fl. bran. VII, p. 251. Hen^n anipliorr. Ifntinnu Miniiiniii Brillon

I..-.. p. 171 r

>^
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Corollae tubus intra calycem coarctatus, segmenta S commissuralia I. panicu-
latce more in lobos serai orbiculares obtusos producta. Species valde variabilis.

a. ovata Ballier f. (var, nov.).

Suffrutex erectus, usque ultra 6 dm. altus, siniplex (?), dense foliosus, ubique
dense patule cinereo-tomentosus, apice subsericeus. Folia brevissime petiolata,

magna, omnia late ovata, obtusa, mucronata, usque 1 dm. longa, 7,3 cm. lata,

petiolo 2-4 mm. longo. Pedunculi longi, pluriflori. Sepala exteriora 2 insigniter

acuminata, acutissima, 1 cm. longa, 4 mm. lata, interiora breviora, breviter

acuminata. CoroUa fere ut in var. o. heterophylla : 7 cm. longa, 3,5 cm. lata,

rosea. Pericarpium et semina ut in var. ç. lineariloba.

"if. Fleurs roses. Cordillère de Peribebuy, dans les clairières des forêts, flor.

6 Apr. 1883, Balansa no 4391, Hb. DG. (cum capsulse valvis seminibusque adja-

centibus).

Ad Ipomœam virgatam Meissn. vergens, sed calyce propius ad /. malvœoidein

accedens, inflorescentia et calyce imprimis var. trifidœ simillima.

ß. nitida Hallier f. Ipomœa nitida Griseb. !

In Verh. Ges. Wissenscb. Gœtting. XXIV (1879), p. 264.

Suffrutex foliorum forma atque indumento ad Ipomœam Argyreiam Meissn.

vergens. Gaules complures e communi caudice nati, ascendentes, flexuosi. Folia

ovato-lanceolata, acuta, integerrima, subtus vel juniorautrinqueargenteo-sericea,

inferiora longe petiolata, lamina usque 9 cm. longa, 4 cm. lata, petiolo usque
4 cm. longo. Pedunculi sat longi, 1-pauciflori. Sepala majora, obtusiora, usque
12 mm. longa, S-6 mm. lata. Corolla ultra 6 cm. longa, «rosea» (Lorentz in

sched.). Gapsuia et semina ut in var. ç. lineariloba. sed semina in specim. visis

jam pilis marginalibus destituta.

Flora Entreriana. Weiden bei Goncordia, flor. et fruct. lo. Febr. 1876, Dr P.

G. Lorentz no 719, Hb. Berol. et Gotting.

y. trifida Hallier f. (var. nov.).

Suffrutex erectus, simplex (?), sericeo-pubescens. Folia brevissime petiolata,

fere usque ad basin trifida, lobis linearibus vel spathulato-linearibus, intermedio
4,5-7 cm. longo, 7-15 mm. lato, infima intégra, oblongo-linearia, petiolo

ca. 3 mm. longo. Pedunculi longi, 1-3-flori. Sepala 2 exteriora acutissima,

ca. 9 mm. longa, 4 mm. lata, interiora acuta. Gorolla aperta et capsula non
exstant.

Herba erecta 0,5-0,6 m. al ta. In silvis exstirpatis prope Cordillera de Altos,

flor. m. Febr., Hassler no 1938 partim.

Inter var. a. ovatam et var. o. heterophyllam intermedia, inflorescentia, calyce

et indumento ad priorem, habitu foliisque ad posteriorem vergens.

0. heterophylla Hallier f. (var. nov.).

Suffrutex « 4-8 dm. altus » (t. Hassler in sched.), laxius foliosus, + dense

appresse pubescens quin etiam subsericeus. Folia breviter petiolata, inferiora et

suprema intégra, oblongo-lanceolata, usque 11 cm. longa, 2 cm. lata, intermedia

profunde 2-3-fida, infima profunde palmatifida, lobis quam in var. s. latioribus

spathulato-lanceolatis, i ntermedio usque 7,5 cm. longo, 2,5 cm. lato. Pedunculi
brèves, pluriflori. Sepala minora, exteriora 2 breviter acuminata, 6 mm. longa,

vix 4 mm. lata. Corolla 7 cm. longa, 6 cm. lata, rosea.

Gran Chaco, flor., Hagenbeck, Hb. Berol. — Bliithen rosenroth.

Herba erecta 0,4-0,8 m. alta. Corolla alba^ In campis humidis prope San
Bernardino, flor. m. Jan., Hassler no 1796.

Herba erecta. 0,5-0,6 m. alta. Corolla (in floribus exsicc. hue pertinentibus

quoque) rosea. In silvis exstirpatis prope Cordillera de Altos, flor. m. Febr.,

Hassler no 1938 partim.

^ an re vera ?
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£. digitala Hallier f. Ipointea malcivoides Meissu. ! 1. c.

Surtrntex vix 3 dm. allus. raiuosus. dense foliosus, undique niinule canes-

centi-piilierulus. Folia subsessilia. ad hasiii usque 3-parlila. lobis spatlmlato-

linearibus l-G oni. longis 3-7 nini. latis. Podunculi l)reves, unitlori. Sepala

majora, obtusiora. 8 mm. longa. 5 mm. lata. Corolla brevior et latior, 6 cm.
longa, tubo ca. 3 cm. loneo .snperne 1.5 cm. lato lilacino, liinbo pallidiore 7 cm
lato.

In Brasilia^ prov. Rio grande do Sul inter Rio S. Barbara et Alegrete, m. Dec.

182o—Maj. 1826 (t. Urban in Engl. Jabrb. XVII, p. 196). Sello n" 3386!. Hb.
Berul.

Ç. Uueaiiloha Hallier f. (var. nov.>. Ipuiiiwa BalausicPelev mss. ! ed.Scblopegrell

In Bot. Cenlralbl. XLIX (1892), p. 291 (nomeii midum).

Sullrutex ereclus. ca. 7 dm. altus, simple\ (?), laxius folios^us, uiidiquo par.f

minute appresse pnbemlus. glabrescens. Folia conspicue petiolala. inlima d
suprema trilida. iiili-rmedia fere ad basin pedato-o-(ida. lobis angiisle liiiearibiis.

intermedii) usque ultra 12 cm. longo. 4-7 mm. laiitum lato, peliulo 5-lo mm.
longo. Pedunculi brèves, pluritlori. Sepala (llonim adjacenlium) minora, exte-

riora 2 lireviter acuminata, 7 mm longa, 3-4 mm. lata, (loroila o.o cm. longa,

ultra 4 cm. lata, rosea. Capsula ovuideo-globosa, glabra. pallitle subfusca, styli

basi apiculata. ca. 12 mm. longa, 4-valvis. 2-locularis. 4-sperma. Seinina nigra,

nitorc subvebilinu. secus aiigulos 2 laterales lana lonui ca. 7 mm. longa ndidul;'.

caduca barbata.

"if. Soticlie rniettant de nond)reiises racines pourvues de renl'.ements napi-

fornies. Plante vt-néneuse pour le bidail. Fleurs ro.><es. Plaine de i'araguari, frnct.

ru. Jan. 1877, Balansa ii" I((73. Hb. DC. (cum llor. adjacenlibus) et (iriseb. nunc
Gotting.

/;. albiflorn Hallier f. (var. nov.).

SufTrulcv froclns. ultra '/j m. altus. simplex (?). glabrescens. Folia brcvissime

peliolata. pneli-r margincm fl nervös sublus ap|)n'sse albidc pubernlos ileni(|Uo

glabresct'ules glabra. sublus nonnumpiam conspicue reticulalo-venosa, itrol'unde

trilida, lobis spallinlato-lincaribus, inicrmetlio 2,o-9 cm. longo. 3-1.") mm. lato,

v<'| inlima et supri-ma inlej.-ra. linraria. pdiolo 2-.") nun. longo. Peduufuli bre-

viores bju^'ionsv»', [»liirillori. Sfpala minora, extrriora 2 breviler acuminala,

Ö-6 mm. longa. 3-4 mm. lala, (jirolla 6..") cm. longa, usque .'j cm. lata. alba.

(.).'ipsula et sendna exacte ut in var. linennlolin.

2i. Fb-urs blancbcs. Valli'-e de l'v-acan guazn. dans les prairies, llor. ni. Mail.

1884. Balansa u'- 439:;. Hb. DC.

SulTnil'-x similis sperim. u" I7ÎK), scd tlnr. d foliis nnnoriiiiis. In caiii|in hkui

lano projK; (iordillera de .Mios, llnr. il Irufl. in. Jan.. Ila^i^irr ii" i79t>((.

Iptmura (vcl. HrtDupeniium) .Sriinri-in .Mrissn.!

In Marl. Fl. bras. VII. p. 2'j6. I. 88. lig. 2 c .syn.! : llr ! in Kn^'l. Jabrb.

XXI (18%;. |i. 416. Iiiiiiinrii fiiirnijuariemis IVlcr ! in F.ngl. u. I'ranll

Natdrl. IMlanzi-ufam. IV. 3. a (IK91). p. 29.

Soufln! ••mi'llanl plusieurs ti>.'<"* ib' 7*» i'rnlim. df bautriir. l'Iciirs roses. Villa

Uira, sur bs collines iiicull&H, llor. H. U.c. )H7'i. Balansa n" Ill7't. IIb. IM., rl

(irivli. nunc (iolliuit.

C.nlontfctntn huna nuj- (L. 1762) Boj.

ilort. Manr. (1837;, p. 227; Huilier f. <• Die Cattung Cnbuiyclion > in

Bull, de l'liirli. BoiH%, V. 12 (XII. IH97). p. in2H, l. 17, (ig. 13. in Bull.

)M»r. r. Uli. \U-\ii. XXWH, I (IK9M), p. IUI .1 III Kiigl. Jubrb. XXV (IK»8i.
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p. 732. Ipomœa bona nox L. Sp. pi. éd. 2 (1762), p. 228 ; Meissn. 1. c,

p. 215; Morong and Britton ! 1. c. p. 170.

Central Paraguay : Thos. Morong flor. et fruct. 1880-90 no 269, Hb. Barb.-

Boiss.

Herba volubilis S-8 m. Corolla alba, fasciis flavo-virentibus. In sepibus prope
Tacnaral, flor. m. Jan., Hassler n« 1567.

Quamodît pinnata (Desr. 1789) Boj.

Hort. Maur. (1837), p. 224; Halber f. in Engler Bot. Jahrb. XVIH (1893),

p. 154, in Bull. soc. r. bot. Belg. XXXVII, 1 (1898), p. 101 et in Engl.

Jahrb. XXV (1898). p. 731. Ipomœa Quamodit L. Sp. pl. ed. 1 (1753),

p. 159 ; Meissn. in Mart. Fl. bras. VII, p. 217.

Paraguay teste me ipso 1. c. (1893), p. 154. Nulluni tarnen spécimen paragua-

riense in adnotationibus meis ineditis citatum est.

FLACOURTIACEjE (Briquet).

Banara Hassleri Briq., sp. nov.

Arbor, vel frutex, ramorum vetustiorum cortice brunneo, lenticellis pallidio-

ribus minutis, ramusculis + flexuosis dense tomento + ferrugineo tenui

obtectis. Folia oblongo-lanceolata, apice longe acuminata vel caudato-acuminata

marginibus mediocriter convexis, basi convexe cuneata, supra juventute parce

pilosiuscula, dein glaberrima, laete viridia, lucida, subtus velutino-pubescentia

praecipue ad nervös et pallidiora, petiolo brevi tomento ferrugineo dense obtecto

prfedita; serratura constans ex dentibus grossis margines incidentibus, extus

convexis, intus concaviusculis, culminibus obtusis vel acutis prorsus versis;

nervatio pennata, nervis secundariis 3-5, infimis longioribus et robustioribus,

subtus prominulis, anastomosibum rete paginam superiorem leviter areolante.

Inflorescentia terminalis, pyramidali-paniculata, e ramis superioribus simplicibus

inferioribus compositis multifloris exstructa, räche ramisque uudique ferrugineo-

tomentellis, pedicellis flore subsequalibus ferpugineo- vel canescenti-tomentellis,

bracteis bracteolisque lineari-lanceolatis minutis tomentoso-ciliatis. Alabastra

subglobosa tomentella. Flores médiocres. Sepala 3 OA-ata, apice acuta vel sub-

acuta, extus ferrugineo-tomentella, intus canescentia. Petala 3, cum sepalis alter-

nantia eisque subsimilia, extus canescenti-tomentella, intus glabrescentia. Sepala

et petala per anthesin patentia. Stamina oo, fllamentis glabris vel subglabris

albis, basi subperigyne in disco dense villoso inserta, antheris ovato-didymis,

glabris, lateraliter rima longitudinali hiante dehiscentibus. Ovarium glaber-

rimum, conico-ovoideum, placentis 3 breviter in cavitatem prominulis filifor-

mibus, ovula crebra flerentibus. Stylus nudiis, ater, per anthesin ovario subse-

quilongus vel longior, stigmate vix incrassato obscure 3 lobo. Bacca deest.

Planta (excl. Hassler) 3-4 m. alta. Foliorum lamina superficie 6-8 X 2-3 cm.,

petiolus ad 8 mm. longus; dentium culmina ad 2 mm. alta et circa 5-7 mm. dis-

tantia. Panicula ad 5 cm. alta. Pedicelli demum 2-2,5 mm. longi. Sepala super-

ficie circa 2X1 mm. Petala ssepe aliq. latiora. Staminum filamenta 1,8 mm.
longa, aatherae 0,2 mm. altae. Ovarium cum stylo 2 mm. altum.

In campo pr. Cordiliera de Altos, Nov., no 1466.
Cette belle espèce appartient à la section Eubanara et au groupe à placentas

filiformes. Elle se distingue des B. tomenlosa Clos, B. parvißora Gray et

ß. exechandra Briq. par ses fleurs beaucoup (2-3 fois) plus grandes, et la serra-
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tiire foliaire. Le ß. brusiliensis Beutli.. par conlre. a des fleurs plus grandes, une
serrature foliaire bien moins accusée, des feuilles adultes glabres en dessous et un
pt-rianthe pubescent mais à pièces nullement tomenteuses. Le B. Hassleri se dis-

lingue en outre de toutes les espèces du groupe par son disque \ élu entre les éta-

niines, propriété qui n'était connue jusqu'à présent que chez le B. Vellozii Gardn.
et espèces voisines, plantes à placentas lamelliformes et saillants dans l'ovaire.

Casearia silvestris Sw.

FI. Ind. occid. II, p. 752.

Arbor 5-8 vel frutex 0,2-0,3 m. allus; flos albo-flavescens; in silvis prope
Cordillera de Altos, Jua., u» iiSn, 418 b. — In dumetis prope Sapucav, Sept..

no 418 c.

Les échantillons récoltés par M. Hassler appartiennent à la forme la plus coni-

nuine au Brésil, à feuilles oblongucs-lancéolées, à serrature évanescente. à lind)e

glabre ou presque glabre en dessous, à pédicelles et à périanthe glabrescents.

Casearia gossypiosperina Briq., sp. nov.

Arbor s;epe elala. ramorum ascendenlium cortice cinereo lenticellis minutis,

ramusculis hevibus angulatis, internodiis brevibus. Folia (juvenilia ad apices

ramorum sitai membranacea, elliptica. apice acuta, marginibus moderate con-
vexis, basi cuneata vtd tru cato-cuneata, subaH[ualia, utrinque viridia, glabra

vel vi\ pi lis parvis raris hue et il lue ornala, parva; nervatio pennala simples,

nervis .secundariis utriiii|ue circa 5 parun» prominulis, anaston)osium rete haud
evidente; serratura constans es. dentibus creberrimis minutissimis. Flores ad

nodos denudalos umbellalim pedicellati, 6-8; bractea» glabne s(|uainmo.sa' inpul-

vinulum compactum breviter pedunculatum glomeralie e quo petlicelli lloribus

niullo longiores emerguiit. Sepala 5, basi brevissime in tubuiu cupulatum con-

uata, extus et intus giabra, albo-tlavescentia, mendiranacea, margine aliq. sca-

riosa, ovata, apice oblusa. Slamina 10, exteriora breviora, lilameulis iiudis,

antheris uvoideo-glob(;sis. laleraliler rima longiliidiiiali hianle dehiscentibus,

glabris. Disci proi'essus clavati, slaminibus multolics breviores, liberi. breviter

puberuli. Ovarium glabrum. sph;iTico-ovoideum ; slvius brevis. sligiiialis Irilidi

iaciniis demum -Jz relli-xis. (^ajtsula puirhre loculicidc lrival\ is, sciiiiiia crebra

conlinens. Semina obconica testa fulva, minutissiine foveolalo-puhcrui;!,

arilli loco iaua gossypina fusca fulta et invuluta, lanse iimbriis simplicibus Imi-

)fiäsimis.

-~. Arbor (ex cl. Ilassler) O-Sm. alla. Fitlioriiin (suppelenliiun) lamina siqu-rlicic ad

2 X 0,6 cm., [Mîliohis ad 5 mm. JDUgus; dontium culmina 0.1 nun. all. et

0,2-0,0 mm. dislanlia. l'edicclli ad S mm. longi. (lalicis tiibiis vi\ I mm. longus,

.vpala sii|H-rticic ad 2X 1<2 mm. Slaminum lilamenla ad 2 mm. longa, anthcra;

0,4 mm. alla'. Disci processus 0,o mm. alti. Ovarium cum stylo circa 2 mm.
alliim. Opsula valvis secl. long, circa '.i X 2 mm. Semina sccl. long, circa

2 X 0.8 mm., Iimbriis sa-iw ad 1 cm. longis.

In silva [ir. San ({«Tiiariliiio, Sept., ii" 1107.

(j'i arbn- n-marquablf appartient à la section i^inlnin et partage a\ec le^'. iinv-

flHilalem (^iridi. du Brésil et le (',. erinjiliuvd Wriglil de (luba. la singulière |tro-

priélé d'aujir des graines envelop[iées par une abondante lain<> arillaire. Le

C yinxijpiniipenna s'écarle forU-menl des deux espèces précili-es par ses ram(!aii\

aphylIcH, par »es fleurn nombreuses longuement pédicellees et placéesen ondielles

aux nrpuiU rien r&nicaux Agén, et par »es (leurs relalivemcnl 1res grandes.
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LABIATJE (Briquet).

Teucrium inflatum Sw.

Prodr. Fl. Ind. occid., p. 88.

Suffrutex herbaceus 0,2-0,4 in. altus; corolla rosea ; in dumeto prope Salado,

Oct., no 1335. — Herba 0,3-0,6 m. alta, corolla lilacina; in dumeto prope Para-

guari, Jan., n» 103.

Rosmarinus ofßcinalrs Linn.

Sp. pl. ed. 1, p. 23.

Suffrutex 0.4-0,6 m. altus; corolla alba: quasi sponte in arvis prope Altos,

Oct., no 1327.

Scutellaria purpurascens Sev.

Fl. Ind. occid. II, p. 1013.

Suffrutex 0,3 m. altus; corolla rosea; in dumeto prope Sapucay, Dec,
no 1610. — Suffrutex 0,2-0,3 m. altus; corolla cœrulea; in dumeto prope
Sapucay, Dec, no 1333.

Leonotis nepetifolia R. Br.

In Ait. Hort. Kew, ed. 2, III, p. 409.

Herba 0.13-0,40 m. alta; corolla obscure aurantiaca; in dumetis pr. Para-
guari, Oct.', no 1213.

Cette espèce, originaire d'Afrique, est naturalisée sur plusieurs points du conti-

nent américain.

Glechon ciliala Benth.

Lab. gen. et spec, p. 408.

Herba 0,13-0,4 m. alta; corolla caesia: in pratis montanis prope Peribebuv,
Febr., no 1867.

Salvia cinerarioides Ikiq.

Fragm. Mon. Lab., I, p. 99 et in Micheli, Contrib. FI. Parag., VII, p. 11,

tab. 56, fig. 1.

Herba 0,1-0,3 m. alta; corolla azurea; in dumeto prop. lag. Eppacaray,
Sept., no 1047. — Herba 0,2-6,3 m. alta; flos lateritius; in silva pr. Tacuru-
pucas, Maj., no 1093. — Corolla rosea; in dumetis pr. Cordillera de Altos,

Sept., no 1047«.

Salvia approximata Briq.

Fragm. Mon. Lab. I, p. 100 et in Micheli, Contrib. FI. Parag. VII, p. 12.

Suffrutex 0.25-0,40 m. altus; corolla alba; in dumeto pr. Tacurupucu. Jun.,
no 883.
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Salvia n'yida Benth.

Lab. gen. et spec. p. 269: Rrii]. in Micheli. Coutrib. Fl. Parag. VII.

p. 13.

Var. cniplociiulos Briq. I. c. p. 14.

Sufl'rulex 0.2-0.6 in. altus: corolla alba; in duiuetopr. Papucay. Dec, uo 1640.

Var. hicida Briq.

L. c. li, iab. 56, lig. 2 = S. liicida Briq. Fragiu. Mou. Lab. I, p. 99.

MéDie localité et même numéro, avec une forme intermédiaire entre les

variétés cniplocaulos et lucida; une forme de passage analogue est représentée

par. le ao 1816 qui est accompagné de la note suivante; (^ Herba 0.3-0,o m. alta;

corolla alba; in silva pr. Cerroliu. Jan. »

Hyplis mulabilis Briq.

Frag. Mon. Lab. IV. p. M = Nepetala mulabilis Bich. in Actes de la

Soc. bist. nal. de Pans. aun. 1792. p. 110 = Hyptis spicala Poit. in Ann.

du Mus. VIL p. 174. ann. 1806.

Var. canescens Briq.

L. c. = Hyptis canescens Kunlli in llnnib. et B')n[)l. Nov. gen. et spec. amer.

H, p. 321.

Suffrutex 1-1,5 m. allus; corolla c*sia ; in campo pr. Paraguari, Sept., n« 949.

Var. spicala Briq.

L. c. = II. spicala Poit., sensu stricto.

Herba sulîr. 0.3-1.5 m. alta; coralla lilaoina ; in dnnietis et canipis pr. Altos,

Nov.. no 1516. — SuiVrutex berbac. 0,5-0,8 m. allus; corolla cicsia; ad mar-
ginein silva; pr. Cordillcra de Allus. .hil.. n« 396.

Hyptis kirsutn Kunlli

In llurnb. et BonpI. Nov. gen. et spec. amer. 11. p. 318.

Herba (1,2-0,3 m. alta; corolla violacca; in dumclo jtr. Paraguari, Jan., no 74.

— Ib'rba 0.3-9,3; citrolla alba; in campo proj)C Tacuaral, Nov.. ii" 1451.

Hyptis trichoneura Briq.

In Micbeli, Conlrib. FI Parag., Vil, p. 28.

Ib-rba 0.2-0.4 m. alla; l'orolla cd'riilca ; in campn |ii(i|ic ('.nrdillcr.i de .Mios,

Jul.. Il" 576.

Hyptix dumelorum .Moroii;'

.An ciium. (if IIh' |il. coll. in Para;.'Uay, p. 2lM); Briq. m Mnlirli. Conlrib.

FI. Parag. VII, |.. 33. lab. 62. lig. 2.

ib-riia ^iitlriit. 0.3-0.5 m. aitu; corolla crsio-lilacinu; ud murgiiiciii silva' |ir.

Orrilo. F.l.r.. n" 1912.

Ocimum nudicniile Ik'iilli.

L'ib. gi*n. el s\vr., p. 14.

Ib-rba 0,2-0.4 m. alla; corolla lilai'uia; in paludr priq))- l'i>rilii-|iii\ , l'rbr..

no l'.M7 cl IÎM7«

Ocnnum Selloiiii Bmlli.

Lill. l.'<'||. #»l '«|MT., p, 6.
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Herba 0,1 m. alta; corolla alba; in campo pr. Cerrito, Sept., no 957. — Herba
0,2-0,3 m. alta; corolla caesia; in campo pr. Gordillera de Altos, Oct., n» 1336.
— Herba 0,1-0,2 m. alta; corolla csesia; in campo pr. Itacurubi, Oct., no 1212.

Ocimum carnosum Link et Otto

Ap. Benth. Lab. gen. et spec, p. 11.

Herba 0,15-0,3 m. alta; corolla violaceo-caesia ; in palude pr. Paraguari, Oct.,

110 1214. Nomen vernac. « Albahaca del bannado. »

Ocimum Basilicum Linn.

Sp. pl. ed. 1, p. 597.

Var. integerrinium Briq. in Engl. Natürl. Pflanzenfam. IV. Teil, Abt. III a,

p. 369 = 0. tntegerrimum Willd. Sp. pl. III, p. 162 = 0. Basilicum var. gla-

bratum Benth. Lab. gen. et spec, p. 4.

Suffrutex 0,3-0,4 m, altus; corolla alba; in palude pr. Tucangna, Aug., no 722.

Cette plante, originaire des parties chaudes de l'Asie et de l'Afrique, est natu-

ralisée sur beaucoup de points du continent américain. Elle se distingue immé-
diatement de tous les basilics américains par sa grande corolle et ses deux éta-

mines postérieures appendiculées à la base. L'échantillon récolté par M. Hassler

nous a offert une fleur pentandrique. La cinquième étamine était antérieure au
lieu d'être postérieure, ce qui est un cas très rare; le filet présentait à la base un
rudiment d'appendice.
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ULMACEM (Chodal).

Cellis brasilien.^is Ganlu.

In Hook. Loml. Jouni. of bot. IL 339.

ß. Clausseniana Pianeil.

Auu. sc. uat. I. c. 310.

Frutex 4-5 m. Corolla flavescens. In silvis p. Cordillera de Allos. .lui., n« 572
(592) ; arbor 2-3 11). 0.3-0,4. Kami 7-8 in. aculoali. Flos tlavus. Ad inargineiii

.>;iivaruin p. .\ltos. Od., n" 1339 (vidi spec. Plaiich. in Hb. Boiss,).

Celtis Tala Gili.

Mss. Plancb Ann. so. nat. 3'"« série, X. 310: Mi(|. in Marl. Fl. bras. IV,

I, 179.

Arbor 3-5 m. trunco 0,1-0,3; rami elongali paucirainosi. Corlex luridus lœvis

spinosus. Flos ochroleucus. In silvis et neinorilms p. Cordillera de Allos, Aug.,
uo 1050: arbor 4-0 ni. trunco 0,1-0,3. (>orU'X levis (?) f,'riseus. Rami aculeali.

Corolla albu-viridescens. In silvis prope « Jabebiry », Aug., ul'873, Nom. vernac:
Yuaciy.

Spont'a miirantha Decaisn.

Herb. Timor 170; Plaucbon Ann. sc. nat. 3""; si-rie. X. 20'!; Mii|. Fl.

bras. IV, I, 171 ; Trema micrantha Swartz.

Arbor 4-G in. trunco 0.1-0,2. Cortex la?vis nigricans. Flos albicans. In si Iva

(I. San Ik-rnardini), Jan. ii" 1752; ad ripam 11. Jmpieri, Oct., n» 1380.

MnnACK.K (Clmdal).

Martin nlln \,.

SfKr. PI. 98(1.

.VrJMir C>-1 m , ((,3-().'l ('illli\al.i et -iili-|iMiil.illr.i III .ii-vis |i Mlo^, Dec .

n« 1720.

Mndura ttntlona l'jidl.

(»ffi. SuppI, IV, 3'», u" 3; Muriis Itncluna .Mill. Dut. n" 5; Velin-;. I-'I.

(lurii. X, lab. 22 (»cd Hom: Kpinosn?); Mii|. in Marl. Fl. brasil. IV. I., 155,

lab. I.l ; (jltlinopluirn tinctorin (l..) (îaiidicli.

.VrlK»r vcl frulcx 3-'i ni. Iriiin'o 0,2 (1,4. Conijla albn-virciiH. In silvis p. Cur-

(lilltTa (In AlloH, Od., n'> 13()(i.

Ih/rntenin hra»ilifn»i% Lim.

Knryclop, ,M.lb. II, 317; .Marl. Fl. bras. IV. I, 108.

iit-1.1.. iiKnu. HoiM. Appendix I. Si^ptembro 1890. (I
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B. Balansa no 1983, En Guarani : Taropè; in Dona-Juana près de Villa-Rica

dans les prairies, Sept.; — Hassler : in uliginosis p. lag. Ypacaray, Sept. (diflfert

foliis oblongis) Id. JPerdonnet no 182 (St-Paul) forma accedens ad D. tuhicina

R. et Pav.

Ficus sp.

Arbor 8-14, 1-2 V2 m., epiphyticus. Cortex levis flavo-virens. Flos non collectus.

In silvis virgineis p. Gordillera de Altos, n» 805 : Nom. vernac. fructus Guapoy.

Cecropia peltata Linn.

Pugill. PI. Jamale, in Amœn. Acad. V, 410, no 116; Jacq. Obs. II,

t. 46; Miq. in Mart. Fl. bras. IV, I, 149.

Arbor 6-15 m. trunco 0,1-0,4. Cortex argenteus lœvis. In silvis p. Gordillera

de Altos ; Jul. (flos masculus flavus.no 617 0; flos fœmineus cinereo-rubiginosus,
no 6176).

URTICACE^ (Chodat).

Urtica urens L.

Sp. pl. 984.

Herba 0,1-0,3. Flos flavescens. In arvis p. Luque, Jan., no 119.

Urera Caracasana Griseb.

Fl. Brit. W. Ind. 154.

Suffrutex vel frutex 4-6 m. ; flos roseus, in silvis p. Aregua, Oct., no 1375;
suffrutex volubilis, flore albo, ad marginem silvse p. Altos, Maj. no 307; herba
volubilis, flore roseo. In silvis p. Gordillera de Altos, Sept., no 1116.

Urera baccifera Gaudich.

Voy. d'Uranie. Bot. 497; Miq. flor. bras. IV, I, 192.

Suffrutex herbaceus 1-2. Flos cupreus. In silvis p. Sapucay, Dec, no 1626.

Bœhmeria dasypoda Miq.

In Mart. Fl. bras. IV, I, 188.

Suffrutex 0,3-0,6. Flos flavescens. In dumeto p. Juqueri, Oct., no 1311.

Bœhmeria sp.

Affinis B. phyllostachyœ Miq. in Mart. Fl. Bras. IV, I.

Herba 0,3-0,5. Flos albo-virens. Ad ripam rivi Juqueri^, Oct., no 1414.

LORANTHACEM (Chodat).

Loranthus cordatus Hoffmsegg.

Florul. Parsens. (Mss.), p. 12; Schult. Syst. VII, 128! DG. 310; Eichl.

in Mart. Fl. bras. V, II, p. 44 (sub Psittacantho cordato Blume).
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Suffrutex parasilicus. Corolla ciunabarina. In arboribus ad ripain fluni. Rio-

Apa. Maj.. n" 2o27.

Phovadendron latifolium Griseb. (S\v.).

Fl. brit. W. Ind. 314; Esohl. in Marl. Fl. bras. V. II, 126, Tab. XLI.

Suflfrntex parasitions. Fructus aurantiacus. In arboribus p. Cordillera de Altos,

sept., 913.

AHISTOLÛCHIACE.E (Cbodat).

Aristohchia Hassleriana Chod. nov. spec.

Folia cordala suboblusa vel acutiuscula. lenuia, glalirescenlia majora oo mm.
longa. 65 mm. lata, petiolo 2o-40 mm. longo apice sensiin dilatalo basi pro-

phyllis orlticularibus cc. 13 mm. latis (majoribus). Floros axillares solilarii,

ovario 60-70 mm. longo, perigonio genieulalo, lubo basi amplissimo (30-14 mm.)
dein angusliure limbo peltiformi late elliplico 70-50 mm. basi emarginato. atro-

purpureo-lilacino marmorato.

Sectionis Peltißorce affinis A. Glaziowii.

Suffruticosa, volubilis. Corolla alro-purpurea, lilacino-marinorala. In silvis \\.

Cordillera de Altos, tl. Aug., n'J 858.

Aristolochia Cobra Chod. nov. s[).

Folia suborbicularia vel subcordala basi auriculata sa'pissime obtusa, petiolo

apice dilalato. discolora inferno nervillis areolala leviter glaucescenlia, majora
60 mm. lata. 40 nmi. longa, stipulis in;e{|ualibus cordato-orbicularibus. Flores

-similes .1. (iiherli Hook. 6-7 cm. longi sed appendice lobi inl'erioris perigonii

liliformi 3-4 mm. longo.

Liana caule frulicoso 10-15 m. (>)roIla flavo-virens interne brunneo-punctata.

In silvis p. (Mordillera de Altos, fl. Aug., ri" H\\).

Aflini'^ Arial, (iiherti Hook. dilVerl pednnculis (x-tiolo ipie longioribus, a|)ptMi-

dice |r)l)i itiferioris corollîL' anguslissimo, folio minore, ab .1. Ipeini l'arodi l'oliis

liauil se.ssililius aliiscjue.

Aristolochia Iriantjularis (Jiam. <[ Sihld.

In Ijnn. 1832, p. 209, l. 6, f. i : Dn.li. in HC. I'n.lr. \V. s.'cl. I. 461.

Ilcrba siiiïniticosa, volubilis. 2-3 m. Corolla atro|pnrpurra ililnlf violacco-mar-

niorala. in iliirnelis p. S. Iti-rnardino II. Jul.. n'Hj6|

POL YGONA CK.IC (( lliodal).

Pulygoiium rtcuiiiiiiiitiiin II. It K.

Nov. (;.-n. II. I7H; M.-isnn. Fl. Uran. V. I. l'i. lab IV

Ibrba O.IMJ.i. Corolla niMui. In riviiÜH p. Itio-Apa, 11. Maj.. n. 2530.

ll"Tlta. Corolla cocciiKja. In rivulin p. Tanirupui-n, II Jnii., n. 2517

k



62 BULLETIN DE l'HERBIER ßüISSIER.

Polygonum speciabüe (Mart.) Meissn.

(In Hb. niss.), Fl. Bras. V, I, 13.

Var. minor Chod. nov. var.

Foliis evidentius petiolatis angustissime et longissime acuminatis et statura

minore.
Herba 0,2-0,4. Flos rubescens. In uliginosis p. Paraguari, fl. febr., no 1911.

Polygonum densiflormn Meissn.

Prodr. 78, ex parte non H. B. K. ; Polygonum aciiminatiim Meissn hi

Mart. Fl. Bras. V, I, 13.

Herba 0,5-1,5. Gorolla rosea. In rivulo prope Serra Gerlrom(?), fl. jun., no 67.

Polygonum acre H. B. K.

Nov. Gen. II, 179 (non Lam.); Meissn. in Mart. Fl. Bras. V, I, p. 18,

tab. V, fig. I.

Herba 0,3-0,5, flore albo, in palude prope Taciiaral, fl. Dec, no 1569.

ß. riparium Meissn.

Tab. V, 1. c, flg. n.

Herba 0,2-0,5, flore roseo, in uliginosis prope San Bernardino, fl. Jan., no 177.

Ruprechtia laxiflora Meissn.

In Mart. Fl. bras. V, I, p. 56.

A typo e prov. Jacobina (Blanchet no 3304) differt.

Arbor 6-8 m., trunco 0,3-0,5 m. ; coroUa roseo-viridescens. In rupestribus pr.

Cordillera de AUos, fl. Aug., no 774. — Arbor 2-3 m. trunco 0,3-0,4, in silvis

rupestribus p. Rio-Apa, fruct. Jan., no 201 ; id. flores 2340. — Arbor 5-6 ra. ;

corolla fructusque coccinea. In nemoribus prope lagun. Ypacarai, fl. Sept.,

no 1114.

Müklenbeckia sagittifolia Meissn.

In Mart. Fl. bras. V, I, p. 45, tab. XXII.

Sulîruticosa 0,25-0,4, corolla alba. In pratis prope Altos, fl. sept., no 1139.

Obs. (e fl. bras.) Planta apud Brasilienses in usum medicinalem vocatur ideo-

que a nobis ; in provincia Rio Grande do Sul ubi Salsa appelatur, decoctum
contra siphilitidem prsebet. Mart. Mat. med. bras., p. 11.

CHENOPODIACE/E (Chodat).

Chenopodiimi glaucum L.

Moq. in Mart. Fl. bras. V, I, 144.

Herba 0,3-0,4. Flos flavo-virens. In campo p. Pampa Central, fl. Jan., no 27.

Chenopodiimi album L.

Fl. bras. V; I, 144.

Herba 0,3-1 m. Flos viridescens. Ad ripam rivi « Salado », fl. Oct., n. 1358.
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ClienopoJiuiu ambrosioides L.

Spec. 320: Fenzl. in Marl. Fl. bras. V, I. 14o.

Herba 0.3-0.6. Fl. albicans. Ad niargiuem silvœ. Cordillera de Altos, fl. Aug.,

n. 707: ad niargineni silva? pr. ïobati. 11. Jan.. no 1800; in arvis p. Caballero,

tl. Dec, no 1596.

.4MARA A'THA C E.E (CIk »dal )

.

Frcehlicliia Imiata Moi|.

In 1)C. Prodr. XIII. II. 422.

Var. paraf/uaijensis.

Folia minus lanala oblonga lineaiia 15-13 nini, vel minora: caulis pubescens

vel brevissime lomenlosus.

Herba 0.4-1 ni. Fl. slramineus corolia coccinea. In campo prope Ilacuruhi, 11.

Od., n" 1323.

Frœhlichia paraguayensis Chod. nov. spec. ^
Radix crassa e caudice caules plures crectos edens. Inlcrnodia inl'erioria bre-

vioria superiora i. e.. secundum vel lerlium longissima (12-20 cm.) Folia

basilaria laiiceolaUt-linearia versus basin longe attenuata. caulinia sessilia, acuta

lanceolalo-linoaria 30/0 mm. vel minora ut caules sublus pilis lanuginosis vel

subsericeis adpre.ssis baud densis, superne tantum rugose pubernia, margine sub-

.serrala. Spicaslri terminales vel interrupti. internodiis srepe 4-7 cm. longis.

Perigonium pbyllis lanceolato-linearibus scnsim decrescentilms tubum slamina-

lein exr-edens. Tubus atidrocei parte ultima tantum breviter fissus. Anthor;e in

lubo sf'ssiles oblonga.': staniinodii piivlla lanceolata minute serrata anllieris vix

breviora. Ovarinm turbinatiim stylo brevi. stigmate capilato-inciso.

Herba 0.3-i ni. Corolia rnbe.scens. Adripamrivi « Ju(jueri », fl. Nov., no 1494.

Aflinis F. seviceœ Mu(|. (In I)C. Prodr. XIII, II. 422 et Fl. bras. V. I, 167.),

difFerl caule superne band villoso. tubo staminali ipiam perigonium breviore.

slaminodiis et sligtnale diversis.

tiomphrena fflanca .Mui].

In DC. Prodr. XIII. 11.384: in Mart. Fl. bras. V, 1,190. Serlmtcra filatiai

.Marl. Nnv. Gen. II. 37. l. 136 et 137: l'fuffin (jlauca Sprengl. Nene Fntd.

II. 110: .Morong I. c.

Herba 0, .'>-!.
') in. Corolia alba. Ad margincm paliidis Tiicangua, II. .I.iii.,

u« 1740.

ijlinmissoa Mnrimiliani Marl.

Herb. Fl. bras, ii" 180; .M<m|. m Fl. bras. V. I. 242: in DC. Prodr. \lil.

H. 231 ; (Ik. nltiuimn Mrill. cl Morong. I. c.

Herba 2-3 m. Corolia virirlesc/Mis. In silvis pr. Tobaly. II. Jan., ii" 1747. —
In i-anipo p. lai/nnain Vpacnniy, II. Jiil.. n" 3(i((.

Oh«*. Ha-c H(HMri('.s arillaln cum simili (',. (tlli^sniin cl. Hrill. et .Morong.

I. c. «••ififiisa «;hI.

Var. pube»cenM.

!n '«ilvi'4 p Oirdilb-ra de Allo-,. II, Jim., ii" 467.
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Amaranthus chlorostachys Willd.

Hist. Amar. 32, tab. 10, fig. 19; Moq. in DC. Prodr. XIII, 11, 259; in

Mart. Fl. bras. V, I, 239.

Herba 0,2-0.6. Ad ripam rivuli pr. Sapucay, fl. Dec, no 1566 — 0,3-0,8, in

arvis p. San Bernardiuo, Jul., no 585 — 0,5-1 m. in arvis p. ïacuaraî, fl. Aug.,^
no 831 — ad marginem silvse pr. Sapucay, Dec, no 1655.

Alternanthera paronychioides St Hil.

Voy. brés. Il, 2, 439; Moq. in DC. Prodr. XIII, II, 358; id. in Mart.

Fl. bras. V, I, 185, tab. LVI.

Herba erecta. Corolla alba. In palude p. Villeta, fl. Dec, no 294.

Alternanthera pilosa Moq.

In DG. Prodr. XIII, II, 357 et in Mart. Fl. bras. V, I, 185.

Herba repens. Corolla alba. In arenosis p. Paraguari, fl. Sept., no 991.

Thelanthera rosea (Morong) Chodat.

Mogiphanes rosea Morong, Enumeration 1. c p. 206.

Herba 0,3-1 m. Flos sanguineus. In dumetis p. Cordillera de Altos, sept.^

no 902.

Telanthera phylloxeroides Moq.

In Mart. Fl. bras. V, I, 169, tab, LI.

Var. linearifoUa Chod. nov. var.

Foliis linearibus utrinque longe acutis 12 cm./12 mm., junioribus adpresse

pubescentibus, pedunculo cc. 7 cm. longo, phyllis perigonii lanceolatis acumi-
natis vel cuspidatis 6 mm./2 mm. Characteres internes i. c androcei et gynaecei

ut in T. phylloxeroide sed omnes paulo graciliores.

Affinis var. ß. acutifolia.

Herba 0,2-0,4 m. Corolla nivea. In pratisp. Areguâ, fl. Oct., n° 1558 (unie).

BASELLACE.E (Chodat).

Boussingaultia baseiloides H. B. K.

Nov. Gen. et Spec VH, 196, t. 645.

Liana. Caulis herbaceus, corolla flava. In silvis montanis pr. Cordillera de
Altos, fl. Febr., no 2346.

PHYTOLACCACE^ (Chodat).

Secjuiera ßoribunda Benth.

Obs. Fl. Guian. in Linn. Trans. XVIII, 234 ; in Mart. Fl. bras. XIV, H,

330 ;DC. Prodr. XHIb. 6.
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Liana caule arboreo. flore flavescente. Ad marginem silvse p. Tobati, fl. Jan.,

11'' 1847 in Silva pr. Tebicuary, fl. Jan., a no 1847 differt cortice cinereo (4-

6 m.) no 1847 b.

Forma alutacea.

Corolla alutacea nee flavescens.

Liana caule arboreo simili 1847 sed corolla alutacea. In silvis p. Sapucay, tl.

Jan., nü 1847a.

Seguiera coriacea Benth.

In Liun. Transact. XVIII, 235, n. "2: DC. Prodr. Xlllb. 7; Benth. in

Marl. Fl. bras. XIV, II. 329.

Arbor 8-10 m., trunco 0,2-0,o m. Corolla tlavovirens. In silva pr. Cordillera

de Altos, fl. Jan., n<i 1764.

Ricina hitmih's L.

Sp. 177; Moq. in DC. Prodr. XIII b, 13; Bot. Mag. t. 1781; Schmidt in

Marl. Fl. bras. XIV, II, 336.

var. ß. puberula Moq. 1. c. p. 13.

Herba 0.2-0,4. Corolla alba, fructus cinnabarinus. In silvis pr. Cordillera de
Altes, fl. JuM., no316.

Rivina octandra L.

Sp. pl. 177, no 1; Moq. in DC. Prodr. XIII b, II; Schmidt in Mart. Fl.

bras. XIV, II, 334.

Liana arborea lo-2o ra.. trunco 0,2-0,4 m. Corolla alha. In silva propc Cerro
St Tomas, fl. .sept., n« 96o; ad marginem siJvarum Zanja hü, Sept., n« 1041.

Peltiveria alliacea L.

Sp. pl. 486; Moq. in DC. Prodr. XIII b. 7: Schmidt in Fi. bras. XIV. II,

332.

tlerba 0,2-0.8 m. Corolla alha. In silvis nr. Cordillera de .Mlos. 11. Od.,
n- 1403.

Pliylolacm dioica L.

Sp. pl. p. 632, no o; L'Herit. Stirp., p. 145, t. 70. Vin-unin diuicit M(»(|.

in DC. Prodr. Xfll b, p. 30; Schmidt, in Mart. Fl. hrasil. XIV. II, 342.

Var. ovntifolia nob. hdv. var. foliis late ovatis lirmiorihiis.

Arhor 6-20 m., truri<"o 0. ;{-!,.'> m. Corolla alha, in campo et ni'iiKirihiis pr.

Allos, fl. Jun., ri" 447a. Nom. vernac. Ombii. — 447 h. Flores lawiiinci.

SYCTAdlNACE/E (Chodal).

Mniihilis jiiliijHi !,.

Sp. p. 252; Choisy in DC. Prodr. .\lll ),. 'n'7; Cain, IUI.. I. lo:;: 15.. 1.

.NL-Hf. 1.371.

Il'-rha 0.25. Copilla M..la..a. In ar\n pr. San liiriianliiiM. II. S.pl., ir' 1042.
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Bœrhavia paniculata Rieh.

Act. Soc. Iiist. Paris, I, 103, non Lam. ; Choisy in DC. Prodr. Xlllb,

449; Schmidt in Mart. PL Bras. XIV, II, p. 369. Bœrhavia deciimbens

Vahl, Enum. I, 284.

Herba i-1,5 m. Corolla atropurpurea. In campo pr. Itacurubi, fl. Sept.,
no 1123; 0.4-0,8. Corolla purpureo-violacea. In dumetis pr. Cordillera de Altos,

fl. JuL, no 581 ; corolla rosea atropurpureo-striata. In campo pr. San Bernardino,
Maj., no 333.

Bougainvülea glahra Choisy.

DC. Prodr., XIII, pl. 2, 437 ; Schmidt in Mart. Fl. bras. XIV, II, 351.

Liana fruticosa; flos bracteis coccineo-caesiis. Quasi sponte in arvis apud
«Assuncion» flor. Jan., no 287.

Reichenbachia lursuta Spr.

Syst. Veget., I, 94; Bull. Soc. philom. (1823), 54, t. 1,%. 1-5.

Frutex 3-4 m. Corolla argenteo-flavescens. In silvis pr. Cordillera de Altos, fl.

Jun., no 426; B. Balansa, no 2301, dans les haies, Assomption.

PORTULACACE/E (Chodat).

Talinum paiens (Jacq.) Willdn.

Spec. plant. II, 863; DC. Prodr. III, 357; Rohrbach, in Mart. Fl. bras.

XIV, II, 296, tab. LXVII.

Herba suffrutic. 1-1,5 m. flos purpureus, deciduus. In arvis p. San Bernar-

dino, fl. Jan., no 1821; 0,3-0,6 succulenta, corolla flavo-virente. In arvis p.

San Bernardino, fl. Jul., no 575; 0,3-0,8 fere albo-virente, no 83. Ad marginem
silvae, pr. Ita, Jan., no 83. = Balansa no 2234. Feuilles charnues, fruits jaunes.

Bords de la Picada de la forêt de Caaguazu, nos 1874, 2254.

ROSACEE (Chodat).

Rubus Hassleri Chodat.

Rubus urticœfoUus Hook. p. p. in Mart. Fl. brasil. XIV, II, 62, liaud

Poir. Encycl.

C'est le Rubus urticœfoUus des auteur;- et notamment de Hooker dans la flore

du Brésil, mais il diffère essentiellement du Rubus urticœfoUus de Poiret dont
les feuilles sont tomenteuses à dents plus larges et non apiculées, à pétioles et

pétiolules à soies denses et molles beaucoup plus robustes comparativement aux
folioles qui sont de même dimension dans les deux espèces. Ainsi que le dit

Poiret la panicule et ses branches sont roussâtï'es et velues dans le R. urticœfoUus
tandis que dans le R. Hassleri les aiguillons prédominent et sont uncinés élargis

à la base ; dans la plante du Pérou, ces aiguillons sont rares et minces, un peu
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défléchis mais nullement arqués. Les dents du calice sont fortement apiculées

dans le Riibits Hassleri. tandis qu'elles sont à peine aiguës dans le R. urti-

cœfolius.

Rosa sempervirens.

L. Spec. PI. 704: DC Prodr. II. 597; Hook. in Mari. FI. bras. XIV, IL

7à.

SuflVulex volubilis. Corolla rosea. Ad ripani rivi u Juqueri» Nov., w 1488.

Pninus sphcFrocarpa {Laurocerasus) Sw.

Loisel. in Nouv. Duhamel V, 4 ex DC. Prodr. II, o40; Hook. Bot. Mag.

t. 3141. Prunus spluerocarpa S\v. Fi. Ind. occ. II, 927; Hook. in Mart. FI.

bras. XIV, IL oo.

Arbor 3-3 m. Irunco 0,3-0,4 m. Cortex brunneo-nigrescens lajvis. Corolla alba.

In silvis pr. San Bernardino, fl. Aug., n" 852; in silva p. fort Lopez, fl. JuL,
no 588; arbor 6-10 m., trunco 0.2-0,4 m., in silvis p. Caballero, fl. Aug.

BOMBACEM (Cbodat).

Bombax Marlianum Schumann.

In Mart. FL bras, nierid. XII, III, 224; Carolinea lomenlosa Mari, et

Zuccari. Nov. Gener. et Spec. I, 84, t. 56.

Arbor 6-8 m. trunco 0.2-0.8. Corolla aiija. In (iuiiictis p. Hio Apa, 11. Maj.,

no4i0.

Chorisia speciosa Si Hil.

PI. usuelles t. 43; Fl. bras, merid. I, 207; Scbuiiianii in Mari. Fl. bras.

XIL III. 206. lab. XV.

.Arbor similis 445, sed corolla alba, IVuclinjin; majore, in colonia {{isso ad

fluni. .\pa. Maj., ii» 841.

If. Rnliiiisn l'I. du Para;ruay, n" 2670, Fn (iuarani Samnhu, grand arbre à

cime ampli; cl arrondie, à écorco du tronc lisse, inermo. Feuilles caduques. Meurs
blanches vftin<'«;s de rcse, l'Assomption dans les jardins.

Chorisia xpeciosa Si IUI.

ß. minor.

Arbor 10-20 m. trunco 0,3-1.5 m. l'runcu-; vcniricd.sus cortex gri.scus acu-

l(»itus. (>»ndla r<)S4'a. In sihis p. (ioniiili-ra de .\llii>>, Jiiii., m" 445.

TILIACE.K (Cli.idali.

Luhea jifiniculal't .Mari.

.Mari, ftl '/mix. Nov. l',fi\. I. KM), t. 62; Si Mil. l'I. bras, m.rid. 1. 227;

Schumann FL bran. Nil. ML li')l
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Arbor 6-10 m. 0,3-0,6; corolla alba. In silva p. Cordillera de Altos, fl. Aug.,
no 829 et 829 a; arbor 8-12 m. 0,2-0,5. Corolla roseo-violacea. In silva p. San
ßernardino, fl. Jan.^, n» 1749 et no 1749 a (fructus).

Luhea uni^ora St Hil.

Flor. bras. mer. I, 226, t. 57: K. Schumann in Mart. Fl. bras. XII, III,

154.

Arbor 6-10. Trunco 0,3-0,5. Corolla alba similis 1346 differt foliis et fructu

majore. In silva prope Sapucay^ Oct. no 1348; in campis arenosis p. Tacuaral,

arbor 5-6 m. trunco 0,3-0,4. Cortex viridis albicans striatus, flos albus. In
campis arenosis p. Tacuaral, no 1346; in duraeto p. Cordillera de Altos, Oct.,

no 1383.

Triumfetta semitriloba L.

Mant. I, 73; Lam. Encycl. III, 420; Schumann in Mart. Fl. bras. XII,

m, 134.

Suffrutex 1-1,5 m. Corolla ochracea. In arvis p. San Bernardino, Maj., no 303.
— L'Assomption, sur les collines incultes, Avril-Mai, Balansa, Parag., 1874-77,
no 2327.

Heliocarpus americanus Linn.

Hort. Cliffort.211, t. 16 ; Spec. éd. î, 448; Jacq. Hort. Schœnbr. t. 453;

Schumann, in Mart. Fl. bras. XH, III, tab. XXVHI.

,\rbor 10-20 m., 0,4-0,8. Cortex cinereas laevis; corolla lutea. In silvis p. Cor-
dillera de Altos, Aug., no 759 et 7o9a; ad marginem silvarum p. Altos, fl. Jul.,

no 557 et 557 a; ad margiuem silvae pp. Sapucay, fl. Jun., no 430.

Corchoriis hirius Linn.

Spec. pi. éd. H, 747; Jacq. Hort. Vindobou. III, tab. 58; DC. Prodr. I,

504; Schumann in Mart. Fl. bras. XH, HI, tab. XXVI, fig. 1.

Suflrutex 0,2-0,4. Corolla aurea; in campo prope Atira, Oct., no 1185.

Forma minor : herba 0,04-0.1. Corolla aurea. In dumeto p. San Bernardino,

Sept., no 1072.

BYTTNERIÄCE.E (Chodat).

Byttneria scabra Lœfl.

Rys. éd. Germ. 402, no 313; Aubl. Guian. 241, t. 96; Schumann in

Mart. Fl. bras. XIH, IH, 87.

Var. V- serrâta Schumann.

Herba 0,8-1 m. Corolla albo-flava. In arenosis p. Paraguari, fl. Jan., no 168.

Guazuma ulmifolia Lam.

Encyclop. IH, 52; Schum. in Mart. Fl. bras. XII, III, 81.

Arbor 6-8 m., 0,3-0,5 m. Cortex fuscus striatus. Flos olivaceus rubescens. In
alta planitiei p. Cordillera de Altos, Sept., 1138 et fruct. 1138a.
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Ayenia tomentosa Linn.

In Lœflings Ryser 200 sp. 3: DC. Prodr. l, 488: R. Scluiniann in Marl.

Fl. bras. XII, III, 103.

Suffrutex O.o-l ni. Corolla rubiifinosa. In dumeto p. Sapucny, n« 1563, Dec.

SAPINDACE.E (Radlkofer) i.

UrvUlea ulmacea Kunlh.

Forma i genuina Radk. Nov. Gen. et Spec. V, 105, tab. 440.

Liana frulicosa 10-12 m. Corolla alba. In silvis et dumetis p. Cordillera de

Altos, fl. Jun., n» 465; 6-8 m., in dumetis p. S. Bernardino, fl. Aug., no 659.

PauUinia pinnala L. em. (Radi.).

Sp. PI. 336.

Liana caule ligno.so, flore ochraceo. In silvis p. Areguä, Oot., no 1428: in

Silva p. Sapucay, Dec, n° 1682 (planta dicitur venenosa).

PauUinia elegans Cainb. (Radlk.).

St Hü. Fl. bras. mer. I, 370.

Liana fruticosa 8-12 ni. Corolla alba. Ad ripam Huni. <i .Inipieri ». Nov.,
no 1544; id. 1544 a.

Melicocea bijuga L.

Sp. pl. ed. 11, 495.

Arbor 10-15 in.. 0,5-1 m. ; fructus albus. In nemoribus p. Asiiiiciiin, II. .lau.,

n" 179. Nom. vernac. Ybapomo.

Allopkylus edulis (St llil. Juss. et Cand).) Radlk.

Var. (jracilis Radlk. (in Fl. bras, inox edond.) Rudlk.

Frutex 3-4 in. Flos sordide albus. In silvis p. (>ji-dillcra de AlUts. .lui.,

n" 550; arbor apbylla 8-10 im. ,0.3-0,5. Flores albovirciiles. In silvis p. Cordillera

de Altos, .Maj., ii" 420: arbor 3-4 ni., 0,2-0,3. Corolla llava. In silvis p. San
Bernardino, 11. Aug.. ii" 301.

Cardioxpermum {irantUßorum Sw.

Prodr. Veg. Ind occ. 64. Forma 1 ijcnuinHiii Itadlk.

SufTrutex volubilis 6-8 ni. Corolla alba. Ad ripam II. <' .liiiiiiiri. » II. Nov.,

n" 1540.

(lujmnin ri>rnnlis Camb.

In St Uli. Fl. bras. mer. I, .'587. l''oriii;i (jniuiud H.idlL

Arbor 8-10 m., 0,3-0,4 m. Flos albus. In silva p. Sapiica\. II. Aug., ii" 50(1.

' R<'di(fi' d'apnVs les d('tfriniiiation>< ib' M !< I'i'ti !>' Kadlkujcr iH. {..).
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Serjania fuscifoUa Radlk.

Serjan. Monograph. p. 221 et Radlk. in Mart. Fl. bras. fasc. CXIÏI. 310,

tab. LXXV
;

In silvis p. Cordillera de Altos, no 463 a. In Paraguay, Gibert n° 64 ; Balansa
no 2489 (L'Assomption dans les baies).

Serjania hebecarpa Benth.

In Hook. Journ. Bot. et Kew. Gard. Mis. III (iSoi), p. 192; id. in Mart.

FI. bras. fasc. CXIII, ÎII ; Radlk. Serj. Monograph. (187o), p. 293. Serjania

meridionalis Griseb. non Camb. Symb. Argt., p. 79, partim. UrviUea

enrijptera Griseb. 1. c, p. 79, partim).

Liana fruticosa 8-12 m. Corolla flàvescens. ïn dumetis p. Itacurui^i, Jun.,
no 433. — Balansa n« 2487 a (forma 2); Balansa no 2487, Arroyo-o-Estero, à la

lisière du bois et Paragaari dans les forêts.

Serjania glabrata Kunth.

In H. B. et K. Nov. gener. et Spéc. V (1821), p. 83 (éd. in-4o, p. 110) ;

DC. Prodr. I (1824), p. 603, no 7 ; Camb. in St Hil. FI. brasil. (1823),

p. 360. Paullinia Tamùja Vellos. FI. Flum. ï, 169. Serjania fulta Griseb. PI.

Lorentz., p. 61. Paullinia brachystachya Griseb. PI. Lorentz., p. 61.

Forma i. genuina Radlk. FI. bras. fas. CXIII, 303.

Liana caule fruticosa. Corolla alba. In dumetis p. San Bernardino, Jan.,

no 1737.

Serjania meridionalis Camb.

In St Hil. Flor. bras, merid. I (1823), p. 366, tab. 76; Radlk. Serjan.

Monograph., p. 283 et Suppl. p. 143; id. in Mart. FI. bras. fasc. CXIII,

p. 327.

Liana fruticosa 4-3 m. Corolla alba. In silvis p. Cordillera de Altos, no 1801,

fl. Jan.

Serjania perulacea Radlk.

Serjan. Monogr. (187S), p. 227 ; id. in Mart. Fl. bras. fasc. CXIII, 313,

tab. LXXVI et LXXYII (habitus et analysis). Paullinia australis non

St Hil. ; Griseb. Symb. Arg. (1879), p. 80.

Liana fruticosa 12-13 m. Corolla alba. In dumetis et silvis p. Altos, fl. Aug.,
no 726. — Balansa, Parag., no 2480.

Serjania Laruotteana Camb.

In St Hil. Fl. bras. I (1823), p. 368; Radlk. Serjan. Monograph., p. 134.

Paullinia Belangeroides Gardn. in Hook. Lond. Journ. II, 338 et in Mart.

Fl. bras. fasc. CXIII, 291. Serjania Selloioiana Klotzsch in Mohl et

Schlecht. Bot. Zeit. V, 373.

In dumetis et silvis p. Altos, fl. Aug., no 726a.

Serjania caracasana Willdn.

Sp. plant. Il, î (1779), p. 465 (non Herb. Willdn.); DC. Prodr. I, 603;
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Radlk. Serjan. Monogr., 146 et in Marl. Fl. bras. fasc. CXIII, 283. Serjania

ijrandifhra non Canib., Griseb. Fl. argent., p. 79.

Liana caule fruticoso 8-10 m. Corolla alba: in silvis p. Caballero. Aus;..

ao 4o8. — Jd. Balausa no 2490.

ONAGRACE.E (Chodal).

Jussieua decurrens DC.

Prodr. III, o6; M. Micheli in Mart. Fl. bras. XIII, II, 160. tab. XXXI.

Herba 0.3-1 m. Corolla lutea. Ad margincni rivulorum San Bernardino. fl.

Oct., no 1203.

Jussieua paraguaijensis Chod. nov. spec. L^

Basi suiïruticosa. Rami juniores pilis patulis mollibus liirsuto-canescenles.

Folia linearia vel lineari-lanceolata basi sensini angustata in nervis prœsertiia et

minus limbo canescentia, 45/8 mm. vel minora, inlerduni glabrescentia. Pedi-

celli ad 8 mm. longi, supra medium, bracteolis minimis liliforinibus. Calycis

lobi 10/7. 9/6 mm. vel |)aulo minores jjilosi. Comlla tlava. Pelala obovato-
cuneala, relusa 17/17 mm. Antberce 3 mm. longte liiamenlis a'quilongœ. Stylus

cra.ssiusculus, stigma basi annulo circumscriplum dein pulvinalum.
Affinis J. oclonervke Lam., dilFert foliis linearibus, junioribus caiiescenlibus,

calyce liaud liirsulo. SulTruticosa O,o-I,o. Flos luleus. In dumelis humidis San
Bernardino, 11. Aug., n'^ 739.

Jussieua pilosa H. B. K.

Xuv. Gen. VI, 101, t. o32 ; I)C. Prodr. III, o3: M. Miclieli, Fl. bras.

XIFI, II, 164.

Herbacea 0,2-0,4. Corolla aurea, in rampo pr. Viila-.Maria, II. .lan., n" 173.

Jussieua lomentosa Camb.

In St Mil. Fl. bras, merid. II, 204: M. Micheli in Marl. Fl. bras. XlII,

II. i;iO, lab. XXVIII.

Sullrulioosa faule lignosu 2-2'/» '"•• H'"''' aiireo. In s(,i;/nis d paliidilni'^ ]w.

Cordillera de Ailos, II. Maj., n« 334.

Jussieua llassleriana i'hoA. nuv. spec. ^

Affinis y. sericefP Daudi.. diirert liabitii. I'unna fnlidriim llurcipn' aibn. Ilrrna

0,5-1,5. (jorolla alba. .Ad ruargineni silva; pr. IIa, II. Od., n" 1187.

ünolliera niuUtxxima Mnii.

S[XT. 492; Scrinj,'!; m In: I'i.hIi- III. 'iS; .M. .Mi<-Iicli in Mart. I'"l. Iira^^.

Xfil. II. 177.

SulTrnlH-iisa 0,.")-l in. Corolla llava; in caiiiiMi pmpi' Cnrdillrra de .Mlns. 11.

AiiK-. 11" 7't'r

Onolhera moHisnima Cliod.

Var. iiiivnijuaijensis folJi.H wnsilibus snliampli-xicanlibiis obscure dcnlatis ul

catiÜH et friK-liiH pilis riparnis lon(,'is riliati>< suhliirsiitis. Tiilius cornlla- r^-. 40 nnn.

longus; vpala fiiicaria cc. 2ö tnm. longa, l,'i-2 iiini. lata. Ibrlia U..'1-11,6.
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Corolla externe miniala interne flava. Ad marginem silvae pr. Gordillera de

Altos, fl. Jul., no 338.

Ab Oenothera mollissima Linn. foliis basi latioribus amplexicaulibus caule

minus hirsuto, antheris ma^is exsertis i. c. corolla breviore.

LYTHRACE^ (Chodat).

Cuphea mesostemon Kœhne.

In Hart. Fl. bras. XIII, II, 232.

Forma ovalifolia, caulibus biseriatim leviter hispidis, foliis late ovalibus

acutis 18/14 mm. vel minoribus, floribus 7-9 mm. longis, staminibus supra

medium in sertis.

Sutfrutex 0,2-0,4. Corolla violaceo-purpurea. In campo vicin. lag. Ypecaray,

fl. Aug., no 874 (unie); id. in campo prope Gordillera de Altos, fl. Jan., 1810;
minor, repens, sed characteribus floris prorsum similis, herba repens, corolla

obscure rosea, in campo pr. Tucanguà. fl. sept., no 905; in campo pr. Gordillera

de Altos, fl. Jul., no 571.

Forma angustifolia, glabra, foliis lanceolatis vel rhomboidalibus, flore

9-10 mm. lg. staminibus altius insertis.

Discus in duab. variet. ut in C. mesostemon.

Herba 0,1-0,25. GoroUa violaceo-purpurea. In arenosis pr. riv. Garapegua,

flor. Oct., no 1219.

Cuphea longiflora Kœhne.

Fl. bras. XIII, II, 246, tab. XLII, flg. II; id. Monogr. in Engl. Jahrb. I,

451.

Suffruticosa ramis herbaceis, 0,3-1 m. Gorolla alba. In dumetis pr. Gordillera

de Altos, flor. Aug., no 833.

Cuphea Balsamona Gh. et Schld.

1827, in Linnsea vol. 2, 363 et vol. V^ 569, excl. var. 4, 3 et partim

etiam var. 2; St Hil. Fl. bras. mer. III, 109; Kœhne in Fl. bras. XIII,

pars II, p. 255 ; id. Monogr. Lythr. in Engl. Jahrbuch, f. System., II Band.

1881, 142; Tab. in Fl. bras. 1. c. XLV, flg. I.

Herba 0,2-0,5. Gorolla violaceo-purpurea. Ad ripam rivulorum Gordillera de
Altos, fl. Aug., no879.

Cuphea iyigrata Chsna. et Sohl.

1827, in Linnaea vol. V, 371; St Hil. Fl. bras. mer. HI, 107; Kœhne in

Mart. Fl. bras. XHI, II, 258; id. Monogr. Lythr. in Engl. Jahrb. H, 148;

Tab. XLVI in Fl. bras. 1. c.

Herba 20-30 cm. Gorolla ochracea. Ad ripam fl. Parana, Tacuru pucù, fl. Jul.,

no 2506.

Cuphea pterosperma Kœhne.

In Mart. Fl. bras. XIH, H, 264, tab. XLVH, fig. V; id. Monogr. Lythr.

in Engl Jahrb. H, 151.

Herba 0,3-0,4. Corolla lilacina. In campo pr. Tacuaral, fl. Oct., no 1329.
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Cuphea lysimachioides Cham, et Schi.

la Linnsea. IL 374; St Hil. Fl. bras. luerid. III, 115 (9o) ; Kœhne in

Marl. Fl. bras. XIII. II, 264: id. in Monogr. Uihr. in Engl. Jahrb. II,

lo7.

Var. crassifolia Chod. nov. var.

Gaule hirsutnlo, tereli. foliis ut in spec. gen. interdum ternatis, superioribus

interdum alternis. crassiusculis pili.s brevissimis haud densis nitenlibus. alii.';

longioribus sparsis setiforniibus in sicco subargenteis. subtus nervis pennatis

conspicuis. pallidioribus. SnllVulicosa 0.3 m. Flos viülaceo-rosens. In campo
prope Paraguari, fl. Jan.. no 142 (iiniq.).

Cuphea MelviUa Lindb.

Bot. Reg. X, t. 8o2; Paxton Mag. VIII, t. 187; DC. Prodr. III, 84;

St Hil. Fl. bras. mer. III. 112; Kœhne in Marl. Fl. bras. XIII, II. 300,

lab. UV, lig. VI; id Monogr. in Jahb. für Syst. IL 402.

Sutl'rutex caule herbaceo 1 V^-^ ni. CoroUa ininicea. Ad ripam fl. Rio Apa,
tlor. jun., no 2332.

Heimia salicifoUa Lk.

Enumerat. 2,3; Lk. et Otto, pl. rar. L. Berol, I, t. 28; Kœhne in Marl.

Fl. bras. XIII, IL 202. — Nesœa salicifolia H. B. K., nov. gen. 6, 192,

Suffruticosa 0,3-1 m. Corolla lutea. In dumelo pr. Cordillera de Altos, fl.

Aug., no 714 (Balansa, n" 2210 '•^). See. Hieroiujmus apud Cordobam nomen
vernac. : Quebraredo. — Hauchinol Mexicanorum — Abro Soi in prov. Rio

Gande do Su 1. sec. Gillies.

AMPELIDACE/E (Chodal).

Cisstis Hasslerianus Chod. nov. spec. ^
Folia bi[»artita. lobis rbmiiboideis, modiaiio 00/30 nun. 73/43 mm. grosse

(ienlala rlenlibus baml profundis .sorralis, basi cnncalis vel subpctiolalis. pilis

loogiusrulis subsparsis ()ubescenlibus, nervo nicdianu pcniialc ramosct, nervis

si^-curidariis eret^lis vix atlscendcnlibus, peliolo 23-40 nun. longo. Stipula} subor-
hiculares ('(rnspicua? in sicco purpurasceriles. horizoutales cc. 4 mm. Ial;c canlcin

suhampleclaiiles. Inllon-sccnlia' pcdunculo 7-8 cui. longo folium subaMpiautc
Lirrliri longi cc. 13-18 cm. Ioulm.

I^iana, caul« frulicosrt. (Jf)rolla sanguinea. Ad ri|(am lliimiiiis p. San Salvador.

(1. Maj.. n» 2323.

Affiiiis (jixxo rfiomhifolio Baker (vid. Dec. i'lanchoii. Suites au l'rniiniuii') dil-

ferl nervis rnagis ereclis, indumt-nlo griseo, iiilloresctüilia loiigiorr [u'ilunculala

sti|iuliH riiajoribus, dcnllbus luliDriim et lobo mediano sussili noc pcliolulato.

C MtlC \(:i:.K (Clicdal).

Jamratin doilecnplajHa A. \u,.

A. DG, l'roilr \V. I, p. 42(»; (Inricn liiidiTnpliijlhi Vclloso l-'l. l'hini.
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vol. 10, t. 132; Solms Laubach in Mart. FI. bras. Fasc. CVI, 100, tab. LI,

fig. IL

Arbor 6-8 m., trunco 0,2-0,3 cortice lasvi, griseo, viri descente, aculeato. Flos
albo-virens. In silvis p. Cordillera de Altos, fl. Dec. n« 1725. Nom. vernac.
Nacarateâ (sec. Balans. Yacaratiha).

Forma longißora flore masculo longiore, 18-20 mm., ceteris ut in typo.

Carica papaya L.

Sp. pi. 1466: Lindl. Bot. Reg. t. 459; Bot. Mag. t. 2898, 2899; Velloso

Fl. Fluminensis vol. X, t. 31.

Cultivatano 244 ab.

PASSIFLORACEM (Ghodat).

Sec t. IL Decaloba DG.

Passiflora Maximiliana Bory.

Ann. sc. phys. Gen. IL 149, t. 24 (1819); DG. Prodr. III, 336; FI. bras.

XIII, 592.

Herba volubilis. Gorolla alba, interne auraotiaco-nigrescens. Ad ripam rivi

« Juqueri, » fl. Dec, nos 1692, 1418.

Varietas acutiloba lobis divergentibus foliorum acutis nec apice rotundatis

folio magis transversim oblongo atque breviore (an species diversa?) n« 1418 a^.

Gorolla alba. In campo pr. Garaguatay, fl. nov.

Passiflora paraguayensis Ghod. nov. spec.

Rami striati angulati, puberuli. Folia basi cordata subbiloba, lobis lateralibus

suberectis acutis vel subacutis integris vel lobulum exteriorem ferentibus,

mediano obsoleto vel brevissime et latissime trianguläre in sinu profundo vix

elevato, lobis 30-40 mm. longis, mediano 2-3 cm. longo, sinu 10-12 mm. lato.

Folii latitudo 40-60 mm., inter apices loborum 60-70 mm., longitudo ad 60-

80 mm. Limbus chartaceus tenuis supra rugosus, subtus mollis brevissime griseus

subtomentosus nervis utraque facie tenuissime conspicuis. Girrhi maxima parte

spiraliter tortis ut in cucurbitaceis. Flores axillares pedicello ce. 20 mm. longo (post

anthesin) supra ^/s articulato pubescente vel glabrescente, folio breviores. Galyx
post anthesin haudapertussepalis linearibus subacutis ciliatis nervis 3 anastomo-
santibus tenuibus 16-17 m./3-3V2nim. similibus petalis Vs longioribus. Fila-

menta coronse filamentosa aequalia glabra. Gynophorum angulatuin glabrum.
Filamenta staminum tenuia. Ovarium 4 angulare costis prominentibus. Styli

glabri apice dilatati.

Affinis P. capsulari L., differt forma foliorum, magnitudine florum, indu-

mento calyceque.

Suffrutex volubilis, flore deciduo lilacino. In dumetis p. Itaguâ, n» 1419.

Passiflora Hassleriana Ghod. nov. spec.

Gaules striati in angulis puberulis. Folia biloba, superne subrugosa, subtus

brevissime subtomentosa, basi cordata breviter petiolata (4-5 mm.) ob auricula

pendentia videntur subsessilia; loco lobi mediani obsoleti mucron tenue ut in
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speciebus afünibus, lobis subdivergentibus acutis cc. 30 mm. longis vel brevio-

ribus apicibus 40-60 cm. divergenUbus: longitudo folii 40-50 mm. Flores pedi-

cello glabresceiite supra ^a articulato, cc. 12-15 mm. longo, albi. Sepala linearia

subacuta apice vix callosa extus parce pilosa 15 mm./3-4 mm. ; petala minora
10-11 mm. acuta. Filamenta coronse angustissinie linearia obtusiuscula. Gyno-
phorum cylindricum sublongum c. e. lilamentis staminalibus (5 mm.) longius.

Ovarium glabrum costatum. Styli glabri.

Affinis P. capsulari, ditîert foliorum forma, floribus brevius pedicellatis calyce

haud vitlis 3 conspicuis notato band liirsuto, a P. j^aragiiayensi nob. foliis,

pedicello et gynoplioro longiore sed maxime affinis.

Herba volubilis. Corolla alba. In campis p. Tacuaral, fl. Oct., n" 1202.

Sect. VI. Graxadili.a.

Passiflora cœrulea L.

Araa-nit. Acad. I, 231, t. 10, (ig. 3; DC. Prodr. III, 330: Bot. Mag.

tab. 28.

Suffrutex volubilis. Corolla purpureo-violacea. Ad marginem silva p. Ilaguä,

fl. Oct., no 1332.

Sect. VII. Dysosmia DC.

Passiflora chrysophytla (Jlhod. nov. spec.

Suffrutex ramis pube adpresso in sicco flaventibus tomentosis. Folia trilobo-

subhastata, lobis répandis vel sinuatis vel subintegris, duobus laleralibus paten-

libus, minoribus, mediano majore elliptico-lanceolato superne lomento subru-

}.'Oso adpresso acque tomentosa, sublus grisea et tomento crispulo sublanuginosa,

nervis magis pilosis conspicuis, petiolo iß(\ue tomentoso, 4 cm. longa, (i cm.
lata vel superiora minora. Cirrlii tenues a]iice uncinati folio breviores. Flores

axillares pedicello lomentoso-hirsuto folio breviore, pbyllis involucralibus ad
20 mm. longis pilosis [)ennatisectis, bjbis linearibus intcrdum oppositis sparse

glanrluloso-punclatis. Sepala lanceolala extus longe pilosa glandulis remolis coti-

spersa, in mucrone lineare barbatum oblusiusciihim [)roducta. 20 mm. longa,

cc. 8 mm. lata. Discorum lobi externi lilamcnlosi, inferiores basi dilatati,

10-11 mm. longi. (iyno[)liorum subbreve. i. e. (ilamentis staminum band lon-

j.'ius, basi turbinalum superne angustatum. Filamenta staminum laie linearia

pf;laloidea ad mm. longa glaberrima. Antliera; dorsilix;c glabrœ ovarium lana-

luui, ovoideum. Styli ad H mm. longi siipctruc! longe, selosi. Specie seclionis

Dysosmia DC. aflinis /'. dnthrnttv Mast aflinis.

SulTrutiertsa, v(dubilis. Oirolla co'sict-carnea. In dumelis |). (.iordillera de

Allos. 11. Jan.. fl" 130.

Passiflora mislralis Cliod. nov. spec.

(faules lircviter loineiitosi in sicco flavescentes nee sericei iiec aurei. Folia

triloba lobis iril"gris \e| subintegris, mediano cc 3'i-;{8 mm. longii, laleralibus

l'>-iK rjim. v(r| minoribus, b.isi liaud cordata rugose tomentosa sulitiis pallidioia

(•\ nervis iiicons|iicuis, obtusiuscula, petiolo 10-12 mm. longo eliam tomentoso.
(jrrlii leniifs toinentosi apii-e circinati folio '/s bn!vion!s. Flores longiuscule

[H'dicellati |H-dicc||o tomentoso 20-25 mm. longo. Involucri plivlli |)eniii.s(>cti

llorein sujMTantes sub fnn-lu 25-27 mm. longi, lobis brevibns 2-3 nun. longis

pilosJH vel minoribus. Se|)ala 2<1 m./5-7 mm. lineari-laiiceidata paree pilosa

^landulovi, apirc In niucron lineare barbatum iiroducta. i'itala linearia er.

{'h mm. loiij^a teiiuia. (<nrona; pbylla basi vix (iilalata line.iria sensim versus

MIM,. iiKiiii. IKJIH». Appendix I. .Septembre 1800. 7
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apicem filamentosa 10-13 mm. longa. Gynophorum glabrum basi parum dila-

tatum. Filamenta staminum petaloidea ad 5 mm. longa 1-1 72 mm. lata. Ovarium
pilosum. Styli apice circinati stigmatibus recurvis, facie interiore ciliatis.

Sect. « Clathratae » affinis P. chrysophyllce differt foliorum forma et indu-
mento, mucrone calycino longiore, stylis circinatis, phyllis involucri breviore

lobatis. Herba volubilis. Corolla dilute lilacina. In campo p. Itacurubi, fl. Jan.,

no 39.

Passiflora fœtida Linn.

Amœnit. Acad. I, 288, t. 10. Passiflora hirsula Lodd. Bot. Gab. t. 173.

Herba volubilis. Corolla albo-virens. In silva p. Sapucay fl. Dec, no 1631.

UMBELLIFER.E (Chodat).

Hydrocotyle callicephala Cham.

Linnaea VIII, 329; Urb. in Mart. Fl. bras. XI, I, 280, tab. LXXVI,

flg. II.

Herba 0,25-0,30. Corolla alba. In silvis virgineis prope Tacumpucä, Jun.,

no 2522.

Hydrocotyle leucocephala Cham.

Linnaea 1,364 (264); DC. Prodr. IV, 62; Urban Fl. bras. XI, I, 279,

tab. LXXVI, fig. I.

Herba 0,2-0,3. Corolla alba. In silvis prope Piribebuy, Jul., no 399.

Hydrocotyle umhellata Linn.

Spec. Plant. 234 ;

Var. s. Bonariensis Lam.

Encycl. HI, 147; Cav. Icon. V, 60, tab. 488, fig. 1; Urban, in Mart. FI.

bras. XI, I, 270, tab. LXXH, fig. I.

Herba aquatica, corolla flava. In Laguna p. Ypacaray, Sept., 1133.

Eryngiiim sanguisorba Cham.

Linnaea I, 339 (239) et VHI, 323; DC Prodr. IV, 97; Urban in Mart.

Fl. bras. XI, I, 319, tab. LXXXIV.
Herba 1-1,5. Flos rubiginosus. In campo prope Itacurubi, Sept., no 963. —

Balansa, Caaguaza dans les campos, Nov., 1080.

Eryngium ebracteatum Lam.

Encyclop. IV, 759; Delaroche Eryng. 64, t. 32; DC. Prodr. IV, 97; Urb.

in Mart. Fl. bras. XI, I, 307, tab. LXXX.
Herba 1-1,5 m. flores rubiginosi, in campis p. Cordillera de Altos, Sept.,

no 900.

B. Balansa PI. du Parag., Prairies marécageuses à l'Est de Caaguazu, JNov.,

no 1082.
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Erynijium elegans Ch. et Schi.

In Linna?a I. 348 (248); DC Prodr. IV, 94; Urban in Marl. Fl. bras.

XI, I, 311. lab. LXXIX, %. M.

Herba. Flores albi. Iq pratis humidis p. Sapiicay, Nov., n« 1542. — B. Ba-
iansa. Villa-Rica dans les prairies, Dec, n^ 1084.

Eryngium floribundum Cham. (Urban eni.).

lu Linna?a I, 34o (245) non Vlfl, 325; DC, Prodr. IV, 94.

Var. ,5. serroides Urban.

In Martins Fl. bras. XI, I, p. 313, tab. LXXXII, lig. II (fol. b).

Herba 0,4-1 m. Flores albi. Ad marginem rivulorum S. Bernardino, Oct.,

no 1201. — B. Balansa, Parag., Villa-Rica, dans les marais, no 1085<^ — Id.

no 1087 (latis foliorum minus dentatis).

Erynyium paniculalum Cav.

In Delaroche Eryng. 59, t. 26; Urban, in Mari. FI. bras. XI,
i).

328.

0,2-0,8. Flores albi. In campo humido p. Cordillera de Altos. Jul., n« 578.—
Balansa. Parag., Patino-Cue, dans les lieux humides, fer, n" 1092; id., entre

Villa-Riea et Caaguazu, Xov. 1086.

Erynyium alœfolium Mart. (Urb.).

In Fi. bras. XI, I, p. 309, tab. LXXXl.

B. Balansa, l'Assomption sur les collines incultes, no 1091, Oct. ; VlUa-Rica
dans les marais, \v> 1089, Dec.

Eryngium coronatum llook. et Arnoll.

In Hook. Bot. Mise. III, 350. E. flookeri Walp. sec. Urb. Mari. FI. bras.

XI, I. 303.

Herha 0,2-0,4 : Flus tlav us. In arcnosis pntpe Tacuaral, Oct., n" 1192.

Apium Ammi iac(\. (Urb.).

.Mart. FI. liras. XI. i, 341. Heliosciadium leptoplnillniii DC. Mem. Soc.

(ienev. vol. IV et Prodr. IV, 105.

Forma pedunculatn : umbellulis lon^rius pi'diiiiciilalis, laciniis foliorum lilifor-

mihus.

Herba 0,2-0.5. In arvis p. Alira, Oct., n'> 1200.

Ammi Visnaya L. (Lam.).

Encyclop. I. 132; DC. PpmIi-. IV, 113; Irhaii m Kl. liras. \l, 1,314.

Ilerlia 0,25-0,35. Corolla all»a. In arvis p. Arcgiia, Oit., ii^' 1440.

Coriandrum nnlirnin I,.

SjKT. PI. 256.

Ciillivalum ol qnaAi Hporilanciiiii. ti" 7IK (nom. vernai-, Curalii).
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HYDROLEACE.E (Chodat).

Eydrolea paraguayensis Chod. nov. spec.

Herbacea 0, 2-0,3. Caulibus teretibns repetite ramosis validis sub liguesceu-

tibus, pilis patulis moUibiis diametrum aequantibus hirsutissimis. Folia subses-

silia vel breviter petiolata lanceolato-ovata, sensim acuta, acuniinata 50/20 mm.,
80 22 mm. vel oblongo lanceolata junioribus molliter lanatis, adultis subhir-

sutis, superioribus inllorescentiam involucrantibus minoribus. Spinae i. e. rami
spinescentes 23-40 mm. longce acutissimae interdum foliiferae hirsutae vel sub-

aphyllœ vel aphyllœ. Flores Hydroleae spinosœ sed duplo majores. Filamenta sta-

minum basi latius expansa et excavata. Ovarium apice breviter glandulose

pilosum utbasi stylorum. Indumentum inflorescentiae et sepalorum parte glandu-
lösum parte eglandulosum dum est glandulosum tantum in H. spinosa L. Petala

20 mm. longa; styli cc. 13 mm. longi.

Ab E. spinosa L. (Tab. in Aubl. Guiane III. PI. 110) floribus duplo majo-
ribus habitu robustiore aliisque notis.

= Balansa PI. du Paraguay 1878-1884, nû 3133, fleurs bleues. Guaropi dans
les prairies marécageuses.

Eydrolea mollis Cbod. nov. spec.

Herba suffruticosa 0,8-1,2 caulibus ramis brevibus auguste th^Tsoideis, bre-

viter sed dense molliter pilosis, pilis patulis, uni simplices, alteri glandulosi vix

bre^iiores. Folia sessilia lanceolata breviter acuminata 40/14, 15/4 mm. ut caules

et sepala pilis brevibus glandulosis et eglandulosis sericea, cinerescentia : rami
spinescentes brèves. Flores breviter pedicellati, calycis lobis lanceolatis haud
liirsutis, petalis tenuibus basi coalitis. Filamenta staminum basi dilatata sed

sensim in petiolulum angustata. Ovarium tota parte pilosum basi pilis simpli-

cibus parte superiore tertia pilis brevissimis glandulosis.

Herba sutîrutic. 0^8-1,2 mm. 0,8-1,2 mm. Corolla cœrulea. In dumetis pr.

San Bernardino, Dec, no 1572; id. Corolla violacea, in dumetis pr. Jaguaron {t),

Dec. no 1372a.

Ab Eydrolea spinosa cum qua magnitudine florum convenit, dififert ovarii

indumento habituque. Inflorescentia est densissima et rami abbreviati.

BORRAGINACEM (Chodat).

Tournefortia psilostachyaH. B. K.

Nov. Gen. et Spec. ffl, 78.

Frutex 6-7 m. Flos albicans, in silvis p. San Bernardino, Maj.,no 434; frutex

3-4 m. ; corolla ferrudneo-brunnea (?) ad marginem silvas p. Cordillera de Altos,

Sept., 1119.

Tournefort ia Sahrnanni

A. DC. Prodr. IX, 524; Fresen. in Mart. FI. bras. VI, IV, 51.

Var. paraguariensis Chod. nov. var.

A. spec. typica (Blanchet 3787) foliis ovatis sensim et longe acuminatis^ nervo
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nieilio subtus haud prominulo, indunicnto superne magis molli et longiore, mar-
ginibus distincte inolliter marginatis sal diversa.

Liana caule iignoso. Corolla tlavo-virens. In silvis p. Altos, Aug., n>' 891.

ileliotropium leiocarpum Moroug.

Enum. of the Plants collected by Dr Th. Morong in Paraguay, New-York

Academy of sciences, vol. VII, 168.

Suffrulex herbaceus 0,4-1 m. Corolla obscure violacea. In campo per San Ber-

nardino, Jul., no 382.

HeUotropium inundalum S\v.

Flor. Ind. occ. I, 343.

Herha suffruticosa 0.3-0,8 tn. Corolla alba. Ad ripain rivi Juqueri, Oct.,

n-^ 1437.

Borrago ofßcinalis L.

Spec. PI. 137.

Herba 0,2-0,o. Corolla ccerulea. In arvis prope Tobaly, Jan., n° 241.

Patafjonula americana L.

Syst. Gen. Sp. ed. Richter 206; Lam. Illust. t. 96; Frcsen. in Marl. Fl.

bras. VIII, I, p. 27.

Arbor 4-3 m. 0.3-0,4. Cortex eriseus, sulcalus; sulci nigricentes. In silva n)on-

luosa per Altos, Sept., 1145; an)or 8-12 m. Ir. 0,5-1 ni. Corolla alba. In silva

p. Cerrô-h(i, Sept.. no 102o. — In silva p. Cerro-pyla, Sept., no 42!); arbor

12-13 ni. trunco 0,3-0,8. Corolla alba. In nemore prope Paraguari, Sept., ii" 1128.

Cordia glubvala A. ÜC.

Prodr. IX, 473.

Arbor 13-20 in. Iriinco 0,3-0,3. Cortex profunde sulcatus griseo-nigrescens. In

silva p. (^(jrdillera de Altos, Jul., n'> 396''; in silva p. Cordillera de Altos,

arbor sinnlis trunco 0,4-1 rn., n" 396"; cortex griseo-viridescens, in siha ((ulciii

loco, n" 396''; cortex sulcatus incanus, eodeiii loco, 396''.

Cordia chamissoniana Steud.

Noni. ed. II; DC. Prndr. iX, 473; Frescn. in Marl. Fl. liras. VIII, 1,3.

Frulex similis 396. In rluineto p. Cordillera de Altos, u" 610.

.\S(:i.i:ri.\l)ACE/E (Cliodat rl (irinlzcsro).

(Jxypetalum Hasslerianum Climl. n<iv. spec.

Kr*!<-liiiii sirnpiox vd suhsimpicx basi lignosus, caul(! toincntcjso. Fnlia infe-

rinni siiltM'ssiiia .HU|HTi()ra \i\ pcliolata, oldonga, brcviter acuta vcl suhinncro-
nala lin'vil«T toiiienlosa, 33/12 ce. nini. lindxdli in jiarlc sup(!riori caulis

axillar« s, (MMiunculo toin<;nloso rc. 12 nun. longo crasso. Pcdicelli hn-vcsul sepaia

inc;»Mit-l<ini<;nlosa. Pdala ^{laltra rcfra<-la. Cornii.i' pliylla usrpn' ad nicdiiini liilida

ninii an)/ii<tliHHiiiio, lolii aculi. App<'ndii'fs antliiTarnni nn-did nervo incrassalo

triaii(.'iilari liasLilai. TranslatorcH niffnbranacfM' ncrvci niarginali cxtcriori incras-

wil;i;, (i(-ii(>-ni cnTtani «-xl'îrion'tn ffrcnli's. Corona band huigittres. Stylus cxsortus

apic« roiiiprt'AsUH itl cluvale dilalalUH bitidus.
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Herba 0,3-0,5. Gorolla flavo-virens.

In campop. Sapucay, fl. Dec, n» 233 (affinis 0. Arnottiano).

Oxypetalum aureum Chod. nov. spec.

Gaules valicli tomentosi juniores flavescentes. Folia ovata basi cordata, acumi-
nata vel apiculata superne sed magis subtus molliter tomentosa, petiolo ad 40 mm.
longo vel breviore etiam tomentoso, limbo 100/60 vel minore. Umbelli axillares.

Flores pedicello (5 mm.) sub anthesi IS mm. longi vel longiores. Lobi calycis

lineares angustissimi hirsuti. Corollse lobi lineares angustissimi contorti intus

tomentosi. Coronœ phylla intégra subtriangularia obtusa brevia, i. e. androceo
breviora. Appendix antherae rectangularis apice triangularis basi retusa. Trans-
latores angustae lineares haud appendiculatse.

Liana, caule arboreo. Gorolla albido-flavescens. Ad ripam fluminis Juqueri, fl.

Oct., no 1381.

Affinis 0. Lagoense Fourn. et 0. Jacobinœ Dcne (DG. Prodr. VIII, S84).

Oxypetalum Arnottianum Buek.

Index ad DG. Prodr. III, prsefat. p. VIII; Griseb. Symb. 230; Fournier

in Mart. Fl. bras. VI, IV, 278.

Herba 0,3-0,4. Gorolla alba. In campo p. Itacurubi, fl. Nov.. n« 1453.

Oxypetalum paragiiayense Ghod. nov. spec.

Erecta, caule basi sublignoso, tereti medio et superne breviter tomentose-

griseo, 1,5 mm. crasso, subsimplici vel simplici. Folia subcoriacea basi cordata,

ovata vel ovato-oblonga, breviter acuta, subtus pillidiora et subglaucescentia

superne et subtus subtomentosa vel pilis sparsis puberula, tenuissime ciliato-

marginata, nervis basi subpalmatis dein pennatis vix prominentibus, 40/20,

36/15, inferiora 26/20 mm. Umbelli axillares vel terminales. 6-8 flori (7 mm),
pedicello ce. 5 mm. longo canescente, calycis lobis acutissimis hirsutis apice

duriuscule mucronatis. Gorollae lobi contorti reflexi. Goronse lobi integri late

lineares appendiculo subobtuso prolongati erecti, stylo paulo breviores. Stylus

tortus apice bifidus exsertus, sequalis.

Affinis Oxypetalo capitata Mart. (Fl. bras. VI, IV, 280) stylo exserto et forma
caudiculorum difl'ert coronae phyllis integris, appendiculatis sepalisque minus vil-

losis.

Herba 0,3 m. Gorolla rubiginosa. In dumeto p. San Bernardino, fl. Febr.,

no 1939.

Ditassa anomala Mart.

In Flora 1837, p. 99 ; Dne in DG. Prodr. VIII, 577 ; Fournier Fl. bras.

VI, IV, 250, Tab. LXX.
Liana, caule fruticoso 6-10 m. flore albo. In silva p. Gordillera de Altos, fl.

Jan., no 1753.

Sarcostemma Bonariense H. et Arn.

Journ. of botany 1834; Morong et Britt. Enumer., p.

Liana caule fruticoso. Gorolla alba, flavescens. In dumetis p. Paraguari, fl.

Oct., no 1248 =- Balansa no 1368.

Asdepias mellodora St Hil.

PI. remarq. Brés. 227 ; Den. in DG. Prodr. VIII, 568, excl. var, ß. ;

Fournier in Mart. Fl. bras. VI, IV, 201.

Herba 0,2-0,4. Gorolla ochroleuca, viridescens, fl. Aug., Gordillera de Altos,
no 837. = Balansa 1361.
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La décoction de cette piaule sert à laver les morsures des serpents et les

feuilles en poudre sont appliquées sur ces mêmes morsures (Balansa).

Asclepias curassavica Lin.

Sp. 314; Willdn. Sp. L 1266; Vell. FI. Flum. in, tab. 64; Fournier in

Mart. FI. bras. YL lY, 199.

Suffrutex 0,2-0.5. Corolla coccinea. interne aurea. Ad marginem silvae pr. Ser-

rito, Sept... no 1134. Fructus : n« 1052.

Morrenia odorata Li ndl.

Bot. Reg. 1838. Mise. 71; Den. in DC. Prodr. YIH, 589; Fournier in

Fl. bras. VI, IV, 291, Tab. LXXXIII.

Liana fruticosa 6-8 m. Corolla albo-virens. In dumetis p. Itacurubi, 11. Od..
n'i 1351.

Exolobus potens Fourn.

In Mart. Fl. bras. VI, lY, 318, Tab. XCIY.

Liana, caule fruticoso. Flos flavo-virens. In silvis p. Cerro-colorado, n« 1301.

Exolobus Selloanus Fourn.

In Mart. Fl. bras. VI, lY, 319.

Suffrutex volubilis 6-8 m. Corolla cerina. In silvis [»rope Sapucav, t\. Febr.,
no 1931.

Blepliarodus amptillorus Fourn.

In Mart. Fl. bras. YI, lY, 304.

Suffrulicosa 1-2,5. Corolla alba, viridescens. In rupestribus p. (Mordillera de

Altos, tl. Oct.. no 1371.

Arauja sericifem i{ri»l.

Brot. Linn. Transact. XII, 69, tab. 4-5; Den in DC. Prodr. YIII, 533;

F.jurnier in Mart. Fl. bras. YI, IV, 292.

Liana suffrulicosa 6-8 ni. Corolla albo-llavescens. In silvis prope Kscohar. tl.

Dec, n° 1605 (Cipo de Pa(|Uf; Brasilicnsiiini).

itLEMlE.K (Cli.idat).

Jiiniiiiuuin ijriinilißDrnui L.

Sp«-c. PI. ed. II. 9.

Suffrulex volubilis, (iomlla alba. Ciiliuala il ipiasi s|i<in(i' m diimclis pr

AlloH. n. Aug., ii»82i.

ri,.\.\ r \(,i.\.\(:i:.K (ciindat).

l'tanlinjd loinrnlonn L'irn.

III. (;»'ii 3'tU; l)«;4-uisnf in DC l'icijr I ,-. 725; Scliniidt in .Marl. Fl

brat. VI, |»arH IV, 172.
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Herba 0^2-0,3. In campo prope Paraguari, Jan., no 296.

Herba 0,1-0,4. In campo prope Dilletto, fl. Dec, no 203.

RUBIACEM (Chodat).

I. GlNCHONOIDE^.

A. Subgenus Hassleria Chod.

Characteres foliorum calycis et fructus Manettice sed corolla tubulosa subse-

qualis, antherae subsessiles nunquam exsertas sed plus minus profunde in tubo
nee in fauce insertae, duse nee quatuor.

Manettia Paraguariensis Chod. nov. spec.

Gaules scandentes puberuli. Folia lanceolata basi et apice longe acuminata in

petiolum cc. 5-8 mm. longum attenuata herbacea, leviter puberula nervis vix
conspicuis^ superiora minora. Flores axillares ce. 30 mm. pedicellati, pedicello

puioerulo tenui apice sensim in ovarium desinente, lobis calycinis ovato-acutis

basi angustatis, lobulis interpositis linearibus in sinu latissimo erectis, puberulis.

Corolla 13-13 mm. longa, 4-5 mm. lata, lobis calycinis magis quam duplo lon-

gior cylindrica subaequali supra basin vix angustata, lobis 4 triangularibus bre-

vibus, extus subhirsuta, annulo pilosum intus supra basin munita. Flores brevi-

styli et longistyli. Antherse supra partem tertiam affixae vel in tubo sub fauce,

duag lineares. Ovarium ut in aliis.

Herba volubilis. Corolla coccinea, ad rivulum Tereré, no 2511 (uniq.), fl. Jan.

D. Eu Manettia Chod.

Manettia gracilis Cham, et Sehld.

In Linnaea IV, 169; DC. Prodr. IV, 363; C. Schumann in Mart. Fl.

brasil. VI, VI, 170, tab. CHI.

Liana, caule suffruticoso, corolla purpurea. In dumetis pr. Campo Duale,
no 1237.

Manettia Hassleriana Chod. nov. spec.

Caules scandentes striati, puberuli. Folia lanceolata sensim acuminata, vel

ovato-rhomboidalia acuminata, petiolo brevi 2-3 mm. longo, 45/13 30/7 mm.
vel minora herbacea subtus et superne pilis sparsis pubeseentia. Flores axillares

pedicello pubescente ad 15 mm. longo gracili, calyce cum ovario ad 8-9 mm.
longo, corolla 30-40 mm. Ovarium conicum dein turbinatum. Sepala ovato-acuta
basi angustata acutissima cc. 3 mm. longa, puberula. Corollse in parte tertia infe-

riore angustata 1-2 mm. lata dein sensim in tubum parte superiore subcsqualem
dilatata extus brevissime puberula, lobis 4 triangularibus 2-3 mm. longis in

anthesi reflexis, intus magis pubescens et tubo pilis descendentibus maxime parte

angustato oceluso. Nectarostegium pulvinare. Stylus filamentosus apice clavatus

Cham, et Sehld. (Linnsea IV, 170) stigmatibus brevibus connatis, conspicue
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exsertus. Antherae breviter pedicellatae apicem loboruni corolla liaiid attingentes

i. e. vix exsertae. 3^ 2 mm. longa^. filamento libero 1 mm. longo.

A M. pubescente dilïert lobis calycinis latioribus, staminibus haiid iiiclusis sed

parum exsertis.

Herba volubilis. Corolla punicea. In silvis p. Rio-Apa, fl. Maj., no 2509.

Coutarea hexandra Schum.

In Mart. Fl. bras. VI. VI, 196, Tab. CVIII. — Portlandia hexandra Jacq.

Stirp. americ. t. 182, fig. 20; Exostemma Sousanum Mart. in DC. Prodr. IV,

361.

Frutex 3-4 m. In diimeto p. Cordillera de Altos, fruct. Maj., no 364. Corolla

alba, p. San Bernardino, flor. Jan., no 174.

Cephalanthus Sarandi Ch. et Schld.

In Linn. II, 61U (1827) IV. 147 ; DC. Prodr. IV, 539. — C. glabraius

Schamann in Mart. Fi. bras. VI, VI, 128, Tab. LXXXXIV; Buddlea gla-

brata 5pr. Syst. veget. I. 431 (1825).

Frutex 2-2,5 in. Corolla alba. In palude p. Tucanguä, Sept., no 1064; arbor
3-4 m. altus, 0.2-0,3 m. crass. Corolla alba. Ad ripam lagunae Ypacaray, fl. Aug.,
no 363.

Chomelia obtusata Cham, et Schld.

In Linn. 1829, p. 184; DC. Prodr. LN, 485.

Frutex 3-4 ni. Flos lilacinus purpurascens. In dumetis p. Tacuaral. fl. Dec,
n'J 1699; arbor 4-5 m., trunco 0,1-0,2 m. Corolla atro-purpurea. In silvis p. Cor-
dillera de Allos, fl. Jun., n" 414.

Genipa americana Linn.

Sp. pl. ed. IL 251 ; Lam. PJncyclop. IL 629. 111. t. 158; DC. Prodr. IV,

378; Schumann, in Marl. Fl. bras. VI, II, p. 252, tab. 143.

.Arbor 10-20 m. truncu 0,3-0,8. In silva prope Cordillera de Allos (s{)ec. ste-

rile), Jan., 182.

Basanachanla spinosa Schum.

In Mart. Fl. bra.s. VI. 11, 376, tab. CXXXXIX. — Musswnda xpinosa

Jacq. Slirp. .Americ. 70, l. 49; Rnndia armata DC. Prodr. IV, 387.

FruU'X 1-2,5 m. Oirolia alba. In dumelis p. Cordillera de Altos, fl. Aug. —
itl. n" 828 cnrolla lilacina.

Var. pindijnyeti^is.

.Aflidis var. ferox.

FrutfcX 3-4 rii. Corolla alba. In dumelis p. San Ucrnardino =- lialaiisa n" 1754.

Machaonia »pinota (^ham. pI Schld.

Unn-x-a, IV. 2.

ArlK)r 6-7 m. 0.3-0,4. Hami Hpiimsi. I''|us Intens, ('.(inlillcia ilr .Allos, Maj.,

n" 405.

II. (]oiii:oii)i:.K.

Chiocoeca brachiatn lliii/. ol Pav.

FL Pcruv. iL 67. l. 219»)
, 1799; Mdll. Ar^ov. in Marl. Kl, l.ras, VI. V,

51.
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SufFrutex 0,2-0,4. Corolla roseo-viridescens. In dumeto p. Gordillera de Altos,

fl. Febr., n" 1949. — Frutex 4-5 m. Corolla lutea. Ad marginem silvse p. Gor-
dillera de Altos, fl. Dec, 110 1684.

Mapouria tristis Müll. Argov.

In Mart. Fl. bras. VI, IV, 397, tab. LXI.

Suffrutex 1-1,5. Corolla alba. In silvis p. Cordillera de Altos, fl. Oct., no 1322.

Mapouria sp. (An corymbifera Müll. Arg.)

In Mart. Fl. bras. VI, V, 397, Tab. LX.

Frutex 4-6 m.
In Silva prope Paraguari. Fruct., Jun., no 442.

Psychoiria leiocarpa Cham, et Schld.

In Linneea 1829, p. 22; DG. Prodr. IV, 508: Mull. Argov. in Mart. Fl.

bras. VI; IV, 281, Tab. XL.

Suffrutex 2-3 m. Corolla alba. In silvis p. Cordillera de Altos, Sept., no 1148,

Psychoiria subcrocea Mull. Argov.

In Mart. Fl. bras. VI, V, 245. — Palicouria cujabensis Schld. in Linn.

XXVIII, 525.

Frutex 1-2,5 m. Flos aurantiaco-rubescens. In silvis p. San Bernardino, fl,

Aug., no 811 et 811 a.

Coussarea sp.

Frutex 3-4 m. Corolla alba. In silvis p. Cordillera de Altos, fl. Sept., no 1137.

Faramea porophylla Mull. Argov.

In Mart. Fl. bras. VI, V, 116. — Psychoiria porophylla Vell. Fl. Flum.

68 et Icon. II, t. 38.

Arbor 4-6 m., trunco 0,2-0,4. Corolla alba. In silvis p. Cordillera de Altos,

fl. Oct., no 1343.

Richardsonia brasiliensis Gomez.

Mem. Ipecac. 31, t. 2; Schumann in Fl. bras. VI, V, 94. — Richardsonia

scabra St Hil. ! PI. us. t. VIII, non Linn.

Herba 0,1-0,2. Corolla alba. In arvis ad marginem silvse p. S. Bernardino, fl,

Aug., no 745-no 577.

Borreria centranthoides Ch. et Schld.

Linnsea III 328 ; DG. Prodr. IV, 550 ; Schumann Fl. bras. VI, VI, 69,

Tab. LXXXII.

Herba 0,3-1.

Corolla alba. In dumetis p. Cerrita, fl. Oct,, no 1278 = Balansa 1743.

Borreria valerianoides Cham, et Schld.

Linnaea III, 327; DG. Prodr. IV, 550; Schumann, Fl. bras. VI, VI 65.

Suffrutex caule herbaceo, flore albo. In stagnis et paludibus p. Itä, fl. Jan.,

no 1814.

Forma minor.
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Habita foliis minor (an specimeu juvenile).

Borreria eupatorioides Ch. et Schld.

In Linn. III, 335; DC! Prodr. lY, o3I ; Schum. in Mart. Fl. bras. VI,

VI, 70.

Suffrutex 0,3-1 m. Corolla alba. In silvis p. Peribebuy, fl. Febr., no 1879.

Borrevia tenella Ch. et Schld.

In Linnœa III (1828). 317.

ß. angustifolia.

Saffrute.'c 0,5-0.7. Corolla alba. In campo p. Cordillera de Altos, tl. Aug.,
no 779.

Borreria huiuifusa Mart.

In Fl. XXIV (1841) Beibl. II, 68.

Herba 0,05-0,1 m. Corolla alba. In campo pr. Cerrito, u» 1015, fl. Sept.

Borreria tenera DC.

Prodr. IV, 543; Schumann in Mart. Fl. bras. VI, VI, 47.

Herba 0,1-0,2. Corolla alba. In arenosis prope Paraguari, fl. Sept., n» 1005.

Borreria verticiUala G. F. W. Meyer.

Priniit. 11. Essequib. 83, t. I, fig. 1 et 2 ad dexteram; Cham, et Schi, in

ünnaealll, 311; DC. Prodr. IV, 541; Schumann in Mart. Fl. bras. VI, VI,

H, oO, Tab. LXXVII.

Herba 0,2-0.4. Corolla alba. In campo p. San Hernardino, (1. .lui., ii^' 397.

Var. cœsia nob. no\ . var.

Fioribus nee albis sed cœsiis. In campo p. San Berniinlino, 11. .lui., ii" 397='.

Mitracarpus HumboUltianus Cham, et Schld.

In Linna-a 111. 3:i8, t. 3, f. 1 ; DC. Prodr. IV, 571. — Mitrncarpux fri-

fjidus var. ô. Humholiltianus Schumann in Mart. Fl. hras. VI. II. 82.

Herba 0,3-0.4. (^)rolla alba. In silvis p. Cordillera de Altos, fl. Jan., n" 1738.
— Herba, 0.2-0,4. Conjila viridescens. Ad niargiticm silv.i' p. IIa. II. Dec.
n" 1718. — In dumelis p. Sapucay.

Belhunium hypocnrpum Henisley.

Hiolo},'. Onlr. Am. II. ÙW: S<-liiimaiui in Marl. Fl. i.ra^. VI. VI. II. 112.

Tab. L.X.XXXH.

Var. viridißorum Chod nov, var.

DifT^rl fl<iribns viridibus foliis(|ue.

I|f;rlta voliibilin. liacca ciiinahariiia. .\d ripam llimiiiiis .liKpicri, .Nun .. ii" l5'i.S.

Helhunium hirlum Scliutnann.

In Marl Fl. bras. VI, VI, 107, Tab. I.WW.Ii-. 1 ; u-alium hiiiiim

Lim. KncM-l. H.'iH.'S; Df!, Prodr. IV, r.O'i.

Horha 0.3-0. 'i M.idix lin<-loria. In iMm|iM pr. I'itiIhIhis . Il J.in . n" H2.
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CUCURBITACE^ (Chodat).

Lagenaria vulgaris Ser.

Mem. Soc. phys. et d'hist. nat. Genève III, I, 25, tab. 2 et in DC. Prodr.

I, 229; Cogniaux in Mart. Fi. bras. VI, IV, 8.

Herba 4-5 m. Gorolla alba. In rupibus p. Caballero, Dec, no 1663.

Momordica Charantia L.

Spec. 1433 ; Ser. in DC. Prodr. III, 311 ; Desc. fl. med. Antill. VIII,

tab. 594; ^Planchon fl. des Serres X, tab. 1047; Cogn. in Mart. Fl. bras.

VI, IV, 14.

Herba volubilis 3-4 m. CoroUa lilacino-flavescens. In dumetis p. Cerra-Pyta,

Sept., no 1096; in sepibus p. Paraguari, Qct., no 1284; in dumetis p. Luque,
Dec, no 1693.

Melothria uiiginosa Cogn.

In Mart. Fl. bras. VI, IV, 26.

Herba volubilis 2-3 m. CoroUa alba. In silvis p. Sapucay^ Dec, n° 1637;
corolla flavescens, ad ripam rivulorum p. Zanja, Sept., no 914.

Melothria Warmingii Cogn.

In Mart. Fl. bras. VI, IV, 27.

Herba volubilis 3-5 m. Corolla lutea. In silva p. Sapucay ; corolla alba, in

silvis umbrosis p. Jaguaran, Jan., no 79.

LOBELIACEM (Chodat).

Siphocampylus verticillatus (Cham.) G. Don.

Gen. Hist. HI, 703; A. DC. Prodr. VII, pars H, p. 400, no 17. — Lobelia

(Siphocainpylus) verticillata Cham, in Linnaea VIII, 202.

Herba 2,5-2 m. Corolla aurantiaco-rubra. In palude pr. Peribebuy, Febr.,
no 1899.

Lobelia Xalapensis^.B. IL.

Nov. Gen. et Spec HI, 315; DC. Prodr. VH, H, p. 372, no 89; Kanitz

in Mart. FI. bras. VI, IV, 139.

Herba 0,15-0,4 m. Corolla alba. In arvis p. San Bernardino, Jul., no 318.

Pratia hederacea Presl.

Prodr. Monogr. Lobel. (1836), p. 46, no 1 ; A. DC. Prodr. Syst. veget.

VH, pars II, 340; Kanitz in Mart. Fl. bras. VI, IV, 135, Tab. XL., fig. 1.

In uliginosis p. lagun. Ypacaray, no 3269, Sept.
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CAMPANULACEJE (Chodat).

Wahlenbergia linarioides (Lam) A. DC.

Dict. I, o80 sub Campanula. — Wahlenberg ia linarioides A. DC. Monogr.

Campanul. p. lo8; A. DC. Prodr. VII, II, 440.

Herba 0,3-0,3. Corolla alba. In campo silvatico prope Fort Lopez, Sept.,

DO 917; corolla violacea. in campo p. Paraguari ; 0,6, corolla lutea, in dunieto

p. Cordillera de Altos. Jul., n« 609; 0,23-0,4, corolla alba, ad ripam rivuli p.

Tobaty, Oct., nu 1334.
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Ergebnisse von Reisen in den Jahren 1881, 88, 89, 91, 92 und 94

von

G. SCHWEIiXFÜRTH

(Fortsetzung) *

GERANIACE/E

7il. Géranium Robertianum L. Sp. 9ö6.

yETH., COL. ERITIiP:A. Am Borge Kühe, in Ost vom Bizeu (1800 ni.)

l;)2i, coli. 1892; am Her-e Alamkalo bei Aidercso (1823 m.) 14!)1,

c<»ll. 1892; Amhelaco an der Maldi-Slrasse, an westwärts gericlilott'n

AbhänKen (2000 m.) 1.1. fr. Kci.r.. A[ir., 3:i2. .(dl. 1894.

Die (^appelle zeigen an den Excmidarcn aus dem abjssinisclicn Kiislcn-

gfd)iele die deullieli enlwirkr'llc ab(T nur sciiwacli licrvorlrclcnde

Nelzadeniiig der Art. niidil die kammartigen Wdlsto des mediter-

ranen G. purpureum V., oligicicb diii zum Tlieil kurzen Hluniori-

bliiller, di(! bei n. IVJl und 1.')24 <li(; Länge des Kelches nur um d'w-

lliiirie (ll)erragcn, an dient- Art iriniicrn.

7'»2. Oeranium simense liochsl. in A. Hi<-h. 'IVnt. II. Ab. L [i. HO.

!S)n. : (îi'r(tniuin nraliicnm l-'orsk. var. 11. aibii. Dcscr. II. :i'g. arali.,

p. 124?).

' V.Ti/1. KnII. Iltrh. H„i»., Apii. II, d.'c. 189i-189().

(iULi,. HKHii. iKiiHH. Appendix II. Janvier 1899. 10
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ARAB., JEMEN. Menacha, beim Hospital und bei der Quelle Karauen

(2200-2300 m.) 1390, 1366, bl. fr. Febr., coli. 1889; oberes Wadi Nahemi

(2000 m.) bl. fr. März, 1861, coli. 1889.

Loc. : An bewässerten Stellen, im Grasrasen. Die Blumenblätter sind reinweiss, oft

auch leicht rosa angeflogen.

MTE., COL. ERITREA. Saganeiti (2200 m.) 1781, coli. 1892; Ambelaco,

am Wege nach Maldi (2000 m.) 334, coli. 1894 ; in der Wasserschlucht

bei Halai (2600 m.) bl. fr. Febr., Mai, 333, coli. 1894.

Loc. : Rasenbildend mit dicht verzweigten Kriechenden Trieben an bewässerten

Stellen. Blüthenfarbe rein weiss.

743. Géranium mascatense ßoiss. Diagn. Ser. 1, p. 59.

(Syn. : Géranium favosum Höchst, in A. Rieh. Tent. fl. Abyss. I,

p. 117, 118).

ARAB., JEMEN. Bei Menacha, Komt-el-Qadi (2400 m.) bl. fr. Febr.,

1874, coli. 1889.

Loc. : Auf Ackerterrassen und an Terrassengemäuer.

MTE., COL. ERITREA. Ostabhänge über Geleb in Mensa (2200 m.) 1213,

1357, 1572, bl. fr. Apr., coli. 1891; unter Asmara bei Gele (2000 m.)

599 bl. fr. Febr., coli. 1891; Schlucht bei Gua bei Saganeiti (2200 m.)

1276 cleistogam., bl. fr. März, coli. 1892.

Meine arabischen und nordabyssinischen Exemplare stimmen in allen

Merkmalen mit einander überein. Die Blumenblätter sind rosenroth

mit dunkleren Adern und schwärzlich purpurnem Fleck am Nagel,

sie sind von doppelter Länge des Kelchs und verkehrteiförmig von

Gestalt, also durchaus wie bei G. omphalodeum Lange. Dagegen sind

die weit kleineren Carpelle von denen dieser Art sehr verschieden.

Dieselben erreichen eine Länge von nur 2,5 mm., sie sind dunkel-

braun und auf dem Rücken nicht ausgehölt sondern convex abge-

rundet und mit 5-6 quergestellten Kämmen oder Falten versehen,

die ihrerseits kleine körnige Höcker tragen. Diese Kämme verlaufen

entweder gerade und haben als dann zwischen sich noch einige

flache Netzmaschen stehen, oder sie bilden eine Zickzacklinie und die

dazwischen liegenden Maschen vertiefen sich als dann zu Gruben und

zu Alveolen.

Ich fand die Art auf Socotra mit cleistogamen Blüthen (n. 582), im

obersten Wadi Dilal bei 600 m. Meereshöhe. Die von Balfour f.

auf dieser Insel eingesammelten Exemplare (n. 242) gehören sowol

dieser Art (in Herb. R. Berol.) als auch dem G. omphalodeum Lange

an (in Herb. Schweinfurth). Dasselbe ist der Fall mit den von mir

1865 am Soturba^ nubische Küste, gesammelten Exemplaren n. 2397,

unter denen sich beide Arten befinden. Auch unter n. 147 der

Schimperschen Pflanzen von Dschadscha der Sammlung von 1854

liegen beide irrten unter einander gemengt und als G. favosum H.
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vertheilt. Die zwei Arten, die hinsichtlich ihrer Blüthen und

Biälter sich ebenso ähnlich sehen wie sie durch die Früchte weit von

einander geschieden erscheinen, werden demnach in den genannten

drei Gebieten häufig neben einander anzutreffen sein.

74'i. Géranium trilophum Boiss. Diagn. Ser. I, VI, p. 30.

var. omphalodeum Lange, Ind. sem. Havn. I860, p. 27.

(Syn. : Géranium favosum Höchst, in shed. Schimp. partim n. 147,

coli. 1854 (non Rieh.); G. yemense Defl. voy. au Yem., p. 118,

119).

ARAB., JEMEN. Gebel Bura, Kaffeeregion (900 m.) bl. Jan., 338 coli. 1889;

Regma bei Hodjela (900 m.) bl. fr. Jan., 969, coli. 1889; 'Ussil (1400 m.)

1129, bl. fr. Febr.. coli. 1889; bei Menacha am Gebel Schibam (2300-

2600 m.) 1944. bl. fr. Febr.. coli. 1889.

Loc. ; -An Gemäuer der Kaffeebau-Terrassen. Die Blumenblätter sind wie diejenigen

von Erodiarn furtum W. gezeichnet, tiefrosenroth, mit schwarz purpurnem

Fleck am Xagel. Meine Exemplare sind sämmtüch chasmogam.

iETH., COL. ERITREA. Im grossen Thal oberhalb Ginda (950-1500 m.)

168, 329, bl, fr. Febr., coli. 1891 ; Mogod am östlichen Fusse des Bizen

(1400 m.) 26.33, bl. fr. Mai, coli. 1892; im obersten Thal des Lawa,

unter Geleb (1600 m.) 1318 und im unteren Thal bei Ghaba (340 m.)

1639, bl. fr. April, coli. 1891.

Wie bereits Boissier (Fl. or. I, p. 1883) hervorgehoben hat sind die

Karpelle dieser von ihm als G. favosum H. bezeichneten Pflanze von

denen des persischen G. trilophum B. sehr verschieden, desgleichen

die Blattformen, und auch Maximowicz (Index sem. Petersb. 1869)

hat darauf aufmerksam gemacht, dass die geringe Entwickelung der

auf der Riickenseite dos Karpells bofindlichen Mitlelrippo die vor-

stehende .Art von G. Irilnphum B. wesentlich unterscheide. Bei

letzterem muss die Mittelrippe, zur Hälfte ihrer Lange wenigstens,

übf-rdie gezähnton Sciteiirändcr hervorragen.

Bei der abyssinischeii und arahischon Pllanze dagegen ist die Mitlel-

rippo in der Tiefe der iiaiitlViriiiig ausgeholten Riickenseite nur

unmorklicli hervorra;.'eiiil, mil wenigen Knölchen und Verdickungen.

Die tnoisl kahlen, iiellvr-lhiielien, auch mehr oder minder gebräuiileu

Karpolle orreichon > nun. Läii^'e und lialien auf den beiden Innen-

seiten 10-12 feine, aber denllicli liervorlrotendc! horizontale (|uer-

vcrlaufonde Norvenrip|)r'n, an den i^ämlorn der hohlen Riickenseite

je 6-7-10 Zähne. Nun aber zeigen einzelne Exemplare, wie bereits

Urltan nucligowiosori (Mot. (îarlen Rerl. III, 18K3) hinsichllich der

Erilwickolung der .Miltelrippe L'ohorgUnge, dioselho ist hei niiimn

n. H»8 lind 329 von .Nonlabyssinien hedeiilend stärker hcrvorragtuid

iindaurli Miolir gezähnt als hei anden-ii ; man wirddalKtr gut Ihiin vor-

l.iufig an dein von Lange für die auH ai)ysHiniHciien Samen gezogenen
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Gartenexemplare aufgestellten sehr bezeichnenden Namen G. ompha-

lodeum, als dem der Varietät zukommenden festzuhalten, bis Ueber-

gänge auch an den persischen Exemplaren nachgewiesen werden

sein. Hinsichtlich der Behaarung der Karpelle weichen die Exem-

plare von Socotra und die von der nubischen Küste von den tibrigea

etwas ab. Zwar finden sich völlig kahle nirgends, aber bei jenen

sind die Karpelle mit ganz kurzen Härchen dicht besetzt, die nament-

lich gegen den Schnabel zu besonders stark entwickelt sind.

745. Pelargonium multibracteatum Höchst, in A. Rieh. Tent. fl. Abyss,

I, p. 119.

ARAB., JEMEN. 'Ussil, 1130 hl. fr. Febr., coli, 1889, Menacha (2300 m.)

1408 bl. fr. Febr., coli. 1889.

Loc. : Auf Ackerterrassen, in den Fugen der Stützmauern, und an Felswänden. Die

Blätter haben Petersiliengeruch und als Zeichnung deutlich ausgeprägte braune

Ringe. Die Blüthen sind weisslich oder fast von einem sehr zarten und hellen

Rosa.

Nom. vern. arab. : gjahdeb.

MTU., COL. ERITREA. Unter Geleb, in Mensa (1700 m.) 1789, bl. fr.

Apr., coli. 1891; Mai Hinzi, unter Asmara (2000 m.) 538, bl. fr. Febr.,

coli. 1891 ; Acrur, am Bache Aitala (2000 m.) 1192, bl. März, coli. 1892.

Die Blumenblätter sind entweder reinweiss oder sehr blass rosa.

Nom. vern. in Tigré ; « heôba. »

746. Pelargonium glechomoides A. Rieh. Tent. fl. Abyss. I, p. 118.

iETH., COL. ERITREA. Nordabhänge des Ssaber bei Geleb in Mensa

(2200 m.) 1561, 1783, bl. fr. Apr., coli. 1891; bei Arbaroba unter

Asmara (2000 m.) 541, bl. fr. Febr., coli. 1892: unter Saganeiti an nord-

wärts abfallenden Gehängen (2000-2200 m.) 1185, bl. fr. März, coli.

1892.

Loc. : In offenem Buschwerk unter Moos und Gräsern. Die Blumenblätter sind

aussen zart rosa, innen rosenroth gefärbt, mit dunkleren Adern.

747. Monsonia biflora DG. Prodr. I, p. 638.

iETH., GOL. ERITREA. Am Bache Amba und am Berge Ssaber bei Geleb

in Mensa (2000 m.) 1197, 1473, coli. 1891 ; Plateau von Kohaito

(2600 m.) 335, bl. fr., Apr., Mai, coli. 1894.

Loc. : Auf festem, sonnigen Felsterrain. Die Blüthe ist hell-lila und mit starkem

Patschuligeruch behaftet.

748. Erodium moschatum W. Sp. 3, p. 631.

^TH., COL. ERITREA. Saganeiti (2200 m.) 780, bl. fr. März, coli. 1892.

749. Erodium cicutarium Lem. DC. Fl. fr. 4, p. 840.

ARAB., JEMEN. Menacha, am Berge Schibam (2500 m.) 1760, bl. fr.

März, coli. 1889.

Loc. : Als Unkraut in Luzernenfeldern.
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OXALIDACE/E

7o0. Oxalis abyssinica Turcz. in Bull. Mose. XXXI, p. 432.

(Syn. : Oxalis anlhelminthica A. Rieh. Tent. fl. Abyss. I, p. 124).

JETlh, coli. ERITREA. Im grossen Thal bei Giudca (950 m.) 190, 250, bl.

Febr., coli. 1891.

Loc. : -An bemoosten Felswänden zwischen Gräsern. Die Blumenblätter sind rosa,

mit gelbem Nagel.

731. Oxalis corniculata L. Sp. ed. I, p. 433.

ARAB.. JEMEN. Am Gebel Rura, bei Hille (700 m.) 347; über Menacha,

am Schibam (2600 m.) 1761 ; bei 'Ussil (1100 m.) 1269, bl. fr. Jan.-März,

coli. 1889.

Loc. : .A.ls Unkraut an Terrassengemäuer und in Kaffeepflanzungen.

Nom. vern. arab. : hovuned (Hille).

.ETH., COLL. ERITREA. Bei Geleb-Mensa (2000 m.) 1198, 1385, coli.

1891.

LINACE^E

752. Linum gallicum L. Sp., 401.

var. abyssinicum Höchst. Planch. in Lond. Jour. Bot. VII, p. 479.

MT\l., COL. ERITREA. Am Nordabhang des Rizen 1400-2000 m.) Mai,

bl. fr. 1832, cnll. 1892: Oslabliärige am Ssabr bei Geleb im Gebiete

von Mensa (2000 m.) April, bl. fr. 1195, coli. 92; auf der Spitze des

Berges Cubé in Ost vom Bizen (1830 m.) April, bl. fr. 1540a, coli. 1892.

Loc. : Unter Gras, an feuchteren Stellen mit citronengelber Blüte.

.\M.\I'... JE.MEN. Wadi Sriiiirfa am Schibam, iiiilnliali) el-Aijan bei

M.iiarlKi (27(J() III.). .Miirz, bl. 1737, coli. 1889.

733. Linum strictum L. Sp., 400.

.ETIL, (^OL. ERITREA. Am Ssabr bei Gold» im (Jebiole von Mensa

(2200 m.) April, bl. Ir. 1193, i-oll. 1891: auf dem Sclieilel des Berges

Cul..- bei Aid.-reso (1830 m.) April. I.l. fr. 1340, coll. 92.

73'». Linum usitatissimum L. Sp.. 397.

.KTIL, COI llüntKA. Im Tliah- v.m .Mogod (1400 iii.) am Oslabhaiig

den IkTgCi Bi/,«ii, vir\s ildirl auf A<-k( rlaiid. I.l. Ir. Mai, 1.393. 203H.

roll. 1892.

Nom. vern. in 'l'i).;ritiia : entalé {Arrnr.) ; in .Aiiili.iriiiia : Idllia.
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ZYGOPHYLLACE/E

755. Fagonia socotrana ßalf. f. Proc. Roy. Soc. Edinb. XIII.

Subinermis, pilis apice glanduliferis hirta, demum scabra, ramis pros-

tratis divaricato-ramulosis, raniulis sulcatostriatis ; foliis carnoso-

crassis internodiis subbrevioribus brevissinie petiolatis unifoliolatis,

foliolo ovali utrjnque rotundatovel subobovato, rarius subacuto, ner-

vis inconspicuis, stipulis spinosis diminutis rectisvelleviterrecurvis;

sepalis lanceolato-cuspidatis glanduloso-puberulis, petalisroseis sepala

duplo superantibus, pedunculo recurvo capsulam maturarn aequante

seminibus ovato-acutis scrobiculato-punctatis.

ARAB., SUEDKUESTE. Bei el-Hami in Ost von Schehr, bl. fr. April,

160, coli. 1881.

Maasse : An der auf Socotra von B. Balfour gesammelten Pflanze (n. 202,

coli. 1880) messen die grösseren Blätter 1,7 X Ijl cm., und 2,5 X
1,7 cm., die Blattstiele 1 mm., die Dornen 1,5 mm., die Blüthen 0,9cm.,

die Kapselstiele 0,5 cm., die Kapseln 0,5 cm. und die Samen 2,75 mm.
Länge. An meinem südarabischen Exemplar, das einen weniger laxen,

jüngeren Entwickelungszustand darthut, sind diese Maasse um Vs zu

reduzieren.

Prof. B. Balfour hat in seiner Botany of Socotra, p. 43 diese Pflanze

als eine Varietät der Fagonia cretica L. hingestellt, aber zugleich

auf den abweichenden Habitus der Socotrapflanze aufmerksam

gemacht. Die letzgenannte Fagonia ist eine Mediterranpflanze und

gehört nicht in die nähere Verwandtschaft der vorstehenden Art.

Diese schliesst sich zunächst der F. glutinosa D. an und ist habituell

der F. latifolia D. am nächsten stehend. Die letztere aber ist durch

sehr abweichende Blattform gekennzeichnet.

756. Fagonia Lahovarii Volkens et Schwf. in Liste des Plantes réc. par les

princes D. et N. Ghika-Comanesti, p. 6 (1897).

Undique pilis brevissimis, glanduliferis vel glandulis subsessilibus vis-

cidulo-conspersa, ramis erecto-patulis dichotome ramulosis, ramulis

angulatis sulcato-striatis ; foliis internodia subaequantibus omnibus

trifoliolatis teneris, infimis ssepe persistentibus maximis, foliolis sub-

aequaîibus oblongo- vel lineari-ellipticis utrinque acutis complanatis

mucrone tenui apiculatis, foliolo medio lateralia pauUo superante,

petiolo aequilongo vel duplo ejusdem longitudinis, stipulis brevis-

simis rectis imperfecte spinescentibus petiolo plerumque multo bre-

vioribus ; floribus sat longe pedunculatis, sepalis ovatis obtusiusculis

mucrone caduco terminalis extus dense papilloso-glandulosis pedun-

culo duplo vel triplo brevioribus, petalis pallide roseis sepala plus-
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tluplo superantibus ; capsula matura mediocri glandulosa et pilosa

peduuculum valde deflexum IVa-Splo superanle, seminibus fuscis

ovatis aciitis leviter scrobiculato-punctatis nitidis.

ARAB., SUEDKUESTE. Schugra östlich von Aden März, bl. fr. 813,

coli. 1881; el-Hami in Ost von Schehr, 160«, coli. 1881.

Wurde auch von L. Hirsch in Wadi Raida bei Saihut in Hadhramut

iresainmelt, März, bl. fr. 3, coli. 1893.

Maasse : An den untersten grossen Blättern misst das Mittelblättchen 2 X
1 cm. bei 1,5 cm. langem Blattstiel. An den oberen Zweigen misst das

Mittt'lblällclien 13Xo bis 15x6 nnn , bei 4-8 mm. Blattstiellänge. An den

zweijährigen Pflanzen mit stricterer aufrechter Verzweigung messen die

schmäleren Blättchen 13 X 3 mm. bei einem Blattstiel von 10 mm. Die

dünnen Stipulardornen sind 3-3 mm. lang. Die Sepala sind 3-4 mm., die

Pelala 8-9 mm., die Blüthensliele 8-12 mm. lang. Die reife Kapsel misst

4-4,5 mm. der Same 2,5 mm. Länge.

Diese in den Ländern im Umkreise des Golfes von Aden sehr verbreitete

Art erinnert nur in der Umrissgestaltung seiner Theile an Fagonia

cretica L., die sich auf der Ostseite des Mittelmeeres südlich nicht

über die Umgebung von Alexandria hinausverbreitet und in den nörd-

lichen Wüsten durch F. Kahirina B. und ihre Spielarten vertreten

wird. In Wirklichkeit ist unsere Pflanze in allen Stücken von der

genannten Mediterran pflanze verschieden. Der aufrechte Wuchs der

Zweige, die gleichmässig über alle Tlieile der Pflanze verbreiteten

nicht allzu dicht gestellten kurzen Drüsenhaare (bei F. cretica nur

am Kelch und am Blüthensliel, es giebt keine behaarte F. cretica L.),

die flachen und sclilairercn, nicht derben und lederartigon Blätter,

die längeren Blattstiele, vor allem aber die langen Blüthensliele und

die kleineren Kapseln unter.scheiden unsere Art ganz unzweifelhaft

von allen Fonuen der F. cretica L. Faijania Lahovarii V. S. tritt

je nach der Jahreszeit in zwei Formen auf, im ersten Jahre zeigt sie

eine nach allen Seiten aufstrebende Verzweigung und grosse Blätter

haU;n sich an den untersten Aslachselii erhalten, im zweiten Jahr

slrelicn di»; verliulzenden Aesle mehr besenarlig em[)or und an diesen

werden die Blältchen schmäler. Die junge Pflanze hielt icli beim Ein-

sammeln für eine Form der F. uiollis I)., mit der sie hinsichtlich der

breiten Kelchblätter und der BlaUlorm übereinstimmt, von der sie

durrli das corislante Fehlen der langen, abslelienden Haare wiederum

Ix'deulcnd ai)W«riclil. Dit; Art steht in der Mille zwischen F. mollis D.

und F. ijlutinosa L., unlcrscheidet sich aber auch von diesen beiden

durch die lan(,'en Bllllherisliele.

Die Pn. ist auch im Somal-Lande von nielinren lîeisendon gesaniniell

worden, von Hihlebrandl hei Las^ori (H87 c, coli. 1873), von
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Miss Edith Cole und Mrs. Lort Phillips im Süden von ßerherah

(Febr. fl. fr. coli. 189S), von Dr. D. Riva auf der Exp. des Prinzen

Ruspoli am Dana-Flusse Febr., bl. fr. (947, coli. 1893), vom

Fürsten N. Ghika zwischen Webbi-Fluss und Durdurgebirge (Dec.

bl. fr., coli. 1895).

757. Fagonia parviflora Boiss. Diagn. Ser. I, VIII, p. 124.

ARAB., SUEDKUESTE. Schugra östlich von Aden, März, bl. fr. 128, coli.

1881 ; el-Hami in Ost von Schehr, April, bl. fr. 194, coli. 1881.

Typische Exemplare, wie sie in den Wüsten von Oberaegypten südlich

von 27° n. Br. und an den Küsten des Rothen Meeres anzutreffen

sind, mit grossen einfachen flachen und oblonglinearen Blättern und

ziemlich langen Blüthenstielen, Merkmale, die sie meist ziemlich

sicher von F. Bruguieri DC. unterscheiden. Die Blätter sind bis

2 cm. lg. und 0,5 cm. breit, an Stielen von 1 mm. sitzend, welche

letztere an den unteren Stengeltheilen indess bis 2 cm. Länge

erreichen und das Blättchen als dann an Länge übertreffen können.

Die Blüthen werden bis 5 mm. lang, die Petala sind noch einmal

solang als die lanzettlich cuspidaten Sepala. Der Blüthenstiel wird

bis 0,5-1 cm. lang, ist aber an der reifen Kapsel oft kürzer als diese

und überragt dieselbe nie um mehr als die Hälfte. Die gewöhnlich

ungleichlangen Dornpaare der Nebenblätter sind meist 0,5 cm. lang

und die längsten erreichen 1,3 cm.

Langdornige Formen dieser Art giebt es übrigens auch in Südarabien,

sowie in Nubien und Kordofan. Ehrenberg sammelte solche im Wadi

Djara, östlich von Qunfuda (Febr. bl. fr., coli. 1825).

var. brevispina Schwf. Ramis prostratis divaricatis, foliolis in summis

linearibus spinisque brevissimis.

ARAB., ADEN. In der Thalschlucht in Nord vom Telegraphenamt in

Steamer Point bl. fr. Dec, HO, coli. 1888; über den Kohlenlagernder

Mess. Mmes. bl. fr. Nov. 36; beim Fangdamm im Thal unter der

Schemsan-Höhe. 36, coli. 1888.

Wahrscheinlich die bienne oder ausdauernde Form der typischen. An

den alten Stengeln sind die Internodien sehr lang, 2-4 cm. erreichend.

Die Blätter sind an frichsprossenden Seitentrieben länglich ellip-

tisch spitz, bis 1 cm. lang und 0,5 cm. breit, mit ganz kurzem Stiel.

An den viel verzweigten jungen Aesten sind die Blätter linear,

5-2 mm. lang. Die Stipulardornen sind überall reduzirt, an den

unteren Stengeltheilen bis 5 mm. lang, an den obersten fast unsicht-

bar. Die Kapseln sind meist von derselben Länge wie die zurück-

gebogenen Stiele, an denen sie sitzen.

Diese Varietät ist von mir auch an der nubischen Küste auf der Insel

Macaur im Roten Meer, nahe Ras Rauaï unter 21° n. Br. gesam-
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melt worden, wo die Pflanze auf Korallenschutt in völlig identischer

Form auftrat (no 2212, coli. 1864).

738. Fagonia Bruguieri DC. Prodr. I, p. 704.

-ETH.. COL. ERIÏRE.\. Bei Saati (140 m.) Febr., bl. fr. 365, coli. 1892;

Maraita-Hügel bei Saati {^260 m.) Febr. bl. 7o, coli. 1891.

ARAB. JEMEN. Beim Brunnen el-Behä', in Ost von Badjil, Tehama-Tief-

land, Jan., b. fr. 593, coli. 1889.

Die in den nördlichen Wüstengebielen vorherrschende Form mit

kurzen Dornen und gedrängten Internodien {F. echinella Del.)

scheint in Süden zu fehlen. Die vorliegenden Exemplare entsprechen

allen Merkmalen der Art. Die Slipuiardornen erreichen bis zu 2 cm.

Länge, meist die Biäller überragend. Die einfachen Blätter sind

immer kurzgeslielt. Die Blüthen sind 5-6 mm. lang, die Petala drei-

mal länger als die lanzettlich cuspidaten Sepala. Die Stiele sind mit

den reifen Kapseln von gleichen Länge, seltener um die Hälfte

länger als die letzteren. Die eiförmig spitzen Samen und die vierkan-

digen, gefurchten jungen Stengel liefern keine durchgreifenden Merk-

male zur Unterscheidung dieser Art von den zahlreicheren Formen

der F. parviflova B.

An dieser Stelle sei noch einer auffallenden südarabischen Varietät

dieser Art gedacht.

var. Ehrenbergii Schwf.

Ramulis elongatis stibsimplicibus tenuissimis, internodiis elongatis,

foliis oumibus Irifoliolatis internodiis brcvioribus, petiolo brevissimo,

foliolis aügusle linearibus acutissimis, tcneris, slipuiis spinescentibus

folia aequantibus tenuissimis rectissimis, peduiiciilo declinato cap-

sulam maluram duplo triplove superante.

.\R.\B., JH.MK.N. lU'i Mor, östlich von Lolieia in der Tehama-Tiefebene.

März, fr. (Kbn'uberg, coli. 1825).

Maasse : Das .Miltelblättchon missl 17 X 1,5 mm., der HIallsticl ist 2 mm.

lau;.'. Die Dornen werden 11-17 mm. lang.

Eine durch den laiigsrli(lssig(;ti Wuchs, die nur wenig verzweigten

Stengel, die zarten weichen Blätter und iiamiMitlich durch sehr lange

Fruchlsticle au«gezeichnete Spielart, dcnii Waclisthumsverliältnisse

viel|f'ii-|il diirrli einen sclialli).'i'n Slandiirl bedingt gewesen sinil.

Durch willkUlirlichcs idenlilizin-n von systematisch verschiedenen, anch

hinAJchllich ihrer Verbreitung leicht aus einander /.n lialteiKim l-'or-

meri nind einige Faijimin-.KrWw nnj/ebdlirlii-b über ilire niurplmlo-

ginclieri »owohl als auch über die geograpliiscben (Jrenzeii ans!.;eile|inl

worricn. Kh erscheint daher nolhwcndig, will man nicht ilcn

(fr'»Ml»!n Tlieil der Arten dieH4T (îalluiig ziisaninienwerfen, nucji eine

HciIk! Formen zu iMSM-hreÜMüi, deren constante Eigeiilhilmlichkeilen,
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in Verbindung mit anderen Merkmalen bereits bekannter Arten,

Combinationen abgeben, die unter die bisher beschriebenen Fagonien

nirgends hineinpassen. Die beiden nachfolgenden Arten aus dem

Lande der Bischarin seien daher im Anhange hier beschrieben :

759. Fagonia Bischarorum Schwf. n. sp.

Undique glaberrima, ramis suberectis elongatis, ramulis abbreviatis

striato-sulcatis ; foliis internodiissublongioribus, trifolioliatis, foliolis

petiolum superantibus vel aequantibus, angustelinearibus gibbulo

rotundato terminatis, lateralibus quarta parte medio brevioribus;

sepalis oblongo-ovatis acutis pedunculum recurvum superantibus,

petalis purpureis sepala duplo vel sesqui superantibus; capsulis

pedunculo deflexo et recto paullo longioribus, seminibus oblique-

ovoideis acutis leviter scrobiculato-punctatis.

NUBISCHE KUESTE. In den südöstlichen Vorbergen des Soturba-Gebirges

unter 22° n. Er. (1000 m. ) Anf. März, bl. fr. n. 2208, coli. Schwf. 1865.

Loc. : Auf dürren Gneissfelsen.

Maasse : Das mittlere Blättchen erreicht bei 1,5 cm. Länge 2 mm. Breite.

Die Sepala sind 4 mm. lang, die ganze Bliithe mit Stiel 1 cm. Die Kapsel

ist 5 mm., der Fruchtstiel 5-9 mm. lang, die Samen sind 3 mm. lang.

Diese in die nächste Verwandtschaft von F. Kahirina B. und F. cre-

tica L., zweier südlich über Aegypten hinaus nicht verbreiteten

Arten gehörige Pflanze weicht von der erstgenannten durch ihre

Kahlheit, die grösseren Kapseln und Samen, von F . cretica L. durch

die auch an den Kelchblättern und Blüthenstielen fehlenden Drüsen,

durch meist kleinere Samen, durch die linearen, stumpfen mit einem

stumpfen Callus an der Spitze versehenen Blättchen genügend ab.

Von beiden Arten ist sie verschieden durch der langschüssigen, halb-

aufrechten, nicht nach allen Seiten gleich verzweigten Wuchs, die

weit längeren Blattstiele und die längeren Fruchtstiele.

Habituell entspricht meiner Art die aus dem Damara-Lande stammende

F. minutistipula Engl., die gleichfalls in naher Verwandtschaft zu

F. Kahirina B. und F. cretica L. steht.

760. Fagonia soturbensis Schwf. n. sp.

Herba robustior in sicco lutescens pilis glanduliferis viscido-scabra

ramis suberectis sesquipedalibus, ramulis abbreviatis angulato-sulca-

tis densifloris ; folis validis omnibus trifolioliatis internodiis duplo tri-

plove brevioribus, foliolis obovatis vel oblongo-obovatis acutis basin

versus angustatis, lateralibus foliolo medio tertia parte brevioribus,

petiolo quartam vel quintam partem folioli medii aequante, spinis

stipularibus subrectis brevibus ac brevissimis ; sepahs pruinoso-

glandulosis ovatolanceolatis acutis, petalis roseis sepala duplo supe-

rantibus, pedunculo brevissimo, capsula matura ambitu globosa glan-
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duloso-hirta pedunciilum semper plus duplo superante, seminibus

obliqueovoideis oblusiusculis fuscis nitidulis scrobiculato-pimctulatis.

KUBISCHE KITSTE. lu den östlichen Verbergen des Soturba-Gebirges unter

22*^ n. Br. (1000 m.). Anf. März. bl. fr. n. 2218, coli. Schwf. 1865.

Loc. : Auf dürren Gneissfelsen.

Maasse : Die vorliegenden bis 40 cm. langen Zweige haben am unteren

Ende 4 mm. Stengeldurchmesser. Das Mittelblättcben misst 1,8X0,7 cm.,

der Blattstiel 5-2 mm., die Dornen sind 5-2 mm. lang, die Kapsel ist

3 mm., der Same 2 mm. lang.

Diese Pflanze ist eine der auffälligsten und am leichtesten zu unter-

scheidenden Arten, trotz ihrer naher Verwandtschaft mit F. gluti-

nosa L. Von letzterer unterscheidet sich unsere Art durch den auf-

rechten, robusten Wuchs und die nicht sitzenden sondern kurzen

Haaren aufsitzenden Drüsen. An der Kapsel hingegen sind die

zwischen den Drüsen eingeschalteten Haare bei F. soturbensis nur

spärlich vertreten. Die grossen mit einem verdickten Callus an der

Spitze versehenen Blätter kennzeichnen die Art vor allen anderen.

Die Samen sind nicht grau braun wie bei F. ghUinosa D. sondern

schwarzbraun, glänzend und deutlicher gegruftet als bei dieser Art.

761. Zygophyllum simplex L. Mant., p. 68.

AHAB., ADEN. Hei den Kohlendepöts auf Basaltschutt, bl. März, 37, coli.

1881.

.•ETH., COL. ERITREA. MkuUo 21, coli. 92; Hügel Maraita bei Saati

(260 m.) 545, coli. 92.

762. Zygophlylum hamiense Sihwf. n. sp.

L iidlque lomento iiiiiiuln alhido vestitum, rainis inferne lignescentibus

in sicco striatis parce nodosis erectis; foliis teimi-cylindracois liiiou-

rihus unifoiiolatis, foliolo tendi obtuso subclavatoapice iiaiilli» iiicras-

sato petiolum xquanle; flore solilari psciiditaxill.iri, i)c(lmicidii leniii

calvcern rjiiadruplo superante apic(; paulisper incrassato, sepalis

üvalfj-ijblongis valdt! coticavis, inlcriorihus margine late-moiid>ra-

nact'is, petalis alltis ungiiiculalis s[)alliuial(i-()vatis niargiiic plicatn-

undnlalis apice aculis, dorso suliglabris calyceiii rpiarla parle supc-

raritihus, .s(|uariiis ohiongis sui)oi)tiisis |)laiiis, apice iiitonhiiii bideii-

luli.s, slamine terlia parle hreviorilms. anlhcris flavis ovalibiis,

ovario .stylutn superanle, capsula ohlntign-iincui i-yliiidrica hrvi apii*«

rotutidato.

Maasse : Liiiig« dr-s MIallclM'iis 2-3,5 cm. Diirchnicsscr des Blattstiels im

Iroi-kciicri ZuHlande 1,5 (ii[ii.,d(;s Hlällclicns an der Spitze bei 4 mm. Der

liKllhc-riHliol ist 1 i,.'< i-m. Iaii((. Die Kolchi)lUllor erreichen 4 mm. liäiigc;.

Di<! .M<Tkrfialf rhcscr Art wiccIcrlKdr'n sich in ilireiii Ziisammcnliaiige

ln:i kciiiiT hekarmle ,\rl der (i.-illiiii'/. Die l'iiidit ^.;leic|il am meisten
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derjenigen von Z. coccineum L., die Blüthe abgesehen vom langen

Stiel, derjenigen von Z. albiim L. Die Blätter tragen ausnahmslos

ein einziges Blättchen. Die schmalovalen squamae sind fast immer

mit einer ungetheilten Spitze versehen und flach ohne umgeschlagene

Ränder.

ARAB., SUEDKUESTE. Bei el-Hami östlich von Schehr. hl. April 182,

coli. 1881.

763. Tribulus pentandrus Forsk. Descr. pl.fl. seg. arab., p. 88.

Syn. T. bimucronatus Viv. Dec. pl. Aeg., p. 9, tab. II, fig. 4
;

T. sinaicus B. Diagn. Ser. I, VIII, p. 120.

ARAB., JEMEiN. Gebel Bura (1200 m.) oberhalb Hille Jan., bl. fr. 497,

coli. 1889 ; Agara bei Hodjela (600 m.) Febr., bl. fr. 1047, coli. 89.

ARAB., SUEDKUESTE. Schugra in Ost von Aden. März, bl. fr. 96, coli.

1881.

Nom. vern. arab. : Kédba (Tehama Ebene); kâdhab (Gebel Bura).

.ETH., COL. ERITREA. Arkiko, 10, coli. 92; Otumlo 138, coli. 92;

Mkullo 186, coli. 92 ; Saati (140 m.) Febr., bl. 74, coli. 91 ; in Ost vom

Austritt des Lawa-Thals (200 m.) April, bl. fr. 1746, coli. 91 ; am Chor

Schegat-Qieh westl. Massaua (7S m.) April, bl. fr. 1758, coli. 91 ; am

Chor Girgir am Wege nach Mensa (180 m.) April, bl. fr. 1748, coli. 91;

am Chor Abrehe-Behanu in Ost vom Anseba (1300 m.) März, bl. fr.

1016, coli. 1891 ; Acrur (1900 m.) 1026, coli. 92.

Nom. vern. in Tigrinia : (.iqoghito » (in Hamasen) ; « kachéto» (Acrur.).

Die von Ehrenberg 1825 bei Mor nahe Lohaja gesammelten Exemplare

zeigen 5 Staubgefässe bei 6 Blattjochen, desgleichen die vom Gebel

Bura und bei Agara (n. 497, 1047) gesammelten Exemplare. Die von

Schugra haben 10 Staubgefässe, und 4-6 Joche ; die Frucht ist aber

bei allen dieselbe und besteht aus am Rücken abgerundeten viel

höckerig stachligen Carpellen mit je zwei entwickelten Dornen.

Die erytraeischen Exemplare haben dieselbe Fruchtbildung, variiren

aber hinsichtlich der Zahl der Staubgefässe. Die von Saati (74) und

vom Girgir (1748) haben 10 Stamina und 6 Joche, die vom Abbrehe-

Behanu (1016) 8 Stamina und 6 Joche.

Die Narbe ist bei allen in vorstehender Aufzählung registrirten Exem-

plaren oval-kopfförmig und von gleicher Länge wie der Griffel.

764. Balanites asgyptiaca Del. Fl. Egypt.

^TH., COL. ERITREA. Im Thale des Jangus bei Saati (240 m.) Febr., bl.

390, coli. 1892.

Nom. vern. in Tigrinia : quasa (Hamasen); in Tigrai : qok (Mensa).

Ein oft sehr umfangreicher Baum, der auch in der Hochlandregion

nicht selten ist.
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ARAB., JEMEN. Im Tiefland der Tehania bei Chalife, am Fusse der Vor-

berge. Dec, fr. 211. coli. 1888.

Nom vern. arab. : nhelegyy (Jemen): arab. sudan : « hegelig.-»

ICACINACE^E

763. Apodytes dimidiata E. Mey. Bentb. Trans. Linn. See. XVIII, p. 684,

t. 41.

iETH., COL. ERITREA. Plateau von Kohaito, am Kessel von Eschka
"

(2700 m.) Mai, bl. 404, coli, 1894.

Loc. : Grosser Bauin mit weissen schwach duftenden Blüthen am Ufer eines

kleinen Baches, umgeben von Gebüschen.

RUTACE>E

766. Ruta chalepensis L. Mant. I, p. 99.

var. bracteosa DC. Prodr. I, p. 710.

ARAB., JEMEN. Menacha (2200 m.) Febr., hl. fr. 1498, 1364, coli. 1889;

Gebel Bura, oberhalb llille (1000 m.) 507, 1818, coli. 89.

Loc. : An den Abhängen in Ost von Menacha sehr viel an dürren Felsen, voll-

kommen wild, an den übrigen Orten und auch in Menacha selbst angepflanzt.

Wird auch von den Blumenhändlern an Markttagen feilgeboten.

Nom. vern. arab. : nschéddeb » (Jemen); arab. aeg. : « sséddeb. »

.ETH., COL. ERITREA. Gura (2100 m ) 921, coll. 92.

767. Toddalia nobilis Blli. und Hook. f. Gen. pl. I, 301.

iETH., COL. ERITREA. Auf dem Dongollo bei Giada (1000 m.) Febr., bl.

fr. 197. 262, coli. 1891 ; bei Acrur (1900 m.) März, bl. fr. 729, li:i7,

coli. 92.

Lee. : Bildet eine der häufigsten Straucharten in der Buschflora des Gebiets.

Wächst auch an sehr quellarnicn Stellen und grünt dank seines dauerbestün-

digen Laubes mitten in der trockensten Jahreszeit. Die orangefarbigen Früchte

des pseudodiöcisclien Strauchs werden gegessen.

Nom. vern. in Tif,'rinia ; ssellia (Acrur); in Tif,'rai :
^i scIuHlcch » (Mensa).

AR.\B.. JEMEN : Am (W-I.H Hiira oberhalb Hill.' (1000 m.) bei Ussil, im

Wa.li Hi;.ijan (1200 m.) 117«, coli. «9.

Nom. vom. arab ; udurramn, u dliurm » (Ussil), v wariiii » ((«. Ihira).

768. Citrus Limonum Risv» in Ann. d(;s .Mus. dbisl. nal. XX, [i. 2iM.

var. pusilla Ri-^so.

i>\n. (j. tnedica l,. var. aridd Brandis, I•'()^'^l l'l. nf N. W. <•!'

India.'JOjf.

/KT».. COL. ERITREA. In rl.n VorlKT^cn am OsUibfall des II.Hlilainl.-s

U-i Kiiai (7.'»0 in.) an der Maldi Slrass«!, Febr.. bl. fr. 2;J7, coli. 1894.
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Loc. : Völlig wildwachsend als 2,5 mm. hohe Sträucher, im Buschwald vermengt

mit anderen Gesträuch.

Nom. vern. in Tigré : «.lebûn » (Filfil); in Saho : lomin; in Amharenia :

lomîn.

Die Art wurde auch in den weiter südwärts gelegenen Vorgebirgen, an

den unter Az-Teclesam und Kazen befindlichen Abstürzen des Hoch-

lands von G. Rohlfs, 1881 auf seiner Reise zum Negus in zahl-

reichen Exemplaren beobachtet. Die Höhenzone ihrer Verbreitung

liegt hier zwischen 750 und 1600 m. Meererhöhe.

Die vorliegende Form ist in allen Stücken mit der kleinen in Aegypten

(hier a Limmun belledi » genannt) und im übrigen Orient häufigsten

Sorte identisch. Sie findet sich auch in innerhalb des eigentlichen

Abyssinien in einigen Klostergärten angebaut und gedeiht ebenso-

wohl im Tiefland des Sudan, im Inneren von D. Ost-Africa (Tabora)

u. s. w., scheint daher von allen Orangengewächsen diejenige Art zu

sein, die im heissen Tropenklima am ehesten gedeiht und die geringste

Pflege erheischt.

Ich vermuthe in der vorliegenden von den meisten Autoren unberück-

sichtlich gelassen Form das Prototyp der wilden Citrone, die Stamm-

art. Die Leichtigkeit, mit der sich die Pflanze, wenn sie sich selbst

überlassen ist, auch ohne Pflege weiter fortbesteht, ohne zu gleicher

Zeit Merkmale zu entwickeln, die sie von der cultivirten Form ab-

weichen lassen, spricht für die Wahrscheinlichkeit dieser Annahme.

Wahrscheinlich wird auch die in Indien an so vielen Stellen wild

wachsende kleinfrüchtige Limone {C. acida Roxb. exp.) « the acid

lime of India » (Brandis for fl. 52) sich als identisch mit der vorlie-

genden herausstellen.

Maasse (in trockenem Zust.) : An den Exemplaren von Filfil (237, coli. 94)

messen die Blattspreiten 11X5 cm., bei 1 cm. Länge des Blattstiels, die

kleineren Formen 4 X 2,5 cm. bis 0,5 cm. Blattstiels. Die Petala sind

1-1,2 cm. lang. Die Frucht 3 cm. lang bei 2,7 Durchmesser, nebst Stiel

von 0,5-1 cm. Länge.

Die Frucht zählt 8-12 Fächer, ist auch im Reifezustande grün oval-kugel-

förmig und mit einem kurzen Zitzenansatz an der Spitze versehen. Das

Fruchtfleisch ist farblos und von intensiver Säure. Die Blattformen

sind entweder oval oder oblong-elliptisch und oblong-eiförmig, spitz

oder abgestumpft, am Rande stets unregelmässig gekerbt. Der Blatt-

stiel ist nur schmal-geflügelt und die an fast allen Aesten meist auch

an den fruchttragenden sitzenden Dornen werden gewöhnlich nicht

länger als dieser. Die stets viertheiligen Blüthen sind, wie an den

cultivirten (im Gegensatze zu denjenigen der Citrone) reinweiss, ohne

röthlichen Schimmer. Sie sitzen meist zu dreiblüthigen Cymen in

den Blattachseln angeordnet, auf weit kürzeren Stielen als sie selbst,
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und gewöhnlich ist bloss dieMittelblüthe zweigeschlechtlich, während

die Seitenblüthen männlich sind. Die Staubgefässe, meist 20 sind

gewöhnlich bis auf den Grund frei.

ARAB., JEMEN. Gebel Bura, oberhalb Hille (1000 m.) 1842, coli. 89;

Okeber am Gebel Melhan (900 m.) Jan., fr. 821, coli. 89,

Loc. : In den Pflanzungen Jer Region des Kaffeebaus angebaut.

Nom. vern. arab. : lim (Jemen).

Forskal (fl. Arab. Fei. CXVIII) giebt die Pflanze als eine auch im

Jemen wildwachsende an; ich habe dafür keinen anderen Gewährs-

mann.

769. Citrus Limonum Risso 1' c.

var. dulcis Moris. fl. sardoa.

ARAB., JEMEN. Okeber am Gebel Melhan (900 m.) 848, coli. 1889.

Loc. : Angebaut auf den bewässerten Terrassen der Kaffeeregion.

Nom. arab. : « Um halib » (Jemen) ; arab. segypt. : « Ihnûn helu. »

770. Citrus Bigaradia Loisel in Duham. Arb. ed. nov. VII, 99.

JElïi., COL. ERITREA. Nordostabhänge des Berges Savur, Region von

Taclai-Tcharu am Ostabfall des Hochlandes, an der Maldi-Strasse unter

Ambelaco (1600-1930 m.) Mitte Febr., bl. 336, coli. 1894.

Loc. : Wächst in völlig wilden Zustande zwischen Bäumen und Gesträuch des

Busch waldes. z. Th. ausgedehnte Bestände darstellend,

Da der Pommeranzenbaurn in verschiedenen Tropenländern unter allen

Anzeichen eines olTenbaren Verschleptseins durch den menschli-

chen Verkehr beobachtet worden ist, könnte auch in Bezug auf diese

OtTlIichkeit die Annahme berechtigt erscheinen, dass man es keines-

wegs mit einem ursprunglich naturwüchsigen Vorkommen zu Ihun

habe. Allein die gewichtigsten Grunde sprechen dagegen. Das offen-

bar wilde Auftreten der Pornmeranze in den stets so gut wie unbe-

wohnt gebliebenen Berg Waldungen von Socotra, wo ich mich selbst

von den Indigenat der Pflanze zu überzeugen Gelegenheit hatte und

wo auch die Eingeborenen dort, die sie « Tenûge » nennen, ihr ein

gleiches Zengniss ausstellten, bietet aus einem Nachbargebiete die ana-

loge Thalsache zur \Vi(lerle;.'ung der .Annahme dar. Eine zweite Thal-

sache zu Gunsten des wilden Indigenals ijer Pommeran/e in der Ery-

llir.ea liefert die Abgelegenlieit und Einöde derOerllicIikeit. I)i{> alten

( jillurvölker, diemit Aelhiopien in Rerlilirnn^' kamen, halien in dieser

nördlichen Gegenden keinerlei S|)uren ilinr Thäligkeit hinterlassen

und soweit (lit; gesrhirlilliclien l'eberlieferungeti reichen, waren die

Aegypler lias erste Volk, das vor dreissig Jahren hei der dnrcli sie

iK'wirklon Besitzergreifung dt-r Minder eini;.'e (i.irlencnlhii- m die

Kryllir.'i'a eirir(llirl<>n. In d(!r (iegenrl am Savur aber hat nie ein Mili-

Utr|Kjsl<;M Ixfslanden. l)a.s (iesagle gilt auch für dir; richtige, Beur-
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teilung des wilden Vorkommens der kleinen Limone in derselben

Gegend. Gegen eine Ausbreitung der Pommeranzen in neueren Zeiten

spricht überhaupt die Menge und die weite Ausdehnung der Bestände,

die am Savur anzutreffen sind.

Maasse : An den blüthentragenden Zweigen messen die Blattspreitea

gewöhnlich 10,5 X S cm., der Blattstiel 2,5 X0,5 cm. Die Blüthen sind

2,2-2,0 cm. lang, davon die Petala 1,5-1,7 cm., der Kelch 0,3 cm. und

der Stiel 0,7 cm.

Die erythrseisehen Exemplare unterscheiden sich durch kein Merkmal

von denen die ich auf Socotra bei 800 m . Meererhöhe einsammelte

(n. 670, coli. 1881). Auch von den in Aegypten cultivirten Pomme-

ranzen sind sie nicht verschieden. Die schmäleren Flügel der Blatt-

stiele unterscheiden die Blüthenäste nur in nebensächlicher Weise

von den segyptischen, die grösseren Blüthen in beiden Fällen von

denen der süssen Orange. Die Frucht ist kugelrund, von der Grösse

mittelgrosser Orangen und saftreich, aber von bitterem Geschmack.

Auf Socotra kostete ich von den dortigen, die essbar erschienen,

wenn auch sehr sauer und von bitterem Geschmack; der Nachge-

schmack der Früchte war aber ein angenehmer.

ARAB., JEMEN. Okeber am Gebet Melhan (900 m.) Jan., bl. 827, coli. 89;

am Gebel Bura über Hille (1000 m.) Jan., bl. 1828, coli. 89.

Loc. : Angepflanzt auf den bewässerten Terrassen der Kaffeeregion.

Nom. vern. arab. : « tibbä » (G. Melhan); « tübbai » (G. Bura); arab.

segypt. : « naring. »

771. Citrus Aurantium (L.) Risso 1. c.

ARAB., JEMEN. Gebel Bura oberhalb Hille (1000 m.) 1840, coli. 89.

Loc. : Angebaut auf den Terrassen der KafEeepflanzungen.

Nom. vern. arab. : « bortuqdn halt. »

772. Citrus medica Risso 1. c.

ARAB., JEMEN. Okeber am Gebel Melhan, bl. Jan., 840, coli. 1889.

Loc. : Angebaut auf den Terrassen der Kafïeregion.

Nom. vern. arab. : « turung. »

BURSERACE>E

773. Bos-wellia papyrifera Höchst. Botan. Zeit. XXVI, p. 81.

^TH., COL. ERITREA. Westabfälle bei Mai-Baba zwischen Keren und

Geleb (1500 m.) März Ende, bl. fr. 1008, coli. 91; im Thal Dongobas

bei Keren (1200 m.) März, bl. fr. 918, coli. 91 ; am Nordabhang des Hoch-

landes in Nord-West unter Mai-Mafales in Dembelas (1800 m.) März, bl.

fr. 327, coli. 94.

Loc. : Häufig in waldartigen Beständen ohne Unterholz, an sonnigen, dürren Fels-
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gehangen, oder in Gruppen an offenen von Buschwald entblössten Stellen. Bildet

nur während der Regenzeit belaubte Bäumchen von 5-6 m. Höhe mit rosen-

rothen Blüthen. Die lentizellenlose, ledergelbe Epidermis lässt sich in Gestalt

fusslanger papierartiger Häute abziehen.

Nom. vern. in Tigrinia : « mager » (Hamaseü).

774. Commiphora quadricincta Schwf. .sp. n. in Engl. Nat. Pflanzenf. III,

4, p. 253.

Arbuscula iü-io pedalis, trunco incrassato, cortice laevi, cinereo, epi-

dermide papyraceo-solubili ; raniis spinosis arcuatim recurvis ramu-

lii^que elongalis pendiilis valde intricaüs glaberrimis ; foliis ad

ramulos inermes sparsis, ad spinescenlium basin approximatis et ad

rarauloruni abbreviatorum apices subfascicuiatis, parvis, tenuibus

simplicibus vel Irifoliolatis, longe petiolatis glaberrimis, lamina in

unifolioliatis plerumque integerrima orbiculari, obovala, ovato-acula

vel elliptico-acuta basi rolundata vel subacuta, petiolum subsequante

vel triplo excedente, in Irifoliolatis foliolo interniedio lateralia triplo

et ultra excedente petiolum .x'quante, sessili, obovalo-elliptico acuto

basi cuneato integerrimo vel parte anteriore utrinque dentibus 2-3

pluribusve crenato-serrato, foliolis lateralibus sessilibus oblongis

acutis subintegerrimis; pedunculis prscocibus tenuibus glaberrimis

ad ramulos abbrevialos subfascicuiatis semel dichotomis, floribus

cymoso-ternatis brevissime pedicellatis, bracteis triangulari-acutis

glandulis stipitatis ciliatis, calyce cupuliformi obovoideo stipitato

breviter 4-denlato, dentibus triaiigularibus cum sinubus arcuatis.

petalis acutis roseis calycem dimitlio ejus longitudinis excedentibus,

staminibus 8; drupa cum pedicello incrassato recurvo oblongo-

ovoidea rubescente glabra acumine acuto apiculata. epicarpio 2-valvi

coriaceo, mesocarpio carnoso rubro-purpureo 4-|)arlilo. ramis angusle-

linearibus ad endocarpii angulos arcle accrdis, pyreiic, conuata acuta

alra lifvissima tetragona, in ambitii transver.sali rliomhca, loculis saepe

;i'qualil)us ac seminiferis, rima CDinmissurali apice hiaate.

Maasse : Die zum Tlieil an der Basis liilililliTlen Dornen erreichen I .fi bis

3,i) cm. Die Mitlelblättclien messen an den eitiblällrigcn ExiMiiplarcii

2,5X1,8 <"lpr 3 X 2,5 cm., die dazu geliorcndcn iilaltstieio l.S i)is

3 cm. An den dreibliUlrigen messen die Mitlelliliitlclien 2,ö X l.ö, oder

i,8Xi <'"••> 'i'« SftilenbliUlfhen 1,2 itis 0,9 cm. Länge, der dazugeliörigo

lilatlHtiel ist 1,2 hei U,7 cm. lang. Die gemeinsame i{|(Ul)(^iislieli> siml

1-2 cm. lang.

Durch die eigenarli|{e iiildiing des in vier .schmale Klilge.l auslaufenden

und den Kanten des .Steinkern» aufsitzenden Mesocarps weicht diese

Art VOM den bisher hescliriehemri der (îalliiiig ab und kann (itn

Typus einer zwi.Hchen den Sectionen llnniinrliin iiml (tjuilidhaininn

die Mitte hallenden Form {{citen.

»ci.l.. MKMD. wtltA. Appruili.r II. .I.iiiviir IHUIK 20
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Durch Einschnitte am Stamm tritt ein weissliches, wachsfarbiges

Gummiharz hervor, das ohne jedes Arom, aber von grosser Bitter-

keit ist.

^TH., COL. ERITREA. In der Samhar-Küstenebene : in West von Mkullo,

Febr. fr. 243, coli. 92; bei Schegat-qieh, Febr., fr. 1760, coli. 91; in Ost

von der Austrittstelle des Lawa-Thals (200 m.) und bei Dessi (70 m.),

Samhar-Ebene, April fr. 1719, coli. 91.

Loc. : Vereinzelte Bäumchen am Rande der Thäler und in den buschbestandenen

Ebenen. Zur Blüthe- und Fruchtzeit völlig entlaubt.

ARAB., JEMEN. In der Tehama-Küstenebene bei Sejid-Soliman, Jan., fr.

444, coli. 1889.

Loc. : In lichten Buschwaldungen mit andern entlaubten Baum- und Straucharten

zusammen.

Die Art wurde von mir auf meiner Reise durch Süd-Nubien im Jahre 1865

an mehreren Stellen des Weges zwischen Suakin und Kassala angetroffen,

blühend Mitte April am Gebel Kuureb (n. 2309) und fruchttragend am

Chor-Teleg, stidlich Suakin (2308) und im Uadi Ossir, am Gebel Schaba

(2307).

775. Cominipliora (Hemprichia) Kataf Engl, in DG. Prodr. Cont. IV, p. 19.

(Syn. Amyris Kataf Fovsk. Descr. fl. aeg. arab., p. 80.

Arbor mediocris 15-25 pedalis, trunco recto, raraulis inermibus laxe

divaricatis glaberrimis fuscis siccatione sulcato-plicatis ; foliis sub-

fasciculatis, rarius sparsis dilute-viridibus tenuibus juventute pube-

rulis glandulisque minusculis conspersis, demum glabratis vel glaber-

rimis, omnibus trifoliolatis sat longe petiolatis, foliolis inaequalibus

margine subintegerrimis vel parte anteriore crenato-serratis, foliolo

intermedio petiolum duplo superante ovali, ovali-obovato vel ellip-

tico, apice rotundato vel acuto, basi cuneatim vel abrupte attenuato

et in petiolulum quasi desinente, nervis subtus prominulis, secunda-

riis utrinque 4-6 arcuatis, foliolis lateralibus intermedio tertia parte

brevioribus oblongis vel ellipticis, acutis vel apice rotundatis, basi

obliquis, rotundatis vel truncatis sessilibus; pedunculis cum foliis

ad ramulorum apices, prsesertim abbreviatorum subfasciculatis, glan-

duloso-pnberulis, tenuibus rectis divergentibus inaequilongis, folia

ssepe subaequantibus ; floribus cymoso-paniculatis, bracteis bracteolis-

que lanceolatis cuspidatis pubescentibus dense ciliatis, pedicellis

valde inaequilongis pubescentibus florem saepe 2-3 plo superantibus,

calyce puberulo tubo infundibuliformi in pedicellum attenuato, den-

tibus 4 oblongo-triangularibus acutis dense ciliatis^ tubo plus dimi-

dio brevioribus, petalis calycem dimidio superantibus extus pube-

rulis acutis; drupis glaberrimis longe pedicellatis obovoideis breviter

apiculatis, epicarpii valvis dehiscentibus carnoso-coriaceis ; meso-

carpio axilliformi carnoso croceo oleaginoso endocarpii basin arcte
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oblegente cupuliformi,cum lobis binis lateralibus pyreniim dimidium

attingente. endocarpii pyrene connata osseo-crassa pallida laevi

nitente ambitu obovato-acuta, basi paulisper constricta substipilata

propter loculum nianciim semper a latere mio coinplanato-compressa

ab altero convexa. ad (iiarginein ambitu carinata, rima commissurali

continua circumoincta.

Maasse : Die Kurztriebe mit den Blatt- und Blüthenbüscbeln erreichen

eine Länge von 1-i cm. Die grösseren Blätter haben 3,5 cm. lange Stiele

und ihr Mittelblättchen misst 3,o X 6,5 cm., die Seitenblättclien messen

2 X 4.3 <-'m Der gemeinsame Blütlienstiel ist 2-3 cm. lang. Die Vor-

und Deckblätter werden 1-4 mm. lang. Die Bliithenstiele messen gewöhn-

lich 1 cm. Der Kelch ist 5 mm. lang. Die Frucht misst im frischen 1,6,

im tro':kenen Zustande 1.3 cm. an 3 cm. langem Stiel. Der Steinkern

hat bei 9,5 mm. Länge eine Dicke von 3,5 mm.

Die Rinde an den etwas aromatischen Aesten ist im frischen Zustande

glatt, im trockenen faltig geschrumpft, rothbraun, nicht glänzend und

entbehrt der Lentizellen.

An dem sehr hellen, glatten und glänzenden Steinkern erkennt mau

deutlich die continuirliche Nathfurche an der Zusammenwachsungs-

stelle der zwei Fächer. Dieselbe verläuft auf der flachen Seite etwas

innerhalb des gekielten Randes.

AR.AI5., JEMEN. Badjil, bei einer Moschee 555, Jan. bl., coli. 89; Wadi

Chuuiot bei 'Ussil (1000 m.) Febr., fr. 1022, coli. 89; WoUedje am Fuss

de<^ Gebel Mellian (600 m.) Jan., fr. 684, coli. 89.

Loc. : Kleine Bäume an den buschbestandenen, felsigen und dürren Thalgehängen.

Nom. vem. arabice : akufal » (Badjil und 'Ussil); aka(af n (Wolledje).

Die nuheverwandte C. evylhnra (Elirenberg) Engl, ist auf den engeren

KUslensauni des südlich vom Wendekreise gelegenen Tlicils di's

Hollien Meeres, sowie auf die Inseln beschränkt; diese Art liefert

das in Aegyplen unter dem Namen w Qafal » bekannte röthliche Holz,

das zutn Ausräuchern der Wasserkrügc dient. Von C. Katnf Eng].

unlersclicidct sich C. erijlhrwa Engl, durch den mehr knorrigen und

dicksläniniigen Wuchs des Bäumcliens, durch die woIul; hehaartm

weil grösseren, kürzer und ilicker gestielten und mit (iiner weit der-

l)eren Nervatur verseh(.'nen Blätter, ferner durch die (iestalt der

Fruclil, die \m C. Knlaf Engl, verkehrt eiförmig, hier dagegen

«'iförmij.' spitzt ersclwint. r)er Sleiukern von C cnjllirwfi Engl, ist

an der Basis breit abgesliilzt, so il.iss er im Tniriss fast dreieckig

cr«;heinl während die vorstelicndi! Art .im lirundi' aliiniilicli vcr-

•MiKle, im UrnriHs verkehrt eiförmig-spitze Kerne hat.

77<». Comniiphora (Hornpricliia) Myrrha En^'l. in IX',. I'nnlr. Cmil. IV,

p Kt. II

Arier mwliocrJH aiil fnilcx arliiireiis-20 pcdalis inlriealft-ramosissimuH,
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ramulis validis glaberrimis subhorizontaliter patentibus rectissimis

spinescentibus basi incrassatis, cortice griseo-pallido vel subcinereo

siccatione striato; foliis parvis glaberrimis coriaceo-membranaceis

ad ramulos mancos brevissimos subfasciculatis breviter petiolatis,

omnibus plerumque trifoliolalis, foliolis valde insequalibus sessilibus

integerrimis vel fréquenter parte anteriore serratis et inciso-serratis,

dentibus utrinque 2-4, foliolo intermedio obovato vel oblonge, apice

rotundato vel acuto, basi cuneato, petiolum 2-4 plo superante, folio-

lis lateralibus oblongis basi obliquis et truncatis 2 V2 plo, rarius

4 plo longiore, nervo medio parum prominulo, secundariis evanidis

utrinque 3-4; floribus praecocibus singulis ad ramulos mancos brevis-

simos subfasciculatis breviter pedunculatis glaberrimis, pedunculis

cum pedicello unico recurvis demum incrassatis, calyce ad medium

usque 4 dentato, dentibus oblongo triangularibus; drupis purpuras-

centibus ovoideo-acutis rostratis basi truncatis pedunculum cum pedi-

cello unitum duplo superantibus, epicarpii valvis coriaceo-carnosis

mox secedentibus ovato-acuminatis, mesocarpio copioso carnoso-

oleoso aurantiaco 4 lobo, lobis triangularibus insequilongis, lobis lon-

gioribus endocarpii dimidium a dorso attingentibus, pyrene connata

endocarpiifertilis nigra osseo-tenuiopacalaevissima compressa ovoideo-

acuta in utroque latere convexa (loculo uno semper manco) ad com-

missuram non carinata, rima commissurali continua circumcincta.

Maasse : Diese Art bildet die kürzerten Kurztriebe der Gattung, die meist

wie kugelförmige Höcker aad den Zweigen sitzen und kaum 3 mm. lang

sind. Die Blätter erreichen oft kaum 1 cm. länge. An den grössten Formen

misst das Mittelblättchen 0,8 X 1,6 cm. die seitlichen messen 0,7 X
0,4 cm. und der Blattstiel ist alsdann 0,5-0,6 cm. lang. An anderen Formen

misst das Mittelblättchen 0,8x2 cm., die seitlichen messen 0,4X0,9 cm.

und der Blattstiel ist alsdann 0,4-1 cm. lang. Der Frucht ist frisch 1,5,

getrocknet 1,2 cm. lang mit einem Stiel von 0,5 cm.

ARAB., JEMEN. Bei Chalife, erste Felshügel am Fusse der Gebirge

(500 m.) 221, coli. 88; bei einer Moschee in Badjil, Jan., fr. 554, coli. 89;

Vorhügel bei Der-Mobagi nahe Badjil 1787, coli. 89; westlich vom Gebet

Damer in der Küstenebene der Tehama, Jan., fr. 473, coli. 89; zwischen

Behä' und Hodjela im Wadi Matschall bei Obal 919, coli. 89.

Loe. : Ein dicht verzweigtes sehr dornenreiches Strauchwerk, bezw. Baum bis

7 m. Höhe in den Gehölzen der Tiefebene, zwischen Zizr/phus, Acacia etc.,

ferner in der untersten Vorhügelregion auf dürren Felsen.

Nom. vern. arabice : augjé-» (Badjil).

Commiphora Myrrha Engl. ^ bietet an der Frucht Merkmale dar, die

' Vergl. das über die Art gesagte in : G. Schweinfurth, Balsam und Myrrhe.

Berichte der Pharmaceut. Ges. Berlin, 1893, Oktob., S. 21-24, ferner E.-M. Hol-

mes, Myrrh and Bdellium in Pharm. Journ. Nov. 1898, p. 7-9.
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G. Ehrenberg bei Aufstellung seiner Hemprichia erythrœa (Linnsea

IV, S 390; Benth. Hook. Gen. PI. I. p. 327) verwerthete, während

A. Engler dieselben zur Unterscheidung einer Section « AriUopsi-

dmm » (PI. Marlothiame in Engiers Bot. Jahrb. X, p. 92) in Anwen-

dung brachte. Das am meisten in die Augen springende Merkmal

besteht in der tleischigenarillus-artigenEntwickelung des Mesocarps,

indess lässt sich dasselbe für den Gattungscharakler nicht verwerthen,

da bei sehr vielen Cominiphora-Arten dieser Körper frühzeitig resor-

biert und undeutlich wird oder an verschieden Exemplaren ungleiche

Grade der Entwickelung zu erkennen giebt, was namentlich bei der

Untersuchung des trockenen Materials eine Feststellung des That-

bestaudes in hohem Grade erschwert.

Die mir vorliegenden Exemplare sind sämmtlich fruchttragende, die

Bliithen dieser Art sind noch nicht bekannt.

Die Fruclit ist durch seine an der Basis breit abgestutzte Gestalt und

langausgezogene Spitze von derjenigen der anderen Arten dieses

Gebiets verschieden. Der dünnschaligbeinerne Steinkern ist flach

und auf beiden Seilen gieichmässig gewölbt, obgleich immer nur ein

Fach zur Entwickelung gelangt. Die Nathfurche der Commissur ist

continuirlich ringsherum auf der abgerundeten Schmalkante des

Kerns angebracht. Die tauben Steinkerne hieiben weiss, die mit ent-

wickeltem Samen versehenen haben ein Kohlschwarzes Aussehen.

An abgebrochenen Zweigen vermochte ich nicht das geringste Arom

wahrzunehmen. Der bittere Geschmack, den die trockenen Zweig-

stücke dieser Art zu erkennen geben veranlasste E. M. Hohnes

(Pharm. Journal, XII, 12 Dec.) zu der Vermuthung dass dieselbe zu

den Myrrhe liefernden gehöre und er nahm an, das ich mich an Ort

und Stelle getäuscht oder dass ich von den Einwohnern irrthümlich

unterrichtet worden .sei. Dagegen spricht aber nicht nur die Geruch-

losigkeit der Astspitzen sowie das Nichtvorhandensein jeglicher

Harzalisofirlerung an verletzten Bindenlheilon sondern auch der

Umstand, dass in den von Augenzeugen (A. Dellers und E. Glaser)

angegebenen Gegenden der gewerbmässigen Myrrhengewinnung diese

Art gar nicht vfirliandcn sein kann, weil sie anschliosslich dir siid-

arabischcn Tifllandn-gion (Tcliarua) aiigcliörig ist.

Die von mir uiilgebracht<;ii KM-inplarc haben sich nai-li sorgfältiger

Verglf'ii'hiing mit den von Klircidicrg iitid llcmpricli IK2."i bei Mor,

in diT KüslonclM-ne uu\\r Loiiaja ciiigcsaniiiicIttMi, auch liiiisirhllich

d«T an den Iclzlercn haftenden Früchten als völlig idcntisili erwiesen.

Im KlireidM'rf:H4:li('ii llerbar des Berliner Bolanisclieii Museums

IM-Iitidet sieh bei dieser l'llaiize die liandscliriftlirlie Noliz : i. forlasso

etiani Myrriium pradiens, sed non HalJH constat. » Ungeachtet dieses

VorlM-lialls wurde dir? I'llaiizr- von .\i'es von K'^eiiberk in seinen
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Düsseldorfer Arznei gewachsen (S. 357) als die Mutterpflanze der

südarabischen Myrrhe hingestellt und mit dem Namen Balsamoden-

dron Myrrha beschrieben. Unter dieser Bezeichnung ist die Art dann

später in alle Handbücher übergegangen. Trotz des Widersinns der

in der Namensbezeichnung li: gt, ist man aus Gründen der Priorität

dennoch genöthigt den Speciesnamen Myrrha beizubehalten.

Die in dem hier behandelten Gebiete vorkommenden Commiphora-

Arten Hessen sich nach den Merkmalen der Frucht in folgende drei

.Sectionen einordnen.

Sect. I. Mesocarp vom Grunde an in 4 schmale Streifen gespalten, die

an den 4 Kanten des Endocarps bis zu dessen Spitze verlaufen

C. quadricincta Schwf.

Sect. II. Hemprichia Ehrenbg. Mesocarp becherförmig die untere

Hälfte des Endocarps umhüllend mit 2 oder 4 Lappen oder mit

4 stumpfen Zähnen am Rande.

Mit 2 Lappen C. Kataf Engl.

C. erythrœa Engl.

Mit 4 Lappen C. Myrrha Engl.

Hierher gehören die von A. Engler aus Südwestafrika beschrie-

benen C. glaucescens und C. saxicola, sowie die von demselben

Autor aus dem Somallande beschrieben C. Rivœ).

Sect. III. Mesocarp das Endocarp gleichmässig und ungetheilt umhül-

lend,

Endocarp gerunzelt oder gehöckert : C. Schimperi Engl.

C. africana Engl.

C. samharensis Schwf.

Endocarp glatt : C ahyssinica Engl.

C. Opobalsamum Engl.

777. Commiphora Schimperi Engl, in DC. Prodr. Cont. IV, p. 13.

iETH. COL. ERITREA. Zwischen Mai-Baba und Belta (1550 m.) März bl.

fr. 1035, coli. 91; Haddisch-Adi in Hamasen (1600 m.) Febr., bl. 717,

coli. 91 ; im Thal Dongobas bei Keren (1200 m.) März, bl. 914, 919,

coli. 91 ; auf dem Lalamba bei Keren (1500-1800 m.) März, bl. fr. 870,

coli. 91; unter Mai-Mafales in Dembelas (1700 m.) Ende März, bl. fr.,

328, coli. 94.

Nom vern. in Trigrinia : aanquà» (Hamasen).

Loc. : Bildet Bäumchen von 3-5 m. Höhe an demselben Stellen wie C. abyssinica

Engl.

ARAB., JEMEN. 'Ussil (1400 m.) Febr. bl. fr. 1310, 1152, coli. 89.

Frei dastehendes Strauchwerk und Bäumchen zusammen mit C. ahys-

sinica Engl, wachsend.

Loc. : An einem als Tragpfeiler eines Schattendachs benutzten Stammes hatte sich

frischer Stockausschlag gebildet der Blätt-r der typischen Form hervorbrachte

und zugleich ein aromatisches Harz absonderte.



APPENDIX II. 289

Nom. vern. arabice : aqataf^y (die Namen aqataf)y und aqafab) kommen

eigentlich nur, ersterer der C Qataf, letzterer der C. (Hemprichia) ery-

thrœa Engl, zu, werden aber im Lande häufig mit einander verwechselt.

Es seien hier einige der hauptsächlichsten Merkmale dieser Art her-

vorgehoben : Die Rinde der jungen Zweige ist grau und im Trocken-

zustand der Länge nach gerunzelt und gefurcht^ an älteren Zweigen

löst sich die Epidermis mit feinen Längslamellen ab. Die alte Rinde

ist fest und ohne abblättende Epidermis, von olivengrünlicher, gelb-

licher Färbung. Die dornbildenden Seitentriebe stehen horizontal

von der Achse ab. Die Blüthen sitzen fast gänzlich stiellos in dichten

Bündeln auf den sehr wenig hervortretenden Kurztrieben. Zottig

bewimperte winzige Bracteen umhüllen die Basis der Blüthen

knäuel, die Vorblätler an der Eiuzelblüthe sind nur schwach drüsig

gewimpert.

Der Kelch unterscheidet sich durch seine auch im Jugendzustande weit

kürzeren Zähne von C. abyssinica Engl. Letztere betragen nur

Vi-'/e der Kelchlänge. Die Petala sind sehr lang und überragen den

Kelch um weit über das doppelte. Die Früchte sind fast sitzend und

unterscheiden sich schon durch ihre Grösse und Gestalt von denen

der anderen Arten des Gebietes. Sie sind im Trockenzustande 1 cm.,

in frischen 1,5 cm. lang, mit einem an der Spitze deutlich abgesetz-

ten Schnabel und nach der Basis zu etwas verschmälert, sodass sie

in Umriss meist wie oblongobovat-spilz erscheinen, auf der der Achse

zugekehrten Seite sind sie fast immer verllacht, weil dort das meist

verkümmerte F'ach liegt.

Die Epicarpklappeii sind lederartig-fleischig, das Mesocarp ist undeut-

lich. Der sehr dickwandige Steinkern ist durch seine grobhockerige

Skulptur, seine auf einer Seite flachgedrückte eiförmig spitze Gestalt

und durch die an einer kiellartigen Anschwollung der Fuge entlang-

laufende deutlich ausgeprägte Natlifiirclie. Gcwöliulich sind in beiden

P'ächern je zwei Ovula deutlich in der ersten Anlage entwickelt.

Beide Fächer des Endocarps sind nie an einem Stcinkern entwickelt.

Zu C. Scliimperi Engl, gelion'ii die von W. Schini|)er 1851 unter

n. 399 gesammelten Exemplaron.

778. Commiphora africana Krivil. in D(^. Fr(»dr. Conl. IV, [). 14.

/KTil.. (.OL. KIWTMK.A. Höhen v.m Dik.likla (.'{50 m.) Mai. fr. 115, coli.

91; 225«, n,||. 92; Ginda (900 m.) 177. coli 91; im Thal d<'s Lawa

(600 m.) 1709, coli. 91; in Nord unter Acnir (1700 m.) März, fr. 721.

2258, coli. 92; Thal Dongobas bei Kercn (1200 m.) März, lil. fr. 7'i2.

coli. 91; am IkT^e Ulamba lK;i Keren (lOOO-IMOO m.) März. fr. KOI).

roll. 91; am .SdieKolgol (Fcrfor), Quellgebjct des iJarka (KOO m.) März,

fr. .129, roll. 9't.
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Die aeusserst kurzgestielten, fast sitzenden Früchte zeichnen die Art

durch ihre kugelförmige Gestalt vor den übrigen des Gebiets aus.

Eine sehr kurze und dünne, oft ganz unkenntliche Spitze sitzt oben

auf. Im frischen Zustande messen die Früchte 9-10 mm. im Durch-

messer, im trockenen 7-9 mm. Sie sind mit einem bläulichen Reife

versehen. Die Epicarpkläppen sind dünnlederartig und lösen sich

leicht vom Steinkern ab. Das Mesocarp ist im trockenen Zustande

unkenntlich. Der kugelförmige etwas 4 kantige Steinkern ist grob

gerunzelt und beide Fächer sind meist gleichmässig entwickelt. Die

Nath ist durch eine feine Furche bezeichnet die auf einer kielartigen

Kante entlang verläuft und die beiden Rückenseiten der Fächer

zeigen gleichfalls eine kielartige Kante, sodass der Steinkern undeut-

lich vierkantig erscheint. Die bei Ginda und auf den Dikdikta-

Höhen gesammelten Blattexemplare zeichnen sich durch eine ziem-

lich dichte wollige Behaarung aus, die Zweige und die tiefgekerbt-

gezähnten Blätter erscheinen an ihnen fast graufllzig. Dagegen sind

die Exemplare vom Lawa-Thal (n. 1709) fast kahlblätterig und

zeigen nur auf der Rückseite der Blätter einige Haare am Mittelnerv.

779. Comroiphora samharensis Schwf. n. sp. in Engl. Nat. Pflanzenf. III,

4, p. 2o3.

Arbuscula vel frutex mediocris cortice in trunco griseo squamis crassis

solubili, ramis divaricatis spinosis fusco-rubescentibus Isevibus

nitentibus vel pruinosis; foliis glaberrimis tenuibus ad ramulos elon-

gatos et inermes item ad abbreviatos spinescentes sparsis, ad ramu-

lorum abbreviatorum inermium apices subfasciculatis, omnibus trifo-

liolatis longe-petiolatis, foliolointermedio petiolum sequante obovato-

rhombeo acuminato summo apice obtuso vel acuto, cum lateralibus

rotundato, basi sursum anguste constricto, parte anteriore crenato-

serrato, foliolis lateralibus intermedio tertia vel quarta parte brevio-

ribus elliptico-rhombeis acuminatis basi constrictis ceterum consimi-

libus et saepe vix inaequilateris ; calyce parvo 4-dentato ; drupis ad.

basin ramorum spinescentium ortis pedunculo incrassato duplo tri-

plove longioribus rubescentibus obovoideis vel oblique-obovoideis

apice rotundatis brevissime apiculatis ; epicarpio 2-valvi snbcoriaceo

intus laevi, mesocarpio rubro-carneo carnoso oleoso pyrenes circum-

tegente apice plicato crispulo basi extus quadrangulo, pyrene con-

nata leviter rugulosa, apice obtusissima truncata ad commissuram

subinconspicuam carina circumnotata, loculis interdum ambo aequa-

liter procretis, dorso rotundato -convexis, posteriore plerumque

manco.

Maasse : Das Mittelblättchen misst 2,5 X 1,8 oder 2,2 X 2 cm., die

Seitenblättchen 1,7 X 1,2 oder 1,8 X l,o, der Blattstiel 2,5 cm. Die
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trockene Frucht ist 8 mm. lang, an einem 3-4 mm. langen Stiel. Der Stein-

kern ist 6 mm. lang und breit.

Blühende Exemplare sind mir bisher nicht zu Gesicht gekommen. Diese,

wie es scheint auf die Küstenfläche der Erythr<T?a, die Samhar

beschränkte Art steht der C. africana Engl, am nächsten unter-

scheidet sich von ihr durch die glänzenden rothen nicht grauen

Zweige, durch die stets kahlen Blätter durch das mit einer aufge-

setzten Spitze versehene Mittelblättchen, durch die nicht kugeligen

sondern verkehrt eiförmigen und länger gestielten Früchte, schliess-

lich durch die weniger gerunzelten Steinkerne. Die eigenthümliche

Gestalt des .Mittelblättchens unterscheidet die Art auch von den

übrigen ihr näher stehenden. Die abgerundeten Früchte lassen sie

sowohl von C. abyssinien Engl, als auch von C. Schimperi Engl.

leicht unterscheiden, auch sind bei ihr die Seitenblättchen in Ver-

hältniss zum mittleren meist länger als bei den beiden letzt genann-

ten. An verletzten Stamm- und Asttheilen des kleinen Bäumchens

oder Krüppelstrauches zeigten sich nirgends Harzausscheidungen.

Indessen Hessen die jungen Zweigenden, wie bei C. Opobalsanmm

beim Abbrechen einige Tropfen einer trüben Flüssigkeit hervortreten.

Der aromatische Geruch der Blätter und Zweige erinnert an Myrrhe.

.ETH., COL. ERITREA. Halbinsel Abd-el-Qader bei Massaua. Febr. fr.

211, coli. 92; bei Saati : auf dem Hügel Maraita (260 m.), auf dem

Berge Zibo (350 m.). in Thal von Terrha (300 m.) 66, 577, 357, 306,

271, coli. 1892; auf den Digdigla-Hülien (300-400 m.) Febr., fr. 116,

coli. 91.

Nom. vem. in Tigré : « anquâ. »

Diese Art ist auch von Hildebrandt (n. 727 i) in der Umgegend von

.Massaua eingesammelt worden.

780. Commiphora abyssinica Engl, in Prodr. (loiil. IV. [). 10.

.KTII.. COL. ERITREA. Saati (150 ni.) .lau., hl. 4ö, coli. 91; 460, 596,

«•oll. 92; am R.-rge Zibo Ix-i Saati (3."J0 m.) Febr., bl. fr. 575, coli. 92;

Digdigla-Ii.ilic (350 ni.) 110, coli. 91; Donkollo-llolie bei Giiida (1000 m.)

Mai, fr. 169, 2245. 2256, 2255, coli. 92; Allel (250 m.) 420, coli. 92;

unterstes Uiwa.Tlial (300 m.) April, fr. 1700, coli. 91; Gaaba im Lawa

Thal (430 m.) 1()57, coli. 91 ; (Jeleb im Mensa-Gebiet (1700 m.) März,

Apr., bl. 12:12. 15H5, 1834. 1838. .-..11. 91 ; ,1111 Rerge Scban bei Keren

(1400 m.) März, bl. 951. ...II. 91; .uir .l.ni Lalaiiiha bei Kcroii (1500-

iHOOm.) März. bl. «14. ...II. 91.

Loo. : AU liAumchüii o.lcr Struuc.li .15 m. Ilulio «rreiclicfnl, .111 HoiiiiiKun mit ultcinMn

UijKrhwork btîwnrliHiMion l-'uln^n.

Nom. vem. in Ti^Tinia :
< uniiiui ; » in Tif^rt'; : vatikui. »

var. gimplicifolia S.-Ii\vf. foliis in raninlis, d in ijisis n.)villis, sinipli-
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plicibus, subsessilibus,petiolo brevissimo pilosiusculo, floribus brevis-

sime pedunculatis, bracteis glanduloso-ciliatis.

ARAB., ADEN. Unter der Spitze, auf dem Schemssân, dem Berge der

Flaggenstange (500 m.) Dec, fr. 131, coli. 1888.

Loc. : Auf Lavafelsen an einer einzigen Stelle. Kleiner, dem Aussehen nach völlig

der C. Opohalsamum Engl, gleichender Strauch, in fast gänzlich entlaubtem

Zustande. Ein ausgeprägtes Arom von Weisstannenharz unterscheidet den Rin-

densaft von demjenigen des Mekkabalsams.

ARAB., JEMEN, Vorhügel bei Badjil, Gebel Mehegjaria, 525, coli. 89;

Hodjela (600 ra.) 998, coli. 89, und in Uadi Matschal bei Obal, zwischen

Hodjela und Behä, Jan., bl. fr. 920, coli. 89; Ussil (1400 m.) Febr., bl.

fr. 1122, 1310, coli. 89.

Loc. : Erreicht als Bäumchen eine Höhe von bis 8 m., tritt aber meist in Strauch-

form auf. An verletzten (angehackten) stellen des Stamms sah ich dort zwar

keine Harzabsonderung, dagegen zeigt die Rinde einen etwas milchenden Saft,

Die Art liefert aber wahrscheinlich die als « chaddasch» bezeichnete Myrrhen-

sorte, die aus dem Yemen ausgeführt wird.

Nom. vern. arabice : «.qafal>:> (Badjil); c chaddasch :t> (Hodjela).

C. abyssinica Engl, hat nach Standort und Jahreszeit sowohl, als auch

hinsichtlich der Astregion und des Alterszustandes ein oft derartig

verändertes Aussehen, dass man leicht in Versuchung gerätt

Exemplare als zu verschiedenen Arten gehörig zu betrachten, die

solchen Gewächs-Individuen entnommen wurden, die in der Summe

ihrer Merkmale völlig übereinstimmen.

Während der Trockenzeit und meist auch bis nach vollendeter Blüthen-

und FruchtenWickelung steht das Gewächs gänzlich laublos da. Die

Stammrinde ist durchaus glatt und von einer glänzenden hellleder-

gelben in ziemlich dicken Lagen sich papierartig abblätternden Epi-

dermis bekleidet. In dieser Hinsicht gleicht diese Art vollständig der

C. Opohalsamum Engl. An dem verschiedenen Arom der jungen

Zweigspitzen wird man im frischen Zustande beide Arten stets zu

unterscheiden vermögen, da der C abyssinica Engl, jener eigen-

thümliche Duft des Mekkabalsams abgeht.

Die dunkelgrauen, nicht glänzend berindeten aber stets kahlen Zweige

sind entweder langschüssig, dornlos und alsdann besenartig auf-

strebend, oder sie sind von gedrungenen Wuchs, kurz verästelt und

mit kürzeren und längeren Dornen abwechselnd bewehrt. Die kurz-

gestielten Kahlen dünnen und zarten Blätter sind entweder einzeln

an den langschüssigen und dornlosen Aesten angeordnet oder sie

stehen in Büscheln an den Spitzen der dornenlosen Kurztriebe, des-

gleichen auch mehr oder minder genähert an der Basis der in Dornen

auslaufenden kürzeren Aeste.

An den jüngsten Zweigen, namentlich an den Trieben des Stockaus-

schlages sitzen gewöhnlich nur dreizählige Blätter, alle übrigen
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Blätter, namentlich die in Büschelform angeordneten pflegen nur ein

Blättchen zu entwickeln. Aus diesem Grunde liesse sich, falls nicht

andere Merkmale hinzuträten, auf dieses der Blatthildung entlehnte

nicht einmal die Unterscheidung von Varietäten hegründen.

An den jungen dreizähligen Blättern überragt das Mittelblättchen die

seitlichen stets um ein beträchtliches. Die Blättchen selbst sind

sitzend. An den älteren dieser Kategorie beträgt die Länge der Seiten-

blättchen höchstens die Hälfte oder Vs des Mittelblättchens, an anderen,

namentlich den sehr spilzblättrigen Formen und an den jüngeren

Blättern sinkt dieses Verhältuiss bis auf 7^ ja bis auf Vio. Das Mit-

telblättchen ist oblonglinear, oblougobovat oder oblongelliptisch

mit abgerundeter Spitze, wenn das Blatt nur aus diesem besteht, mit

einer langen Spitze aber versehen am dreizähligen Blatt. Der Rand

ist an allen Blättchen gewöhnlich gekerbtgesägt, aber auch ganz-

randige Formen sind nicht selten. Das Mittelblättchen verläuft am

Grunde keilförmig spitz bis zur Ansatzstelle. Die kleinen stets spitzen

Seitenblättchen sind von ähnlicher Gestalt.

An den grössten F'ormen misst das Mittelblättchen 6,5 X 2,S X 2 cm.

mit 0,2 selten 0,3-0,o cm. laugen Stiel. Die einblättrigen Formen

sind immer besonders kurz gestielt. Die Blüthen treten zweimal im

Jahr auf, theils an den entblätterten Zweigen wo sie in dichten

Büscheln auf den Spitzen der Kurztriebe an äusserst kurzen Stielen

sitzen, oder in armblüthigen Cymen zwischen den Blaltbüscheln der

Kurztriebe. Im lolzteron Falle sind die Blüthen mit längeren Stielen

versehen, die uiigefälir der Länge des Kelches gleichkommen. Die

dreieckigen Deckblätlchen sind häiilig mit gestielten Drüsen gewim-

perl, alle übrigen Theile des Blüthenslandes völlig kahl. Der Kelch

ist im Bliithenzuslande kurz-becherförmig und bis auf die Hälfte in

(ulf-r dreieckige Zähne gespalti'n, im Frnchlzuslande betragen die

Zähne etwa ein Drittel der Kelclilänge. Die l'ctala sind um 1-1 '/a mal

länger als der Kelch. Die Frucht ist kiigligoval mit einer plrdzlich

abjfeselzlen Spitze und mindestens von dop|)elter Länge als der im

Aller kaum verdickte, meist zurückgeschlagene Stiel. Die beiden

Klappen sind fleischig lederarlig und zeigen innen diii nischen-

förinigen Kiiidruck des Flndocarps, unigehen von den gewellten

Skulplnreindrlicken des arillnsarli;/en .Mesoearps. das (bui Steinkern

mit zwei g«;kerblon floi.schigen l''(l;.'eln \nn beiden Seiten einliiilll

und bin an Hoine Spitze reiclil.

I)i»!«;r oin H«|ir zartes (iewcdie verriilliende Körper s(|inini|ill fiiilizeilig

«in unri ist and der trockf^nen Friii-hl niclit mehr zu unterscheiden,

i)df;r df.TW'ilM! (^nlangl lllicriiaupl in nnglcirhmässiger Weise zur Knl-

wicknlung, Hoda.HK in dicMwn Falle darauf keine (]rn|>penunterscbicde

der Arten zu begrlliidnn sind. Der Sleinkern ist durchaus glatt sehr
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hell und im Umriss oval, am Rücken des vorderen Fachs abgerundet,

an dem des hinteren, der Achse zugekehrten und verkümmerten

Fachs mit einem Kiel versehen. Die Nath der zwei Fächer ist auf

den Seiten durch keine Furche angedeutet, aber an der Spitze des

Endokarps ist eine kurze und tiefe Spalte angebracht, die einem Ein-

schnitt gleicht und den klaffenden Theil der Carpellnath darstellt.

An diesem Merkmal, das auch C. quadricincta aufweist, kann man

die Kerne von C. abyssinica Engl, leicht erkennen. Die Früchte

messen im frischen Zustande 1 cm., im trockenen messen sie 0,7 cm.,

mit 0,3-0,4 cm. langen Stielen und mit bis 0,2 langen Spitze.

Die von mir im Jemen gesammelten Exemplare lassen sich als Varietät

von der typischen Form unterscheiden, wegen der äusserst kurzen

Blattstiele und wegen den anscheinend an ihnen nicht vorhandenen

dreizähligen Blattformen. Dagegen sind von A. Deflers im Gebiete

der Fadhli in Südarabien Exemplare der typischen Form mit spitzen

an den jungen Trieben zu dreien angeordneten Blättchen (n. 900,

coli. 1893) gesammelt worden. Die Eingeborenen bezeichneten dem

französischen Reisenden diese Art als die Mutterpflanze der aus

jener Gegend in grosser Menge auf den Markt gebrachten Myrrhe.

E. M. Holmes bezweifelte im Pharmaceutical Journal 12 Dec 1896,

dass diese Art Myrrhe liefere, weil beim Kosten von der Rinde oder

von den Früchten ein bitterer Geschmack nicht nachzuweisen war.

In der That habe ich aber Rindenstücke (n. 525) von den bei Badjil

eingesammelten Exemplaren, die sehr bitter schmecken. Auch sah

ich dort und anderwärts, dass ein Schnitt in die moosgrüne, primäre

Rinde einen gelblichen, milchigtrüben Saft hervortreten liess, der an

der Luft zu Myrrhenharz erhärtete. Je nach der Jahreszeit oder der

Astregion mag der Grad der Bitterkeit ein sehr verschiedener sein.

Als hervorragende Merkmale zu Kennzeichnung der Art lassen sich

demnach die folgenden hervorheben : Sehr kurze Seitenblättchen.

Sehr kurze Blattstiele. Tiefgespaltener Kelch. Im Umriss ovale

Gestalt der Frucht mit starkentwickelter Spitze. Drüsenbewimperte

Bracteen. Glatter, an der Spitze mit einer Querspalte versehener

Steinkern.

781. Commipliora Opobalsamum Engl, in DG. Prodr. Cont. IV, p. 15, 16.

(Syn. Amyris Opobalsamum Forsk. Descr. fl. seg. arab., p. 79, 80).

ARAB., JEMEN. Vorhügel bei Chalifa westl. vom Fuss des Gebet Bura

194, coli. 88; Badjil, Jan., bl. 526, 551, coli. 89.

Loc. : Als kleines Strauchwerk auf dürren Felsen. In Badjil auch aus ausge-

pflanzten Stammtheilen, die als Zaunpfähle dienten, sprossend und blühend.

Nom. vern. arabice « beschäm-)} (dies ist der biblische Name abasamy) oder

(.cbesem», der den Baum bezeichnet. Vergl. Hob. L. 5. 1). Das Produkt,
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derechte Balsam, s. g. Mekkabalsam, heisst in Siklarabien abalessän-»,

woraus unser Balsam entstand.

ARAB.. ADEN. Über den Kohlendepots der Mss. Mmes. 6, coli. 81; Thal

unter der Höhe des Schemsàn, ferner im Goldmore-valley Nov. Dec, bl.

fr. 7. coli. 88.

Loc. : In allen Thalern und Gebirgsschluchten häufig. Gewöhnlich als Strauch mit

besenartig langschüssigen und aufwärtsstrebenden Zweigen.

Aus der Rinde der jungen Triebe quillt bei der leisesten Berührung,

aber in äusserst geringen Menge ein durchsichtiger Saft, der das

charakteristiche Arom des Mekkabalsams zu erkennen giebt. Beim

abbrechen der jungen Zweigspilzen erhält man stets nur ein win-

ziges Tröpfchen.

Die Früchte gleichen im frischen Zustande äusserlich einigermassen

denen der C. africana Engl, sie sind aber länger gestielt und mit

einer deutlichen Spitze versehen. Im Trockenen Zustande erscheinen

sie überdies vierkanttig, nicht kugelig mit Runzeln geschrumpft. Das

Endocarp unterscheidet sich dadurch von demjenigen der C. africana

Engl, dass es nicht kugelig sondern eiförmigspitz ist, dass es glatt,

aussen gerundet und ohne alle Runzeln erscheint und dass gewöhn-

lich das eine Fach verkümmert. Die Nathfurche ist sehr deutlich

gekennzeichnet und verläuft rings um den Steinkern, aber nicht auf

einer kielartigen Anschwellung sondern auf der abgerundeten

Schmalseite des auf der Rückenseite der Fächer etwas flachgedrükten

Körpers.

- Ich sammelte die Art in den Bergen am Gap Elba, nubische Küste unter

22^ n. Br. (n. 2295, 2296, 2297, 2299, 2300, coli. 1864) ferner in

den Bergen des südl. Nubiens (n. 2292. 2294, 2298, coli. 64 und 65).

Vergl. auch das über diese Art in den Berichten der pharmaceut,

(ies. Berlin, 189;{, S. 7, 8, gesagte.

MELIACE/E

782. TrichUia emetica V.ihl S\iiili. lud. I. p. :U.

(Syn. l-'.lriijd h'orsk. (nom. gm. soliim) Doser, fl. a^g. arab., p.

yETH., COL. KI'.ITRKA. Fillil, am Ostabr.il! drs ilochiandcs (7;J0 m.) 338,

coli. 1894; im jfro.s.scn Thal von (iimla ('.IUI) m.) M.ii. hl. Ir. :2I7H, cdll.

92: K.-ren, am Dari (13(10 m.) März, bl. fr. 7:;(i, coli. !»1* ; l''(iiVr am

olH;r%t«ii Barka März bl. fr. 339. 94.

Los. : WncliHt mit Vorliebe am Uniidn drr ThnlHrthlii, nti HfigonbotlRn, einer der

Vt'inHtfsn MAurne dcH GitbiclH.

Nom. vom. in Tigritiia : (jummrli ; in Tign* : ijôta (Mensa).

AB.AB. JEMEN. Am Kiish« des (;-b.'l Bura, llbcr llille ((iOO m.) Jan., bl.

fr. :U,r,, coli. 1H89; llodj<:la im Wadi Madfar (ImO m.) Jan. bl. fr. 921.
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coli. 89; 'Ussil im Wadi Chuoiet (1400 m.) 1943, coli. 89; Wolledje, am
Fusse des Gebel Melhan (600 m.) Jan., bl. fr. 7S2, coli. 89.

Loc. : Einer der häufigsten Walibäume im Grunde der grossen Thäler.

Nom, vern. arab. : « rogäh, » « rugahyy (Hille, Hodjela).

783. Azedirachta indica A. Juss. Mem. Mel., p. 69.

ARAB , JEMEN. Badjil, verwildert, im Tieflande der Tehama (189 m.)

583, coli. 1889.

Loc. : Ein grosser Baum bei einem Hause des Orts, der sich, wie angegeben wurde,

hier von selbst ausgesäet habe soll.

IVIALPIGHiACE^

784. Caucanthus edulis Forsk. Descr. fl. seg. arab., p. 91.

Syn. Aspidopteris yemensis Deflers Voy. Yem., p. 117, 118, tab. I.

ARAB., JEMEN. Im Wadi Gholessi zwischen Behä' und Hodjela, Jan., fr.

915, coli. 89 ; am Fuss des Gebel Burra, oberhalb Hille (700 m.) Dec, bl.

532, coli. 88,; Wadi Chuoiet bei 'Ussil (1200 m.) Febr., fr. 1189, coli. 89.

Loc. : Ein schlingstrauch, der mit seinen langsschüssigen jungen Zweigenden

etwas windet. Die Pflanze schlingt in Dickichten von Strauchwerk hoch hinan

und nimmt mit sehr dürren Staudorten vorlieb.

Nom. vern. arabice : aga'ga'-», aqaqa» (Hille); aquh-» (Ussil).

Nach F. Niedenzu (vergl. auch Engler und Prantl Nat. Pfl. Fam. HI,

4, S. 74) ähnelt Caucanthus am meisten der amerikanischen Gattung

Mascagnia, nächstdem der afrikanischen Triaspis, die durch sehr

lange Griffel verschieden ist, sodann der asiatischen Gattung Aspi-

dopteris, welche zu den zwei genannten sowie zu Caucanthus durch

den ganz geraden Embryo in einen markirten Gegensatz tritt. Cau-

canthus unterscheidet sich von den drei Gattungen durch die rings

um das Nüsschen laufende vermittelst des äusserlich nicht sichtbaren

Rückenkamms aber halbierte (Lufthöhle) Höhlung des Flügels der

Theilfrucht.

POLYGALACE/E

785. Securidaca longipedunculata Fres. Mus. Senk. H, p. 275.

iETH., COL. ERITREA. In Nordwest unter Mai-Mafales, Dembelas

(1700 m.) April, fr. 387, coli. 1894.

786. Polygala irregularis Boiss. Diagn. Ser. I, p. 8.

iETH., COL. ERITREA. Im Samhar-Küstenlande bei Dessi. April, bl. fr.

1772, coli. 1891.

Loc. : Auf Sandfeldern
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787. Polygala aethiopica Cliotl. Mon. Polygala, p. 330, 331.

^TH., COL. ERITREA. Plateau von Kohaito (2500 m.) Mai, bl. fr. 390,

coli. 1894.

Loc. : .An kiesigen, trockenen Stellen.

ARAB., JEMEN. Am Nordostabhang des Schibani bei Menacha, Höhen

überel Aijän (12700 m.) März. bl. fr. 1678, coli. 1889.

788. Polygala erioptera DC. Prodr. I, p. 326.

var. perennis Sidiwf. parle inferiori lignescens foliis canescentibus

oblongo-obovatis, oblongis vel linearibus obtusis, racemis ab initio

paucifloris. demum cum rachide ecrescente alis viridibus obovatis pube-

rulis cilialis o-6 mm. longis. Semine 2,5 mm. longo. arillo 0,5 mm.

non attingenle.

ARAB., ADEN. Ueber den Kohlendepöts der Mss, Mmes. März, bl. fr. 3,

coli. 81; Goldmore Valley Nov., bl. fr. 47, coli. 88; Wadi Maalla 19,

coli. 88.

var. foliosa Schwf. annua, subrostrata, foliis approximatis cuneato-

oblongo-linearibus, vel linearibus rotundato-obtusis pnbescentibus, alis

viridibus ovatis puberulis ciliatis subaculis 4,5 mm. longis, capsula

oblonga emarginata puberula, semine 3 mm, longa arillo 0,5 mm.

longo.

iETII., COL. ERITREA. Unter Geleb im Mensa-Gebiet (1700 m.) und am

Amba-Bach (2200 m.) April, hl. fr. 1254, 1376, coli. 91.

ARAB., JEMEN. 'Ussil (1400 m.) Febr., bl. fr. 1126, coli. 89; Gabel Bura

bei Hille (700 m.) Jan., bl. fr. 432, coli. 89; Woiledje am Fuss der Gebol

M.-Ihan (000 m.) Jan., bl. fr. 765, coli. 89.

Nom. vern. arahice : (^hisserrén (Jemen).

Loc: An tfiokenfn sonnifçen Felsgeliiingen.

var. virgata Elinsnbg. in herb. (syn. var. exirjua Chod. oxp.) annua,

rarni.s ereclis, lennibus, virgatis, foliis auguste linearibus subaculis,

alis viridibus s.'ppo rosa.scentihus oblongis glabratis cilialis, 3,5 mm.

longis, capsula oblongo-lincari [)n)fnnde emarginata glahrata ciliala

6 mm. longa, scniine 2,5 mm. longo, arillo 0,5 mm. longo.

JÇ:n\., COL. ERITREA. Djulla hei Keren (1350 m.) März, hl. Ir. 1002.

roll. 91; inOsl von der Austrillslellc dos Lawa Thals (200 m.) Ai)ril. II.

fr. 1756. cidl. 91 ; Schiig:\t-(Ji('li in West von Massaiia, Kdslcniliichi',

A|)ril, bl. fr. 1756. coli. 91; bei der (Jncllr von Ailcl (400 m.) Fchr..

bl. fr. 472. oll. 92; Saali (140 m.) F.'br., hl. IV. 30. n.ll. 91.

ARAB.. JE.MEN. Ilcgji! bei Barljil m ihr Trli.un,,, J;m.. iil. IV., 875.

.-..11. m.
Loc : AI« (Jnkrriut in Stir^liuiri-FeliUïro.

ARAB., SrEUKL'KSTE. Srhiiv-ra. in (»sl v.ui Adm, Mar/,, lil. fr.

812, coli. Hl.
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Die arabischen Exemplare entsprechen denen, die Ehrenberg 1825 bei

el Gidan, 2i° n. Br. an der arabischen Westküste eingesammelt hat

und die er mit dem Namen P. virgata bezeichnete.

789. Polygala abyssinica Pres. Mus. Senk. II, p. 273.

MTE., GOL. ERITREA. Ambelaco an der Maldi-Strasse (2000 m.) Febr.,

bl. fr. 389, coli. 94; Nordabhänge über Gheleb im Mensagebiete

(2000 m.) Apr., bl. fr. HOO, 1123, 1228, 1379, coli. 91 ; Arbaroba und

nahe der Passhöhe am Wege nach Asmara (1800-2300 m.) Febr., bl. fr.

560, coli. 91; Mai Kümmel, Travertin-Schlucht bei Godofelassi (1800m.)

April, bl. fr. 388, coli. 94; nördlich von Addi-Bedr in Hamasen (2000m.)

Febr., bl. fr. 653, coli. 91.

Loc. : Wächst, oft über 1/2 Meter hoch, aufrecht mit langschüssigen besenartigen

Zweigen in den unteren Theilen strauchartig verholzend, an dürren Felsgehän-

gen. Die Alae sind blassrosa, mit rosenroth gezeichneter Nervatur, die carina ist

rosenroth.

ARAB., JEMEN. Am Nordabhang des Gebel Bura, über Hille (1500 m.)

Jan. bl. fr. 508, coli. 89; 'Ussil (1400 m.) Febr., bl. fr. 1124, coli. 89;

bei Menacha (2200 m.) März, bl. fr. 1710, coli. 89; Nordostgehänge des

Gebel Schibam bei Menacha (2700 m.) März, bl. fr. 1677, coli. 89.

790. Polygala Quartiniana Rieh. Decad. Ann. des sc. nat. XIV, 263.

JETE., COL. ERITREA. Ambelaco an der Maldi-Strasse (2000 m.) Febr.,

bl. fr. 304, coli. 1894; bei Geleb in Mensa-Gebiet, am Bache Amba

(2200 m.) April, bl. fr. 1393, coli. 91, auf dem Berge Cubé in Ost vom

Bizen (1850 m.) 1530, coli. 92; auf dem Berge Alamcale (1832 m.) bei

Aidereso 1663, coli. 92; bei Saganeiti (2200 m.) 1389, 965; coli. 92.

Loc. : An bewässerten Stellen auf wiesenartigen, mit Krautwuchs bedeckten

Stellen und im Sumpfgrase am Wasser die Alae sind von röthlicher, fast von der

Färbung der gem. Bougainvillea.

791. Polygala obtusissima Höchst. Chod. Polyg., p. 322, 323.

ARAB., JEMEN. Nordabhänge am Fusse des Gebel Bura, über Hille

(700 m.) und in den Kaffeepflanzungen (1000 m.) Jan., bl. fr. 389, 437,

coli. 89; Hodjela (600 m.) 1000, coli. 89; 'Ussil (1400 m.) Febr., bl. fr.

1123, coli. 89; Regma bei Hodjela (800 m.) 958, coli. 89.

Loc. : An sonnigen Felsgehängen und im Terrassengemäuer der Kafïeepfîanzungen.

Auch an Uferböschungen und im Geröll der Thalsohle. Mit röthlich-violettlichen

Blüthen.

Nom. vern. arabice : « ssohram » (Hille).
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792. Andrachne aspera Spr. Syst. veg. III, p. 884.

i£TH., COL. KlUTItEA. Arn Herge Gedem bei Massaua, 168, coli. 92;

Saali (l'tO in.) Jan., hl. fr. V.], coli. 91; Gliaba in millloren Lawa-Tlial

(3iü in.) April, IjI. fr. liï.V.i, coll. 91 ; am Berge Ssabr bei Gelel) in

Mcrisa (2200 m.) 1:jü2, coli. 91 ; Alanikalebei Aidereso (1830 m.) 1661,

coli. 92; am .Monte Knbe in Ost vom Filzen (18:i0 m.) l.")!}!, coli. 9't;

Ailel (2*>U m.) WH, coli. 92; Killil, an der Maldislrasse (TÖO m.), VWn-..

bl. fr. 3'iö, roll. 91; Ambelaco. an der Maldislrasse (2000 m.) Kclir.,

bi. fr. :\:n). .-oll. 91.

AHAH., JH.MK.N. Hei Tssil (liJOO ni.) I-Vbr., bl. IV. IMH. .•oll. 89; in

Nordwest ut-lfr .M.-na.-ba (2100 m.) Febr.. bl. fr. |.";;;o. coli. S9.

79.« Flueggea obovata (\..) Wall. Cat. 7928.

(Syn. ; l'hyllanlhus llnuirur Korsk. Descr. I'"l. .ig. aiab., p. l.'ÜO?;

Securinnjn oUnrala Mdll. Arg. Dil. Prodr. XV /*, p. 4W).

.€TII., COL, KIHTIWC.A. »iiiida (!):;0 m ) 'i07. .-oll. 91; bei (Jcrgor.-l am

Fuw d<T Maldi^trasv CJOO m.) h-br.. bl. fr. :Ki2, coli. 9'r, nnlrr Mai-

RULL. HKim. BoiHH. Appetidtx II. MurH 1899. 21
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Mafales, Dembelas (1300-1600 m.) März, Apr., bl. fr. $ $ 351, 353, 354,

coli. 94.

Die Samen sind lederbraun, durchaus glatt oder fein chagrinirt, drei-

kantig mit im Halbkreis gekrümmten Rücken und zwei flachen

Innenseiten. Oberhalb der halben Länge des sonst geradlinig verlau-

fenden Kiels ist eine kleine rundliche Umbilicalgrube angebracht.

Abgesehen von dieser Grube, die übrigens auch bei Phyliantlius-krien

in geringerem Grade entwickelt ist, trägt die Samengestalt der vor-

liegenden Flueggia durchaus den Charakter, der dieser erstgenannten

Gattung eigen ist Dieselbe Samengestalt ist auch der F. leucopyrus

W. eigen. Sie entfernt sich von den Merkmalen, die andere neuer-

dings beschriebene Flueggia-krien in ihrer Samen darbieten; allein

die starke Entwickelung des zweilheiligen Ovarrudiments der männ-

lichen Blüthe entscheidet für die Gattung. Der Keimling liegt in

einer dicken lederartigen der inneren Samenschale angehörigen, von

dieser aber völlig abgetrennten Haut und ist nur unmerklich ge-

krümmt. Die mit der Radicula gleichlangen Cotyledonen sind oval

und ganz flach.

ARAB., JEMEN. Am Gebel Bura über Hille (900 m) 413, coli. 89; im

Thal hei Wolledje am Fuss des Gebel Melhan (600 m.) 646, coli. 89;

'Ussil (1300 m.) 1308, coli. 89.

Nom. vern. arabice : a hennet-el-bagar )) (Ussil); ahémmeleiy (Hille)"

Aus dem Jemen liegen mir nur sterile Blattexemplare vor, deren

Uebereinstimmung mit ähnlichen von F. ohovata Wall, stammenden

das Vorhandensein dieser Art im Gebiete sehr wahrscheinlich machen.

Meineckia Baill. Etud. gén. Euphorb., p. 586, 587.

(Syn. : Peltaria Wight Icon. Tab. 1891, 1892, non Raf . ; Securinegœ

et Phyllanti sp. MüU.-Arg. in DC. Prod. XV, 6).

Calyx 5-6 sepalus, petala nulla, discus utriusque sexus peltiformis

leviter 5 crenatus; stamina 5, ßlamentis parte inferiore in columnam

aequaliter coalitis, antherarum rimis verticalibus extrorsis ; rudimen-

tum ovari inter filamenta distinctum^ minimum, bilobum; styli

minimi bipartiti; ramis apice refractis et clavato-incrassatis ; semen

cum testa crustacea, valde curvum ad extremitates interne aduncum,

dorso alveolis profunde sculptum. ad angulum ventrale suico lineari

instructum in cavitate umbilicali sito; embryo curvatus cotyledo-

nibus nudiculam aequantibus complanatis; stipulas et bracteae ciliato-

lacerae.

Von Pliyllanthus ist diese Gattung durch die an der Innenkante, stark-

gekrümmten Samen und das deutlich sichtbare, wenn auch kleine

Ovarrudiment zwischen den Staubfäden verschieden, von Securinega

gleichfalls durch die gckrümmteu auf der Bauchseite hohlen Samen

und deren harte Samenschale, sowie durch den gekrümmten Embryo.
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Von Seciirinega sowohl wie von Flueggia w^eicht Meineckia ent-

schieden durch das Vorhandensein eines tellerförmigen Disons in

der männlichen Blüthe ab, ferner durch das theilweise Verwachsen-

sein der Staubfäden zu einer Röhre. Auch zeichnen sich die beschrie-

benen Arien von Flueggia durch ein weit deutlicher als hier aus-

geprägtes Ovarrudiment der männlichen Blüthe aus.

Von allen genannten Gattungen unterscheidet sich il/e/HecÄ-«'a durch den

eigenthümlichen Bau des Samens, dessen zwei Innenseiten tiefaus-

gehöhlt sind. Da die Samengestalt bei den beschriebenen Arten der

Section Peltaria nicht angegeben worden ist, Exemplare aber nicht

vorliegen, so iässt sich nur vermuthen, dass die in den übrigen

Merkmalen übereinstimmenden Arten auch dieses Merkmal zu

erkennen geben werden, welches auf den citirten Tafeln von Wighl

einigermassen angedeutet erscheint. Da die von Wight vorge-

schlagene Benennung sowol hinsichtlich des Gattungs- auch hinsicht-

lich des Artnamens bereits anderweitig vergeben war so bleibt nur

der von Bâillon aufgestellte Namen frei.

794. Meineckia phyllanthoides Baiil. I. c.

(Syn. : Pellandra parvifolia Wight. Icon. pl. Ind. Or. t. 1892).

Monoica, herbaceo-sufTruticosa glaberrima, ramis rubro-castaneis

teretibus striatis, ramulis quadrangularibus; foliis ad ramos ramu-

losque distantcr dispositis, internodia aequantibus vel (juarta parte

superantibus, slipulis subulalo-cuspidatis niargine longe ciliato-

laceris folio brevioribus, lamina petiolnm 6-7-plo vel 2 '/a plo supe-

rante membranacea ovata vel ohiongo-ovala acuta, inlonlum breviter

acuMiinala, basi roliindalu vel subacuta, subtus vix pallidiore, nervis

tenuibus, nervo niedio vi\ prominulo, secundariis arcuatis ulrinque

4-0 niillo modo proruinulis; noribus fasciculatis, femineo 1 cum 'i-'.\

masculis e gemtnis axillarihus inter bractoas agglomcratas orlis; pedi-

ceilo femineo folinni (Iciniiin siil);i'(|iiaiil(' cMijillaceo. podicellis mas-

culis brevjssiniis bractoas laciniato-cilialas sa>pe vix oxcedeiitibus:

in flore niasculo : calycis lobi Îi-G suborbiculati ; discus ix'lliformis

concavus ieviler 5-crenalus; slamina 5 filamentis mqualittT ad ler-

liani a basi parlem in coluinnam coalilis. antheris extrorsis uvali

orbiciilaribus riinis verlicalibus; rudinKwilum ovarii bilohuiii mini-

miifii; in ll«»re masoulo : calycis lobi fi ovali aculi vel aculiiisciili

marj^ine lale albido-mcinbranacoi ; discus pciliformis, disco lloris mas

ruli conforrnis; slyli brovissimi ad basin us(|ue biparlili. raniis a[)ice

rfifrai-lD-dilalalis clavatft-sligrnalosis; capsula globoso-dcprcssa tri-

suira Icvilcr venuloso-reiiculala; seniinibiis trusta cruslacea nigm-

fuvji oblecliH vaid« incurvis, farin inlcrna quasi biuncis, dorso in

4emi-circulum arcualis «-l alveolis 4- (i-uni marginal! bus) (5 sorialin
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profunde sculptis, ad parietes 2 ventrales excavatis et in cavo utrinque

6-sulcis.

Maasse : Die Blattspreiten messen 2,2 X 3,5 cm. mit Blattstiel von

0,5 cm. Länge, andere messen 1,4 X 2,3 cm. mit Blattstiel von 0,2 mm.
Länge. Die grössten messen 2,5 X 3,5 cm. mit Blattstiel von 0,9 cm. Die

weiblichen Blüthenstiele erreichen 1-2 cm. Länge, die Kelche der weibl.

Bl. sind 1,5-2 mm. lang. Die Kapsel hat 3,5 mm. Durchmesser und die

Samen sind 2 mm. lang. Die Stipulse sind 1,5 mm. lang.

ARAB., JEMEN. Ueber Hille, am Gebel Bura (900 m.) Jan., bl. fr. 1971,

coli. 89 ; WoJledje, am Gebel Melhan (600 m.) Febr., bl. fr. 1972, coli. 89.

Diese Pflanze wurde auch von A. Deflers im südarabischen Gebiete der

Fadhli, an den südlichen Abhängen des Gebel el'Areys, bei Serrya

gesammelt, No 1047, coli. 1893.

795. Phyllanthus (Kirganelia) lalambensis Schwf. n. sp.

(Syn. : P. ovalifolius Forsk. Descr. Fl. aeg. arab., p. 159?).

Frutex dioicus pluripedalis glaberrimus, ramis teretibus^ cortice fusco

tenuiter striato-plicato, ramulis brevibus angulosis patentibus rubes-

centibus basi squamoso-subinvolucratis 15-20, disticho-phyllis; sti-

pulis subulato-acutis, margine saepe ciliolato-laceratis, erectis caule

subappressis petiolum vix superantibus ; foliorum limbo membra-

naceo ovali vel oblongo-ovali petiolum decies superante, apice rotun-

dato vel brevissime acuminato, basi subacuto, supra saturate viridi,

subtus multo pallidiore, nervo medio in folio adulto supra candide

conspicuo, nervis secundariis cum tertiariis iisdem subconformibus

confluentibus; floribus masculis (fem. desunt) inaxillis foliorum fas-

ciculatis vel ramicolis et in racemos aphyllos abbreviatos dispositis;

bracteis triangulari-subulatis margine plus minus ciliato-laceris;

pedicellis calyce dimidio brevioribus vel subduplo longioribus, calyce

4-5-partito laciniis orbicularibus valde concavis; glandulis 4-5 sub-

sessilibus convexis ovalibus, vel figura irregulari, margine crenatis;

staminibus 4, filamentis brevibus, basi columnam brevissimara

eformantibus, staminibus 2 reliqua superantibus, antheris ovalibus

disjunctis, rimis verticalibus.

Maasse : Die Blattzweige erreichen 4-8 cm. Länge, an der südarabischen

Pflanze 10 cm. Die Blattspreite misst 6 X 13 oder 7 X 16 mm., der

Blattstiel 1,5 mm. Die männlichen Blüthenstiele erreichen kaum mehr

als 1 mm. Länge.

^TH., COL. ERITREA. Ginda (950) 404, coli. 91; am Berge Lalamba bei

Keren, beim Brunnen (1800 m.) März, bl. ^ 881, coli. 91.

Loc. : Als isolirtes Gesträuch in der Lichtung des Buschwaldes auftretend.

ARAB., JEMEN. Okeber, am Gebel Melhan (900 m.) 404, coli. 89.

Aus Südarabien liegt in meinem Herbarium nur ein steriles Aststück

vor, dass aber in allen Stücken sowohl mit den aus der Col. Eritrea
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stammenden Exemplaren als aucli mit dem im botanischen Museum

zu Kopenhagen aufbewahrten Originalexemplar Forskais, nach wel-

chem Müller-Arg. 1, c. seine Beschreibung verfasste und die mir von

der Museumsverwallung gütigst zur Verfügung gestellt wurde,

vollkommen übereinstimmt. Dieses Vorkommen macht es in hohem

(irade wahrscheinlich, dass die hier beschriebenen Exemplare der

n)ännlicben Pflanze von P. ovalifolitis Forsk. angehören, die bisher

nicht bekannt war. Leider bietet mein Exemplar n. 404 keinerlei

Blüthen dar und daher bleibt die Frage wegen der Artenidentität

auch noch eine offene, kennt man doch verschiedene Arten dieser

Gattung die in ihren vegetativen Merkmalen keine Unterschiede auf-

zuweisen haben. Von den Arten der Section Kirganelia weicht diese

Art einigermassen durch die Vierzahl ihrer Staubgefässe und den

4-5 blülhigen Kelch der männlichen Blüthe ab, anderseits würde sie

in den übrigen Sectionen der Gattung noch schwieriger unterzu-

bringen sein, da man sie sonst zwischen die Sectionen Cicca und

Hedycarpiiim setzen müsste, indem die 4 Staubfäden weder gang

verwachsen noch gänglioh frei erscheinen.

796. Phyllanthus (Menarda) tenellus Müll. Arg. Linnaea vol. 32, p. 7.

var. r arabicus Müll. Arg. DC. Prodr. XV6, p. 339.

(Syn. : P. maderaspatensis Forsk. Descr. pl. aeq. arab., p. 159

non L.).

ARAB., JEMEN. Ueber Hille, am Gebet Bura (900 m.) Jan., bl. fr. 543,

coli. «9: am Gebet Mellian bei Wolledje (600 m.) .Tau.. 1.1. fr. 673.

coli. 89.

Loc. : Als Unkraut auf den Terrassen der Kaffeepflanzungen.

Es liegen typische Exemplare von 20-30 cm. Länge vor. Die frucht-

tragenden Blülhenstiele erreichen bis 1 cm., die Blätter messen bis

zu 7 X t2 mm. mit Stielen von 0,7 mm. Die zioinlich locker

geslelltc'ii Blätter zählen 15-20 an den Aestchen. Die Samen sind auf

dem Rücken stets mit 10-12 Reiben feiner, erhabener Pünktchen

besetzt.

7'.»7. Phyllanthus (Euphyllanthus) rotundifolius Wilid. Sp. pl. IV,

p. 58't.

.f:Tn.. COL. ERITREA. Arkiko. 157, coli. 94; Saati (140 m.) Febr., bl.

fr. 49, cuil. 91; 27«, 568, cuil. 94; (Jin.la (950) Febr., 1.1. fr. 451.

coli. 91 ; Koren, am Dari (1400 m.) März, bl. fr. 899, ndl. 91 ;

.AR.AR.. JE.MEN. Feber llillc. an. (iel.el Riira (H(W ni.) Jati.. i.l. fr. 542.

roll. 89;

Loo : AIh Unkraut nuf den (IiilturtcrrnMHen der KaflrtAregion.

ARAlr. SL'KDK FESTE. Scbiitrra in Ost vmi Aden. März. 1.1. fr. 803. coli.

lK8f.
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798. Phyllanthus (Menarda) hodjelensis Schwf. n. sp.

Monoicus, herbaceus, glaberrimus, pedalis; ramulis gracilibus patulis

elongatis subteretibus disticho-polyphyllis; stipulis subulatis petio-

lum brevissimum superantibus; foliorum limbo membranaceo ellip-

lico utrinque acuto subtus multo pallidiore, nervo medio prominulo,

secundariis utrinque 3-4, reliquis inconspicuis; floribus in axillis

binis, utriusque sexus singulis, bracteis stipulis conformibus, pedi-

cello femineo folio breviore, masculo brevissimo, in flore masculo :

calycis lobi 4-5 ovati acutiusculi albo-marginati, glandulae minimae

reniformes, stamina 5 filamentis liberis, antherarum rimis trans-

versis ; in fl. femineo : calycis lobi 5 ovato-acutiusculi albo-margi-

uati minimi, styli minimi brevissimi ad basin usque bipartiti, ramis

apice clavato-stigmatosis ovario appressis; capsula valde depressa,

levissime 6-sulcata, ambitu orbiculari, glaberrinia, evenia, seminibus

ambitu semiorbicularibus triquetris dorso in semicirculum arcuatis,

parietibus ventralibus complanatis, undique punctulis elevatis, —
dorso 8-, ventre utrinque concentrice 6- seriatis, — elegantissime

instructis.

Maasse : Die Pflanze erreicht 30 cm. Höhe, mit 10-20 cm. langen Blatt-

sesten. Die Blattspreiten messen 3X7 oder 4X8 mm., der Blattstiel-

wird O.o—0,75 mm. lang. Die fruchttragenden Biüthenstiele sind 1,5-

2 mm. lang. Der Kelch der weiblichen Blüthe ist 1 mm., der Kapsel-

durchmesser 2,5 mm. lang; der Same erreicht nicht 1 mm. Länge. Die

Griffel sind ohne Vergrösserung nicht messbar.

ARAB., JEMEN. Regma bei Hodjela (900 m.) Jan. Ende, bl. fr. 968, coli.

89.

Loc. : Als Unkraut auf den Kulturterrassen der Kafieeregion.

Die Pflanze erinnert habituell in hohem Grade an die gewöhnlichen

Formen der kosmopolitischen P. Urinaria L., auch der P. Niruri

L. etc., schliesst sich aber hinsichtlich der Blüthenmerkmale aufs

engste am P. tenellus Miill.-A. an, namentlich wegen der getrennten

kleinen Drüsenlappen der männlichen Blüthe, der freien Staubfäden,

der queraufspringenden Antheren, der Art der Skulptur der Sa-

men u. s. w. Von dieser Art ist sie durch die langsschüssigen bis 50

Blätter tragenden Aestchen, die weit kürzei-en Biüthenstiele, die

breiteren Kelchzipfel, die weit kürzeren Griffel und durch die

Skulptur der Samen verschieden, die hier auf dem Rücken nur

8 Reihen erhabener Punkte, bei P. tenellus dagegen 10-12 Reihen

derselben aufweisen. Habituell steht die Pflanze der letztgenannten

Art sehr fern.

799. Phyllanthus (Paraphyllanthus) maderaspatensis Müll. -Arg. in

Linnsea V, XXXII, p. 19.

var. y. Thonningii MüU.-Arg. 1. c.
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JËTH., COL. ERITREA. Saati (140 m.) 278, coli. 94; Aidereso (1250 m.)

1430, coli. 94; Ginda (950 m.) Febr., bl. fr. 310, 426, coli. 91; unter

Geleb im Gebiete von Mensa (1400 m.) Apr., bl. fr. 1412, coli. 91;

ARAB., JEMEN. Am Gebel Dura bei Hille (600-800 m.) Jan., bl. fr. 325,

o44, coli. 89; Agara bei Hodjela (600 m.) Jan., bl. fr. 905, coli. 89;

WoUedje am Fuss des Gebel Melhan (600 m.) Jan., bl. fr. 1860, coli. 89.

Loc. : Sehr verbreitet auf Ackerland und als Unkraut auf Maisfeldern.

Nom. vern. arabice : «c/jo//')^ (Hille).

ARAB., ADEN. Beim Haupltelegraphengebäude von Steanierpoint. Nov.,

bl. fr. 30. coli. 88.

800. Bridelia tomentosa Bl. Bijdr., p. 597.

var. glabrata Schwf.

Foliis oblongo-ellipticis utrinque acutis supra glaberrimis, subtus ad

nervös minutissime puberulis, nervis secundariis utrinque 12-15.

ARAB., JEMEN. Am Gebel Bura über Hille (800 m.) Jan., bl. fr., 465,

coli. 89; am Gebel Melhan, über Wolledge (900 m.) Jan., bl. fr. 846,

coli. 89.

Nom. vern. arabice : <.< choschusch n (Hille); « kurscho » (G. Melhan).

Ich sah Exemplare aus Indien mit fast völlig kahlen Blättern die auch

eine ähnlich Anzahl Seitennerven (9-12) aufzuweisen hatten. Unsere

Püanze weicht in der Tracht durch ein stärkeres Hervortreten der

Seilennerven auf der Blattunterseite von den meisten indischen

Exemplaren ab, obgleich in den Blüthen- und Fruchtmerkmalen

keine Unterschiede kenntlich sind.

801. Croton macrostachys Höchst. A. Rieh. Tenl. Fl. Abyss. II, p. 251.

.ETH., ('J)l.. ERITREA. In der Umgebung von Geleb im Gebiet von Mensa

(1800-2000 m.) Apr., bl. fr. 1246, 1345, coli. 91; nördlich Arbaschiqo

ira Anseba-Thal (IfiOO m.) Febr., fr. 700, coli. 91 ; Saganeili (2200 m.)

1750, coli. 92.

Loc. : Baum von 10 m. ITilie mit weit verzweigter Krone und mit dicker heller

Korkrinde rim Stamm.

Nom. vern. in Tij/rinia : « Tambo » (Asmara) ; Tigré : li lambulc n (Mensa).

H02. Croton Schimperianus Müll.-Arg. Linnaja, V, XXXV, p. 82.

iüTH., COL. ERlTRE.A. Felsklause von Anderara im Thal des Lawa

(!300 m.) Apr., bl. fr., coli. 91.

Loc. : Km H.'inmnhen von 3-4 m., dos nn der genannten Localitüt in grosser Menge
auftritt.

803. Croton lobatus (-. Spr;<-. pl. t-d. I, p. 1005.

sar. ripariijs Klh. M. B. Nov. g(Mi. II, p. 90.

/ETM.. COL. ERITREA. Saali (140 m.) j;m.. bl. 19, coli. 91; MomI<( Zibo

Ik:i Sa;ili (250 m.) 53», roll 94.

ARAB., JEMEN. Chalife in West vom C.ImI Bura (300 m.) 209, coli. 8K;
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Hille am Fuss der Gebel Bura (400-600 m.) Jan., M. fr. 237, coli. 89;

Wolledje am Fuss des Gebel Melhan (600 m.) Jan., bl. 710, coli. 89;

Agara bei Hodjela (600 m.) Jan., bl. 904, coli. 89; unter 'Ussil (1100 m.)

1171, coli. 89.

Loc. : Als Unkraut in den Gassen der Dörfer, auch auf Ackerland und in den

Feldern.

Nom. vern. arabice : « abu-thalât » (Tehama); « ssâbi'-el-benât » (Wol-

ledje).

804. Crozophora plicata Adr. Juss. Tent. Euphorb., p. 28.

var. prostrata Dalz. Bombay Fl. 233.

iETH., COL. ERITREA. Godofelassi, nahe der Stazione agricola (1800 m.)

April bl. fr. 548, coli. 94.

Loc. : Als Unkraut auf Aeckern.

805. Crozophora obliqua Adr. Juss. Euph., p. 28.

var. angustifolia Schwf.

^TH., COL. ERITREA. Schegat-Qieh, im Tieflande westlich Massaua.

April, bl. 1761. coli. 91 ; Arkiko 140, coli. 92; Otumlo 206, coli. 92.

ARAB., ADEN. In der Niederung von Ma'alla und in der Schlucht bei der

Moschee Schech Aidruss, Nov.-Dec, bl. fr. 29, coli. 1888.

Die schmalblätterigen Formen dieser Art sind an den segyptischen,

nubischen und arabischen Gestaden des Rothen Meeres bei zwei-

jährigen Pflanzen vorwaltend. Die oft sehr schmalen Blätter sind

zugleich auch mehr oder minder tief eingeschnitten.

var. incisa Schwf.

ARAB., SUEDKUESTE. Bei Schugra in Ost von Aden. März, bl. fr. 70,

coli. 1881.

Nom. vern. arabice : « tenun » (Schugra).

Eine gleichfalls an den Gestaden des Rothen Meeres sehr verbreitete

Form, die von dem nördlichen Typus bedeutend abweicht und

überall da zu Tage zu treten scheint wo die Pflanze unter reich-

licheren Wasserbedingungen vegetirt. Die grossen, breiten und oft

ungleich drei lappigen Blätter zeigen zugleich eine schwächere

Behaarung.

806. Micrococca Mercurialis Bth. Hook. Niger Fl. p. 503.

^TH., COL. ERITREA. Saati (140 m.) Jan., bl. fr. 22, coli. 91.

ARAB. JEMEN. Agara bei Hodjela (500 m.) Febr., bl. fr. 1973, coli. 89;

Wadi Hille bei Wolledje, am Fusse des Gebel-Melhan (600 m.) Jan. bl.

fr. 777, coli. 89.

Loc : Als Unkraut auf Ackerland und in Kiese der Thalbetten.

807. Erythrococca abyssinica Pax. in Engl. Bot. Jahrb. XIX, S. 87, 88.

(Syn. Deflersia erythrococca Schwf. in Abyss. Pflanzennamen, Phys.



APPENDIX II. 307

Abll). Akad. d. \V. Berlin 1893 (nomen); Mercurialis? spec. Defl.

Voy. an Yenien, p. 203).

Arbuscula vel frntex dioicus, ramulis toretibus in sicco griseis rimoso-

striatis pliealulis, lenlicellis ovalibus albidis plerunique obsilis quasi

jrlaberrimis, ad sumniitates cum foliisnovellispubescentibus; stipulis

iiiinutiÄsiniis cartbilagineis flavidis ereclo-incurvis caducissiniis, nun-

quani spinesoenlibus; peliolo supra puberulo, lamina petiolum ple-

rumque lOplo superante, membranacea vel (in speciminibus parvi-

foliis) coriaceo-membrauacea. in sicco pallide viridi subtus multo

pallidiore, oblongo-ovata vel lanceolata, apice acuta et scepe breviter

cuspidata, basi abrupte in petiolum desinente, margine irregulariter

crenata, crenato-dentala vel denliculata, nervis subtus prominulis,

secundariis arcuatis utrinque 3-4; lloribus ulriusque sexus ad race-

nios folio plernmque quarta parte breviores fasciculatim dispositis,

pedicellatis, bracteis triangularibus ciliato-laceris
;
pedunculis racemum

iequantibus, tenuibus cum pedicellis saepe minute puberulis, in axillis

(ped. maris) 1-7 fasciculatis, in fl. femineo solitariis; in flore masculo :

cal\^ ad medium trilobus, campanulato expansus, lobis semiorbicu-

laribus acutis, apice reflexis, staminibus 10-12, filamentis brevissimis,

antheris disjunctis globosis superne extrorsum deliiscentibus, glan-

dulis numerosis interstaminalibus, plerumque 3-5-nis stameu unum-

quidquid cingentibus, globoso-clavatis et apice ciliis nonnullis coro-

iiatis; in flore femineo: calyx 3-4 lobus, conforinis masculo, glandulär

lineares oblusro calycem œquanles et cum lohis alternantes substann-

nodiales, sligma sessile 3-4 parlilmii liorizonlaliler supra ovarium

fxpansum et ovario latiore, ramis profunde pinnalim divaricalis,

lidis auguste linearihus patentihus; capsula |)rofun(le tricocca (excepl.

4- vel abortu 1-cocca) coccis parte lihera exacte spba'ricis, laevibus,

indeliisfX'nlihus, moriospermis, seminc mesocarpio carnoso aurantiaco

arcie cinclo, ecarunculato, glolioso cum apiculo minuto, testa crus-

lac(;a nialiirilale atra Icviler alvcolala.

Maasse : Der Straudi, bezw. das Bäuincben erreicht bis 4 m. Höhe. Die

lil.ill^preilen messen 3,') X 7 cm. oder, die grösslen, 4 oder 5 X 10 cm.

Der liiatlsliei gewölitilicb 7-8 nun. lan;;. iTiciilil liis 1 ,2 iiii. Die Bliitlion-

traiibcii i)oi(ler (îoschlecliti^r sind 3-.) im. lang. Dii' {''iiniit bat K tum.

im Durclimrtssfir, der Samen 2-2. ."> mm.

JCTII..(;f)I.. KIMTlUvA. (iinda iKiO m.) h-br. 5 1)1. 327. c.ll. Ol; 2230.

coli. 02, im Tlial von Mogod, in Ost vom \V\/ri\ (1400 in.) 20:i8, coli. 02:

Arnir (1900 m.) März. 9 5 bl. fr. 1037. .-,,11. !)'i ; iiiilcr (leleb, am Dach

11700 m.) 1132. mW. Ol.

Loo. : Gr-inNur Strnijr.li tun W(iHM<)r nU UlorKnljUscIi im 1 iiiil«!r «r<iH<fon H/luinoii als

t/'nlnrholr. vnrbrflltAt ; nucli zwinnlian (irnnittolMoii.

Nora. vern. in Tij/rinia :
<• nlla ttimln » (AiTiir).
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Die Pflanze ist auch von Hildebrand im Gebiete eingesammelt worden,

no 509, coli. 1872, Bora im Habab-Gebiet (2000 m.).

ARAB., JEMEN. Am Gebel Bura, über Hille (900 m.) 1813, coli. 89;

Wadi Madfar bei Hodjela (800 m.) 933, coli. 89; Wadi Chuoiet bei

'üssil (1200) 1176, coli. 89; Menacha (2400 m.) März $ bl. 1690, coli.

89.

Nom. vern. arabice : 'asnab » (Ussil).

Der Typus der Gattung Erylhrococca {E. aculeata Bth.) widerspricht

in einigen wichtign Stücken den Merkmalen, der von F. Pax auf-

gestellten drei neuen Arten, von denen indess nur die vorliegende

und E. mitis Fax auch hinsichtlich der Merkmale ihrer weiblichen

Blüthe und der Frucht bekannt geworden sind. Ich hatte ursprüng-

lich beabsichtigt die hier ausführlicher beschriebene Art zum Typus

einer neuen Gattung zu machen, die sich von Erythrococca durch

die weit zahlreichenen Staubgefässe und Drüsen der männlichen

Blüthe, vor allem aber durch die dreitheilige Frucht unterscheiden

sollte. Allein der Umstand, dass ich unter den Fruchtexemplaren

in Acrur wiederholt Kapseln fand, an denen nur die eine Cocce

zuvölliger Entwickelung, mit reifem Samen gelangt war, während

die beiden anderen Coccen klein und verkümmert erschienen, bewies,

dass das Merkmal der Einfächrigkeit keinen Werth für den Gattungs-

charakter zu beanspruchen hat, zumal bei unserer Pflanze auch

4theilige Fruchte vorkommen, sowie bei E. mitis P. und selbst

bei E. aculeata Bth. (5694, Scott Elliot von Sierra Leone) sehr

häufig zweitheilige.

Die vorliegende Art ist durch die eigenthümlich kugelig-keulenför-

migen Drüsen sehr ausgezeichnet, die sich zwischen die äusserst

kurzen Staubfäden hineindrängen, so dass sie einen jeden derselben

wie mit einem Sekundärdiscus von 3-5 Drüsen zu umkränzen

scheinen. Diese Körperchen tragen an ihrem Ende einen Büschel

von etlichen Härchen, oft erscheinen sie geradezu zottig.

Bemerkenswerth als Gattungscharakter ist auch die Gestaltung des

Mesocarps, welches sich in Gestalt einer intensiv oraugeroth gefärb-

ten fleischigen Hülle dicht um den Samenkern legt, dessen dicke

Schale auf der Oberfläche ein Netzwerk von flachen kantigen Gruben

trägt. Der Same ist von dem der E. aculeata Bth. nicht verschieden.

Die von dem Autor der hier beschriebenen Art angegebenen Stipu-

lardornen habe ich an den zahlreichen mir vorliegenden Exemplaren

nicht ausfindig machen können. Die winzigen hakigen, knorpeligen

und kaum messbaren Nebenblättchen verlieren sich schon in sehr

jugendlichem Zustande, oder sie haften nur hier und da an den

überjährigen Zweigen in Gestalt verhärteter Hörnchen von 0,5 mm.
Länge.
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808. Acalypha paniculata Miq, Fl. Ind. balav. I, 2, p. 406.

.ETH., COL. ERITREA. Bei Ginda, Höhe des Donkollo (1000 ra.) Febr.,

bl. fr. 336, coli. 91; Filfil, am Wege von Maldi (750 m.) fr. 347,

coli. 94.

Loc. : In schattigen Gebüschen.

AR.\B. JEME-V. Am Fiiss des Gebel Bura, bei Hille (600 m.) Jan., bl. fr.

346, coli. 89; Okeber am Gebel iMelhan (1000 m.) Jan., bl. fr. 816, coli.

89.

809. Acalypha fruticosa Forsk. Descr. Fl. Alg. arab., 161.

.ElH.. COL. ERITREA. Bei Saati (140 m.) Jan. bl. fr. 12, coli. 91; im

oberen Thal des Lawa (lOOO-loOO m.) Apr., bl. fr. 1616, coli. 91; Ger-

geret, am Fusse des Abfalls des Hochlandes in Ost von Ailet (500 m.)

Febr,, bl. fr. 350, coli. 94; im Thale des Haddas bei Mahio (1000 m.)

Mai, bl. fr. 349, coli. 94.

Loc. : Kleiner Strauch im offenen Buschwall an Felsgehängen.

AR.\B. JEME.N. Bei Chalife, in der Ebene am Fuss des Gebel Bura

(500 m.) Dec, bl. 197, coli. 88 bei Hille am Gebel Bura (600 m.) Jan.,

bl. fr. 315, coli. 89; Wolledje, am Fuss des Gebel Mellian (600 m.) Jan.,

bl. fr. 744, coli. 89.

Die Exemplare der beiden letzten Nummern könnte man als eine var.

villosu unterscheiden. Dieselben fanden sich unter Pflanzen der

gewöhnlichen, kahleren Form gemischt. Stengel und Blätter sind mit

abstehenden kurzen Wollhaaren besetzt.

Loc. : Häufif,'stes Strauchwerk der Bergscliluchten.

Nom. vern. arabica : « Deffräny), « Deferänv (G. Bara, Wolledje).

810. Acalypha ornata A. Ri.li. Tent. Fl. Abyss. 11, p. 247.

.KTH., COL. KRITREA. Bei Ginda, auf den Höhen des Donkollo (1000 m.)

Febr.,bL fr. 291. 427, coli. 91.

Loc. : Im schattieren Buschwerk.

811. Acalypha indica L. Sp. cd. I, 1003.

(Syn. : .1. spicnla F'orsk. Descr. fl. «"g. arab.. p. 161).

AR.AB.. JK.ME.N. Am Fuss dos Gebd Bura, bei Mille (6(10 m.) Jan., bl. fr.

315, 659'/, 9'i6, coli. 89; Agara bei llodjela (600 m.) Febr., bl. fr. I9K2,

colL 89; 'UMil, im Wadi Chuoiet (1100 m.) Febr., bl. fr. 1205, coli. 89.

Nom. vern. arabire : « llarraiii-ed-dliihhel. »

Loc. : /\!h li/luHgCH AcliRriiiiUraut ühiTiill ouf hrhaiitoni Bi»lcti.

812. Acalypha crenata Höchst. A. Rieh. Tciit. Fl. .\li\ss. 11, p. 246

AR.\B., JK.MK.\. Am Fu.sse des (;.'l.c| .M.||,,,i. I.n Wullrdj.. (COO m.) Jan.,

bl. fr. 659, coli. 89.

Loc. : (liiuflg^M Ackerunkrnut.

813. Acalypha brachyBtachya Hörn, Hort, ilafn., p. 909.

(Syn. : Artilijjilin miihiu l-'or.sk, Descr. 11. a'g.-arah., p. 162?).

AA\l . (.(»L. LlUiRKA. l!ci Saali (l'iO m.) Febr., bl. 8K, coli. 91.



310 BULLETIN DE l'HERBIER BOISSIER.

814. Acalypha ciliata Forsk. Descr. Fl. aeg. arab., p. 162.

ARAB., JEMEN. Agara bei Hodjela (600 m.) Febr. bl. fr. 1015, coli. 1889.

Loc. : Als Unkraut auf Maisfeldern, 1 m. Höhe erreichend.

815. Tragia pungens Müll.-Arg. iu DC. Prodr. XV6, p. 941, 942.

(Syn. : Jatropha pungens Forsk. Descr. Fl. aeg. arab., p, 163. —
Tragia cordata Vahl Syinb. I, p. 176; T. mitis Höchst. A. Rieh.

Tent. Fl. Abyss. II, p. 224.

var. ß. genuina Müll.-Arg. 1. c, p. 942.

MTE., COL. ERITREA. Ambelaco an der Maldi-Strasse (2000 m.) Febr.,

5 bl. 388, coli. 1894; eine üppige Form mir grossen Blättern, mit 12 cm.

langen endständigen männlichen Blüthentrauben und mit kleineren

achselständigen von der Länge der Blätter. Bei Gheleb im Gebiete

von Mensa (1900 m.) März, bl. fr. 1117, coli. 91; eine Form mit

älteren ausdauernden Trieben, deren stets in lange Spitzen ausgezogene

Blätter nur 1,3 X 4 auf der Spreite messen; Acrur (1800 m.) 1077,

coli. 92; Saganeiti (2200 m.) 902, coli. 92; am Bizen (1800 m.) 1883,

coli. 92.

Nom. vern. in Tigrinia : « harras-sümmeh y> (Acrur).

var. arabica Baill. in Müll.-Arg. 1. c, p. 942.

ARAB., JEMEN. Am Gebet Melhan, oberhalb Wolledje (700 m.) Jan., bl.

fr. 834, coli. 89; bei 'Ussil (1300 m.) Febr., bl. fr. 1128, coli. 89.

Diese Varietät ist häuptsächlich durch die nur kurzacuminaten, eigent-

lich nur lang zugespitzten und am Grunde oft ganz geradlinig abge-

stutzten Blätter gekennzeichnet, Merkmale welche namentlich bei den

Exemplaren von 'Ussil, deren Blattspreiten nur 1,2 X 2,5 cm.

messen, sehr in die x\ugen fallen, während die übrigen Exemplare

(834) grössere bis 2,5 X 5 cm. messende. Blattspreiten mit seicht-

herzförmiger Basis und langen, nicht acuminaten Spitzen aufweisen.

Nom. vern. arabice : amschorg'änay) (Wolledje).

816. Dalecliampia scandens L. Syst. pl. ed. 1 p. 720.

var. cordofana Höchst. A. Rieh. Tent. Fl. Abyss. II, p. 244.

^TH., COL. ERITREA. Saati (140 m.) Febr., bl. fr. 34, coli. 91; Thal von

Terrha bei Saati 273, coli. 92; Gaaba im mittleren Thal des Lawa

(340 m.) Apr., fr. 1635, coli. 91.

ARAB., JEMEN. Badjil, im Tieflande der Tehama, Jan., fr. 546, coli. 89
;

Wolledje am Fuss des Gebet Melhan (600 m.) Jan., fr. 730, coli. 89.

817. Ricinus communis L. Sp. 14.

var. 1. africanus Müll.-A. Willd. Sp. pl. IV, p. 565.

iETH., COL. ERITREA. Ailet (250 m.) 446, coli. 92.

ARAB., JEMEN. Am Fusse des Gebet Bura, bei Hille (600 m.) Dec, fr.
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2o4, coll. 88; unter 'Ussil (1100 ru.) Febr., bl. 1151, coli. 89; Meaacha

(2200 m.) Febr., bl. 1602, coli. 89.

Die Kapseln an den in Spiritus prœparirten Exemplaren vom Gebel

Dura messen^ getrocknet 11,5 mm. (in Breite und Länge) die Samen

sind 9,5 mm. lang.

818. Jatropha spinosa Valii. Symb. I, p. 79.

(Syn. : Croton spinosus Forsk. Descr. Fl. œg. arab., p. 163. —
Jatropha aculeata Müll.-A. DC. Prodr. XV6, p. 1083).

•ARAB., ADEN. Im Goldmore-valley und in der Niederung bei Ma'alla,

Nov.. hl. fr. 62, coli. 88; März, bl. fr. 50, coli. 8i.

Nom. vern- arabice : « bädr-es-ssimssim » (Aden).

Loc. : Ein 1-2,5 m. holier Strauch, der sich in Menge in der Küstenebene vorfindet.

Kapseln und Samen sind denen der /. villosa Müll, und der J. lobala

Müll, sehr ähnlich. Erslere messen 1,1 cm. in Länge und 0,9 cm. in

der Breite, die Samen sind 0,9 cm. lang.

819. Jatropha vülosa Müll.-Arg. DC. Prodr. XV6, p. 1085.

(Syn. : Croton villosus Forsk. Descr. Fl. a'g. arab., p. 163. — Jatro-

pha glandulosu Vahl. Symb. I, p. 80).

ARAB., JEMEN. Im Tieflande der Tehama bei den Vorhügeln von Mobaqi,

westlich von Badjil. März, bl. 1789, coli. 89;

ARAB., SUEDKUESTE. Schugra in Ost von Aden, März, bl. fr. 93, coli.

1881;

Nom. vern. arabice : mlima'» (Schugra); « 'obabti.))

Loc. : luri 1 m. liulier Straucii, der in der Kilsteneben in grossen Menge auf kleinen

Sandtiügeln vorkoiniiit.

«211. Jatropha lobata Müll. .Arg. DC. Prodr. Wb, p. 1085, 1086.

(Syn. : (Iruton lohutux Forsk. Descr. Fl. leg. arab., p. 162. —
Jiilropltd ijlauca Vahl. Symb. I, |). 78).

.ETI! , CDL. EIUTI;K.\. Am Chor .\mha,ösll. der Austrillsstelle des Lawa

aus dem (jr-hjrg.; (200 m.) .April, hl. fr. 1736. coli. 91.

Eine Form die iler var. ,3. liichardiana Müll, eiilsprechen würde, wenn

nicht aiit'h hei ihr der lilallrainl dciillii-li mil Wiiiiperhaaren besetzt

wäre.

AUAB., JEMEN. KUstenfliiche d(;r Tch;mi,t in Msl von Marraua. Dec. hl. IV.

177. coli. 88; bei Behä, Jan., l»l. fr. HHl, coli. K8 : Chalifc. am Fusse dos

GelMd iJiira (300 m.) Dec, bl. fr. 233, coli. 88.

Nom. vom. araliice : <• tumbakschi (jUiihjhid » (Mille).

L«C : L'ebcrall «In IJnkrnut niif n<-ni\ii;vli:in Hoden, 1-1,5 in. iinlin Stnnd«.

Alle vorli('i{cri(l)!n Exi-mplan; lialu-n völlig Kahle, am Itandi; schwach-

gewiiii|H-rt<-, mehr oder mindrr spilzlappigc und am (Irnndc der

Sprcilt* ganz utirn'-rklicli kiMlfüriuigu Bläll);r.
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ARAB., ADEN. In der Niederung bei Ma'alla. März, fr. 50, coli. 81.

Loc. : 1,5-2,5 m. hoher Strauch mit aufstrebenden verholzten und an den Enden

bogig überhängenden Aesten.

821. Cluytia Richardiana MüU.-Arg. DC. Prodr. XYb, p, 1044.

^TH., COL. ERITREA. An westwärts gerichteten Abhängen bei Ambe-

laco an der Maldi-Strasse (2000 m,) Febr., bl. fr. § O, 346, coli. 94; in

Ost von Geleb in Mensa, am Berge Ssabr (2200 m.) Apr. bl. ^, coli. 91
;

am Nordabhang des Bizen (1800 m.) Mai, bl. fr. 2211, coli. 92; Gura

(2000 m.) März, bl. fr. 924, coli. 92; bei Saganeiti (2200 m.) März, Apr.,

bl. fr. 781, 890, 989, 1208, 1327, 1827, coli. 92 ; Acrur (1800 m.) März,

bl. fr, 755, coli, 92.

Loc. : Langschüssig verästelter Halbstrauch von bis zu 2 m. Höhe. Häufig im

Schatten der Juniperus-Bäume.

ARAB., JEMEN. Am Gebel Bura, über Hille (1500 m.) Jun., bl. fr. 663,

1880, coli. 89; 'Ussil (1300 m.) Febr., bl. fr. 1253, coli. 89; Menacha

(2000 m.).

Nom. vern. arabice : a lach u. lachâchy> (Hille); v^ssann w. « ssanna y>

(Menacha); (.<.dhohbery> ('Ussil).

Die aus dem Jemen vorliegenden Exemplare zeichnen sich durch eine

meist dünnere Textur der Blätter aus. Dieselben sind sämmtlich von

lang lanzettlicher Gestalt, an der Spitze abgerundet oder kurzzuge-

spitzt und messen an der Spreite 3 X 12 oder 2,5 X 8,5 cm. mit

1,5 resp, 1 cm. langem Stiel. Die Jüngeren Stengel sind filzig, die

Blätter beiderseits nur mit zerstreuten Härchen besetzt. Die Exem-

plare No 663 von Gebel Bura sind durch weisslich punktirte bezw.

mit weisslichen flachen Höckern versehene, schwachbehaarte Kapseln

ausgezeichnet.

var. ? tenuirama Schwf.

Ramis gracillimis, glabratis, foliis membranaceo-tenuissimis, lineari-

ellipticis, basi in petiolum attenuatis apice breviter acutis vel rotun-

datis, utrinque subglaberrimis, floribus masculis minusculis glomeru-

latis, pedunculis puberulis, calycem non excedentibus, bracteis pubes-

centibus, calyce basi extus puberulo, petalis spathulato-obovatis,

glandulis crassis 2-25 glomerulatis sessilibus.

ARAB., JEMEN. Okeber am Gebel xMelhan, Kaffeeregion (900 m.) Jan., bl.

842, coli. 89.

Die Blätter dieser Pflanze übertreffen die der übrigen Exemplare dieser

Art, die aus dem Jemen vorliegen, an Zartheit. Sie messen 1,5X5 cm.

oder 3x9 cm. an der Spreite, bei 1 cm. langem Stiel. Auch sind die

Zweige weit dünner und auch an den jüngsten Theilen nur mit ver-

einzelten Haaren besetzt. Die männlichen Blüthen, die allein von

diesem Standort vorliegen, sind weit kleiner als an den übrigen

Exemplaren der Art. Die ßlüthenstiele sind mit Härchen bestreut.
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die Kelche nur am Grunde scliwacli behaart. Die Pelala sind ver-

kehrleiförmig-spalhelig. Die Discusdrüseu der männlichen Blüthe

sitzen geknäuelt, zu 5-3 in zusammenhängender Folge gruppirt und

zählen 20-25 an der B'.üthe. Dieselben scheinen grösser und weniger

zahlreich zu sein als bei den übrigen Formen der Art.

Die Ptlanze macht den Eindruck, als gehörte sie einer eigenen Art an.

Vielleicht gehört sie zu C lanceolata Forsk., von der sie eine

kahlere Form darstellen würde und von der beglaubigte männliche

Exemplare noch nicht bekannt wurden. Von G. abyssinica J. Sp. ist

unsere Pflanze durch die spathel förmigen Petala und durch die Disciis-

drüsen verschieden, welche letztere auch von denen der C. Jan-

bertiana Müll. -Arg. durch ihre Gestaltung beträchtlich abweichen.

822. Euphorbia (Anisophyllum) pilulifera L. am. ac. III, p. 114.

.ETH.. COL. EH1TRE.\. Saati (140 m.) 497. coli. 92. Im Thale des Jangus

bei Saati (180 m.) Febr., bl. fr. 597, coli. 92.

823. Euphorbia (Anisophyllum) indica Lam, Dict. 2, p. 423.

ARAh.. JE.ME.N. Ussil (1400 m.) Febr., bl. fr. 1079, coli. 89; Gebel Bura,

über Hille (900 m.) Jan., bl. fr. 471, coli. 89; Agara bei Hodjela (400m.)

Jan., bl. fr. 903, coli. 89; \Vi)lledje am Fuss des Gebel Melhan (500 m.)

Jan., bl. fr. 628, coli. 89.

Loc : Als Unkraut auf Ackerlaml. auf Maisfeldern, auch auf den Terrassen der

KaHeepflanzungen.

824. Euphorbia (Anisophyllum) arabica (Hoch. St.) Boiss. in DC. Prod.

XV. ß. p. 33.

XÄW . COL. ElUTHEA. Saati (140 m.) Jan., bl. fr. 46, coli. 91; Ga'aba

im mittleren Thal des Lawa (340 m.) Apr., bl. fr. 1632, coli. 91; Dogali.

im Wfst von Massaua 256, coli. 92; Amba-Tochan (460 m.) 612, coli. 92.

AR.\H., JFC.MEN. IJei Hadjil im Tiollande der Tehama auf den ersten Vor-

hUgeln Jan., bl. fr. 589, coli. 89.

Die typische I. c. von Boissier beschriebene Form, mit krautigen,

iiiisserst .schmächtigen Stcng<^lii und linearen Hlättern. Die Samen

sind grau angellogen, hulerbraun und mit niclil tiefen, dagegen unter

»ich anastomosirendeii (iriifl<'n versfdien.

Völlii^ i<lenti>clu' Exemplare licgi'n von den nachf(jlgend('n Fundstellen

vor : l-'adi Djara und U. Kanins, östlich von Onmlnda (Eiircnlicrg

und Hemprich 1825); vom Elbagehirge an der niibischen Küste

(Schweinf. 884. 883, coli. 1864. 65); Gebel Uaratah hei Suakin

(.Schwfinf. 882, coli. 1865) ; Uadi Ümarcg, im \V<!Ht von Suakm

(Srhweirif. 434. coli. 1868).

var. brevifolia Boiss. I. c.

AHAI'... ADE.N. Nov., N. fr. l'i. .•oll. 1HK8.

Eiae iO cm. hohe, l)cik.>nnrli|.' nnd laiigscIiUssig-dichotom verzweigte
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Pflanze mit starkverholzten Basal- und Wurzeltheilen. Die oblongen

oder linearen, meist beiderseits abgerundeten, oft aber auch spitzen

Blätter messen 2,5 X 6 oder 2 X 13 mm. und haben ein weit der-

beres Gefüge als die gemeine Form, die wahrscheinlich den einjährigen

Typus darstellt. Die Involucraldrüsen, Griffel und Samen entsprechen,

trotz der grossen im Habitus der Pflanze ausgeprägten Verschieden-

heit, den Merkmalen der typischen Form.

var. intricata Schwf. Frutex parvulus ramosissimus horridus foliis ova-

libus.

ARAB., SUEDKUESTE. Uadi Schign, V2 Stunde in West von Bolhaf

März, fr. 155, coli. 1881.

Loc. : Auf dürrem felsigen (vulkanischem) Terrain.

Diese dichtverzweigte strauchartige Pflanze bildet wahrscheinlich die

perenne Dauerform der Art und scheint durch die an den Blüthen

und Früchten dargebotenen Merkmale ebensowenig von der gemeinen

Form unterscheidbar zu sein, wie die vorhin erwähnte Varietät.

823. Euphorbia (Anisophyllum) granulata Forsk. Descr. Fl. aeg. Arab.,

p. 94.

ß. glabrata Müll.-Arg. DG. Prodi-. XVè, p. 34.

iETH., COL. ERITREA. Ebene in Ost von der Austrittsstelle des Lawa

(200 m.) Apr., bl. fr. 1724, coli. 91 ; Saati (140 m.) Febr., bl. fr. 104,

coli. 91.

Loc. : Im Kies und Felsgerölle der Thalbetten.

ARAB.. JEMEN. Bei Badjil in Tieflande der Tehama Jan., bl. fr. 559, coli.

89; Agara bei Hodjela (400 m.) Febr., bl. fr. 1064, coli. 89.

Loc. ; In Rinnsalen von Regenbecten, auch auf Ackerland.

Nom. vern. arabice : « lébbena » (Badjil) oder « um-el-lubbên » ('Ussil).

ARAB., SUEDKUESTE. Schugra in Ost von Aden, März, bl. fr. 79, coli.

1881.

826. Euphorbia (Anisophyllum) sanguinea (Höchst. St.) Boiss. in DG.

Prodr. XV6, p. 35.

var. ß. intermedia Boiss. 1. c.

^TH., COL. ERITREA. Ginda Febr., bl. fr., 342, coli. 91; im Thal

von Mogod, östl. vom Berge Bizen (1400 m.) Mai, bl. fr. 2043, coli. 92
;

Arbaroba unter Asmara (2000 m.) Febr., bl. fr. 569, coli. 91; unter

Geleb in Mensa (17U0 m.) Apr., bl. fr. 1259, coli. 91; Ambelaco an der

Maldi-Strasse (2000 m.) Febr., bl. fr. 344, coli. 94; Saganeiti (2200 m.)

Apr., bl. fr. 1746, coli. 92.

Alle vorliegenden Formen haben das mit einander gemein, dass an

ihnen die Involucraldrüsen mit einem viertheilig tiefausgelappten

häutigem Rande und die Samen mit meist ausgeprägten, wenn auch

unregelmässigen und unter einander diaslomirenden Grüften ver-

sehen sind. Die Kapseln sind durchaus kahl.



APPENDIX II. 315

var. 3. jemenica Sehwf. glandulis involucri purpureis limbo angusto

albo-cinctis, subintegro vel leviter sinuato-4-crenato, capsulis hinc inde

pilis conspersis vel subpilosis, seminibus ciaereis levissime lacunoso-

rugulosis.

ARAB., JEMEN. Oberhalb Hilleam Gebel Bura (700 m.) Jan., bl. fr. 431,

coli. 89 ; Agara, bei Hodjela (400 m ) Febr., bl. fr. 877, coli. 89 ; Mena-

cha (2400 m.) Febr., bl. fr. 1521, coli. 89; 'Ussil (1400 m.) Febr., bl.

fr. 1123, coli. 89.

Loc : .A.ls Unkraut auf beackertem Boden der Kulturterrassen, in Luzernefeldern,

• auf Maisfeldern, aber auch an sonnigen und felsigen Stellen der ThaUvände.

Unter den vorliegenden Exemplaren aus dem Jemen befinden sich auch

etliche mit fast kahlen Kapseln, welche letztere an anderen Exem-

plaren auch mit langen, zerstreutgeslelllen Haaren ziemlich dicht be-

setzt sein können. Die Samen sind oft sehr undeutlich gruftig, hezw.

höckerig.

Hier sei bemerkt, dass ich eine nahe verwandte Art, die E. viicro-

phylla Heyne., die durch gänzlich ebene Flächen auf den Samen-

seiten ausgezeichnet ist, auf Socotra gefunden habe (n» 240, 563 und

796, coli. 1881).

827. Euphorbia (Anisophyllum) scordifolia Jacq. coli. V, p. 113.

(Syn. E. tinjmifolia Forsk. Descr. Fl. ;eg. arab., p. 94 non Burm.).

JETH., COL. ERITREA. Am Berge Gedem bei Massaua 101, coli. 92;

Dehssi bei Mas-saua im Küslenlande Samhar, Apr., bl. fr. 1769, coli. 91:

Olumio und Arkiko bei Massaua 141, coli. 92.

Loc. : Auf .«andi^ren Flächen tier Thalniederung.

.\R.\B., JE.MEN. Zwischen Marraua und Abassieh hei Hodeidah in Tiof-

lande der Teliama. Dec. bl. fr. 173, coli. 88.

Lee. : Als Unkraut auf sandigen Sor^hurn-Aeckern.

ARAB., SFEDKUESTE. Bei ol-IIami. in Ost von el-Schehr. Ai>r.. hl. fr.

183, oll. 81.

HiH. Euphorbia (Anisophyllum) polycnemoides (Höchst.) Müll. -Arg. in

DC. I'rodr. Wh. p. 47.

ARAB., ADE.N. L'eher di-ii Kolilcridcpôls der Mess. M">'>'* in Sti'MiiicriioiiiL

März, bl. fr., coli. IHHl.

Loe. : Auf FelR«n von bnxnItiHchcr I.awn.

Hi'.i. Euphorbia (Eremophyton) agowensis Muihsl. Boiss. in DC. I'nnlr.

.\V//, [.. 70. 71

r.ril , <:0I,. KUITREA. im nnlcrcn Thal des Baresa (300 ni.) I'rhr.. 1.1. fr.

Il7i. coli. 92; im Thal« M.irfain Ihm Saali (230 m) Fi-Itr.. 1.1. IV. iOO.

«.II. 92.

H.'}0. Euphorbia (Psoudacalypha) acalyphoidos lli.i|is[. Rdiss. in DC.

I'r..dr Wh, p. W.

Mii.i.. MKHII. wns%. Appenilij- II. M.ir. IH'.)!>. 22
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.ETH., GOL. ERITREA. Am Berge Gedem bei Massaua (200 rn.) Febr., bl.

fr. 117, coli. 92; in Thal von Terha bei Saati (230 m.) 301, coli. 92;

Amba-Tochan (460 m.) Febr., bl. fr. 636, coli. 92.

831. Euphorbia (Pseudacalypha) systyla Edg. Journ. Soc. Bengal. XVI,

p. 1218.

ARAB., ADEN. In der Niederung von Ma'alla sehr häufig, Nov. bl. fr. 21,

coli. 1888.

832. Euphorbia (Tirucalli) Tirucalli L. Hort. Cliff., p. 197.

^ETH., GOL. ERITREA. Mai-Mafales in Derabelas, bildet den Kirchenhain

daselbst (1900 m.) März 9 bl. 34o, coli. 94.

Loc. : Angepflanzt, 5-7 m. hohe, weit und dicht verzweigte, dickstämmige Bäume
darstellend.

Nom. vern. in Tigrinia aqontschêb. »

Die an den Zweigspitzen sitzenden dreiblüthigen Inflorescenzen waren

an allen Baumexemplaren des Kirchenhains ausschliesslich weibliche,

ohne jede Spur einer männlichen Blüthe. Auch fanden sich nirgends

Früchte angesetzt, noch^ trotz vielen Suchens, Ueberreste von

solchen auf dem Boden. Augustine Henry (in Kew Bull. 1896, p. 68)

meldet das nämliche von der Insel Formosa; auch dort sah er nur

weibliche Blüthen, aber nie eine Frucht an den (als Heckenpflanze)

cultivirten Exemplaren. Die an den jungsprossenden Zweigen vor-

handenen Blätter sind linear-keilförmig spitz oder linear-lanzettlich

spitz und messen 2,3 X 20 mm. Der Stengel erscheint in frischem

Zustande schwach gestreift mit unmerklich hervortretenden Längs-

riefen.

Die an den sehr kurzen Blüthenstielen sitzenden zwei Vorblätter sind

genau dreieckig-spitz, ganzrandig und kahl, 1-0,5 mm. breit. Die

vier flach-napfförmigen Drüsen sind oval-kreisrund. Die Bracteen

sind zur Hälfte in feine fächerartig ausgebreitete Fransen getheilt,

das Ovarium ist tief fünffurchig. Die bis auf den Grund getheilten

Griffeläste sind im Halbkreis zurückgebogen und laufen in schwach

verdickte keulenförmige Narben aus.

Diese in den Trockengebieten von Ost-Afrika weit verbreitete Pflanze,

die von Dr Stuhlmann auch bei Salame, nahe dem Victoria-Nyanza

(698, coli. 1890), ebenso wie im Küstenlande bei Bagamoio (286, coli.

90) gesammelt wurde, ist mit so vielen anderen von Ostafrika her-

stammenden Arten nach Ostindien, aber, wie es scheint, erst in

neuerer Zeit eingewandert, wo sie als Heckenpflanze, namentlich in

Malabar, aber auch anderwärts in den verschiedensten Landestheilen

heimisch geworden ist.

Boivin soll (nach DG. Prodr. XV b, p. 96), als er die Pflanze in

Sansibar fand, dort für sie den Eingebornen-Namen «Génschibe»



APPEiSDlX II. 317

(franz. ftgueiinechibéw) notiert haben, was fast gleichlautend ist mit

dem im Mai-Mafales von mir verzeichneten Tigrinia-Namen, über

dessen Elhymologie ich indess nichts erfahren konnte, ebensowenig

wie über die Herkunft und die Verbreitungsweise des bisher noch

von keinem Reisenden in Abyssinien angetroffenen Gewächses.

833. Euphorbia (Tirucalli) Schimperi Presl. Bemerk., p. 109.

(Syn. : E. Tirucalli dichotoma Forsk. Cat. fl. Arab. fei. 309, p. cxii.

.ETH.. COL. ERITREA. Geleb in Gebiete Mensa (1700 m.) Apr., bl. fr.

. iâ47, 1421 coll. 91; Arbaroba, unter Asmara (2000 m) Febr., bl. fr.

o36, coli. 91 ; Acrur (1800 m.) März, bl. fr. 1083, coli. 92.

Loc. : Bildet dicht verschlungene Diclvichtscoinplexe von grossen Umfang, die bis

zu 2 m. Höhe erreichen.

Nom. vern. in Tigrinia : ner'err>^ (Acrur).

AR.AB., ADEN. Ueber den Kohlendepöts der Mess. M"ies in Steamerpoint.

März, bl. fr. 33, coli. 81; im oberen Wadi Ma'alle, März, bl. fr. 1796,

coli. 89; 85, coli. 88.

Loc. : Wächst in dicht verzweigten Buschbestünden von i-1,5 m. Höhe.

834. Euphorbia (Lyciopsis) cuneata Vahl. Symb. II, p. 33.

.ETH., COL. ERITREA. Saati, auf dem Hügel Maraila (200 m.) Febr , bl.

72, coli. 91 ; .3.JÖ, coli. 92; in Thale Terrha bei Saati (250 m.) Febr. bl.

268, coli. 92.

var. 5. Perrottetii Jaub. Sp. Illustr. fl. or.

.\R.\H., .\1)HN. Schlucht üjjer dem europ. Begräbnissplalz bei Steamer

Point. Nov., bl. fr. 5078, coli. 88.

Nom. vem. in Tigré : iischaudka» (Mensa).

m35. Euphorbia (Diacanthium) abyssinica Uaîuschel Nom. bot.

/ETIL. i>i)L. ERITRI^.V. Rei Gel«-!) in (îebiete von Mensa, Euphorbicii-

wald auf der Hochebene von Haigett und am Amha (2200 m.) Apr., fr.

13'»4, i'i71, i:oll. 91; Umgegend von Keren, Dari-Thal, bei Magara, am
Ulaniba (1.300-1600 rn ), März, bl. fr. 816, 1807, 1807«, coli. 91 ; Arba-

schi.jo (1800 m.) K.-hr., fr. 1848, <-<)ll. 91; Acrur (1900 m.) Apr., fr.

1351, coli. 92.

Lee. : BcHtandbiUlend als unterholzloser Wald auf trockenen HochfKlchcn, o<lor im

Mi"cliwa|il der Thalwfinde mit amleren Bäumen we(;lis(diid. nuc.li beslaiidhil-

dend fur HJch und von Unterholz umingt'rt an den dichtbcwnclisenen 'l'halgc-

bAngen am oxtwArtH gerichteten Abfall iIkh Hochlandes zwischen 1800 und

2W) in., dnnn wiadcr in Gruppen ouf FcdHlcrroin und zwischen Sti-inblclckcii

kkin«' ll/iirii; dnr«l<dl<'nd.

Nom. vern. in Tigrinia: «kolkudl; - in TigrM : u ijdhtiKiiihi (Mensa); in

lo-bc(layie : « lo-ltil. .>

l)i<?H<;, wie fîs iii:n Aiivlifin hat, auf drii Cumplex des aliyssinis(-lieu

il<K:hlanil('H linHchränkU; Carliiscuiihorltii' litidct die Nordgrcnzc ihrer

Verbreitung in d*-n G«-ltir)/cn wesllich von SiiaLin, wo sie im Thnlo
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von Harrassa, am Fusse des Berges Erkauit, bei 12S0 m. Meereshöhe

in noch beträchtlicher Menge und in 3-7 m. hohen Exemplaren

anzutreffen ist.

Die 3-10 m. Höhe erreichende Koll\ual-Euphorbie entwickelt zweierlei

Modifikationen der Baumgestalt. Entweder streben die vielfach

getheilten, bogig-langschüssigen Aeste von einem verkürzten Stamme,

nahe dem Boden ausgehend, in die Höhe, oder es entwickelt sich

ein freier Stamm von gleicher Höhe, wie die von ihm getragene

Krone. Diese gleicht, da sie oben fast ganz flach ausgebreitet ist, im

Umriss stets einem auf seine Spitze gestellten Dreieck. Aus dem

Holz des Stammes lassen sich Balken von 4 m. Länge und von bis

0,5 m. Durchmesser herstellen.

Die junge Pflanze beginnt mit einem dreikantigen Stamm, der sehr

bald vierkantig wird. Die Hauptäste haben stets eine grössere Zahl

Kanten aufzuweisen als die Seitenäste, gewöhnlich 6-8 gegen 5, eine

Zahl^ die an den Seitenästen vorherrscht. Auch 9-kantige Formen

habe ich an jungen, noch unverzweigten Exemplaren wahrgenommen;

diese hatten 12-16 cm. im Durchmesser. Die Dicke der Aeste be-

trägt gewöhnlich zwischen 10-13 cm. Die flügelartigen, auf ihrer

Schneide abgestumpften Kanten sind so breit wie der centrale Theil
;

also bei 15 cm. Astdurchmesser beträgt die Breite der Kanten

5 cm. Die Einschnürungen an den welliggekerbten Kanten sind

seicht ausgebuchtet und fehlen oft auf weite Strecken des Astes.

Die grauen, an der Spitze schwarzen Stipularstacheln sind an ihrer Basis

stets in sehr ungleicher Weise verdickt, werden aber selten über

0,8 cm. lang. Sie sind fast gerade horizontal gestellt, oder schwach

nach aufwärts gekrümmt, unter sich im rechten Winkel diver-

girend und die eines jeden Paares in Abständen von 1,5 cm. gestellt.

Die Stacheln sitzen auf dick angeschwollenen Podarien, die durch

deutliche Einschnitlslinien und die zwischen ihnen befindlichen

Narben der Blüthen oder Blätter von einander geschieden sind und

nicht continuirlich verlaufen. An den mit Blüthen besetzten Ast-

spitzen können die Stacheln mitunter gänzlich fehlen.

Die an der jungen Keimpflanze und an de'U frisch sprossenden Ast-

spitzen zur Entwickelung gelangenden Laubblätter erreichen 2 cm.

Länge und sind von verkehrtlanzettlicher Gestalt, an den Spitzen

etwas cuspidat, unten keilförmig zu einem Stiel zusammengezogen.

Die ungefähr 2 cm. Länge erreichenden Inflorescenzen bestehen

aus einfachen dreiblüthigen Cymen mit äusserst kurzem Stiel. Noch

kürzer sind die Stiele der Cyathien, deren 2 Tragblätter eine drei-

eckige spitze Gestalt haben und am Rand mit einigen wenigen

Zähnchen besetzt sind. Die goldgelben Cyathien sind neben den

vorherrschenden 5-theiligen sehr häufig 6-theilig. Die Drüsen sind weit
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breiler als lang, breit dreieckig mit stumpfer Spitze und mit aussen

umgeschlagenen Rändern. Die Involucrallappen sind in je 4-5 für

sich wiederum geschlitzte Zipfel getheilt. Die männlichen Blüthen

sind mit ihren schmallinearen Tragblättern kahl und ihre Stiele in

der Mitte gegliedert.

Die meist rosenrothe, bis 2 cm. breite Frucht ist breiter als lang, im

Querumriss (im frischen Zustande) dreikantig-kreisrund, mit am

Rücken abgerundeten, fast kugelförmigen, unter sich zur Hälfte ver-

wachsenen und aussen durch seichte, bogig ausgehöhlte Furchen

von einander getrennte Coccen. Das äusserst stark verholzte Perikarp

hat 2-4 mm. Dicke und ist aussen mit einer 3 mm. dicken, fest-

fleischigen Hülle verwachsen. Die kugeligen, auf den Seiten etwas

zusammengedrückten Samen messen 4 mm. im Durchmesser und

sind im ümriss kreisförmig. Sie sind gewöhnlich dunkelgrau oder

hellgrau von Farbe, oft am Rande etwas heller, malt glänzend

oder rauh und alsdann schwach marmoriert, stets glatt.

Im getrocknetem Zustande misst die dreieckig-dreiflügelige und im

Querumrisse dreikantige Frucht 1,8 cm. in der Breite und 1,2 cm.

in der Länge; sie zeigt alsdann stumpfe Kanten mit seicht ausge-

buchteten glatten Flächen dazwischen, über den vor dem Zerspringen

durch keinen Wulst noch durch irgend welche Fugennath kennt-

lichen Verwachsungsstellen der Cocci.

Die Griffeläste sind zur Hälfte zu einer Röhre verwachsen. Die zurück-

geschlagenen, zuletzt eingerollten drei Aeste tragen an ihren Spitzen

zwei lappige Narbenköpfe,

var. tetragona Schwf. ramis primariis 4-gonis, secundariis 3-gonis.

.-ETH., liOL. KU1TIU"].A. Im Knphorbionwalde auf der Hochebene von

Haigelt nahe Geleh im Gebiete von Mensa (2200 m.) 1351, coli. 91.

Loc. : Wuchst als grosser lü ni. hoher Bauin ahwecliselnd und untermischt mit

den übrigen des Waldes, deren Mehrzahl der typischen Form mit 5-8 Kanten

angehört.

Diese Spielart, rlii- inncihall) des Gebietes sonst nirgends in solcher

.Meng«! wie in der Umgebung von G(îleb, wahrgenommen wurde unter-

scheidet sich hinsichtlich der Gestalt des Stammes, der Stacheln

und .wMsligen Merkmale durcii nichts von der lypi.schen Form.

83<». Euphorbia (Diacanthium) Ammak Schwf. n. sp.

(.Syn. : /vHy//io>7y/Vy »fliciiKtrum '/. mimrcit l-'orsk (>al. Fl. Arab. fi'l.

GXH. — Kuphorhin spec. \M\. Voy. Yeni., p. 200, 201).

Arhorca a hasi ramosissiina, raniis telragonis ereclis conferli8.simi8,

Hijfwrioribiis arcualo-ererlis, angulis valdn |iroMiinentibus ad «juartam

U!M|Uf^ vf'l ultra b-rliam parlcm ramonim l.ililiidinis sul(;is rolnndato-

i'xcavalis disjunrtiH, niargino subinU-gerrimis; acuiois slipnlaribuH

KeminJH a<l sunitnilalcs lloriffras s:i'()o manris, angnlis bifari.im in«;!-



320 BULLETIN DE l'hERBIER BOISSIER.

dentibus, per paria valde approximatis horizontal iter patentibus inter

se divergentissimis, subrectis vel rectissimis, aliis suberectis, a basi

incrassata sensim acutatis, plerumque semipollicaribus, podariis bre-

vibus subcomplanatis non continuis, interjecta unoquoque linea

exsculpta cum cicatrice folii et inflorescentise vel interjecto spatio

callositate destituto; foliis non nisi primo anno vel ad ramu-

lorum novellorum apices praestantibus oblanceolatis cuspidatis

et basi in petiolum attenuatis ; cymis inter podaria solitariis

subsessilibus 3-cephalis ad apices ramulorum praesertim iner-

mium aggregatis, foliis floralibus brevissimis dilatatis margine 5-7

dentato-lacinulatis ; cyathiis subsessilibus flavis 5-meris cupuliformi-

bus intus glaberrimis, lobis oblongis ad medium usque in lacinias

(i2-15) fimbriatis, glandulis transverse ovalibus ; floribus masculis

numerosis, pedicello glaberrimo supra medium articulato, bracteolis

flliformi-laceratis; perigonio trilobo ovario adnato demum in lacinias

binas lineares lacerato, styli ramis a basi liberis apice breviter bifidis

et dilatato-stigmatosis; capsulis pedicellum sequantibus depresso-

globoso-triquetris, in sicco subtrialatis, coccis dorso rotundato-cari-

natis, in sicco acuto-carinatis, faciebus semiorbicularibus, parte
'

commissurali in sicco plica prominente notata et carinam quasi

secundariam exhibente, pericarpio extus carnoso, parte interna

lignoso-incrassato durissimo, seminibus subglobosis vel late-obovoi-

deis non compressis laevibus dilute et sordide brunneis.

Maasse : Die Bäume erreichen bis 10 m. Höhe. Die Aeste von Kante zu

Kante diagonal gemessen haben 12-15 cm. in der Dicke, die Kantenflügel

sind 3—4,5 cm. breit. Die Stipularstacheln überschreiten selten und

erreichen nicht immer eine Länge von 1 cm. Die verticalen Abstände der

Stachelpaare von einander betragen 0,8—1 cm. Die Blätter des einjährigen

Sämlings sind 4 cm. lang, 0,7 cm. breit. Die Kapseln messen an den

getrockneten Exemplaren 1,4 cm. in der Breite und 0,9 cm. in der Länge,

ihr Stiel ist 0,5—0,9 cm. lang. Die Dicke des verholzten inneren Peri-

carptheils beträgt 1 mm., die Samen haben 3 mm. im Durchmesser.

ARAB., JEMEN. Menacha (2400 m.) Febr., fr. 1494, coli. 89; am Gebel

Bura über Hille (1300 m.) Jan., fr. 1877, coli. 89.

Loc. : Allgemein verbreitet in der höheren Bergregion des Landes, namentlich

innerhalb der Kaffeeregion.

Nom. vern. arabice : (.(.ammak ferssi » (Menacha); aammakabiad)) (Hille).

Diese, wie es scheint auf das südwestliche Hochland von Arabien

beschränkte Art erinnert habituell ausserordentlich an E. abyssinica-

Raeusch., bekundet aber eine nähere Verwandtschaft mit der im

nordöstlichen Central-Afrika bis zum Gazellenfluss und bis zum

oberen blauen Nil allgemein verbreiteten E. Candelabrum Trem.

Von letzterer ist der Ammak durch seine fast sitzendem, nicht lang-
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gestielten und meist nur dreiköpfigen Cymen, durch weit grössere

und gedrängtere Slipularslacheln und durch die doppelt so grossen,

auf dem Rücken der Coccen gekielten, nicht daselbst abgerundeten

Kapseln verschieden. E. Candelabrnm bildet in Central-Afrika meist

ein vom Boden an vielverzweigtes Strauchwerk ; wenn baumartig

auftretend ist die Krone umfangreich ausgebreitet, nicht schmal

in die Höhe strebend, wie beim Annnak.

Von E. abyssinien Rausch,, mit der sie die Gestalt der Stipularstachehi

gemein hat, ist unsere Art hauptsächlich durch das Nichtvorhanden-

sein von mehr als vier, oder höchstens von 5 FUigelkanten an den

Aesten, durch den fast stammlosen, hoch aufstrebenden Wuchs,

hauptsächlicii aber durch die weit kleineren, halb so grossen,

mit nur dünn entwickeltem Holztheil des Perikarps versehenen,

länger gestielten und am Rücken der Coccen gekielten Kapseln, die

heim Trockenwerden zwischen den sich alsdann sehr scharf aus-

prägenden Kanten, an den Nathstellen der Coccen, noch eine Falle

iiervorlreten lassen, welche letztere wie eine eingeschaltete Sekuii-

därkante erscheint. Der Same ist durchaus nicht auf den Seilen

etwas zusammengedrückt, wie hei E. abyssinica, auch sind bei

unserer Art die Grifl'eiäste bis zum Grunde frei, wie bei E. Cande-

labrnm, nicht zur Hälfte in eine Röhre verwachsen, wie bei E. abys-

sinica.

Die Laubläller haben bei den drei hier verglichenen Arten dieselbe

(ieslalt. Fünfkantige Aeste kommen bei E Ammak nur ausnahms-

weise (an Mittelästen) vor, dreikantige nur am Sämling des ersten

Jahres. Wiederholt fanden sich Kapseln mit 4 Coccen.

Die aus Ostindien bekannt gewordenen Cactus-Enphorbien entfernen

sicij von unst^n-r Ar! inicli weiter als die zwei vorliitj in Vergleicli

gezogenen.

«.'{7. Euphorbia (Diacanthium) Cactus Kbrbg. Roiss. in i)C. I'rodr. Wh.
p. 84.

(Syn. : E. Antiiiuinuni y.. major tirticulaln Korsk. Descr. Fl. a3g.

aral»., |». '.).'!. — E. auf/ularis Kl. in Peters. Reise. Mozamb. 1.

p. 92, IKJ!)

Frulicosa ramosissima, raniis [triniariis telragonis, sccundariis trigonis

arcualim (Iccuinbonli-ereclis, sensini et reniote ad (liinidiiini latilu-

dinis «Irangiilalis; arlieulis obbingis vcl ovatis; angniis valde pnimi

neritiltim ultra lerliam parlcm ramorum iliametri suicis pr()^ull(ll^

roluridatiK-xcavulis disjunclis, marginr* undulalo-lobalis, aculeis

HtipularibuH (çeminiH Iniiorum sunnnitatibus insidenlibus, validi».

Kf\}o Jonit'iHHiiiiiH, gracilibus a liasi nun iin-rassalo sensim aculalis

rectinsiiniii horizonlalilir p.itenlilms itilcr se valde divnrgontihus.
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podariis continue decurrentibus et angulorum margines anguste

cingentibus cum aculeisalbocinereis; foliis ad ramulorum novellorum

apices tantum praestantibus crassiusculis brevissimis sessilibus semi-

orbicularibus recurvis basi plicatis ; cymis subsessilibus solitariis

plerumque 3-, rarius 5-7-cephalis, foliis floralibus orbiculato-triangu-

laribus subacutis integerrimis; cyathiis flavis subsessilibus vel sub-

sessilibus 5-meris campanulatis intus glaberrimis, lobis majusculis

transverse dilatatis oblongis margine denticulatis vel breviter lacinu-

latis, glandulis lobis vix latioribus transverse reniformi-ovalibus

concavis; floribus masculis numerosis, pedicello glaberrimo supra

medium articulato, bracteolis flliformi-laceratis; perigonio ovario

adnato triangulari-tridentato, dentibus interdum bifidis, styli ramis

ad medium usque, vel paullo ultra medium in columnam coalitis,

reliqua parte recurvis indivisis et apice globoso stigmatosis; capsulis

breviter pedicellatis trisulcis ambitu verticali late-orbicularibus,

ambitu horizontali triquetris, in sicco subtrialatis, coccis a latere

compressis dorso rotundatis, pericarpio in sicco durissimo incras-

sato-lignoso, seminibus globosis nullo modo compressis laevibus dilute

et sordide brunneis.

Maasse : Die Pflanze bildet 1,5 bis 3 Meter hohe Bosquetdickichte. Die

Aeste haben bei grossen und üppigen Formen an den breitesten Stellen

von Kante zu Kante gemessen bis 10 cm. Die kleineren Formen messen

blos bis zu 3 cm. Die Stacheln haben 1-4 cm. Länge und darüber,

die Floral-Stacheln messen gewöhnlich nur 0,5 cm. Die Abstände zwischen

den Stachelpaaren betragen 1,5 cm. Die Kapsel hat im trockenen Zustand

eine Breite von 1,8 und eine Länge von 0,9 cm., ihr Stiel hat bis 0,5 cm.

Die Dicke des verholzten Perikarps beträgt 1-2 mm. Die Samen haben

2,5 mm. im Durchmesser.

^TH., COL. ERITREA. Auf der Halbinsel Abd-el-Kader bei Massaua 229,

coli. 1892; MkuUo bei Massaua 1762, coli. 92.

Loc. : In der Küstenfläche als 1-1,5 m. hoher Bosquetgestrüpp.

Nom. vern. in Tigré : « ivollebuh. »

ARAB., JEMEN. In West vom Gebel Bura in der Ebene bei dem Orte

el-'Amerieh, Jan.,bl. fr. 480, coli. 89; in der Kaffeeregion oberhalb Hille

um Gebel Bura (1000 m.) Jan., fr. 1878, coli. 89; bei 'Ussil (1400 m.)

Febr., fr. 1939, coli. 89.

Loc. : Der Bergregion und dem Tieflande zugleich angehörig, aber in das letztere

oSenbar nur durch die Regenfluthen herabgeschwemmt und dort angesiedelt.

Nom. vern. arabice : « kelach » (Hille).

Diese Art gehört in die nächste Verwandtschaft der ostindischen E.

Antiquorum L. {E. Cattimandoo Eliott.), unterscheidet sich aber

von ihr in wesentlichen Stücken : durch die tiefer eingreifenden

Flügelkanten, die fast sitzenden, nicht langgestielten Blüthen, durch
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die Blattgestalt, durch die längeren Stachein und die auf eine längere

Strecke mit einander verwachsenen Griffel. Fünfkantige Aeste fand

ich nur in einem Falle, in einem grossen Dorndickicht hei 'Ussil.

während die ostindische Art gewöhnlich fünf- bis sechskantige

Stengel aufweist.

Mau könnte versucht sein, zwei Formen zu unterscheiden, eine höhere

breitästige und eine niedere mit schmäleren Aesten. Letztere ist in

der Umgegend von Massaua im Küslenlande der Samchar verbreitet,

während die in Arabien dem Tieflande angehörigen Formen denen

des Berglandes an Grösse nicht nachstehen. Ich fand aber an der

nubischen Küste bei Hauitira, südl. Gap Rauai, unter 21o n. Br.

(831, coli. 1864), in einem vom Irba-Gebirge berabkommendeu

Rinnsal, ein 3 m. hohes Dickicht der grossen Form, voi'aus hervor-

geht, dass auch im afrikanischen Küstenlande die grosse Form zu

Hause ist und dass die Art sich hauptsächlich von den benachbarten

Gebirgen tlialabwärts verbreitet haben mag. Im Berglande westlich

Massaua ist die Art allerdings noch nicht gefunden worden.

Eine in den Dickichten von 'Ussil ausfindig gemachte gelbvariegirte

schöne Spielart mit goldgelben Streifen zwischen den grünen Nerven,

die sich von dem Mitlelnerv abzweigen, der sich in der Tiefe der

die Flügelkanten scheidenden P'urche hinzieht, habe ich in deu

Gärten von Cairo verbreitet, wo die Pflanzen dieser Art ein erstaun-

liches Waclisthum an den Tag legen.

s3«. Euphorbia (Diacanthium) polyacantha Boiss. Cent. Euph., p. 23.

• ETH., COL. EIUTRE.A. Acrur, häufiger in der unteren Region, in der

Richtung zum Thal Arröt {1500-2000 m.) März, Apr., hl. fr. 1008, 169i.,

œil. 92; bei Geleb in Gebiete von Mensa (1700 m.) Apr., bl. fr. 101)4,

12:{:{, 1248, 14:18, coli. fll.

Nom. vem. in Tigrinia ^nnâsebah» (Acrur); in Tigré : i<. ssdani » (Mensa).

Loo. : WfichHt bei Geleb auf dürren Granitfel.sen mit langscbüssigen wenig ver-

zweigten 20-30 cm. langen Aesten, die vierkantig, ausnahm.qwei»e auch fünf

un'l »ecliHkantig Hein k'innen. In der Uingegoml von Acrur tritt die Art in bc-

jnjndors Üppiger K/itwi«;kelung uuf und bildet daselbnt an den Granitfel.sen der

Thalgehûnge dichte und abgeschiussene Bo.tquet -Massen Vf)n 1,5 Meter Ili'ibo

und vielen Met4;r Umfang. Diese Art int auch im Lande der Iliibab und in

den nordwArtü an dnn italieninche austoanunden Gebieten verbreitet, ho

namentlich in den Bergen wcHtlich von Suakin. Die in der letzterwähnten Uegion

aoftr<;tende Form kannte man al« eine Var, HuliiiuirlicalnUi bozeichncn

(KcbW(-inf. N" 204, 210. c<dl. 18«8), weil die Pllnnze diiHclbst, obgleich allerdiii(,'H

such alelM vierkantig, iloch nicht den gedrungene Hau der AnHlo und namentlich

nicht deren liefe Kinwchnitte an den Kanten zeigt, die alle Ivxempinro von Acrur

und (iclob aulweiMirn. Allerdingn ko/nmen auch unter dieHen Kxemplare mit ge-

lappten Kanten vor. Auch die von .Schimper (17'.)0, Hect. III) in Imierctii von

Aby"Minicn gcMammelt^n Kxcmplare zeigen langMchünitigo AoHto mit ungehipptcn

Kanl/'n, aie wurden dah«r von ilochnU^lter und A. lUchord fülwchlich mit dor

•Udafriksniichen A'. tetrayonn llnw. irjantiflzirt.
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839. Euphorbia (DiacantMum) inarticulata Schwf. n. sp.

(Syii. : E. antiquorum ß. minor inarticulata Forsk. Descr. Fl. seg.

arab., p. 94).

Frutex erectus simpliciler divaricato-arcuato-ramosus, raniis ramulisque

viridibus gracilibus semper trigonis inarticulatis nusquam strangu-

latis, faciebus subplanis, angulis juventute undulatis, in speciminibus

floriferis integerrimis, podariis subcontinuis ad aculeos vix gibbosis

angusüssimis albocinctis ; aculeis stipularibus geminis mediocribus

albidis tenuibus approximatis horizontaliter patentibus rectissimis

inter se valde divergentibns basi non incrassatis ; folia? — ; cymis

solitariis ad angulos ramulorum dispositis 1-3-cephalis subsessilibus
;

cyathiis luteis o-meris cupuliform

i

bus breviter pedunculatis, pedun-

culum carnosum superantibus, foliis floralibus 2 cyathio dimidio

brevioribus oblongo-ovatis obtusiusculis margine minutissime pecti-

nato-denticulatis, lobis glandulas oblongas superantibus obovatis

unguiculatis laciniato-dentatis subflabelliformibus ; floribus maseulis

numerosis, pedicello supra medium articulato, infra glaberrimo, parte

filamentosa cum antheris ovaliglobosis pilis minutissimis aspero;

capsula subsessili depressoglobosa profunde trisulca laevi, coccis

dorso rotundato-globosis, stylis indivisis plerumque fere usque ad

basin disjunctis, parte libéra recurvis apice globoso-bilobis, semi-

nibus ovoideis acutiusculis non compressis undique tuberculis ele-

vatis rotundis obtectis cinereo-griseis.

Maasse : Ein 1-1,5 m. Höhe erreichendes Strauchwerk. Die Breite der

Flächen an den drei Astseiten übersteigt selten 1-1,3 cm. Die an der Basis

stets sehr schmalen eingeschnürten Nebenäste werden 20 cm. lang
;

die Stacheln sind gewöhnlich 0,o— 1 cm. lang, die vertikalen Abstände

der Stachelpaare von einander betragen 0,5-1 cm. Die Kapseln (trocken)

messen im Breitendurchmesser 3,5 mm., die Länge der Cyathien beträgt

1,5 mm., ihr Stiel 1 mm. Die Samen sind 1,5 mm. lang.

ARAB., JEMEN. Ghalife am Fuss des Gebet Bura, auf den ersten Vor-

hügeln und auch in der benachbarten Ebene, Dec, bl. fr., coli. 1888;

Agara bei Hodjela (400 m.) 1001, coli. 89; 'üssil (1400 m.) Febr., bl.

fr. 859, coli. 89; Wolledje am Fuss des Gebel Melhan (600 m.) Jan., bl.

fr. 711, coli. 89.

Loc. : In grosser Menge mit Alœ vulgaris zusammen auftretend und oft auf weite

Strecken den Boden bedeckend. Bevorzugt an den Vorhügeln stets die nordwärts

gerichteten Abfälle.

Nom. vern. arabice . assûjeb)-) (Wolledje, 'Ussil) ; nsseijebt> oder assujetb»

(Hille).

Eine sehr nahe Verwandte der E. polyacantha B, erscheint unsere

Art dennoch von ihr durch ihre äussere Tracht und den Wuchs sehr

verschieden und das namentlich hinsichtlich des gelbgrünen Aus-
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Sehens der Aeste und ihres höheren grazileren Wuchses. Junge Exem-

plare unserer Art bilden kleine. 40 cm. hohe Bäumchen in Zwerggestalt,

mit aufrechtem, starkverholztem Stamm und kandelaberartig bogig

abstehender Verzweigung. Nieraals wurden andere als dreikantige

Aeste beobachtet, während E. polyacantha B. immer nur vierkantige,

ausnahmsweise auch fünfkantige, zur Schau stellt. Von den dick-

und kurzzweigigen, mit zahlreichen Einschnürungen versehenen

Formen dieser Art ist unsere Pflanze auf den ersten Blick zu unter-

scheiden, aber auch die langschiissigen Formen der E. polyacantha,

mit geradlinig berandeten Kanten, sind an der grauen Färbung und

durch das Nichtvorhandensein von dreikantigen Aesten als ver-

schieden von ihr zu erkennen.

Im Allgemeinen sind die Stacheln bei unserer Art etwas länger und

weniger gehäuft als bei E. polyacantha. Im Jugendzustande zeigt

unsere Pflanze sehr feine, fast haararlige Stacheln, die alsdann auf

den Vorsprüngen des Kantenrandes sitzen, welche bei der allen

Pflanze immer völlig geradlinig verläuft. Die weisse Schwielenbil-

dung der Podarien, die den Kanlenrand umsäumt, ist nicht durch-

aus continuirlich, sondern sie zeigt dicht über der Blatt-Narbe eine

kurze Lücke, indem das Podarium bis dicht davor in eine feine

Spitze ausläuft.

Hinsichtlich der Blüthen- und FruclilverhäUnisse habe ich beide Arten

mit einander vorglichen, aber nur minder durchgreifende Merkmale

zur Unterscheidung ausfindig machen können. Die Involucral läppen

sind bei unserer Art aulTallend lang und weit vor den Drüsen vor-

stellend, sie sind genagelt und in Gestall eines Fächers ausgebreitet,

mit geschlilzlzäbnigem Rande; bei E. polyacantha B. sind sie breiter

als lang. Die Antlieren und das Filament sind mit kurzen, winzigen

Iläärclien besetzt, die bei der afrikanischen Art spärlicher auftreten

DieGrifTf.'l unserer Art zeigen ein sehr unbeständiges Veriiallen, indem

sie l>ald nahezu bis auf den Grund gctiieilt, bald bis zu einem Drillel

mit einander verwachsen sind. Bei der afrikani.schen Art sah ich

immer nur bis auf don Grund gelheille GrilTcl. Die Samen erscheinen

ïte\ iK'idcn Arten verschieden. Die iinserige bat etwas spitzere Samen.

die auf der ganzen Oberfläche mil erliaiiciitii runden Höckern

(.'«'pflaHlorl sind. Diosc lliii-kcr sind l)('i IC. pulyncnnlhn I». nicht so

ausgeprägt und tliirfh inindor liefe Fun-ln-n und Biinzdn begrcnzl.

Eine weisslich as<'hgraue Maasse, «lie im Wasser sich schleimig

löst, niM-rzielil diese Höcker mit einer dicken Lage- und ist dem

M),'M«karp angeliörig. Walirsclieinlicli bewirkt die slärkero Fnt-

wickliing diese« Körpers bei dir afrikiinisciicn l'll.in/e ein geringeres

Hcrvorlr(!l«;ri d<T Samen liöc.kor.
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840. Euphorbia (Diacanthium) parciramulosa Schwf. n. sp.

(Syn. : E. canariensis Forsk. Cat. Fl. Arab., fei., p. cxii non L. ?).

Arbuscula vel frulex ramosissima, ramis erectis strictissimis confer-

tissimis subsimplicibus parce ramulosis tetragonis vel trigonis, sec-

tione transversal! exacte quadrangulis vel triangularis, nusquam

strangulatis ubique sequaliter prismaticis, faciebus subplanis, angulis

podariis continuis anguste cinctis, subintegerrimis vel leviter undu-

latis; aculeis stipularibus geminis parvulis et ad ramorum apice

floriferos vix conspicuis, approximatis rectissimis, a basi crassiore

sensim acutatis, apice atratis ceterum cum podariis griseo-cinereis
;

foliis ad ramulorum novellorum apices sessilibus, carnosis, ovatis vel

oblongo-ovatis acutis subplicatis recurvis; cymis ad summas apices

ramulorum agglomeralis et angulos aggregatim cingentibus, solitariis

sessilibus 3-vel plerumque S-7 cephalis; foliis floralibus 2-brevissimis

carnosis hemisphsericis, cyathiis luteis sessilibus cupuliformibus

5-meris, lobis ad medium usque fimbriato-lacinulatis, glandulis

transverse-oblongis ; floribus masculis numerosis pedicello glaberrimo

supra medium articulato, antheris ovaliglobosis, bracteolis filiformi-

lacinulatis ; flor. fem. ignotis.

Maasse : Ueber 3 m. hohes Strauchwerk mit kurzen Stammtheilen an der

Basis. Die fast unverzweiglen Aeste messen an den Seitenflächen 4,S-5cm.,

die blühenden nur 1,S cm in der Breite; in der Diagonale messen die

vierkantigen 7 CQi., rep 2 cm. Die Stacheln sind gewöhnlich 0.5-0,6 cm.

lang und die Verticalabslände der Stachelpaare betragen 0,8-1 cm. Die

Blätter an der jungen Pflanze sind 0,8 cm. lang und breit. Die mit

Blüthen besetzten Zweigenden erreichen 2,4 cm.

ABAB., JEMEN. Bei Komt-el-cher und Bet-Moqled (Hausân) bei Hadjera

nahe Menacha, am Fusse des N. W. -Abfalls des Gebel Schibâm (2000 m.)

März, hl. 1712, coli. 89.

Diese Art ist eine nahe Verwandte der E. canariensis L., mit der sie

aber unmöglich vereinigt werden kann, wegen der gelben, nicht

dunkelpurpurnen und dicht gehäuften, nicht vereinzelten, auch nur

an den obersten Spitzen der Zweige auftretenden, nicht an den

Kanten tief hinabreichenden Blüthen. Die Involucrallappen sind bei

unserer Art nicht denticulat oder kurz geschlitzt, wie bei E. cana-

riensis ^sondern bis zur Hälfte und darüber in gleichmässige Fransen

zerspalten. Eine weitere Verschiedenheit zwischen beiden Arten

bieten die Podarien, die bei E. canariensis an jedem Blattansatz

zu einem plötzlich hervorragenden halbkugeligen Polster anschwellen,

während sie bei E. parciramulosa hier nur massig verdickt sind.

Die Aeste bilden fast genau vier-, resp. dreikantige Prismen ; sie sind

an den Kanten ab und zu nur ganz unmerklich ausgeschweift, aber

jedes Slachelpaar sitzt auf einem kleinen Vorsprung des Bandes. Die
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Mitteltriebe sind oft. im Gegensatze zu den dreikantigen Seitenästen,

vierkantig; es giebt aber Exemplare, bei denen alle Aeste dreikantig

sind.

An den Ecken der Blattnarbe bildet sich oberhalb der beiderseitigen

Stachelbasen je eine Falte oder ein seitlicher Höcker aus, der sich

manchmal zu einem winzig kleinen Nebenstachel entwickelt, wie

man das auch bei anderen Arten der Diacanthium-Gruppe wahrzu-

nehmen Gelegenheit hat, z. B. bei E. Cactus Ehrbg.

841. Euphorbia (Diacanthium) fruticosa Forsk. Descr. FI. œg. arab.,

p. 94.

(Syn. : E. ofßcinulis Forsk. Descr. 1. c.?. — E. ofßcinariim ß. cœs-

pilosa Forsk. Cat. Fl. Arab. fei., p. cxn?)

tospitoso-frulicosa spithamalis parciramosa, rauiis agglomeratis abbre-

viatis oblongis vel subglobosis 12-güuis,angulis valde prominentibns,

sulcis usque ad quintam ramorumdiametri parteni profundo disjuntis,

a lalere compressis, margine subinlegerrimis; aculeis stipularibus

geminis validis subpollicaribus, intermixtis minoribus valde abbre-

viatis, omnibus rectissimis approximatis tenuibus basi parum

incrassatis horizontaliter patentibus inter se exacte angulo recto

dlvergentibus, griseis apice atratis, podariis continuis gibbosulis;

foliis ?; cyniis ad ramorum apices agglomeratis solitariis breviter

pedunculatis 3-cephalis, foliis floralibus pedunculo brevioribus

oblongis obtusiusculis margine denticulato-lacinulatis ; cyalhiis luleis

campanulato-cu[)ulifurmil)Uscum pediinculis iiciiduiiculum communem

et cyalhia ipsa a?()uantibus, lobis ambitu orl)icularii)Us vel transvcrsc

ovalibus ad Icrtiam jtarlcin lacinulatis, glandula Iransverse-oblonga

parum superantibus; lloribus tnasculis numerosis parum exscrtis.

p«.'dunculo sii|)ra medium articuiato cum lilamentalo glaberrimo

anlheris ovaliglobosis lulois, bractea (ilamentoso-laciniata ; ovariis

.«ial longe pedicellalis. perigonio parvo Iriangulari, lobis rotundatis.

cupsulis lanibus punclulis albiilis tonuissime sublepidotis, |)edic('llo

dimidio brevioribus, deprcsso globosisandiitu hori/ontali triangulari-

iirbicularibus, coccis dorso carinato angulalis cum suico commi.ssu-

rali |tarum |irofiinilo, slylis indivisis us(|U(î ad ba-^in fen; disjunctis.

recurvi» apic«; higloboso-incras.salis; scminibus oblongo-obovoideis

non coii)(in!ssis, griseo-fuscis vel rimireis undiipKî grosse tubercu-

l.iiis, lultcrculis ovalibus |)r()miniilis.

Maasso : Dio i'llanz«; crnMcht 20-.')l) cm. Iliili)*, bh-ibl aiirr nft, wenn mehr

kugclfiirmig g)-Hlall(;l, unter diesem .Maass. Im Itiinliiiics'^i'r haben die

biülu'ndcii Ar;Hte 4,5 cm. ürocken 4 cm.).

Die ii v<)rs[iriri(.'<rnd«'ii Fl(l;{<-lkatilr-ri sind 0,7 cm. bri'ii. Die Sladicln b.ibcn

^<;wolinlicli 1-2 cm. Ii.'irij{<", di« kbiixMi /.wiscbcn^'cslcllb ii Slacbcln nur

0,.'1-0,1 cm. Die CymenHllüle »lud 2 mm. lan;.'. i>ic Ka|is(|siiclc MKJsaon
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4 mm. Die Kapseln sind kaum 2,5 mm. lang und 3 mm. breit, die

Samen haben eine Länge von 2 mm.

ARAB., JEMEN. Bei Attara (1890 m.) Febr., bl. fr. 1361, coli. 1889.

Loc. : Auf dürrem steinigen Terrain zwischen Gras, in Gestalt kleiner Knäuel und

oft kugelartig gehäufter Zwergexemplare, dann aber auch wieder mit aufrechten

cylindrischen Trieben bis zu 1/2 Meter Höhe erreichend.

Nom. vern. arabice : «qassury) oder uschechahyy (Menacha).

Diese von allen bekannten Arten der Gruppe abweichende und bisher

nur aus Arabien bekannt gewordene Pflanze schliesst sich hinsicht-

lich ihrer Blüthen- und Fruchtmerkmale am nächsten an E. polya-

cantha B. und E. inarticulata Schwf. an.

Im Jugendzustande haben die Aeste nur sechs Kanten mit eingeschalteten

Zwischenkanten. An den frischen Exemplaren wird man über der

Basis der Stachelpaare kleine grüne Fortsätze gewahr, die die ver-

kümmerten Laubblätter vorstellen.

842. Euphorbia (Diacanthium) triaculeata Forsk. Descr. Fl. aeg. arrb.,

p. 94.

(Syn. : E. triacantha Ehrbg. Boiss. in DC. Prodr. XV6, p. 85).

jETH., COL. ERITREA. In der Küstenebene westlich Massaua, bei Dessi,

Apr. bl. 1781, coli. 91; am Fusse des Berges Gedem bei Massaua 87, coli.

92; Saati (140 m.) Febr., bl. fr. 81, coli. 91.

Nom. vern. in Tigré : «.schirrum hallh^ (Mensa).

Loc. : Auf dürrem Felsterrain der Küstenfläche stets einzeln wachsend oder im

Schutze kleiner Sträucher. Ich sah auch Exemplare, die mit ihren langen, unge-

theilten Aesten bis zu 2 Meter hoch in den Acacien emporschlangen.

Diese auf den Inseln im südlichsten Theil des Rothen Meeres, sowie

auf den beiderseitigen Küstenebenen südlich vom 19. o n. Br. sehr

verbreitete Art bildet kleine aufrechte Dornbüsche von 20 bis über

50 cm. Höhe, die isoliert wachsen und nahe dem Boden verzweigt

mit einigen im übrigen meist gänzlich ungetheilten langschüssigen

und gerade in die Höhe strebenden Aesten versehen sind.

Die Aeste sind meist spiralig gewunden fünfkantig, mit dreieckig-

flachen Kantenvorsprüngen, die an ihrer Spitze feine graue, äusserst

spitze und stets gerade Stacheln tragen, die 1,5 bis 4 cm. Lägen

erreichen und am Grund zwei kleine stipulare Seitenstacheln haben,

die 3-5 mm. lang bald, gerade, bald in etwas hackiger Gestalt auf-

treten. Die Aeste haben (trocken) 5-10 mm. im Durchmesser.

Schmälere dreikantige treten häufig auf und diese entsprechen der

von Boi ssier 1. c. nach den Ehrenberg'schen Exemplaren von der

Insel Toalut (Massaua) gegebenen Beschreibung von E. triacantha.

Ich habe indess an keinem der mir vorliegenden Exemplare Früchte

oder weibliche Blüthen ausfindig zu machen vermocht. Das im Her-

barium Forskai des botanischen Museums von Kopenhagen aufbe-
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wahrte Exemplar erweist sich mit dem meinigen in jeder Hinsicht

als identisch.

843. Euphorbia (Tithymalus-Pachycladus) adenensis Deflers, Nouv.

Contr. n. Aden in Bull. Soo. Bot. Fr. IX, 1887, p. 67.

Frutex humilis glaberriums dichotome-ramosus, ramis decumbenti

erectis, cortice subfusco, epidermide chartaceo-solubili obscure-

cinereo, ramulis carnosulis teretibus apicem versus cicatricosis
;

foliis parvTilis ad ramulorum apices rosulato-confertis gemmam

linearem acutissimam vel cyathiura unicum involucrantibus pleruin-

que 8-10, complanatis, spathulatis vel obovato-oblongis integer-

rimis, apice rotundatis et mucronulo apiculatis, basi œqualiter

cuneatis et trinerviis, nervis non proniinulis, reliquis secundariis

ulrinque 1-2 teuuissimis ; cyathio lerminalisolitariobrevissime pedun-

culato, dilatato-cupuliformi, 5-mero, lobis semiorbicularibus niargiue

quinta longitudinis parte denliculato-lacinialis et glandulas fla\as

planas crassiusculas margine subinlcgerrimas non superautibus; llo-

ribus inasculis numerosis pedunculo apice arliculato, bracteis iineari-

fimbriatis ; flore femineo solitario, capsula breviler pedicellata

depresso-globosa griseo-cinerea Icnuiter venoso-reticulata. ad partes

commissurales exsculpta sulcis 3 profundis notata et maturilate

demum ad partem superiorom sulcis perforata, coccis dorso rotun-

datis, cum dericarpio lignoso-induralo, pericarpio ad partes commis-

surales secedente, semine exacte globoso cinereo-griseo plerumque

maculis et punctis obscuris picto.

Maasse : Die End/.woige werden o cm. lang und haben im trockenen Zu-

stande 0,2-0,4 mm. im Du(|climesser. Die grössten Laubblätter, die ich

.sali, massen 0,7 X i.ö cm. Die reife Kapsel hat 1,2 cm. und der Same

2,5-3 mm. im Durchmesser.

ARAH. ADEN. Nahe der Spitze des Gebel Schemsûn (Flagstaf) (500 m.)

Dec., LI. fr. 132, coli. 88.

Lo«.: NiwJerea ausgebreitetes und vielverzweigtes Bosquct-Straucliwerk auf I'elsnn

bnnaitÎHclien I.awa.

Die von I)efl<!rs (N" 7, coli. 89; 1122, ••oll. 1)3) auch am (icbci-cl-

Areys im fjebiote der Fadhii gesammelte Art wurde von I>eo Hirsch

auf WMner Iteise im Jahr 1893 im Hochlande von Hadlirannit wieder,

gefunden.

Die«! ausgfZf'iciinclf. wi(; es den Anschein hat, auf die vulkanische

Felsn-gion von S(l<lurahien beschränkte! Art, steht der l'J. sücidnniti

Half. f. am niichnlcn; iclzlero aber IhI eiiio in allen Thcilcn grös.sere

und zudem in zahlreichen ein/.elnen .Merkmalen abweichende IMIan/.e,

df'.f'U iililtben dreikiipii^; und denn Cyalliien O-lheili;,' sind.

Kupfiorbia aäenemi» \)fl\. int diiri-h ein ei(.'i'iilliiliiilii'|i('s Aiilsiiringeu

der reifen KapHcl auHgezeiehnel, das in der oberen lliillle der di(!
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drei Coccen von einander trennenden tiefen, aber in ihren Grunde

flachen Furche statt hat. Diese Furchen ertheilen der Kapsel ein sehr

eigenthümliches Gepräge. Das am ganzen Rückentheil der Coccen

starkverholzte und dort über 1 mm. Dicke erreichende Pericarp ist

nämlich an den Rändern der Coccen nur schwach entwickelt und

dadurch entstehen drei Längsfurchen, die wie mit dem Messer aus-

geschnitten erscheinen und die auf dem Grunde eine durch quer-

gestellte Runzeln und Nerven bezeichnete Oberfläche darbieten. An
der oberen Hälfte dieser Furchen klaö"t das Gefüge bei fortschrei-

tender Verholzung des Pericarps durch Zerreissen und es bildet sich

alsdann ein rundes Loch, das die ganze Kapselwand durchbricht.

844. Euphorbia (Tithymalus-Galarrhaeus) helioscopia L. Sp., 658.

ARAB., JEMEN. In der Umgegend von Menacha, bei Kahil, am Schibam

und bei el-Hausan (2600 m.) Febr. März, bl. fr. 1466, 1619, coli. 89.

Loc. : Als Unkraut auf dem bebauten Boden der Ackerterrassen.

Nom. vern. arabice : icssaade-» (Menacha); (.( rumude n ('Ussil).

Die mir vorliegenden Exemplare sind üppig entwickelte Pflanzen mit

Dolden von über 20 cm. Durchmesser. Hinsichtlich der Blüthen-

und Fruchttheile stimmen sie mit allen Merkmalen überein, die

diese Art kenntlich machen, und sie verrathen in keinem einzigen

vom Typus abweichende Formen.

845. Euphorbia (Tithymalus-Galarrhaeus) depauperata Höchst, in A.

Rieh. Tent. Fl. Abyss. H, p. 241-242.

^TH., COL. ERITREA. Ambelaco an der Maldi-Strasse (2000 m.) Febr.,

bl. fr. 341, coli. 94; am Berge Ssabr über Geleb in Mensa (2200 m.) April

fr. 1538, coli. 91 ; am Bizen (1900 m.) 2050, coli. 92.

Loc. : In lichtem Buschwerk zwischen Gras.

846. Euphorbia (Tithymalus-Esula) Peplus L. Sp. 658.

^TH., COL. ERITREA. Gaaba, im mittleren Thal des Lawa (340 m.) Apr.,

bl. fr. 1677, coli. 91; Ginda (800 m.) Febr., bl. fr. 257, coli. 91; unter

Geleb (1400 m.) April, bl. fr. 1324, coli. 91.

ARAB. JEMEN. Menacha (2300 m.) Febr., bl. fr. 1520, colf. 89; 'Ussil

(1100 m.) Febr., bl. fr. 1078, coli. 89.

Loc. : Als Unkraut auf bebautem Boden der Ackerterrassen.

847. Euphorbia (Tithymalus-Esula) monticola Höchst, in A. Rieh. Tent.

Fl. Abyss. II, p. 242.

(Syn. : E. Esiila Forsk. Descr. FI. aeg. arab., p. 94, non L. —
E. Schimperiana Höchst, in A. Rieh. 1. c. — E. Hochstetteriana

(Kl. Gcke.) Pax, in Engl. bot. Jahrb. XIX, p. 123. — E. varie-

gata Deflers Voy. Yem., p. 198).

MTE., COL. ERITREA. Bei Ginda in grossen Thal (950 m.) Febr., bl. fr.

164, 211, coli. 91; bei Filfil, am Wege nach Maldi (750 m.) Febr., bl.
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343, coll. 94: Ambelaco, an der Maldi-Strasse (2000 m.) Febr., bl. 342,

coli. 9'i-. Thal Mogod in Ost vom Bizen (1400 m) Mai, bl. fr. 1572. 2035.

coli. 92, am Nordabliang des Berges Bizen (2000 m.) Mai, bl. fr. 1895,

1899, coli. 92: Saganciti (2200 m.) März, bl. fr. 977, coli. 92; unter

Geleb im Mensa-Gebiet (1700 m.) Apr.. bl. fr. 1172, 1441, coli. 91:

ARAB., JEMEN. Agara bei Hodjela (400 m.) Jan., bl. fr. 914, coli. 89:

Gebel Bura über Hille (900 m.) Jan., bl. fr. 522, coli. 89; bei 'Ussil, im

L'adi-el-Tem (1200 m.) Febr., bl. fr. 1250, coli. 89; bei Menacha und am

Gebel Schibam (2300-2700 m.) Febr.. März. hl. fr. 1434, 1465, 1539.

1683, coli. 89.

Loc. : Als Unkraut auf beackertem Boden und an den Stützmauern der Ackerter-

rassen.

Nom. vern. arahice : « ssiibêsse « (Hodjela) ; denselben Namen hat Forskai

der von ihm für E. Esula gehaltenen Pflanze gegeben.

Die von Müller Arg. I. c. von E. monticola H. gegebene Beschreibung

entspricht allen Merkmalen, welche die mir aus beiden Gebieten

vorliegende lange Reihe von Exemplaren darbietet. Von E. Schim-

pertana H. ist diese Pflanze kaum als Varietät zu unterscheiden. Die

Länge der Drüsenhörner des Involucrums, das innen meist kahl oder

mit kaum \vahrnehnd)aren Härchen besetzt ist, variirt an ein und

demselben Exemplar in hohem Grade. Desgleichen sind die Staub-

fäden nicht immer durohaiis ohne lîehaarung. Grosse Verschiedenheit

wallet ob hinsichtlich der längeren oder kürzeren Wimpern der

Involucrallappen, welche letztere indess stets zweispilzig, auf Vs

ihrer liänge in zwei spitze Endlappen gelheilt sind. Die Hörner der

Involucraldriisen können eine grö.ssere Länge erreichen als die der

Drüse selbst, oft beträgt aber ihre Länge nur die Hälfte oder gar nur

'/ der Drdsenlänge resp. Breite. Allen Exemplaren, arabischen sowohl

wie erylhriL'i.schen gcmeinschafllicli sind die ganz kurz an der Spitze

zweilheiligen GrilTeiäste, die durchaus glatten, dünnschaligen und

am Rücken abgerundeten Kapseln, die im Reifezuslande slels dnnkel-

grauen, oft ffin brannmarinorirlen, gänzlich glatten und nnmerk-

licli gekielten Samen, die einen slarkentwickellen, gelben, dreieckig-

pyramidalen Carnncnlns tragen. .Auch die Gestalt der Floralblätler

biclel kein UnUTsi-hcidnngsmerkmal. Die abgcslutzh! oder etwas

keilförmig zus;jmmennezogene Basis derselben, sowohl wie ihre

lierzförrnige, slcngelmiifassendi' (ieslall, slelleii sich nur als ver-

Hchiedene Waclislhumsladien ndi-r Wiichsverhällnisse heraus. Alle

diev; .Mfrkmah^ liabi' idi aiirh an Excrriplarcn bcsläligt gefunden, die

aus von A. DefliT^ vom Ji'imri iiiili-cliciclilen Samen L'e/.iiL'eti

worden waren

mi.i.. MERu. wjiHH. \ppctuli.f II. M.ii-s IS'.t'.t. 23
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ANACARDIACE>E.

848. Mangifera indica L. Spec. ed. I, 200.

ARAB., JEMEN. Okeber am Gebel Meihan (1000 m.) Jan., bl. 721, coli. 89;

am Ostabfall unter Menacha (2000 m.) Febr., bl. 1614, coli. 89; amFuss

des Gebel Bcra. bei Hille in der Waldschlucht des Ofer (700 m.) 376, coli.

89.

Loc. ; Ansepflanzt auf den Terrassen der Kaffeepflanzungen. Auch verwildert

(n° 376) in den Waldsgebüschen der Thäler.

Nom. vern. arabice . « 'Amba, 'Ambe-ssuâk, 'Amba ssaua. »

849. Sclerocarya Birrea Höchst, in Flora 1844, Beil. 1.

iETH., COL. ERITREA. Keren, am Wege zum Anseba (1300 m.) Febr., bl.

715, coli. 91; auf der Spitze des Lalemba bei Keren (1900 m.) März, bl.

842, 980, 984, coli. 91; Addi Brehe in Ost von Keren (1300 m.) 942,

coli. 91
;

Loc: Blüht am völlig entlaubten Baum. Die wachsgelben Blüthen haben einen Duft,

der dem von Philadelphus-B\üthen gleicht.

Nom. vern. in Tigrinia : nabogbul, abunguh) (Ham.).

850. Pistacia falcata Beccari, Martelli flor. Bogosensis, p. 24.

JETH., col. ERITREA. Ambelaco an der Strasse nach Maldi (2000 m.)

5 Febr., bl. 393, coli. 94; unterhalb Geleb im Mensa-Gebiete (1700 m.)

$ April, bl. 1183, coli. 91 ; Aidereso (1220 m.) $ Apr., bl. fr. 1424,

coli. 1892.

Die Blüthen der männlichen Pflanze sind von Martelli 1. c. beschrieben

worden; ich gebe hier einige Einzelheiten über die weiblichen

Blüthen.

Diese sitzen mit ihren sehr kurzen Stielen an einfach verzweigten,

8-16 cm. langen Trauben, die mit den jungentwickelten Laubblättern

an den Spitzen der Aeste gehäuft sind. Das Tragblatt und die zwei

Vorblätter, welche eine dreitheilige Hülle bilden, sind 3 mm. lang,

unter sich von gleicher Länge und sie überragen die Narbe sowie die

vier Blüthenhüllblätter um ein beträchtliches. Sie sind linear-lanzett-

lich in eine lange Spitze ausgezogen, mit langen krausen Haaren

besetzt und gewimpert. Die vier Tepalen sind oft kürzer als das

Ovarium, lanzettlich oder eiförmig mit langer Spitze, stets unter

sich ungleich lang gestaltet. Dieselben sind kahl und entweder völlig

ganzrandig oder gezähnelt. Zwischen den Tepalen sind vier cylin-

drische Staminodial-Rudimente eingeschaltet, die indess häufig

fehlen. Die gewöhnlich zu drei vorhandenen Narben sitzen auf fast
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bis zum Grunde freien Griffelästen von ein viertel oder halber

Länge der ersteren und sind von Gestalt lanzettlich-spitz, aber an

den Räudern nach innen gerollt und stark unduliert. Der Frucht-

knoten ist kahl und verkehrt-eiförmig und die Anordnung des am

Grunde eingefügten Ovulums entspricht vollkommen derjenigen bei

P. Terebhithnm L., bei der auch die Narben eine ähnliche Gestal-

tung darthun. Die reife Beere ist kugelrund und misst (trocken) 6 mm.

im Durchmesser, mit einem Stiel von 2-4 mm.

8ol. Rhus abyssinica Höchst. Engl. Prodr. Cont. IV, p. 426.

.ETH.. COL. ERITREA. Acrur (1900 m.) März, bl. 763, coli. 91 ; Asmara

westlich von der Passhöhe (2300 m.) Febr., 5 1>1- ^44, coli. 91 ; am

Lalamba bei Keren (1800 m.) $ $ März, bl. fr. 1868, coli. 91.

Nom. vern. in Tigrinia : « molschitscho, motjUjo )) (Acrur); in Tigré :

«sclta)iuit. (Mensa).

ARAB., JEMEN, 'üssil (1408 m.) 1326, coli. 89.

Nom. vern. arabice : « tuêleb. »

Soi. Rhus retinorrhsea Steud. Engl, in Prodr. Contin. IV, p. 444.

.ETH., COL. ERITUEA. Nördlich von Arbaschiqoim Anseba-Thal (1600 m.)

697, coli. 91 : auf dem Berge Lalamba bei Keren (1800 m.) 846, coli.

1891.

ARAB., JEMEN'. Am Nordabhang des Gebel Bura, über Hille (900 m.) Jan.,

fr. 320, coli. 89; 'Ussil (1400 m.) 1103, coli. 81); zwischen 'üssil und

Attara am Gebel Hara.sa (1600 m.) März, fr. 1776, coli. 89; Waili Ssarif,

in Ost und in Nordwest unter Menacha (1900-2000 m.) Fébr. fr. 1333,

1693, coli. 89;

Loc. : Str.nichwerk auf Fel.seii uii'l am Gemäuer der Kaf!eei)t1anzungen.

Nom. vern. arabica; : c thuUib, thati'tb. «

833. Rhus glaucescens A. Rieb. Tenl. Fl. Abyss. I, 143.

.-ETH., COL. ERITBEA. liöh.-n in Nordwest von Gimla (1200 m.) 422,

coli. 91; Galala bei Aidereso (iOOO m.) q April, bl. 1620. coli. 92; unter

Geleb iti .Mensa-(î<;bi<'t, am oberen Lawa (1400 in.) 1323. coli. 91; Addi

P#rehe in Ost von Keren (1300 m.) 937, coli. 91 ; am Ufer des Mareb bei

(iodr.fciassi (1600 m.) 394, holl. 94; Mai Melemmot sddl. Mai-Mafalos in

Domlulas (1300 in.) 394, coli. 94.

Lm. : Der Strauch tritt oft am Kan<le <l«r Hiimnale uml Thalljeltuii in dir.litcn

bentftndcn auf uii'l ver/lmiorl alHdonn in lioliciii Grade sein Aussehen, iiiilein er

einen wiMdennrli({«n Habitus zur Scliau Htellt, mit lang'tr.liÜHHigan dic-lit-

belauhfin Aoxten un<l iii:liriialen linenr-verkelirllan/.iUtlirlicn Hlättchen, wiilirend

die lypJHrlicn HIattf'trmen an den iinlf'ren Trieben konnllicli «iml.

Nom. vern, in Tigrinia : ulhathnlin (Acrur); « Ikutlinlu » (Mamascn).

AHAH.. JEMEN. Ok«lHir, am (Jebni Mellian (900 ni.) Jan., fr. 833. roll. 89;

.tili (hIm-I Itnr.-i flbir Mille ilOOO m.) 323, ndl. 89.

Nom. vern. araliirc » ninmet-el-héiss. »
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var. macrocarpa Schwf. baccis pruinosis, pulposis, depresso-obovoi-

deis, 7 mm. latis, 4 mm. longis.

^TH., COL. ERITREA. Auf dem Lalamba bei Keren (1800 m.) Mcärz, 801,

coli. 91; Schlucht in Südost von Mai-Mafales, Dembelas (1700 m.), März,

fr. 392, coli. 1894.

Die Blättchen der Varietät haben an beiden Oertlichkeiten eine spitze

Gestalt, sie sind unregelmässig gezähnelt, elliptisch, beiderseits zu-

gespitzt. Das grösste Mittelblatt misst 14 X 6,5 cm. mit Stiel von

5,5 cm. Blätter von gleicher Grösse und spitzer Gestalt kommen auch

an Schimper'schen Exemplaren aus Abyssinien vor (unter der Be-

zeichnung Rh. undulalum vertheilt), aber die Beeren erreichen bei

ihnen nicht eine derartige Grösse und scheinen stets ohne Rief zu

sein.

834. Heeria insignis (Del.) 0. Ktze.

(Syn. : Rhus insignis Del. Ann. Sc. Nat., sér. I, XX, 91. — Ana-

phrenium abyssinicum Höchst. Flora 1844, p. 32.

tETH., col. ERITREA. Bei Magara, in West von Keren (1400 m.) 819,

coli. 1891.

Nom. vern. in Tigrinia : « sansa » (Ham.).

ARAB., JEMEN. Schlucht des Oi'er am Fusse des Gebel Bura bei Hille

(700 m.) Jan., bl. 284, coli. 1889.

Nom. vern. arabice : (.(.rii'ädh. »

835. Odina fruticosa Höchst. Rieh. Tent. Fl. Abyss., I, p. 141.

MTÜ. COL. ERITREA. Addi-Brehe bei Keren (1300 m.) März fr. 936,

coli. 1891; am Berge Sebân bei Keren (1700 m.) März, fr. 930, coli. 91,

in Nordwest bei Mai-Mafales in Dembelas (1800 m.) März, fr. 396, coli.

94.

Nom. vern. in Tigrinia: v dukdukunna y> (Hamasen).

856. Odina triphylla Höchst, in Rieh. Tent. Fl. Abyss. I, p. 140.

iETH., COL. ERITREA. Keren, in Thale Dongobas (1200 m.), bei Djuffa

(1200 m.), bei Addi-Brehe (1300 m.) März, bl. 739, 995, 958, coli. 1891.

Loc. : Ein kleiner Strauch von der Tracht der Commiphora, mit dichter und

kurzschüssiger Verzweigung. Blüht vor Entwickelung der Laubblätter. An
trockenen felschigen Gehängen. Die Blüthen geben einen schwachen Citronen-

duft zu erkennen. Die Rinde liefert einen sehr festen Bast, der zu Stricken

häufige Verwendung findet.

Nom. vern. in Tigrinia : uabda)) (Hamasen).
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CELASTRACE/E.

857. Gymnosporia (Celastrus) senegalensis (Laiu. Dicl.l. p.661) Loes. in

Engl. Bot. Jahrb. XVII. p. o41.

(Syn. : Catita spiuoaa Forsk. ilescr. tl. a?g. arab., p. 64. — Celastrus

parviflonts Valil. Synib. I, p. 21.

\ar. inermis A. Uicb. tl. Abyss. I, p. 133.

V.- coriacea (iuill. Perr. 11. Senegal. I, p. 147, foliis oblongis, oblanceo-

lalis, basi cunealim anguslalis.

-ETH., COL. ERITIIEA. Heim Dorfe Djuira nahe Keren(1300 ni.) März.fr.

1003. coli. 1892.

Eine im Gebiete von liogo.s und in Nord-Abyssinien sehr verbreitete

Form.

var. inermis A. Hieb. ,î. chartacea Loes. 1. c. l'oliischartaceis, decolo-

ribus exacte obovatis, apice rotundatis vel subretusis, basi abrupte

angustatis, margine crenato-denlatis breviter petiolalis, pedunculis

peilicellisque longiusculis et Iaxis.

.ETIL, COL. EKITHEA. Bei Mai-Mis(jal und Adi-Golgol bei Mai-Mafales.

iJernbeJas (1300-1000 m.) März, bl. fr. 397, coli. 1894.

Von den zairfreichen Formen und Spielarten dieser Art ist die obige

MllV-nbar die atn meisten in die .Augen fallende und durch eine sehr

abweichende Tracht im hoben (irade gekennzeichnete,

var. inermis A. Hieb. /. macrocarpa Loes. I. c. foliis coriaceis oblongn-

oblaiii-eolalis, basi cuneatim in peliolum brevissimum angustatis, l'ruc-

lilius majoribus.

.KTII . COL. KBITBEA. Im Anseba-Thal südlich von Arbascliiqo (1800 m.)

Krbr.. fr. 043, coli. 92.

Die Frtichtc siml von der (Jrossc. der unter N'J 602 von Stemhicr 18()2

an dfT (iciidiia ((jallabal) eingesammelten l'llanze und messen in

der lJi(i;.'c H mm. und in der Breite 4,5 mm.

sar, gpinosa Kngler in Lo-sener I. c. foliis coriaceis obIongi»-elliplicis,

vcl ohlaiiccolaliH, apice rotundatis vel aciilis, basi in peliolum brevem

eunealini 'uiguslali<*.

/KTII.. COL. KltlTUKA. Auf den Digdigta-ilöhen in Süd von Saati (4:iO m.)

Febr., bl. 112. coli. 92; nördlich von Arbaschicp) (lOt)O m.) Febr.. bl.

ftdü, coli. 92; am Dari tiui Kcren (1300 m.) Milrz, bl. 770, coli. 92.

Lm. : Dir*« Art bil'let einen ditr v«r>iri!itct«ten und liAunHnt<'n Strtiur.lier (ien

fichiol« UO'I tritt im '»fti-ii-n Huitrli wähl ^«NVùliiilicli in Gi-ttall groMHcr Hi)'<r|uctM

'i'l'T abgeactil'mncner Ktrounhilickiclite auf.
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Nom. vern. in Tigrinia : « ürgudir> (Acrur) oder (.<Arguitiy> (Hamasen);

in Tigré : « ergitte » (Mensa); in Saho : aargud. »

ARAB. JEMEN. Bei Hille, am Fuss des Gebel Bura, Jan., 1)1., 256, coli. 89;

im Thal bei Wolledje am Fuss des Gebel Melhan, Jan., fr. 629, 742, coli.

89: am Wege von Badjil nach Moglaf im Tieflande der Tehama, Jan., bl.

600, coli. 1889.

Loc. : Im Buschwald der Thalschluchten, sowie an den offenen Gehängen der Thal-

wände, einer der häufigsten Straucharten des Berglandes, aucli in den Akazien-

waldungen des Tieflandes sehr verbreitet.

Nom. vern. arabice : « Tharrar^-) (Wolledje): aTara'h» oder « Therräii o

(Hille).

Es darf nicht üloersehen werden, dass die var. spinosa Engl, in vielen

Fällen nur zur Sichtung des Herbar-Materials aufrecht zu erhalten

sein dürfte, da die üppigeren Sprossen und der Stockausschlag der

spinescirenden Formen gewöhnlich der Dornen gänzlich entbehren.

Nach der von Forskai 1. c. gegebenen Diagnose ist es in hohem Grade

wahrscheinlich, dass seine Catha spinosa mit dieser Art identisch

ist, deren definitive Benennung wegen der nicht zur Genüge aufge-

klärten Zugehörigkeit der Gymnosporia montana Roxb., sowie des

Celastriis buxifolia Harv. Sond. und der CaUia europœa Auct. noch

lange nicht feststeht.

838. Gymnosporia (Celastrus) serrata (Höchst, in A. Rieh. Teilt. Fl.

Abyss. I, p. 131) Loesn. 1. c.

.ETH., COL. ERITREA. Höhen in N.W. von Ginda (1200 m.) Febr. bl.

409, coli. 1892; Acrur (1900 m.) 1014, 1141, coli. 92 ; Saganeiti (2200 m.)

813, 873, coli. 92; bei Geleb im Gebiete von Mensa rl700-1900 m.) März,

Apr., bl. fr., 1088, 1119, coli. 92; am Bache Amba bei Geleb (2200 m.)

1490, coli. 92; Schlucht des Mai-Kummel bei Godofelassi (1800 m.) 401,

coli. 94; Mai-Awale bei Mai-Mafales (Dembelas) März, fr. 400, coli. 94.

Loc. : Als häufiger Bestandtheil der lichten Buschwaldung an den Thalwänden.

ARAB., JEMEN. 'Ussil (1400 m.) Febr., fr. 1109, coli. 1889.

var. pubescens Schwf. foliis supra glabratis subtus pube vel tomenlo

brevissimo vestilis, caulibus glabratis, junioribus breviter fusco- vel

rufotomentosis subfurfui'aceis.

ARAB., JEMEN. Bei Wolledje am Fusse des Gebel Melhan (600 m.) Jan.,

fr. 1844, coli. 1889; am Westabhange des Gebel Bura über Hille (1000m.)

Jan. bl. 279, coli. 1889.

Nom. vern. arabice : atrâ'» (Wolledje) anegjerän. o vel agherôm'-> (Hille,

'Ussil).

839. Gymnosporia (Celastrus) lanrifolia (A. Uicli. Tent. fl. Abyss., I,

p. 130) Loesn. 1. c.

^TH., COL. ERITREA. Zwischen dem Thale von Mogod, am Ostabhange
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des Bizen und dem Berge Kube (1800 m.) April, bl. Ioo8, coli. 92; am

Lalamba bei Keren (1800 m.) März. bl. fr. 855, coli. 91 in Nordwest von

Mai-.Mafale.^^. Dembelas (1800 m.) 398. coli. 94.

Nom. vern. in Tiirrinia : i'.addad. »

Loc. : Als Strauchwerk in nietlerem Buschliolz. an sonnigen Gehängen.

Die bei Mai-Maralt\>^ eingesammelleu Exemplare (n° 398) sind Blall-

Zweige, die aiil' zum Ackerbau frisch gerodeten Buschwaldstelle»

als Slockausschlag auf den Feldern sprosslen; die sehr dickleder-

arligen Bläller sind oblong-eifönnig, am Hände gleichmässig gekerbl-

gesägt und messen bis 10 X 10 cm. mit 1,5 cm. langem Stiel und

1 cm. langem Dorn.

860. Gymnosporia (Celastrus) luteola (I)el. in Ann. Sc. Nal. sér. 2, XX.

jt. 90) LoesM. I. c.

^TH.. COf.. EltITHKA. Am Bache Amba, Quelle des Lawa, bei Geleb in

Mensa (2200 m.) 1482. coli. 1892; am Absturz nach Südwest über Adi-

Qaieli, Aufstieg nach Kohaito (2200 m.) 399, coli. 1894.

861. Catha edulis Forsk. II. Arab. fei. u" 155. Descr. II. a>g. arab., p. 63.

ARAB., JEMEN. Bei Menacha (2300 m.) März, fr., 1897, coli. 1889: am

Gebel Molhan über Wolledje (900 m.) Jan., bl. 679, coli. 1889.

Nom. vern. arabicc ; « (jäl; » in Tigrinia : « tschdt. »

Loc. : Angebaut auf den Terrassen der KalTeepIlanzunj^en.

Die pflanze ist bisher noch von keinem Rei.senden in völlig wild-

wachsenden Exemplaren gefunden worden. Wie der KalTeestrauch

afrikanischiii Ursprungs, so ist auch sie wahrscheinlich von Anbeginn

ibrei Kultur an zu''leicli mit dem Kafloe nach Arabien eingewandert.

ICACINACE/E.

862 Apodytes acutifolia lluijisi. A. Hieb. Tont. Fl. Ab.y.ss. I, p. 92.

.1:111.. COL. KKITHF.A. Am Eschka-Kos.sel auf dem IMatoau von Kohaito

(2700 m.) Mai, bl. 404. coli. 18;>4.

Lvc. : Grosfie bfluiiic mit ruinweissen, hcIiwucIi iJiifteiidon iilttlheii. mit (îebilscli

xanscnrn'.n am Hinnnal einen kleinen Bnclios.

SAPINDACE/E.

HG3. Cardiospernuitn microcarpum II It. Klli. n<i\ . gi>n. am. 5, p. 104.

AHAB.. JK.MK.N. Bot Badjil in llo.kon dor Sladl. Jan.. bl. fr., 733, coll.

KD; Ih-i Ifodjida 16OO m.i Jan.. bl. fr. 1004, coli. 89; Wadi Chiioiol nntor

ThmiI (1000 m.) Kehr,. I.l fr. H69, coli. Hil.
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864. Cardiospermum canescens Wall. PI. As. rar. I, 14, t. 14.

,ETH., COL. ERITREA. Bei Giiida (9o0 m.) Febr. bl. 400, coli. 91;

zwischen Giada und Filogobai (1000-1500 m.) Febr., bl. fr. 530, coli.

91; unter Geleb, im Gebiet von Mensa (1700 m.) April, bl. fr. 1154,

1275, coli. 91 : am Berge Lalamba bei Keren (1800-1900 m.) März, bl. fr.

874, coli. 91.

Loc. : Klettert in Gebüschen. Die Blüthen sind dottergelb mit breiten Streifen.

ARAB., JEMEN. Okeber am Gebel Melhan (1000 m.) Jan., bl. fr. 870,

coli. 89; Wolledje am Fuss des Gebel Melhan (600 m.) 767, coli. 89; im

Wadi Chuoiet unter 'üssil (1000 m.) Febr., bl. fr. 1212, coli. 89.

866, Allophylus rubiifolius (Höchst.) Engl. Hochgebirgsfl. d. trop. Afr. 292.

.ETH., COL. ERITREA. Im Thale Dongobas unter Keren (1200 m.) 917,

coli, itl ; unter Geleb im Gebiet von Mensa (1700 m.) 1257, coli. 91.

Loc. : Gesträuch, mit Vorliebe in dem die Bäche einfriedigenden Buschwerk

wachsend.

ARAB., JEMEN. Wolledje, am Fuss des Gebel Melhan (600 m.) Jan.. bl.

632. 667, coli. 89

Nom. vern. arabice : « nischêin. »

867. Aphania senegalensis (Juss. Poir.) Radlkof. in Engl. nat. Pfl. Fam.

III, 5, S. 318.

.ETH., COL. ERITREA. Im oberen Lawa-Thal, unterhalb Geleb im

Gebiete von Mensa (1500-1700 m.) Apr., bl. 1253, 1727, coli. 91; im

grossen Thal von Ginda (950 m.) 488, coli. 91, 2185, coli. 98; Barasio

im Thal Arrot (1500 m.) Mai,bl. 1838, coli. 92; im Thal Mogod (1400m.)

1566, coli. 92; im Thal unter der Spitze des Lalamba und am Fusse des

Berges, bei Keren (1500-1700 m.) März, bl. 793, coli. 91.

Nom. vern. in Tigrinia : « dwrraasss» (Acrur); «sw//öc/i» (Hamasen) ; in

Tigré : « sc/itt/^o» (Mensa); in Saho : (.^duyraasy) (Ginda).

Loc. ; In der Tiefe der Bergthäler als grosser Baum bis 15 m. Höhe erreichend,

oder in Gestalt dichter Strauchbosquets auftretend.

858. Pappea Radlkoferi Schweinf n. sp.

Arbuscula 10-20-pedalis, ramulis griseo fuscis sulcato-striatis, cica-

tricosis, summis furfuraceo-tomentellis; foliis ramulorum apices

versus confertis, juveutute puberulis, demum glabratis, subtus ple-

rumque ad nervös tomentellis, lamina ovali, oblonga vel oblongo-

lineari, petiolum 5-6-plo superante, apice rotundata, basi oblique

truncata et interdum valde inaequal itéra, margine haud revoluta

ssepe subintegerrima plerumque aequaliter et acute dentata, dentibus

acutissimis e basi triangulari subsubulatis patentibus, nervis subtus

valde prominentibus, nervo medio validissimo, nervis secundariis

utrinque 10-15-dichotomis subrectis; racemis masculis folia plus

duplo superantibus breviter pedunculatis simplicibus vel adjecto
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supra basin uno alterove rarao, raceniis fructiferis folia aequantibus

pedunculatis; floris ^ pedicellati calyce breviter S-lobo, petalis 5

ijiinulis calycem non excedenlibus subcocbleiformibus dorso pilosis

unguiculalis ambilu ovalo-spalhulalis, laniina ovata obtusa intus ad

basin plica marginali utrinque implicala, disco iucrassato villoso sub

8-lobo, staminibus 8, tilamenlis gracilibus pnberulis. antheris sub-

orbicularibus; fruclu pedicellalo volulino 3-lobo, lobis 2 sajpissime

raancis, epicarpio globoso coriaceo parte laterali deinum déhiscente,

semiue globoso compressiusculo huvi, nitente colore badio arillo rubro

puiposo leuui plicato ab hilo orto uudique circunicincto, testa niem-

braaaceo-coriacea callo subaduuco radiculam obtegente instructa.

Maasse : Die Blaltspreite misst gewöhnlich 3X7 cm., der Stiel 1 cm., die

grösslen am Stockausschlag belindlichen und besonders stark gezähnten,

an Brexia, resp. Castanea erinnernden 5 X 18 cm. mit 1 cm. langem

Stiel. Die männlichen Blüthentrauben erreichen 12 cm. Länge, die frucht-

tragenden Trauben sind 6-9 cm. lang, die Frucht misst 1 cm im

Durchmesser, der Samen 0,3-0,9 cm.

JETH., COL. EHITKEA. Bei Geleb in Gebiete von Mensa (1700 m.) 1068,

1080, 1123, 1617, coli. 1891; bei Acrur (1900 m.) April, fr. 1041, coli.

9't.

Nom. vern. in Tigrinia : ^.uiyayautjutt n (Acrur); in Tigré : (.(^ ahagamma >>

(Mensa).

Die Art steht der südafrikanischen P. capensis Eckl. et Zeyh. nahe,

unterscheidet sich indess von ihr durch wesentliche Merkmale,

namentlich durch die in den meisten Fällen scharf ausgeprägte

Zähnehing des Blattraniles. (hircli die weit längeren männlichen

BlUlhf'iitrauben und die schmäleren, nicht breilcii'örmigen, fast

sitzenden, sondern langgenagelten, fast tiitenförmigen Petala. Die

von HildebraiKl (2820) 1877 in Ukandia, Brit. Oslafrika. und die

von Stubliiiarni (77.")) 1890 bei Bussisi, Unyamuosi gosaiiimcltcn Exem-

plare zeigen die typischen Merkmale der südalVikaniscIicii Aii.

Di<; Bliillicn und Früchte der beschriebenen Art habe \r\\ unter den

BäuMii-fi aulli'sen müssen, sir; stammten vom hilzlrn Sommer her.

Prof. L. Uadlkofer, ih^r mir zur Feslst«;llung der Arl lirhillliili war.

au.H,siTle nich über die Pclala in einem Briefi' (1892) wie folgt : «sie

sind denen von /'. ciijieiixis im allgemeinen älitdich, alii'r geslrecklor,

in«;hr l'ijrelfiiruiig und ihre an dir jnncnscile bclindliclirn zwei

txfliaarleii SctiUpp<'lieii stellen sieh nu'lir als eingeschlagene Hindcr

der Spreiten basi s dar». .Mehr oder weniger gezähnte Blällir roti-

Hlalierl«; Uadlkofer aiieli an iU-ii Exemplaren der /'. cniiansis E. Z.

(von Rehniann aus Transvaal, ii" 1007 und ."itOO), während der-

Mslhn du-. /'. Schumaiininna .Scliinz aus Namaland für eine stärker

lM;liaarte Form der capisdien .Arl r-rklärle.
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866. Dodonaea viscosa L. Mant. I, 228.

^TH., COL. ETITRFA. Ginda (950 m.) Febr., fr. 307, 449, coli. 91;

Acrur(1900 m.) 2o0, 731, coli. 92; Berg Alam Kaie bei Aideroso (1830m.)

1653, coli. 92; Plateau von Kohaito (2600 m.) 403, coli. 94.

Loc. : Eine der häufigsten Straucharten des Gebiets, wächst an den dürsten Felsge-

hängen mit beständig grünendem Dauerlaub.

Nom. vern. in Tigrinia : « tahsses » (Acrur); in ïigré; « tuasses » (Meusa).

ARAB., JEMEN. 'Ussil (1400 m.) Febr., bl. 1326, coli. 89; Gebel Bura

über Hille (1000 m.) Jan., bl. 580, coli 89; Mahssabe bei Wolledje am
Gebel Melhan (800 ra.) Jan., bl. fr. 743, coli. 89.

Nom. vorn, arabice : i(. rummach » ('Ussil); (.ischäth^y (Wolledje).

IVIELIANTHACE/E.

869. Bersama abyssinica Eres. Mus. Senk. II, 280, t. 17.

iETH., COL. ERITREA. Auf dem Berge Bizen, bei der Quelle Mai Dibela

(2100 m.) 2051, coli. 1892; in Nord von Adi Qaieh bei Halai (2000 m.)

340, coli. 94.

Loc. : An felsigen und bewässerten Stellen.

Nom. vern. in Tigrinia nkurssuma, korsemma. »

ARAB., JEMEN. Am Nordabfall des Gebel Bura über Hille (1000 m.) 1881,

coli. 89; Okeber am Gebel Melhan (900 m.) 854, coli. 89.

Loc. : Auf den Terrassen der Kaffeepflanzungen.

Nom. vern. arabice : auUbbä » (Hille).

Die mir aus beiden Gebieten vorliegenden Formen entsprechen sämmt-

lich derjenigen, die A. Richard (Tent. fl. Abyss. I, p. 107) als B. ser-

rula beschrieben hat; die Blattei haben 4-9 Fiederpaare und die

Blättchen sind ^überall mit scharfen und spitzausgezogenen Säge-

zähnen besetzt.

BALSAMINACE/E.

870. Impatiens tinctoria A. Rieh. Tent. fl. Abyss. I, p. 120.

.«TH., COL. ERITREA. Ginda (1000 m.) 195, bl. Febr., coli. 1891; am

Berge Kühe, in Ost vom Bizen (1850 m.) 1550 bl. fr. Apr. coli. 1892;

Filfil, am Wege nach Maldi (750 m.) 331, bl. Febr. coli. 1894; Ambe-

laco, am Wege nach Maldi (2000 m.) 330 bl. fr. Febr. coli. 1894.

Loc. : Im Halbschatten offener Bergwaldungen als über 1 m. hohe Staude in

grossen Massen wachsend. Die im Trockenzustande 12 cm. langen Blüthen sind

schneeweiss, mit Ausnahme der gelblichen Spornbasis und der purpurnen

Spornspitze.
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anno 1884
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» 1886
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. 1888
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. 1890

« 1891

numeri 705—818

819—988

989-1060

)> 1061—1214

» 1215—1471

1472—1507

» 1508—1579

» _ 1580—1669

in hoc indice noniina eo signo - nolala sunt nuda seu non definita
;

Synonyma litteris mtrsivis insigniunlur; caetera dignosi nunc et ssepe

compléta, nunc incompleta ornala fuerunt. Quoad variorum auctorum

nomina specifica a cel. Müller-Arg. ad discrimen inier suas novas species

et illasjam aliunde cognitas exprimendum adhibita, si bene nota, in illo

indice non enumerantur.

abbreviata Müll. Ara:. Micrographa.
1542.

* aberrans Kremp. Buellia, 135.

abessinica Müll. Arg. Parnielia, 106 et

184.
* abessinica Kremp. Parmelia, 106 et

984.

abessinica Müll. Arg. Palell. (Bilinib.).

959.
* abnorme Müll. Arg. Arthothelinm.m et 1099.

nbnormis Nyl. Arthonia, 221.
* abrothalloides Müll. Arg. Mycopo-

ropsis, 976.

abrothalloides Nyl. Mycoporum, 976.
* abstracta Müll. Arg. Graphina, 987.

abstracta Kremp. Graphis, 987.
* abyssinica Müll. Arg. Patell.

limbia), 959 et 984.
* abyssinica Nyl. Ramalina, 984.

Acbarii Nyl. Pertus. (Irregulär.),

Acharii Fée Porina et Verrucaria,

Acharü Mont. Psorodothion, 813.
* accolens Stirt. Arthonia, 305.
' acerina Müll. Arg. Patellaria, 1032.
acerina Stizenb. Secoliga, 1032.
* achroizaNyl. Pertî<s. (Depress.), 735.
* aciniformis Slkt. -Arthonia, 304.
acrocephalum Müll. Arg. Cœnogoniuni,

363.

AcROCORDiA Müll. Arg. sect. Artho-
pyrenice, 629.

(Bi-

781.

781.

Acrocordia Mass., 612 et 629.

acromelana Müll. Arg. Pertus. (Po-
roph.), 721.

* acrotella (Mass.) Müll. Arg. var. Ver-

rue, nigrescentis, 106.

acrustacea Schaer. var. Lecanorœ poly-

tropes, 102.
* actinobola Müll. Arg. Sarcographa

(Eusarcogr.), 1100.

actinobola Nyl. Glypbis, 1100.

actinoplaca Nyl. Strigula, 1568.
* actinotaMüll. Arg. Ocellularia, 1175.

actinota Tuck. ïhelotrema, 1175.
* aculeata Ach. Cornicularia, 1272.

acumulata Müll. Arg. Arthopyr. (Syn-

pyr.), 623.

acumulata Müll. Arg. Tomasiella (Syn-
genesorus), 855.

acuminata Müll. Arg. var. Phœogra-
phinœ scalptîiratœ, 1051.

acuta Tayl. Cenomyce, 1224.

acuta Müll. Arg. var. Ciadonice squa-

mosce, 1224.

acuta Müll. Arg. Pertus. (Leioplac.)

759.

adflata Müll. Arg. Porina (Sagedia),

670.
* adglutinata Fr. var. Physciœ obscu-

rce, 47.
* adglutinata Nyl. Physcia, 984.

adnax Müll. Arg. Arthopyr. (Aniso-

merid.), 626.
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adplaiiala Müll. Arir. Parmelia. 93o et

1389.
• adpressa Müll. Arg. Leptoijiopsis, 372.

adpressa Mali. Arg. Sticta (Ricasolia),

1633.

adpressum NvI. Leplogiuin, 372.

adspersa Nvi. var. Arlhon. cinnalui-

rin^, 224 el 1402.
• adspersa Kœrb. var. Artlioniœ yreqa-

ria\ 1492.

adspersa Tuck. var. Clad. fimbriaiœ.

1224.

adspersa Mont, et v. d. Bosch Cladoiiia.

388.

adiimbrans Müll. Arg. Punueliella,

1228.

adumbrans Nyl. Lecidea, 1228.
• adveniens Müll. Arg. Artholhelium.

1097.

adveniens NvI. Arlhonia. 1097.
• aegialita >'vl. Pluiscia, 12o.

aeneofusoa Müll. Arg. PnrmeUa, o8(l.

ipneovireiis Müll. Arg. Lecidea, 22.

fpquala Krenip. Lecidclla, lo et 134.

(vquata Kœrb. var. Lecideiise sabuleto-

rum, 134.

tpruginasceus >'vl. var. Lecidea? disci-

formis, 963.
" ceruginascens .Müll. .Arg. var. linel-

liœ parasenta'. 98(1.

aTUgiiiosa Müll. .\ri:. (loccocarpia.

ioK».

;i-'ruginosiila Müll. Ar;.'. Pntell. (s. 151-

liiiib.). 297.

.i'lhiopica Müll. .Vrg. (irnphinn (l'laly-

gramiin>[tliis). 971.

africana Müll. \v<i. liiiellia. 123.

ufrirana .Müll. .\rg. Cnnilidhele, 12.').

• afrifaiia .Müll. .\rg. I^atulecltiii, 32.*).

(ifiicana Kroiii(». Diriiia, 438 fl 98").

africaiKi Tiii-k. l/eridca. 32").

afriraiia Müll. Arg. Parmelia, 181.

afrifaiia .Müll. Arg. Crceolaria. 4.ÎS et

98;).

• agel^a Ft-e Opeyraplia, 988.

avgreganttila Mdll. .Arg. Lecidea, 27.

aijf/reijala K'0'\i\v. (lladuiiia, .*)89.

agKrf*g«'»la Müll. Arg. lAnlhriua, ."iH!» .1

KiK.

ajfKTRt'ala .MIHI. .Arg. I'erlux. (I>;faii.).

710.

nifijrrfjala NvI. Vcrrii'-aria, 1212.

niiijrrijalnm Nyl. <><>llfriia, 2.'l<t,

• ai[Kilia Hr. «-l Honlr. var. Plujucm-

tltHari*. 12.').

alltaMüll. \r^. var. Perlux. dehixcenlis,

746
all)a Müll \v l>.,i.,l,i.,.i,n. U\m.

albella Müll. .Artr. Porina (Saijedia),

liO.j.

albella Müll. Arg. Pijrenula, 488.

albellina Müll. Arg. Lecauora, 1401.
* albicans Müll. Arg. var. Graphinœ

Acharii, 1031.

albicans Müll. Arg. var. Graphidis
schizographiœ, 430.

* albicans Müll. Arg. var. Graphinœ
vernicosœ, lo2.

albicans N\l. var. Graphidis vernicosae.

lo2 et 1031.

albicera Müll. Arg. Plujllopora (Seges-

trinula). 1554.

albicera Krenip. Verrucaria, 1554.

albida Müll. Arg. var. Phi/scia' ciliaris.

1499.

albidella Nyl. Perliis. (Leioplaca)),

757.

albidella Müll. Arg. Microthdia, 605.

albido-pliimbca Hook. f. et Tavl. Leci-

dea. 1419.

albideo-plunibea .Müll. Arg. Palell.

(Bacidia). 1419.

albidula Müll. Ari,^ var. Palell. cijr-

tella> 693.

albidiim .Mfill. Arg. Arthoteliuni, 1097.

albimila Müll. Arg. Grapliis, 212.

albissiriia Müll. Arii. Pertus. (Leiopla-

ca>). 749.

albo-alra Müll. Arg. Arihopijrcnia

(.Acrociirdia). 631.

albo-atra Müll. Arg. Sagedia. 631.

(ilbo-(tira Kreiiip. Verrucaria, 631

.

' alb(M-ilialiiiii N.\ 1. (lollenia. 1126.

alliucilialatn Nyl. (Jolleiiiodiuiu. 1126.

albdcinerea .Müll. Arg. Arihopijrcnia

(l'(.l>Mierid.), 6'iO.

alhiiriiwrea Kreiiip. Verrucaria. ()40.

albocy|ili('llala .Müll. .Arg. \ar. Sliclii'

auraltr. 178.

alho-effujuralu Anzi Si|uaniaria. 1130.
• albo-cITiguratuni .Müll. Arg. Placo-

diiun. 1130.

albniiiargiMata .Müll. .Arg. \ar. Paonr
ili'cipicnlis. 247.

aliiDiiitciis Müll. .Arg. Pseadtiiiiirrnnlii.

6(12 it 603.

alhitiiliiiiihea '\'ii\\. I'ariiiclia. 1323.

Ai.Kc.roiiiA Ach., 1272.

Mecluria l). N.. 1272.
' allii|iliaii.'i .Ai'li. \ar. Lecauiinr siiti-

ja^i-a-, H\H rl 9K4.

atludiiis NvI. Ilaiiialiiia. 1279.

alniana .Müll. Arg. var. Palell. cijr-

lella', 693.

ahiiaria .Nyl. \ar. Lccidra- <\ rlfllif,

693.
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* alpinuin Th. Fr. var. Placod. fulgen-

tis, 19.
* alutacea Müll. Arg. Patell. (Bacidia),

S12.
alutacea Kremp. Lecidea, 512.
* amaurocreea Schser. Cladonia, 1611.

amazonica Nyl. Parmelia, 164o.

ambigtiella Nyl. Arthonia, 1097.
* ambiguellum Müll. Arg. Arlhothe-

lium, 1097.

amblyoloba Müll. Arg. Strigida, 679.

americana Fée Porina, 866.

americana Kremp. Porina, 869.

americana Ach. var. Verrue, analep-

ix, 910.

americana Zenk. Porophora, 877.

americanum Müll. Arg. Anthracothe-
cium, 910.

americanum Müll. Arg. Erioderma,
173 et 1248.

amœnum Müll. Axa. f. Placod. gracilis,

38.

amphitropum Müll. Arg. Anthraco-
thecium, 599.

amphixantha Müll. Arg. Parmelia,
1312.

* amplificans Müll. Arg. Lecania (Pla-

tylecania), 426 et 1405.

amplificans Nyl. Lecidea, 426.
* anatolidia Mass. Buell., 135 et 986.
* audensis Müll. Arg. Phlyctidia, 220.

andensis Nyl. Phlyctis, 220.

andina MüW. Arg. Parmelia, 1637.

angiiillœformis Tayl. Graphis, 1447.
* anguina Müll. Arg. Grajjhina (Thal-

loloma), 470.

anguina Mont. Ustalia, 470.

anguinum Trev. Thalloloma, 470.
* angulata Ach. Usnea, 47 et 1232.

angulata Hook et Tayl. Usnea, 1232.

angulosa Müll. Arg. Arthonia. 1095.

angulosa Müll. Arg. var. Usneœ dasy-

pogoidis, 1006.

angulosa Müll. Arg. var. Usnece me-
laxanthœ, 1382.

angusta Kremp. var. Parm. subpro-
iixae, 573.

* angusta Müll. Arg. var. Physciœ ci-

liaris, 414.

angusta Mass. var. Anaptychise ciliaris,

414.

angustata (Pers.) Müll. Arg. Anzia
(Paunoparm.), 1503.

angustata Müll. Arg. var. Diploiceœ
epigeœ, 11.

angustata Pers. Parmelia, 1503.
* angustata Nyl. var. Physciœ pulvéru-

lentœ, 47.

angustata Nyl. var. Phvsciee stellaris.

47 et 1343.

angustiloba Müll. Arg. var. Physciœ
speciosœ, 582.

angustum Arn. var. Placodüconcoloris,

37.

anisoloba Müll. Arg. Arthopyrenia
(Anisom), 627.

anisomera Müll. Arg. Micographa,
1543.

Anisomeridium Müll. Arg., 624.

anisomerum Müll. Arg. Pleurotrema,
833.

anisospora Müll. Arg. Pertus. (Leio-

placae), 738.

anisospora Müll. Ars;. Sagedia (Theli-

dium), 32.

Anisotheciüm Müll. Arg. sect. Phœo-
graphidis, 531.

* annulare Mont. Trypethelium., 882.

annularis Müll. Arg. Pseudopyrenia
(Holothec), 882.

annularis Fée Pyrenula, 882.

anomalum Ach. Typethelium, 845.

anomocarpa Müll. Arg. var. Clad. pi-

tyrophyllœ, 233.

anonacea Müll. Arg. Graphina, 208.

antarctica Müll. Arg. Pertusaria, 992.

anthelina NvI. var. Physciœ stellaris,

1343.
* Antillarum Nyl. Arthonia, 1492.

antilopœa Del. Cenomyce, 380.

antilopaîa Müll. Arg. var. Clad. jim-

briatœ, 380.

Antinoriana Jatta Pertusaria, 953.

antisema Müll. Arg. Lecidea, 814.

Anzia Stizenb., 1503.
* Anzianum Müll. Arg. var. Callopism.

variabilis, 13.

aperiens Müll. Arg. Graphis (Phanero-
grapha), 1604.

* aphtosa Ach. Peltigera, 408.

apiahica Müll. Arg. Lecania (Maronea),

330.

appendiculata Müll. Arg. var. Slictinœ

quercizantis, 397.
* appositaMüll. Arg. Microthelia. QOo.

apposita Nyl. Verrucaria, 605.
* approximans Müll. Arg. Pyrenula,

895.

approximans Kremp. Yerrucaria, 895.

aquila (Fr.) Nyl. Physcia, 73.

aquila Muhlb. Parmelia. 73.

arabica Müll. Arg. Omphalaria, 1607.

arabica Müll. Arg. Synalissa, 792.

arachnoidea Kremp. Phlyctis, 1525.

arachnoideum Müll. Arg. Lopadium,
1525.
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araraticaMüll. Ar^'. Lecidca (Leeiciella).

1662.

Araucariae Müll. Arg. Lecidea (lîia-

tora). 1527.

AraucariaeMiill. Av'^.Pevlus. (Seriales).

775.

Araucariai Müll. Ar?. Hiiiodina, 3'M].

• arclica Ach. Giirophom, 1382.

argenlea F>'e Neiiialliora, 1566.

argentina Kremp. Pannelia, 986.

argentina Müll. Arg. var. Panneliœ
crinitœ, 986.

argehtinica Müll. Arir. Psorolichia.

1473.

argillacea Müll. Arg. Buellia. 1318.

argillacea. Müll. Arg. Occllnl. (Clifoo-

iiisc). 699.

argopholis (Knight) Müll. Arg. Gra-
phis (Chlorogr.). 1187.

Argus Hook, et TavI. Slereocaulön,

1227.

Argus Th. Fr. Slereocaulön. 1227.

argyracea Kreiiip. Sticla, 987.
• argyracea Nvl. Stictiua, 818 el 987.

AsciDiLM Müll. Avt:. secl. Ocellulan'œ.

366.

Ascidium Fée, 366.

aspera Müll. Ai-g. var. Parw. jh-obos-

cideiv, 1014.

aspera Eschw. f. Parm. coralloidis.

1238.

aspera Müll. Arg. Pertusan'a. 951.

aspera Müll. Arg. var. Usneœ barbalœ,

986 et 1238.

aspera Tayl. Verrucaria, 1465.

asperata Müll. Arg. var. Clad. furcatœ,

381.

asperata Müll. Arg. f. Parm. tiliacen'

vai'. sulphiir, 570.

asperriiiia Müll. Artr. var. Usneœ bar-

balœ, 390.

asperula Kreinp. N. Beilr. Afric. Fl.

Ramal.. 927.

asperula Kreinp. Licli. iro^rra Ramal.,
927.

asperula Müll. Arg. f. Usneœ articulalœ.

1591.

aspicilioidcs Müll. Arg. CaUopisma, 2.

argyroiienia Müll. Arg. Strigula, aspidiila Krenip. Lecidea (Bialora),

1566.

arpyrotricha Müll. Arg. Patell. (Bilim-

l)ia), 295.

aromatica Turn. Lecidea, 985.
' aromalicuni Müll. Arg. Tlialloidiuia,

985.

nrrhiza Mey. el Flot. var. P^vernia;

americana', 1252.

arrhiza .Müll. .Arg. var. Parm. Kamls-
ehadalis, 1252.

Arthoniella Müll. Arg. Mijcoporellum,

86().

Arthoniella Nvl. .MelanoUieea. S55 d
800.

1080.

aspistea Ach. l'errucaria, 894.
* aspistea Fée. Verrucaria, 58.

aspistea Nyl. Verrucaria 894 et 901.

aspistea Nyl. Lieh, ßourh. Verrucaria.

489.

aspistea Zenk. Verrucaria, 859.
' assiniilis Nyl. Grapliis 1492.

Astericus Müll. Arg. Melanographn,
548.

' aslntiJea Müll. Arg. var. Opegr. her-

petica-, 688.
* aslroidea .\cli. Parmelia, 825.
' astroidea Fée Partnentaria, 826.

arthonioides Müll. Arg. Artho|)yreiiia alhallina .Müll. Arg. f. Ilotulœ vulgär.

(Tomaseil.), 642.

arthonioides NvI. .Melaiiolli<ca, (i42.

var. grannlaris, 1533.

Athrismidium Trov., 856.
' arthonioides Mass. Touiasellin (Svn- aloriiarioidos .Müll. Arg. Lecidea {IjOri-

gcii.). 855.

arlhonioidcH Müll. Arg. Lopadium,
437.

Ahthopvrbma Müll. Arg., (112.

.\rthopgrenia Mass., 612 el 613.

.XKTiioriiKi.ifM .Mass., 521.

arthroi-lada Fei; Uswn, 1062.
' arttculala Aiict. l'snea, K()5,

• arlirulala llolFru. Usma, 9«4, 9H5.
fl I4ÎW.

• arliriilala Mdll. Ar({. var. Usnen- pli-

cntfP, W5.
• afwidioideft .MIHI. Ar)/. Puliihhinlia,

ntcidionlen .\y|. Verrue, Hoü

.Iclla). ;{.

' alrala Müll. .\rg. I'urina (Sagedia).

670.
• alrata .Müll. Arg. Sagedia, 670.

alrala .Müll. .\r;.'- \:ir. Verrue, fusrelhr.

I'i(i5.

alralrula .Müll. Arg. (tpegrapiia, 157.

airain in Müll. .Arg. f. I'lacodii gracilis,

:\H.

' alr(dtninnia Srlia^r. Lecidea, 1667.

atrarapillit Tayl. Pannelia, 132'i.

alroro-nilfa Milll. Arg. Porina, (Sage-

diaslr.i, 667.

alrn-fuHca .Mihi. Arg. Grajihina (l'lal\-

grainiii.;, I09i.
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airofusca Schaer. var. Parm. cerato-

phyllas, 42.
* atrofusca Müll. Arg. var. Parm. en-

caustœ, 42.

atrorubicansMüll. Avs;. Patell. (Psoro-

thec), 434.

atroruhicans Nyl. var. Lecidese margi-
uiflexse, 434.

atro-rufum Müli. Artr. Arthothelium.

1099.

atrotestacea E. Fr. Lecidea, 1173.

atrotestaceum Müll. Are. Rhizocarpon.

1173.

atro-viride Müll. Arg. var. Rhizocarp.
geographici, 999.

AuLACOGRAMMA Müll. Arg. sect. Gra-
ph idis, 4S3.

AuLACOGRAPHA Müll. Arg. sect. Gra-
phidis, 430.

Aulacographa Leight, 450.
* Auberianum Müll. Arg. Phœotrema.

1039.

Auberianum Mont. Thelotrema, 1039.

AULACOGRAPHiNA Müll. Arg. sect. Gra-
phinse, 469.

aulaxerpeta Müll. Arg. Phœographis
(Platygramima), 4o8.

aulaxerpeta Leight. Platygrapha, 458.

AüLAxiNA Fée, lo30.

aurata Müll. Arg. Raphiospora, 692.
aurata Kremp. Platygrapha. 692.
* aurata Ach. Sticta, 1669.
* aurantiaca Mont, et v. d. Bosch,

Coccocarpia, 987 et 1388.

aurantiaca Hook f. et Tayl. Solorina,

1388.

aurantiacumMüU. Arg. var. Callopism.

aiistralis, 249 et 818.

aurantiacum Fée Trypethelium, 841.

aurigerina Müll. Arg. var. Slictinœ

hrasiliens., 175.

aiirora D. N. Sticta, 178.

aurora Müll. Arg. var. Stictœ auratœ,

178.

australe Müll. Arg. Ca/iopsma(Trioph.),
249 et 332.

australe Hook, et Tayl. Collema, 1110.

australe Müll. Arg. Leptogium, 1110.
* australe Laur. SpJuerophoron, 818 et

1215.

australe Hook et Tayl. Sphserophoron,
1217.

australiense Müll. Arg. Thalloidima,
1158.

australiense Müll. Arg. Thelotrema.
1084.

australiense Müll. Arg. Tremotvlium,
321.

australiensis Müll. Patell. (Bornbyl.),

510.

australiensis Müll. Arg. Phœographis
(Anisothec), 333.

aiistralis Müll. Arg. Dimelcena, 794.

australis Müll. Arg. var. Usnece bar-

batœ, 1066.

autralis E. Fr. Usnea, 1066.

austro-georgicaMüll. Arg. Ruellia, 998.

austro-georgica Müll. Arg. Lecidea
(Euleeid.), 996.

* azureum Nyl. var. Leptogii tremel-

loidis, 818.

Babingtonii Berk. Strigula, 1574.

bacidioides Müll. Arg. Lecidea (Bia-

tora), 506.

bacillifera Müll. Arg. Porina, 539.

bacilliferus Müll. Arg. Synechoblastus,

166.

Balbisii Fée Graphis, 475.
* Balbisii Müll. Arg. Graphina (Chlo-

rograph.), 475.
* ßalfourii Müll. Arg. Graphina (Chlo-

rograph.), 475.
* baliaMüll. Arg. Pseudopijrenula, 602.

balia Kremp. Verrucaria, 602.

Barbeyana Müll. Arg. Pertusaria, 339.

basaltica Kremp. Graphis, 478.
* basaltica Müll. Ars;. Phœographina

(Diplol.), 478.

Baueri Müll. Arg. Callopisma, 335.

Bäuerleni Müll. Arg. Parmeliella, 1021

et 1160.
* Beccarianum Bagl. Arthothelium.

1097.

Beccarii Kremp. Sticta, 394.
* Beccarii Müll. Arg. Stictina, 394.

Begoniœ Müll. Arg. Heterothecium,'ï&l

.

Begoniœ Müll. Arg. Porina (Sage-

diastr.), 666.

belenophorum Nyl. Collema, 166.
* belenophorus Müll. Arg. Stephauo-

phorus, 166.

bella Nyl. Lecanora, 1414.

benguelense Müll. Arg. Bathelium,

832.
* berica Müll. Arg. Lecania (s. Maro-

nea), 330.

berica Mass. Maronea, 330.

BiATORiNOPsis Müll. Arg., 234.
* biatorinum Müll. Arg. Leptogium,

1126.

biatorinum Nyl. Collema, 1126.

bibula Tayl. Lecanora, 1392.

bicaudatus Müll. Arg. Synechoblastus,

1581.

bicolor Müll. Arg. Porma (Phyllopor.),

652.
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bicolorMüll. Artr. Pliœographis {Hexw-
Ihec), 461.

bicolor Müll. Arg. Ramulina, 63.

bicolor Tayl. Sticla. 124o.

bicolor Tayl. Trypelheliuni. 1457.

bicoruula Müll. Arg. Pannelia. 1643.

hifera >'yl. Leeidea. 260.
* Lileruin Müll. Arg. Herotheciuui. 260

et 1172.

Iiiforme Mudd Thelidium, 227.
' biforuiis Müll. Arg. Arthopijrenia

(Auisomer.), 630.
* biformis >[üll. Arg. Saijedia, 227.

hiforuiis Borr. Verrucaria, 227 et 630.

bifron.s Müll. Arg. var. Amphil. elegan-

tis, 89.

Hillar.lieri Del. Slicla, o66 ol 1305.

bistorta Müll. Ari:. Palell. (Catillaria),

957.

HIancheliauaMüll. Arg. Parmelin, 192.

Hlnlodesmia'.\\n:\.. 490.

Högolana Slizeub. var. Lecanorœ sub-

fuscœ, 125.

Bogolensis Stizenb. var. Lecanorœ
suhfuscœ, 818.

' bolacinum Miill. Ari;. Ampttiloma.

1314.

hulacinum Tuck. Placodium, 1314.

buliviana Miill. .\rg. var. Sliclœ laci-

niala-, 239.

holiviana .\yl. Slicla, 177 et 239.
* bolivien.sis Müll. Arg. Phlyclidiu,

220.

holiiiensi.'iy\\. Plilydis, 220.

Bolliana .Müll. .\rg. Parmelia, 45.

|{o.MHvi.iospoRA Müll. .Arg. .secl. Palel-

InriiP, 300.

Hoinbt/lioxpora And.. 300.

Honiilandi/i' FV-e Tliclotreiiia. 519.

liDitplaudiip Fi-e ('riX'<jlaria, 947.

lî'inpIaiidia-SprfMig. OcellitlarinJiWK

l'.orii.-li Miill. Slicla, 406.
* Hurn-ri Tuni. Puniiclia, 984.

Ilinijnnii l)(t\. (Jadoiiia, 380.
' Boscliiana .Müll. .\rg. (Irajiliina (Tlial-

lol), 470.

Itolrvoplioriim .Müll. \rii.Stereociiiiliin,

lfÎ09.

hiilnjoni Ib'fip Lr-ridt-a, 16.

Iira<*bvrarpa Müll. \r^. var. (iraphidis

Mln'atulfH, 139.

iir.vlivcariia Müll. .Arjç. MetaspHeii,

302.

Itra<liy«'arf»a .Müll. Arj(. (>pe(jruîihn,{t)li^.

I.ra<-bv|(bvlla .Müll. Arg. Parmelin,

1013.

bra4-liyHp(ira Müll. \rv:. üraphina (Me-

dutuliiia/, 588.

* bracbvsperiua Müll. Arg. Pijrenula

(Pseiùloacroc). 890.

brasilieusis Müll. Avs. Microglœna,
1456.

* brasiliensis Müll. Ary-. Phlyctidia,

220.

brasiliensis Nyl. Pblyctis, 220.
brasiliensis Müll. Arg. Sticlina, 175.
' brasiliensis Müll. Arg. TomaseUia

(Syngen.), 855.

brasiliensis Müll. Arir. Verrucaria,
800.

Braunsiana Müll. Arg. Parmelia, 314.
* Brebissonuii Müll. Arg. Callopisma

(Triopli.), 248.

Brebissonnii Nyl. Lecanora, 248 et

1034.

Brebissonnii Fée Leeidea, 248 et 1034.

Brebissonnii Müll. Arg. Blastenia

(Triopsis), 1034.
* Brebissonnii Müll. Arg. Leplogiopsis,

Brebissonnii Mont. Leptogium. 372.

Breutelii Müll. Arg. Anthracottiecium.

909.

brovipes Müll. Arg. Stictina, 398.

brevira(bans Müll. Arg. Physcia. 196.

brevis Müll. Arg. var. Opegr. ßlicinn'

687.
* breviuscula Müll. Arg. Psora, 494.

breviuscida Nyl. Leeidea, 494.

Brignnlia'a Trev., 268.

Bruniana Müll. Arg. Nesolechia, 42.

Bruniana Müll. Arg. Patell. (Bacidia).

106.

buelliana Miill. .\rg. Leeidea, 202.

Buelliastriuii Müll. Arg. Leeidea (Le-

cid.'lla), 1163.
* bullaluin Nyl. Lejiiugiian, 818.

liurgi'ssii \M. i^olloina, 373.

hiirsinuni Ar\\. (iollciiia, 987.
* liyrsinuiii .Mass. l'hjistiid, !)87.

bjit^sinuiN Nyl. Lcplogiuiii, 1126.

cahhalislica Müll. .\rg. (irnjdiintt.

2i)7.

ciilibiilislicn Nyl. (irajibis, 207.
' crsia NvI. l'lnjscia, \\%\.

ca-sia Müil. Arg. (ilypliis, 57 ot IIOÜ.

ci'sia .Müll. .\rg. Sacograptta (Ku.sar-

rogr.). 1100.

ruisiaMüll. Arg. Oiifiiniiihn iLn-anacl.),

1445.

ra-siolla .Müll. Arg. Lvcidea (Ibatora).

350.
* ca'sio-riilii'lla ,\cli. I.ccintoiui, 47.

cirniD-rnbflla Nyl. Leeidea, 52.

ea-siospila .Anzi Verrucaria, 31 et 66.

ca'siuiii .Müll. \vg l'suruma, Iü22.
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cœsium Ach. var. Collem. nigrescentis,

376.
* caesius Müll. Arg. var. Synechobl.

nigrescentis, 376.

caespitosum Müll. Arg. var. Amphil.
elegant is, 89.

cœspitosum Tayl. Collema, 1113.
* calicaris Fr. Ramalina, 47.

callichroum Müll. Arg. Lopadium,
360.

callithamnia Tayl. Sticta, 1290.

callithamnia Müll. Arg. Stictina, 1290.

callithamnion Nyl. Leptogium, 1290.

callopisma Kremp. N. Beitr. Afric.

Lichenfl. Placodium, 940 et 983.

callopismoides Müll. Àrff. Lecanora,
943.

Camarœ Müll. Arg. Sticta 402, 563 et

1008.

campestris Schaer. var. Lecan. sub-

fuscœ, öl.

Campylidium Müll. Arg. nova Lieh.

fructificatio, 281.

Campylotheliüm Müll. Arg. 595.

canaliculata Tayl. Ramalina, 1279.

cancellata Müll. Arg. var. Clad. fiir-

catœ, 381.
* candelaris Schser. Lepra, 986.

Candida Müll. Arg. Pertusaria, 9o2.

candidum Müll. Arg. Arthothelium,
1544.

candidum Kremp. Myriostigma, 1544.

candidum Müll. Arg. var. Sphœroph.
compressi, 311.

* canorufescens Kremp. Lecidea, 506.

capensis Tayl. Baeomyces, 1229.

capensis Müll. Arg. Opegrapha, 1376.
* caperata Ach. Parmelia, 984.

caperata Hepp Parmelia, 77 et 190.

capillata Tayl. Cenomyce 550 et 1220.

capitata Ach. Cenomyce, 71.

capitata Spreng. Cladonia., 71.

capitatum Mich. Helpodimn, 71.

capitellata Bab. Cladonia 550 et 1220.

capitellaia Hook. Cenomyce, 550.

capitellata Hook, et Tayl. Cenomyce,
1220.

capitulifera Müll. Arg. var. Usneœ bar-

batœ, 1381.

capniochroum Mass. Collema, 1125.
* captiosa Müll. Arg. Microtheleia, 603.

captiosa Kremp. Verrucaria, 603.

caracasana Müll. Arg. Graphina, 207.

Caracasana Müll. Arg. Pyremda, 902.

caracasana Müll. Arg. Ramalina, 49.

caraccensis Tayl. Parmelia, 1325.
carnea Müll. Arg. var. Patell. mille-

granœ, 1434.

carnea Tayl. Variolaria, 1262.

carneoalbida Müll. Arg.Perfws. (Tuber-
culiferœ), 767.

carneo-flavaMüil. Arg. Lecanora, 1370.

carneola Müll. Arg. Pertus. (Leio-

placee), 755.

carneola Eschw. var. Pertus. commu-
nis, 733.

carneum Müll. Arg. Lopadium, 274.

carnidenta Tuck. Biatora, 347.
* carnulenta Müll. Arg. Lecidea, 347.
* carpathica Kœrb. Lecidella, 14.
* carphineum Kœrb. Amphiloma, 106.

carpoloma Kremp. Sticta, 1071.

carpoloma Nyl. Sticta var. ad S. gil-

vam accedens, 703.

carpoloma Rieh. Sticta, 366.

carporrhizans Tayl. Parmelia, 1326.

Carrollii Mudd Sphceromphale, 491.

cartilaginea Müll. Arg. Cladonia, 169.

cartilaginea Fée Pyrenula, 602.

cartilaginea Nyl. Verrucaria, 602.
* Casarettiana Nyl. RicasoUa, 237.

Casarettiana de Not. Sticta, 237.

Cascarillœ Müll. Arg. Anthracothe-
cium, 908.

Cascarillae Müll. Arg. Phœographis
(Phseodiscus), 462.

Cascarillce Fée Graphis, 462.
* cataclystum Kœrb. Collema, 1126.

cataclystum Nyl. Collemodium, 1126.

catapasta Müll. Arg. Arthopyrenia,
(Polymerid.), 636.

catapasta Nyl. Verrucaria, 636.

catapyrenioides Müll. Arg. var.FerrMC.

viridulœ, 8.

* catervaria Müll. Arg. Pseudopyre-
nula, 602.

catervaria Fée Verrucaria, 602.
* catervarium Tuck. Trypethelium, 840.

cavata Müll. Arg. Ocellularia, 319.

cavatum Ach. Thelotrema, 319.

cellulifera Müll. Arg. var. Stictœ Bil-

iardieri, 1291.

cellulifera Hook, et TayL Sticta, 1291.

cellulifera Tayl. Sticta, 566.
* Celotheuum Müll. Arg. sect. Toma-

selliw, 857.

cenisiella Müll. Arg. var. Lecanorœ
subfuscœ, 796.

centrifuga Leight. var. Platygr. Ro-
tulse, 685.

centrophoraMüll. Arg. Cladonia, 1135.

cephalodiigera Müll. Arg. f. Peltig. poly-

dact. var. microcarpce, 1479.

ceranoides Hampe Sphajrophoron, 549.

ceratina Müll. Arg. var. Parm. lœvi-

gatœ, 186,



APPENDIX m. 9

Ceralonia? Fr. Din'na, 111.

ceratophyUa Escliw. Ciadon., 232.
* ceratopliylliua Xvl. var. Clad. dégé-

nérant is, 988.
* cerinella >'vl. Lecanora, 914 et

984.
* cen'neUum Müll. Art:. Callopisnia,

944 et 984.
* cestreijsis Müll. Art;. Porina (Sage-

dia), 670.

ceslrensis Tuck. Sagedia, 670.

cetrarioides Mont, et v. d. Bosch
f. Pann. perlai*. 87.

* cetrarioides (Mass.) Müll. Arg. var.

Placodü crassi, 1201.
* cetrata >'\i. var. Parm. pcrforalœ.

988.

ceülhocarpoides Müll. Arg. Arthopiir.

(Acrocord.), 801.

ceylonensis Müll. Aru. Arthopiir.

(Mesopyr.). 619.

ceylonica Müll. Arg. Pertiis. (Leio-

placae). 7o2.

citalazanodes >'yl. Colleina, 1129.

Chaiilriaua Müll. Arg. Lecidea (Lcci-

della), 1661.

Chiarini Jatta Slicla. 9."{1.

chilensis Müll. .\rg. Ihvunujccs, 1584.
clulensis Mont. var. liialora- bvssoidis,

1384.

chilensis Nyl. var. B.'eoiii. rufi, 1584.
* Chinchoiiœ Müll. Arg. Arthopyrenia,

615.

Chinchona* Müll. .\rg. Heterotheciuni,

263.

(jhinchoiia- Müll. .\rg. Pertus. (i.eio-

plai-«'t'), 758.

Chinchon(P Afli. Verriicaria, 615.
* Chiiicfionaruiii Fit Ascidium, 1)06.

Cliinclionariirn S|triMig. (Jcidlulnrin

(As4-idiiiiii) 1 177.

Chinrhoiianiiii Müll. .\rg. Psoroma,
982.

Cliirn'lionannn Müll. .\rg. \ar. ü^upiv

harhnttr, 1065.

Chinchimnrum Ft'i- var. l'.sijoa; llorida',

106;).

* Chirii-liDnaniiii .Müll. .\rg. Surco-

ijranha, (Kusann/r.). IIOO.

Chirictioii.iriitii .Müll. ,\rg. Tonianinllu

(Ololli.-i.), 8.57.

(IhincUonnrnui F'«' Tri<'liiiiuiii, 982.

i-liiii'-iiHJH Müll. .\r^;. l'crlus. (Suhir-

n-tfuiar.j 777.

cliiwlectouoidex l'i'r l'oriiia f'l Try[M'-

tli'-liiiiii, 7H0.

clii<N|iTlorioi<|i'H .N>l. /Vr/Hü. ((^Iiiodcc-

lonoiil*-*), 7K().

* chionographa Müll. Arg. Mchuio-
grapha, 335.

chionographa Nyl. Opegrapha, 535.
* chlarona Nvl. var. Lecanorœ siib-

fu.'ica', 1491
chlorina Müll. Arg. Parmelia, 189.
* chloritis Müll. Arij. Patell. (Bomby-

liospora), 300 et 1029.

chloritis Tuck. Lecidea, 1029.

chlorocarpa Müll. Ar?. Parmelia,
182.

chlorocarpa Müll. Arg. var. Parm. plu-

rifera', 240.

chlorochroa Müll. Arg. Rolula, 1536.

chlorochroa Kreiiip. Plalygrapha, 1536.
* chlorocoiiia Müll. Arg. Opegrapha

(Lecanactis), 439.

chloroconia Tuck. Lecanactis, 439.

chlorogastrica Müll. Arg. Heiißeria,

591.

Chlorographina Müll. Arg. secl. Gra-
phin(P, 475.

chlorolouca Müll. Arg. Graphina
(Chlorograph.). 147 et 475.

chlonileuca Müll. Arg. Platijiirapha,

213.

chloroteuca Hook, et Tayl. Slicla,

1292.
* chloromcloides xMüll. Arg. Lepto-

giop.'^is, 372.

chloromcloides Nyl. Leplogiuni, 372.
' cliloroMieluiii Nyl. Leptoqium, 1118.

chloropluca Müll. 'Arg. Psöra, 1157.
* chloroplianuniMüll. Arg. Plncodium,

1130.
' chlororphnia Tuck. Lecidea, 349.

clilorolcra Müll. Arg. Purina (Eupo-
rina), 650.

chlorolera Nyl. Vcrriicaria, 650.

chlorolica .Müll. Arg. \ar. Hotlariiv

cruenlat., 853.

Ghonion Tuck. Lecanora, 245.

(;uno.MO(;uAMMA .Müll. Arg. secl. Phwo-

liraphind', 483.

( JiitooDisci's Müll. .Arg. secl. (kcllnln-

ria-, 698.

(Jiruoica Tri'v., 839.

(iMltoni.oMA .Müll. Arg. secl. I'havgra-

jihinir. Wi.
* clirvsocarpa .Müll. .\r^.'. Graplinia,

151
chriisticarpa ICschw. (irapliis, l'i.'l.

* clirysdh'Ui'UMi KiiTli./'/(jr()(//H»/,!667.

* cliry^'iiui'hi'na iiii-k. Itimxtina, 1372.
* clirys(>[i|illi,ilnia .\cli. liorrera, hl .

chrißdjihlhalwa \)i]. IMiyscia. 98'i .

* clirvsoplillialnius Tli, l'"r. Thrloschis-

ten', 106 i-l 9H'i.

Hvu.. iiKiiii. tviiM. Appendix tu, jiiill<l iS'.tO.
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chrysopoda Stein Usnea, 1476.

chrysostica Hook. f. etTavl. Lecanora,

1393.

chrysostictumMass. Myxodictyon, 1393.
* cicatricosa Ach. Glyphis, 1102.

cicatricosa Müll. kvs.. Pertus. (Pertusae)

719.

cüiaris Mont, et v. d. Bosch. Sticta,

85.

ciliaris Nyl. Stictina, 85.

ciliata Müll. Arg. var. Coccocarp. pel-

litœ, 421.

ciliata Müll. Arg. var. Coccocarp.

Smaragd., 244 et 421.
* ciliata Nyl. var. Parm. perf'oratce,

106.

ciliata Schœr. var. Parm. perlatae, 47,

69 et 809.

ciliata Müll. Arg. var. Sticlinœ quer-

ciz-ant.,^97.

ciliata Müll. Arg. var. Striijulœ com-
planatœ, 1570.

ciliata Mont. Strigula, 1570.

ciliata Müll. Arg. v. Usn. trichodeœ,

43.

cincinnata Kremp. Parmelia, 1078.
* cincta Hepp Verrucaria, 31.

cinctula Müll. Arg. Pertusaria, 950.

cinerascens Müll. Arg. var. Pertus.

mendacis, 338.

cinerascens Müll. Arg. var. Pertus.

meridionalis, 338 et 765.

cinerascens Müll. Arg. Phœographis
(Solenothec), 530.

cinerascens Müll. Arg. var. Rinod.
versicoloris, 133.

cinerea Müll. Arg. var. Heufleriœ prae-

tervisae, 831.

cinerea Müll. Arg. f. Polybl. fusco-

argillac, 33.

cinerella Müll. Arg. Graphis, 211.
* cinereo-carnea (Eschw.) Tuck. var.

Lecanorce subfuscœ, 818 et 986.

cinei-eo-glauca Hook, et Tavl. Sticta,

1293.

cinereiim Müll. Arg. Thelotrema, 1601.
cinereus Müll. Arg. var. Thelosch.

chrysophth., 180.

cinerosa Ach. Verrucaria, 907.

cinerosum Müll. Arg. Anthracothecium,
907.

cinnabarina Ach. Lecanora, 333.
* cinnabariuum Müll . Arg. Callopisma,

333 et 986.

cinnabarinula Müll. Arg. Arthoniu,
307.

^

cinnamomea Müll. Arg. Arthonia, 224.
cinnamomea Kremp. Lecidea, 1523.

cinnamomea Müll. Arg. Paldl. (Baci-

dia, 1523.

cinnamomea Rieh. Sticta, 561.

cinnamomea Müll. Arg. Stictina, 561.

cinnamotricha Müll. Arg. Patellaria,

294 et 1520.

cirrhataE. Fr. Parmelia. 1148.
* citrina Tayl. Cetraria, 1276.

citrina Tayl. Urceolaria, 1414.
* citrinum Müll. Arg. Amphiloma, 1493.
* citrinum Müll. Arg. Placod. (Aca-

rospor.), 1414.

Ciadia ^yl., 589.

Cladina Nyl., 589.

cladoblephara Müll. Arg. var. Usnece

dasypogoidis, 1006.

cladocarpa Fée Usnea, 1064.

cladocarpa Müll. Arg. var. Usneœ bar-

batce, 1064.

CLADONiANyl.,589.
cladonioides Müll. Arg. var. Parm.

urceolatce, 183.

clandestina Ach. Pyrenula, 833.

clandestina Mont. Verrucaria, 833.

clathrataMüU. Arg. var. Stictce auratœ,

178.

clathrata D. N. Sticta, 178.

clathrata Kremp. var. Stictee auratae,

178.

Clathrina Müll. Arg. 589.

Clathroporina Müll. Arg., 541.

coarctatula Müll. Arg. Lecania, 1407.
* coccinea Müll. Arg. Blastenia, 1259.

coccineaMüll. Arg. Ocellularia {Chroo-

discus), 700.

coccinea Müll. Arg. var. Physciœ
pictœ, 937.

coccinea Leight. Plalygrapha, 700.

Coccocarpiae Müll. Arg. Nesolechia,

1174.

coccophora Nyl. Lecanora, 1463.

coccophora Mont. Parmelia, 1463.

coccophora Nyl. Pertusaria, 1463.

coccophorum Nyi. Thelocarpon, 1463.

coccophorus Trev. Lepolichen, 1463.

Cocoes Nyl. Pyxine, 415.

CoELOGRAMMA Müll. Arg. sect. Phceo-

graphidis, 463.

CoENOGONiuM (Observ. über), 310.

coeruleo-nigricans Müll . Ars. Pannaria,
317.

cœrulescens Müll. Arg. Phylloporina

(Sagediastr.), 1565.
* cœrulescens Nyl. var. Leptog.phyllo-

carpi, 1119.

coilophylla Müll. Arg. Cladonia, 168.

coilocarpus Müll. Arg. Sijnechoblastus.

1580.
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• Colensoi Bab. Sticta, 1631.
CoUemodiitm NvI. 112G.

collodes Hook et Tayt. Dal'ourea, 1:273.
• colpodes <Mii-h.) Stizenb. Anzia

(Euanz.). 1503.
• colubrosa Müll. Arg. Phœo(iraphiua

(Cbroolema), 484.

colubrosa >'vl. Grapbis, 484.

columbiana .Müll. Art:. Grapliiiia (Pla-

tygramn.). 2U9. 474 et 1193.

columbiana Nvl. (iraphig. 209 et H93.
• coiuma Mass. tliaphis, 986, 988 et

1046.

commatifoniiis Müll. .\ri:. var. Gra-
phis scn'pt(V, :210 et 'îiï.

cominimUa .Müll. .\rg. var. Lecanorw
intricatw, 1395.

comminula Tayl. Lecaiiora, 1395.

communis D. C. Pertusaria (Pertusœ).

713.

commulata .Müll. .\rg. Pertus. (Leca-

noraslr.), 706.
• Comorensis Kremp. Hicasolia, 807.

818 et 987.
• coinosa >'yl. Phjiscin, 47.
• compaotuin KurlV Collema. 11:29.

• compai;tuiii .Müll. .\rg. Leptotreina,

1184».

compaclum Nyl. Ttielotrenia, 1184 ^
complannta Fi'-e Pliylltjeliaris, l.")69.

• coniplaiiata .Vcli. liamnlina, 984.

complannla .Mont. Slriiriila. lo69.
cotnplnnala .\yl. Strifriila, 1569.

complanât 11 tu Hook et Tayl. Sph;ero-

pdoriifi, 1215.

compressa Tayl. Usiica, 1236.
• compulsa Kreinp.^";-rt/j/j/.s, 138 et 529.
conipitucla \cU. l'urina, 844.

compuneluni .Müll. .Arj;. Enleroslimna,
844.

computictum NvI. Stigmatidiuin, 844.

coinputala .Müll. Arj.'. Pluruyrapkis,

ihii.

compulala Kreinp. (ira[»liis, .*)32.

concava .Müll. .Ar^.'. liuiüia, 205.

conrava .Müll. Ar^r. VUiv^ipaphis (Gu-lu-

grarnma), 464.

roMcenlrira .Müll. Ar;,'. Strigula, [)i'.

• concolor .Müll. Arj;. Camielaiin, H\H
ftl m\.

concolor Ko-rb. l'larMiliuni, 37.

cuncolur Tb. I'r, .Xatiliiuria. 818.

concordant .Nyl. I>'ciilea, 439.
• ronconlans Müll. Ar|/. üpejjraphu

(I>icanacliH), 439

' l.«gradum m roili|iiilirtiiiii cl rnmjiunrhuii,

Milll. Ktg. I.irk. rr„l. 11. I 3M.

conferta Tayl. Parmelia, 1327.

confertuin Müll. Arg. Thalloidima,

324.

contirinans Müll. Arg. var. Perfus.

leioplacoidis, 739.

conflectens Nyl. Lecidea, 1424.

contluens Müll. .A.rg. Blasten/a. 1260.

eontluens Müll. Arg. Heußeriti. 590.
* contluens Zenk. Glyphis, 538 et 988.

contluens Müll. Arg.'Microthelia, 888.

contluens Müll. Ary. Stereocaulon,

806.

confluenlula Müll. .\rg. Lecidea, 5.

confundens Müll. Arg. Pertus. (Leio-

placœ), 742.

confusuni Müll. .\rg. Astrollieliuni,

820.

congestuni Müll. Arg. var. Leplogii

fallacis, 373.

congestuni Müll. Arg. var. Spliœropli.

globiferi, 1216.

cougestum Laniv var. Spb.Troph. corai-

loidis, 1216."

conglomevata .Mont, et v. d. Hosch Le-

canactis, 455.
* congloinerata Fée Opegrapha, 455.

conglomeratuni Mass. Thalloidima, 39.
* conica Müll. Arg. Pseiidopyremda,

602.

conica Müll. Arg. Pyrenula, 602.

coniochlora Moni, et v. d. Bosch Leci-

dea, 439.
* coniochlora Müll. Arg. Opegrapha

(Lecanactis) ?, 439.
* conizira Ach. Lecanora. 986.
* conjuncta .Müll. Arg. Palelt. (Boin-

byliosp.), 435.

conjuncta Nyl. Lecidea, 435.

conjun''ens .Müll. Arg. var. Peltigeva'

pulijdaclylœ, 560.

conjungens Müll. Arg. var. Sticlff Frc//-

cincti, 565.
' coiKtplea NvI. var. VaiHKtrin' itihiifi-

Hü.s^r, 818."'

consaiiguinea .Müll. Arg. I'erlus. (IV-r-

lu.sa^), 717.

consaiiguinea Müll. \yj. Huiualiiia,

930.
'

(•onsaiiv'uincuni .Müll. .Kv;. .\rlliollie-

linm, 1377.

(•(insaiigiiiin'Wiii .Müll. .\rg. 'rhrlulrfina,

IIHO.

(vinsirnile .Müll. Arg. l'havlreina, 1179.

consobriiia .Müll. Arg. Arlhopgrenin

(A<-n»C(u-d.). 632.

cimsiilniiin .Nyl. Vi-rrucaria, CM.
* conspcrsa Arli. l'unnella, 2'i2, KjK

•t 1360.
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constrictans Müll. Arg. var. Parm.
conspersce, 575.

constrictans Nyl. Parmelia, 575.

constrictella Müll. Arg. Sagedia (Phar-

cid.), 19.

coiitendeiis Müll. Arg. Arthopyrenia
(Polymerid.), 635.

contendens Nyl. Verriicaria, 635.

contraria Müll. Ar?. Patell. (Bacidia),

1168.

conturbata Müll. Arg. Parmelia, 1253.
* convelata Müll. Arg. Clathroporina,

541.

convelata Kremp. Verrucaria, 541.

convexa Müll. Arg. Patell. (Bacidia).

546.
* convexa Müll. Arg. Pyrenula, 487

et 545.

convexa Nyl. Verrucaria, 487 et 545.

convexa Nvl. var. Verrue, mamillanae,

487 et 545.

convexella Müll. Arg. Arthopyrenia,

(Mesopyren.), 616.

convexiuscula Mich. Imbricaria^ 68.

corallina Tuck. var. Lecidese parvifo-

liœ, 494.

corallina Müll. Arg. var. Parmelice

prohoscideœ, 809 et 818. "

corallina Müll. Arg. var. Parm. te-

nuirimce, 571.
* corallina Müll. Arg. var. Psorce par-

vifolice, 494.

coralliphora Tayl. Parmelia, 1328.

caralloidea Müll. Arg. var. Parm. Bor-
reri, 1077.

coralloidea Müll. Arg. var. Parm. hy-

poleiicce, 1145.
* coralloidea Mev. et Flot. var. Parm..

perlatce, 818 e"t 1492.

coralloidea Müll. Arg. A^ar. Patell. do-

rn ingensis, 512.

coralloides Müll. Arg. var. Stictince

marginiferœ, 399.

coriacea Nyl. Ricasolia, 1294.

coriacea Hook, et Tayl. Sticta, 1294.

CoRNicuLARiA Ach., 1272.
* corniculata Kremp. var. Parm. latis-

simce, 987.
* cornuta Flot. var. Usn. barbatœ,

984 et 1063.

cornutum Müll. Arg. Sterebcaidon.

1001.

coromensis Kremp. Ricasolia, 807.
* coronata Fée Parmelia, 1150.
coronata Nyl. var. Parm. reli einœ, 1150.

coronata Müll. Arg. Sticta, 99.

coronatum Müll. Arg. var. Collematis

tenacis, 1124.

coronatum Koerb. var. Collematis te-

nacis, 1124.

coroniformis Kremp. Lecidea, 245.

coroniformis Müll. Arg. Psora, 245.
* corrugata Kremp. Pertus. (Chiodec-

tonoides, 780.

corrugatulum Nyl. Leptogium, 1120.

corrugis E. Fr. Cetraria, 1074.

corrugis Müll. Arg. Parmelia, 1074.

corsica Müll. Arg. f. Physc. aquike, 73.

corticata Müll. Arg. Arthopyrenia (Po-

lymerid.), 880.

corticola Tayl. Collema, 1114.
* corticola Müll. Arg. Patell. (Scoli-

ciosp.), 694.

corticolum Arn. Scoliciosporum, 694.

costata Müll. Arg. var. Ramal. compla-

natœ, 50.

crassa Fée Graphis, 482.
* crassa Müll. Arg. Phœographina
r (Eleutherol.), 482.

* crassescens Müll. Arg. Pyrenula,

545.

crassescens Stirt. Verrucaria, 545.
* crassilabra Mont. Fissurina, 527.

crassilabra Müll. Arg. Graphis (Eugra-

phis), 527.

crassilabra Müll. Arg. Lecanora (Pseu-

domaron.), 1371.

crassiusculum Tayl. Collema, 1111.

crassulum Müll. Arg. Endopyrenium,
674.

crassum Anzi Endocarpon, 674.
* crassum Müll. Arg. Endopyrenium,

674.

crassum Müll. Arg. Leptolrema, 443.

Crawfordii Müll. Arg. Psoroma, 1024.

crenata Willey Biatora, 245.

crenata Müll. Arg. var. Psorœ coroni-

formis, 245, 323 et 1451.

crenatum Tayl. Endocarpon, 245 et

1451.

crenulatum Müll. Arg. var. Callopism.

australis, 332.

cretacea Müll. Avg. Pertus. (Depressae)^

727.

cribellata Tayl. Parmelia, 1329.
* crinita Ach. Parmelia, 183 et 988.
* crispa Nyl. Physcia, 987 et 1669.

crispata Flot. Cladonia, 381.

crispatula Nyl. var. Clad. rangife-

rince, 818.
* crispatula Nyl. Ramalina, 1619,

crispatum Hoffm., Wain. Collema,

1121.

crispula Müll. Arg. Physcia, 1480.

crispulum Kremp. Leptogium, 1509.

cristifera Tayl. Parmelia, 1250.
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• crocea Müll. Arg. Blasteuia. 1034.

crocea Kreinp. Leciilea, 1034.

Cronia >'vl. var. Coccocarp. inolyb-

(leae, 421 ,'^.

Cronia Müll. Arc. var. Coccocarp. pel-

//^p, 421^.

Cronia Tuck. Parmelia. 421 o.

crvptotosma Müll. Perlits. (VeiTiioos.).

"1373.

cryst all

i

fera TavI. Leoidea. 1314 et

1420.
• crystallifera Müll. Arg. Psora. 1314

et. 1420.

cubana Müll. An:. Perlus. (Leioplacœ),

744.

cubensis Müll. Arg. Psoroglaiia, 1665.

Cucurbilula Müll. .\rg. Lecanora, 791.

CucurbituUi M(jnt. Perlusaria. 791.

curlum Hook, et TavI. Spluerophoron.

1216.
• cnspidata Ach. var. Uamal. scopulo-

rttm, 986.

cuticola Fée Lecidea ?. 1036.

cuticola Müll. Arg. Lopadium, 1036.

cyanea Müll. Arg. Arlhonia, 303.

cyclospora Müll. Arg. Lecidea (Bia-

tora), '.>o4.

cyclospora Hepp Hialora, 9o4.

cvclospora Müll. .Arg. Sarcoijraphina,
'
1200.

cijlinilrophora Tayl. Parmelia, 1330.

cylindropliora Müll. .Arg., f. Psoroma-
ti$ spliinctriui. 1330.

i'yphellala .Müll. Arg. Sticlina, 396.
• (laclvliza NvI. var. PInjsc. apeciosd',

818".

Duclyloblnslns Trcv., ;J41.

Dallonia Tayl. Lf-raiiitra. 1396.

danja-coriiifolia .Müll. .Arg. var. i>lic-

tiiue tomenlosff, 162').

damipcornifulia Tuck. var. Slicla' Io-

nien los;c, 162.').

• dania?cornis Arli. Slicla, 818 el

987.

dasvp«i>.'oides >'y|. i'snea, .mV. 9HH.

i'476(;l 1477.

dealhatn Tli. Kr. var. (;al<i|il. anraii-

tiac;i', 106.
• drralljalHni .Müll. Arg. var. Cnllnp.

aurantiari, 106.

Debnnenxe i{a;'l. Aiii;)liili)nia. 333.

drrrjnifMiH .Mllll. Arg. var. Perlus. leio-

filaeotdis, 739.

••cipif.-ns lloiïni. pMora 247.

decipient Anzi var. S<|uani. fnigi-nlis,

lO.

»Mitnvi MUH. Ar«. Iletifleria, KM.
iU;fit%%si Mull. Arif. l'yrenula, 545.

dehiscens Müll. Arg. Pcrlus. (Leio-

placa^). 746.

delicaliila Müll. Arg. Arthouia, 523.
delicatula Müll. Arg. Perlus. (Seriales).

774.

Dtlisea Bab. var. Stiele! Freyciiieti,

o6o.

Delisea Del. Slicla, 56a.

Delisei Bab. var. Sticta^ Freyciiieli.

565.

deminutuiii Müll. Arg. Placodium,
1365.

* deiulrilica Müll. Arg. Pluvograph.

(Platygramma). 458.

dendrilica Ach. Graphis, 458.

dendriticum Leiüht. Myineaodecton.
458.

* dendroides Müll. Arg. Pluvofiraphis

(Melanobas.), 455.

dendroides Leighl. Plalygrapha, 455.

dendroides Müll. Arg. var. Uamal. fa-
rinaceœ, 558.

densiroslra Tayl. U.snea, 234 et 1239.

densiroslra Müll. Arg. var. Us». bar-

bala\ 234, 818 et 1239.
*' denliculala (Eschw.) Nvl. llauialiun.

170 et 986.

dentilabra Tuck. Lecanora, 1401.

denudala Krcmp. var. Stiel« laciniaUe.

987.

demcdataTAy]. Slicla. 1295.

denudaln HolViii. Lobaria, 581.
^ denudaluiii Müll. Arg. Antkracollie-

cium, 818.
' deiiudaUisMiill. .Arg. var. Tlic losch ist.

chnisophtlialiiii, 581

.

dcplanala .Müll. Arg. lincUia, 135.

deplaiiala Müll. Arg. Striijula, 916.
' dt'plaiialiila Müll. .Arg. Lecidea, 6.

depressa Müll. .Arg. Ucellularin, 1038.

depressa .Müll. Arg. Perlus. (Depressan).

732.

depressa Fée Porina. 732.

depressa Mey. et Flol. Verrucaria.

597.

depn.'ssior Müll. Arg. var. Perlus. de-

hisceiilis. 746.

depressula .Müll. Ar;.', var. Perlus. Icid-

pla.M', 341 et 732.

depressinii Müll. ,\r^'. C<ni<)(i(iiiiinii,

364.

deprf'ssniii Müll. Arg. .Ii////)v/ci»///('c/«;«,

.)97.

dcprcssuni .Müll. .Arg. l'ijn'tninhuni,

824.

dermal iiiHtii Ach. (',nlliiii;i, 1123.

dcrinalinnni ScImt. var. CoUviiinlis

ijranosi, 1 123.
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* dermatodes Nyl. Pertiis. (Polycarpae).

787.

desquamans Müll. Arg. Anthraeoth.
(Porinastr.), 1267.

detonsa E. Fr. Parmelia. 1151.

detonsa Nyl. Physcia. 73.

detonsa Tuck. var. Physc. aquilce. 73

et 1151.

diademata Tayl. Parmelia, 193 et

1331.

diademata Müll. Arg. var. Physc.
hypoleucae, 193 et 1331.

diademata Müll. Arg. var. Physc. spe-

ciosœ, 1331.
* dialeptizumStirton Cœnogonium, 364.
* diaphanum Mont. Leptognim, 1115.

diaphanum Nyl. Leptogimn, 1509.

diaphoroides Müll. Arg. Graphis (Eii-

graph.), 1043.

diatrypa Tayl. Cenomyce, 1219.
* dichsenella Müll. Arg. Melanographa

(Heniigr.), 547.

dichœnella Nyl. Opegrapha, 547.

Dichodium Nyl., 371.

dichotoma Müll. Arg. Graphina, 145.

dichotoma Müll. Arg. Parmelia, 1018.

dichotoma Hepp Ramalina, 83.
* dichotoma Nyl. var. Stictce damce-

cornis 818.

dichotomoides Nyl. Sticta, 1008.

dichroa Hook f. et Tayl. Lecanora.

1397.

dichroa Cromb. Pannaria, 1397.

dichroma Fée Lecidea, 1028.
* diffluens Müll. Arg. Pseudopyrenula.

602.

diffluens Nyl. Verrucaria, 602.

diffractum Nyl. Collema, 983.

diffractum Kremp. Leptogium, 983.

diffractum Müll. Arg. Pseudoleptogium,

983.

diffractum Müll. Arg. f. Rhizocarp.
obscurati, 30.

diffractella Tuck. Staurothele, 673.

diffractella Nyl. Verrucaria, 673.

diffractella Müll. Arg. Willeya, 673 et

1493.

dilatataMüll. Arg. Pertus. (Porophora),

769.

dilatata Müll. Arg. var. Stictce lacinia-

tce, 177.

dilatata Nyl. var. Stictae laciniatœ.

177.
* Dilleniana Flk. Cladonia, 1669.

dilucida Kremp. Lecidea, 288.
* diluta Müll. Arg. Biatorinopsis, 254.
diluta Pers. Peziza, 254.

diluta Müll. Arg. Pseudopyrenula, 602.

diluta Fée Verrucaria, 602.

dimidiata Ach. in Leight. Lieh, ama-
zon., Lecanora, 283.

dimidiata Müll. Arg. Opegrapha, 440.

dimorpha Müll. Arg. var.. Usnece arti-

culatce, 1615.

dimorphum Müll. Arg. Amphiloma,
991.

dimorphum Müll. Arg. Leptogium.
228.

* diplasiospora Müll. Arg. Melanogra-
pha, 535.

diplasiospora Nyl. Opegrapha, 535.

DiPLOLOMA Müll. Arg. sect. Phœogra-
phince, 478.

diplomorpha Müll. Arg. Stictina, 395.

diplomorpha Müll. Arg. var. Strigulœ
complanatœ, 920.

diplotommoides Müll. Arg. Buellia,

362.
* diremptaMüll. Arg. Pseudopyrenula,

602.

dirempta Nyl. Verrucaria, 602.

DiRiNA Fr., 111.
* discolor Müll. Arg. Ascidiuni, 901.

discolor Ach. Pyrenula, 906.

discolor Nyl. Ricasolia, 567.

discopoda Müll. Arg. Haplopxjrenula,

607.

discurrens Nyl. Graphis, 532.
* discurrens Müll. Ar?. Plueographis,

532.

disjuncta Kremp. Physcia, 985.
* disjunctum Nyl. Cœnogonium, 1660.
* disjungenda Cromb. Lecidea (Leci-

deila),'' 995 et 1415.
* dispersa Müll. Arg. Pyrenula, 894 et

901.

dispersella Müll. Arg. Arthonia, 225.
* disperso-areolatum KcRvh.Placodium,

42 et 1667.

dispersum Müll. Arg. Gyalectidium,

252 et 1512.

dispersum Müll. Arg. var. Lopad. me-
laleuci, 269.

dispora Müll. Arg. Polyblastia. 47 et

490.

dispora Müll. Arg. Tomasellia (Synge-

nesorus), 1206.

disporum Knight Trypethelium, 1206.

dissecta Müll. Arg. var. Cetraria} san-

guineœ, 1620.

dissecta Müll. Arg. var. Peltigerce po-

lydactylœ, 1624.

dissecta Müll. Arg. var. Peltig. rufe-

centis, 171.

dissecta (Ach.) Nyl. Ricasolia, 1295.

dissecta Müll. Arg. Roccella, 1592.
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dissecta Müll. Arg. var. Stictimv fra-

giUimœ, o6i.

disseola Müll. Arg. \ar. Slictiutv qiier-

cizaulis, 16:26.

disseclula Müll. Arg. var. Parnieliœ
proboscidetv, 809.

dissectula >'\i. f. Pariii. porlata? var.

ciliata\. 801».

• ilisser{>en>; Müll. Arg. Graph ina, l'hb.

disserpens >'vl. Graphis, 145.

dissimilis Müll. Arg. Biiellia, i)6'i.

dissinulis >'vl. Lecidea. 964.

dissiuiilis Müll. Arg. var. Pltwoyra-

pliinw scalpluralir, lOol.

dissiniilis >"vl. var. Graph, scalptura-

tae, lOol.
• dissiniilis >'vl. Stiilina. 397.

dissiniilis NvI. var. Slicliiia^ Iragilli-

tnae, 561 et 961.

dissipons NvI. Ycrruoaria. 865.
• distans >'vl. var. Lecanorœ siibfits-

C(P, 983.
'

• distincta NvI. Panitelia, 1656.

divaricata Müll. Arg. \ar. Parmeliœ
Kamtschadalis. i'M'i.

divaricata Tayl. Parniplia, 1322.
• di versa .Müll. .Vrg. PItœograpkis (Me-

lanobasis), 455.

diversa NvI. Graphis. 455.

di\idensMüll. Arg. Graphnia, 206.

divideus NvI. Graphis, 206.

divitlsa Tayl. Slicla. 566 et 1296.

dolichorriza N\l. Polligera, 560.

dolichorriza Nyl. var. Peltigenv pohj-

dnclyUp, 560 et 818.

.loliocarpaMüll.Arg. P»//p//.((;atill.), 6.

Domnujense >"yl. .Vscidiuiii. H 77.
• doniiiigensis Müll. Arg. Ocellularia,

1177.
• doiiiingerisis |l'cr>;.) Müll. Arg. Pa-

tell. (Mnmhyl.), 512.

liruutmondii Tayl. Lcratiura. 1398.

Ihuintnuiidii 'ÏA\\. Slida, 12'.(7.

Dufourr-i (l)<l.) Nyl. Sliclina. 1299.

Du/ourei Nyl. var. Sliclina" sylvatica'.

1299.
• duplox Müll. Arg. Melniwlhrra, «39.

duplex FiV Trv[M'llif'liiirii, «39.

duplirala Mllll". Arg. Piinmdirlln. 5H3.

«•«ar»^rata .Müll. .Arg. l'armelia, 1651.

Kcfiitiopl/tcfi l''iV, 1526.

fcliinttta Ta\l. l'arindia, 1254.
• Krkloiii Moni. Ilamalina. Kl 8.

«rroronala .Müll. f. l'itnn. relirimr,

«•cni«Un'«'a .Müll. Arg. f. l.tiidar nm-
brottr, i*).

»•<TU'»ta<'i;a Aiizi f. hecidewpotytropa-, 42.

Ectoh'chia Trev.. 276.

eftlorescens Müll. Arg. var. Parm. ti-

liaceœ, 1142.

effugiens Müll. Arg. Patvll. (Call Ila-

ria). 1165.

effusa Müll. Arg. Plilvclis. 219 et 279.

elTusum Müll. Arg. .lf//(o//(t'//»Hi, 279.
* elactescens Müll. Arg. Pohjblastia,

1211.

elactescens Nyl. Yerrucaria, 1211.
* elegaus Kœrb. Amphilovia, 1667.

elegaiis Müll. Arg. Coccocarpia, 319.

elegans Müll. Arg. Graphis (Aulogra-

pha), 450.
* elegans Leight. var. Opcijraphœ her-

petica', 688.

elegans Müll. Arg. Psora, 245.

elegans Müll. Ar;,'. Rinodiua, 946.
* elegans Müll. Arg. Striç/ula, 919.

elegans ^lüll. Arg. var. Üsn. barbutœ,

1476.

elerjans Müll. Arg. var. Usn. dasypo-
goidis, 354 et 1476.

elegans Stirt. Usnea, 554.

elegant issima Nyl. Lecanora, 1386.
* elegantissinnun Müll. Arg. Aniphi-

loma, 1386.

elegantula Müll. Arg. Cladonia, {Wt\.

elegantula Müll. Arg. Graphina, 146.

EULEL'THEROLO.MA Müll. Arg. SCCl. PllWO-

graphinœ, 482.

elliptica Müll. Arg. Plurographis (Me-

lanol).). 436.

elli[)ticuin Müll. Arg. MiicoiiorcUitni,

1507.

elouijata Müll. Xva. var. Ilanial.

Erld(.ni. 1241.

emergens Tayl. Lecidea, 1421.

emergens Müll. Arg. Pertus. (Lciopla-

ca'), 1485.

emergens. .Müll. Arg. liolnla, 1534.
* emer.sa Müll. Arg. Ucellularia, 1037.

emer.sa Müll. Arg. üpegr. (Lecanacli.s),

1088.

cinersnni Krenip. Thclotrenia, 1037.

cmincntinr .Müll. Arg. Clathroparinn,

541.

cuiinentior NvI. Vcrrncaria. 541.

•Kndorarpidi'inn Müll. Arg. 978.

rndnciicciiica Müll. .Arg. 1". Parm. lim-

halw, UV.».

endornccinca Kirili. I'ariiiclia. 10.

endiicoccinea Müll. .Arg. var. Pligsc.

obscnrd', 10.

rndococcinea Anzi var, l'aiiii. nliscnnr,

10.

cndficoccinfa .Müll. .Arg. \ar. I'tnjsinr

xflosa-, 163'i.
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endochlora Tayl. Lecidea, lo28.

endochlora Hook. f. et Tayl. Urceola-

ria, 1415.

endochlora Müll. Arg. Psora, 1367 et

1423,

endochlorum Müll. Arg. f. Trijpeth.

Eluteriœ, 849.

endochroma Fée Lecanora, 285 et

355.
* endochroma Müll. Arg. Patell. (Pso-

rothec), 285 et 355.

endochrysa Mont, et v. d. Bosch, var.

Pyx. sorediat., 416.

endochrysea Müll. Arg. Lecidea (Bia-

tora), 955.

endochrysea Müll. Arg. var. Parm.
adpressce, 116.

endochrysoides Müll. Arg. Stictina,

1594.

endocrocea Müll. Arg. var. Ocellul.

Chinchonariim, 1177.

endodesmia Müll. Arg. Lecidea, 29.

endoleuca Nyl. Lecidea, 436 et 513.
* endoleuca Müll. Arg. Patell. (Baci-

dia), 436 et 513.

endoleuca Tayl. Parmelia, 1333.

endoleuca Müll. Arg. var. Pyx. Meiss-
neri, 118 et 1492.

endoleucoides Nyl. Lecidea, 988.
* endoleucoides Müll. Are. Patell.

(Bacidia), 988.

endomiltodes Nyl. Parmelia, 1633.

endomiltodes Müll. Arg. var. Parme-
lice conspersce, 1653.

endoxantha Müll, Arg. var. Pyx. Coc-

co'és, 415.

endoxantha Müll. Arg. Patell. (Psoro-

thec), 285.

endoxanthum Müll. Arg. Arthothelium,
163.

* Enterographa Fée, 843.

Enterostigma Müll. Arg., 843.

enucleans Müll. Arg. var. Pertiis. leio-

placoidis, 739.

epanora Ach. Lecanora, 1.

epichlorotica Müll. Arg. Lecidea, 1424.
* epigraphella Müll. Ar?. Melanogr.

(Hemigr.), 547.
epigraphella Nyd. Opegrapha, 547.

Epiloma Müll. Arg. sect. Phœographi-
nœ, 480.

* epimarta Müll. Arg. var. Buelliœ pa-
rasemœ, 1375.

epimarta Nvl. var. Lecid. disciformis,

1375. "

epiphora Tayl. Lecanora, 1399.
epiphorum Müll. Arg. f. Callopism.

aurant. var. salicini, 1399.

epiphylla Müll. Arg. Biatorinopsis,

258.
epiphylla Kremp. Coccocarpia, 702 et

1510.

epiphylla Fée Echinoplaca, 1526.

epiphylla Kremp. Lecanora, 1319.

epiphylla Müll. Arg. Phylloporina,

1550.

epiphylla Fée Porina, 653 et 1550.

epiphylla Nyl. Verrucaria, 633.

epiphylla Fée var. Yerruc. america-

nse, 653.

epiphyllum Müll. Arg. Lopadium, 270..

epiph/yllumMnW. Arg. Bathelium (Phyl-

lobathel.), 681 et 1547.

epiphyllum Müll. Arg. Phyllobathe-

lium, 1547.
* epitrypum Müll. Arg. Leptotrema,

443.

epitrypum Nyl. Thelotrema, 443.

eradicata Müll. Arg. var. Parm. cons-

persce, 575.

eradicata Nyl. var. Parm. constrictan-

tis, 375.

Ernstiana Müll. Arg. Graphina, 206.

Ernstiana Müll. Arg. Lecidea (Psora),

55.

Ernstiana Müll. Arg. Psora, 55 et

1157.

Ernstiana Müll. Arg. Phlyctis, 218.

Ernstianum Müll. Arg. Helminthocar-

pon, 1193.

Ernstianum Müll. Arg. Pleiirothel.,

61.

erodens Müll. Arg. Verriicaria, 1378.

erosa Kremp. Ricasolia, 1247.

erosa Eschw. Parmelia, 1247.

erubescens Nyl. Pertusaria, 1416.

erubescens Müll. Arg. var. Trypeth.

ochroleuci, 842.

erubescens Fée Trypethelium, 842.

erubescens Hook. f. et Tayl. Urceola-

ria, 1416.

erumpens Müll. Arg. Lecidea (Biatora),

349.

erumpens Tayl. Peltidea, 1287.

erythrocardm Tuck. var. Coccoc. par-

melioidis. 421^.

erythrocardia Müll. Arg. var. Coccoc.

pellitce, 421x.

erythrocardia Müll. Arg. var. Panna-
rise pannosae, 418.

erythrocardia Müll. Arg. var. Panna-
riœ mariante, 1159.

erythrocardia Müll. Arg. var. Parm.
prolixce, 117.

* erythrocarpa Müll. Arg. Parmeliella,

419.
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erythrocarpa Nyl. Pannar. et Cocco-

carp., 419.

erythroleuca >'vl. Leoaiiora, 218.
• crvlhroleucoides Müll. Artr. Callop.

(Trioph ), 248.

erythroleucoiiles Nyl. Lecanora, 248.
• ervlhroleucuiii Miill. Ai'ir. Callop.

(trioph.), 248.

ervlhromelaua Miill. Arg. Cladonia.

386.

erythrophtlialmum Tavl. Colleina. 11 lo.

erythroscypha Tayl. Sticta, 1298.

erylhroslicta Ta\l. Lecaiiora, 1400.

ervtlirostictuiii Miill. Arg. Callopisma,

1400.

esorediosa Miill. Arg. f. Everniœ me-
sotnorphœ, 1393.

' esorediosa Miill. Arg. f. Stictinœ

crocatœ, 703.

EUAXTHRACOTHECICM Müll. Arg., 1265.

Ei'AXZi.^ Müll. Arg., 1303.

EUAHTHOPYHE.MA. Müll. Arg., 613.

EfBLASTEMA Müll. Arg. scct. Blasle-

niw, 1034.

eudoxuiii Miill. Arg. Aiuphilouia, 1233.

Eufjaneuiit Mass. Colleina, 1128.

Eugarieus Müll. Arg. Syueclioblastiis,

1128.
• Elgraphis Müll. Arg. sect. Graplii-

dis, 443.

Eumitriu Slirton, 389.

f'unior[ilia Müll. Arg, var. Coccoc. pel-

Uta; 421 ?•

eumorplm Hf'[tp l'ariiiolia. 421 ç.

euinor|)lia Müll. Arg. var. Slri<iul(i'

eleijimlis, 919.

eumorplid Il('[)p I'ariiielia, 81.

Elpori.va .Müll. .Arg. sect. l'orinw, 048.

EupYUEM i.A .Müll. Arg. sect. Pipe-
nuhf, 890.

Eusaijedia Sli/.i'iili. sect. Sagedia-, 008.

El'sar<;o(;uapiia .Müll. .Arg. sect. Sarcu-
pluv, liMO.

ErspoLVKHi.MA .Müll. Arg.. 20.

eustiMriiiiii .Müll. .\rg. Arlholhdium,
819.

eiulomiiiii Moni. Pyreiiastnirii. 819.
• ev^-riiifiidfs Nyl. Uawnlina, 100.
• ••xailH'wciiH Waiii. var. (jladon. pijc-

twclada-, 1 0(i9.

• cxalliiija Müll. .\rg. var. CAadim. m-
rauuiilix, H\H.

eralhida .N\l. var. (Jadoii. crispa«,

HIH.

riallnln .MkiiI, et \. d. Miiscli Lccaiiac-

tin, \\\ .1 V.tlt

exaltaln .Müll. .Arg. ()|M-graplia (bîca-

iiacli,), '»41 rrl 089.

* exaltata Müll. Arg. Phwographis
(Melaiiobasis), 433 et 689.

exasperala Müll. Arg. f. Parm. consp.

var. hypochista\ 373.
* exasperata Müll. Arg. var. Usneœ

dasypogoidis, 1613.

exasperata Zenk. Verrucai'ia, 882.

Excœcariae Müll. Arg. Arthopyrenia
(Anisomerid.), 628.

Exca'cariœ Müll. Arg. Sagedia, 227.

excisa Müll. Arg. Siicta (Ricasolia),

1632.
* exigua Chaub. Lecidea, 47 et 986.

exigua Müll. Arg. Pyrenula, 897.
* exilis Ach. Borrera, 47.

exilis Müll. Arg. Buellia, 1083.

exil/s Krenip. l^ecidea, 1083.
* exilis Müll. Arg. var. Thelosch. ßa-

vicantis, 818 et 1333.
* exiiiiia Müll. Arg. var. Biatorinops.

lutea', 234.

eximia JN'yl. var. Lecideaj luteœ, 234.

expalleiis Müll. Arg. var. Thdoschist.

chrysoph thalm i, 38 1

.

exsecta ïayl. Parnielia, 1334.

exserta Nyl. Grapliis. 478.
* exserta Müll. Arg. Phœographina

{Üiploloma), 478.

exserta Müll. Arg. Porina (Euporina).

1461.

fagiiiea Müll. Arg. Arthon/a, 966.

fallaciosa Arn. Polyblastia, 490.

fallax Müll. Arg. Leploq/um, 37)5.

tallax Müll. Arg. Lcplolrema, 1085.

fallax Müll. Arir. var. Bamal. dcnticu-

lalœ. 928.
' larinacca .Adi. liainalina. 984.

farinusa Kiiiglit l'oriiia, 1209.

fariiiosa Miill. .Arg. var. Usnca' barhata\

1610.
* fai-iiiiil('iila Miill. .\rtr. Patcllnria,

2S8.
* larrca Müll. Arg. Pyrciiiita, 488.

f'arrca .Ach. Vcrrucaria, 488.

I'astigiatula Müll. Arg. var. Kainal.

laiiidiur, 337.

l'asliKisa Müll. .Arg. f. l'crliis. Iciiijilii-

ciiiil. \ar. tetrasinyra-, 7i{9.

* faviih.sa .Ach. Ctypins, 1102.

faxiiiciisis Müll. .Arg. Lexidva (Leci-

drlla). 1422.

I'axiiiciisis .Müll. .Arg. Hirnsidin, 237.

iMM'aiia Müll. .Arg. Mrtaiiuthira, 834.

/'Vfc'/ Tri'v. (ihrniijca, H'.W).

l'nidlni Tiick. rl Munt. Itiah.ra. 1430.
* {•'.•iidlcri Müll. .\rg. Vama, 1430.

jrrai'issinia .Müll. .Arg. var. lUum. ti-

liacca-, 1012.

»t'i,i.. iiKiiii. iKMss. Appnidix III, M'plciidirc IM99. 3
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ferax Müll. Art:, f. Amphil. elegantis.

36.

ferax Müll. Arçr. var. Lecan. subfuscœ.
12-2.

ferax Müll. Arg. Pannelia. 1016.

ferax Müll. Axs. var. Pertus. torqua-

tellœ, 761.

ferax Müll. Arg. var. Pertus. tubercu-

Uferœ. 768.

Ferdinandi Müll. Ai'§. Cladonia, 378.

Ferdinandi Müll. Ais. Clathn'na. 378
et o89.

Ferdinandi Müll. Arg. Placod. (Aca-

rosp.). 321.
* ferruginea Mass. Blastenia, 984.

ferruginosa ]\Iüll. Arg-. Porina (Seges-

trellai. 1058.

fertilis Müll. Arg. Parrnelia, 1143.

ßbrillifera TVtI. var. Lecideee parvifo-

li», 494.

librosa Müll. Arg. Candelaria, 1154.

fibrosa Müll. Arg. Lecanora. 131o.

ßbrosa E. Fr. Parroelia, 1134.

fibrosa >'yl. Physcia, 1154.

filarnentosa Tayl. Parrnelia, 1333.

filamentosa Mont. var. Parm. gossypi-

n«, 1328.

filicina Mont. Opesrapha. 139. 687 et

1540.

filicina Müll. Arg. OpegrapheUa, 1540.

filicina Müll. Ävs. PateU. (Biliinbia).

296.

filicina Hepp, Mont, et v. d. Bosch,

Sticta, 86.
* filicina rsyl. Stictina, 1498.

filicinum Müll. Ai'g. Gyalectidiiun. 233.

filiformis Müll. Arg. var. Ciadon. fur-
catœ, 381.

* iinibriata Hotfm. Cladonia. 987.

fimbriata Tayl. Sticta, 85 et 1299.

fimbriaîa Schwer. Sticta, 83.

fimbriata Müll. Arg. Siidina, 85.

finitima Müll. Arg. Pyrenida, 1213.
* finitima Müll. Arg. Sarcographa,

(Ensarcogr.), 1100.

finitima Kremp. Glvphis. 1100.
* firmula ^syl. Physcia, 1389.

fissa Müll. Ars. var. Rarnal. inflatœ..

1364.

fissofurcataMüll. -\i'g. Graphina (Aula-

cographina), 469.

fissofurcata Leight. Graphis, 469.
* fissiimMüll. Arg. Leptotrema, 443.

fission 2s\l. Thelotrema, 443.

fistulata Müll. Ai'g. var. Parm. Kamt-
schadalis. 1251.

fistulata Jsi\\. Parm., 1251.
Flageyana Müll. Arg. Lecanora, 701.

flammeum Müll. Arg. Lopadium, 275.

fiammeum Anzi Placodium, 1259.

flammula Eschw. Ustalia, 465.
* flava Kremp. Parrnelia. 1312.

flavens Müll. Arg. Graphis (Solenogra-

pha), 446.
* flavens ISvl. Pertus. (Leioplacfe). 762.
* flaventior Müll. Arg. Pi/re)îîW«, 1214.

flaventior Stirton Yerrucaria, 1214.

flavicans Müll. Arg. var. Graph id. te-

nellœ, 449.

flavicans Müll. Ai-g. Polyblastia, 33.

flavicans Müll. Arg. Psoroma, 811.

flavicans Müll. Arg. var. Stictœ endo-

chrysece. 1300.

flavicans Hook, et Tayl. Sticta, 1300.

flavicans ISy]. var. StictsUrvillii, 1300.

flavicans Müll. Arç. Xclt. Stictœ sinuosœ.

1628.

flavicans Müll. Arg. var. Willeyce dif-

fractellœ, 1460."

* flavida Hepp Lecanora^ 2.

flavidula Müll. Arg. Lecanora, 328.

flavidum Müll. Arg. Callopisma, 1410.

flavissima Müll. Arg. Sticta, 364.

flavobrunnea Müll. Arg. Parrnelia.

1654.

flavovirens Müll. Arg. Buellia, 1437.

Flechte (ei>-e alt-egyptische), 370.

Flegographa'Sld.ii.. 1101.

Flegographa Müll. Arg. sect. Sarco-

graphœ. 1101.

flexuosa Müll. Arg. Graphina. 969.

flexuosa Fée Graphis, 969.

flexuosa Müll. Arg. var. Usneœ plicatœ.

1233.

flexuosa Tayl. Usnea, 1235.

florida Fée Usnea, 1065.

*florida Fr. var. Usn. barbatœ. 984 et

1668.

Flotoiciana Laur. Sticta, 566.

foliare Kremp. Leptogium, 1508.

foliata Stirton Lecidea. 493.
* foliata Müll. Arg. Psora. 493.

foIiicolaMülI. Arg. Biatorinopsis, 257.

foliicola Ki'emo. f. Lecideae Pineti.

257.

foliicola Müll. Ars. var. Lecidece Pipe-

ris. 284.

foliolosa Müll. Arg. var. Clad. lepidu-

lœ, 552 et 1003."

foliosa Müll. Arg. var. Clad. cornuco-

pioidis, 387.

foliosa Müll. Arçr. var. Clad. pityreœ,

1005.
* formosa Bagl. et Garest. Lecidea,

24.

formosa Fée Parrnelia, 1343.
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formosum Müll. Arir. var. CoUematis
(uryidi. im.

formosum Ach. Colleina, 112a.

I'ormüsum >'vl. var. Colleiuatis pul-

posi, 1122.'

Forstroeiniaua Müll. Ar;:. Blasteuia,

il70.

Forslroemiana E. Fr. Biatt)ra. 1170.

Forst roemiatm Spreiijr. Palellaria. 1 170.

foveolaris Müll. Arg. var. Riaiial. den-

liculata-, 170.
• foveolalun) Nyl. Lepioyium, 1117.

foveolalum Müil. Arg. Trijpellielinm,

830.

fragile Hook. f. et Tavl. Endocarpon,
1152.

fragile Nvl. Endocarpon?. 14o2.

fragilis Müll. Arg. Sticta, 1432,
Fra)dlinianaln\\. Parinclia. 1336.

Frankliniana, Müll. Arg. Polyblastia,

490.

Frankliniana Leighl. Verrucaria, 490.

fratruelis Müll. Arg. Palell. (Bacidia).

313.

Frenchianus Müll. Arg. Bœomijces,

1138.

Friesiana Müll. Arg. Argopsis, 1227.
• fnimentaria Müll. Arg. üraphinn

(Chlorogr.), 147 et 473.

fnimentaria Fée Grapliis, 147.

fru.slulo.sa Müll. Arg. Enterographa,
U98.

frustnlosum Kreinp. Chiodecton, 1198.

fruticuloxa Krenifi. (jladonia, 331.

fugax Müll. .Arg. Melaspllea, 1033.

fuliginosa .Müll. Arg. f. Leptogii tri-

cltophori. 1494
• fuliginosa .N'yl. Stictiua. S18.

fulvn Scliw. Ix'i-anora. 1481.

fulva Müll. Arg. Purenula, 89().

fulvn Kreinp. var. Vi'rrui-. inarginal.e,

896.

fulvaslra Kremp. Lecftnorti/.)M\ el î)88.

fulreltn Tavl. I'arnielia, 1337.

fnivella Müll. Arg. hniua (Seg<!slri-

iiMJa), fA>\.

fulv<rsc<'ns Müll. Arg. var. I'atett. ///-

mox(>-nigrir<iiilis, 1317.
• fulvuni .Müll. .Arg. Caltopismn, j'iKj.

fumoui K night l'ertu^aria, 790.

funifoiilrs Mcpp f. Stifta; filit'in.'i;, 8(1.

furrata Müll. .Arg. I'nrmrlia, |(M3.

furcfiluui K. Fr. StereiH-.uilun, Il3'i.

furcflliila K. Fr. (>«:lraria, il4l.

furfurarea .Müll. Arg. var. Coccocarp.

attriiut., Mi.
furfurai.va .Müll. Arg. f. I'arm. livcig.

var. r/riiiilii, 138."i.

l'urfurella Müll. Arg. Patell. (Bacidia).

314.

furfureoluni Müll. Avg.Collema, 1472.

lusca Müll. Arg. var. Lecideœ patavi-

nœ, 134.

fusca Müll. Arg. var. Opegrapliœ insi-

gnioris, 1041.

fuscata Müll. Arg. var. Artliopijr. ad-

nacis, 626.

fuscatula Müll. Arg. Patell. (ßilimbia).

298.

fuscatula Nvl. Pvrenopsis. 1470.

fuscella Müll. Arg. Buellia, 1438.
fuscella Müll. Arg. Lecidea (Biatora).

348.

fuscella Leight. Lecidea, 798.

t'uscellinum Müll. Arg. Callopisma,

813.

fuscescens Hainpe Helerothecium, 261.

fuscoargillacea Anzi Pol ybl. et Verrue,
33.

* fuscocinctä Stirton Lecidea, 306.

fuscococcinea Nyl. Lecanora, 31.
* fuscoferruginea Müll. Avu. Rinodina,

1436.

fuscoferruginea Kremp. Lecidea, 1436.

fusconigrescens Müll. Arg. Palell.

(Bacid.), 204.

fusconigrescens Kremp. Lecanora, 204.
* fusconigrescens Müll. Arg. f. Patell.

millegraniv, 339.

fuscuni Müll. Arg. Lopadium, 272.

fuscuin Moni. Pyrenaslrum, 823.

fuscuin Müll. .Arg. var. Tnjpelh. pa-

pillosi, 848.

FusioiospoR.x Müll. Arg. sect. Pijreuu-

lœ, 890.

galactinus Müll. Arg. Sijnechoblastus,

90.

galhinea Müll. Arg. Patell. (Bilimbiai.

1313.

galhinea Kremp. Lecidea. 1313.

Gnudichnldia Dd. Slicla. 1072.
• (iauilicliauilii y\\. Stictinn. 1072.

(îaiianii yi'd^s. i'annaria, 1021.

(iaiiann Moni. Parmelia. 1(121.

• (iasana.Müll. .\v^. ParwrUrlhi, 1021.

g<niin<'|la Müll. Arg. VolghlnMia. YHO.

gfmiiii'llii .N\l. Verrui'uria. V.IO.

iieniruliila lloitk. f. et Tayl. Hamal.
83, '.IHK el 12K0.

grnicnliUa N\l. Uanialiiia, 1277.
geiiuina Müll. Arg. var. (luccacarp.

pell

i

ta-, 'i2l 'J.

(,'enuina .Müll. Arg. var. /'.foivr curoui-

forinis, 2V3.
• gfMiiiina .Müll. Arg. \ar. Sirigulir

CDiniilunala', L'id'.l.



20 BULLETIN DE L HERBIER BOISSIER.

genuina Müll. Arg. A'ar. Verrue bra-

süiensis, 1466.
* georgiana Ach. var. Parmeliœ cons-

persœ, 1653
gibberosa Müll. Arg. Pertiis. (Depres-

see). 503 et 731.

gibberosa Müll. Arg. Strigula, 918.

gibberulosiim Müll. Arg. Thelotr.

(Pseudo-Ascid.), 369.

gibbosum Müll. Arg. var. Leptogii

phyüocarpi, 1111.
* gilva Müll. Arg. Porina, 868.

giiva Zenk. Porophora, 649 et 870.

güva Auct. Stictina, 703.

gilva Nyl. Stictina, 1298.

Gisleri Müll. Arg. Sagedia (Thelid.).

67.

Gisleriana, Müll. Arg. Lecanora, 1.

glabeUa Kremp. Lecidea, 357.
* glabella Müll. Arg. Patell. (Bacidia).

^^357.

glabellum Müll. Ai'g. Calicium, 1380.

glaherrima Bory var. Borrerae ciliaris,

414.

glaherrima Kremp. Parmelia. 77 et

190.

glaherrima Müll. Arg. var. Physcice

ciliaris, 414.

glaherrima Bah. var. Stictaefragillimae.

562.

glaherrima Müll. Arg. var. Stictincp

fragillimce, 562.

glahra var. Gyrophorce polyphyllce,

1384.

glabra Hook et Tayl. Sticta, 565 et

1301.
* glabrata Ach. var. Lecanorce sub-

fuscœ, 47.

glabrata Nyl. Syn. Lieh. N. Caled.

Verrucaria, 898.

glabrescens Müll. Arg. var. Stictce

Freycineti, 565.

glabrissima Bory, var. Borrera ciliaris,

414.
* glandulifera Stiz. Anzia (Euanzia),

1503.
* glandub'fe7'a Fée Parmelia. 1150 et

1503.

glaucaTaj]. Lecidea, 1423.

glauca Müll. Ai'g. Phœographis (Phteo-

discus. 973.
glauca Tayl. Lecidea, 1423.
* glauca Bah. var. Stictce Richardi,

1296.

glaucella Müll. Ar?. Graphis (Fissu-

rina), 1089.

glaucescens Kremp. Lecidea, 1028.

glaucescens Tayl. Peltidea, 1288.

* glaucescens Müll. Arg. Lentotrema,
518.

glaucescens Nyl. Thelotrema, 518.

glaucocarpa Müll. Arg. Parmelia, 808.

glaucopa Hook. f. et Tayl. Lecidea,

1424.

Glaziouana Müll. Arg. Buellia, 135.

Glaziouana Kvempelh. Lecid., 135.

Glaziovii Müll. Arg. Pertus. (Leiopla-

cese), 764.

Glaziovii Müll. Arg., Strigula, 1667.

glebosa Müll. Arg. Pertus. (Depressse),

501 et 726.

glehosum Müll. Arg. Calicium, 1133.

glehulare Müll. Arg. Placodium, 1366.

globosa Fée Opegrapha, 447.

gneissiaca Müll. Arg. Polyblastia, 34.

gompholoma Müll. Arg. Patellaria. 104
et 1429.

GONIDIEN (die), 91.

goniostoma Müll. Arg. Pertus. (Pustu-

latœ), 723.

goniostomum Müll. Arg. Anthracothe-
cium, 598.

gonolobina Müll. Arg. Pertusaria, 949.
* gossypinum (Sw., Ach.) Müll. Arg.

Byssocaulon, 1528.

gracile Müll. Arg. Placodium, 38.

gracile Müll. Arg. var. Splueroph. glo-

biferi, 704.

gracilenta Müll. Arg. Arthonia, 522.

gracilescens Nyl. f. Ciadon. degeneran-

tis. 380.

gracillima Müll. Arg. Arthonia, 1195.

gracillima Müll. Arg. var. Ciadon. fur-
catce, 381.

gracillimum Müll. Arg. Stereocaulon,

312.

gracilior Müll. Arg. var. Graphince
Ruizianœ, 468.

gracilior Müll. Arg. Haplopyrenula.

609.
* gracilior Müll. Arg. var. Ramal. ceru-

chis, 1231.
* gracilis Kremp. f. Ciadon. macilentce,

984.

gracilis Müll. Arg. Ocellidaria (Asci-

dium). 367.

gracilis Müll. Arg. Parmelia, 1146.

gracilis Müll. Arg. Pertus. (Leiopla-

ceae), 761.

gracilis Nyl. Ramalina, 1280.

gracilis Müll. Arg. var. Ramal. infla-

tœ, 1277 et 1280.

gracilis Müll. Arg. Stictina, 1595.

grseca Müll. Arg. Ramalina, 88.
* granatensis Nyl. Sticta, 177 et 1668.

grandis Nyl. Lecidea, 1027.
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granifera Kreiiip. Lecanora, 199.

granularis Müll. Arg. Lecidea (Bialora).

430.

irranularis Müll. Arg. var. LeciJ. sahu-

letor.. 14.

granularis Müll. Anx. ï. Rotula' vitlqa-

ris. 1333.

granulala Müll. Arg. Pertus. (Leio-

platw), 7oG et 86:2.

granulata Müll. Arg. Pertusaria, 862.

granulata Eschw. var. Pertus. com-
munis. 736.

granulata Ach. Porina, 862.

granulala Hook. f. et Tavl. Porina.

1463.
• granulalus Müll. Arg. Lepolichen,

1463.

granulatum Müll. Anr. Mycoporum.
164.

granulifera Müll. Arg. var. PInjsc. spe-

cioscp, 316.
• grauuliferuiii Kremp. Ascidium. 367.
• granuligtrum ' Müll. Arg. Aiiiphi-

loma, 940.

granulosa Müll. Arg. var. Coccocarp.

pelliUp, 421 /.

granulo.sa Müll. Arg. Graphina (Rha-
dogr.), 1048.

granulosa Müll. Arg. Lecanora, 327.

granulosa Midi. Palellaria, 72.

granulosa Müll. Arg. var. Psorœ par-

tifolitr, 423.

granulosa Müll. Arg. Raphiospora, 72.

graphica Knighl Pertus. (Graphicip).

789.

Ghapmi.va, .Miill. Arg., 143 cl 321.

grapliizaiis Müll. .\rg. \d.v. Lecidea' ho-

malfP, 797.

gravastella .Müll. .Vrg. Arthopyr. (Poly-

nieriti.i. 343 ol 637.

grarnslella Kn-nip. Vcrrucaria. 343 cl

637.

fjregale Knighl Trypcllicliiiiii. I20;{.

grcgalis .Müll. Ar;;. Parinentaria, 121(3

(Jrcgoriaria .Müll. .Ar;.'. Anzia (Kiiaii-

zia). 1301 cl 1303.

groKiin per«*. Kcflilca, 1 Hi7.

t-rossa Müll. Ar^. l'atell. (Psorollic-

cimii), 1 167.

grr)SHiila .Müll. Arg Grapliix (Kissii-

riiiai, 1044.

grox%iilinn .Slirton l^widwi, 309.
• groHsiilina .Müll. Arg. Patellarin {Vsn-

roiiicr.), :m.
gro<(Hnni.MUll. \r^.A»lr(ilhelium, 1320.

' {jtfnium eil ntAauWfxrum, Müll. Ary.

Utk. rxol., n 138.

* Guepini Müll. Ars;. Endocarpiscum,
1130.

(iiiiiieti Müll. Ara;. Arthopyr. (Pharci-

dia), 91.

Gv.\LECTiDiuM Müll. Arg., 230.

gyalectoidesMüll. Avii.Arthonia, 1000.

Gym.nographa Müll. Arg., 1086.

gypsacea Nyl. Squamaria, 985.

gypsaceum Müll. Arg. Placodium, 985.

gyrizans Leight. Glyphis, 1100.

gvrizans, Müll. Are. Sarcor/rapha (Eu-
'sarcog.). 1100.

gyrocarpa Müll. Arg. var. Parmel/ell.

pann., 243.

Gyrostomium Nyl.. 941
gvroslomoides Müll. Ary-. Lecidea (Bia-

'
tora). 278.

evrostomoides Müll. Arg. Ocellularia,
"^1263.

* ha?niatites Mass. Callopisma, 47.

hwmatttes Fée Graphis, 463.
' liffinialiles Müll. Arg. Phœographis

(Pyrrhograph
.
) . 463

.

hannograplia Miill. Arg. Graphina
(Thalloll.). 133 ei 470.

hannoijrapha Nyl. Graphis, 155.

Juvtnophœa Nyl. Lecidea, 1157.
* luTiiiophroa Müll. Arg. Pxora, 1137.

haloiiia Tuck. Buellia. 1229.

halonia Ach. Lecidea, 1229.
' hainolotera Nvl. Lecidea (Lecidella).

1413.

Haniiltoni Müll. Arg. Physcia, 1020.

Hanipeana, Miill. Arg. .\rlhonia, 280.

Hawoenna Müll. Arg. Phlvclidiu. 220
cl 2K0.

llaiM|)eanum Mass. Heterothecium,

261.

ll(tpU>pyrenula Müll. Arg., 605 et 1376.
' llarioli .Miill. Arg. Callopisma, 1410.

Ilarlii Miill. Arg. Thelotrema, 1040.

Ilaiiiiiaiiiii Miill. Arg. var. Pertus.

Iiypetheliifiirin., 73.3.

Ilartniatnii .Miill. Arir. Pcrliisaria. 4!>9

••l 733.

Ilartiiianni .Miill. .\rg. Ilirasidia, 368.

Ilarliiiaiiiiiana, .Müll. Arg. tlraphina,

323.

Jlcgclschweileri Müll. Arg. Galtopisuia,

12.

llic.MicitAi'iiA .Müll. Arg. srcl. Meliiiio-

(fiaidifr, 347.
* liciiiispha'rica Müll. Ar;.;, l'urina,

H71.

Iieiiiispha'ricuin Esdiw. Tr\ |ii'llirliiiiii,

H7I.

lli;\HTiii;i:iiM .Miill. Ar;;, scd. l'inru-

graphidis, 439.
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Henryana Müll. Arg. Sticta, 1630.

Heppiana Müll. Arg. Stictina, 86.

heterohaphia Anzi Biatorina, 693.

Hetep.ocarpon Müll. Arg., 978.

heterochroa Müll. Arg. Lecania (Eule-

cania), 283.

heterochroa Müll. Arg. Patell. (Bacid.),

203 et 12o7.

heterochroa Müll. Arg. var. Pertus.

pustulatœ. 724.

heterochoa Müll. Arg. Pseudopyrenula.
602.

heterochroa Mont. Verriicaria. 602 et

841.

heterociita Ach. Pyrenula, 892.

heteromeraMüll. Arg. var. Pertus. gra-

cilis, 761.

heterostycha Mont. Glyphis, 78.

Heteromyces Müll. Arg., 1496.

Heterotheciüm Flot.. 260.

Heußeridium Müll. Arg , 592. 826 et

1496.

hians Müll. Arg. Anthracothecium,
912.

hians Müll. Arg. var. Ciadon. furcatce,

381.

Hildebrandtii Müll. Arg. Pleurocybe.

804.
* Hildebrandtii Kremp. Parmelia,1637.
Hildebrandtii Kremp. Parmelia, 933,

984, 987 et 1637.

hirta Tayl. Cenomyce, 1218.
* hirta Fr. var. Usn. barbatœ, 42. 47

et 818.

holocarpa Ach. var. Lecanorae luteoal-

bge, 498.
* holocarpum Müll. Arg. Callopisma.

498.

hololeuca Müll. Arg. Graphina (Pla-

tygr.), 473.

hololeuca Mout. et v. d. Bosch Gra-
phis, 473.

* hololeucoides Müll. Arg. Graphina
(Platygr.), 474.

hololeucoides Nyl. Prodr. N. Gr. Gra-
phis, 474.

* holomelsena (Flœrke) Müll. Arg.

Patellaria, 1163.

holopolia Nyl. Verrucaria, 889.

hoiopolia Müll. Arg. Microthelia, 889.
* homala Kremp. Lecidea (Lecidella),

797 et 986.

homocarpa Müll. Arg. Buellia, 1439.

HoiioLOMA Müll. Arg. sect. Phœogra-
jjhinœ, 477.

Hookeri Tayl. Parmelia, 1338 et

1643.
* horizontalis Hoffm. Peltigera, 408.

horridula Müll. Arg. Stereochlamys,

925.

horridula Müll. Arg. var. Usn. longis-

simce, 1614.
* hosteleoides Müll. Arg. Patell. (Ba-

cidia), 357.

hosteleoides Nyl. Lecidea, 357.

hospitans Müll. Arg. Parmelia, 578.

Hütferiana Müll. Arg. Rinodina. 132.

Humboldtii Hook. Sficta, 1302.

humigena Tayl. Lecidea, 1425.

humile Müll. Arg. var. Stereocaiili sub-

ramulosi, 1585.

hmnilis Müll. Arg. var. Ramal. denti-

culatœ, 928.

humilis Müll. Arg. var. Ramal. testi-

dunarice, 392.

hyalina Müll. Arg. var. Biatorinops.

dilulœ, 516.

hyalinescens Müll. Arg. Lecanora,
497.

* hyalinum Nyl. Thysanoiheoium, Hol
et 1228.

hyalinus Tayl. Bœomyces, 1137 et 1228.

Hymenodecion Leight., 458.

hypochrysa Kremp. var. Physciae ob-

sessfB, 936 et 987.
* hypocrysa Kremp. var. Physcice spe-

ciosœ, 987.

hypoclystoides Müll. Arg. var. Parm.
conspersce, 575.

hypoleia Nyl. Parmelia, 1346.

hypoleuca Müll. Arg. Anzia (Euanzia),

1502 et 1503.

hypoleuca Müll. Arg. Parmelia, 1145.

hypoleuca Mühlenb. Physcia, 1331.

hypoleuca Nyl. var. Physc. speciosce,

76, 818 et 1341.

hypoleuca Müll. Arg. Ricasolia, 567.

hypoleuca Müll. Arg. Sticta. 407 et

567.

hypoleucoides Müll. Arg. Anzia, 1598.

hypoleuciwi Knight Ghiodecton, 1197.
* hypomela (Del.) var. Lobariœ pulmo-

naceœ, 1007.

hyponielaena Müll. Arg. Phœographis
(Melanobas.), 1045.

hypopsila Müll. Arg. Parmelia, 1144.

hypothrixMüll. Arg. var. Parm. tilia-

cece, 1326.

hypothrix Nyl. var. Parm. sinuosse,

1326.

hypotrachj'^na Müll . Arg. Cesran« (Pla-

tysma), 1622.

hypotrachynum Müll. Arg. Leptogium,

229.

hypotropa Nyl. Parmelia, 69, 97, 184,

1074 et 1359.
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hypolrypa >'yl. Parmelia, 1659.

hvpoxaiitha Müll. Arg. Parmeb'a.
242.

Iniporylon Nvl. Astrothelium. 846.

/( i//jo.rj//oH Fée Pyrenoiliuin. <S46.

' liystoriospora Müll. Arg. Melanogra-
pha, 535.

hysleriospoKi Leight. Opegrapha, 535.

iclerica Müll. Arg. Psora. 1258.

icterica Mont. Bialora, 1258.

iguapeiise Müll. An;. ThaUoidima,
1391.

• ikounensis Müll. Ari:. ArUmnirenia.
613.

illecebrosnla Müll. Arg. Opegr. (Leca-

nactis.). 214.

illinita Esrliw. Graphis, 1447.
• illinila Müll. Arg. Poriva (Sagedia).

645.

illinila Kœrb. Segeslrella, 645.

illusoria Müll. .\rg. var. Lecanorœ pohj-

tropœ, 102.

illusoria Ach. var. Lecanorae variée.

102.

iiiihriialiila Müll. Arg. Pannaria,
318.

imhricnlula Tayl. Slicta, 1303.

imhrida Müll. Arg. Purenopsi.s, 1467.

imbrida Tayl. Verrucaria, 1467.

imitans N'vl. var. Parm. conspersa\

1653.

iniilalrix Tayl. Parmelia, 413 et 573.

iinitatrix .Müll. .\rg. for/Ha(EuporiMa).
i:m.

inmifTsa .Müll. .\r;.'. Ptjrenuln, 1214.
imptirilis KriMii[>. (irapliis, 457.

iiiiiiarilis .Müll. .Arg. Phwotjraphis {Sia-

lariMJiasis). 457.

iinplicatum .Nyl. Colloina, 93.
• iiiiplii-atiis .Müll. .Arg. Synectiohlaxlits.

93.

irnpresHa .Müll. Arg. I'yrenulft, 1606.

iiiipresH;i Hoiik. clTaNl. Sticla, 1304.

iiiiprf'ssa .Müll. Arg. var. Sticin' nuraltv.

178 et 818.

iinprexm Tayl. Slii-la. 'H'A't i;l 1304.

iiiipn-s'^iila .NIüll. .\rg. Ppitus. (Siihir-

n'j.'iilar<-«). 778.

impn-s^iila Müll. Arg. Stictinn, 1262.
iriaiii'i-iia .Müll. Art:. Lecidm. 15.

intviiufilit Tayl. i'ariiD-lia, 1339.
• iii«'anial;i \i-\\. I.craiinra, 245.

incarimlm Tliuiil», lj<'liiii. 245.

incinn I'«th. l/HViicarpia, 421.

MH"i<i .Mull. Arg. var. Cucmc. nelliln-,

421,

itirmi Sy\, Sytinp», l.icit. S. (jaled. var.

<.<»<•<><•. iiKilvl»!., 421 c.

iuc/sa Nyl. Prodr. Xov. Granat, var.

Coccoc. mobvbd.. 421 À
iucisa Tayl. Parmelia. 1340 el 1360.

iuc/^a E. Fr. Parmelia. 1152.

incondita Kremp. Lecidea. 942 et 1028.
* incondita xMüil. Ari(. Patell. (Pso-

roth.), 942.

incondita Müll. Arg. var. Patell. ver-

s/color/s, 1028.

inconsp/ciia Trev. Çhrooica, 839.

inconspicua Müll. Arg. Melanotheca,

839.

iucoHspicua Kniglit var. Perlus. leu-

coidis. 749.

iiiconsp/cuitm Fée Trypethelium. 839.

incurva Müll. Arg. Arthopyr. (Aniso-

inerid.). 628.

incurva Müll. Arg. var. Cladonia' ran-

giformis, 1611.
* indica Kremp. Pyrenula, 902.

indica E. Fr. Bainalina, 1069.

indusiala Müll. Arg. Arthopyrenia,

617.

indutum Nyl. Parathelium. 60.
* indutum Nyl. Prodr. N. Granat.

Paralhelium, 832.

indutum Müll. .Arg. Pleurothel. 60.

inexplicata Nvl. var. Lecideœ domin-
gens., 1030^

inexplicala Müll. kvs,. Patell. (Bomliv-

liosp.). 1030.

ini'ernalis Müll. Arg. Arlhuinjr. (Ani-

sonierid.), 879.

infe.rualis, Moni. Verrucaria. 879.
' iiilida Müll. Ari,'. Piireiniln (Fusi-

diosp.), 890 et 903.

inliiln Nyl. Verrucaria. 903.

iujhttd liodk. et Tayl. Otraria, 1277.
' iiillata Jlduk. et Ta vi. Haiiialitia,

1277.

iitfuM-ald Kicmp. var. Pcrtiis. Onas-
sia'. 739.

* innata .Müll. Arg. Poriun. 539.

iiniitlit .\yl. Verrucaria. 53!).

iiiscripta Müll. .Arg. Plia'Dyrajihis {\u\-
snlh. •(•.). 532.

in>^ignr Müll. Av;:. \:\\\ Sphn'rapii . aiix-

Inil., 5 49.

iiisiijiic. I.aur. SithaTophoniM, 54!>.

irisii.'nr' .Müll. .Arg. Tryprthcliiiiii, H'A.
' irisipnior .Müll. Arg. (Ipeyrtiplid (hc-

i-anactis). 43!».

insiiiuiitr ,\yl. I.i'cidca, 43!(.

irispciata .Müll. Arg. l'urina (l'li\llu

piiriiia), ()54.

iiisiilaris Müll. y\rg. var. l'annrlirtla-

uiiirnriiirlir, 420.

lusujiria Müll. Arg. llncUia, i'i'iO.
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* integrata Nyl. Physcia, 818 et 985.

integrum Müll. Arg. Leptotrema, 1183.
* interalbicans Müll. Arg. Melanogra-

pha, 535.

interalbicans Nyl. Opegrapha, 535.
* intercalaris Kremp. Usnea, 1062.

intercedens Müll. Arg. Palell. (Bacid.),

107.

interlatens Müll. Arg. Heufleridium.

592 et 826.
* interlatens Müll. Arg. Parmentaria,

592 et 826.

interlatens Nyl. Astrothelium, 592.

intermedia Müll. Arg. var. Rainai, tes-

tiidinariœ, 392.

intermiscens Nyl. Lecidea, 1166.
* intermiscens Müll. Arg. Patellaria,

1166.

intermixta Nyl. Lecidea, 432.
* intermixta Müll. Arg. Patell. (Bia-

tora), 432.

internigrans Kremp. Lecidea, 201.
* interplexumNyl. Cœnogonium, 1669.

interponens Müll. Arg. Polyblastia, 490.

interponens Nyl. Verrucaria, 490.

interpositiim Nyl. Ascidium, 369.
* interpositum Müll. Arg. Thelotrema,

369.

intest iniforme Schser. Collema, 1122.

intestiniformis Schaer. Parmelia, 1122.

intricans Nyl. Graphis, 222 et 1100.
* intricans Müll. Arg. Sarcographa

(Eusarcographa), 1100.

intricala Müll. Arg. var. Ciadonice

rangiferinœ, 1003.

intricata Mont., Nyl. Roccella, 1592.

intricatissima Müll. Arg. Phœographina
(Diploloma), 479.

* intrusa Müll. Arg. Polyblastia, 490.

intrusa Nyl. Verrucaria, 490.
* inturgescens Müll. Arg. Graphina,

(Rhadogr.), 1448.

inturgescens Kremp. Graphis, 1448.

inulans Kremp. Lecidea, 265.

inusta Ach. Graphis, 459.
* inusta Müll. Arg. Pliœographis (He-

mithec), 459 et 988.

irregularis Müll. Arg. var. Strigulœ

rugulosœ. 1571.

isabellina Kremp. Parmelia, 1077.

isidiigera Müll. Arg. f. Parm. consp.

var laxœ, 575.
isidiigera Müll. Arg. f. Parm. adpla-

natce, 935.

isidioidea Müll. Arg. f. Pannarice ma-
riance, 1159.

* isidiodeaMüW. Arg. f. Panuariae pan-
nosse, 1159.

isidiophora Müll. Arg. f. Parm. consp.

var. constrictantis, 575.
* isidiophora Kremp. f. Parm. perlatœ,

185.

isidiophora Kremp. f. Parm. perlatœ,

410.
* isidiophora Nyl. f. Physc.pictœ, 987.

isidiophora Nyl. f. Physc. speciosse v.

hypoleucae, 1328.

isiodophora Müll. Arg. var. Pyx. Co-

co'és, 415.

isidiophylla Müll. Arg. var. Coccoc.

pellitce, 421 s.

isidiosa Müll. Arg. var. Leptogü tre-

melloidis, 374 et 1493.

isidiosa Müll. Arg. f. Parm. Braun-
sianœ, 314.

isidiosa Müll. Arg. f. Parm. caraccen-

.sis, 1640.

isidiosa Müll. Arg. f. Parm. cathari-

nensis, 1649.

isidiosa Müll. Arg. f. Parm. conspersce

var. hypoclistœ, 575, 818 et 986.
* isidiosa Müll. Arg. f. Parm. consper-

sœ f. hypoclistoidisf, 1354.

isidiosa Müll. Arg. f. Parm. lœvigatœ,

1642.

isidiosa Müll. Arg. Parm. latissimce,

190.

isidiosa Müll. Arg. f. Parm. limbatœ,

1075.

isidiosa Müll. Arg. Parm. meizosporce,

1645.

isidiosa Müll. Arg. f. Parm. revolutce,

1648.

isidiosa Müll. Arg. f. Parm. sublcevi-

gatce, 187.

isidiosa Müll. Arg. f. Physciœ- spe-

ciosœ, 1328.
* isidiosa^ Müll. Arg. var. Pyxinis Co-

co'és, 818.

isidiosa Müll. Arg. f. Stictinœretigerœ,

393 el 987.

jamaicense Müll. Arg. Phœotrema,
1039

Janeirensis Müll. Arg. Phylloporina

(Sagediastr.), 1563.
* japonica (Tuck.) Müll. Arg. Anzia

(Euanzia), 1503.

japonica Müll. Arg. Graphina (Platy-

grammopsis), 1605.

japonicus Müll. Arsr. Synechoblastus.

131.

javanica Müll. Arg. var. Ciadon. dege-

nerantis, 380.

^ Legendum est isidiophora, Müll. Arg.

Lieh. cxot. n. 138.
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javanica Hepp f. Ciadon. squam. ,3.

squamosissimae. 79 et 380.

jacanica Müll. Arir. Glvphis, 444 et

1100.

javanica Müll. Arg. Lecanora, 424.

javanica Moul et v.d. Bosch Parmelia.

424.

javanica Müll. Arg. Perlus. (Irregulä-

res). 782.
• javanica Müll. Arg. Sarcographa (Eu-

sarcographa). 444 et 1100.

javanica Hepp Verrucaria, 75.

javanicus Müll. Ar?. Synechoblastus.

376.

Joshuana Müll. Arg. Patell. (Bacidia).

1031.
• jucunda Lechl. Zeora, 424.

Jungermanniœ Lenovviand. Del., 237.

Junghultniana Mont. Cladonia, 380.

Junghuliniana .Müll. Arg. var. Ciadon.

dégénérant is. 380.

Jungiiuhniana Müll. Arg. Sticlina, 394.

Junghultniana ' Mont, et v. d. Bosch
üstalia, 470.

• Jungliutinii .Müll. Arg. Graphina (Pla-

tygr ). 470 et 473.

Junghulinii Mont, et v. d. Bosch Gra-

pliis. 470 et 473.

Kaieida Tayl. I.ecidea, 1426.

Kaml.scliadali.s Eschw. Parmelia, 1347

et 1622.

Karslenii Müll. .Arg. Psorouia, 1023.

Karslenii Müll. Arg. Stictina, ;{13 et

1007.

h'irlouiania Müll. Arg. Glvphis, 538
et 1100.

Kirtoniania .Müll. .Arg. Sarcofiraplia

(ftlusarcogr.), 1100.

Kmgiitiki.i..\ .Müll. Arg., 1009 et 1358.

Knightii .Müll. .\rg. Pgreuaslruin, 825.
• Kuiizei Kt-e TryinUheliitw, HM.
laltorios'i Müll. .\rg. Lecid., 4.

Inhynnlliic'i .\cU. Gly[)his. liDI).

• lal)vriiilliir-a .Müll. ,\rg. Sanuiiriipha

(Knrsarcog.), 1100 et 1102.

tncera Hook. clTavI. G«;lraria. 1278.

lac/Ta Müll. .\rg. Slirln. 1278.

Iaf•«ran^ .Müll. Arg. /Vr/u«. (I^ecanor.),

709.

laciTata .Müll. .\r|^. liamulinu, 555.

jai.vrata .Müll. Arj<. f. Ilamal. faxti-

ginlir. 161H.

jai'r'raliila Nvl. Parmelia. 1358.

Ia<'<'ratiilnrn .Müll. .Arg. Tliclnlrrma,

MN2.

' l^xnnilum «il JungkukHÜ, MUtl. Arn.

Lieh. eiol. n. 138.

laciniata Kremp. Sticta. 987.
* laciniata Nyl. Sticta, 1668.

laciuulata Müll. Arg. var. Pannelicv

inelanothricis, 1636.

lactea Mass. Blastodesmia, 490.

lactea Lönnr. Mieroglaena, 490.

lactea Kœrb. Pohiblastia, 490.

lactea Müll. Arg. Glyphis. 815 et 1100.

lactea Müll. Ar". Sarcographa (Eusar-

cogr.), 1100.^

lactea Acli. var. Yerruc. stigmatellae,

860.
* lacteum Müll. Arg. Phœotrema,

1179.

lacleîim Nyl. Thelotrema, 1179.

lacunosa Ë. Fr. Evernia, 1068.

lactmosa Tayl. Sticta, 1247.

hi'ta Tayl. Cornicularia, 1272.

hTta Müll. Arg. var. Patell. subluteolœ,

358.

Iretevirens Müll. Arg. var. Stictœ au-

ratw, 98.

Uetior Nyl. Lecidea, 432.
* lœtior Müll. Arg. Patell. (Bialorina),

432.
* laetus Müll. Arg. Bryopogon, 1272.
* laevata Th. Fr. var. Lecanorœ gib-

bosœ, 42.

lœve Hook, et Taylor Collenia, 1127.

lavigata Ach. Parmelia, 818 et 1334.

lavigata E. Fr. liamalina, 1070 et

1286.

kovigalum Müll. Arg. Astrothelium,

594.

hevigatum Müll. .Arg. var. Ocellul. gra-

cilis, 367.

hi'vis Knight Perlus. (Dilatatœ), 771.

Iirrix Müll. .Arg. var. Uicasol. erosa3,

179 et 1249.

ki'vis .Müll. .Arg. I'. IMuUv viiltiaris.

1533.

Iii'vis Müll. .Arg. var. StictiiurJunghuh-

niaii(i\ 394.

I.üvis Müll. Ar>^. Siinechohlaslus, 1127.

I.üvius Nvl. var. Leptog. chloromelli,

1113.
* hi'viiisciiia .Nvl. var. Sticta' lariniatir,

166«.

lageniferiiw .Ai'li. Trypi'llicliuni, 834.

lageuiiV;runi .Müll. Arg. l'iagiotrema,

834.

LagocMisis. Müll. .Arg. Piircnuta. 895.

!,aliiuii Müll. .Arg. Mijcaimrelluni. 1 1(13.

tanirlt igrra T:iy\. Parmelia, l.Cil.

* lanala Wallr. Puriiielin, 47.

lannta Si-Iiar. var. Parni. faliinnrnsis,

47.

lanccolala Nyl. Hamalina, 117«.

BtLi.. liKiii«. iKiliv». Appendix lll, (»clDliri; 1H99.
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lapidicola Müll. Arg. Graphina (Plaij-

grammopsis), 970.

lapidicola Fée Graphis, 970.

lateritia Tayl. Lecidea, 1427.

latifolia Kremp. var. Stictaecarpolomae.

703.
* latissima Fée Parmelia, 183.

latypea Ach. Lecidea, 14.
* latypea Nyl. var. Lecidece parasemœ,

351.

lavata Müll. Arg. Pertus. (Irresfulares).

78S.

laxa Müll. Arg. var. Parm. conspersœ.

575 et 1360.

laxum Müll. Arg. var. Amphil. elegan-

tis, 793.
* Lecanactis Müll. Arg. sect. Opegra-

phce, 439.

Lecanactis Mont, et v. d. Bosch., 455.
* lecanographa Müll. Arg. Graphina,

151 et 482.

lecanographa Nyl. Graphis, 151 et 482.
* lecanographa Müll. Arg. Phœogra-
phina (Eleuther.), 482.

lecanoracea Müll. Arg. Parmelia, 1387.

Lecanorastrum Müll. Arg. sect. Per-
tusariœ, 705.

lecanorella Nyl. Lecidea, 262.
* lecanorellum Mass. Heterothecium,

262.

Lechlerii Müll. Arg. Parmelia, 1656.

Lechlerii Müll. Arg. Stictina, 703.

lecideina Müll. Arg. var. Rinod. versi-

coloris, 133.

lecideinum Müll. Arg. var. Callopism.

variabilis, 13.

leiocarpa Tayl. Parmelia, 1342.

Leiogramma Eschw., 454 et 482.

leioplaca Müll. Arg. Graphis, 137.

leioplaca Müll. Arg. Lecidea (Biatora),

1081.

leioplaca Schaer. Pertus. (Leioplacse,

743.
* leioplacellaNyl. Pertus. (Leioplacae),

762.

leioplacoides Müll. Arg. Pertus. (Leio-

placaî), 342 et 739.

Leiorreuma Auct., 476.

leiotera Müll. Arg. Pertus. (Pustu-

latœ), 725.

Lempholemma Kœrb., 371.

Lendigiana Müll. Arg. Phceographis

(Hemithec), 460.

Lendigiana Nyl. f. Graph, pezizoideae,
460".

* lentiginosaMüll. Arg. Melanographa,
535.

lentiginosa Leight. Opegrapha^ 535.

lepida Nyl. Lecanora, 336.
* lepida Müll. Arg. Rinodina, 336.

lepidula Kremp. Cladonia, 552.

lepidula Müll. Arg. Cladonia, 552 et

1061.
* Leprieurii Nyl. Cœnogonium, 1669.

Leprieurii Müll. Arg. Lopadium, 1524.

Leprieurii Mont. Lecidea, 439.
* Leprieurii Müll. Arg. Opegrapha

(Lecanactis), 439.

Leprieurii ]^y\. Graphis, 1101.

Leprieurii Mont. Opegrapha, 1101.

Leprieurii Müll. Arg. Sarcographa
(Flegographa), 1101.

Leprieurii Mont. Sporopodium, 272 et

1524.

leprolyta Nyl. var. Lecanoree dorain-

gensis, 512.

leprolyta Müll. Arg. Patell. (Bomby-
liosp.), 512.

* leplalea Nyl. var. Physc. stellaris,

106.

leptocheila Tuck. Lecidea, 355.
* leptocheila Müll. Arg. Patell. (Pso-

rothec), 355.

leptocheilodes Nyl. Lecidea, 958.

leptochei Iodes Müll. Arg. Patell. (Pso-

rothec), 958.

leptoclada Müll. Arg. Graphis (Aulo-

cogr.), 451 et 818.

leptoderma Nyl. Peltigera, 236.

Leptogiopsis Müll. Arg., 372.

Leptogium Nyl. et Kremp. pr. p., 983.

leptoloma Müll. Arg. Lecidea (Bacidia),

347 et 988.

leptoloma Müll. Arg. Patell. (ßiato-

rina), 289.

leptophylla Müll. Arg. Parmelia,

1647.

Leptorrhaphis Kœrb., 612 et 641.

Leptorrhaphis Müll. Arg. sect. Artho-

pyrenise, 641.

leptosperma Müll. Arg. Por/na (Seges-

trinula), 657.

leptospermoides Müll. Arg. Porina (Se-

gestrinula). 658 et 1155.

leptosporum Müll. Arg. Chiodecton,

442.

leucina Müll. Arg. var. Ciadon. pity-

rophylke, 233.

leucina Müll. Arg. Melanographa, 537.

leucina Müll. Arg. var. Parm. tiliaceœ,

188.

leucina Müll. Arg. Psora, 322.
* leucobates Müll. Arg. Anzia (Euan-

zia), 1503.

leucobates Nyl. Parmelia, 1503.

leucoblephara Nyl. Lecidea, 277.
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leucoblephara Müll. Arg. Patell. (Bi-

liinbia). 277 et 1407/
leucüblepharis Müll. Artr. var. Thelos-

cliist. cliriisû}ihtlialmi, 381.

leucocarpa Müll. Ar?. KniglttielUi,

lÜiO.

leucocarpum TavI. Collema. IJ79 et

1116.

leucocarpus Müll. Arir. Synechoblastus,

379 et 1116.

eucochlora Müll. Arir. Arlhopyr. (Me-

sopyrenia), 613.

leucocephala Müll. Arg. Ciadon ia,

1390.

leucodeoides Müll. Ar;,'. Pevtus. (De-

pressœ), 728.

leucodeoides Knight Perlusaria, 728 et

749.

leuoodes Knight Pertus. (Irreguläres),

784.

leucügrapha ' Kreinp. Grapitis, 447.

leucoloma Müll. Arg. var. Lecideœ

conspersœ. 'Mîi.

leucoloma Müll. Arg. var. Theloschisl.

chrysophthalmi, 581.
• leuconielieiia Wain. Anaptychia,lQQ^-
• leucomelas Mich. Physcia, 818 et

986.

leucopepla Tuck. var. Coli, nigrescentis.

376.

leucopliita Müll. Arg. Sphinctrina,

H 32.

leucopliylla Müll. Arg. Sticla, 1498.
• leucopis Kreinp. Pavmelia, 100 et

182.

leucoplaca Müll. Arg. Mycoporopsis,

me.
leucoplaca Müll. Arg. Perlus. (Ix'io-

placa*), 743.

leuccscliisiiia, Müll. Arg. Arlhutüa,

1489.
• jfucoslicla Nvl. Pldyrlin, 341.

leucoslict(i'ï,i\\. Hainaliiia, 12Sl.

leucosticlus l'vt'.v. I)a<tyl<»l)lastus, 341.

Icucostigrna .Müll. .\rg. Perlus. (Irro-

gularcH), 7H3.

leucusltniKi .Xdi. Porina, 901.

Icucosloina .Müll. .\rg. Tuiiiasellia (Oli-

(çoniiT.), 8.36.

• l«ucolr\pa ,M(lll. .Arg. MelnuotliLcn.

8.39.

leiicoti yfium Nvl, Try|>(-llieliurii. H'M.

leucotltrij- T:i){. Parinclia. 13'i;5.

leuroxantlia Milll. ,\r(j'. (îiaj)liis, \\\.

leucoxantlut Aucl. l^-rulvu, 260 ol9N7.

' Ijrneuiium «tt li>u<'<j|iar)|ilia Kri'rii|i., Mull.

Ar«. LukI cxot. n. 138.

leucoxantha Müll. Arg. Lecanova, 1369.

leucoxantha Müll. Arg. Parmelia, 241.

leucoxanthum Müll. Ar?. Amphiloma,
1313.

* leucoxanthnni Mass. Heterotliecium,

260 et 987.
* Levlaudi Müll. Arg. Erioderma,
ms.

Leylandi Tayl. Sticta, 1248.^
libn'cola Nyl. Yerrucaria. 73.
* libricoUim Müll. Arg. Antliracolhe-

ciiDii, 1492.

Lichenes Abyssiaienses, 984.

» a cl. Brun lecti, 42.

» ex Africa subceutrali, 123.

» .4raratici. 1667.

» Cochinchinenses, 1492.

» Columbiani, 1668.

» Comorenses, 987.

» Eggersiani in Antillis, 1669.

» in Madagascar i a cl. Ililde-

braudt lecti. 818.
)> in Madagascaria Supplenien-

tum, 988.

») e Marocco, 106.

» Somalienses, 983.

» in Texas a cl. Boll lecti, 47.

» e Tonkin, 1493.

» Zanzibaricnses, 986.

ligustrina Müll. Arg. var. Opeyraphiv
variœ, 112.

liiiKe/ormis Tayl. Parmelia, 1232.

liiidjata Laur. Parmelia, 411. 1149

et 1073.

lind)ala Del. Pelliden, 408.
' liinhatuni .Müll. Arg. var. Eriod.

W'riijhlii. 173.

linibolata .Müll. Arg. Phytloporiiia (Se-

gostrinula), 1333.

linibolittd Krciiip. Yerrucaria, 133;{.

liinbulata Müll. Arg. /'//•'•''"''• K'OO.

liniitans .Müll. Arg. .Xrlliopyr.. 630.

limitdiis Nyl. Vt'rrucaria. OitO.

linearis (Ach.) Nyl. Haninlina. 1280.

linearis Hook, et Tayl. Slicta, 1303.

//nerjr/s Tayl. Sticta, 366.

linearis Müll. .\rg. var. Slicliiuv fni-

(jiUiiniv. I2'i3.

linraris .Müll. Arg. \ar. Sdcttv Karüv-
nii. 1007.

* l,iii('..l;i .\c|i. l'.raitUia, 143(1 et 1492.

Iin-Ilina .Müll. .Arg. I.ecnuorw coarc-

latir, I39'i.

Iilliiipliilnidf's .Müll. Arg. I.i'ciilea, 3.

Iilloralis (Tayl.) Lcighl. Vi'rriicaria.

146M.

Iilloralis TuyI. Vcrriicaria. KiOK.

iividu Tayl., Nyl. I'urmelia, 1344.
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livido-cincta Müll. Arg. Patell. (Pso-

roth.), 287 et 1028.

livido-fusca Müll. Av2. Arthonia,

306.

livido-rufa Mey. et Flot. Parmelia,

421?.
* lobata Müll. Arg. Phceographis (He-

mithec), 459.

lobatum Eschw. Leiogramma, 459.

Lockeanum Müll. Arg. Thelotrema,

1181.

Lojaconi Müll. Arg. Panneliella, 1504.

Lojkanum Müll. Arg. Helminthocar-

pon, 1192.

longipes Müll. kvg. Stictina, 401.

longiuscula Müll. Arg. var. Graphidis

stenograptce, 136.
* longissima Ach. Usnea, 986.

longiuscula Nyl. Lecidea, 493.
* longiuscula Müll. Arg. Psora, 493.

LoPADiuM Kœrb., 268.

lophyrea Ach. Parmelia, 1329.

lorea E. Fr. Usnea, 1063.
* Loxensis Trev. Atestia, 1141.
* lucida Müll. Arg. Arthopyr. (Lep-

torrh.), 641.

lucida Kœrb. Leptorrhaphis, 641.

ludibunda Müll. Arg. Lecidea (Biâtora),

1162.

limula^is Fée Lecidea, 265.
* lutea Müll. Arg. Biatorinopsis, 254.

lutea Schaer. Lecidea, 254.

luteola Ach. Lecidea, 988.
* luteola Müll. Arg. Patell. (Bacidia),

988.
* lutescens Kremp. PeriMs. (Pustulatee).

725.

lutescens Tayl. Sticta, 1306.

lutescens Nyl. Stictina, 1306.

lutescens Nyl. var. Stictinœ quercizan-

tis, 1306.

luteum Tayl. Trypethelium, 1458.

lynceoides Müll. Arg. Opegrapha (Le-

canactis), 215.
* macella Müll. Arg. Graphina, 144.

macella Kremp. Graphis, 144.

maciformis (Del.) Nvl. Ramalina,
1619.

* macilenta Hoffm. Cladonia, 818.

Maclayana Müll. Arg. Parmelia, 1638.

macloviana Müll. Arg. Pertus. (Leca-

nor.), 711.

maclovina E. Fr. Sticta, 1072.

Mac Oioiana Kœrb. Coniocybe, 231.
* macrocarpum Nyl. var. Leptog. pliyl-

locarpi, 818.

macrocarpum Bab. var. Stereocauli ra-

mulosi, 1227.

macrocephalum Müll. Arg. Stereocau-

lon, 1608.

macrophylla Müll. Arg. var. Ciadon.

pyxid., 384.

Macropyrenium (Hampe) Mass., 977.

macrospora Müll. Arg. Phylloporina

(Euphyllop.), 1558.
'

macrotheca Fée Arthonia. 818.
* macrotheca Müll. Arg. Arthothelium,

818.

maculans Müll. Arg. var. Patell. Ncege-

lii, 105.

maculata Müll. Arg. Ramalina, 64.

madagascariensis Müll. Arg. Phœogra-
phis, 972.

madreporiforme Eschw. Trvpethelium.

837.

madreporiforme Müll. Arg. Bathelium.,

837.

magellanica E. Fr. Sticta, 1073.

magellanica Müll. Arg. Stictina, 1073.

major Müll. Arg. var. Parm. hypoxan-
thœ, 579.

major Müll. Arg. Pertus. (Diiatatae),

770.

major Müll. Arg. var. Pertus. anisos-

porce, 738.

major Müll. Arg. var. Pertus. leiopla-

coidis, 739.

major Nyl. Physcia, 1079.

major Müll. Arg. var. Physc. speciosœ,

1079.

major Kremp. f. Sphaerophor. tenuis,

1582.

mamillata Hook. f. et Tayl. Lecidea.

1428.

mamillata Tayl. Parmelia, 1345.

Mangiferse Müll. Arg. Arthonia, 1487.

marginata Fée Porina, 864.

marginata Müll. Arg. var. Porince nias-

toidece, 864.

marginata Hook. Pyrenula. 904.

marginata Müll. Arg. Ricasolia, 807.

marginatum Fée Trypethelium, 837.

marginellum Ach. CoUema, 1120.
* marginellum Mont. Leptogium, 987

et 1120.

marginellus Sw. Liehen, 1120.

marginiflexa Hook, et Tayl. Lecidea,

434 et 1429.
* marginiflexa Müll. Arg. Patell. (Pso-

roth.), 434 et 1429.

Marice Trev. Brigantisea, 993.

Mariae Müll. Arg. Herothecium, 993.

mariana Müll. Arg. Pannaria, 1159.

mariana E. Fr. Parmelia, 243 et

1159.

maritimum Tayl. Collema, 1129.
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inaritimum Müll. Ars?. Lempholemma.
1129.

niarmorata Müll. Arg. Pyrenula,, 601.

maroccana Müll. Arg. Opegrapha, 113.

Maronea Mass., 330.

M.\RONEA Müll. Arg. sect. Lecanin:

330.
• Massalougi Mont. Ascidititu, 977.
• massata ïuck. Lecidea. 3o4.

mastoidea Fée Fori na. 868 et 869.

luastoitleum Müll. Ar^. Lepiotrema,

H 84.
• niästophora Müll. Arg. Pyrenula,

o97 et 600.

mastopliora NvI. Verrucaria. o97 et

600.

mastophorizans Müll. Arg. Pyrenula,

980.

Mauritiana Tayl. Lecidea, 1430.

Mauritiana Müll. Arg. Psora, 1430.

niaurula Müll. Arg. Blastenia, 962.

maurula Müll. Arg. Verrucaria, 1207.
• medialis Müll. .^r^r. Patell. (Bacidia).

799.

medialis Tuck. Lecidea, 799.

médians Müll. Arg. var. Rhizoc. geo-

graph., 17.

• medusiforniis Müll. Ai'j;. Phœographis
(Hemitliec), 459.

mediisiformis Kremp. Graphis, 459.
• luedusina (Borv) xN'vl. (Jadonia, S18

et 1589.

medusiua Wainio Ciadonia pr. p., 1589.

MEDfSLUXA Mull. Arg. sect. Graphina\
587.

rnedusulina .Müll. .\rg. var. Uraphidis
inustfP, l'iO.

medusulina MUH. Arg. Gymnographa,
1087.

meduiulinn Kn-nip. Sarcograplia. 1087.
• niednsiilina .Müll. .Arg. Sctrciigrajitia,

(Eu.sanogr.). HOO.
medwsulina .N\l. (jly[»liis, 57.

meäusulina .Nvl. Prudr. A'. Granat.
Glyphiü. liOO.

meyaearpn .Nyl. Lfejdca, 509 ol 1027.
• megacnrpn .M(lH. .\rg. I'ntellaria,

509.

iiie(,'a''iir|ta .Müll. .Arg. \ar. I'nlfll. hkI-

phur., :H)'Ji[ 1027.

inegalem .Nyl. I'ariiu-Iia, 87 vi 1620,

megaleium .Vyi. IMatynina, 87.

iiif(fal<i|ilillialriiiirii .Müll. Arg. Tlirln-

Irema, 520.

iii.galoplara MUll. .Arg. I'hyr., 194.

iiK-t/aloxpora Tli. Kr. Aniopsit, 1227.
• iiifi,'ai|Hrniii(ii 'In-v. Hatltrliuui, 59H.

meijiuj.ti III util .Moni Tr\|M'tlifliurii,5U8.

megaspora Leight. Lecidea, 433 et

1027.
* megaxpora Müll. Arg. Palell. (Psoro-

thec). 433 et 1027.'

niegistooarpa Müll. Arg. Phceograph.

(Melanob.), 455.

megistocarpa Leight. Platygrapha, 455.
* raeiospermiimMüll. Arg. Phceotrema,

1039.

meiospermum Nyl. Thelotrema, 1039.

AJeissneri Nyl. Synops. Lieh. N. Ca-
led., Pyxine, 415.

Meissner! Tuck. var. Pyx. Cocoes, 415.
* meizospora Nvl. Parmelia. 818 et

1645.

vielwna Nyl. Lecidea, 356.
* melœna Müll. Arg. Patellaria, 356.

ntehviium Acli. Collema, 1121.

inelaleuca Tuck. Lecidea, 508.
* melaleuca Müll. Arg. Palellaria, 508.
* melaleuca Dub. Pertuxarin (Depres-

sœ), 47, 729, 985 et 986.

nielaleucoides Müll. Arg. Perlns. (Pus-

tulatœ), 722.

inelaleucum Müll. Arg. Lopadiuni, 209.

nielanantha Müll. Arg. lUasti-nia, 1436.

melanella Nyl. Lecidea. 1165.
* melanella Müll. Arg. Patellaria, 1165.

melanobapha Kremp. Verrucaria, 1551.

Melanobasis Müll. Arg. sect. Pluvogra-

phidis, 455.

melanobotrys Müll. Arg. Patell. (Ca-

till.), 354.

inelaiiücarpa Müll. .Arg. var. /)7«,s'/.

I'errug., 40.
* melanocarpa Müll. Arg. Pfl/f//. (IJom-

byl.), 435.

melanucarpa Nyl. JA'cidea. 435.

molanocldora .Midi. .Arg. Huellia. 963.

melanoclilora Kremp. Lecidea, 963.

.Mi:i.A.\o(;it.\i'nA Müll. Arg.. 535.

mi'laMoloma Nyl. ' var. Pelligerw poly-

darlylir, 560.

nielaniipidlialma .Müll. Arg. IJpvi/raplia

(Unliiia), 6S'k
* mt'lanniilillialnimii hayl. et (lasar.

var. l'Iiiradii rlniisiiphlhdliiii, L19(».

melaiiDspila Müll. .Arg. (ifiegraidia. 56.
* MM'laMiislala/.ans Müll. .Arg. l'iiiragra-

plns (.Milamtlt.), 'i55.

iiirlanniitalazaus Kremp. Plalygraplia.

155.
* .Mki.anoiiieca I'Vt, (1'i2.

Mi'laiHillieca Nyl. pr. |i.. 6'i2.

mtdanolriclm .Mdll, Arg. I'unuarin. '.t.'IK.

' l.i'KOiiiliiiii nat iiinlaiiiiroiiiii S\\., Miill. Arx-

Lieh ejot. II, 4 38,
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meianotricha Mont, et v. d. Bosch
Parm., 76.

* melanotrichusMüll. Arg. var. Thelos-

chistis flavicantis, 986.

melanothrix Nyl. Ramalina, 1383.
* melanothrix Fée Tricharia, 273 et

1526.

melantha Nyl. Lecanora, 813.
* melanthum Müll. Arg. Callopisma,

813.

melaspora Tayl. Verrucaria, 1469.

melasporum Müll. Arg. Anthracothe-

cium, 1469.

menbranacea Müll . Arg. Biatorinopsis.

2o6.

membranacea Fée Lecidea, 256.

menbranacea LsLUT. Ramalina, 1240.

membranacea Müll. Arg. var. Ravial.

Eckloni, 818 et 1240.
* membranacea Nyl. f. Ramal. Yemen-

sis, 47.
* mendax Müll. Arg. Glyphis, 988.

mendax Müll. Arg. Pertusaria, 343 et

739.

mendax Müll. Arg. var. Pertus. leiopla-

coidis, 739.

mendax Müll. Arg. Porina (Sagedia),

669.

mendax Müll. Arg. Glyphis (Phaeogly-

phis), 975.

mendax Müll. Arg. Sarcographa (Phseo-

glyphis), 975 et 1102.
* Menegazzia Müll. Arg. sect. Parme-

liœ, 1078.

Menziesü Hue Leptogium, 1494.

Menziesii Tayl. Ramalina, 1282.

meridionalis Müll. Arg. Pertus. (Leio-

placae), 338 et 765.

meridionalis Müll. Arg. f. Physc. aqui-

lœ, 73.

Mesopyrenia Müll. Arg., 614.

mesotropa Müll. Arg. var. Parm. phy-
sodis, 1017.

mesotropa Müll. Arg. Pertus. (Leio-

placae), 750.

mesoxantha Müll. Arg. Pertus. (Pus-

tulatœ), 720.
* metabolica Anzi Rinodina, 984.
* mexicanum Nyl. var. Erioderm. po-

lycarpi, 173.

Michauxn Ach. Parmelia^ 68.

micrantha Kœrb. Aspicilia, 2.

microcarpa Müll. Arg. Arthonia,

226.

microcarpa Müll. Arg. Melanographa,
536.

microcarpoides Müll. Arg. var. Stereoc.

ramulosi, 1495.

microcarpoides Müll. Arg. var. Usn.

dasypogoidis, 554 et 1476.

microcarpoides Müll. Arg. var. Usn.

barbatœ, 1476.

microcarpum Müll. Arg. Stereocaiilon,

94.

microcarpus Müll. Arg. Synechoblasttis,

375.

Microgkena Auct., 490.

MiCROGL-ENA Kœrb., 541.

MrcROGONiDiEN, 130. Observât. III, 925.

MicROGRAPHA Müll. Arg., 1541.

microlepidea Müll. Arg. Psora, 1390.

microlepidea Müll. Arg. Rinodina,

1372.

micrommata Müll. Arg. Lecania, 1511.

micrommata Krem]). Lecanora, 1511.
* microphlebia Müll. Arg. Melanogra-

pha, 535.

microphlebia Nyl. Opegrapha, 535.

microphora Müll. Arg. Haplopyrenula.

611 et 1576.

microphthalma Hook. f. et Tayl. Le-

canora, 1401.

microphyUa Mass. Pannaria, 1504.
* microphvila Müll. Arg. Parmeliella.

1504.

microphylla Müll. Arg. var. Stictœ

auratœ, 404.
* microphvllum Ach. Collema. 1125 et

1126.

microphylhim Nyl. Collemodium et

Leptogium, 1126.
* micropora Müll. Arg. Ocelhilaria,

1601.

microporellum Kremp. Thelotrema,

1084.

micro])ormn Moni. Thelotrema, 1601.

microscopica Trev. Bacidia, 1578.

microscopica Mont. Biatora, 1578.

microscopica Mass. Tricoplacia, 1578.

microsperma Nyl. Arthonia, 1092.

microsperma Müll. Arg. Buellia, 1035.

microsperma ^ Müll. Arg. Porina (Seges-

trinula), 656.
* microspilota Nyl. Melaspilea, 473.

microspora Müll. Arg. Biatorinopsis,

259.

microspora Müll. Arg. Parmentaria.

1205.

microsticta Müll. Arg. Parmelia, 100;

microstoma Müll. Arg. Pertus. (Irre-

guläres), 428 et 782.

microstomum Müll. Arg. Thelotrema

(Pseudo-Ascid.), 1603.

^ Legendum est leptosperraa, Müll. Arg.

Lieh. exot. n. 138.
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MicROTHELiopsis Müll. Arg., lo48.

Micvotlnjrium Mont.. 137o.
• micula Kœrb. Microthelia, 47el988.
miliaria Tavl. Usiiea. 1238.

miUegrana N'vl. Leciilea, 20'i et 339.

niillegrana Müll. Arç^. Palell. (Bacidia).

20i, 359 et 1134.

millegrana Tayl. Leeanora. 1257.

niillegrana Müll. Arg. PaleUan'a, 1257.

niillegranuni Müll. Arg. CuUopisma.
99U.

milliua Kremp. Arthonia. 10o4.
• mflliniun Müll. Arg. Arlhotheliiim,

10o4.

mniialum Ilainpc Heterothecium. 201.

minima Kremp. Plalygrapha. lo3o.

minima Müll. Arg. liotula. lo3o.

minor Müll. Arg. var. Lecanorœ sub-

ftiscœ, 1023.

mitior Fée Essai Parmelia, 1333.
• minor Müll. Arg. f. Physc. adglutina-

tœ, 1333.

minor Müll. Arg. var. Pnrm. tiUaceœ,

46.

minor Müll. Arg. Perliis. (Leioplacae),

429 et 731.

minor >'vl. var. Perlus. leioplac», 731.

minor Müll. Arg. var. Perlus. commu-
nis, o3.

m/Hor Kremp. f. Perlus. tuborculiferae,

739.

minor Müll. .Arg. var. liamal. dendris-

coidis, 1219.

minor Müll. .\rg. et Kretnp. var. Ur-
ceol. scruiiosrr, '.i\H et 983.

minuscula .Müll. .\rg. Arlliopyr. (.\Ie-

sopyr.). *)2I .

minuliila .Müll. .Arg. liinodivn. 121.

minnlnla .Müll. .Ar;'. Pijrennln. 817.

mirißca Krfiiip. Plalygra[ilia. I3;W.

miriiirum .Müll. -Arg. Thelotreinti, i3.'tK,

miterriiiium Nyl. .Mycoporiiiii. 'i92.

• mixtiirii NvI. Stereocaulon. KifiH.

.MivoHhiana .Slüll. Arg. Stirla. 139().

• ii'iodesla Müll. Arg. liueüin, 3ti2.

mwiextn Kremp. I^'ciiifra, 3(»2.

mrMlesla .Müll. Arg. Perlus. (Leiopla-

c;i-), 73.3.

Moffaliaiia .Müll. Ar;-. Pnlus. (Lcio-

pla<%i'|, 384 cl 734.

moths Vi'-v Pyn-nnla, 901.
• inolliiisriila Arli, l'orinrlin, 2'»2.

molyhdtra I^ts. (iorrocarfna, 421'/

mnnüifitrmit Halt. l'arriD'lia, I3M3.

iiioniliformr? Tiirk. flirnotjunium, \''M\.

moiioi-arpa Müll. Arg. Plnjll<>ii<irinit

(S<'g»'slriiiiila), 1332.

monocitrp'i Krcriip. V<frrin;aria. 1332.

* monospora (Nvl.) Müll. \ar. Grnphi-

dis Acharii. "1031.

* monospora Müll. Arg. var. Graphi-
nœ vernicosœ, 132.

monospora Nvl. f. Graphidis vernicosae.

132.
* Monlagnei Müll. Arg. Graphina.

136 et 483.

Monlagnei v. d. Bosch Graphis, 136 et

483.^

Monlagnei Nyl. Lecanactis. 136 et 483.

Monlagnei Mass. Pliariona. 136.
* Montagne! Müll. Arg. Phœographina

(Chromogr.), 483.

.Montagne! Müll. Arg. Pgrenula (Fus!-

diospora). 903.
* Monlagnei Bei. Hoccella, 986.

monlevidensis Müll. Arg. Parmelia,

1633.

Moiigeoliana Nyl. Sliclina, 818 et

1298.

MuLLEREi.L.\ Hepp, 20.

lunlitida Müll. Arg. var. Parm. pluri-

formis. 240.
' multitidum Scharr. CoUema, 1121.

mulißdus Scop. Liehen, 1121.

iiuiltitlora Müll. .Arg. Palellaria (Bia-

lora). 1431.

mullißora Tayl. Lecidea, 1431.

mulliflorum Hepp C.ollema, 1124.

mulliiocularis Müll. .Arg. PaleU. (Baci-

dia). 339.

iii(illi|)arlila .MiUl. .Arg. var. Clad. ce-

rauoidis, 1004.

iiiidtisei)lala Müll. .Arg. Opeqrapha,
160.

iimllisnirala Müll. Arg. Grai)liina

(Uhahd.), 1448.

nniiidata Nyl. Parmelia, 377.

iiiiiiidata .Müll. .Arg. var. Parm. phg-

sditis, ,377.

iiiiiiidiila .Müll. \rj. Ijecidea (lieci-

della). 1164.

niiMidula .Müll. .\rg. I'ertns. (Leiopla-

r.r), 74K.

nntsrirolii Lojk;! !'. I.ecaiinr;«' cleganlis.

793.

nuiscirnla .Aii/i var. I'ariiirl. oliscma'

pr. p.. 10.

* mnsfifolum .Müll. Ari;. l. Amph. clv-

gfnilia. 79.3.

* iriiisi'j;.'ctia l'!'<i'li\v. CJaddiiia, 987 cl

ir.ti'.l.

iiiitliiliihs Tavl. l'ariiK'li.i, 1346.

miilaliilis Müll. Arg. Parmrtirlla. H12.

.Mvcoi'drini'Ms .Müll. Arg.. 976.

myri(ir-arpa Müll, Arg. .\rllnmiit, \hHH.

myriorlada .Müll. Arg. Kainnlina, 336.
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myrioglœna Müll. Arg. Phœographi7ia
(Eleutherol.), 1049.

myrioloba Müll. Avg.var. Stictce Fili-

cis, 1008.
* niyriomma Müll. Arg. Pseudopyre-

nula, 602.

myriomma Nyl. Verrucuria, 602.

Myriostigma Kremp., 1344.

Myristicae Müll. Arg. Arthonia, 305.

Naegelii Müll. Arg. Polyblastia, 490.

Nwgelü Hepp Pyrenula. 490.

nana Müll. Arg. var. Ciadon. squamo-
sœ, 1223.

nanosporum Knight Trvpethelium ?

1203.

nebulosa Stirt. Platygraplia, 691.

nebulosa Müll. Arg. Arthonia, 691.

nebulosum Müll. Arg. Arthotelium,

221.

neglecta Müll. Ar?. Pseiidopyr. (Holo-

thec), 883.

neglecta Müll. Arg. Stictina, 1071.

neilgherrensis Müll. Arg. var. Pertus

lewplacoidis, 739.

Nemathora Mont. Strigula. 818 et

1366.

Nemathora Arn. Lieh, exsicc. n. 818
Strigula, 920.

* Nemathora Nyl. Strigula, 1366.
* Nemathora Müll. Arg. var. Strigulœ

elegantis, 1366.

neocaledouica Müll. Arg. Stictina, 400.

nepalensis Tuck. Parmelia, 1347.

nephromoides Nyl. Platysma, 1623.

Nephromopsis Müll. Arg., 1623.

nervulosa Müll. Arg. var. Ramalinœ fa-

rinaceœ. 538 et 986.

nidifica Tayl. Usnea, 803 et 1234.

nidifica Müll. Arg. var. Usnœ plicatce.

803 et 1234.

nidulans Müll. Arg. Arthopyr. (Aniso-

merid.), 873.

Nieteriana Müll. Arg. Arthopyr. (Me-

sopyr.), 618.

nigrata Müll. Arg. Patell. (Bilimbia),

1432.

n?'^rö^a Müll. Arg. var. Patell. chlori-

tis, 300 et 1029.
nigrata Müll. Arg. var. Patell. rufulœ.

1321.

nigrata Kremp. Pertus. (Irreguläres).

783.

nigrella Müll. Arg. Lecania, 1408.
nigrescens Müll. Arg. var. Callop. ßo-

ridani, 1482.
* nigrescens Anzi Synechoblastus, 818.
nigricans Müll. Arg. var. Lecaniœ ani-

'plificantis, 426.

nigricans Müll. Arg. var. Patell. fus-

culatœ, 298.

nigricans Müll. Arg. var. Patell. visi-

'lantis, 286 et 1027.

nigrita'^ Müll. Arg. var. Patell. chlori-

tis, 433 et 988.
* nigro-cincta Müll. Arg. Parmeliella,

243.

nigrocincta Nyl. Pannularia, 243.
* nigro-cinctum Mont. Chiodecton.

1493.

nigrofusca Müll. Arg. Patell. (Bacidia),

436.

nigrofusca Müll. Arg. Porina {Seges-

trella), 646.

nitida Tayl. Sticta, 1246.

nitidella Nyl. in Herb. Vieill. var.

Verrue, nitidse, 893.

nitidiuscula Müll. Arg. Pseudopyre-

nula, 602.

nitidiuscula Nyl. Verrucaria, 602.

nitidula Müll. Arg. Po?^mûf(Sagediastr.),

665.

nitidula^ Nyl. Syn. Lieh. N. Caled.

Verrucaria, 904.

nitidula Kremp. Strigula, 1367.
* nitidula Mont. Strigula, 1571.

niveum Mont. Byssocaulon, 1328.

notabilis Müll. Arg. var. Ciadon. fur-

catce, 351.

Novœ-Angliœ Tuck. Parmelia, 73.

* novella Kremp. Arthonia, 524.

nucula Ach. Porina (Euporina), 649 et

870.

nuculastrum Müll. Arg. Clathroporina,

816.

nuculiformis Müll. Arg. Porina,

870.

mida Müll. Arg. var. Parra. abessini-

cae, 115 et 181.

nuda Müll. Arg. f. Parnielice Hilde-

brandtii, 1637.

nuda Müll. Ara-, f. Parm. revolutce,

1648.

nuda Müll. Arg. var. Parm. urceo-

latce, 183, 818, 985 et 987.

nuda Müll. Arg. vav. Physc. dilatatce,

195.

nuda Müll. Arg. var. Stictince brasi-

liensis, 175.

nudatum Müll. Arg. var. Stereocauli

proximi, 1002.

obducta Müll. Arg. Phylloporina (Sa-

gediastr.), 1564.

^ Legendum est nigrata.

^ Legendum est nitidam, MülL Arg. Lick.

exot. n. 138.
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obfuscata Müll. Arg. f. Pertus. leiopla-

coid. var. tetrasporcr, 739.

obfuscata Müll. Arg. var. Opegr. plu-

rilocularis. 534.

oblongata Müll. Arg. Microthelia,S87.

oblongataMüll. Arg. Perlns. (Seriales),

772.

oblongula Müll. Arg. Avtlionia, 1094.
• obscura Kcerb. var. Arlhonitv gveqa-

ri(F, 988.
• obscura Fr. Phtjscia, 47.
• obscurata Nvl. var. Lecaiionv depres-

sœ, 790.

obscurata Müll. Arg. var. Pliiillopori-

nœ rufidœ. looo.

obscurata Müll. Arg. var. Porinœ riibi-

coloris. 6n9 et iooo.

obscuratuni Müll. Arg. Helerothecium.

262.

obscurella Müll. Arg. Arlhonia, 223.

obscurum Müll. Arg. Aslrolheliuiii,

593.

obscurum Müll. .Art'. Paracavpidiion,

677.

obscurum Müll. Ars:. Stereocaulon,

1388.

oblecta Müll. Arg. Arthopijr. (Polynie-

rid. 1.638.
• obtecla Müll. Arg. (Iraplu'na (Pla-

lygr.). 474 et 1193.

obtecln >'vl. Prndr. X. flvau. Grapliis,

1193.

oblecta Müll. Arg. Artliopyr. (PüIv-

merid.). 638.

obtecla .Müll. Arg. Sagedia, 638.

oblurata (Ach.) Müll. Arg. Ocellula-

ria, 1038.

ohturffescens Kromp. liOcidoa, l()-2H.

obvelatum Müll. .Arg. Artliolheliian,

1098.
• occultatum Bagl. (JoHemu, 1126.

ofe//a/« Zeil k. I^eraiiura. 9'»!.

r»rellata Müll. .Ar;-. PoUjhlaslia, VM).

ocellata b'iglit. Vernn-aria. 490.

ocellatula .Müll. .Arg. Lecidea {\,cn-

df'lla). 1316.

OcKU.ii.AHiA .Spreng, (emciid.). :i(i,") i-t

368.

ochrafWHfuIvum .Müll. .\rg. Amplii-
luma, 940.

ochroUncn S\\. .Alfrluria, 1272 et

1617.

nehroUnea A<"li. Oornicuiaria, 1272.

fH'hrolein'a Mull. Arg. I.ecanovn, 1402.
orhroirncfi Mdll. .Arg. I'arriielia. 409 et

13:i2

«H-hrol.'ii«a Milll, Arg. I'ij.nur, ;i2i»,

ttcliruleufii Knrliw. VerriK'aria, M'j2

* oehroleucus Link., Kœrb. Bryopogon,
1272 et 1617.

ochroleucnni Tuck. Endocarpon, 978.

ochroleucum Müll. Arg. Heterocarpon,

978.
* ochroleucum Nyl. Tnjpethelium, 842.

ochrostoma Müll. Arg. Pertus. (Leio-

placœ), 737.

ochrostoma Müll. Arg. var. Pertus.

nieridion., 338 et 765.

ochrothelium Müll. Arg. Asti'othelium,

847.

ochrothelium Nyl. Trypethelium, 847.

ochrotheliza NyL Pertusaria (Verruco-
sa?), 713.

octomela Norm. f. Pertus. glomeratœ,
715.

octomera Müll. Arg. var. Pertus. de-

pressœ. 732.

octomera Müll. Arg. Phylloporina (Se-

geslrin.), 1561.

octomerum Müll. Arg. Stereocaulon,

1587.

octospora Müll. Arg. var. Pertus. leio-

placoidis, 739.

octospora Nyl. var. Pertus. leioplacœ,

47, 742 et"988.

octospora Müll. Arg. var. Pertus. me-
Utleucœ, 729.

Omgo.meris Müll. Arg. sect. Tomasiel-

l(P, 856.

oligosporum Müll. Arg. Anthracoth.

(Porinastr.), 1268.

iiiivacea Müll. Arg. Clalhroporina,

542.

nlivacea Müll. Arg. Knteroijrdpiid,

1197.
' olivacea Müll. Arg. Sarcographn

(Kusarcogr.). 1100.

olivacea Moiit. Medusula, 1100.

olivacea .Müll. .Arg. var. Kanial. ijcni-

rulalw. 128.

iiliraceolidea Kremj). (irapliis, 1189.

oliraceurufa Zciik. Lecidea, 1033.

(»livaccdrula .Milll. Arg. Patell. (Maci-

dia), 1033.

olirareuiii '\';i\,\. (!<dlriiia. 1117.

oliraceiDli Ki^fHlhindeclou, 1197.

olivaciMim Müll. .Arg. Lapadiuin, "lli.

olivaceuiii .Munt. 'I'heliitrcma, 519.
• ()li\aria \i"li. var. Pariiudid' perlaliv,

9K4 et OHM.
• (divi'toruiii ,Acli. var. I'aiiii. [nilala',

125.

oliirlininii Kremp. l'aiiiM lia l".l(), 0.33,

OM'i. 9S5 .t 9K7.

nin ilnntiii .\\l. Siiiiops. Lirh. \. Ca-
Ivd. i'arm.-lia. 410.

mir III IUI III. iK^ \jiiii)iilir III. nrlnjirc |M'.)!(.
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oh'vetorum Nvl. Parmelia. 984.

olvmpica Miiîl. Arg. Btieilia, 109.

opaciim Müll. Arg. \ar. Callopism. cin-

nabarini, 333.
* opacum Kœrb. vai". Placodii chryso-

leuc!, 1667.
* opegrapliina Fée Aulaxina, 1331.

opegraphina Leight. rar. Arthon. oin-

naLariiice. 149:2.

* opegrapliina Müll. Arg. var. Arthon.
gregan'œ, 149-.

operta rsyl. Yerrucaria, 599 et 1379.
* opertuuiMüU. Anthracothecium, 599

et 1379.

ophioglossa Tayl. Parmelia, 1348.

ophioglossa Müll. Arg. var. Phiisc.

leiu'omel. 1348.

opimtiella Müll. Arg. Anzia. 1599.

orbicularis Schfer. var. Lecaii. pohiro-

p£e. 37.

orbicularis Nyl. Stictina. 86.

orbicularis Mont. var. Stictee iilicin».

86.

orbicularis Kremp. Tricharia,. 1577.
* oreina Norm. Dimelœna, 1667.
* oreinoides Nvl. var. Lecid. lacteœ.

1026.

ornata Müll. Arg. Phœographina (Eleu-

ther.1. 1050.

ornata Müll. Arg. Rinodina, 1411.

ornaiula Müll. Ars. Perlus. (Lecanor."!.

708.

Orthidium: Müll. Arg. frnotiiicatio

Licheuum. 1579.

otagensis ^Syl. Leeidea,. 1419.
* oulocheila Müll. Arg. Melanographa,

535.

oulocheila Tuck. Opegrapha. 333.

ovalis Hook, et Tayl. Ramalina. 1283.

ovalis Miül. Ars. var. Ramal. Eckloni.

1283.

oxvclada Müll. Ar^. Graphis (Euirra-

phis), 968.
* oxyspora Müll. Arg. Arthopyr. (Lep-

torraph.), 641.
* pachnodes (Fée) Müll. Arg. Phceogra-

phina (Eleuth.i, 1050.

pachycheila Tuck. Leeidea, oll.
* pachvcheila Müll. Ars. PateU. (Bom-

byl.). 311.

paciujcheilum Tnck. var. Heterothec.

tuberculosi. 511.

pachvneiira IMüIl. Ar<?. Strigula, 914
et "1569.

pachyphylla Müll. Ar?. Psora, 1135.
pachgslomum Leight. Ascidinm, 1602.
* pachrstomum Müll. Arsr. Thelotrerua.

1602.

pacliYstroma Müll. Ai'c. Staurothele,

14o9.

pacitica Müll. Ars. Palell. (Bacidia).

960.

pacifica Müll. Ar;:, vas. Usneœ plicatœ.

803.

pallens Müll. Arg. Leeidea (Biatora).

1505.

pallentior Müll. Arg. Leeidea (Biatora).

1660.

pallesceus Müll. Arg. var. Campijloth.

Puiggarii, 596.
* pallescens Schéer. Lecanora, 47.

pallesceus Fr. Lecanora. 984.
* pallescens Müll. Avg. Pertusaria,9Si.
pallescens Zsyl. Trypetneliuin, 840.

pallescens Müll. Arg. var. Trichothelii

epiphylli. 923.
* pallida Müll. Arg. Graphina, 147.

pallida Fée Graphis. 147.

pallida ^'yl. Ricasolia. 1337.

pallida Hook. Sticta, 1337.

pallidior 2Syl. Lecanora. 813.
* pallidius Müll. Arg. Callopisma, 813.

pallidius Müll. Arg. var. Callopism.

cinnabar.. 333.

pallidula Müll. Ars. Pat eil. (Bilinibia).

1514.

pallidula Kremp. Leeidea, 297 et 1514.

pallidula rs'yl. Verrucaria. 676.

pallidiilum Müll. Ar?. Paracarpidium.
676.

pallidocarnea Müll. Arg. Patell. (Baci-

dia), 301.

pallidoceri'ina Kremp. Leeidea, 1390.
* pallidocervina Müll. Ar?. Psora.

1390.
* palraatuni Seha?r. Collema, 1126.
* palmatum Mont. Leptogium, 1126.

palmatum Stizenb. Lieh. Helv. Lepto-

gium. 1126.

palmatum Hepp var. Collematis mul-
tiflori, 1124.

palmatum Müll. Arg. var. Collematis

tenacis, 1124.

palmieola Müll. Arg. Graphina (Eu-
graph.), 1191.

palmieola Tuck. Leeidea,. 1516.

palmieola Müll. Arg. Patell. (Bilimbia),

1516.

palmulata Ach. Lecanora, 73.

palmulata Mich. Psoroma, 73 et 1151.

palpebrata Tayl. Parmelia. 1349.
* palumbinea Xyl. f. Coccoc. pellitœ var.

incisœ, 421 1.

Panxoparmelia jIüU. Arg., 1503.

pannosaMüll. Ar?, var. Coccoc. pellitœ,

421 y.
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pannosa S\v. Pannelia. 243.

paunosa 'S}]. Paanaria. 2i3 el llo9.

paiinosa Müll. \vis. Panueliella. 243
el 1159.

paiiiiosum Müll. Ai'i:. Cœnoqouinm.
309.

pmvwsus S\v. Liehen. 243 et 1159.
• papillaris (Del.) var. Lohnriiv pulino-

naceœ, 1007.
• papillata Tuck. Perlusaria, 801.

papillata var. Pertus. rupcslris, 711.

papillata Ach. Porina. 801.
• papilliirera Müll. Ar;.'. Pyrenula.S95.
papillifieia Kreinp. Verruoaria. 893.

IHipilliijera Lei^'ht. Verrucaria. 895.

papulosa Müll. Artr. Btiellia. 1441.

papillositiu Kiviiip. Trvpelheiimii. 850.
• papnlosa Müll. .Ari.'. Pseiidopipenula,

602.

papulosa N\l. Verrucaria, 602.

papyrina >'vl. var. Slicliuce Amhavill.

62.

parabola NvI. Lecidea 1172.
• paraholuiu Müll. Arg. Heterollieciuvi,

1172.

P.\R.\c.\Rpn>iLM Müll. Arif., 675.

paraensis .Müll. .Arg. Perlusarin, 862.

paragiiaveiisis Müll. Arg. Pertus. (Pus-

lulatè). 1483.

paraguavana Müll. Arg. Pijreuopsis,

iiao.'
• parasema Kurb. Biiellia, fil

.

IKirnsema Zenk. Verrui-aria. 858.

panixitasler NvI. I/'i'iilea. 1057.

paralropoidi's .Müll. Arg. Lecidea, 10.

paratypa .Müll. .Arg. Pluvuijraphis (lle-

iiiiilic; ). 1047.

parelln .Adi. L''<'ani»ra. 992.
• preila Müll. Arg. Perlnmriu. 992.

I»ariii(liis (<le) Ohsf-rvaliu. 1323.

parmelii)ide$\.c\]'\\\..{'Atrcitr;\v\\\A, 421 '/•

parmelioidex .Aurl. var. (Ioccdi*. inu-

lylKlea.'. 421 '/.

partiieliuiden Honk. L-riiica 421 v.

PAHMKNTAHtA l'V'f, S26.
• |»arli<"ep-i .Müll. .Arg. Uraphina (Pia-

lygr.). 473.

parlirefis .N\l. (îrapliis, 473.

parriff)lia L<'i^'lil. I,«'ci(l«;a, 494.

pnrnfolia l'crs. l/;rii|«M, 423.

|arvif<»lia Milll. Arg. Pxm-a, 423 .1

49'*.

pnrviffdifllfi N\l. I>'fiil»'.i, 1157,
• parvifolii-lla SlOll. Arg. pKtirn, 1157.
• parviila Müll. Arg. Piimiula. 988.

parinl.i NM .Siicla, 127«.

pal^ M. Arg, /V»7«irtr/(/ (Pcr-

lu ii-'i

pataironieum Müll. Arg. Cn'Hoi/onium.

1264.
* patavina Mass. Lecidea. 134.

patelluln Fée Arthonia. 455.

patelltila Kreiiip. Graphis. 459.

paleUida Nyl. Graphis. 4-55.

* patellula Müll. Arg. Phœoriraphis
Melanob.). 455.

paliuifera Tavl. Parmelia. 1249 et

1608.

paliuifera Müll. Arg. Ricasolia, 1249
et 1668.

patiniformis^ Tayl. Pariiielia, 1597.
* patiniforinis^Müll. Arg. Sticta, 1597.

palula Del. Slicta. 177.

patixilla Kreinp. Lecidea, 1165.

•pauxilla Müll. Arg.Patellaria, 1165.
* Pavoiiiana Fée Graphis, 987.

pectinaln Tayl. Usnea, 1233.

Pei,iolo.m.\ Müll. Arg. sect. Phœogra-
pliidis, 466.

peliostoma Müll. Arg. Pertusaria. 749
et 952.

peliostoma Müll. Ars. Perliisaria,

876.

peliostoma Ach. Porina. 747, 749. 876
et 952.

pellicula Müll. Arg. Arthonia. 1518.

pellicula Müll. Arg. Palelt. (Bilimbia),

1518.

pellita Müll. Arg. Coccocarpia, 421 a.

pell

i

la Ach. Parmelia, 421 ù.

pelluclda'ïa.\\. Hamalina, 1240.

peliK'hroa .Müll. Arg. Porina (Seges-

Irella), 647.
' |»i'llaslica Nyl. CAadonia. 169.

pellnlnni Tayl. Endocarpon, 1453.

pi'llaliim .Müll. .Arg. Kndopyrenium,
14.53.

pilliiloma Müll. .Arg. Lecidea (Leci-

di'Ua), 1(120.

' jteulaijaslrica .Müll. Anr. Heiillcria,

592.

pciilaL'astrica .Müll. .Arg. Parnie)ilaria,

penlaijastricniii Müll. .Arg. iliMillcri-

diinn, 592.

PrpDtiiila .Müll. .Arg. Lecauora, 7',t5.

p<ri;'riiia Müll. Arg. var. Verrue.

irlliiuliola', 1057.

pi'rfnrala Ach. Purinrlia. 47, 69 rl

1H3.

prrfiinitii Kreinp. P.ii'iiiclia, 987 et

1076.

' l.i');iMi<liiiii i>kI |ialiiiiri'i'.'i Tii)!. i't Müll.

ArK- »upra ciiuiiu'ralii, .Miill. ArK. I.irh. ojcuI,,

U. i38.
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perforata Mont, et v. d. Bosch Parni.,

87.

perforata Nyl. Expos. Lieh. N. Caled.

Parmelia, 410.

perforatus Jacq. Liehen., 69.
* pericarpa Nvl. var. Stictinœ tomen-

tosœ, 818.
* perlata Ach. Parmelia, 125 et 183.

perlata Schaer. Parmelia, 77 et 190.

perminium Nyl. Lecidea, 432.
* perrainima Müll. Ars. Patell. (Bia-

torina), 432.

perpallida Nyl. Lecidea, 263.

perpallidum Müll. Arg. Heteroihecium.

265 et 988.

Perrottelii Fée Trypithelium, 836.

perrugosus Müll. Arg. Theloschistes,

1633.

persimilis Müll. Arg. Porina (Eupo-
rina), 1208.

pertenella Stirton Graphis, 588.
* pertensa Müll. Arg. Poj-/?ia (Segestri-

uula), 636.

pertensa Stirton Verrucaria, 636.
* pertricosa Kremp. Cladonia, 381.

pertusa Ach. Porina, 719.

Pertusaria DC, Th. Fr., 703.

Pertusabia Müll. Arg., 703.

pertusarioidea Müll. Arg. Polyblastia,

1109.

pertusarioidea Kremp. Pyrenula, 1109.

pertusarioides Hampe Macropyrenium,
977.

pertusella Müll. Arg. Pertus. (Perlusse),

719.

peruviana ^j\. Parmelia, 1641.
* pezizoidea Müll. Arg. Phœographis

(Hemithec), 439.
* pezizoidea Müll. Arg. Phceographina.

1030.

pezizoidea Ach. Graphis, 459.
* phaea Müll. Arg. Blastenia, 1170.

phœa Tuck. Lecanora, 1170.

phaea Müll. Arg. Porina (Sagedia),

872.

phcea Ach. Verrucaria, 872.

phaeocarpa Müll. Arg. Lecanora, 1161.

Pk.eodiscus Müll. Arg. sect. Phaeogra-

phidis, 462.

Phœoglyphis^lnl]. Arg. sect. Glyphidis,

974.

Ph^oglyphisMüU. Arg. sect. Sarcogra-
phce 974 et 1102.

Ph^ographina Müll. Arg., 476.
PHiEOGRAPHis, Müll. Arg. 454.

phaeolomoides Müll. Arg. Patell. (Ba-

cidia), 798.

phœomela Nyl. Lecidea, 1433.

* phaeomela Müll. Arg. Patell. (Bi-

iimb.), 1433.

phceoplacaMüW. Arg. Melaspilea. 1541.

phaeoplaca Müll. Arg. Micrographa,
1541.

phaeosporum Müll. Ara;. Leptotrema,

518.

phœosporum Nyl. Thelotrema, 318.

phaeostoma Müll. Arg. Pertus. (Depres-

sae), 735.

Phanerographa Müll. Arg. sect. Gra-
phidis, 1604.

Pharcidia Kœrb.. 643.

Phlyctis Wallr., 218 et 521.

pholidota Mont. Parmelia, 1256.

pkolidota Njd. Pannaria, 1256.
* pholidotum Müll. Arg. Psoronia,

1256.

Phyllobathelium Müll. Ai-g., 1547.

Phyllobathelium Müll. Arg. sect. Ba-
thelii, 680 et 1547.

phyllobia Nyl. Ope^rapha. 159, 687 et

1540.
* phyllocarpum Mont. Leptogium, 818

et 1668.

Phyllocharis Mont. Biatora, 276 et

1512.

Phvllocharis Müll. Arg. Gyalectiditim,

1512.

Phyllocharis Nyl. Lecidea, 276.

phyllogena Müll. Arg. Porina (Sage-

diastrum), 663.

phvUogenum Müll. Arg. Artholhelium,
308.

phyllogenum Müll. Arg. Dichonema,
695.

phvllogenum Müll. Arg. Heterothecium.

266.

phyllogenum Müll. Arg. Phlyctidium
(Phyllophlyctid.). 1319.

Phyllographa Müll. Arg. sect. Ope-
graphœ, 687.

Phyllophlyctidium Müll. Arg. sect.

Phlyctidii. 1319.

phyllophora Hook. f. et Tayl. Ceno-
myce, 1225.

Phyllophthalmaria Müll. Arg. sect.

Ocellularice 696.

Phylloporina Müll. Arg. sect. Porinœ,
651.

Phylloporinae Müll. Arg. Opegrapha,
1539.

physciospora Nyl. Sticta, 1304.

Physma Mass., 371.
* picta Nyl. Phycia, 125 et 1450.

pilulifera Tayl. Ramalina, 1284.
* piluliferum Th. Fr. Stereocaiilon,

1608.



APPENDIX m. 37

• pinaslri Ach. var. Celraviw junipe-

rinœ. l'.VMJ.

pinastn }i\\. var. IMatvsm. jiuiiperiiii.

1336.

/)/ne//Mass. Bialorina. ol6.

pineli .\oli. Leciiiea. 2o'i.

pineti Krt'inp. l.icli. Glaz.tiiß.

Pio)wspor(i Tli. Fr. sert. Lecaiiora»,

705.
• Pisacomeii.-e Mcv et Flui. Oiiiplia-

lodium, 1382.

placenliforniis Müll. Artr. Pertiis. (De-

près.'iia'i. 4i7 el 734.

placent ifoniiis Munt. var. Perlus. coiii-

iiiunis. 4:27 el 734.

placentifovmis Müll. Arj:. var. l'erlns.

leiopiaea? 427 et 734.

Placidiopsis Beltr.. 97S.

placodiellitm >ivl. Leploi/iuiii. 983.

placodiopsis NvI. Paiinaria. 1397.

placorhodiuide.t M vi. Parmi lia. .)77 t-l

1327.

placoriiodioidi's Müll. Ar:.'. \ar. l'diiii.

physodis. o~~ pI 1327.
• Pl.\giothk.m.\ Müll. Arg.. 8)54.

plana Krem|). Lecidea, 1082.

planala .Müll. Arjj. Lecidea. 1082.

planiur Müll. Arg. var. Perlus. leio-

placir, 1\'.\.

pUiniusculn >'vl. (iraphis. 4.Jo.

jdanitisciilu Mniit. ol v. d. Bosch I.u-

caiiacli.'i. 4.>i.

• planiustMila Müll. .Arg. Phœuyruphis
(Mclarioi).). 4")ö.

planiuscidn NvI. Wrrucaria. 1379.

planiuscuitini Müll. Arg. Anthracullte-

cium. 1379.
• pla(iori)is Müll. .\rg. Aiiliopijr. (.Mc-

.s<jpyrfii.). fiHJ.

planurhix A<"li. Vi-rrufaria. (il(l.

' (»lalvrarpoidcs Müll. .\rg. Pluruhcnni.

1039.

plalycarpoidesTuck. Theioiroiiia, 1((39.

Platyiiianiina Ksi-liw., WH.
I'i,atv(.iiamma .Müll. Arg. wcl. P//«'ü-

ijrnphidis. 4.'i8.

Pl.ATViiitAM,Mr\A .Müll, .Arg, scri. Civa-

phimr, 47'i.

Pi.ATVi.HAMM'iCMi .Müll, .Arg. .scrl. (',r<i-

phtnii-, 970.

Plalyijruplia ,\vl, Kinnn Lieh., l^-iglil.

/,»r/i. .\niaz(in.,SUri<)ii Licli. ou Lea-

tf», m:\.

l'i.ATVOHAMiiNA Müll. Arg. Beet, (ira-

phiuif, 472.

I'i.atyi.ki;ama Müll. Arjf. wcl, Lfctuuir.

platyleuca Nyl. Grapliit», 119't

plalvleiu'iiai ^lüll. Arir. Hclminlhocar-
pon. 1194.

plalviolia Müll. Ary. var. Paim. perhi-

tœ. 410. 81(1. 984 et 987.

plalyioma Müll. Arg. PhfnxjrapJtina

(Èpilûina). 481. '

plalypoda Müll. Arg. Püriita (Sage-

diaslr.). 664.

plalyspora Müll. Arg. Pluillopoi'ina

(Èiiphyllopor.). 1559.
" plastvstoaiuni Mont. Trripetheliuiii.

845.'

platylrenia Müll Arg. Pavmelia, 1078.

plenroclada Müll. Arg. Cladon. dégé-

nérant.. 380.

Pl.ELROCYBE Müll. Arg.. 803.

Pi.ErROTiiEciuM Müll. Arg. sect. Ope-
ijrapliœ. 1042.

IM.EL'iiOTiiELiuM MüU. Arg., 59.
* Plei'rotrem.^ Müll. Arg., 832.
* plicalile Tli. Fr. Leptoijiiun. 1126.

plicalile Nyl. Colloiiiodiuiii, 1126.

plioalula Müll. Arg. var. Pertus. leio-

phicüidis. 739,

pUanbea ïayl. Dufourea. 1274.
' pliunhoa Mass. Lecidea. 42.

pluiiiosa Müll. Arg. Lecanova. 496.

plunwaa Tayl. Pariuolia. 1350.
* plnrifora Müll. Arg. var. (Iraphiu.

scalplurtUn'. 150.

plurifera Nvl. var. Gra[tlii(lis scalpliira-

tee. 150.
^

* plurilocularis Müll. Arg. üpeijiaplia

(LecaiiacL). 439 et 534'.

plurilocnla)-is N'yl. I.ecidea, 439.

|(ociilirera Müll. .Arg. Slicla. 405.

|i(tdncarpa.Müll. Arg.S/j///;u'/r/Ha. 1 131.
* puflocarpa Tuck. var. Plii/xc. xpecio-

s(/', 810.
pDilitcarpa .Müll. Arg. !>ticta, 1631,

pnddcarpnidcs .Müll, .Arg. PInisc. har-

/^//i'/vr. SlOi'l S18.

I'frppiiiii .Nyl, Cldorca, 1067.
' Pdi'ppigii .Müll, .Arg. Lri'Diin, 1067.

pohtii K. Fr. Parmrli;!. 1147.

pulila .Müll. .Art'. Pciliis. (Pol v«-arpa'),

7MK,

piillnuiria Kri'iiip, Itaiiialiiia, 9H4.
' Pnlliiiii .Mass. liliiMcnia, 47.

l'oi.viii.AsTiA Müll. .Arg.. 'i90,

Puhihlastia .AiK'l,. V.K».

pohcarpa .Müll. Arg. (Iniphina (,Aida-

n.gr,). 1090,

polyi"arpa Tayl, Pannclin. 1351,

piÜMVirpa Kri'iiip, Pntii.'i. (Pnl\carpa'),

7'h6,

piihi-arpiiiii l''ir LiiiidcniKi. H\H cl

I2MH.
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polycephala Müll. Arg. f. Breom. au-

rati, ^11

.

* polvcJades Müll. Arg. Graphina.
525.

polydades Kremp. Graphis, 523.

polycladiim Müll. Arg. Sphœrophoron.
1217 et 1582.

polydadum Müll. Arg. var. Sphaeroph.

teneri, 1217.

polydactyla Müll. Arg. Psora, 1156.

polydaetyloidesMüll. Arg. var. Ciadon.

muscicolœ, 388.

PoLYMERiDiuM MüU. Arg. sect. Artho-
pyrenice, 634.

* polymorpha Müll. Arg. Opegrapha
(Solenoth.), 682.

polvmorpha Müll. Arg. Rhabdopsora,
1444.

polymorphum Müll. Arg. Stigmatid.^

114 et 682.

polyphyUa Mont. Cladonia, 380.

polyphylloides Müll. Arg. f. Parm.
conspersœ, 575.

* poh'senium Müll. Arg. Pleurotrema,

832.

polysemum Nyl. Paratheliura, 832.
* polyspora Müll. Arg. MullerelL, 20.

polysporella Müll. Arg. Patell. (Baci-

dia). 1486.

PoRiNA (Ach.) Müll. Arg.. 644.

Porina Auct., Ach., Fée, 648.

PORINASTRUM Müll. Arg., 1266.

porinella Nyl. Pertus. (Leioplacse), 764.

porinoides Ach. Pyrenula, 901.

porinoides Fée Pyrenula, 854.

porinoides Müll. Arg. Pseiidopyr. (Ho-

loth.), 883 et 901.

porinoides Mont. Verrucaria, 883.

porinoides Nyl. Verrucaria, 884 et

901.

Porinula Nyl. sect. Verrucari«, 668.

PoROPHORA Müll. Arg. sect. Pertusariœ.

705.

Porophora Mey., 705.

prœdolosa Nyl. Lecanora, 1401.

prœstans Müll. Arg. Porina, 653.

prœstans Nyl. Verrucaria, 653.

prsestantior Müll. Arg. Porina, 486.

praetervisa Müll. Arg. Heufleria, 831.

praetervisa Müll. Ars;. Parmelia, 191

et 1493.

praetervisa Müll. Arg. var. Parm. per-
latce, 410.

prasinaMüll. Arg. Strigula, 921.

prasinorubella Nyl. Lecidea, 1663.
prasinorubella Müll. Arg. Patell. (Bi-

limb.), 1663.

premnea Ach. Lecidea, 439.

* premnea Müll. Arg. Opegr. (Leca-

nactis), 439.

premnea Dub. Palellaria, 1429.
* proboscidea Tayl. Parmelia, 809,

818 et 984.

proliféra Müll. Arg. Pannaria, 417.

proliféra Müll. Arg. var. Stictce Frey-
cineti, 565.

proliféra Tayl. Ramalina, 1241 et 1478.

prolificans Müll. Arg. var. Patell. en-

dochromce, 355.
* prolificans Nyl. Stictina, 397.

proludens Nyl. Lecidea, 16.

propaginea Tayl. Sticta, 1307.

propagulifera Flot. f. Peltig. scutatae,

408.

propinqua Müll. Arg. Graphis (Sole-

nographa), 526.

propinqua Müll. Arg. Pertusaria (Per-

tusae), 716.

proponens Müll. Arg. Polyblastia, 490.

proponensl:iy\. Verrucaria, 490.

proposita Nyl. Lecidea, 515.
* proposita Müll. Arg. Patell. (Bacidia),

515.

prorepens Müll. Arg. var. Graphidis
iniislœ, 140.

prosiliens Mont, et v. d. Bosch Ope-
grapha, 477.

* prosiliens Müll. Arg. Plueographina
(Homol.), 477.

* prostrata Müll. Arg. Parmentaria.
826.

* proStratum Müll. Arg. Heufleridiuni,

592 et 826.

prostratrum Stirton Astrothelium, 592.

protrudens Müll. Arg. Lecidea (Leci-

della), 995.

proximans Nyl. Lecidea, 439.
* proximans Müll. Arg. Opegr. (Leca-

naclis), 439.

proximata Nyl. Lecidea, 439.
* proximata Müll. Arg. Opegr. (Leca-

nactis), 439.

pruinata Müll. Arg. Parmelia, 572.

pruinosa Müll. Arg. var. Opegraphce

plurilocularis, 534.

pruinosula Müll. Arg. Lecidea (Bia-

tora), 505.

PsEUDACROGORDiA Müll. Arg. sect. Py-
renulœ, 890.

PsEUDO-AsciDiuM Müll. Arg. sect. The-
loirematis. 368.

pseudococcodes Müll. Arg. Pertus. (De-

pressae), 730.

PSEUDOLEPTOGIUM Müll. Arg., 983.

PsEUDOMARONEA Müll. Arg. sect. Leca-

nicB, 1371. .
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PSECDOPYREXLLA Müll. Arg., 602.

pseudoseinia Müll. Arg. Lecidea (Eule-

cidea). 333.

PsoROGL.€XA Müll. Arg., 1661.

PsoROTHEcicvi Müll. Ari,'. secl. Palella-

riœ, 286.

Psorolhecium Mass.. 286.

Psvchotriae Müll. Ar;:. Polell. (Hiliin-

bia), 292.

pubera Ach. Bcirrora. 1386.

pubeia >'vl. var. Phvsc. chrvsophllial..

1386.
. .

• pubera Müll. .Arg. var. Tlielosch. fla-

vicantis. 1386.

Puiggarii Müll. Arg. Avlhonia, 162.

Puiggarii .Müll. Arg. Bœomyres, 1139.

Puiggarii Müll. Arsr. Campylotheliiim,

o96.

Puiggarii Müll. Arg. Callopisma. 334.
Puiggarii Müll. Arg. Graphina, 144.

Puiggarii Müll. .\rg. Heterothecium,
264.

Puiggarii Müll. Arg. Lecidea (Biatora),

346.

Puiggarii Müll. Arg. Leptor/ium, 92.

Puiggarii Müll. Arg. OpegrapImiVhy]-
lographa). io9 et 687.

Puiggarii .Müll. Arg. Kainalina,'23o.

pu Ichella Tuck. Cladonia, 1221.
• pulchella (Scliw.) Müll. Arg. var.

Ciadon. macilentœ, 818.
pulchella Tuck. var. Ciadon. inuscige-

n»'. 1221.

pulcholla .Müll. Arg. Pijreuula, 900.

pulchfrriiiia.Müll. .Arg. Arthouia, U)')'.\.

pulchf^rriiia .Müll. Arg. liltiMenia, 1317.

pulchra .Müll. .\rg. Hialovinopxis,

255.

pulchruin .Müll. Arg. Eriod., !74,

pulla .Müll. .Arg. Purina (Sagedia).

874.

pulla .Ach. Vrrnii-aria, K74.
• pullala Tii.-k. Hm-lUn, 1438.

[luivfrala Müll. .Arg. \ar. l'nnn. phij-

todis, 577.

pulr.ernta ,N'vl. var. I'ariii. iiiiiri(lal:i'.

577.
• pulvf-ruh-rila (IKI.; Müll. .\rg. var.

(jlndoH. (imhvKilir, 8 IM.

pulv.;nilMila .Müll. Arg. l'alvll. (Hialo-

rina;. 28«.

pulrerulrnlii TavI. P»llidr-a. 1289.

pulv«riihrila .N>'l. PeHiijfra, 1289.

piilv<'rnli?iiU .Müll. Art;. viir.lJKUPirhiir-

hnlir in Flora IHH5 ii. XXII. 925 .1

9H4.

|iillv(Tiil<-iituiii Moll. Arg. dallupifwa,

1481.

* puHCtella Müll. Arg. Pyrenula, 487

et o4o.

punctella Nyl. Verrucaria, 487 et

o4o.

puiicliculala Müll. Arg. Strigula, 915.

punctiforme Eschw. Leiogranima, 459.

punct/formis is\\. Lieh. Husn. Gra-
phis. 459.

* purictifonnis Phœocjraphis (Hemi-
thec), 459.

punctidata Nyl. Slicta, 82 et 1308.

Punctum Mont. Medusula, 1100.
* Punctum Müll. Arg. Sarcographa

(Eusarcogr.), 1100.
* Punctum Mass. Spoloerina, 20.

pungens Müll. Arg. Porina (Euporina),

871.

punicea Müll. Arg. Blastenia, 1259.

punicea Müll. Arg. Lecania, 130.

punicea Ach. Lecanora, 130.
* pupnia Müll. Ars:. Pseudopyr. (Ho-

lolh.), 602. 884 et 905.

pupula Ach. Pyrenula, 002, 884 et

905.

pupula Nyl. Prodr.N. Granat. Verru-
caria, 602.

pupula Fée Verrucaria, 883,
purpurascens Müll. Arg. Pertus. (Le-

canor.), 712.

pusilhi Müll. Arg. Porina (Sagedia),

873.

pusilta Mont. Verrucaria, 873.

pusilla Ach. Verrucaria, 913.

pnsilliim .Müll. .Arg. Anthracolheciurn,

913.

pnstiilala Duh. Pertus. (Pnstulal;r),

724.
* pustulosa Müll. .Arg. Glnlhroporina,

541.

pnxtuhmi Kreni[i. IVirina. 541.
' pycMdcarpa Nyl. var. Pertus. leio-

placir. 743.

Iiyrnorarpum .Nyl. ('.ollcma, 1031.
' |tviMiiii'arpiis .Müll. Arg. Synechoblas-

tuxUrM.
rvcMMiiiAiMiA Müll. Arg. 1545.

p\iii(iili('lia Nyl. Pertus. (Serialas),

773.

Iiijrcnastniidi's Kni^ht. Vi-rrnc et As-
'

trnlh., 826.

PVHK.NASTIUM Kschw., 822.

pyreriocarpfiides Müll. Ari'. (tiinirnplia
'

(l.i'caiiai-lis). 216.

Pyrenula .Aiid. 490.

pvreiiuhiidcs Müll. Ar;-, .\rthiniia,

1(»,I3.

* pvrcnul(ii(h-s Müll. .Arg. .\ulhracn-

ihecium, 988.
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üvrinoica Müll. Are. Parmentaria.
'"829.

pyrinoica Acli. Yerrucaria, 829.

pyrithrocardia Müll. Arg. var. Phys.

adglutin., 197.

Pyrrographa Mass. 463.

Ptrrogbapha Müll. Arg. sect. Phœo-
graphidis, 465.

pyxinoides Müll. Arg. Catolechia, 32o.

quadratum Lahm. CoUema, 1125.

quadratum ]Syl. Leptogium. 1126.

quadrilocularis Knight Lecidea, 1168.

Quassias Nvl. Pertusaria (Verrucosse).

714.

Quassiœ Fée Porina, 714.

(qnassieecola Fée Pyrenula, 899.

quassiaecolum Fée Trypethelium, 840
et 1457.

quercifolia Tayl. Sticta. 82 et 1308.
* quercizans Kvl. Stictina. 1668 et

1669.

Qiiercus Mass. Arthopwenia. 492.
* Quercus Müll. Arg. Mycoponan, 492.

Quercus Trev. P\Temila, 492.

quercina DC. iQibricaria, 1646.
* qningueseptata Müll. Arg. Arthopiir.

(Polym.), 881.

quinqueseptata iNyl. Verrucaria, 881.
* qfuinqnetiibera Müll. Arg. Omphala-

ria, 1607.

radians Müll. Arg. OceUularia, 1175.

radians Müll. Arg. var. Ocellul. argil-

lacecp, 699.

rudians Müll. Are. OpegTapha{Rotula).

683.

radians Müll. Arg. Pycnographa, 1346.

radians Müll. Arg. Platygrapha, 1533.

radians Müll. Arg. var. Rotulce vulga-

ris. 1333.

radians Müll. Arg. Rotula, 1333.
* radiata Anzi var. Arthoniœ greqa-

riœ. 986.
* radiata Müll. Arg. Catolechia. 325.

radiata Tuck. Buellia, 323.
* radiata Müll. Arg. Dimelœna, 794.
* radiata ZSyl. var. Pannariœ rubigi-

nosce, 818.

radiata Tuet. Rinodina, 794.

Ramalin» Müll. Ars. Arthopiirenia,

643.

Ramalins Müll. Arg. Patell. (ßiato-

rina), 585.
* ramulosa (Tuek.) Müll. Arg var.

Xanthoricp parietinœ, 47.

Ravenelii Müll. Arg. Parmentaria, 828.
Ratenelii Tuck. Pyrenastrum, 828.
ravida Müll. Ars. Porina (Segestrella).

1666.

ravida Kremp. Verrucaria, 1666.

recepta Müll. Arg. Arthopyr. (Acro-

cordia). 631.

Recobariua Müll. Arg. Buellia. 108.

Recobarina Mass. var. Buell. italicae,

108.

Recobarina Mass. Catolechia, 108.

redundans Nyl. Collema, 166.
* redundans Müll. Ar?. Synechoblastus,

166.

regularis Müll. Arg. Graphis (Soleno-

grapha), 447.
* relicina E. Fr. Syst. Orb. Parmelia,

411 et 1150.

relicina E. Fr. Lieh. Europ. Parmelia.

1150.

relicina Mout. et v. d. Bosch. Parme-
lia, 412.

relicina Nyl. Expos, et Synops. Lieh.

N. Caled. Parmelia, 411.

relicinula Müll. Arg. Parmelia, 412.

Renschiana Müll. Arg. Graphina, 969.

reticulata Müll. Arg. Graphina. 149.

reticulata Fée Graphis, 149 et 482.
* reticulata Th. Fr. Gyrophora, 42.
* reticulata Müll. Ars. Phœographina

(Eleutherol.), 149 e"t 482.
* reticulata Müll. Arg. Leptogiopsis,

372.
* reticulata Kremp. Ramalina, 1282.

reticulata Schaer. var. Umbilicarice an-

thracinje, 42.

reticulatus Schrad. Liehen, 1282.

reticulatum Mont. Leptogium, 372.

retiger Bory Liehen, 74.

retigera Ach. Sticta, 74.

retigera Müll. Arg. Stictina, 74 et

818.

retipora Flcerke Cladonia, 589.

retipora Müll. Ar». Clathrina, 589 et

1322.

reveniens Nyl. Lecidea, 1524.

Rhabdospora Müll. Arg., 1443.

rhizinosum Müll. Arg. Endopyreniwn.
1201.

rhodiz-a Nyl. Pertusaria, 739.

rhodiza Müll. Arg. var. Pertus. leio-

placoidis 739.
* Rhododendri Almq. Melaspilea, i05o.

Rhododeadri Müll. Arg. var. Opegra-

phœ vulgatœ, 7.

rhodoplaca Müll. Arg. var. Porinse ru-

hicoloris, 659 et 1555.

rodoplaea Müll. Arg. var. Phyllopo-

rinœ rufulœ, 1535.

rhodosticta Müll. Arg. Pyrenopsis,

1470.

rhodosticta Tavl. Verrucaria. 1470.
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rhoilophlliaiina Müll. Ar^'. Leciinora.

101.

rhonibospora Müll. Arir. Pyteiutla.

1490.

Ricasoliiv Müll. Arir. Artltonia. 1190.

Riohariii Mout. Slicla, 566.
riyiiia Hook. f. et Ta vi. Cenomvoe.

1123.

rigidula Müll. Ari{. var. HocceUw Mon-
tagnei. 126.

rigidulum Müil. Arg. Cœnogonium, öl7.

rimosa Müll. Ari.-. Willeya. 1491.

rimalosa Mull. Ar?:. Biietlia. 1442.

rimiilosa Mont, et v. d. Bosch. Ope-
grapha. 4.j1.

rimulosa Müll. Arir. var. Saged. Au-
runlii, 9.

• rinodiiiea Mass. Buellia. 362.

n'culare Ad\. Collema. 1I26.
• rivulare Müll. Ar^'. Luduifiuiu, 112(3.

Uubi Hardi Müll. Art'. Sunechoblastus,

48.

robusta .Müll. Ars. Clathroporina.

1210.
• Romeana Slitzenb. I.ecidea. 694.

Romeana Müll. Ar^. ilicrotltelia 1059.

Romeana Müll. Art:. Hinodina, 103.
• rosello-lincla Müll. Arg. var. Biiell.

para semw. 1375.

rosello-tincta >'vl. \ar. Lecid. discifor-

mis, 1375.
• rosulata NvI. var. PInisc. stellan's.

984 et 985".

Hotula Müll. Arg. sect. Opegrapha?.

683.

rotula .Müll. .Vrg. üpegraplia (Rotula),

VM .1 1537.

Hotnla Mont. Cub. Stri;.'ula. 1533.

Hotul't .M.tnl. Siflluij. 1537.

Rotula Nvl. nätygraplia. t'M et 1533.
rotulifornif Müll. .Arg. MixodicUion,

1513.

rtttulifortne Müll. .\rg. (i\ak<*liiliuiii.

1513.

rululifornii.s .Müll. Arg. l'atell. (Hilim-

l)iri). 290.

Hoyi Stirton l'arniflia. 1503.

ruiM-lla llook. «'l Ta\l. Stirta. l.W.l

rnhellHia .NM. \j'ru\,-,t. 11(18.

• rulH-lliila.Müll. Ara.Patell. (Ha-idia;.

UM.
raltPlts .Müll, Arg. (irauliina (Tliallol ).

471

rutieiitior .Müll. Arg. l'hylluiionua (S«-

iii-^irui.i. 15(îO.

ruUfnlior .Müll. Arg. htrina (S«'g«'«lri-

iiula^ CtM.

ruiientutr Slirlnii Vcrnnviria, 660.

riibesceus Müll. Arg. Ueleromyccs.

1497.

lubicolor Müll. Arg. Porina (Segestri-

nula), 659 et 1555.

tubicolor Stirton Yerrucaria, 659 et

1555.

ntbiyinusceus yyl. Pannaria, 1177.
* rubiginascensMüll. Arg. ParmelUeUa,

477.
* rubiginosa Del. Pannaria, 818.

rubiffinosa Müll. Arg. var. Üsn. tricho-

deœ, 84.

rubiqinosa Hepp Ï. Usnete longissimae

84.

rubina E. Fr. Cladonia, 1136.

rubrina Stirton Parmelia. 564.
* rubrina Müll. Arg. Stickt, 564.
* rudecta Ach. Parmelia, 818 et

1342.

rudecta Müll. Arg. Perlus. (Pertusae),

718.

rudis Müll. Are. Pertus. (Leiopîacîe).

736.

rudis Müll. Arg. var. Porinœ niasloi-

deœ, 540.

rufa Del. Sticta. 988.
^' rufa Müll. Artr. var. Slictœ sinuosœ,

988.

rufella Müll. Arg. Patell. (Bilimbia),

1433.
* ruiescens Nvl. \ar. Opeyr. herpetica',

688.

rufescens Müll. Arg. Patell. (Bacidia),

799.
' rufescens llolTm. Peltigera, 408.

rufo-atra Müll. Arg. üpegrapha (Leca-

nactis). 1446.

rufo-pallens y\\. Endocarpon. 1201.

rufo-pallens .Müll. Arg. Endopyre-
niitnt. 121)1.

' rufu-[)alleiis Müll. .\r;r. var. Lecaniœ
liunice(P, 331.

nijo-palleiis Nvl. var. Lecanora' puni-

ce£e.331.

rufo-virescens Bali. \ar. Stivtw lii-

cliardi. I2'.t6.

rufula .Müll. Ar^'. l'atell. (|{ilind)ia).

299.

nifiila Müll. .\rg. I'liyllopurina (Sege.s-

trinula). 1555.

rufula Kn-nip. Verrucaria, 1555.

ruijntuui ilndk. et Ta\ I. Colleina, 1118.

ruginosuni Srli.i'r. (iollonia. 372.

rui/inusus iif|)p SNUi-clndilaslus, 372.

rugosa Müll. .Arg. var. I'arm. iihyxodis,

577.

riigosulu l/4'iglit. var. Parut, liliacir,

^i(i.

Ml 1.1. »u.iiH. i»')in.'». .Kyiiendts III, novtinbrt' IK1)9.
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* rugulosa Kœrb. vai". BucUhp para-

semœ, 12o.
* rugulosa Kreuip. Graphis, 212.

rugulosa Hepp Biatora. 693.

rugulosa Müll. Arg. Pyrenula, 898.

rugulosa Tayl. Sticta. 1310.

rugulosa Müll. Arg. Strigula, 1671.
* Ruiziana Müll. Arg. Graphina (Sole-

nographina), 138 et 467.

Ruiziana Nyl. Graphis. 138.

rupicola Bagl. var. Physc. picke. 12o.

russeola Kremp. Lecidea. 514.
* russeola Müll. Arg. Patell. (Bacidia).

514.
* russula Ach. Lecidea, 202.

russulina Müll. Arg. Lecidea (Biatora),

431 et 1312.
* rustica Kremp. Graphis (Solenogra-

phis), 446.

rutidota Tayl. Parmelia, 1352.

sabuletoruvi Schreb. Liehen, 14.
* sabuletorum Fr. Lecidea, 14.

saccatiloba Tayl. Parmelia, 1353.

Sagedia Mass., 668.

Sagedia Müll. Arg. sect. Porinœ. 668.

Sagediaslrum Müll. Arg. sect. Porinœ.
662.

Sagediastrum Müll. Arg. sect. Phyllo-

porince 1562.
* salacinum Mass. var. Callopisni. au-

rantiacA, 818.

salevensis Müll. Arg. Synechoblastus.

1128.

sanguinea Müll. Arg. var. Biiell. para-
semœ, 1375.

* sanguinea Schasr. Cetraria, 87.

sanguinea Anzi Pyrenopsis, 1470.

sanguineum Müll. Arg. Ämphiloma,
1389.

sanguinolenta Müll. Arg. var. Physc.

obscurœ, 10.
* santensis Müll. Arg. Pyrenula, 487.

santensis Tuck. Verrucaria, 487.

sanlensis Willey var. Pyrenulae mamil-
lanae, 487.

Sarcographina Müll. Arg. 1199.

sarmentosa Hook, et Tavl. Ceuomvce.
1222.

sarmentosa Müll. Arg. var. Cladoniw
squamosce, 1222.

Saubineti Mont, et v. d. Bosch. Par-
melia, 420.

saxicola Müll. Arg. Graphina (Sole-

nogr.), 1189.

saxicola Nyl. var. Physciœ ciliaris.

1345.

Sayeri Müll. Arg. Graphis (Eugraphis),

1186.

Sayeri Müll. Arg. Hcterothccinm. 1171.

Sayeri Müll. Arg. Sticta, 1244.

scabrida Tayl. Usuea, 1237.

scabrida Müll. Ars;, var. Usneœ barba-

tœ, 1237.

scahrosa Del. var. Cenomyc. squamosae.

1222.
* scabrosa Müll. Arg. var. Cladonice

squamosœ 1222.

scabrosa Tayl. Parmelia, 1354.
* scabrosa Müll. Arg. var. Usn. bar-

batœ, 818 et 984.
* scalpturata Müll. Arg. Phwographina

(Eleutherol.), 482 et 1051.

scalpturata Ach. et Auct. Graphis.

150 et 482.
* scalpturata Müll. Arg. Graphina. 150,

206 et 482.

scalpturatum Eschw.. Leiogramma.
482.

Schadenbergiana Gœpp. et Stein Usnea.

1477.

Schœreri Hepp Physcia, 76.
* Schsereri Nyl. Ricasolia, 1498.

Schenckiana Müll. Arg. Parmelia,

1386.

Schi nziana Müll. Arg. Buellia, 1261.

schizograpta Müll. Arg. Graphis (Au-
locogr.), 450.

schizoloma Müll. Arg. Graphis, 142.

schizoloma Müll. Arg. Phceographis

(Pelioloma), 466.

schizospora Nyl. Cladonia, 589.

schizospora Müll. Arg. Clathrina, 589.
* schizostoma Müll. Arg. Pertus. (De-

pressae), 726.

Schnyderi Müll. Arg. Stictina, 176.

Schvk'einfurthii Müll. Arg. Endocar-
pisc, 124.

Schweinfurthii Müll. Arg. Rinodina.

120.

Schweinitzii Tuck. var. Lecid. rubel-

lœ, 72.
* sciastrella Nvl. var. Physc. obscura\

47.
* sclerocarpa Mey. et Flot. Opegrapha.

477.

scleroplaca Müll. Arg. Patell. (Psoro-

thec), 509.

Sclerotium Fée Porina et Trvpethelium.

740.

Sclerotium Müll. Arg. Pertus. (Leio-

placae), 740.

scotinospora Th. Fi'. Polyblastia, 1469.

scotinospora Nvl. Verrucaria. 1469.
* scripta Ach. "Graph., 223.

scrobicularis Kremp. Perlusaria, 340.

scrobiculata Müll. Arg. Ramalina, 929.
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siTobiculata Müll. Arg. var. Stictœ dn-

mivconiis. 10:29.

sCuleUata E. Fr. i'.ladonia (Acropellis).

11:57.

soutellaris Müll. Ar^r. Pertusaria. 340.

sciiplndif'ern Ach. Lei-idea. 941.
• st'vphulitVriiiii X\l. (hirostoiii/inn.

9ii.

Secjeatrella Fr.. 645.

Segestrell.\ Müll. Ar;:, spot. Pon'iur.

645.

Skgestrinli-.a Müll. .\rj.'. sect. Porincr.

600.

segregala Müll. Arg. Pyrenula. 1212.

segregalo NvI. f. Wrruc. airirreffahr.

1212.

semiatra Müll. Arg. Opeqraplta ( IMoii-

riilliei-.). 1042.

seniigranularis .Müll. .\rg. var. Thdnx-
cliisl. coiitrurerxi 115."{.

seiniiiifisa .Müll. Arir. var. Cnccoc. pel-

litw, 421 *;.

seiuiiiileirra Müll. Xvj.. Poriiui (Sage-

dia). 875.
• semiteres (Moni.) Slizcnl». Anzia

(Euanzia). 1503.

Sendlneri Müll. Arg. var. I^eplofjii la-

cer i, 1112.

Üendtneri '$>c\\'.vr. (>)llema, 1112.

sepiiranila .\\l. Grapliis. 455.

sepiacen Nvl". Haiiialiiia. 1070 [cl 1286.

sepiacea Pers. l'livs.-ia. 107(1.

seplemlofiiiari"; .Müll. .Arg. Arthonin.

222.
• septii.'oliare H>cli\\. I^ip-eunxtrum.

823.

serialis Müll. .\rg. .\ilhunia. 1440.

seriala Müll. .\rg. Piiretiiihi. HOL
nerintn Hi'|»p Vcrrinaria. HOL
«•picea Mass. l'aliihlnsliit, 400.
• .s«'ric»-iiiii M')iil. Ificliuneiiiii. 140H.
• s<,'r|Mtiliiia .\i'ti. \ar. (Irnphiilis xcr/'p-

tw. 46. l'iOi .1 1403.

xet(i%a .\c\\. I'arrmlia, 1324.
• Hclosa ,\vl. PItiiacift, VM'v.

tetom Scharr. Min scia. 76.
• ««'xlociilaris Müll. Pijrennln, 58 el

W,).

texlitriiliirin NvL Vcrnicaria, 489.

)«ihirica .Vldil. Ar^,'. Lernnorn i;<('tH.

Siehetéitiia l^aiir. Pariiudia, 5HL
Si»*lHTiafiiis .Müll. Art;, var. TlielDscliint.

rUrijKiipliliilnii , .'»HL

• «i(frii<»idca .Müll. -Arg. I'tiltllnrin. 957.

fimili» \'i:i'j\. llariialiMiiiiia, 130.

Kiliipl)-X Mdil. Arj,'. var. Sipliuhr rnnti

In. 1275.

ihnplfj- Tayl. Diifuiirca. 127.'i

siwple.r Nyl. Siphiila. 1275.

simulans Müll. Ari;. A)-thopiir. (Meso-
pyr.). 1106.

sinapispenna Fée Verrucaria, 911.

sinap/sperma Nyl. Verrucaria, 911.

siiiapispermuni Müll. Arg. Anthraco-
tlu'ciuiii. Oll.

' sinuosa Pers. Sticla, 985 el 987.

SiPHULASTRUM Müll.Arg., 1474.

smaragdina Kreinp. Coccocarpia, 987.

sniaragdina Pers. (Coccocarpia, 421 ,3.

i^maragdina Mont, et v. d. Bosch (^loc-

cocarpia, 422.

smaragdina MüIL Ara', var. Coccoc. pel-

litœ, 421 /3.

' Sinithii Leight. Graphis. 1604.

sociale Kœrli. Lopudiuin. 268.

soc/ellaN\\. Lecidea, 1057.
' socotrina Müll. Arg. Graphina (Thal-

lolonia), 470 et 986.
' socotrina Müll. Arg. Pertiis. (Subtu-

Ijerculiferie), 762.
' socotn'num Müll. Arg. Diorygiiia,

470.

Soleilorii Müll. Arg. Evernia, 1067.

Soleiloni Ny\. Chlorea, 1067.

Solenograplid Mass. 445.

SoLE.N'OGRAPHA Müll. Arg. sect. Gra-
pludis, 445.

SoLKN'ociiAPHiNA .VIüll. Arg. sect. Gra-
pliimi'. 467.

SoLE.NOTHKCA MiUl. Ar«, scct. Üpegra-
pha; 682.

Soi.ENOTHEcir.M Müll. Arg. secl. Pltœ-

giuplildis, 528.
* soliita Hepp var. Lecanorœ epano-

rce, 1.

solula Schier. Ï. LeiMnoraî flava) var.

<i\ytoii;e. 1.

.soliita .Müll. .Arg. var. I'nnnri. pliij-

sDiUs. 577.

siinialiriisis .Müll. .\rg. Arthonia, 965.

soiiialii'iisis .Müll. .\rg. I'armelia, 934.
• sopliislica .Müll. Arg. Grapliina,

148.

sopliisticu Nyl. (îrapliis, 148.

sordidesftnis Fi'-e TrN pi'llicliiiin, 843 et

844.

sfirciliaia Müll. Ar'.;. \ar. I'nnii. cor-

rngis, 1350.

sareiiiitln .Müll. .\rg. \ar. l'arni. Iiv[)()-

Irupar. 44 .d 1350.

siirrdintd .Nyl. \ar. I'ariii. latissiniiC,

1250 fd 1(16'.».

stni'didla ScIi.it. var. I'.trm. pictsB,

125.

Hurcdiala .Müll. Arg. f. I'unii. Srlnicin-

(inlhii, 1076.
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sorediata Müll. Arij. var. Parni. viren-

iis, 1011.
* sorediata Tuck. var. PeUigerœ ca-

ninœ ß. spuriœ, 408.

sorediata Schaer. f. Peltigeree canioa? /
spur

i

se, 408.

sorediata Schser. var. Peltigerse hori-

zontalis. 408.

sorediata Schaer. f. Peltigerae polydac-

tylae •/• scutatee 408.
* sorediata Müll. Arg. f. Pliysc. picin\

937, 984, 986 et 1492.
* sorediata Tuck. Pyxine. 47.
* sorediata Tuck. var. Pyx. Cocoes.

1483 et 1492.
* sorediata Kreinp. f. Usn. barbatœ.

Müll. Arg. n. 925. in Flora. 1885.

XXII, 987.

sorediifera Müll. Arg. var. Parm. ur-

ceolatce, 183, 569 et 988.
* sorediifera Müll. Arg. f. Physc. hypo-

le.iicœ, 193.
* soredifera Müll. Arg. f. Physc. spe-

ciosse, 818 et 987.

sorediiformis Müll. Ars-. Phlyctidia,

220.

sorediiformis Kremp. Phlyctis, 220.

sorediosa Müll. Arg. var. Parmeliœ
abessinicce, 933.

sorediosa Müll. Arg. yav.Parm. Hilde-

hrandt., 1637.

sorediosa Müll. Arg. f. Parm. conspersœ

var. polyphyllœ, 1653.

sorediosa MüTl. Arg. f. Parm. mesoiro-

pœ, 1644.

sorediosa Müll. Arg. f. Parm. ochro-

leucœ, 574.

sorediosa Müll. Art;-, f. Physc. speeiosœ.

582.

sorediosa Müll. Are. f. Pyx. Meissnerri .

118.

sorediosula Müll. Arg. var. Usn. dasy-

pogoidis, 926 et 988.
* sorenocarpaMüll. Arg. Mycoporopsis.

976.

sorenocarpum Knight Mycoporum.
976.

* sorodes Stirton Perius. (Dilalatae).

771.

sororiaMUll. Arg. Patell. (Bilimbia).

356.

sororieUa Nyl. Lecidea, 356.
* sororiella Müll. Arg. Patellaria. 356.

spadicea Müll. Arg. var. Ciadon. ochro-

leucœ, 383.

spadicea Auct. Lecidea, 359.
* spadicea Müll. Arg. Patell. (Bacidia).

359.

sparsa Tayl. Parmelia, 1355.

speciosa Müll. Arg. Lecidea, 24.

speciosa Müll. Arg. f. Ramal. caraca-

sance, 49.

speirea Müll. Arg. f. Psorœ coronifor-

mis, 245 et 1454.

speireum Tayl. Endncarpon, 245 et

1454.

Spermatien (die) Observât. II, 925.
* sphacelata Mont. var. Usneœ viela.ran-

thœ, 1382.

Sphœromphale Auct., 490.

sphaerophoides Lév. Acroscyphus, 1389.

sphcerosporella Müll. Arg. Parmelia.

1650.

sphcerulifera Tayl. Cenomyce, 1221.

spiloclada Müll. Arg. var. Ciadon. fur-
catœ, 1610.

spinosa Tayl. Alectoria, 1269.

spinosa Hook. f. et Tavl. Parmelia.

1356.

spinosa Tayl. Parmelia, 581.

spiralis Müll. Arg. Opegrapha, 161.

splachnirima Hook. f. et Tayl. jPar-

nielia, 1357.

Spolverinia (Mass.) Müll. Arg., 20.

SpruceiBah. Lecanora, 291.

Sprucei Müll. Ar?. Patell. (Bilimbia).

291.

squamarioides ]Nyl. Bœomyces, 1357.
squamarioides Müll. Ara:. Knightiella,

1.357.

squaniosula Müll. Arg. Cladonia, 553.

squamosissiuja Müll. Arg. var. Ciadon.
gracilis, 1612.

squamidosa Hepp Parm. 80 et 421 1.

squamulosa Müll. Arg. var. Cladov.

symphycarpœ, 385.

squarrosa Müll. Arg. var. Ramal. fari-

nacecp, 558.

StanhopiaMüll. Arg-. Patell. (Bilimbia),

293.

stellaris Müll. Arg. var. Opegraphœ
herpeticœ. 688.

* stellaris Fr. Physcia, 47 et 818.

stellaris Kremp. Physcia, 985.
* stellata Müll. Arg. Candelaria, 1154.

stellata (Nyl.) var. Candel. concoloris.

47.

stellata Tuck. var. Parm. fibrosae.

1154.

stenocarpa Ach. Opegrapha, 1376.

stenograpta Müll. Arg. Graphis, 136.
* stenophylla Ach. var. Parm. cons-

persœ, 818.

stenophylla Müll. Arg. var. Parm.
tiliaceœ, 570.

stenophylla Müll. Arg. Sticta, 403.
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slenospora Müll. Arg. Graphü (Eugra-
phis). 4'j8.

slenospora Müll. Arg. Rawalina. (îo.

Stereochi.amys Müll. Arg., 921.

Sligiuatulium Moy.. 843.

Stracheyi ßab. Cetraria, löao.

Slracheyi >iy]. Platysma. 1623.

Strachevi Müll. Ars. Xephromopids.
1623.'

* slrainiiiea .Müll. Arg. Arlluipijr. (Lep-

torrhapliis). 641.

xlrauiinea Kreiiip Verrucaria. 641.

slraniinea Müll. .Arg. var. CAnlhrimv
aggreijatd'. l'o.

slrainiiioa .Müll. Arg. i'snea. iJfi el

1477.
• slrehlocarpa Müll. Arg. Grapliimi

(Eiigrapli.). 325 et 1190.

streblocarpa Hei. Opetrraplia. 02.") d
1190.

' slrepsodina Müll. Arg. var. Lecideri'

privifinip, 42.

alrepsoüinn Kœrh. \ar. Saroogyiiis pri-

\igti*. 42.
* strialiila (Ach.) Xyl. (irapliis (Aiila-

rogranjma). 453 et 818.

xlriclitni Nyl. |)r. p. Slereocaiili)H, 1608.
* slrictuiii Tli. Fr. Slcreocanlo». l()08.

slrigosa Müll. Arg. var. Coccucarp. pet-

it ta-, 421 //.

* slrigosa >'vl. \ar. L'su. harbalw. 47

et 984.

Sit Itiuln Moiit. /./(/(. Cuh/t et Sylloq.,

083.

slriguloirJes Krciiip. Platijiifaphii. \'\'M .

Slromnlotlieliinn Trov.. 839.

Uuppea Ta\l. i'armelia, 1359.
styi/itt llnnk. f. p( TavI. CivropiiDn.

1384.

Stvlospokkn (die). 925.
• suaveolcns Ka-rh. Aspin'liu, 2.

suaveoleux Ar\\. L'rceularia. 2.

sulwocriiia .Müll. .\rg. l'alfll. (Hacidia).

1032.

Hubairupfitio.sa .Müll. .Arg. \ar. liuelliir

parfixema-, 1450.
• siibaggregala .Müll. .Arg. I'ijrenuln.

1212.

gubayeiilala S\\ Pyrt-iiopsis, 1470.

Huha-ssirnilis .Müll. .Arg. (îraphix (Sole-

riograiiliai. 445.
• Huiiljulialiiiii Krfiii|i. I.eptoijhnn, '.\'\\.

siilH'.'i"oa .Moll, .Ar;.', var. I'nlfll. t/rns-

Hiitx'aiidicaiis .Müll. .\rg. l'hirinliuiii,

21.

»ubcevina Nyl. Lieh. (iiaz. var. \jcra-

nor.T firvlriroleiira', 249.

suhoelrata Müll. Arg. var. Pnrm. ur-

cfolata'. 369.
' siihchlorolica Müll. Ars. Patell. (Ra-

cidia). 802.

xubchlorotica Nyl. Ijecidea. 802.
* subcliloroticaMüll. Arg. Porina (Sage-

dia). 670.

suhchloyol/ca Nyl. Verrucaria. 670.

subciliata Müll. Arg var. Strigulœ ele-

ijantis, 919.

siibcinerea Müll. Arg. .4)7/*o/j(/i-. (Poly-

mer id.). 639.

snbclnerea N}1. Verrucaria, 639.

subcoiiipulsa Müll. Arg. Phœographia
(Süleiiolhec). 529.

subcoucava Müll. Arg. Buellia, 997.
" .subcontinua Nvl. Lec/V/(?^(Lecidella),

1415.

subcorallina Müll. Arg. var. Psorœ fo-

liaUv, 493.

subcoronala Müll. Arg. Perlus. (Ver-

ruco.sœ), 713.

subcrenulata Müll. Ari:. Lecaxora.

1403.

suliculanca Ach. Porina, 863.

subciiphellnln Nvl. var. Sticta^ fossula-

ta'. 566.

subdama'cornis Müll. Arg. var. Sticür

lacinlatœ, 1627.

subdehisceus Midi. Arg. var. Pertux.

depresso', 732.

subdepressa Müll. Arg. Pertm. (De-

pressan), 733.

subdetersa Nyl. Pliijscia, 73.

siihdiviilens Nyl. (irapbis. 459.
* suljdividt'us Midi. Arg. Phwograpliin,

(llt-mitlicc). 459.

sub(Miier.><a.VIilll. .Arg. Ucellularia. 1037.

sublasliiosa .Müll. Arg. f. Pertnu. Ip.io-

jiliicoil. var. plicatulw, 739.

siiblUira Tayl. I'arnielia, 1358.

>^ubllavens .Müll. Arg. Perlm. anisos-

poKv. 738.
* subllavens Müll. Ar,L^ l'erti(f<. (Lfin-

placa'), 764.

siiiifiaxinea Nyl. Raiiialina, 1069.
* siibl'ulgens ' Müll. .ArL'. (jallapistint,

333.

subfuli/ciis .Müll. Arg. Calliipisma, 125

et 333.

subfulfiens* Nvl. Lci-aiiDra. 33.'l.

subj'usrnla .Nvl. (ii'cidca, 509.
* snliliiscata Müll. Arg. Palrll. (Psoro-

lli.ria). 509.

xiihiiniiculftlti .N\l. Uamalina, 1277.

' l.i-KCtiduin Oll «iilfulgOHCcnB. iMiill. Ar^f.

I.ich. rrol. II. ^•^H.
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* subgranulata Nyl. var. Lecanorœ suh-

fuscœ, '12o.

xubgramdata Nyl. Jjich. Husnoi Leca-

liora, 200. '

subgranulosa Tnck. vav. Lecid. imrvi-

folüe, 423.

subhcematitides Kremp. Lecanora, 334.
* subhaernatitide Müll. Arg. Callo-

pisma. 334.

subinermis Müil. Arg. var. Theloscli.

chrysophth., 180.

subiutermixta Müll. Arg. Patell. (Pso-

rothec). 308.

subinusta Leight. Graphis, 458.

subinusta Müll. Arg. Phœographis
(Platygramma), 458.

subirregularis Müll. Arg. Pertiis. (Sub

irreguläres, 776.

sublsevataMüil. Arg. var. Verrue, bra-

siliensis. 1466.

subkevata Müll. Arg. Verrucaria. 671

et 1466.

subkevigala Nyl. Parmelia, 186 et 1338.

sublaeve Müll. Arg. var. Leptogü falla-

cis, 373.

sublaevis Müll. Arg. var. Opegraphœ
rotulœ, 686.

sublœvis Nyl. Ricasolia 818, 1249.

1597 et 1669.

sublimitans Müll. Arg. Arthopyr.

(Acrocord.), 630.

mblinearü Nvl. var. Ramal. Yerae]i-

sis, 1478.

sublugubris Müll. Arg. var. Parm.
physodis, 577.

* sublurida Nyl. Pannaria 818.

subluteola Nyl. Lecidea. 358.
* subluteola Müll. Arg. Patell. (Baci-

dia). 338.

f.ubmarginalis, Mich. Lobaria. 69 et

1639.

aiibmarginalis Ach. Parmelia. 69 et

1639.

submedusinaMüU. Arg. Cladonia, 1589.

submersa Müll. Arg. Ocellidaria, 1037.

submersa Müll. Arg. var. Porinœ ni-

gro-fuscce, 1462.

subnigricans Müll. Arg. f. Physc. obs-

curce, 10.
* subnitidella Müll. Ary. Pyrenula.

601.

subnitidella Nyl, Verrucaria, 601.

subnudata Müll. Arg. Pseudopyrenula.

602 et 604.

subolivacea Müll. Arg. Porina fSage-

dia), 802.

.subparallela Müll. Arg. var. Arthoniœ
aslroideœ. 129.

subparvifolia Müll. Arg. var. Lecid.

hmmophece, 54.

subpellucida Müll. Arg. Patell. (Baci-

dia), 357.

siibphysodes Krempelh. Parm. 577.

subplana Müll. Arg. Parmentaria, 1202.
subplamim Knight Trypethelium, 1202.
* subplicata Müll. Arg Buellia, 1439.
subplicata Nyl. Lecidea. 14.39.

subproUxa Nyl. Parmelia, 573.

subprolixa Müll. Arg. var. Parm. imi-

tatricis, 573.

subproposita Müll. Artr. Patell. (Baci-

dia), 515.
* subprostans Müll. Arg. Arthopyr.

(Acrocord.), 633.

subprostans Nyl. Verrucaria, 633.

subpulveraceaMüll. Arg. var. Lecanora'

stibfuscce, 329.

subpunctiforniis Müll. Arg. Arthopyr.
(Euarthop.), 1321.

subpunctulata Nyl. var. Stictœ fragilli-

ma3, 394.

subpungens Müll. Arg. var. Clad. fur-
catce, 989.

subpiisilla Nyl. Ramalina, 1277.

subquercinaMüll. Arg. Parmelia, 1646.

subradians Müll. Arg. Pertus. (Poli-

carpse), 787.

subramulosum Müll. Ara;. Stereoccculon.

1585.

subrevoluta Müll. Arg. var. Parm.
perlatœ, 185.

* subrugata Kremp. Parmelia, 182.
* subsessilis Nvl. var. Bœomyc. crenu-

lati, 377.

subsessilis Moni. var. Biatorae creiiula-

tœ, 377.

subsimillima Nyl. Arthouia, 279.

subsimillimum Müll. Arg. Arthothe-
lium, 279.

subsimilis Nyl. Lecidea (Biatora), 507.

subsimplex Müll. Arg. var. Pertus. de-

pressce, 732.

subspadicea Müll. Arg. Patell. (Baci-

dia), 961.

subspilota Müll. Arg. Lecid., 201.

subsquamosa Leight. var. Cladonise de-

licatae, 1005.

subsquamosa Müll. Arg. var. Cladoniœ
pityreœ, 1005.

sulDsquamosa Müll. Arg. var. Ciadon.

furcatœ, 381.

substellata Nyl. Arthouia, 1096.

substrigosa Müll. Arg. var. Usneeedasy-

pogoidis, 554 et 1476.

substrigosa Müll. Arg. var. Usnece bar-

batœ. 1476.
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sublarlarra Müll. Aiv. fiinphiiia {En-

grapli.i, H90.
siiblenella Müll. Artr. Grapliis ^Aula-

co^T.). 1185.

suUlilior Müll. Ar?. Pon'na (Sagedia).

979.

sublilis Müll. Arg. R/nodinu, 141:2.

sublilis Müll. Arg. Venucavia, 31.

liubtiUssima Fée Rhacoplaca. 678 et

lool.

subtilissima Müll. Arg. Slriijuhi, 678,

1531 et 1573.
• aubtricom l.eiclit. Glvplii.>< (Phaeoglv-

pTiisi. 974 et "110:2.

siil»lrioo-;3 Müll. Aa'. Sarcographa
(Pha-oglyph.). 110:2.'

sublruncata Müll. .Arg. Pertim. (Tuber-

tMjlifer;v), 763.

suouliila .Moiit. Hamalina, 1284.

subiiiiibilicala Müll. .\rir. Paniieutaria,

1204.

.subuinhilicatiim Kiiiglil Trvpelheliuiii.

1204.
• .siibvt'lala .Müll. Arg. Pseutlopiiienultt.

602.

sulnelnla Nvl. Vernicaria, 602.

subvenmlis Nyl. Lecidea. 432.

subvernalis Müll. .Arg. Pnlell. (Bialo-

rina). 432.

subversicolor .Müll. .Arg. var. Palell.

luberculosir. 1029.

subvigilaus .Müll. Arg. Palell. (Pso-

rothe«-.), 433.

subvulpina .Müll. .Arg. \ar. Heterolh.

piirahiili, 1172.

xulfusn K. Kr. Hialura. 1169.
• sufTu'^a \Villi'\ var. PatcU. riibellii', 47.

snffusfi Tiick. var. Lecideai rubella',

1169.

-sulTusa .Müll. .Arg. var. I'n/cll. )iiilli'-

ijraun: 1169 et 1434.
• sulcala Nyl. Mecloria, 1269.

xnlcnla \a-\. Ojrnicularia, 1269.

siilcata .Müll. .Ar;.'. I'hfrorjrnpkis (Scliizu-

graplii>4). 1046.

Sttllivini .Müll. .\rg. Cladoiiia. 379.

Sullivarii Müll. Ar-. Clnlhvinn/M).
' siil|tlitiratii Nf'CS el Klot. I'unnelin

,

1669.
• siiipliiirala M(l!l. Arg. l'nlell. {Vsu-

rollKT.). 9:;6 .-l 1(127.

»iihilutnila Mi'V. «-l Klol, .Megalospora,

1027.

xitlpburiitnm M»!>. «d Klol. Mi-;.'ab (Spo-

rnm , 956.

siil(iliiir<a .Mull. Arg. var. Lecnuiw /*«-

uicfir, 331

.

• Milphiir.a S«'li;er. Slictn, 8i ul I30H.

siilpliurella Müll. Arg. Lecania, 1409.
^ sulphureofu.scaMüll. Ar?. Patellavia,

942.

sulplinreofiisca Fée Leoauora, 942.

siilphureorufa Nyl. Lecanora, 942.
"^ snlphureorufa Müll. Arg. Patellaria.

942.

sulphKvescciis Müll. Arg. Arthopyr.,

344.

sulphiiresoens Müll. Arg. Pseudopijre-

Hula. 544 et 602.

sulphurescens Müll. Arg.Per/MS. (Leio-

placœ), 747.

sulphnreiim Nyl. Astrothelium. 846.

.wlplnireum Eschw. Pyrenastruin. 846.

sulplmrosa Tiick. var. Parni. tiliaceiv.

570 et 1 142.

.>;uperans Müll. Arif. Per/««. (Lecanor.),

707.

superbuni Müll. .Arir. Gnmpijlothelinm ,

835.

siiperbum Fr. Tr\petheliiuii, 835.

su'pcrtlua Müll. Arg. Pa/e//.(Catiilaria).

1166.

siiperior Müll. Avj. Po/'/h« (Euporiiia),

869.

superspar.^^a Nyl. Lecidea, 28.

Ruperula Nyl. Lecidea, 436.
* supenila Müll. Arg. Patell. (Baeidia).

436.

supposila N\l. var. Graph. scalptiirat;e,

1051.

Suringari .Midi. Arg. Parmcliella, 419.
' syiiiiiiicta Ach. LecAiiiora. 818.

aiimphicavpa Ach. (leiioiiiyce, 358.
' .symphicarpa Müll. Arg. Cladonia.

385.

sumplecla }iy\. Graphis, 144.

symplecta Müll. .Arg. Grapliiiut, 144.

SvMiKNK.sniu's .Müll Arg. scct. Toimt-

xiellii'. 855.

Sijn(je)iesürus Trev., 855.

syiigeiK'tica Müll. Arg. Pertus. (I.tno-

plac;r), 751.

Siiiipenpiia .Müll. Arg. si'cl. .\rlhi>i)ij-

ri'.nid'. 622 et 855.

la'diüsti Nyl. Arlhiiiiia. 221.
• la'diosiii'ii Müll. Arg. .\ rlin,llifl/inii,

221
* la-iiiala Sli/.cnli. \iitiii (Iviiaiizia).

1503.

Iiiitciisis .Moni, lüatora 4;!3. 956 et

1027.
• lailcnsi-* Müll. .\r.L'. I>iilrll. (I's.iro

ilic<-iiiiiii. 43:t

liisiiiiiiiic<i'\';i\\. I'ariiii'lia, 1360.

laMiiaiiii-a Mlill. Arg. var. l'sn. burba-

f.r. :î9I
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Taijlori Tuck. Pannaria, 1397.

Taylori Nyl. Neuropogon, 1230.
* Taylori Hook. f. et tavl. Usnea.

1230.
* tenax Ach. Collema, 1124.

tenax Nvl. var. Collematis pulposi,

1124.
'

tenebrosula Müll. Arg. Lecidea (Leci-

della), 994.

tenella Müll. Ars. var. Biiell. ocellatœ.

41.

tenella Müll. Arg. var. Ciadon. flabel-

liformis, 1613.
* tenella Ach. Graphis (Eugraphis).

449, 986 et 1450.

tenella Müll. Arg. var. Lecideœ para-
semœ, 331.

tenella Müll. Arg. Perizis. (Leioplacse).

760.

tenella Müll. Arg. Ramalina, 97.

tenellula Müll. Arg. Melanograpit..

(Hemigr.), 690.
* tenellum Müll. Arg. Paracarpidium,

986.

tenellum Müll. Arg. var. Rhizocarp.

geographlci, 110.

tenellum Müll. Arg. var Stereocaul.

mixti, 167.

tenuicaulis Müll. Arg. var. Ciadon.

furcatœ, 381.

tenuior Nyl. Coccocarpia, 421 ç.

tenuior Müll. Arg. var. Coccoc. pellitœ.

421 Ç.

tenuirima Tayl. Parmelia, 571 et 136.

tenuis Müll. Arg. Catolechia, 326.

tenuis Müll. Arg. var. Parm. physodis.

577.

tenuis Müll. Arg. var. Physc. triba-

dnce\ 1019.
* tenuis Tuck. Ramalina, 47.

tenuis Müll. Arg. var. Ramal. macu-
latœ, 127.

tenuis 1 Müll. Arg. var. Stictce Freyci-

neti, 565.

tenuis Müll. Arg. Siriyula, 922.

tenuiscypha Tayl. Parmelia, 1362.

tenuissiraa Müll. Arg. Arthonia, 1450.

tenuissimaMüll. Arg. Coccocarpia, 702.
* tenuissiraa Mev. et Flot. var. Ramal.

Eckloni, 1478"

tenuissimum Kremp. Ccenogonium,
1529.

tephroa Tuck. Biatora, 348.

tephroa Müll. Arg. Lecidea, 348 et

430.

^ Legendum est tribaciw, Müll. Arg. Lieh.

exot. n. 138.

terebrata Müll. Arg. f. Ramal. kevi-

gatœ, 1285.

terebrata Hook, et Tayl. Ramalina,
1285.

* terebrata Müll. Arg. Ocellularia,

1176.

terebratum Ach. Thelotrema, 1176.

tessellata Tayl. Urceolaria, 1417.
* tessellina Tuck. Lecidea (Lecidella),

1164 et 1422.

testaceopallida Müll. Arg. var. Lecan.

subfuscce, 200.

testudinea Müll. Are. Psora. 1314 et

1420.

tetramera Müll. Arg. var. Pertus. com-
munis, 1418.

tetramera Müll. Arg. var. Per^Hs. dila-

tatœ, 769.

tetramera Müll. Arg. var. Pertus. subir-

regularis, 776.

tetramera Müll. Arg. var. Pertus. mela-

leucce, 729.

tetramera Müll. Arg. var. Pertus. poli-

tœ. 788.
* telrapla Müll. Arg. Buellia, 1312.

tetrapla Nyl. Lecidea. 1312.

tetrathalamia Nvl. Pertus. (Leioplacee).

741.

tetrathalamia Fée Porina, 741.

tetrathalamiicm Fée Trypethelium,

741.

tetraspora Müll. Arg. var. Pertus. leio-

placoidis, 739.

texana Müll. Arg. Pertus. (Leioplacae).

766.

thœodes Mass. Acarospora, 119.

thaeodes Müll. Arg. Placod. (Acaros

pora), 119.

thallicola Mass. Nesolechia. 42.

Thalloloma Trev., 470.

Thalloloma Müll. Arg. sect. Graphinœ,
470.

thamnoplaca Tuck. Pertusaria, 1463.

thelena Lichenol. Americ. sept. Pyre-

nula, 886.

Thelenella Nyl., 541.
* thelocarpoi des Müll. Arg. Polyblastia,

490 et 1109.

thelocarpoides Kremp. Verrucaria, 490

et 1109.

Thelotrema Ach., 366 et 521.
* thelotremoides Müll. Arg. Pseudopy-

renula, 602.

thelotremoides Nyl. Verrucaria, 602.

thiomela Nyl. Lecanora, 336.
* thiomela Müll. Arg. Rinodina, 336.

Thomsoni Müll. Arg. Cetraria, 1621.

Thomsoni Stirton Platysma, 1621.
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Thomsoniana Müll. Arir. Parmel/a.

1658.
* Thouarsii N\l. \ar. Stictiiur iiitri-

cativ. 818.

Thozetiana Müll. Ar;:. Arllioiiia. o24.

tliiisanota Tuck. Lecidea. 143:2.

* ihvsanota Müll. Artr. Palell. (Hiliiii-

bia). 1432.

Thwailesii Müll. Arg. Perltis. (Chio-

dectonoicies). 779.
* lichospora Müll. Arg. Pobibhistia,

1211.

ticliuxpora Küight Verrucaria, lâil.

tincta Müll. Arg. Rinodina. 945.
* Tinei Toriiah. Lecidea. 110.
* liluhaiis Hagl. et Carost. Leciilea, 24.

ïoMASiKLi.r.\ Mass.. (542 el 855.

Tomasiella Müll. Arg. secLArthopure-
ni(p, 642 et 855.

lomentella Müll. Arg. Clalhroporina,

1209.

lomt'iildsa Müll. Arg. Palell. (Biliin-

bia), 1522.
* tomeiilosa .\\l. Sliclinu, HIH.

lonjuala Müll. Arg. Pertus. (Depressae),

731.

Utrquatella Müll. Arg. Pertiis. (Leio-

placuM. 7(i2.

lurluosa (K. Fr.) Müll. Arg. Evernia
(Corniciil.), 1067.

/onWas« Müll. .\rg. Biatorinopsis, 1506.

lorulosa .Müll. Arg. f. Usneœ dasijpo-

ijoidis. -554.

transwaalfiisis .Müll. Xy's. l'ohjhlnstia,

110«.
* Irt'iiiflloiilt's Fr. Lepldiilmu. I(i69.

Irenifiis .Müll. Arg. Styiijulri. 1572.

Iff-riiiila .Müll. Arg. var. Slritjulw ele-

iiaiilix, 919.
* Troriiula- Müll. Arg. Arlliupijr. (I.cp-

lorrapb.), 64!

.

InTiinlaiis Miill. Arg. \ar. I'lnisr. tiijpo-

leucir, |9i{.

* Iribariiia' .\\l. l'hipcin. 1019.
* Iriliiiloili's .Müll. ,\rg. MrluiiDiiniplin.

535.

Irihutodex TiK'k. Opi'graplia. 535.
* Iriclioilfa ,\rli. I'xnra, 9K7.

trirliodfx Midi. Srtaria. 70.

triilioloiiiu .Moni. iJialora. 294 et 1520.

IrirlioJMriia Müll. Ar;,'. Palell. (IJilitri-

bia;. 1520.

lrir«)|r)r .Müll. Ar».'. Pyrenulu, 600.

Irirojiliora .Müll. .\rj \ar Stirtu- luci-

uiatfi'. 239

' L«^cn<iuiii Ml Iriliaria .Njrl., .Mull. ,\rit.

Urk. fxol. n I.1K.

Iriohopliora Müll. Arg. var. S^tictinœ

quevcizant., 238.

trichophoruai Müll. Arg. Leptocjium,

1494.

Irichospüruiii MiÜI. Arg. Pleurotrema,

1104.

tricosa Müll. Ary. Saycoqi'oplia (Eu-

sarcogr.), 1100 et 1102.'

trigaslrica Müll. Arg. Porina, 485.

Irilocularis Müll. Arg. Ärlhonia, 304.

TaTOPiiTHAL.MiDiUM Müll. Arg. sect.

Callopi.'iDiatis, 248.

Tuiopsis Müll. Arg. sect. BlaMenia',

1034.
'^ triphora Müll Arg. Graphina {Chlo-

rograph.), 147 et 475.

triplioi'a >i\i. Grapliis. 147 et 475.

trispeniia Müll. Arg. Perlus. (Poroph.),

765.

Iriste Müll. Arg. Siphiilaslrum. 1475.
* trislis Ach. Cornicularia, 1272.

tristis Müll. Arg. Ricasolia, 1140.

tropica Müll. Arg. Polyhlastia, 490.
* tropica Müll. Arg. Pseiidopiirenula,

602.

tropica Acli. Verrucaria, 602.

IropicitiiiMüll. Arg. NepluvuiiiDii, 559.

Iriiiicata Müll. Arg. Arlhopur. (Me-

s(>[)vr.). 620.

Injpdiica Ach. Pyreimla. 905.

Irvpctheliiforniis NvI. Pertus. (f.eio-

placa'). 753.

lr\[iethclioi(l('s Müll. Arg. Enterugra-
'plia. 1197.

tiiljcrculil'era Müll. Arg. Pertus. (Tu-

berculilcra'), 768.

tuberrulosa Tayl. Alecloria. 1270.

liibcrciilo.sa Müll. Arg. Palell. (Bom-
byl.). 355 et 1029.

tuherrutusa Fie Lecidea, 355 et 1029.

tiilierciilosa Miill. Arg. var. Ilamal.

Id'riijnla'. 1270.

tuiniditlii '\':i\\. l'siii'a, 1231.
* liiiiiiiliila Fim; Upeifraplia, 455.

luuicnld .Müll. Arg. liaploi)vnMiiila.

(ilO et 1576.

Iiiiiicala .Müll. .\rg. Verrue. (Aiiipho-

ri<l.) IH.

tiirliiiliiiii Müll. Arg. Chiode.clon, 217.

liirgiila Müll. .\rg. var. i'rrlKs. Irin-

plficir, 743.

liir^'iililliis Miill. Ar'.'. Siiiirrhi)hl<ixtu^,

230,
* liirgidiiiii .\c-li. Cidtrwa, 1126.

Iiiriiidiiiii .\yl. linllfiiiuiliiiiii. 1126.

htniidus Müll. Arg. Sviiecliiililastiis.

M2H.
7'«/»ic(/ll(M.k.rlTa\l. Coli. •ma. 1119.

I»ll,l,. IIKHII. IMHHH. Appnidir Hl, iii»V<Miilirr |K9!>.
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uherina Fée Pyrenula, 602, 811 et 877.
* uberinum Nyl. Trypethelium, 821 et

877.

uherinwn Leight. Lieh. Ceyl. Trvpethe-

lium, 602 et 883.

uicerata Müll. Ar?. Peltiqera. 172 et

236.

Uleana Müll. Arg. Microtheliopsis.

1549.

Uleana Müll. Arg. Parmelia, 1500.
* ulophylla Mey. et Flot. var. Parm.

perforatœ, 818.

unibilicatula Müll. Arg. Verrucaria,

165.

umbüicatum Fr. Astrothelium. 821.

umboiiata Müll. Arg. var. Opegraphœ
plurilocular.. 534.

umboiiatum Müll. Arg. Thelotrema
(Pseudo-Ascid.). 1602.

* umbratum Fée Thelotrema, 1038.

umbrosa Bagl. ßiatora, 25.
* umbrosa Müll. Arg. Lecidea, 25.

unquigerum Nvl. Erioderma. 813 et

1288.
* urceolata Th. Fr. Buellia 1057.
* urceolata Eschw. Pannelia, 183.
* urceolatum Müll. Arg. Lopadium,

273.

urotheca Müll. Arg. Lecidea (Leci-

della). 352.

Uruguensis Kremp. Parmelia. 189.

Urvlllei Del., Nyl. Sticta, 987 et 1303.

ürvillei Müll. Arg. var. Sticke endo-

chryseœ. 1303.

Ustalia Stizenb., 143.

uslulata Hook. f. et Tayl. Ceiiomyce,

1226.

ustulata Müll. Arg. var. Ciadon. fim-

briatœ, 1226.

uvuliferum Müll. Arg. Stereocaulon,

1586.

Valesiaca Müll. Arg. Spolverinia, 20.

validus Müll. Arg. var. Thelosch. fla-

vicantis. 932.
* varia Ach. Lecanora, 47.

variabilis Müll. Arg. Arthoniu, 1096.
* variabilis Ach. Sticta, 987.
* variegata Fée Porina, 865.
* variolosa Müll. Arg. f. Lecanorw

pallescentis, 47.

variolosa Mont, et Hampe Verrucaria,

903.

variolosum Müll. Arg. Anthracothe-
cimn, 1263.

variolosum Müll. Arg. Astrothelium,
846.

variolosum Ach. Trypethelium, 846.
velata Müll. Arg. Aulaxina. 1532.

velata Müll. Arg. Pohjblastia. 1211.

velatior Müll. Arg. Pyremda, 893.
* venosa Ach. Peltigera, 408.

ventricosa Müll. Arg. Buellia, 586.
ventricosa Müll. Arg. Patell. (Bomby-

liospora), 511.

ventricosulum Müll. Arg. Acolium,
1583.

venusta Müll. Arg. f. Physc. obscurœ,

10.

venusta Bagl. var. Hagen, endococcineae,

10.
* vermicularis Schaer. Thamnolia, 1611

et 1668.

verraifera Müll. Arg. Graphis (Chloro-
grapha), 1188.

vernicoma Tuck. Buellia, 361.
* vernicosa Müll. Arg. Graphina, 152.

vernicosa Nyl. Graphis, 152.

vernicosa Fée Opegrapha, 152.

verrucarioides Müll. Arg. Enterograph.
(Stigmatid.), 838.

verrucarioides Fée Trypethelium, 838.

verrucosa Mont. Pertusaria, 715, 862
et 1557.

verrucosa Fée Poriua, 715 et 862.

verrucosa Hook, et Tayl. Ramalina,
1286.

verrucosum Fée Trypethelium, 715 et

862.

verruculosa Müll. Arg. Polyhlastia,

1471.

verruculosa Müll. Arg. Porina (Eupo-
rina), 1557.

versicolor Müll. Arg. Patell. (Psoro-

thec), 433. 956 et 1028.

versicolor Fée Lecanora et Lecidea,

433 et 1028.

versicolor Nvl. Lecidea Syn. Lieh.

N. Caled.^Qm, Prodr. N. Granat.,

1027.

versicolor Mass. Bombyliospora, 1029.

versicolor Müll. Arg. Parmelia, 315;
* versicolor Kœrb. var. Placodii saxi-

colce, 1152.

versicolor Müll. Arg. Rinodina, 133.

versicolor Müll. Arg. Psoroma, 1404.

versicolor Hook. f. et Tayl. Lecanora,

1404.

vesicatum Tayl. Collema, 1120.

viburnea Müll. Arg. Arthonia, 967.

vicinalis Müll. Arg. Lecidea, 26
Vieillardi Müll. Ars. Lecania (Semi-

lecan), 282.

Vieillardi Müll. Arg. Parmeliella,

939.

vigilans Müll. Arg. Patell. (Psoro-

thec). 286.
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viijilans Fée Lecanora. 286

^

vitfilans ZS'vl. var. Lecidea^ versicoloris.
"286.

vigilaris Müll. Arg. Paieü. (Bomby-
liosp.). 14ÜO.

vùiilinis Tavl. Lecanora. 1027 el

1405.

vigilaiis Müll. Arg. var. Palell. xul-

plntratip. 1027.

viijilans Kreinp. var. Locidea? versico-

loris. 1027.

vigilans Nvl. Piodr. X. Granat, var.

Lecideœ versicoloris. 1027. 1028 et

140Ö.
• villosus Norm. Theloschistes, 163o.

viridis Müll. Ars', var. Rinod. versico-

lorig. 133.

viridissima Midi. Arg. PJnjscia. 198.

vi)-idissima Fée Nematora. 919.

viridissima Müll. Arg. var. Striqulœ
clcganl/s, 919,

' vilellina Mass. Candelaria, 1667.
vittata Müll. Arg. Graphis (Aulacogr.),

4o2.
* vorlicosa Kœrb. Lecidea, 42.

vulgare Müll. Arg. Lopadium, 276.

vulgaris Müll. Ar?. Haplopiirenida,

608.
* vulgaris ScIiaH'. f. Lecanora' subfits-

C(v, 47.
• violascens Müll. Arg. Stereocaulon, vulyala Leight. Opegrapha, 1540.

1588.
* virella Tli. Fr. \ar. Pliysc. obscurœ.

984.
* r/rc/is Tayl. Alecloria, 1271.
* virens Müll. Arg. Brijopogon, 1617.

viretis Müll. Arg. var. Lecnnoriv atrir.

495.

\irens Müll. Arg. Paruich'a. lOU.
virens Müll. .\rg. var. Pfrtus. tuber-

ciiUfera; 344 et 768.

virens Müll. Arg. Phwolrenm, 1178.

virescens Müll. .-\rg. Graphis. 138.

virescens Müll. .\rg. Lecidi-a, 23.
* virescens Kremp. var. Purin. sinuosa'.

1150.

virescens Müll. .\rg. l'firina, 652 et

1550.

vires<-cns Müll. .\rg. Pyrenula. 981.
* vire-iftMi^ .Müll. .\rg. PlniUoporina,

1550.

riresci'iis Kremp. Verrncaria. 652 el

1550.

vir;.'atum Ach. Stereocaiilun. 1134.
* virgini-a .Müll. .\rg. Graphina. 15'i.

virifinea Nvl. (ira[)liis. 154.

vir^inea .Miill. .Ar;:. Perlusaria. 504.

virtfinentn Kschw. Lciogramma. 154.

vir.'ulala Müll. .\ri.'. var. Gladun. fnr-

c'Uw, 551,

\irirlcs4*('ii.s Müll. .Arg. Ihriua, 947.

vindeitcens S\i\ss. (iumplKispora, 947.

viridenrens l'Vc l'n.'eolaria, ÎJ47.

* viridiallia .Müll. Ar^'. Ocellularia.

1177.

viridialhurnKmu]). Thclnlrcma. 1177.

viridinlivacca Fée l'onua, K()7.

viridipalliMis .Müll. .Arj;. Ürelhtlana,

\m.
\iridiH .Müll. .Ar;:. Hinnilniii. 337.

' IIhit »jrncinjrmnti faUum ilolfniliiiii ont.

Mtill. Arjf. /.!>* -- ' fX'J.

vulnerata Müll. var. Peltig. pusilla'.

1287.

vulnerata Müll. Arg. var. Peltig. rufes-

centis, 408 et 1287.

vulpina Ach. Erernia, 1068.

vulpina Tuck. Lecidea, 261.
' vuipinum Müll. Arg. Heterothec,

261.

Wallicliiaua Müll. Arg. Cetrariai^ll.
Wallicliiana Tayl. Sticta 1311.

Wallicliiana Tayl. Parmelia, 1363.

WaUiehiannin Nyl. var. IMatysmatis

leiicostigmatis, 1311.

Warmiugii MiÜI. Arg. Lecanora, 199.

Wattiaiia .Müll. Arg. Parmelia, 1657.
* AVellinglonii MiUl. Arg. (Uatkropo-

rina. 541.

Welliniilonii Stirton ïhelenella, 541.

Wighli'i .Müll Arg. Leptotreuia, 518.

\Vi(lhlii '\-A\\. FiidocarpoM, 518 el

1455.

Wiilhtii Nvl. Thelolrenia, 518.

Wii.i.KYA Müll. Arg.. 672.

\\illi'\ana Miill. Arg. Microthelia.

«SC).

Williaiiütii Müll. Arg. Ileterotlieriniii.

993.

Wiliiisiaiia .Müll. Arg. .1)7/(0/1/0.1052.

Wilmsiana Müll. .Ari;. l*ip-eiinta, 1107.

Wilsoiii Müll. .Arg.' Paiell. (liacidia).

ri35.

Wiiollsiaiia .Müll. .Arg. Pertns. (Lcio-

plara-). 5(1(1 et 7'l5.

Wrighlii Tiick. Eriiulerina. 173 fl

kk;.).

' Wri-hlii Tiick. Slicta, 1596.

WiillViiii ix;. I'ertiisaria (i'crliis.r),

715.

\aiilliiria .Müll. .Arg. \ai'. t'ariii. praba-i

ndew, H09.

xaiithitiida Müll. .Arg. liinodina, 1413.

xaiithiiiiirpa .N\l. Arlhdiiia. 163.



52 BULLETIN DE L HERBIER BOISSIER.

* xanthocarpum Müll. Arg. Arthothe-
lium, 163.

xanthoclada Müll. Arg. Cladonia, 382.

xanthodes Müll. Arg. Pertus. (De-

pressge), 726.

xantholepis Müll. Arg. Buellia, 361.

xantholeucum Müll. Arg. Gyalectidium,

231.
* xantholoma Nyl. var. Stictinœ Mou-

geotianœ, 818.

xanthomelana Müll. Arh. Lecanora,
1406.

xanthomelana Müll. Arg. Parmelia,
576.

xanlhomelaena Müll. Arg. Pertus. (Pus-

talatse), 1374.

œanthophana Nyl. Lecan. 119 et 1414.

xanthophanumMüU. Arg. Placod., 119,

1389 et 1414.

xanthoplaca Müll. Arg. Pertus. (Po-

roph.), 502 et 762.

xanthopogaMüll. Arg. var. Usnece bar-

batœ, 1476.

xanthopoga iN^yl. Usnea, 1476.

xanthostigmoides Müll. Arg. Lecanora,

498.

xanthostoma Müll. Arg. var. Pertus.

meridwn., 338 et 765.

xanthotropa Kremp. var. Stictse quer-

cizantis, 1306.
* xanthotropa Müll. Arg. Stictinœ quer-

cizantis, 1306.

xylogena Müll. Arg. Arthopyr. (Ani-

somerid.), 625.

xylophilum Müll. Arg. f. Patell. corti-

colce, 694.

Yattabeana, Müll. Arg. Sticta, 1597.

Zamiae Müll. Arg. Ocellularia (Phyl-

lophthal.), 697.

Zenkeri Müll. Arg. Parmentaria, 827.

Zenkeriana Müll. Arg. Melanographa
(Hemigr.), 859.

Zollingeri Hepp Parmelia, 77, 125 et

190.

Zollingeri Müll. Arg. Parmelia, 125 et

190.

zonata Müll. Arg. Arthopyr. (Meso-

pyr.), 1464.

—-s§^»-||^-»«>^-
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PLANTES PUBLIEES EN 1898

M. AuTKAN. (Contingent 1897.) — Alchimilla decumbens; A. tiexi-

caulis ; A. impexa;X Rosa Guineti (R. alpinaX coriifolia f. pubescens)
;

R. rubrifolia var, Gaillardi.

M. BuENAT. (Contingent 1899, par avance.) — Iberis CandoUeana
;

Rosa sicula var. veridica sous var. iigustica; Rubus incanescens Bertol.

de 2 stat. ; Genista radiata ; Leontodon tenuiflorum.

M. G. Camus. — Géranium divaricatum
; X Rosa salaevensis; X

Cirsium subalpinum (C. palustri-rivulare)
; XC. erucagineum (C. rivu-

lari-oleraceum) ; Gentiana campestris var. alpicola; X Salix sepul-

cralis (S. alba-babylonica) ; S. incana de 2 stat.; Orchis incarnata.

M. l'abbé Chevallier. — Hieracium Auricula var. ramosum ; Phy-

salis Alkekengi; Odontites Jaubertiana var. flor. purpurascentibus :

Polystichum rigidum; Equisetum hiemale; E. paleaceum.

M. Corbière. — Ambrosia artemisisefolia ; Erytlirseaspicata; Linaria

arenaria; Carex punctata; C. extensa; Echinocliloa eruciformis;

Agrostis verticillata; Festuca Ovaria.

M. l'abbé Coste. — Salix glauca; S. hastata; X S. devestita (S.

hastata X glauca); X S. altobracensis (S. pentandra X cinerea) de

2 stations ;
— S. basaltica (S. pentandraX aurita) de 2 stations.

M. Flahault. — Brassica balearica
; X Scrofularia Davsei (S. auricu-

lata X sambucifolia); Statice diffusa; S. articulata; Cyperus schœ-

noides ; ^luropus littoralis.

Supplément (don de M. Flahault). — Rhynchospora comata; Scleria

bracteata; Andropogon bicorne; A. flexuosus; Aristida longifolia; Era-

grostis Vahlii var. coarctata; E. polytricha; Helopus punctatus; Ichnan-

thus candicans ; Panicum cayennense ; P. pilosum ; Paspalum aureum
;

Olyra latifolia.

M. Foucaud. — Inula Vaillantii var. tomentosa; Hieracium Code-

rianum var. subvaginatum ; Statice Dubyi; Urtica dioica var. aberrata;

Trisetum Burnoutii.
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M. GiLLOT. — Carduus aurosicus; Pulmouaria alpestris; Odontites

alpesti'is: Origanum vulgare var. prismaticum; Euphorbia dulcis var.

viriditlora; Ptcris aquilina var. cri.spata.

M. Hariot. — Thlas])! improperum; Sorbus Aria X torminalis;

Gymnadenia pseudo-conopea; G. odoratissima; Polypodium rhaeticum;

Cliara ceratophylla.

M. Tabbé HEE^^ER. — Thlaspi Yillarsianum; Hypericum hyssopi-

foliula; Lactuca Chaixii; Lavandula delphinensis.

M. l'abbé Hy. — X Rosa Duponti ; Viola Beraudi; X Quercus ande-

gavensis (2.)(pedunculataX!Toza); Gladiolusillyricus;X Salix rugosa;

Enteromorpha intestinalis.

M. Jeaxpert. — Ranunculus parviflorus L.; Fragaria colliua X
vesca; Epilobium obscurum; E. moiitaiium X tetragouum; E. mou-

tanum X parvifiorum; Ecliium Wierzbickii; Lathriea squamaria;

XRumex palustris (R. maritimusXcoiiglomeratus); Leucoium ver-

num; Epipactis violacea; Juncus tenuis; Carex Halleriana; C. dioica;

C. Davalliana: XFestucaBrinkmanni(Lolium perenneXF. gigantea);

Adiantum Capillus-Venoris.

M. Mvlixvaud. — Chclidonium laciniatum; Rosa dicbroa; Juncus

arcticus; Agrostis filifolia; Bromus inermis,

M. Nevua. (Contingent par avance). — Arabis serpyllifblia; Oxy-

tropis pilosa; Hedysarum capitatum; Hieracium cymosum; H. callian-

thum; H. humile; II. Kochianum; II. Kochianum [i. caulescens; H. an-

dryaloides; H. Rcboudianum; II. lansicum; II. farinulcntum; Bru-

nella hyssopifolia; Teucrium aureum.

M. I".-(). WoLF. — X Dentaria digenea (D. digitata X pinnata):

Thlaspi Mureti; X Ccntauroa Burnati (C. axillaris X niontana); X
Hieracium leucense (II. Horentiiium mite X Peleterianum); Tulipa

I)idieri; Anacaraptis pyramidalis var. tanaycnsis.
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LISTE SYSTÉMATIQUE
DES

PLANTES DISTRIBUÉES EN 189:

823. Kanunculus parviflorus L. (Seine-et-Marne).

824. Brassica balearica Pers. (Majorque, Baléares).

825. Arabis serpyllifolia Vill. (Isère).

826. X Dentaria digenea (digitataX pinnata) Gremli (Valais, Suisse).

827. Iberis Candolleana Jordan (Alpes-Maritimes).

828. Thlaspi improperum Jordan (Aube).

829. T. Mureti Gremli (Valais, Suisse).

830. T. Villarsianum Jordan (Isère).

831. Géranium divaricatum Ehrhr. (Valais, Suisse).

832. Viola Beraudi Boreau (Maine-et-Loire).

833. Hypericum hyssopifolium Vill. (Hautes-Alpes).

834. Genista radiata Scop. (Valais, Suisse),

835. Oxytropis pilosa DC. (Isère).

836. Hedysarum capitatum Desf. (Hérault).

837. Rosa sicula Tratt. var. veridica s. var. ligustiea Burn. et Greml.

(Alpes-Maritimes).

838. X R. Guineti (alpina X coriifolia f. pubescens) Schmidely

(Haute-Savoie).

839. R. rubrifolia Vill, var. Gaillardi Crépin (canton de Vaud, Suisse),

840. X R- Duponti Déséglise (moschata X gallica) ? Hy (Maine-et-

Loire).

841. X R. Salsevensis Rapin, rapporté du Salève et cultivé in horto

D'^ Lerch.

842. X R- dichroa Lerch. cult. in horto D"' Lerch.

843. Rubus incanescens Bert. (France).

843 Us. R. incanescens Bert. (Ligurie, Italie).

844. Fragaria collina X vesca Beck (Loiret).

845. Sorbus Aria X torminalis Fliehe (Aube).

846. Alchimilla decumbens Buser (Ain),
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847. A. tlexicaulis Biiser (Bas-Yalais, Suisse).

848. A. impexa Buser (Suisse).

849. Epilobium obscurum Sclireb. (Seine-et-Oise).

850. E. moutanum X pai'viÜorum Jeaupert (Seine-et-Oise).

851. E. montainim X tetragonum Jeanpert (Seine-et-Oise).

852. Inula Vaillantii Till. var. tomentosa Fouc. et Guilhot (Ariège).

853. X Cirsium arisitense (C. bulboso-monspessulanum) Coste et

Soulié (Aveyrou).

854. X C. subalpiuum Gaud. (C. palustri-rivulare Schiede) (canton de

Xeuchâtel. Suisse).

855. X C. erucagineum DC. (C. rivulari-oleraceum) (Yal de Travers,

Suisse).

856. Carduus aurosicus Chaix (Hautes-Alpes).

857. Centaurea Burnati (C. axillaris X montana) F.-O. Wolf.

858. Leoiitodou tenuitiorum Reiclib. (Tessin, Suisse).

859. Lactuea Chaixii Vill. (Hautes-Alpes).

860. Hieracium Auricula L. var. ramosum Bréb. (Sarthc).

861. H. cymosum L. (H. Nestlcri Vill.) (Isère).

862. H. humile Jacq. (Isère).

86.S. H. farinulentum Jord. (Isère).

864. H. Keboudianum Arvet-Touvet f. depressa reducta (Isère).

865. H. Kochianum Jord. (Isère).

866. H. Kochianum Jord. forma (Isère).

867. H. aiidryaloïdes Vill. (Isère).

868. H. lansicuui Arvet-Touvot et Rav. (Isère).

^69. H. callianthum Arvet-Touvet (Isère).

870. H. Codcriaiium Arv.-Touv. ot Gaut. var. subvaginatum Arvct-

Touvct et Gaut. (Ariége).

871. X H. leucense (II. florentinum mitcX Peleterianum) F.-O. Wolf

(Valais, Suisse).

nl2. Ambrosia artomisiaifolia L. (Manche).

87.S. Erythru'H si^icata IVi-s. (Var).

874. Gcntiana carapcstris var. alpicola I".-(j. Wolf f\'alais, Suisse).

875. P'cliliim \Vi<'rzbicl<ii Ilaberlc (Scinc-ot-Oiso).

876. l'ulmonaria ul|K;stris Lamt. Cuit.

H77. rhysalisjMkfkcngi L. (Isère).

878. X Scrofularia Davjoi (i. Cani. (S. aiiriculata X sambucifolia

r)av('au). Cuit, in hort. Monspd.

.-*79. Linaria arenaria I)C. (Mancln'j.
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880. Odontites Jaubertiana D. Dietr. var. û. purpurascentibus Dieti*.

881. 0. alpestris Jord. et Four. (Hautes-Alpes).

882. Lathrsea squamaria L. (Oise).

883. Lavandula delphinensis Jord. (Hautes-Alpes).

884. Origauum vulgare L. var. prismaticum Gaud. (Saône-et-Loire).

885. Brunella hyssopifolia Lamk (Hautes-Alpes).

886. Teucrium aureum Schreb. (Hautes-Alpes).

887. Statice Dubyi Gren. et Godr. (Gironde).

888. S. articulata Loiseleur (Corse).

889. S. diffusa Pourret '(Aude).

890. X Rumex palustris Smith (R. maritimus-couglomeratus) (Seine).

891. Euphorbia dulcis L. var. viridiflora Gillot (Deux-Sèvres).

892. Urtica dioica L. var, aberrata Termonia (Charente-Inférieure).

893. U. dioica L. (Charente-Inférieure).

894. X Quercus andegavensis Hy (2.) (pedunculata-Toza) (Angers).

895. $ Salix glauca L. (Hautes-Alpes).

896. $ S. hastata L. (Hautes-Alpes).

897. S. incana Schrank (Val-de-Travers, Suisse).

898. S. incana Schrank (Seine, naturalisé).

899. 9 X S. devestita (S. hastata-glauca) Arv.-Touv. (Hautes-Alpes).

900. X 2 cf S. altobracensis (S. pentandra-cinerea) Coste (Aveyron).

900 Us. X $ cf S. altobracensis (S. pentandra-cinerea) Coste

(Aveyron).

901. cT X S. basaltica (S. pentandra-aurita) Coste (Aveyron).

901 Us. X cT S. basaltica (S. pentandra-aurita) Coste (Aveyron).

902. X S. sepulcralis Simonkai (S. alba-babylonica) forme anormale

(Seine).

903. X S. rugosa Lloyd (Maine-et-Loire).

904. Gladiolus illyricus Koch (Maine-et-Loire).

905. Tulipa Didieri Jord. (Valais, Suisse).

906. Leucoium vernum L. (Oise),

907. Orchis incarnata L. (Suisse).

908. Anacamptis pyramidalis Rieh. var. tanayensis Chenevard (Valais,

Suisse).

909. Gynmadenia odoratissima Reichb. (Aube).

910. G. pseudo-conopea Gren, (Aube).

911. Epipactis violacea Durand — Duq. (Seine-et-Oise).

912. Juncus arcticus Willd. (Hautes-Alpes).

913. J. tennis Willd. (Seiue-et-Oise).
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91-4. Cyperus schœnoides Griseb. (Hérault).

915. Carex punctata Gaud. Olauche).

916. C. extensa Good. (Manche).

917. C. Halleriana Asso (Seine-et-Oise).

918. C. dioica L. (Oise).

919. C. Davalliana Sm. (Seine-et-Marne).

920. Echiuocliloa eruciformis Reichb. (Calvados).

921. Festuca Ovaria Dumort. (Manche).

922. Agi'ostis verticillata Vill. (Manche).

923. A. filifolia Link (Hérault).

924. Trisetum Burnoufii Requien (Corse).

925. Bromus iuermis Leyss. (Hautes-xllpes).

926. Festuca Brinkmanni A. Br. (Lolium perenneXFestuca gigantea).

927. ^Eluropus littoralis Willd. (Hérault).

928. Pteris aquiliua L. var. crispata (Saône-et-Loire).

929. Polystichum rigidum DC. (Isère).

930. Adiantum Capillus-Yencris L. (Seiue-et-Oise).

931. Polypodium rhtcticum L. (Suisse).

932. Equisetum paleaceum Schleich. (Seine).

933. E. hiemale L. (Seine-et-Marne).

934. Chara ceratophylla Wallroth (Haute-Savoie).

935. Enteromorpha intestinalis Link (Maine-et-Loire).

SUPPLÉMENT. — Plantes de Bahia (Brésil).

936. Khynchospora comata Schultz

937. Scleria bracteata Cavanilles

938. Andropogon Ijicorno L.

939. A. Hcxuosus Salzm.

940. Aristida longifolia Trin.

941. Eragrostis Vahlii Nées, var. coarctata.

942. E. polytridia Ncfs

943. II'.'lojjus puMctatus Nées

944. Ichnanthus caiidicans Nées

945. Panicuui cayonnenso Larak

940. P. pilosum S wart/,

947. l'jLsjKilum aur<Miin Kiuitli

948. Olyra latifoliu L.
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NOTES
sur les plantes distribuées, et diagnoses des espèces

nouvelles ou peu connues.

827. L'Iberis Candolleana Jord. difière à peine de 1'/. nana

AU. par ses tiges plus souvent ramifiées vers leur base, par ses feuilles

généralement moins nettement spatulées, non dentées (généralement il

se montre çà et là quelques dents obtuses dans VI. nana) ; ses silicules

un peu moins orbiculaires, plutôt subelliptiques, à ailes un peu moins

visibles à la base de la silicule ou ne descendant pas jusqu'à cette base.

Je tiens les échantillons du Mont Saint-Honorat pour VI. Candol-

leana Jord., après les avoir comparés à de nombreux spécimens

authentiques de cette dernière forme, du Mont Ventoux.

Vlheris aiirosica (du Dauphiné comme des Alpes-Maritimes) diffère

davantage de 1'/. nana par sa taille généralement plus élevée, ses

tiges plus souvent ramifiées vers leur base et parfois vers leur sommet

(jamais dans nos échantillons de VI. nana), par ses tiges non feuillées

sous la grappe, par ses feuilles peut-être moins charnues, oblongues ou

oblongues linéaires, bien rarement subspatulées
,
presque toujours

entières (nous ne les avons pas vues dentées ainsi que le dit M. Jordan :

les feuilles radicales munies de chaque côté de deux dents)^ enfin par

ses siliques subelliptiques à ailes parfois plus visibles vers la base de la

silicule.

Sur les caractères des 7&em na7îa, Candolleana et aurosica, comme

sur les localités connues jusqu'ici pour ces espèces, consulter : Burnat

Flore Alpes-Marit., 1, 129-132 (ann. 1892); Rouy et Foucaud, Flore de

France, II, 124-125. — L'I. Candolleana est nouveau pour le départe-

ment des Alpes-Maritimes; il n'était connu jusqu'ici que dans les dépar-

tements de la Drôme et de Vaucluse.
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843 et 843 bis. Rubus incanescens Bort.

La détermination du Buhus que je présente à la Société, sous le

nom de i?. incauescens Bert, est due à M. \S\-0. Focke. Les échan-

tillons provenant de la localité ligurienne dans laquelle de Notaris a

autrefois observé son R. maritimns, ont été distribués afin de permettre

la comparaison de la plante de Portofiuo (Ligurie) avec celle de TEs-

terel (dép. du Yar).

Entre ces deux localités, le R. incanescens a été récolté sur divers

points du littoral. — ^L Focke nous a écrit que suivant lui « l'espèce

de Bertoloni est de premier ordre, l'équivalent des R. aesius, tomen-

tosus et ulmijolius. Elle tient le milieu entre le R. grandifoïius Lowe,

de Madère, et le R. Stendneri Schweinf., de l'Abyssinie, etc. » — Dans

le volume El de ma Flore des Alpes-Maritimes, dont l'impression n'est

l)as achevée, j'ai donné aux pages 14 à 17 de nombreux renseignements

sur le Ruhus incanescens. Emile Burnat.

845. Le Sorbus hybride, que nous présentons, est plus répandu

qu'on ne pense, mais il est toujours confondu avec le S. latijolia qui est

beaucoup plus rare. C'est lui qui a été pris pour cette dernière espèce

en Allemagne et en Lorraine. Dejjuis que M. Fliehe a appelé l'atten-

tion sur lui et l'a trouvé dans l'Yonne, nous avons eu la bonne fortune

de le revoir sur deux points du département de l'Aube. Nous venons

de le i-ecevoir de la Côte-d'Or oti très probablement il constitue lo

So7'hus Jalïacina Rover.

Le véi'itable Sorbus latifolia existe aussi dans l'Yonne et dans l'Aube.

P. Hariot.

934. Le Chara ceratophylla doit être considéré comme une des

csi)èce.s les plus rares de la flore." française. Il n'a encore été jusqu'ici

récolté que dans un ou doux lacs de la région savoisiciinc Nous devons

les échantillons qm; nous disti'ibuoiis ù l'obligeance de M. Pin, d'Al-

hon.s, qui les a recueillis à notre intention. P. Hariot.

f<Ul. X Centaurea Burnati l'.-O. Wolf (C. ajj/7/anÄ Wiild. X
numtana L. Hvb. nov.i. L«- Centaurea montana L. est très répandu en
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Suisse, dans la région montagneuse et de préférence sur terrain cal-

caire ; le C axillaris Willd. ne se trouve que dans le canton du Tessin et

en Valais, sur terrain siliceux. Les localités valaisannes se trouvent

toutes dans la région autour du Simplon (Gantherthal, Glis, Naters-

berg, Mund, Ried et Mœret) ; et on peut conclure de ce fait, que cette

plante nous est venue de la Haute-Italie par le col du Simplon, qui

s'élève seulement à une altitude de 2000 m. Cette plante joue dans cette

contrée parfaitement le même rôle de dispersion géographique, que

le Saxifraga Cotylédon L., qui est aussi très répandu dans les vallées

versant sud du massif du Monte-Rosa.

Je n'ai jamais remarqué les deux Centaiirea mélangés dans une

même localité, ni en Valais, ni dans les vallées de la Haute-Italie. Par

contre, je cultive dans le jardin botanique de Zermatt, depuis plusieurs

années, les deux espèces et cette année j'y ai remarqué deux pieds

intermédiaires : l'un qui pourrait être appelé C. axillaris X montana

et l'autre C. montana X axillaris. J'ai le plaisir d'offrir cette année la

première et j'espère pour l'année prochaine pouvoir envoyer aussi la

seconde forme.

Je dédie ce nouvel hybride à notre savant et généreux confrère,

M. Em, Burnat, à Nant sur Vevey.

Ci-joint la diagnose comparative du C. Burnati et de ses deux

parents :

Centaurea axillaris Willd.

Folioles involucrales munies d'une bordure grise, brune ou jaune,

avec des cils noirâtres dans leur partie inférieure, blanchâtres vers leur

sommet, ou entièrement fauves; plus rarement les cils sont entièrement

noirs; les cils dépassent plus ou moins nettement la largeur de la bor-

dure; tiges souvent rameuses; feuilles aranéeuses-tomenteuses, souvent

sinuées-dentées.

Centaurea montana L.

Folioles involucrales munies d'une bordure noire; les dents, égalant

environ la largeur de la bordure, sont généralement de même couleur

ou blanchâtres dans leur partie supérieure; tiges souvent simples;

feuilles un peu floconneuses-aranéeuses, vertes et plus larges que dans

le C. axillaris.

C. Burnati (axillaris X montana) F.-O. Wolf.

Folioles involucrales munies d'une bordure noire ; les dents égalant

environ la largeur de la bordure (comme dans montana), où les dents

(cils) sont un peu plus longues et plus étroites (se rapprochant de celles de
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Vaxillaris), mais noires ; tige avec cinq capitules ou plus (très rameuse

dans la plante cultivée) ; feuilles généralement plus étroites que dans le

montana, tantôt vertes (f. montana X axillaris), tantôt grisâtres

(f. axillaris X montana), plus ou moins ondulées.

Hab. Deux pieds au jardin botanique de Zermatt, Valais, Suisse.

Alt. 1620 m. inter parentes. Juillet 1898. F.-O. Wolf.

903. Le X Salix rugosa de la Flore de l'Ouest est assurément

l'un des plus intéressants des saules hybrides de France. L'examen

même superficiel des rameaux et des feuilles fait immédiatement recon-

naître l'action du S. viminalis. Pour le deuxième parent les avis sont

partagés. On a proposé les synonymies suivantes.

X S. Smithiana a. nitens Grenier et Godr. FI. Fr., p. 131. 8. vimi-

nali-cinerea Wimmer.

X S. nitens Kerner in Verh. zool. bot. Ges. Wien, X, p. 217 (1860).

S. rugosa Leefe, Sal. Exsic. n" 32 = S. viminalis X cinerea.

Il est difficile d'admettre le bien fondé de cette parenté. Le S. cinerea

est muni sous l'épiderme de stries très prononcées. Ces stries se retrou-

vent dans les hybrides qu'il forme avec le 8. viminalis [nous avons

examiné un grand nombre d'échantillons et nous n'avons jamais vu ce

caractère faire défaut]; elles sont atténuées mais très visibles dans les

rameaux ayant plus d'une année.

La deuxième synonymie qui a paru convenable est 8. Pontede-

rana Schleich., Willd. Sp. pi. IV, p. p. 661 (1805); Koch, De Sal. Eur.

comm. p. 24 (1828), forma rugosa; S. cinerea-jmrimrea Wimm., forma

rugosa.

(Jutre la forme décrite sous le nom de 8. Pontederana, le 8. cinerea

X purpurea a donné nai.ssance à deux autres formes :

1*X 8. liakosina = 8. subcinerea X purpurea Borbas in Erdeszt.

Lapok. p. 724; in Œsterr. bot. Zcitsch. XXXII, p. 360 (1860).

2' X 8. sordidii Kerner in Verh. zool. l)Ot. Ges. Wien, X, p. 257

(1860) et Nicd. Œsterr. Weid., p. 125 (1860). 8. cinerea ß cinerascens

Wiinm., Sal. Eur., p. 163 (I866J. -S'. Pontederana var. sordida Anderson

in DC. Prodr. X\ I, t. 2, p. 312 (1868).

D'autre part il est peut-('îtro utile de donner en nirnic temps la syno-

nymie d'une plante qui a partagé avec le 8. cinerea-purpurea le nom

d<' .S'. Ponh'dernna.
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X s. Pontedercma Schleich. Cat. (1809) et Grenieriana Anderson in

DC. Prodr. XVI, t. 2, p. 311 (1868).

S. discolor Host, Sal. I, p. 18 (1828) non Wahlenb.

S. Wimmeriana Gren. et Godr. FI. Fr. III, p. 130 (1855).

S. Mauternensis A. Kerner, Niederœster. Weid. p. 139 et in Verh.

zool. bot. Ges. Wien, X, p. 261 (1860).

= ? S. Bainni Ayasse in Bull. Soc. bot. Fr. XXVI, p. 341 (1879).

S. Caprea-purpurea Wimm. in Regensb. Flora, p. 41 (1849).

= ? A. purpurea X daphnoïdes Ayasse, loc. cit.

La synonymie Mes formes hybrides issues des croisements des

S. cinerea et purpurea paraît ainsi assez exactement établie. Mais à

notre avis elle ne justifie pas l'identification avec la plante de l'ouest,

dont l'origine ancestrale reste douteuse et le nom plus douteux encore.

Nous ne voyons dans cette plante rien qui rappelle le S. purpurea. Nous

croyons simplement voir l'hybridation secondaire d'un Salix (cinerea-

viminalis X viminalis, fait qui demanderait à être envisagé sur place.

Cette synonymie si complexe explique combien il est difficile de se

prononcer sur l'origine d'un saule, sans l'étude sur le vif.

G. Camus.

922. Âgrostis filiîolia Link var. narbonensis Malvd ßull. Soc.

lot. de France, t. XLV (1898), pp. 371 et seq.

Dans le second volume, publié en 1799, du Journal de Schrader,

page 313, Link définit brièvement son Agrostis filifolia : «Culmus

ramosissimus. Folia involuta, filiformia, tenerrima. Panicula contracta. «

Il avait découvert cette espèce nouvelle à Trafaria (Portugal); long-

temps douteuse, au point qu'en 1880 M. Hackel, dans son Catalogue

raisonné des Graminées du Portugal, p. 13, déclarait qu'elle a n'avait

pas été retrouvée par les botanistes modernes, » elle fut reconnue par

le savant agrostographe de Saint-Pœlten sur des échantillons que

M. Daveau avait récoltés au lieu classique de Trafaria en 1879, et elle

fut publiée de cette provenance en 1890 dans le Flora selecta de

Ch. Magnier.

En 1876, la Société rochelaise distribuait (n° 4004), sous le nom

erroné ù'Agrostis castellana Boiss. et R., la plante, récoltée dans l'Hé-

rault par le frère Sennen, que je donne aujourd'hui à la Société franco-

helvétique, après une étude attentive qui m'a permis de la rapprocher

de VAgrostis filifolia ; cette forme se distingue à peine du type de l'es-
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pèce de Link par l'absence de toiiöes de ieiiilles à Taisselle des gaines

et par la glume inférieure moins hérissée. Ces différences s'expliquent

par les conditions du milieu : VAgrostis de l'Hérault est indiqué dans

une jaclière, celui de Trafaria croît dans les dunes humides et sur le

versant atlantique, incontestablement plus humide que la région médi-

terranéenne.

VAgrostis ßliJoUa Link rentre dans le groupe supérieur de VA. alba,

et s'y place à côté de VA. maritima. Notre plante de l'Hérault sera donc

étiquetée : Agrostis alba L. subsp. filifolia (A. filifoîia Link),

var. iiarhonensis Malvd. Ern. Malinvaud.
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Erklärung der Zeichnungen.

1. Papillöse Epideriniszellen von Kibessia hirtella.

2. Verschleimte Epidermiszellen von Kibessia tuberculata.

3. Spallöffnungen von Pternandra paniculata.

4. » » Medinilla myrtiformis.

5. » » Veprecella microphylla.

6. )> » Salpinga secunda.

1 . Epidermisvertiefungen und Spaltöffnungen von Mouriria Domingensis :

A. in der Flächenansicht
;

B. im Querschnitt.

8. Einzellige bis einzellreihige Deckhaare von Kibessia echinata.

9. A. Deckhaar von Melastoma asperum mit den darunter liegenden Aussen-

drüsen B
;

C. eine Aussendrüse.

10. Kandelaberhaar von Meriania calophylla :

A. im Querschnitt;

B. in der Flächenansicht.

H. Deckhaar von Veprecella rosea.

12. » » Monochcetum lineatum.

13. A. Deckhaar von Sonerila erecta.

B. Drüsenzotte » » »

G. Aussendrüse » » »

14. Drüsenhaare von Sonerila obliqua.

15. Deck- und Drüsenhaar von Veprecella microphylla.

16. Aussendrüse von Medinilla astronioides.

17. » » Ochthocharis Javanica. *

18. Scheibenförmige Drüsen von Huberia laurina :

A. im Querschnitt;

B. im Flächenschnitt;

C. Fusszellen zwischen Epidermiszellen eingekeilt, in der Flächenansicht.

19. Scheibenförmige Drüse von Huberia laurina.

20. » » » Huberia semiserrata.

21. » » » Graffenrieda latifolia.

22. Aussendrüse von Barthea chinensis :

A. im Querschnitt
;

B. in der Flächenansicht.

23. Blasige Hautdrüse von Blastus cochinchinensis.



PH. DE PALEZIEUX. BLATT DER MELASTOMACEEN.

Erklärung der Abkürzungen.

Ep.-Z. ^ Epidermiszellen,

Spö. = Spaltöffnungen.

Blttb. = Blattbau.

Trieb. = Trichome.

obers. = oberseits.

unters. = untersei ts.

beiders. = beiderseits.
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Einleitung.

Die grosse Familie der Melastomaceen ist in anatomischer Hinsicht

rücksichtlich der Axenorgane durch eine Reihe von Forschern, wie

Vœchting, Petersen, J. E. Weiss, Solereder, gut untersucht. Ueber die

Blattstructur liegen hingegen in der Litteratur nur wenige Angaben,

namentlich von Lignier und Van Tieghem vor. Dies veranlasste Herrn

Professor Dr. Radlkofer, eine systematische Untersuchung des im Her-

barium Monacense vorhandenen, durch die Hand des Monographen,^

Cogniaux, gegangenen Materiales ausführen zu lassen. Der erste Teil

dieser Arbeit, die Untersuchung der Triben der Microlicieœ und Tibou-

chineae durch Herrn D^. Pflaum ist bereits publiciert ^
; mir wurden von

Herrn Prof. D^. Radlkofer die Triben : OsbecMeœ, Rhexieœ, Merianieae^

Oxysporeae, Sonenleae, Bertoloniex, Dissochaeteœ, Blakeeae aus der Subordo

der Melastomeen, sowie die Astronieen und Memecyleen übertragen,

während die Untersuchung der Blattstructur bei den Miconieen von an-

derer Seite im Gange ist.

Es ist wohl unnötig , die von Pflaum bereits angeführte Uebersicht

der anatomischen Litteratur der Melastomaceen zu wiederholen. Dagegen

mag hier der Inhalt der wenigen Arbeiten kurze Besprechung finden,

welche sich mit der Blattstructur der von mir untersuchten Triben be-

reits befasst haben. In der sich auf alle Melastomaceen-Triben erstrecken-

den Arbeit von Lignier ^ finden sich Angaben über die Blattanatomie

von Arten der Gattung Lasiandra, Monochœtum, Nepsera, Bertolonia,

Medinilla, Sphœrogyne, Memecylon, über die Behaarung, die Krystall-

verhältnisse, die Spaltöffnungsapparate und sonstige Vorkommnisse ; doch

liegt der Schwerpunkt dieser Arbeit in der Verfolgung des Gefässbündel-

systems in Axe, Blattstiel und Blattspreite. Wiclitig sind dann für die

Kenntnis der Blattstructur bei den Astronieen und Memecyleen die Ar-

* Fritz Pflaum, Dissertation. München i897.

^ Lignier, Recherches sur l'anatomie comparée des Calycanthées , des Mela-

stomacées et des Myrtacées, in Archives Botaniques du Nord de la France^.

4e année (1886), p. 151 sqq. und PI. II bis XV.
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beiten von Yan Tieghem ^ welcher insbesondere die Spaltöffnungs-

grübclien von Mouriria-Arien und die Yerbreiliing der Spikularzellen und

Styloiden bei einem reichlichen Artmateriale hervorgehoben hat.

Die vorliegenden Untersuchungen wurden in den Jahren 1897/98 im

botanischen Laboratorium der Universität München unter Leitung des

Herrn Prof. D''. Radlkofer ausgeführt.

Bei dieser Gelegenheit möchte ich meinem hochverehrten Lehrer,

Herrn Prof. I)"". L, Radlkofer. für die mannigfache Belehrung, die er mir

bei. der Ausführung meiner Arbeit hat zukommen lassen, meinen auf-

richtigen, ergebensten Dank ausdrücken. Ebenso möchte ich an dieser

Stelle Herrn Dr. H. Solereder. Privatdozent und Gustos am k. bot. Museum

zu München für seine häufigen Ratschläge und Belehrungen meinen

besten Dank aussprechen.

Ich lasse hier noch die Aufzählung der Gattungen aus den untersuchten

Triben nach der Monographie von A. Cogniaux in Suites au Prodromus,

vol. VII. 1891, folgen. Die mir zugänglich gewesenen Gattungen sind

hiebei mit einem * versehen. Die Artenzahl ist nach Cogniaux angegeben.

Die letzte Zahl bezieht sich auf die von mir untersuchten Arten.

SuBORDO I. — MELASTOME^.

Tribus III. — OSBECKIE.E.

m. -Osbeckia 51 18

o7. .Ncrofiliila 1 —
38. Guyonia 2 —
:{•>. Dion\rlia 2 —
W. "Hliodo.sepala 8 1

\{. "Otanthera 9 1

M. *Melasloma 37 8

'*.'{. *Tristeninia 7 2

W. *[)i.ssolis ;{2 ;j

'».'). Barbcvastnim 1
—

\i). *Dirli;i-laulliera IIJ 4

M. *l)iiioiiii()ra 1 1

' Van Ti<(.'li'iii. Sur l.i slrnrlnn' cl if!s nfliiiil<''s rics Mcmt'rvlf'f^s. in Ann. .st.

nat., s/T. 7. T. XIII. JH!)1. |». 29 s(j(|. pl. 2 .A.ldiliori olc, p. Wl'i und T. XV
1892, [). 'MVi s<j(|. und ClasHJfication analitniMiin' des MùlasloinactWis, in liuU. Sor.

It:f !» France,!. 38. 1891, p. 114 h.|.|.
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Tribus IV. — RHEXIEtE.

48. *Rhexia 7 7

49. *Pachyloma 2 2

50. *Monoch8etum 30 a

Tribus V. — MERIANIE^.

51. Acanthella 1 —
52. *Huberia 9 a

53. Bisglazovia 1 —
54. *Behuria 7 1

55. Benevidesia 1 —
56. *Opisthocenlra 1 1

57. *Adelobotrys 9 2

58. *MeriaDia 39 6

59. *Graffenrieda 17 3

60. Axinaea.... 17 —
61. Calyptrella 4 —
62. Centronia 13 —

Tribus YI. — OXYSPORE.E.

63. Rousseauxia 1 —
64. *Aliomorphia. 15 2

65. Kendrickia 1 —
66. Amphorocalyx 1 —
67. *Oxyspora 4 3

68. Bredia 3 —
69. *Barthea 1 1

70. Driessenia 3 —
71. *Blastus 2 1

72. Anerincleistus 5 —
73. *Ochthocharis 5 %

74. *Yeprecella 20 3.

75. Phornothamnus 1 —

Tribus YII. — SONERILEiil.

76. *Sonerila 70 12

77. *Sarcopyramis 1 1
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78. Phyllagathis 2 —
79. Briltenia 1 —
80. Gravesia 10 —
81. Calvoa G —
82. Amphiblema 5 —

Tribus YIII. — BERTOLONIEiE.

83. *Bertolonia 9 2

84. Macrocentrum 3 —
85. *Salpinga 3 2

86. Diplarpea 1 —
87. iMonolena 4 —
88. Diolena 6 —
89. *Triolena 5 i

Tribus IX. — DISSOCH.ETE.E.

90. Dicellandra 2 —
91. Sakersia 2 —
92. Dalenia 1 —
93. *Maruniia 14 2

94. *r)issodi8eta 23 4

95. *Anpleclrum 17 4

96. *Oinplialopus 2 1

97. Carioiia 2 —
98. *Medinilla 100 7

99. Medinillopsis 2 —
100. Croochiton 2 —
101. Pacliywnlria 12

102. Pogonanlhera 3 —
lo:;. H(crlagea 1 —

Tribus .\l. — HLAKEE.E.

129. *b!akoa 31 4

130. Topobea 24 —
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SüßORDO II. — ASTRONIEiE.

Tribus X1Î. — ASTRONIEJ:.

131. *Astroma 24 1

132. Beccarianthus 1 —
133. *Pleraandra 5 3

134. *Kibessia 16 4

135., Plethiandra 1 —

SüBORDO III. — MEMECYLEiE.

Tribus XIII. — MEMECYLEJ!.

136. Axinandra o —
137. *Mouriria 41 5

138. *Memecylon 128 9
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Allgemeiner Teil.

Uebersicht.

Die Untersuchung der anatomischen Slruclur des Blattes bei den von

mir untersuchten Verlretern aus den Subordines der Melastomeœ,

Astronieœ und Memecyleœ ergab, insbesonders in der zuerst genannten

Subordo, eine grosse Menge von anatomischen Merkmalen, welche zur

Charakterisierung und Erkennung bestimmter Arten oder selbst Arten-

gruppen und Gattungen dienen können.

Von allgemeinen Merkmalen, welche sie mit den anderen in derselben

Richlun£( bisher untersuchten Melastomaceen teilen, sind nur zu nennen:

Die liicolialeralität des Leitbündelsystems, welche stets auch in den

grösseren Blattnerven zu beobachten ist, und der Mangel von inneren

Secretionsorganen. Besonders hervorzuheben ist weiter, dass bei den

Memecyleen und Astrotiieen llaararmut und der Mangel von Drüsenhaaren

zu beobachten ist. während die von mir untersuchten Triben aus der

Subordo der Melastomeœ, gleich den von Pflaum geprüften Microlicieae

und Tibouchineœ. Heichlum und .Mannigl'alligkeil in der Ilaarbedeckung

zeigen. Der oxai.saiire Kalk ist bei den von mir untersuchten Melaslomen'

immer nur in Drusenform ausge.schieden. und es erreichen zuweilen

diese Drusen eine beträchtliche Grösse, während bei den anderen 2 Unter-

ordnungen die Drusen klein sind, und zum Teil auch Styloidon. .sowie

Kinzclkrj.^lalb; auftreten. Benierkenswerl ist schliesslich, dass ver-

schleimte Kpidermiszelleii von IMl.iiiin nur W\ Marcelia am oaa , \(iii

mir bei ^((wm'V MfUisloiiwa und iiheriiaupl nur bei den Gallini^'tiM KiOcssia

und Plernandra aus der Trüjus der Aslvonicii' angetrollbn wui'den sind.

Von Merkmalen, welche für die spezielle analoniische Gharakleristik

von Werl sind, führe ich in Kürze die folgenden an : I'apillose Aus-

bildung der Kjiidermis (Fig. Ij; llypoderm mit verschiedtftier Schichten-

jja\\\ auf der Blalloberseite; Beschränkung d(;r Slomalen auf kliMue (îrub-
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chen der Blaltunterseile {Mouriria Fig. 7); die zuweilen charakteristische

Lagerung der Nachbarzellen in den Spaltöffnungsapparaten (Oxysporeœ,

Sonerileœ, Bertolonieae Fig. 3-6) ; sklerosierte oder netzförmig verdickte

Pallisadengewebezellen; collenchymartig verdickte Schwammgewebe-

zellen; Spicularzellen und spiralig verdickte Zellen im Mesophyll;

Auftreten von Sklerenchym im Begleitgewebe der Nerven (häufig); be-

züglich des Oxalsäuren Kalkes die verschiedenartige Form der Drusen

(brockige, zerfallende, morgensternartige), sowie das Vorkommen von

Styloiden oder Einzelkrystallen; schliesslich die Verschiedenartigkeit

der Trichome; rücksichtlich der Deckhaare die genauere Structur der

Zotten (Fig. 9-12 kandelaber-, moosblatt-, pinsel-, ta nnenbaumförmige

Zotten) samt der Verankerung; ferner die Structur der nur selten vor-

handenen einfachen Deckhaare; rücksichtlich der Drüsenhaare Vor-

kommen der Drüsenzotten (Fig. 13 b), der gewöhnlichen keulenförmigen,

sowie kopfigen Drüsenhaare (Fig. 9^, 13 c, 14, 16, 17), und der schild-

förmigen (Fig. 18-23), zum Teil blasigen Aussendrüsen.

Epidermis.

Nachdem ich kurz die wichtigsten Verhältnisse der gesamten Blatt-

structur besprochen habe, gehe ich zu ihrer eingehenden Beschreibung

über und beginne mit der Epidermis.

Dieselbe zeigt mannigfaltige Verhältnisse, welche sich meistens auf

einzelne Arten beschränken und für dieselben charakteristisch sind.

Die Gestalt der Epidermiszellen ist ausserordentlich verschieden; im

allgemeinen sind sie in der Flächenansicht auf der Oberseite mit gerad-

linigen und auf der Unterseite mit welligen oder wellig buchtigen Seiten-

rändern versehen; seltener sind die Zellränder beiderseits geradlinig.

Durch eine besondere Gestalt sind häufig die Epidermiszellen aus-

gezeichnet, welche in derUmgebung der Trichome und Krystallidioblasten

der Epidermis oder auch des Mesophylls gelegen sind. Dieselben sind

meist kleiner und zeigen strahlige Anordnung um das Haar, beziehungs-

weise die Krystallzelle , als Mittelpunkt. In dieser Hinsicht ist ganz be-

sonders hervorzuheben Hiiberia laiirina, bei welcher auf der oberen

Blattseite von einer Drüse zur anderen Züge aus gestreckten Epidermis-

zellen verlaufen , welche in ihrer Gesamtheit eine Art Netzwerk bilden.

Die Grösse der Zellen ist auch sehr schwankend ; die unterseitigen sind

in der Regel niedrig und dabei kleinlumig. Besonders grosslumige
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Epidermiszellen kommen oberseils bei allen von mir untersuchten Arten

von Oxyspora und Triolena, sowie bei einem Teile der Arten von Blastus,

Dissotis, Huberia, Meriania, VepveceUa, SonerUa, Salpinga und Dissochseta

vor. Die Höhe derselben erreicht bei Blastus cochinchinensis ein Drittel

der ganzen Bin Itd icke.

Der Inhalt der Epidermiszellen wird im trockenen Blatte meistens von

einer gelben bis liefbraunen Substanz gebildet, welche sich allmähhg

unter Entfärbung in Javelle'scher Lauge löst und, wie Pflaum schon

nachwies, Tannin enthält.

Die Aussenwjinde der Epidermiszellen . insbesondere auf der Blatt-

oberseite, besitzen häufig eine beträchtliche Dicke. An derselben parti-

zipieren vor allem der Celluloseteil der Ayssenwand. der durch ein be-

sonderes, gelatinöses, fast schleimartiges Aussehen ausgezeichnet ist.

Dass dieser Teil der Aussenwand thatsächlich aus Cellulose und nicht

etwa aus Schleim besteht, wurde wiederholt durch die Reaktion mil Jod-

schwefelsäure nachgewiesen. Die Cuticula bildet meist nur eine dünne

Lamelle: in vielen Fällen ist eine Slreifung oder wulstige Verdickung

der Cuticula in der Flächenansicht zu erkennen. Die Culiculastreifen

ziehen sich hierbei häufig über grössere Komplexe der Epidermiszellen

hin oder zeigen eine strahlige Anordnung um den Flächenmittelpunkt

der einzelnen Epidermiszellen.

Die Verschleiuuing der Innenwand ist .sehr selten und auf die Genera

ineinandra und Kibessia (Fig. 2) aus der Tribus der Astronieen beschränkt.

Dieses Kesullat deckt sich mit den .Angaben von Pflaum, welcher nur ein

einziges .Mal (bei Marcelia acerosa aus der Tribus der Tibouchineeu) eine

Versclileiniung der Epidermi-szellen angetroffen hat. Es mag ausserdem

noch an dieser Stelle bemerkt werden, dass bereits Van Tieghem die

verschleimten Innenwände bei I'teniandra und Kibessia gesehen, aber

iinrichlig gedeutet, nämlich für eigentümlich verdickte Zeilwände ge-

hallen hai. Zu dieser falschen Auffassung hat jedenfalls auch d.is häufige

Vorkommen frhalten gobliebener Celluloselamellcn in den voischlcinitcn

Innenmendtranen beigetragen.

Papillenbildungen kommen um- vcn-inzcil vor; dagegen ist eine Vor-

wölbung der Aussenwand sehr häufig anzutreffen. Hei Oitislhocvnlm

(tideinioidi's i.^l die Aussenwand der (d)er.seiligen Epidermi.szellen slark

pa(iillös. ebenso bei Aüomitrphia nmbeUtilala, Souerita obliqua und seniiida,

Herlolonia marmornta und Medinilla asironioidfs. Seltener ist eine Pa-

pdleiibildung auf der blalliiiiler.seile; bei l'lrinaiidra pauindala ist du!

Lpidernii.«> >ubpapillos. bei Ui.ssoc/i.Tla pallida ist sie .schwach papillos
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oder zeigt doch stark vorgewölbte Zellen; endlich treten bei Kibessia

hirtella (Fig. 1) eigentümliche Papillen auf, welche in der Mitte der

Aussenwand der Zellen entspringend, schmal fingerförmig sind.

Die übrigen Wände derEpidermiszellen zeigen selten etwas bemerkens-

wertes, ausser bei einigen wenigen Arten, z. B. bei Osbeckia rostrata,

w^o die Seitenwände der Zellen ab und zu stark verdickt sind und dasselbe

gequollene Aussehen haben, welches so häufig die Aussenwände zeigen;

besonders stark ist diese Wandverdickung bei Sonerüa erecta und secunda,

ebenso bei Mouriria gidanensis zu beobachten. Dem Auftreten von Quer-

wänden parallel der Blattfläche in einzelnen Zellen der oberseitigen Blatt-

epidermis, welches ich ^lin und wieder antraf, ist kein grosser syste-

matischer Wert beizumessen. Viel wichtiger ist in dieser Hinsicht das

Vorkommen von Hypoderm. Am häufigsten ist ein einschichtiges Hypo-

derm, dessen Zellen 2 bis 4 mal so gross sind wie die darüber gelegenen

Epidermiszellen von gewöhnlicher Grösse, so bei Arten von Melastoma,

Dichœtantera, Pachijloma, Ochthochmis, Sonerüa, Martimia, Anplectriim,

Medinilla und Mouriria. Ein mehrschichtiges grosslumiges Hypoderm

tritt besonders bei Medinilla-Arlen auf. Bei dieser Gattung nehmen die

Hypodermzellen gegen das Blattinnere an Zelllumen zu. Besondere Ver-

hältnisse des Hypoderms finden sich einerseits bei Dissotis incana, bei

welcher dieWandungen des l-bis2-schichtigen grosslumigen oberseitigen

Hypoderms sehr stark harmonikaartig gefaltet sind, sowie anderseits bei

Meriania calophylla, bei welcher die Zellen des einschichtigen Hypoderms

durch spaltenförmige zur Blattoberfläche senkrecht verlaufende Tüpfel

ausgezeichnet sind.

Ueber die Spaltöffnungen ist folgendes anzuführen. Dieselben kommen

überall, ausser bei der Gattung Osbeckia, bei Rhexia glabella und bei

Sonerila argiita, nur auf der Blattunterseite vor.

Die Grösse der Schliesszellen ist sehr wechselnd, doch im allgemeinen,

bei allen von mir untersuchten Arten gering, wie aus der folgenden

Tabelle ersichtlich ist :

Osbeckia aspera 23 [jl

Melastoma denticulatum 16 »

Dichaelanthera lanceolata 33 »

Rhexia lutea 29 »

» mariana 17 »

Pachyloma coriaceum var. ß subsetosa 17 »

Meriania calophylla 15 »

Blastus cochinchinensis 17 »
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Soiierila ai'guta 40 «j,

» versicolor 23 »

Manimia iiemorosa 19 »

Ümphalopus fallax 16 »

Mediiiilla riibiciinda 27 »

Blakea pulveriilenla 28 »

Aslroiiia Candolleana 11 »

Pteniandra paniculala 24 »

Kibessia liirLella 19 »

Mouriria brevipes 15 «

» myriilloides 13 »

Memecylon mai-ginalum 13 pL

polyanthemum IS »

plel)ejiiiii 17 »

Die kleinsten SpaUöirnungen sind also bei den Gattungen Astronia,

Mouriria und Memecylon vorhanden.

Was die Anordnung der Spallöfinungen betrifft, so ist nur zu bemerken,

dass bei Osbeckia aiitherotoma und 0. senegambiensis sämtliche Spalt-

öffnungen mit der Spallrichtung parallel zum Miltelnerv aber sonst in

verschiedener Richtung liegen.

Die Schliesszellenpaare finden sich im Niveau der übrigen Epidermis-

zellen. oder. in.sbesondere bei starker Behaarung,etwas erhöhl, wie nanienl-

iich bei Marumia nemorosa. Einsenkungen der Schliesszellen unter die

benachbarten Epidermiszellen mit entsprechender Kaminbildung über

dem Vorhof sind nirgends beobachtet worden. Hingegen befinden sich.

wie schon Van Tieghem angegeben iial, bei vielen Arien der Gattung

Mouriria die SpallölVnungen, zu wenigen, gruppenweise auf dem Hoden

verschieden geslaltoter. bald fast schalenarliger, i)ald kolbenförmiger und

dann milunter mehrfach ausgesackler (irübchen der HIallunUn-seite

(Fig. 7). welche mil einer verschieden geformten oft engen Oeffnung im

.Niveau der übrigen E[)i(lermisz(;llen ausmünden. lUilerden von mir unler-

suchlen Mouriria-Allan fehhMi diese niatlgrübchen bei .1/. myrlilUndca

und M. brerijtes.

Die Anordnung der Nachbarzellen, welche zum Teile als deutlicln>

Nebenzellen hervorlrr-lfn. ist eine; verschiedene. Uei einem Teile ^Wv

.Vrlen (Arien der (iallungeii (hbeckia. l{li(i(losi'j)(il(i,Mcl(isloiiui, 'l'rislniinin.

Ihtsotin, DicfwKtanlhera, Dinopliora, lUiexia, I^aclnjloma, Mnnoch.rtnin,

s(jwir' in der umv/mw Tribus der Merinnir:/') sind dir; Schliesszelienpaaii;

dun:hwc^( v(m mehreren gewcihnlichen EpiilermisziilNMi in unregel-
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massiger Weise umstellt. Bei Pternandra paniculata ist eine Anzahl

Spaltöffnungen von drei bis vier Nachbarzellen umgeben, welche nach

dem Gruciferentypus geordnet sind. Bei einem zweiten Teile (Arten

der Galtungen Osbeckia, Rhodosepala, Adelobotrys und Memecylon)

kommen, neben solchen Spaltöffnungsapparaten, Schliesszellenpaare vor,

welche von zwei quer zur Spalte gerichteten Nebenzellen umschlossen

werden. Bei einem dritten Teile der Arten endlich (Arten der Triben

Oxysporeae, Sonerilex, Bertolonieœ und der Galtung Medinüla (Fig. 4-6)

sind zwei quer zur Spalte gelagerte Nebenzellen ganz allgemein. Die

Spaltüffnungsapparate dieser dritten Gruppe von Arten sind oft noch da-

durch besonders ausgezeichnet, dass die eine der zwei quer zur Spalte

gerichteten Nebenzellen den grössten Teil des Schliesszellenpaares

umschliesst, bei bestimmten Arten (Veprecella, Medinüla Fig. 4 und

Sonerüa- Arien) sogar derart, dass das Schliesszellenpaar die zweite

Nachbarzelle nur noch berührt. Diese zweite Nachbarzelle ist namentlich

bei der monotypischen GattungEarfÄea, aber ândiheiMedinüla rubimnda,

deutlich nach verschiedenen Richtungen, jedoch meist strahlig um das

Schliesszellenpaar stark gestrichelt. Oefters sind drei Nachbarzellen vor-

handen; die eine der letzleren umschliesst das Schliesszellenpaar fast

vollständig in der vorher beschriebenen Weise.

Schhesslich ist das Vorhandensein von Korkwarzen auf der Oberseite

und ab und zu auf der Unterseite der Blätter von Medinilla myrtiformis

und Pternandra-, sowie Kibessia-Arien und in typischer Ausbildung auf

der Blattunterseite von Pachyloma coriaceum var. a glaberrima, hier

mit blossem Auge als feine braune Pünktchen bemerkbar, anzuführen.

Innerer Blattbau.

Der Blattbau ist , mit einer Ausnahme (Rhexia glabella) , stets bifacial,

das Pallisadengewebe ein- bis mehrschichtig, das Schwammgewebe in

den meisten Fällen locker, mit ziemlich grossen Intercellularräumen ver-

sehen, seltener dicht.

Die entsprechenden Zellen sind in Grösse und Form ziemlich verschieden.

Dieselben besitzen bei einigen wenigen Arten eine ganz besondere Wand-

structur. Netzartige Verdickung einzelner Pallisadengewebezellen findet

sich bei Meriania parvifolia var. paniculata und bei Graffenrieda emar-

ginata und erinnert an ein ähnliches, von Vesque (Epharmosis III, 1892,

tab. XLIX) erwähntes Vorkommnis bei Clusia rosea L. (Clusiœ). Die
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Schwammgewebezelleii zeigen vor allem bei den beiden Yarietälen von

Paehyloma coriaceum an bestimmten Stellen ihrer \\'andungen eine sehr

starke Verdickung, welche an die Wandbeschaffenheit des Gollenchyms

erinnert. Eine ähnliche Verdickung, wenn auch nicht so stark und so

charakteristisch hervortretend, kommt auch bei Melastoma decemfiduni,

Meriania purpurea, Graffenrieda emavginata, Anplectrum assamicum und

bei Medinilla-Arleu. vor. Eine sklerotische Ausbildung von Pallisaden-

und Schwammgewebezellen tritt schliesslich bei Medinilla Arten auf und

erstreckt sich bei Medinilla papillosa auf einzelne Pallisadengewebezellen.

bei M. papulosa und parvifolia auf eine ungefähr in der Mitte desSchwamm-

gewebes gelagerte Zellschicht.

Als besondere Vorkommnisse im Mesophyll sind die spirahg verdickten

Zellen und Spikularzellen zu erwähnen. Erslere finden sich bei Sonerila

moluccana und sind besonders zahlreich an der Grenze zwischen Pallisaden-

und Schwammgewebe. Die Spikularzellen zeichnen die meisten Arten

von Mouriria und Memecylon aus. bei welchen sie zum Teile schon von

Van Tieghem angegeben und beschrieben worden sind. Bei beiden Gat-

tungen lassen sich drei Typen von Spikularzellen unterscheiden, welche

zuweilen durch L'ebergänge in Verbindung stehen : 1. mehr oder weniger

reichlich verzweigte, sternförmige Spikularzellen, welche das Mesophyll

in senkrechter oder etwas .schiefer Richtung durchsetzen und nur ver-

liälinismäs.sig kurze Aeste haben. ± solche an die Epiderniisplalten sich

anschlies.sende, und 3. faserartige Spikularzellen, die das Mesophyll senk-

recht durchqueren oder dasselbe ganz unregelmässig durchsetzen und

mit ihren Auszweigungen .schliesslich ein Geflecht unter der beider-

seitigen Epidermis und insbesondere der ober.seitigeu bilden.

Nerven.

Die Hicüilateralilät der Gcfässbündel, welche für die Achse der Melasto-

inaccen ein cliaraktcîristi.sches .Merkmal ist, lässt sich auch in den iJlältorn

und zwar nicht nur in den .Miltf^incrven . sondern sogar auch in den

feineren Nerven beobacliten.

.Merhanis<'li«;s fîrwfbe ist im Anscliliiss an die (icf.issiiiindcl der Nerven

bei einem Teil der (ialtiingen iiimI Arten als llollenchym oder Skluren-

chym vorhanden. Ersleres konnni mit |jei Dic/i.ntantliera-Arlan, bei Dis-

socfi.rla itifipprndinilata. sowie jjei Xuplcctrnin (jlaticinn vor. DasSkleren-

rhym besteht aus faserartif/en Z(!llen. umsclilicîssl dasG(!rassbiiii(l(îlsysleiii
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bogen- oder ringförmig und findet sich bei allen von mir untersuchten

Gattungen und Arten der Triben der Blackeae, Astronieœ und Memecyleae,

sowie bei einzelnen Arten von Dissochœta und Anplectrum, bei welchen

es ganz besonders in Form eines Ringes entwickelt ist. Schliesslich mag
noch bemerkt werden, dass in dem d?is Gefässbündelsystem umgebenden

Grundgewebe der Nerven einzelne stabzellenartig gestreckte und sklero-

sierte Parenchymzellen vorkommen, z. B.bei Huberia und iMmama Arten.

Krystalle.

Oxalsaurer Kalk ist bei allen von mir untersuchten Arten, mit Aus-

nahme von Pachyloma coriaceum var. glaberrima und P. huberioides,

Behuria insignis, Graffenrieda Bolwie7isis vorhanden. Die gewöhnliche

Form desselben bilden Drusen von verschiedener Grösse, Festigkeit und

Gestalt. Einzelkrystalle sind bei Memecylon und Mouriria vorhanden.

Ausserdem sind Styloiden bei den Gattungen Astronia und Memecylon

beobachtet, welche schon von Van Tieghem hervorgehoben worden sind.

Krystallnädelchen oder Sand habe ich nirgends angetroffen.

Die Drusen kommen am häufigsten im Schwammgewebe vor, wo sie

sich meist zahlreich und zerstreut finden, aber auch ab und zu in den

beiderseitigen Epidermisschichten oder im Hypoderm und im Pallisaden-

gewebe; im letzten Falle sind sie meist sehr gross. Eine eigentümliche

und deshalb erwähnenswerte Verteilung haben die Drusen bei zwei Arten

der Gattung Blakea, nämlich B. trinervia und B. repens, indem sie in drei

horizontalen Lagen des Blattgewebes vorkommen, nämlich in der ober-

seitigen Epidermis, im Schwammgewebe dicht unter dem Pallisaden-

gewebe und direkt über der unterseitigen Epidermis.

Die Drusen haben nur selten eine schön morgensternartige Gestalt.

Häufig sind sie grobbrockig und zerfallen dann leicht in ihre Krystall-

individuen, sodass bei einigen Arten die letzteren bei oberflächlicher

Beobachtung für selbständige Einzelkrystalle gehalten werden können.

Eine Modifikation der Drusen sind auch die Sphaeriten oder sphaeriten-

ähnlichen Gebilde, welche die sogenannten Zottenfüsse der in den Triben

der Osbeckieœ und Bhexieœ auftretenden Trichomgebilde begleiten.

Trichome.

Die Behaarung ist namentlich bei den von mir aus der Subordo I :

Melastomeae, behandelten Triben, gleichwie den von Pflaum aus derselben
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Subordo behandelten Tiiben. ausserordenllich mannigfaltig. In der Sub-

ordo der Asîro)iii'œ finden sich ebenfalls mehrere Ilaarformen, wenn

auch nicht in derselben Mannigfaltigkeit, wie bei den Melastomeen. Bei

den Vertretern der Memeajleœ endlich konnte ich keine Trichome auf-

finden.

Die Haarformen lassen sich, wie im folgenden geschehen ist, nach ihrer

Funktion in Deck- und Drüsenhaare unterscheiden. Merkwürdig zu be-

obachten, aber nur vereinzelt auftretend (bei Veprecella microphylla), ist

die Vereinigung beider Haarformen zu einem Trichome (Fig. lo). Die

Drüsenhaare habe ich bei fast allen von mir untersuchten Gattungen

aus der Subordo der Melastomeœ (ausser, bei lifiexia glabella, Pa-

vlnßoma coriacenm var. glabevrima, Mariuiüa-, Bissochseta-. Anplec-

tnim-. Medinilla-Arten, Omphalopus fallax) angetroffen. Bei den As-

Irouiea' und Memecyleie war es mir nicht möglich Drüsenhaare zu

linden.

Ich gehe nun zur Beschreibung der Deckhaare über. Die einfachsten

Formen sind zunächst einzellige oder einzellreihige, aus zwei bis sechs

Zellen bestehende, zahnartige Trichome. welche nur bei Kibessia echinata

(Fig. 8i auf der unleren Blattseite und zwar in grosser Anzahl beobachtet

wurden ; diesen schliessen sich noch die längeren einzellreihigen Trichome

von Sonerila (Fig. DJA) und VepreceUa-Arlen (Fig. 11) an. in welchen

zuweilen eine bis zwei Zellen stärker ausgebaucht und häutig auch mit

gestrichelter Wandung versehen sind. Bei Sonerila scheinen diese Haare

zuweilen drüsig zu sein, das heisst die Endzelle scheint drüsig umgebildet

zu sein.

Bf'i Veprecella finden sich auch am Ijide verzweigte Trichome (Fig. 1 1 ).

welche einen einzellreihigen, mit einer ausgebauchten Zelle endigenden

Stiel und zwei bis mehr strahlenffirmige Endzeilen besitzen. Diese ver-

zweigten, fast sternförmigen Trichome sind v.s. w(îIcIhî bei Vrprecetla nti-

crophylla (Fig. löj mit Drü.senhaaren conibiniert sind (s. oben), das

heisst. gewisse Teile dieser Haare sind zu m(^lirz('llii,M'n Driiscn umge-

wandell.

Nach dem Vorausgehenden ist sohiii in den \(in nur iintcrsuchlcii

Trihen das Vorkommen cinfaclMM" einz(!llig{'r oder einzellreihiger llaaic

gleich wi(; in (h-ri von Pfiainn ^.M'pniftcn Tribc^n. (îinc scllcnc Isrscheinuiii,'.

Ebenso selten wit; die rMUfarhcn Tnclinuif ist das Aiiflrctcn \()n Scliild-

lia.'iren, welche sich nur bei Aslrouin linden.

Die Schildhaare dieser (iiillung. welche scIkmi 0. Bachmann (Disser-

tation. Erlangen. Sep.-Abdr. aus Flora 1880) bei der Art A. (jtndollrnmi

HVîX. HKHM. i«»i»s. Appeuiltx >', Aoftl IHUÜ. l'
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Cogn. (Cuming N» 850} ^ beschrieb, hatte ich nur bei der eben erwähnten

Art zu untersuchen Gelegenheit; sie sind aber, den Angaben von Gogniaux

über lepidote Beschaffenheit der Blätter nach zu urteilen, noch bei vielen

anderen Arten der Gattung zu linden. Dieselben besitzen einen kurzen

mehrzelligen Stiel; ihr Schild, dessen Rand etwas gebuchtet ist, wird von

einer Schicht ziemlich zahlreicher, in der Flächenansicht mehrseitiger

und unregelmässig angeordneter dünnwandiger Zellen gebildet. Es mag

an dieser Stelle noch bemerkt sein, dass bei der GattungHuberia, Barthea,

Graffenrieda schildförmige Drüsenhaare vorkommen, von welchen später

des Näheren die Rede sein wird.

Weitaus die grösste Anzahl der Deckhaare bilden mehrzellreihige

Haargebilde, die sogenannten Zotten. Der Körper derselben (der Zotten-

körper) besteht entweder aus parenchymatischen Zellen (in den « paren-

chym.Zotten ») oder aus prosenchymatischen Zellen (in den « prosenchym,

Zotten »).

Parenchymatische Zotten sind bei den von mir untersuchten Pflanzen

nicht häufig; sie finden sich zerstreut auf der Blattfläche der meisten

So/ieri/a-Arten und ausserdem als Randzähne bei Arten der Genera

Osbeckia, Rhexia, Sonerila, Salpinga. Viel häufiger, sowohl in Beziehung

aufGattungen und Arten, als was ihreZahl auf derselben Blattfläche betrifft^

sind die prosenchymatischen Zotten , welche ich bei den meisten Arten

der Genera Osbeckia, Rhodosepala, Otanthera, Melastoma, Tristemma^

Dissotis, Bichaetanthera, Dinophora und bei mehreren Arten der Genera

Marumia, DissocJiaeta, Anplectrum, Omphalopus beobachten konnte.

An die prosenchymatischen Zotten schliessen sich häufig und in ver-

schiedener Weise Sklerenchymzellen des Mesophylls an, welche als

Bestandteil der Zotten erscheinen und mit Pflaum als « Zottenfuss » be-

zeichnet werden können. Der Zottenfuss verankert die Zotte in ver-

schiedener Weise ; ich unterscheide in dieser Hinsicht mit Pflaum eine

senkrechteYerankerung, wenn der Zottenfuss ungefähr senkrecht zurBlatt-

fläche gerichtet ist, und eine horizontale, wenn der Zottenfuss sich eine

Strecke weit unter dem Haulgewebe hinzieht. Senkrechte Verankerung

beobachtete ich nur bei wenigen Arten der Genera Melastoma, Dissotis^

Bichaetanthera, Rhexia. Sie scheint namentlich nur da aufzutreten, wo

das Hautgewebe des Blattes keine grosse Festigkeit besitzt. Horizontale

Verankerung ist ausserordentlich verbreitet ; der Zottenfuss besteht ent-

^ Von Bachmann unter dem Namen A. papetaria Bl. erwähnt, welcher auf

der Etiquette der Gumingschen Pflanze angegeben war und auch von Vidal in

Phanerogamce Cumingiance 1883 mit ? noch angeführt ist.
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weder aus einem einzigen Sklerenchymfaserbündel oder löst sich alsbald

in einige oberflächlich verlaufende. Wurzeln vei'gleichbare Aesle auf. Be-

merkenswert ist auch, dass die horizontalen Zottenfüsse meist von be-

sonderen, in der Flächenansicht kreisrunden Zellen mit Sphaerilen oder

auch Drusen (Fig. 9) begleitet sind, welche der Epidermis oder der sub-

epidermalenZellschichle angehören. Es versteht sich von selbst, dass der

Zottenfuss der auf den grösseren Blaltnerven sitzenden, durch ihre Grösse

aullallenden Zotten wenig oder gar nicht entwickelt ist, da er durch das

Gewebe der Blatlnerven ersetzt erscheint.

Ich komme nun auf die nähere Struktur des Zottenkörpers zu sprechen.

In dieser Hinsicht finden sich dieselben mannigfaltigen Verhältnisse,

welche Pflaum (1. c. p. 13 sqq. und Tafel I u. 11} für die von ihm unter-

suchten Triben angeführt hat. In den meisten Fällen besteht der Zolten-

körper aus ziemlich stark sklerosierten Prosenchjnizellen. Häufig lösen

sich diese mit ihren Spitzen papillenarlig vom Zoltenkörper ab, so dass

dann die Zotte ein feilen- bis sägeähnliches Ansehen gewinnt (bei Arten

von Osbeckia, Dissotis, Dichœtanlhera). Bei anderen Ai'ten geht diese Ab-

bisung noch weiter, indem die oberflächlichen Zellen (Fig. 12), und zwar

entweder in der ganzen Länge der Zotte oder nur an der Spitze derselben,

auf längere Strecken hin vom Zoltenkörper abstehen und dabei (iflers

einen annähernd rechten Winkel mit dem Zoltenkörper bilden; diese

Zoltenkörper werden im speziellen Teile als pinselförmige (Arten von

Melastoma, Dissotis, Monachœtum) und kandelaber- oder tannenbaum-

artige (Arten von Meriania Fig. 8, Marumia, Dissotis, Kibessia etc.)

Zollen erwähnt. Auch di(^ von Pflaum (p. i\. Tafel II, Fig. 11 u. 15)

angeführten schuppenartigen Zollen, welche der Blallfläche angedrückt

und durch einen sklerenchymalischen Zottenfuss horizontal verankert

sind, habe ich in d<M* Tribus der Osbeckiem (bei Arten der (îalliing

Melnsloina) a ngelrolTen.

DfMi Kaiidelaberzollen reihen si( li ikmIi die Siern- und Büschelhaare

an. welilie iiei Arten von Astionin, Mannuid. Aiiplrclruin vorkommen

und f'ifieti kurzen meist zweizellreiliigen Stiel und eine grössere oder

geringere Zahl von Slrahlenzcllen besitzen; die letzteren sind öfters

slernarlig ((»arallel zur Hlaltfläche) ausgebreitet oder strahlen nach allen

Kirhlunt'*'n bin aus. ziiwfilcii (fbcrgängo zu Kandciabeiliaarcn vci'an-

la.sscnd.

l)u' .Aussendrü.sen, welche bei den mcislcii Arien der Subordo I :

Mrliixtointi.r vorkonim«'n. sind ziini gnisslcn Teile keulenförmig (l"'ig.9|{,

l.'Uli u'e-l.illei und lie^tflicii d.iiMi ;ius einem M'fkorklon, ein- i)is mein'-
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zellreihigen Stiele und einem in den Stiel übergehenden dünnwandigen,

mehrzelligen, verschieden grossen Köpfchen, dessen Zellen keine be-

stimmte Anordnung zeigen. In einem zweiten Falle ist das Drüsenköpf-

chen deutlich vom Stiele abgesetzt; dasselbe ist dann kugelig bis ellip-

soidisch (Fig. 16, 17), wird von mehreren unregelmässig angeordneten

Zellen gebildet und sitzt einem ein- bis mehrzellreihigem Stiele auf, so

bei den Gattungen Salpinga, Ochthocharis (Fig. 17), Medinüla (Fig. 16).

Eine besondere Form solcher Kopfdrüsen bilden die sehr langgestielten,

mit reichzelligem ellipsoidischem Köpfchen versehenen Aussendrüsen

bei Arten von Rhexia und Sonerüa, welche ich im speziellen Teil kurz-

weg Drusenzotten nenne (Fig. 13 B); sie gleichen ganz den von Pflaum

(in Fig. 17 auf Tafel II) dargestellten Drüsen. Schhesslich sind an dieser

Stelle noch die gestielten, mit zweizeiligem, durch eine Yertikalwand

geteiltem Köpfchen versehenen Aussendrüsen bestimmter Arten von

Allomorphia, Oxyspora, Medinüla anzuführen, welche zum Teil neben

anderen Drüsenformen auftreten.

Die zuletzt besprochenen Drüsenhaare leiten zu den Drüsen über,

deren Köpfchen scheibenförmige Gestalt hat und ausschliesslich durch

Yertikalwände geteilt ist. Hierher gehören zunächst die Drüsen von

ßarthea chmensis (Fig. 22) mit schildförmigem, durch vier im rechten

Winkel stehende Yertikalwände geteiltem Köpfchen; sodann die Drüsen-

haare von Huberia (Fig. 18-20) und Graffenrieda (Fig. 21) mit einschich-

tigem scheibenförmigem Köpfchen, dessen Zellen entweder strahlenartig

im Mittelpunkt zusammentreffen (wobei dann der Rand der Scheibe ent-

weder kreisrund oder durch entsprechende Yorsprünge der Strahlzellen

sternförmig gelappt ist), oder dessen Zellen in der Flächenansicht poly-

gonalen Umriss und verschiedene Anordnung zeigen. Im Gegensatz zu

den bisher angeführten Scheibendrüsen, welche das Secret im Zelllumen

enthalten, stehen die scheibenförmigen Drüsen von Blastus (Fig. 23),

welche blasige Hautdrüsen von der Structur der Labiatendrüsen dar-

stellen; sie bestehen aus einer Schichte radiär angeordneter Zellen,

welche einen schaalenförmigen Körper bilden, der von dem Secret über-

lagert und mit der Guticula bedeckt ist. Der Stiel der Scheibendrüsen ist

bei den angeführten Gattungen verschieden; besonders bemerkenswert

ist in dieser Hinsicht Graffenrieda (Fig. 21), bei welcher der Drüsenstiel

der Drüsenscheibe excentrisch angeheftet ist.
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Uebersichtliche Zusammenstellung der Gattungen und Arten

nach anatomischen Verhältnissen.

Epidermis.

Oberseilige Epidermiszellen besonders grosslumig : Dissolis, Huberia,

Meriania, Oxyspora, Blaslus, Sonerila, Satpinga, Triolena, und

Dissochœta-Arlen.

Gelatinös aussehende Verdickung der Aussenmembranen der Epidermis-

zellen : Osbeckia, Tristemma, Rliexia, Monochastum, Huberia, Adelo-

botrys, Meriania, Gi^affenrieda, Oxyspora, Sonerila, Salpinga, Marii-

mia, Dissochaeta. Pternandra, Astronia, Mouriria, Memecylon-Arien.

Uberseilige Epidermiszellen verschleimt und dann ziemlich grosslumig :

Pternandra und Kibessia-Arlen (Fig. 2).

Unterseilige Epidermiszellen verschleimt und dann ziemlich grosslumig :

Pternandra-Arleu.

Seiten Wandungen einiger oberseitiger Epidermiszellen stärker verdickt :

Osbeckia roslrata, Sonerila, Dissochxta, Mouriria-Arien.

Oberseitige Epidermis pafiillös : Opisthocenlra clideniodes, AUoiiiorphia

umbellulata. Sonerila obliqua und secunda, licrtolonia marmorala,

Medinilla astronioides.

Unlerseilige Epidermis papillös : Dissochxta pallida, IHcfuetanthera

altissima, Kibessia liirtella (Fig. 1).

Tnlersf-itige Epidermis siihpapillös : Pternandra panicuUüa.

Oberseilige Epid(;rmis stellenweise zweischichtig : Melastoma imbricatum,

Ulie.rin Mariaita, Medinilla jiupillosa, Hlahra Iriiierria uud pul-

nrnlrnln.

Einschichtiges liypoderm ;ui dt-r Hl.illfdM-iscili' : Ailcii \(in Melastoma,

Ihrh.rlnnthira, Parhi/liiina, Meriania. firaß'cnrirdu, Mcdinilln iiml

Astronia.

Ein- bis mehrschichtiges liypoderm .m der lilallohcrscilc : Arien von
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Dissous, Bichaetanthera, Pachyloma, Meriania, Medinilla, Astronia,

Längstüpfel im Hypoderm : Graffenrieda emarginata.

Längstüpfel in der oberseitigen Epidermis : Gi^affenrieda boliviemis.

Korkwarzen auf der Epidermis : Arten von Pachyloma, Medinilla, Pter-

nandra, Kibessia.

Spaltöffnungen.

Spaltöffnungen beiderseits vorhanden : OsbecUa-kri^w, Rhexia glabella,

Soneiila argtita.

Spalte parallel zum Mittelnerv : Osbeckia- kv[&ii und Dissotis deciimbens.

Spaltöffnungen von zwei quer zur Spalte gerichteten Nebenzellen um-

geben :' Osbeckia Zeylanica, Rhodosepala erecta, Adelobotrys adscen-

dens, Memecylon-Arien.

Spaltöffnungen von zwei bis drei Nebenzellen umgeben und von der einen

fast ganz umschlossen (Fig. 4-6) : die meisten Arten und Gattungen

aus den Triben Oxysporeœ, Sonerileœ und Bertolonieae , sowie bei

der Gattung Medinilla.

Spaltöffnungen zu mehreren in sackförmigen Epidermisvertiefungen ge-

legen (Fig. 7) : Mouriria-A.Y\QW.

Spaltöffnungen etwas über die Epidermis hervorragend : Marumia ne-

morosa.

Blattbau.

Centrischer Blattbau : Rhexia glabella.

Bifazialer Blattbau : alle anderen Arten.

Pallisadenzellen öfters sklerosiert : Medinilla papillosa.

Palhsadenzellen öfters netzartig verdickt : Meriania paniculata und

Graffenrieda emargin ata.

Schwammgewebezellen öfters sklerosiert : Arien von Huberia und

Medinilla.

Schwammgewebezellen collenchymartig verdickt : Arten von Melastoma,

Pachyloma, Meriania, Graffenrieda, Ochtocharis, Anplectrum und

Medinilla.

Spiralig verdickte Zellen im Mesophyll : Sonerila moluccana.

Faserförmige Spikularzellen im Mesophyll : Memecylon-Avlen.
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Verzweigte oder einfache, nichl faserförmige. Spikularzellen im Meso-

phyll : Mouriria-Arien.

Nerven.

Begleitgewebe der Nerven collenchymartig verdickt : Arten von Dichœ-

tanthera, Dissochœta und Aiiplectnim.

Im Parenchym der Nerven einzelne stabförmig gestreckte Sklerenchym-

zellen : Arten von Dichdetanthera . Pachyloma, üuberia, Behuria,

VepveceUa. Marumia, Dissochaeta, Anplectrum, Omphaloptis.

In direkter Umgebung der Gefässbündel der Nerven eine grosse Zahl

Sklerenchymzellen : Arten von Meriania, Astronia, Blakea, Pter-

nandra, Kibessia, Mouriria. Memecylon.

Oxalsaurer Kalk.

Drusen locker gebaut, leicht zerfallend : Arten von Osbeckia, Dinophora.

Rfiexia, Opistfiocentra, Dissochœta, Adelobotrys, Anplectrum und

Mrridnia.

Sljloiden : liei Astro}iia- und Moiiriria-Avlen.

Kinzelkryslalle : Memecylon- und Monriria-Arlen.

Keine oder ganz vereinzeile Kryslallablagerungen : Pachyloma-, Huberia-,

Graß'enrieda-AvlGn.

l)ru.senzLige die Nerven begleitend : Osbeckia nntans wM Dichxtanthera-

Arlen.

Trichome.

I. Deck ha are.

Kin/.<!llit.'f' bis citizollrciliigc Haare : h'ibessia liirtrllit |Kig. 8j.

Kinzolln'iliigf; Haan; luil teilweise ausgebauclilcn. iiftcrs geslrich(îlt(Mi

Zellen : Sonerila (Fig. I.SA, 14), Veiireeclla-ArUm (Kig. W).

Srliildliaarn : Astrouia (Mudolletma.

I'arf'MiliMii.iliscIie Zfillr-ti : Arten von hiiinjifioni, lUir.ria, Sonfrila, Sfir-

ropijramis, Hrrloloniu, Trioh'ua (UM-isIcns als Hlaltrandzälinej.
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Prosenchyma tische Zotten mit vertikaler Verankerung (Fig. 12) : Arten

von Dichaetanthera, Rhexia, Monochœtum-Arien, Melastoma, DissoUs,

Prosenchymalische Zotten mit horizontaler Verankerung (Fig. 9A) :

Osbeckia, Rhodosepala, Otanthera, Melastoma, Tristemma. DissoUs,

Dinophora, Rhexia, Mo)iochœtum-Arien.

Peripheriezellen der Zotten sich papillös vom Zottenkörper loslösend :.

Osbeckia, Rhodosepala, Tristemma, Dissotis, Dichœtanthera.

Peripheriezellen derZotten sich stark vom Zottenkörper loslösend (Fig. 12)

oder pinselförmig auseinandergehend : Arten von Otanthera, Melas-

toma, Dissotis, Dichœtanthera, Monochœtum.

Tannenbaum- bis kandelaberartige Zotten (Fig. 10) : Dissotis, Dichœtan-

thera, Meriania, Martimia, Dissochœta, Omphalopus, Kibessia.

Moosblattähnliche Zotten : Melastoma, Dichœtanthera-Arien.

Sternhaare : Arten von Marumia, Dissochœta, Anplectrum, Omphalopus,.

Astronia.

Mehrarmige einzellreihige Deckhaare mit Aussendrüsen verbunden

Veprecella microphijlla (Fig. lo).

IL Drüsen haare.

Keulenförmige Drüsenhaare mit durch horizontale und vertikale Wände

unregelmässig geteiltem Köpfchen (Fig. 9G. 13 C) : Triben der

Osbeckieœ, Merianieœ, Sonerileœ, Bertolonieœ und Arten von Allo-

morphia, Ochthocharis, Veprecella, Medinüla, Kibessia.

Kopüge Drüsenhaare (Fig. 13B, 14) : Pachyloma, Ochthocharis, Veprecella,

Salpinga, Bertolonia, Medinilla.

Keulenförmige meist langgestielte Drüsen mit durch eine Vertikal-Wand

geteiltem zweizeiligem Köpfchen : Allomorphia, Oxyspora, Medinilla-

Arten.

Schildförmige vierzellige Drüsen : Barthea Chinensis (Fig. 22),

Schildförmige mehrzellige Drüsen : Huberia-Arien (Fig. 18-20).

Schildförmige mehrzellige Drüsen, deren Köpfchen dem Drüsenstiel

excentrisch angeheftet ist : Graffenrieda-Arien (Fig. 21).

Blasige Hautdrüsen : Blastus Cochinchinensis (Fig. 23).

Einzellreihige Drüsenhaare mit einzelnen ausgebauchten, öfters ge-

strichelten Zellen : Sonerila-Arien (Fig. 13 A und 14).

Drüsenhaare mit mehrarmigen einzellreihigen Deckhaaren verbunden :

Veprecella microphylla (Fig. 15).
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Spezieller Teil.

Osbeckia

Die Gattung zeichnet sicli aus : durcli die durcligängig ziemlich grossen

oberseitigen Epidermiszellen . durch das Vorhandensein von Spalt-

ötrnungen auf beiden Seiten des Blattes, durch die verhältnismässig grosse

Anzahl von ganz aus Sklerenchymfasern bestehenden Zotten, welche

aucli meist mit freiem Auge sichtbar und von Cogniaux erwähnt sind,

endlich durch die nie fehlenden keulenförmigen Aussendrüsen.

IJie Seilenränder der oberseitigen Epidermiszellen sind meist gerad-

linig, seltener leicht undulierl, die der unterseitigen stark wellig buchtig,

ausser bei Osb. Nepalensis, nutans, rostrata und Wynaadensis, wo sie

beinahe geradlinig sind. Die Aussenmembran der oberen Epidermis-

zellen ist öfters etwas verdickt und gestreift, oder unregelmässig nach

aussen gewölbt.

Die Spalluffnungen linden sich bei der Mehrzahl der Arten auf beiden

Blallseilen. nur Osh. crinita, cupularis, Leschenaultiana und rostrata

besitzen solche lediglich auf der unteren Seite. Sie sind meist von drei

oder mehreren Epidermi.szellen umgeben, ausser bei (hh. Xeylanica, wo

einige von zwei qucr zur Sfialtf gerichteten Zollen umgeben sind, und

zeigen keine besonderen Eigeiiiünili( likeileii.

Der Blaltbau ist durchweg bifazial: das I';illis,i(jeiiij:ewel)e isl liberal!

eiFischichtig. mit öfters lanugesl?-ecklen Zellen: das Schwanini^ewelie isl

ziemlirli lujch und etwas locker.

Drusen sind im Schwamnigewebe b(M allen Arien \(irlianden. nn'islens

zahlreich, und besonders in Heziehung znni Zoiicnfuss: bei einii/en Arien

sind sie brockig und zerfallen leicht.

Die .Mittel- und Seilennerven springen «iflers \or. besonders hei

Ifsh. nullius, wo subepidennale Sklerenr|i\iiif,iserliiindel , \nii einer"

grossi'fi .Vnzahl Drusen beL-leiid . die Dl.iilolicr'naclie p.ir.illeiriiicliit.; er-

whi-irien |.'iN>.«Mi.
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Trichome fehlen bei keiner der von mir untersuchten Arten; sie sind,

wenn selten, immer auf den stärkeren Nerven oder an jungen Blättern

zu finden. Es kommen vor : 1. mehrzellreihige länglich zugespitzte, aus

Sklerenchymfasern bestehende Zotten ; 2. kurzgestielte mehr oder minder

keulenförmige Aussendrüsen, einige mit verkorkten Fusszellen. Die

Zotten (welche ähnlich den von Pflaum 1. c. pag. 22-24 bei der Gattung

Tibouchina beschriebenen sind) bestehen aus zwei Teilen, aus einem über

dieBlattfläche sich erhebenden, mit dieser einen spitzen Winkel bildenden

Teil, dem eigentlichen Zottenkörper, und dem Zotlenfuss, welcher öfters

wurzelartig geteilt, stets von Drusen begleitet ist und welcher die mehr

oder minder starke Verankerung der Zotte bildet. Die oberflächlichen

Zellen springen an der Spitze der Zotten zuweilen papillös vor. Die keulen-

förmigen Aussendrüsen , welche neben den Zotten bei allen Arten vor-

kommen^ zeigen wenige Verschiedenheiten ; die Grösse wechselt von Art

zu Art. Das Köpfchen besitzt entweder kugelige oder ellipsoidische Ge-

stalt, und geht im letzteren Falle direkt in den öfters verkorkten Stiel

über; dasselbe besteht aus einer geringen Anzahl Zellen und ist öfters

nach einer Seite gekrümmt.

Osbeckia nutans Wall.

Griffith N. 2237, Ind. or.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern, oberseitige Aussen-

wand gestreift. — Spö. : beiderseits, nur unterseits zahlreich. — Blttb. :

bifazial; P.-G. ziemlich hoch, 1 schichtig. Subepidermale Sklerenchym-

faserbündel, welche von den Nerven aus federig verlaufen und öfters

blind endigen, oder untereinander anamostosieren, begleitet von einer

grossen Anzahl Drusen von oxalsaurem Kalk. — Drusen : nur im Begleit-

gewebe der Nerven. — Trieb. : einige kurze Zotten, mit horizontalem

Zottenfuss nur auf den Nerven. Ferner keulenförmige Aussendrüsen.

Osbeckia Congolensis Cogn.

ß) var. robustior Cogn.

H. Soyaux N. 103, Loango.

Ep.-Z. : oberseils mit geradlinigen, unterseits mit wellig buchtigen

Seitenrändern; oberseitige Aussenmembran verdickt. — Spö. : beider-

seits, unterseits zahlreich. — Blttb. : bifazial; Sch.-G. niedrig. — Drusen:
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zahlreich im Sch.-G., auch in Beziehung zu den Zotten. — Trich. : hinge

Zotten, deren Endzellen etwas auseinandergehen, mit ziemlich langem

horizontalem Zottenfuss. welcher sich öfters wurzelartig teilt; Sphäriten-

ablagerung zahlreich. Ferner eine grosse Anzahl keulenförmiger Aussen-

drüsen mil verkorkten Fusszellen.

Osbeckia aspera Bl.

Burman. Ceylon.

Ep.-Z. : obersei is geradlinige, unlerseits wellige Seitenränder; Aussen-

membranen gestreift. — Spö. : beiderseits; unlerseits zahlreich. — Bltlb. :

bifazial ; P.-G. ziemlich hoch, Sch.-G. niedrig. — Drusen : zahlreich im

Sch.-G., brockig zerfallend ; auch in Beziehung zu den Zotten. — Trich. :

oberseils kurze Zotten, die Epidermiszellen reihen sich strahlig um den

Zottenfuss an; unlerseits sind die Zolten etwas länger und schlanker;

langer Zotlenfuss sich horizontal unter die Epidermis hinziehend. Ferner

eine kleine Anzahl grösserer und kleinerer keulenförmiger Aussendrüsen

mit etwas verkorkten Fusszellen.

Osbeckia Nepalensis Hook.

Wallich N. 4061 B, Nepal.

E.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern. — Spö. : beiderseits

zahlreich, — Blllb. : bifazial. P.-G. einschichtig. — Drusen : zahlreich,

nicht gross; auch in Beziehung zu den Zolten. — Trich. : beiderseits eine

grosse Anzahl schmaler miltellangcr Zollen; der Zotlenfuss sich hori-

zonlal unter die Kpidoriiiis liinziohend, (iflers viel länger wie die Zolle

selbst, verzweigt und dahfi öfters mit aiidenui anamostosierend. mil

Spliärileriahlagfrung. Ferner eine grosse Anzahl kurzer, breiler. keulen-

förmiger .\usseniltiiseri.

Osbeckia Wynaadensis (1. 15. Ciuk«;.

IKJgcl, Itnl. iir.

Ep.-Z. : beiderseiUs mit geradlinigen Seiienr.iiidern. Spti. : nur uiihîr-

«eiU*. /alilreicli. — Hlltb. : bifazial. — Drusen : häufig, dicht unlor dem

P.-G,. .'imh in Heziehurig zu den Zollen. Trieb. : ziemlich kurze Zollen

mil langem. lionzonLilen Zollenfu.s.s. welcher sich öfters winz<?larlig
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teilt. Sphäritenablagerung sehr zahlreich. Ferner eine Anzahl keulen-

förmiger bis kopfiger Aussendrüsen mit etwas verkorkten Fusszellen.

Osbeckia Wightiana Benlh.

Wight iN. 1089, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits geradlinige, unterseits buchtig wellige Seilenränder.

— Spö. : beiderseits zahlreich. — Blttb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig. —
Drusen : häufig, brockig zerfallend; auch in Beziehung zu den Zotten. —
Trieb, : schmale nicht sehr lange Zotten. Zottenfuss sich horizontal unter

die Epidermis hinziehend, wurzelartig geteilt, gewöhnlich länger wie

die Zotte selbst. Sphäritenablagerung zahlreich. Ferner eine grosse An-

zahl breiter keulenförmiger Aussendrüsen.

Osbeckia Leschenaultiana DC.

Wight i\. 1085, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits geradhnige, unterseits welhge Seitenränder; oberseits

sind die Aussenmembranen etwas verdickt. — Spö. : nur unterseits, zahl-

reich. — Blttb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig. — Drusen : in Beziehung zu

den Zotten häufig, sonst selten. — Trieb. : unterseits besonders häufig.

Schmale Zotten, deren Endzellen öfters pinselförmig auseinandergehen;

Zottenfuss kurz. Ferner eine Anzahl keulenförmiger Aussendrüsen mit

verkorkten Fusszellen.

Osbeckia octandra DG.

Wight N. 1094, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits geradlinige, unterseits wellig buchtige Seitenränder;

oberseits ziemlich grosslumig. — Spö. : beiderseits, unterseits sehr zahl-

reich. — Blttb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig. — Drusen : ziemlich häufig

im Mesophyll, auch in Beziehung zu den Zotten. — Trieb. : breite, nicht

lange Zotten. Der Zottenfuss verläuft horizontal, stark entwickelt, öfters

länger wie die Zotte selbst. Ferner eine Anzahl keulenförmiger Aussen-

drüsen.

Osbeckia stellata Don.

Hook. fil. et Thomson, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits geradlinige, unterseits stark wellig buchtige Seiten-

ränder. — Spö. : beiderseits, unterseits zahlreich. — Blttb. : bifazial î
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P.-G. 1 schichtig, hoch. — Drusen : im Mesophyll zahlreich , auch in Be-

ziehung zu den Zotten. — Trich. : schmale, mittelgrosse Zotten mit sehr

kurzem Zottenfuss. meist auf den Nerven; Drusen nicht sehr zahlreich.

Ferner eine Anzahl keulenförmiger Aussendrüsen mit verkorkten Fuss-

zellen.

Osbeckia crinita Blh.

Hook. til. et Tliomsou, lud. or.

Ep.-Z. : oberseits geradhnige. unterseits wellig buchtige Seitenränder;

oberseitige Aussenmenibranen verdickt. — Spö. : nur unterseits, zahl-

reich. - Bltlb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig, hoch; Schw.-G. locker. —
Drusen : meistens im P.-G.; auch in Beziehung zu den Zotten; alle sphä-

ritisch. — Trich. : ziemlich schmale, mittellange Zotten. Zottenfuss kurz

und sich horizontal unter die Epidermis hinziehend. Die oberseiligen

Ep.-Z. sind slrahlig um den Zottenfuss angeordnet. Ferner einige keulen-

förmige Aussendrüsen.

Osbeckia rostrata Don.

Hook. Hl. cl Tlioinsoii, Iml. or.

Ep.-Z. ; beiderseits geradlinige Seitenränder; oberseits ziemlich gross,

die Seitenwände ab und zu verdickt. — Spf). : nur unterseits, zahlreich. —
Blltb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig. — Drusen : ziemlich häufig im Meso-

phyll. — Trich. : mittelgrosse Zotten. iiui- auf den gr()sseren Nerven.

Ferner einige keulenfiirmige Aussendrüsen.

Osbeckia rostrata Don.

var. : ß) pulchella Tria na.

(iiilTilli .\. ±2W Iml. or.

Ep.-Z. : oberseits geradlinige, unterseits wellig buchtige Soitenräiidor.

Spö. : beidersi'its. unterseits zahlreich.- Hlllb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig.

— Drusen : ziemlich gross; auch in Beziehung zu den Zollen. — Trich. :

einige mittelgrosse Zollen. Zolliiiliiss sehr km/., sich lioi'i/.onial iiiihM-dic

Epidermis hinzii-ln-iid. Imtimt z;ililrt'icln' kt'iilcnritriiiiL;»' .ViissciKlriiscii.

Osbeckia capitata lUli.

(irilTilli .\. 2i.')ii. Iihl. or.

Ep.-Z. : oberseits geradlini^f', unU-rscils wclligr; Sfiilenränder; Aussen-

niciiibraneii verdickt und gfslrcifl. (Hx'iscils' l-'rJschiclilig. — Sjx». : mir
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unterseits, zahlreich. — Blltb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig. — Drusen :

nicht sehr zahlreich, meistens im Sch.-G. — Trich. : Eine grosse Anzahl

langer schmaler Zotten, deren Endzellen öfters auseinandergehen. Ah

und zu findet man 2-3 Sphäriten von oxalsaurem Kalk in dem kurzen

horizontalen Zottenfuss. Ferner eine Anzahl verschieden grosser, läng-

licher, dünnwandiger Aussendrüsen.

Osbeckia Chinensis L.

Wallich N. 4067 a, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits geradlinige, unterseits wellig buchtige Seitenränder;

oberseitige Aussenmembranen verdickt und gestreift. — Spö. : beider-

seits, nur unterseits zahlreich. — Blttb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig, hoch;

Sch.-G. niedrig. — Drusen : im Sch.-G. ziemhch häufig, auch in Beziehung

zu den Zotten. — Trich. : lange, schmale Zotten. Der Zottenfuss zieht

sich horizontal unter die Epidermis hin , dabei öfters mit anderen ana-

mostosierend. Ferner keulenförmige Aussendrüsen mit etwas verkorkten

Fusszellen.

Osbeckia Zeylanica L.

Hook. fil. et Thomson, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits geradlinige, unterseits wellig buchtige Seitenränder.

— Spö. : beiderseits häufig; oberseits öfters von zwei quer zur Spalte ge-

richteten Zellen umgeben, — Blltb. : bifazial, P,-G, 1 schichtig. — Drusen :

nicht sehr häufig, meistens im Sch.-G. und in Beziehung zu den Zotten,

alle sphäritisch. — Trich. : lange spitze Zotten ; der Zottenfuss sich hori-

zontal unter die Epidermis hinziehend, etwa halb so lang wie die Zotte

selbst. Ferner keulenförmige Aussendrüsen mit verdickten Fusszellen.

Osbeckia truncata Don.

Hohenacker N. 577, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits wellige , unterseits wellig buchtige Seitenränder. —
Spö. : beiderseits zahlreich. — Blttb. : bifazial. P,-G. 1 schichtig, Sch.-G,

niedrig. — Drusen : ziemlich häufig, nicht sehr gross. — Trich. : lange,,

schmale Zotten, Zottenfuss schmal sich horizontal unter die Epidermis,

hinziehend, so lang oder etwas kürzer wie die Zotte selbst. Ferner kurze

und breite keulenförmige Aussendrüsen.
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Osbeckia ciipularis Don.

Wigtit, liul. or.

Ep.-Z. : oberseits huiggesti'eckl. mit iiioht ganz geradlinigen, iinterseils

vsellig buchligen Seitenrandern. Aussenmembranen verdickt, oberseits

gestreift. — Spö. ; nur unterseils, zahlreich. — Blltb. : bifazial. P.-G.

1 schichtig. — Drusen : in dem horizontal sich hinziehenden Zoltenfuss

häufig, sonst spärlich im Sch.-G. ; alle sphäritisch. — ïrich. : schmale,

lange Zotten. Der Zottenfuss ist öfters wurzelartig geteilt, halb so lang

wie die Zotte, horizontal. Ferner keulenförmige Aussendrüsen.

Osbeckia antherotoma Naud.

Hildebraiull N. 38o7, Madagascar.

Ep.-Z. : oberseits wellige, unterseits wellig buchlige Seitenränder;

oberseits gross. — Spö. : beiderseits zahlreich. — Blttb. : bifazial. P.-G.

1 schichtig. Sch.-G. niedrig, ziemlich dicht. — Drusen : ziemlich gross;

häufig im Scli.-G., auch in Beziehung zu den Zotten; am häufigsten in

dem horizontalen Zottenfuss der zotlenähnlichen Blatlrnndzähne. —
Trich. : lange schmale Zotten ; der Zottenfuss sich horizontal unter die

Epidermis hinziehend. Die Blattrandzähne sind zottenähnlich. Ferner

länghche. keulenförmige Aussendrüsen.

Osbeckia Senegambiensis Guill. et Perr.

Doli i liger, Senegal.

Kp.-Z. : oberseits in der Flächenansicht unregelmässig polygonal, ziem-

hch gro.ss. unter.seits mit wellig buchligen Seitenrändern. — Spö. : beider-

.seiLs, unterseits zahlreich und parallel dem Mittelnerv. — Blttb. : bifazial.

P.-G. 1 schichtig. — Dru.sen : häufig, dicht unter dem P.-G.; auch in Be-

ziehung zu den Zotten. — Trich. : Zotten ziemlich lang, schmal, die obcr-

llaclilich gelegenen Zellen öfters nach aussen gebogen; Zottenfu.ss kurz

liorizontai. öfters ohne Spliäritcnablagcrung. FrriK^r keulenförmige

Aussendrii.sen.

Rhodosepala.

Von den drei von ()«»grn.ni\ ciiicilcn Arlrii. I.ig mir mir eine zur rntci-

huchung \or. nämlich :
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Rhodosepala erecta Gogn.

Hildebrandt N. 3903, Madagascar.

Die Struktur der verhältnismässig kleinen Blätter ist folgende :

Die oberseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige Zellränder, die

Aussenwand ist ein wenig nach aussen vorgewölbt und im Mittelfelde

der Zellen kurz gestrichelt. Die untere Epidermis besitzt Zellen mit

buchtig wenigen Zellrändern.

Spaltöffnungen finden sich oberseits nur vereinzelt; unlerseits sind

dieselben gewöhnlich von mehreren Epidermiszellen umgeben, seltener

von zwei quer zur Spalte gerichteten Zellen umschlossen.

Der Blattbau ist bifazial, das Pallisadengewebe einschichtig, das

Schwammgewebe etwas locker. Oxalsaurer Kalk findet sich in Form

ziemlich grosser Drusen im Schwammgewebe, dicht unter dem Pallisaden-

gewebe; ausserdem in Beziehung zu den Zotten.

Die mit freiem Auge sichtbaren langen Zotten bestehen aus Skleren-

chymfasern, von welchen die oberflächlich gelegenen an ihren Enden

zum Teile papillös sind. Der Zottenfuss zieht sich unter die Blattepidermis

hin und ist von zahlreichen Drusen begleitet. Es findet sich auch eine

Anzahl keulenförmiger Aussendrüsen vor.

Otanthera.

Diese Gattung ist im Münchener Herbar durch eine einzige Art ver-

treten, nämhch :

Otanthera crinita Naud.

Cuming, Philippinea.

Die oberseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige Zellwände, die

Aussenwände sind nicht oder wenig vorgewölbt. Die unterseitigen

Epidermiszellen haben wellig buchtige Seitenränder.

Spaltöffnungen kommen nur unterseits vor, von mehreren Epidermis-

zellen umschlossen.

Der Blattbau ist bifazial; das Pallisadengewebe ist einschichtig, nicht

sehr hoch, das Schwammgewebe etwas locker.

Ziemlich grosse Drusen kommen zahlreich im Schwammgewebe vor;

ausserdem in Beziehung zu den Zotten.
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Die mit freiem Auge sichtbaren, auf beiden Seiten des Bialles vor-

kommenden Trichonie schliessen sich in ihrem anatomischen Bau den

bei Osbeckia und Bhodosepala beschriebenen Zollen und Aussendrüsen an.

Die Zollen sind auf der Blatlunterseite lang, spitz und lösen sich öfters

im oberen Teile durch Auseinandertreten der Fasern pinselförmig auf;

an der Blaltoberseile sind sie kurz und spitz, etwa zwei bis dreimal

kleiner wie der auf beiden Blaltseiten öfters wurzelartig geteilte starke

ZoUenfuss. welcher unter die Blattepidermis sich hinzieht und von Drusen

begleitet ist. Es findet sich auch eine Anzahl keulenförmiger Aussen-

drüsen vor.

Melastoma.

Bei dieser Gattung wechseln die Verhältnisse von Art zu Art; nur

einige sind fast durchgehend vorhanden, nämlich : das Vorkommen von

keulenförmigen Aussendrüsen und die Beschränkung der Spaltöffnungen

auf die Blatlunterseite.

Die oberseitigen Epidermiszellen besitzen in der Flächenansicht einen

polygonalen Umriss. Bei sehr vielen Arten ist unter der oberseiligen

Epidermis ein 1-2 schichtiges Ilypoderm vorhanden, das entweder in

seinen Dimensionen mit der Epidermis übereinstimmt oder von weil-

lumigen Zellen gebildet wird. Eine Streifung der Cuticula ist häufig zu

beobachten.

Die unlerseiligeii Ej)idermiszellen haben öfters geradlinige, wellige

oder welligbuchlige Seilenränder.

Von den Spallöffniingen ist schon erwähnt worden, dass sie nur auf

der Blatlunterseite vorkommen. Sie sind von keinen besonderen Neben-

zellen umgeben.

î)er Blallbau ist durchweg bifazial; das Pallisadengewebe ist meistens

niedrig'.

Oxals;inrf'r K.'ilk liinlcl sn-h in loriii klciiici' i)is mitlcigrossei' Drusen

im Mesophyll und z.'dilrcicli in Hf-zicliiing zu iUm Zotten.

Die Nerven springen oflers vor. SkhuenchymcIcnuMile fehlen durchaus.

Trichonie fehlen bei keiner der von mir unlcrsuclilen Arten; sie sind

Mieistens zahlreich vorhanden und zeigen ziemlich mannigfallige Bau-

arten. Die Zollen, welche beiden vorhergehendrii (iiitiinf^'cn licsdiriclicn

wurden, finden sich auch hi(!r wieder, zeigen J(;d<»(li m.iiicIicAiMKleruiigeu

je na<;h der Art, bevMiders eine Ne.igiing zur l''l;i<|ieiicntwicklung, sod.-iss

Hi.1.1,. iiKHH. ik»isH. Appenilix y. Sr-plcinltn; IHIMJ, '.\
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moosblattähnliche (an die von Pflaum bei Tibouchina pogonanthera und

Mathaei bescliriebenen und abgebildeten erinnernd), sowie Uebergänge

zu denselben vorhanden sind.

Die kopfigen bis keulenförmigen Aussendrüsen kommen stets vor;

ihre Grösse ist von Art zu Art verschieden. Bei einigen Arten, besonders

bei Melast. asperum, befinden sich die Drüsen nur auf der einen Seite

des Zottenfusses und sind von dem überragenden Zottenkörper geschützt

(Fig. 9).

Melastoma decerafidum Roxb.

Griffith N. 2245/1, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit leicht welligen Seiten-

rändern; beiderseits ist die Aussenwand stark gestreift. — Spö. : nur

unterseits. — Blttb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig, nicht sehr hoch ; Sch.-G.

mit collenchymartig verdickten Zellwänden. — Drusen : im Mesophyll

ziemlich klein; auch in Beziehung zu den Zotten, dann mittelgross. —
Trich. : ziemlich kurze Zotten; Zottenfuss gewöhnlich länger wie die

Zotte und sich unter die Epidermis horizontal hinziehend. Ferner eine

Anzahl keulenförmiger Aussendrüsen, welche nur in der Nähe des Zotten-

fusses häufig vorkommen.

Melastoma obvolutum W. Jack.

Cuming N. 927, Philippinen.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit leicht welligen Seiten-

rändern ; oberseits 1 schichtiges Hypoderm. — Spö. : nur unterseits, zahl-

reich. — Blttb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig. — Drusen : im Schwamm-

gewebe ziemlich häufig, kleine bis mittelgrosse im Hypoderm ; auch in

Beziehung zu den Zotten. — Trich. : Zotten zahlreich; oberseits breit,

nicht sehr lang, öfters moosblattähnlich; unterseits lang, schmal und

spitz. Der Zottenfuss ist öfters wurzelartig geteilt und zieht sich horizontal

unter die Epidermis hin. Ferner eine Anzahl keulenförmiger Aussen-

drüsen mit verkorkten Fusszellen.

Melastoma Malabathricum L.

A. Cunningham, New South Wales.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits welligen Seitenrändern
;

oberseits 1 schichtiges grosslumiges Hypoderm. — Spö. : nur unterseits,
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zahlreich. — Bltlb. : bifazial. P.-G. l schichtig, hoch. — Drusen : nur im

Schwammgewebe. ausserdem in Beziehung zu den Zolten. — Trich. :

beiderseits mittellange, schmale spitze Zotten , welche gewöhnlich von

der Blaltfläche etwas abstehen, locker zusammengefügt und leicht pinsel-

förmig zerfallend. Der horizontal verlaufende Zottenfuss ist lang und

wurzelartig geteilt. Ferner eine ziemlich grosse Anzahl länglicher keulen-

förmiger Aussendrüsen.

Melastoma normale Don.

Grit'tilh N. 2245. Iiul. or.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unlerseils welligen Seitenrändern;

oberseils grosslumiges 1 schichtiges Hypoderm. — Blttb. : bifazial. P.-G.

1 schichtig. — Drusen : im Mesophyll besonders im Schw.-G.. ausserdem

in Beziehung zu den Zotten. — Trich. : zahlreich; unterseits lange.

schmale, spitze Zotten, welche schief oder senkrecht zur Blatlfläche

stehen; oberseits sind die Zollen etwas kürzer und breiter. Zottenfuss

nicht geleilt, sich iiorizonlal unter die Epidermis hinziehend.

Melastoma asperum Blume.

Sii'ljold, Java.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenränderii; oberseits 1 schich-

tiges Hypoderm. — Spö. : nur uuterseits. — Blttb. : bifazial. P.-G.

1 schichtig, niedrig. — Drusen : uiitlelgross, zahlreich im Schw.-G.,

ausserdem in Beziehung zu den Zotten. — Trich. : kurze Zotten (Fig. A).

an der Basis ziemlicli breit, sich rasch verschmälernd. Zottenfuss sich

horizontal unter die Epidermis hinziehend. Ferner eine grosse Anzahl

Aussendrüsen. welche auf der einen Seite der Zolle zusammongodrängt

(Fig. y A , B, C) stehen und vom überragenden Zotlenkörper geschützt

sind.

Melastoma imbricatum Wall,

Wallhl,. i'riiaii'.'.

Kp.-Z. : oberseits mit gL-radlinigen. unlerseils wrllig buihtigen Seili^n-

r.'indern; oberseils 1- bis Sschichlig. — Spö. : tiui- unlerseils. — Blllb. :

bifazial. V.-i'i. 1 schichlig, niedrig. Drusen : nur in Beziehung zu den

Zollen zahlreich . sonst nicht sehr h.iulig. Trich. : ziemlich Iuv/ai
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Zotten, welche beinahe senkrecht zur Blattfläche stehen. Die Zottenbasis,

ist breit und die oberflächlich gelegenen Fasern gehen leicht pinselförmig

auseinander. Der Zottenfuss ist öfters wurzelarlig geteilt, und zieht sich

horizontal unter die Epidermis hin. Moosblattähnliche Zotten, sowie

üebergänge zu den gewöhnlichen^, kommen auf den Nerven vor. Ferner

eine Anzahl länglicher keulenförmiger Aussendrüsen.

Melastoma longifolium Naud.

var. ß) angustifolium Gogn., var. nov.

Hagen, Sumatra.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern; oberseits unregel-

mässig mehrschichtig. — Spö. : nur unterseits, sehr zahlreich. — Blttb. :

bifazial, P.-G. 1 schichtig. — Drusen : zahlreich im Mesophyll; ausserdem

in Beziehung zu den Zotten. — Trieb. : Die Zotlen haben alle eine Ten-

denz zurFlächenentwicklung, so dass gewöhnliche und moosblattähnliche,

sowie alle Üebergänge sich vorfinden. Der horizontale Zottenfuss ist sehr

lang und oft wurzelartig geteilt. Ferner eine Anzahl Aussendrüsen, welche

auf der einen Seite des Zottenfusses sich befinden und vom überragenden

Zottenkörper geschützt sind.

Melastoma denticulatum Labill.

Weber N. 29, Viti.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits buchtig-welligen Seiten-

rändern. — Spö. : nur unterseits, zalilreich. — Blttb. : bifazial, P.-G.

1 schichtig, niedrig. — Drusen : mittelgross, sphäritisch, im Mesophyll

nicht zahreich ; häufig in Beziehung zu den Zotten. — Trieb. : Mittellange

sich rasch verschmälernde Zotten mit breitem horizontalem Fusse. Ferner

eine Anzahl länglicher keulenförmiger Aussendrüsen, welche auf der

einen Seite des Zottenfusses stehen und vom Zottenkörper geschützt sind.

Tristemma.

Diese Gattung, zu welcher Gogniaux sieben Arten zählt, ist im Mün-

chener Herbar durch zwei Arten vertreten, deren Blätter in anatomischer

Hinsicht übereinstimmen, nämlich :
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Tristemma virusanum Gomm.

Sieber N. 17:2, Maurilius.

und

Tristemma Schumacheri Giiill. et Perr.

Prouss N. 961. Kamerun.

Die oberseiligen Eiiidermiszelleii zeigen geradlinige Zellränder; die

Anssenwand ist mehr oder minder nach aussen gewölbl und verdici<.t.

Die unlerseiligen Epidermiszellen haben wellig-buchlige Seitenränder.

Spa Hoffnungen kommen nur unlerseils vor und zeigen keine bemerkens-

werten Nebenzellen.

Der Blatlbau ist bifiizial. das Pallisadengewebe normal ausgebildet, das

Schwammgewebe ziemlich locker.

Drusen kommen häufig vor, bei Tris, virusanum sind sie gross und

sphäritisch. bei Tris.Schiunacheri dagegen grobkantig; auch in Beziehung

zu den Zotten sind sie vorhanden.

Trichome sind bei beiden Arten als Zotten und Aussendrüsen ent-

wickelt; letztere sind länglich keulenförmig, öfters auch etwas kopfig,

und meistens in der Nähe des Zottenfusses zu finden. Bei Tris, virusanum

^ind die oberseiligon Zotten klein bis mitlellang; zuweilen finden sich

Zotten, bei welchen der untere kürzere Teil der Zotte als Postament vom

übrigen Zoltenkörper abgesetzt ist. Der Zottenfuss der oberseilig ge-

legenen Zotten ist stark entwickelt, der unterseilig gelegenen dagegen

schwach oder fa.sl fehlend. Bei Tris. Schumacheri ist nur eine kleine An-

zahl Zollen zu boobachlen; dieselben sind kiu'z und besonders dadurch

ausgezeichnet, dass die Spitzen ihrer Zellen frei sind, jedoch dem Zolten-

köipcr fesl anliegen. Der Zollenfuss isl ab und zu wurzelarlig geteilt,

und zieht sich horizontal uiilcr (li(; Epidermis hin.

Dissotis.

Dies«' (lalliing isl im .>hinchener llerbar durch drei AiMen vertreten.

weiche mir durch die Form d(!r TrichoiiK! von einander verschieden sind.

Die obersoiligeii Kpidermi.szelleri sind ziemlich grosslumig besonders

bei I). decumbeiiH. Die Aus.senmeiiibraneri sind l(i( hl gestreift. Kiii \- bis

^schichtiges .sehr grossiiimitres llypoderiii kDiiiiiil bei If. iiicaiia vor. I)i((

Zellländer sind olierseils geradlinig, iintei.scîils wellig-biichlig.



38 APPENDIX V.

Spaltöffnungen kommen nur auf der Blatlunlerseile vor und haben

keine besonderen Nebenzeilen ; sie liegen bei D. decumbens mit der Spalt-

richtung untereinander parallel.

Der Blattbau ist bifazial, das Schwammgewebe niedrig.

Ablagerungen von oxalsaurem Kalk sind in Form mittelgrosser bis

grosser Drusen im Schwammgewebe vorhanden ; ausserdem zahlreicher

in Beziehung zu den Zotten.

Die Trichome sind bei den drei von mir untersuchten Arten ver-

schieden und im Folgenden beschrieben :

Dissotis phaeotricha Triana.

Krauss, rsatal.

Trieb. : Lang(i Zotten mit starkem Zottenfnss, welcher sich lang sub-

epidermal hinzieht. Die oberflächlich gelegenen Zellen der Zotte springen

entweder papillös vor oder gehen pinselartig auseinander. Ferner eine

geringe Anzahl keulenförmiger Aussendrüsen.

Dissotis decumbens Triana.

Braun, Kamerun.

Trieb. : eine kleine Anzahl Zotten, dick und kurz; Zottenfuss sich

horizontal unter die Epidermis hinziehend. Ferner eine Anzahl keulen-

förmiger bis kopflger Aussendrüsen mit verkorkten Fusszellen.

Dissotis incana Triana.

V. Mechow N. 343, Africa occid.

Trieb. : Kandelaberhaare beiderseits vorhanden, oberseits stärker und

spärlicher, unterseits eine dichte Schutzdecke bildend. Dieselben be-

stehen aus einem mehrzellreihigen Hauptstamme, dessen oberflächlich

gelegene Zellen etagenweise in Haare ausgezogen sind. Ihr Zottenfuss

ist oberseits ziemlich stark und steht beiderseits vertikal zur Blattfläche.

Femer keulenförmige Aussendrüsen.

Dichsetanthera.

Diese Gattung, zu welcher Cogniaux sechszehn Arten zählt, ist im

Münchener Herbar durch vier Arten vertreten, welche anatomisch ziem-
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lieh verschiedene Verhältnisse aufweisen, weshalb ich die gemeinsamen

Merkmale kurz zusammenstelle und erst bei den Arten die anatomischen

Verhältnisse genauer beschreüje.

Die oberseitigen Epidermiszellen sind in der Flächenansicht polygonal,

ziemlich grossluniig oder kleinlumig; im letzteren Falle ist Hypoderm

vorhanden. Die unterseitigen Epidermiszellen besitzen entweder wellige

oder geradlinige Seitenränder.

Die Spaltöffnungen kommen nur unterseits vor und zeigen keine be-

sonderen Xebenzellen.

Der Blaltbau ist bifazial. das Pallisadengewebe hoch. Sklerenchym-

elemente sind selten; die kleineren Nerven gehen mit Collenchym durch.

Drusen kommen mehr oder minder zahlreich vor, auch in Begleitung

der Nerven.

Trichome findet man in vielen Formen : gewöhnliche, moosblattähnliche,

pinselförmige Zulten nebst typischen Kandelaberzotten, ferner eine nicht

sehr grosse .Anzahl keulenförmiger Aussendrüsen.

Dichaetanthera latifolia Gogn.

Hildebrandt N. 3813, Madagascar.

K[).-Z. : oberseils mit geradlinigen, unterseits welligen Seitenrändern.

Dickwandiges Hypoderm unregelmässig 1-2 schichtig. — Spö. : nur unter-

seits. — Bltlb. : bifazial; P.-G. 1 schichtig, hoch; Schw.-G. locker. — Be-

gleitgewebe der kleinen Nerven durchgehend. — Drusen : nicht häufig

im Sch\s .-(!.: in der oberseitigen Epidermis die Nerven begleitend. —
Trich. : oberseils wenige, unterseits zahlreiche Zotten, welche alle melir

oder minder kandelaberartig aussehen und eine breite Zotlenbasis be-

sitzen; die Sirahlenzellen denselben zeigen häulig an ihrem dem Zotten-

körper anliegenden Teile noch eine zweite kleine slrahleiiartige Aus-

buchtung. Zotlenfuss senkrecht. Ferner (miio kloino Anzahl kcMilou-

förniiger bis kopiiger Aiissciuirüseu.

Dichaetanthera rosea ('ogn.

Ilii.l.'l.r.indl .N. :\(]h:\. M,i(la-a'^i-ar.

K.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitemäiiib-ni. (Ibcrseits ziemlich

grosslumiges ls<:hjchtiges Hypoderm. — Spö. : nur iiuU rseit.s. zahlreicli.

Hlllb. : bifazial ;
!'.-(;, 1 srhichtig. hoch; Schw.-G. locker. Einige sklerosierte

'/A'Mm im Hc«Ijm Igewebe der Nerven. Drusen : im Mesoi)liyil liäiilig,

in der unlerseiligen Epidermis di(^ Nerven begleitend. - Trieb. : ober-



40 APPENDIX V. ^-.

seits kurze, breite Zotten, deren Basis meist papillös ist. Zottenfuss senk-

rectit, nicht gross. Die Zotten der Blattunt^rseite leiten sich von denen

der Oberseile durch Reduktion auf den Basalteil ab. Ferner eine kleine

Anzahl keulenförmiger Aussendrüsen.

Dichœtanthera altissiraa Cogn.

Hildebrandt N. 3136, Madagascar.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits welligen Seilenrändern.

Oberseits 1 schichtiges Hypoderm vorhanden. Die unterseitigen stark

papillös. — Spö. : nur unterseits. — Blttb. : bifazial. Begleitgewebe der

kleineren Nerven durchgehend. — Drusen : nicht zahlreich, eher klein;

auch im Hypoderm vorhanden. — Trieb. : Zotten an der Spitze öfters

pinselförmig ; die oberflächlichen Zellen springen oft an der Spitze pa-

pillös vor, besonders an der Zottenbasis; Uebergänge zu den moosblatt-

ähnlichen Zotten kommen auch vor. Aussendrüsen habe ich nicht be-

obachtet.

Dichœtanthera lanceolata Cogn.

Hildebrandt N. 3455, Madagascar.

Ep.-Z. : oberseits in der Flächenansichl länglich, unregelmässig poly-

gonal, unterseits mit welligen bis geradlinigen Seitenrändern. Oberseitige

Culicula fein gestreift. — Spö. : nur unterseits. — Blttb. : bifazial; P.-G.

1 schichtig , hoch. Kleinere Nerven mit Collenchym durchgehend, —
Drusen : sehr zahlreich, gross ; in der oberseitigen Epidermis die Nerven

begleitend. — Trieb. : eine kleine Anzahl dicker und schlanker Zotten,

erstere oft pinselförmig zerfallend. Ferner eine Anzahl keulenförmiger

Aussendrüsen.

Dinophora.

Diese Gattung ist monolypisch.

Dinophora spenneroides Bth.

Zenker N. 1060. Kamerun.

Die oberseitigen Epidermiszellen sind in der Flächenansicht polygonal,

und zeigen eine Cuticularstreifung. Die unterseiligen Epidermiszellen

besitzen wellig-buchtige Seitenränder.



PH, DE PALÉZIEUX. BLA IT DER MELASTOMACEEN. 41

Spaltöffnungen kommen nur unlerseits vor.

Der Blallbau ist bifazial; das Pallisadengewebe einschichtig, niedrig;

das Schwammgewebe ist locker und enthält eine kleine Anzahl brockiger,

leicht zerfallender Drusen aus oxalsaurem Kalk.

Auf der Blalloberseite befinden sich eine kleine Anzahl dicker, starker

Zotten, welche den bei Osbeckia beschriebenen ähnlich sind, aber keine

besondere Verankerung zeigen. Die Blattrandzähne sind zottenartig.

Ferner finden sich auf den Nerven und in ihrer Nähe ziemlich zahlreiche

keulenförmige Aussendrüsen mit langem, zweireihigem, mehrzelligem,

verkorktem Stiele.

Rhexia.

Diese Gattung zeigt ausserordentlich wenig bemerkenswertes; die ana-

tomischen Verhältnisse wechseln von Art zu Art. Die Drusen von oxal-

saurem Kalk sind meist brockig und zerfallen leicht. Trichomesind nicht

häufig. Zöllen kommen selten vor; dagegen sind die Blattrandzähne

zottenälnilicli. Aussendrüsen kommen mehr oder minder häufig vor,

oder fehlen sogar ganz.

Die oberseitige Epidermis besitzt geradlinige, die uuLerseitige, ausser

bei H. fjlabeUa. wellig-buchtige Zellränder.

Die Spaltöffnungen kommen bei einigen Arten beiderseits, sonst nin-

unlerseits. aber dann zahlreich vor.

Der Blattbau ist. ausser bei H. (/Idhclld, durchweg bifazial.

Die Drusen sind, wie bereits crwäliiil. hidckig und zerfallen leicht in

die Kryslallindividuen.

Die Trichome sind, wie i)ei den \(irli('i- hcschiiebenon (ialtungen, als

Zotten und .AussendriisfMi von d(M' gewöhnlichen keulenlTirmigcn (Jeslalt

vorhanden; l«;tzlere sind, au.sser ha] H. f/ldbclla, durchwog mehr oder

minder zahlreich vorhanden; bei den meisten Arten fehlen Zotten auf

der Blalloberiläche vollständig; bei H. Muridim koninifn eine kleinem An-

zahl Drii-ionzotlcn vor. I''('rner eine Anzahl /ottrn-ilinlicJici'Hlallr.ind/.a' In le.

Rhexia lutea Miclix.

Cîurli.ss N. 'i'K i-'lnrid/i.

Kp,-Z. : olwjrseils mit geradlinigen, unlcrseils mil wellig Imchligen

Seitenriridern; ohersoiligo Ausscnwand slark nach aussen vorg(;wöllil

und gosireifl. — Spö. : beiderseits. - BItlh. : bifazial. P.-d. \ schichtig.
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Drusen : im Schw.-G. gross, leicht brockig zerfallend. — Trich. : am Blatl-

rand einige zottenähnlicbe Blattrandzähne. Ferner eine Anzahl keulen

förmiger Aussendrüsen.

Rhexia cilliosa Michx.

Gurtiss N. 9.39, Florida.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit wellig-buchtigen

Seitenrändern; oberseitige Aussenmembranen verdickt, etwas nach

aussen gewölbt und im Mittelfelde der Zellen kurz gestrichelt. — Spö. :

nur unterseits. — Blttb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig. — Drusen : spärlich

vorhanden. — Trich. : eine spärliche Anzahl länglicher Zotten. Am Blatt-

rand einige zottenähnliche Blattrandzähne. Ferner eine kleine Anzahl

keulenförmiger Aussendrüsen.

Rhexia serrulata Nutt.

Gurtiss N. 940, Florida.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen , unterseits mit undulierten Seiten-

rändern; oberseitige Zellwände verdickt; Aussenmembranen etwas nach

aussen gewölbt, fein gestreift.— Spö. : nur unterseits. — Blttb. : bifazial.

P.-G. 1 schichtig, hoch. Schw.-G. ziemlich dicht.— Drusen : ziemlich gross,

meist direkt unter dem P.-G. — Trich. : die Blattrandzähne sind zotten-

artig. Ferner eine Anzahl länglicher keulenförmiger Aussendrüsen mit

etwas verkorkten Fusszellen.

Rhexia stricta Pursh.

Gurtiss N. 937. Florida.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits welligen Seilenrändern.

Aussenmembranen etwas verdickt, oberseits nach aussen vorgewölbt. —
Spö. : nur unterseits. — Blttb. : bifazial. P.-G. hoch. Schw.-G. niedrig,

ziemlich dicht. — Drusen : zahlreich, brockig zerfallend. — Trich. : einige

dicke, kurze Zotten, welche sich kegelförmig aus der Epidermis hervor-

heben. Ferner einige breite, keulenförmige Aussendrüsen.

Rhexia Virginica L.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit wellig-buchtigen

Seitenrändern. Aussenmembranen etwas verdickt, die oberseitige etwas
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nach aussen vorgeNVölbl. — Spö. : nur unlerseits. — BlUb. : bifazial.

P.-G. Ischichlig, hoch. Schw.-G. niedrig, dichl. — Drusen : im Schw.-G.

ziemhch zahh'eich. locker. — Trich. : auf der oberseiligen Blattfltäche und

an den Blattnerven eine kleine Anzahl Zotten; die Biattrandzähne sind

zoltenähnlich. Ferner zahlreiche köpfige bis keulenförmige Aussendrüsen.

Rhexia Mariana L.

Ep.-Z. : oberseils mil geradlinigen, unterseils wellig-buchtigen Seilen-

rändern; oberseits ab und zu :2 schichtig mit gestreifter Aussenmembran.

— Spö. : beiderseits, nur unterseils zahlreich. — Bltlb. : bifazial. P.-G.

Ischichlig. hoch. Schw.-G. niedrig, dicht. — Drusen : im Mesophyll

häufig. — Trich. : eine sehr kleine Anzahl sehr langer Drüsenzollen;

Biattrandzähne zoltenähnlich. Ferner eine kleine Anzahl keulenförmiger

Aussendrüsen.

Rhexia Mariana L.

var. : Portoricensis Cogn.

Sinteiiis N. 6847, Porto-Hico.

Ep.-Z. : oberseils mit geradlinigen, unterseils wellig-buchtigen Seilen-

rändern; Aussenmembranen ziemlich stark verdickt, oberseits nach

aussen gewölbt. — Spö. : beidei'seits zahlreich. — Bltlb. : bifazial. P.-G.

Ischichlig. Schw.-G. dichl. — Drusen : im Schw.-G. zahlreich, locker. —
Trich. : die Biattrandzähne sind zollenähnlich. Ferner längliche, keulen-

fiirniige Aussendrüsen mit verkorkten Fusszellen.

Rhexia glabella Michx.

Curli.ss N. \y.\H. i--|(.ii(la.

Kp.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seilenrändern. Aussenmembranen

etwas verdickt, nach aussen vorgew(ilbl. — Spö. : beiderseits, nicht sehr

zahlreich. — Blllb. : centrisch. P.-G. beiderseits l-2schichtig. Schw.-(!.

dicht, — Drusen : im Sch\\.-(i. /icuihch z.'ihlrcich. Tiicii. : fchlcii vdll-

.stündig.

Pachyloma.

fhcs«' Gatliiiii/. ufli he ;iiis zwei AiliMi ti<'s|chl. I,ig uni' V(illsl;iM(hf: Mir.

na Hill) h :
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Pachyloma coriaceiim DC.

var. a) glaberrima DG.

Martins, Brasilien,

und

var. ß) subsetosa DG.

Martins, Brasilien,

sowie

Pachyloma huberioides Triana.

Sprnce N. 20Io, Brasilien.

Die oberseitigen Epidermiszellen sind klein und besitzen geradlinige

Seitenränder; die Aussenmembranen sind etwas verdickt. Hypoderm ist

überall vorhanden, 1-3 schichtig, ziemlich grosslumig und mit verdickten

Zellwänden versehen.

Die unterseitigen Epidermiszellen haben, ausser bei P. huberioides, wo

sie beinahe geradlinig sind, wellige Seitenränder ; bei P. huberioides ist

die Aussenwand wellig gestreift. P. coriaceiim mit Varietäten besitzen

Korkwarzen auf beiden Blattseiten. Spaltöffnungen findet man nur unter-

seits, von mehreren Epidermiszellen umschlossen.

Der Blattbau ist bifazial; das Pallisadengewebe ist niedrig, bei P. coria-

ceiim var. subsetosa 2 schichtig. Das Schwammgewebe zeigt bei beiden

Varietäten von P. coriaceiim eine eigentümliche Beschaffenheit, indem

bestimmte Stellen der Zellwände eine sehr starke Verdickung besitzen,

die an die Wandbeschaffenheit der Gollenchymzellen erinnert. Bei

P. huberioides ist das Schwammgewebe locker.

Eine Anzahl sklerosierter getüpfelter Zellen findet man im Begleit-

gewebe der Nerven.

Oxalsaurer Kalk kommt nur bei P. coriaceiim var. subsetosa in Gestalt

von Drusen sehr spärlich vor.

Nur eine kleine Anzahl kopflger bis keulenförmiger Aussendrüsen,

welche bei P. huberioides und bei der eben genannten Varietät öfters in

kleinen Epidermisverliefungen liegen.

Monochaetum,

Die untersuchten Arten dieser Gattung zeigen anatomisch grosse

Uebereinstimmung.
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Die Epidermiszelieii besilzeii oberseits geradlinige Seitenränder und

sind ziemlich gross. Die CQticiiia isl bei M. lineatum etwas verdickt, bei

M. Deppeanum fein gestreift. Die untei-seitigen Epidermiszellen besitzen

welüg-buchtige und bei letztgenannter Art beinahe geradUnige Seilen-

ränder.

Die Spaltöffnungen findet man in ziemlich grosser Anzahl nur auf der

Blattunterseite vor.

Der Blattbau ist bifazial. das Pallisadengewebe 1 schichtig, das

Sch-wammgewebe locker; in letzlerem findet man eine ziemlich grosse

Anzahl Drusen, welche besonders bei M. lineatum und M. Deppeanum

schön morgensternartig sind.

Als Trichome sind Zotten und Aussendrüsen vorhanden; letztere sind

köpfig bis keulenförnig, unterseils ziemlich zahlreich ; bei M. Deppeanum

sind sie oberseits nur in der Umgebung des Zottenfusses vorhanden.

Die Zotten sind schmal, oft selir lang und ziemlich häufig vorhanden.

Bei M. rivukire zieht sich der Zottenfuss, mit Sphäritenablagerung, hori-

zontal unter die Epidermis hin; bei M. lineatum (Fig. 12) ist er kurz

vertikal; bei M. Deppeatiuin ist keiner vorhanden. Die Epidermiszellen

der Zotlenkörper sind gewöhnlich mit ihren Enden subpapillös; bei

M. lineatum lösen sich die letzteren besonders stark vom Zotlenkörper

ab, so dass ein Uebergang zur Kandelaberzotte angebahnt ist.

Da die anatomischen Verhältnisse in der Galtungsbesclireibung genüg-

sam erörtert wurden, begnüge ich mich mil der Aufzählung der unter-

suchten Arten.

Monochaetura rivulare Nawd.

.Alfari) N. ."iTW, Cosla-Hica.

Monochaetum lineatum .Naud.

M. Wagner. Ki-iiailur.

Monochaetum Deppeanum Xaiid.

K.irw iiiski, .Mexico.

Huberia.

Di(rse (lallu.'ig ist im .MMMcliciu'r Ijorbar dun;h drei Arten vertreten,

Wf'JrJK; analoinisch. .sowie m()rpllol(»^iscll gleich Kebaul(! Hläller besitzen.
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Die beiderseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige Seitenränder

und sind ziemlich gross ; bei H. semiserrata sind die Aussenmembranen

etwas verdickt.

Die Spaltöffnungen kommen nur unterseits vor und zeigen keine be-

merkenswerten Nebenzellen.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist zweischichtig, das

Schwammgewebe locker; es finden sich in dem letzteren, ausser bei

H. semiserrata, sklerosierte Zellen; in Begleitung der Nerven kommen
bei den drei von mir untersuchten Arten sklerosierte, getüpfelte Zellen

vor. Im Mesophyll, namentlich im Schwammgewebe, findet sich eine

kleine Anzahl Drusen, welche bei H. ovalifolia und H. laurina klein, bei

H. semiserrata grob und brockig sind.

Die Trichome sind nur als Drüsen vorhanden ; Deckhaare fehlen voll-

ständig. Die Aussendrüsen sind stets blasige Hautdrüsen, welche samt

ihrem 4 zelligen aus einer Zelletage bestehenden Stiele in Grübchen der

Blattoberfläche eingesenkt sind. Das mehrzellige Köpfchen ist immer

ziemlich flach und lediglich durch Yertikalwände geteilt; verschieden

verhält sich der ümriss des Köpfchens und die Anordnung der dasselbe

bildenden Zellen. Einen kreisrunden Umriss des Köpfchens zeigt H. ovali-

folia (Fig. 19), bei welcher die Strahlzellen in einem Punkte zusammen-

stossen. Denkt man sich in einem solchen Drüsenköpfchen die Strahl-

zellen von einander an der Peripherie losgelöst und nach Aussen ab-

gerundet, so gelangt man zu den Drüsen von H. semiserrata (Fig. 20),

deren Köpfchen in der Flächenansicht gelappt sind. Die Drüsenköpfchen

von H.laiirina (Fig. 18) endlich sind ganzrandig, wie die von H. ovalifolia,

zeigen aber in der Fläche, in Folge reichlicherer und unregelmässig auf-

tretender Teilwände, ein Zellnetz mit polygonalen Maschen. Rücksichtlich

der Aussendrüsen von H. laurina ist noch anzuführen, dass auf der Blatt-

unterseite, von einer Drüse zur anderen, Züge ausgestreckter Epidermis-

zellen verlaufen , welche in ihrer Gesamtheit eine Art Netzwerk bilden.

Nachdem ich im Vorhergehenden nicht nur die Gattungsmerkmale,

sondern auch die Artunterschiede besprochen habe, beschränke ich mich

auf die Anführung der untersuchten Arten.

Huberia ovalifolia DG.

Martius, Brasilien.

Huberia semiserrata DG.

Martius, Brasilien.
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Huberia laurina DC.

Martius. Herb. Flor. Brasil. N. 942.

Behuria.

Von den sieben Arten, welche Cogniaiix zu dieser Gattung anführt, lag

mir nur eine zur Untersuchung vor, nämlich :

Behuria insignis Cham.

Hiedel, ikasilien.

Die Epidermiszellen zeigen oberseits geradlinige, unterseits etwas

wellige Seiteru'änder.

Die Spaltöffnungen tniden sich nur unterseits. und zwar in ziemlich

grosser Zahl vor.

Der Blattbau ist bifazial; das Pallisadengewebe ist niedrig; das

Schw^ammgewebe locker; im Begleitgewebe der Nerven findet man eine

Anzahl sklerosierter getüpfelter Zellen. Drusen von oxalsaurem Kalk

waren nicht zu beobachten.

Deckhaare fehlen vollständig; nur eine kleine Anzahl keulenförmiger,

mehrzelliger Aussendrüsen ist vorhanden,

Opisthocentra.

Diese Gattung i.sl monotypi.sch.

Opisthocentra clidemioides Hook. f.

Sfiniio X. 2046. lirasilicii.

Die überseiligen Kpidermiszellen sind in der Flächenansicht polygonal,

ihre Aii.ssenwaiid ist stark pajjillos; die; iinterseitigen zeigen nicht ganz

geradlinige Scitenränder.

Die Spaltöffnungen sind nur unterseits und zwai' in gi'oss(U' Zahl noi-

handen.

Der HIattbau ist bifazial. Das l'allisadengew(!b(î ist nicht hoch, das

Seil wa in Ingewebe locker; in dem letzteren eine kleine Anzahl Drusen,

deren Kry.sLillindividuen spitz sind.

Deckliaare fehlen; die Aussendiiisen sind kopli^keuleiifoiinig; ihrl'uss

ist ein/c||rciliiL'. inehizelliL'. ilnnnw.nifliL'. Oliecsciis kommen die Aussen-
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drüsen spärlicher vor ; dabei ist der Drüsensliel küraer, das Köpfchen

grösser.

Adelobotrys.

Diese Gattung, zu welcher Cogniaux neun Arten anführt, ist im Mün-

chener Herbar durch zwei Arten vertreten, welche anatomisch ähnlich

gebaute Blätter besitzen, nämlich :

Adelobotrys scandens DG.

Wullschlaegel N. 831, Jamaica.

und

Adelobotrys adscendens Triana.

Bang N. 1702, Bolivia.

Die oberseitigen Epidermiszellen sind in der Flächenansicht polygonal
;

bei A. scandens sind die Aussenmembranen etwas stärker verdickt und

enthalten die Zellen ab und zu Sphärokryslalle. Die unterseitigen Epi-

dermiszellen zeigen gerade oder leicht wellige Seitenränder.

Die Spaltöffnungen sind nur unterseits und zwar in ziemlich grosser

Anzahl vorhanden; bei A. adscendens sind sie öfters von zwei quer zur

Spalte gerichteten Zellen umschlossen.

Der Blattbau ist bifazial, das Pallisadengewebe bei J. scandens ein-

schichtig, bei A. adscendens zweischichtig, jedoch niedrig. Das Schwamm-

gewebe ist locker und hoch ; bei A. adscendens befinden sich in dem-

selben eine Anzahl sklerosierter getüpfelter Zellen.

Oxalsaurer Kalk findet sich überall im Schwammgewebe vor, aber auch

im Pallisadengewebe, hier direkt unter der Epidermis. Die subepidermalen

Krystallzellen sind sehr gross, insbesondere bei A. scandens, bei welcher

sie das ganze Pallisadengewebe und einen Teil des Schwammgewebes

durchsetzen; dabei sind die Epidermiszellen über die Krystallzellen

strahlig angeordnet.

Deckhaare fehlen; eine Anzahl keulenförmiger Aussendrüsen, welche

aus kleinen Epidermiszellen entspringen, sind vorhanden. Die Epidermis-

zellen sind um den Drüsenstiel strahlenförmig angeordnet.

Meriania.

Diese Gattung ist von den bisher untersuchten durch die Beschaffen-

heit des Spaltöffnungsapparates verschieden. Bei den meisten Arten sind
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nämlich die SpallöfTiuingen von zwei quer zur Spnlle gerichleteii Zellen

umgeben, wobei die eine Nebenzelle die SpallöfTnung fast vollständig

umschliesst. Dieses Structurverhällnis konnte ich auch bei den meisten

Gattungen, welche im Anschluss an Meriania besprochen w^erden. con-

slatieren.

Die oberseiligen Epiderraiszellen besitzen geradlinige Zellränder; die

Aussenmembranen sind öfters verdickt. Hypoderin ist ab und zu vor-

handen: bei M. calopInjUa ist dasselbe getüpfelt. Die unterseitigen Epi-

defmiszellen besitzen geradlinige bis wellig buclitige Seitenränder. Die

Spallüffnungen befinden sich nur auf der untern Blattseite; von der An-

ordnung der Nebenzellen war schon oben die Rede.

Der Blallbau ist durchweg bifazial. Das Pallisadengewebe ist meist

niedrig, öfters mehrschichtig; bei M. paniculata sind einige Zellen des-

selben netzartig verdickt. Das Schwammgewebe ist meistens hoch und

r»fters collenchymartig verdickt. Im I^egleitgewebe der Nerven befinden

sich öfters sklerosierte getüpfelte Zellen.

Drusen sind im Mesophyll häufig.

Trichome kommen überall vor. Deckhaare jedoch nur bei J/. ca/opÄy//«

(Kig. lü) als Kandelaberzotten. Die Aussendrüsen sind meist klein und

keulenförmig.

Meriania purpurea Sw.

Ej3';.'ers .N. 3070. Jaiiiaica.

Ep.-Z. : beider.^icits mit geradlinigen Seitenrändern; oberseilige Aussen-

membranen etwas verdickt, — Spö. : niu" unterseils. stets von zwei quer

zur Spalte gerichteten Nebenzellen umgeben und von der einen fast ganz

um.s<-hlosseri. — Hlllb. : bifazial; P.-G. zweischichtig, niedrig; Schw.-(î.

collenchymartig verdickt. — Drusen : im l*.-(î. gross, iui Schw.-(J. klein.

— Trirli. : Aussendrüsen keulenförmig, spärlich vorhanden.

Meriania leucantha Sw.

Sssacl/. J.iiiiaica.

Ep,-Z. : beiderseil-s mit geradlinigen Seiloinändcrn; ohersoils ziemlich

^ro.ssliimig. sowie verdickten Aussenmembranen. Spö. : nur iintor-

.Hcil.s. entweder von m«!lin!n;ii K|».-Z. umschio.s.stm oder wie bei voriger

Art. - Hlllh. : bifazial; VA\. ein.schiclilig, niedrig; Scliw.-C. Iiocli. Leit-

biiiidel der .Nerven von einem Sklerenchyinritu.,' umgehen. Drusen :

llll.l.. HK.nil. [«/»IHH. Ajlll'-H'hr C Sc|t|c||||irr IH'.)!). '*



50 APPENDIX V.

im Mesophyll häufig, brockig. — Trich. : Breite und lange keulenförmige

Aussendrüsen.

Meriania Boliviensis Gogn.

Bang N. 288, Bolivia.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern; oberseits ein-

schichtiges Hypoderm. — Spö. : wie bei M. purpurea. — Blttb. : bifazial
;

P.-G. zwei- bis dreischichtig. — Drusen : im Mesophyll zahlreich. —
Trich. : eine kleine Anzahl kurzer Kandelaberzotten mit breitem Zotten-

fuss, sowie einige keulenförmige Aussendrüsen.

Meriania paniculata Triana.

Martins, Brasilien.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen SeiLenrändern, leicht verdickten Zell-

wänden, gestreifter Cuticula ; unterseits mit welligen Seitenrändern. —
Spö. : nur unterseits. — Blttb. : bifazial; P.-G. einschichtig, einige Zellen

netzartig verdickt; Schw.-G. ziemlich locker; im Begleitgewebe der Nerven

einige sklerosierte getüpfelte Zellen. — Drusen : brockig. — Trich. :

Aussendrüsen keulenförmig, klein,

Meriania paniculata Triana

var. ß. parvifolia Cogn.

Riedel, Brasilien.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern, oberseits mit ver-

dickten Aussenmembranen und gestreifter Cuticula. — Spö. : nur unter-

seits, öfters von zwei quer zur Spalte gerichteten Nebenzellen um-

schlossen; und von der einen fast ganz umgeben, diese gestrichelt. —
Blttb. : P.-G. niedrig; Schw.-G. hoch; im Begleitgewebe der Nerven ab

und zu sklerosierte getüpfelte Zellen. — Trich. : Aussendrüsen entweder

keulenförmig und dann ziemlich gross oder kopfig und klein mit ver-

korkten Fusszellen.

Meriania glabra Triana.

Riedel, Brasilien.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit wellig buchtigen

Seitenrändern; oberseitige Aussenmembranen verdickt und die Cuticula
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gestreift. — Spü. : nur unlerseits entweder von mehreren Epidermis-

zellen umgeben oder wie bei M. purpiirea. — Blttb. : bifazial. P.-G. niedrig,

einschichtig; Schw.-G. hoch und locker. — Drusen : nur im Schw.-G.

klein und brockig. — Trich. : einige keulenförmige Aussendrüsen mit

verkorkten Fusszellen.

Meriania glabra Triana.

var. parvifolia Gogn.

Martins. Herb. Flor. Brasil. N. 8.

Ep.-Z. : unlerseits mit geradlinigen Seitenrändern sonst wie bei voriger

Art. — Spö. : wie bei M. pauiculata var. ß. parvifolia. — Blttb. : bifazial.

P.-G. niedrig, ab und zu zw^eischichtig. Schw.-G. hoch, Zellwände öfters

getüpfelt, etwas dickwandig. — Drusen : sind im Schw.-G. klein, von

morgensternartiger Gestalt. — Trich. : Aussendrüsen nicht häufig, nur

oberseits in kleinen Epidermisverliefungen, sonst wie bei M. glabra.

Meriania calophylla Triana.

Sclhnv. Brasilien.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Seitenrändern und stark verdickten

Aussenmembranen, Hypoderm zweischichtig mit stark verdickten ge-

tüpfelten Zellwänden ; unlerseits klein mit geradlinigen Zellrändern. —
Spö. : nur unlerseits. dabei klein und in grosser Anzahl. — Blllb. : bi-

fazial. P.-(]. zweischichtig. Sch\v.-(J. locker.— Drusen : meist im Schw.-(J.,

dabei leiclil brockig zerfallend. — Trich. : auf der oberseitigen Epidermis

einige, auf der unterseitigen eine grosse Anzahl millelgrosser senkrecht

siebender Kandelaberzotten (Fig. lüj, ferner eine kleine Anzahl kleiner

keulenförmiger bis kopiiger Au.ssendrüsen.

Graffenrieda.

Diese Gallung isl im .Münchener llerbar durch drei Arien vertreten,

welche hinsichllich ihrer lilaiistniclur wenig verschieden sind.

Die beiderseiligL'H Epidcrniiszcllcii besitzon geradlinige Zelhiiuder
;

dir« obers<;ilig(;n Aus.sennKîmbranen sind verdickt, besondcirs bei U. Iloli-

liensis; liei genannter Art finden sich in den oberseiligen Epidermiszellen

lange sclunale Tüpfel, welche stnikrechlzur HIaltobernäche stehen, .sowie

auf der IJIalloberseile ein dünnwandiges einscliichlig(!s Hyitodenn. liei
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G. emarginata kommen ähnliche Tüpfel in der oberen Schichte des zwei-

schichtigen Hypoderms vor. Die Spaltöffnungen, welche sich nur auf der

unteren Blattfläche befinden, sind wieder dadurch ausgezeichnet, dass

eine Nachbarzelle das Schüesszellenpaar fast ganz umschliesst. Die Zahl

der Nachbarzellen ist entweder zwei, in welchem Falle dieselben quer

zum Spalte gerichtet sind , oder drei. Bezüglich der Nachbarzellen von

G. latifolia ist noch beizufügen, dass die grosse das Schüesszellenpaar

fast ganz umschliessende Nachbarzelle an ihrer Aussenwand streifige,

dem Spalte zugekehrte Verdickungen aufweist.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist bei G. latifolia drei-

schichtig, bei G. Boliviensis und emarginata ein- bis zweischiclitig, bei

letztgenannter Art sind einige Pallisadenzellen netzartig verdickt. Das

Schwammgewebe ist locker. Die Intercellularräume desselben sind be-

sonders bei G. emarginata sehr gross. Bei dieser Art sind weiter die

Wandungen des Schwammgewebes collenchymartig verdickt und mit

länglichen Tüpfeln versehen; bei G. Boliviensis kommen im Schwamm-

gewebe einige sklerosierte getüpfelte Zellen vor.

Drusen von oxalsaurem Kalk fehlen bei G. Boliviensis. sonst sind sie

sehr klein und spärlich vorhanden. Was die Trichome anbelangt, kann

folgendes gesagt werden. Deckhaare fehlen durchaus; die Aussendrüsen

haben eine besondere Structur. Bei G. Boliviensis kommen grosse keulen-

förmige Aussendrüsen mit stark verkorkten Fusszellen und mit einem

ellipsoidischen dünnwandigen Köpfchen, dessen innere Zellwände kaum

sichtbar sind, vor; G. latifolia (Fig. 2i} und G. emarginata besitzen da-

gegen ein flaches scheibenförmiges, aus einer Lage weniger Zellen be-

stehendes Köpfchen, welches excentrisch und am Kopfrande einem

zweizellreihigen stark verkorktem Stiele aufsitzt; bei G. emarginata sind

die Epidermiszellen um den Stiel der Aussendrüsen strahlig angeordnet

und bedeutend kleiner wie die übrigen.

Graffenrieda emarginata Triana.

Bang N. 849, Bolivia,

und

Graffenrieda latifolia Triana.

Eggers N. 750, Dominica,

sowie

Graffenrieda Boliviensis Gogn.

Bang Nr. 832, Bolivia.
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Allomorphia.

Auch diese Galluiig zeichnet sich gleich der vorhergehenden durch

ihre SpallüfTnungen aus, welche meist von zwei quer zur Spalte gerich-

teten Zellen umgeben sind, wobei die eine fast die ganze Spaltöffnung

umschliessl.

Aus dieser Gattung lagen mir folgende Arten vor :

Allomorphia exigua Bl.

Wallich N. 4048 a , Penang,

unii

Allomorphia umbellulata Hook.

Helfer >'. 2^60, ïeuasserim.

Die oberseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige Seilenränder.

Die Cuticula ist bei A. exigua im Mittelfelde jeder Zelle gestrichelt; bei

A. umbellulata ist die Aussenwand papillös. Die unterseitigen Epidermis-

zellen besitzen wellige bis wellig-buchtige Seitenränder. Die Spalt-

öffnungen k(nnmen nur unterseits vor und zeigen die obenerwähnte

Eigentümlichkeit.

Der Bi.itlbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist einschichtig; bei

A. umbellulata sind die Zellen desselben im Blattquerschnilte fast kreis-

rund. Das Schwammgewebe ist ziemlich dicht und enthält Drusen von

oxalsaurem Kalk.

Deckliaare fehlen vollständig. Aussendnisen kommen bei beiden Arten

vor; dioselbtm bestehen aus einem zartwandigiMi, durch eine Verlikal-

wand geteilten zweizeiligen Köpfchen auf einem einzellreihigen, aus drei

bis fünf Zellen bestehenden Stiele.

Oxyspora.

Von den vier hierher gehörigen Arien l.i/^'cri niirdrfi ziii- rnicisuchuiig

vnr. nämlich :

Oxyspora paniculata DC.

Hook lil. ei TlioiiiKoii, Kliasia,

unil
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Oxyspora vagans Wall.

Griffith N. 2258, Ind. or.,

sowie

Oxyspora cernua Hook fil. et Thomson.

Masters, Assam.

Die oberseitigen Epidermiszellen sind ziemlich grosslumig und besitzen

geradlinige Zellränder; bei 0. cernua sind die Aussenmembranen ver-

dickt und gestreift.

Die unterseitge Epidermis besitzt geradlinige oder leicht wellige Zell-

ränder, bei 0. cernua ist die Aassenwand etwas nach aussen gebogen.

Die Spaltöffnungen befinden sich nur unterseits und sind meistens von

zwei quer zur Spalte gerichteten Epidermiszellen umgeben, wobei die

eine fast die ganze Spaltöffnung umgiebt; bei 0. cernua ist die Cuticula

der unterseitigen Epidermiszellen stark gestreift; desshalb sind dort die

Nachbarzellen der Spaltöffnungen schwer zu sehen.

Der Blattbau ist bifazial, das Pallisadengewebe einschichtig. Im

Schwammgewebe sind zahlreiche Drusen eingebettet; bei 0. paniculata

und 0. vagans ist eine Anzahl grosser Drusen im Pallisadengewebe direkt

unter der Epidermis vorhanden.

Deckhaare fehlen wie bei den vorhergehenden Gattungen vollständig.

Die Aussendrüsen bestehen aus einem zarten, ziemlich langgestielten,

durch eine Yertikalwand geleilten, zweizehigen Köpfchen.

Barthea.

Diese Gattung ist monotypisch.

Barthea Chinensis Hook. fll.

Fortune, Hongkong.

Die oberseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige Zellränder; ihre

Cuticula ist fein gestreift. Die unterseitigen Epidermiszellen zeigen leicht

wellige Seitenränder. Die Spaltöffnungen kommen nur unterseits vor und

sind, ähnlich wie bei den vorhergehenden Gattungen, von zwei quer zur

Spalte gerichteten Zellen umgeben, wobei die eine der Nebenzellen fast

die ganze Spaltöffnung umgiebt; diese Zelle ist dabei an ihrer Aussen-

wand stark gestrichelt.
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Der Blatlbaii isl bifazial. Das Pallisadengewebe ist einschichtig, niedrig.

Das Schwammgewebe ist etwas locker. Drusen sind im Pallisadengewebe

direkt unter der Epidermis ziemlich häufig.

Deckhaare fehlen: dagegen isl eine grosse Anzahl ellipsoidischer Drüsen

vorhanden (Fig. i2). welche in kleinen Epidermisverliefungen liegen und

aus einem scheibenförmigen, durch Yerlikalwände in vier Zellen geteilten

Köpfchen und einem ein- bis dreizelligen. zwischen Epidermiszellen ein-

gezwängten Stiele bestehen.

Blastus.

Von den zwei aus dieser Gattung bekannten Arten lag mir folgende vor:

Blastus Cochinchinensis Lour.

Griffith x\. 2267. Ind. or.

Die oberseitigen Epidermiszellen sind sehr grosslumig und machen ein

Drittel der Blalldicke aus; sie besitzen entweder geradlinige oder wie die

der unlerseiligen Epidermis leicht wellige Zellränder.

Die Spaltöffnungen kommen nur unterseils vor und sind von zwei bis

drei Nebenzellen umschlossen, wobei die eine Nebenzelle fast die ganze

Spaltöflnunj,' umgiebl.

Der lilaltbau isl bifazial. Das Pallisadengewebe einschichtig, niedrig;

das Scliwamnigewebe isl ebenfalls niedrig und enthält Drusen.

Deckliaare fehlen. Von Aussendriisen finden sich langgeslielte mit

kugeligem, einzelligem Köf)fclien und kiirzgestielle blasige Hautdrüsen

(Fig. ^;{j. Der Stiel der letzleren wird von einer Epidermiszelle gebildet;

das Köpfchen isl .scheibenförmig und durch eine grössere Zahl von Ver-

likalwänden in Slrahlcnzellon zerlegl; im Quer.schnill erscheinen die

Drü.sfMi napff(»rmig. und zwischen der Aussenwand der Drü.senzellen und

der blasig emjiorgehobeiien (^uticula befindet sich reichliches Secret.

Ochthocharis.

Diese fiattung ist im .Miiiichcntir llcrbar durch zwei Arien vertreten,

nämlich :

Ochthocharis Javanica Dhiui<>.

Wallicli N. 10H7, Siii>{a|».>r«,

und



56 APPENDIX V.

Ochthocharis Borneensis Blume.

Die oberseiligen Epidermiszellen besitzen geradlinige Seitenränder
;

die Aussenmembranen sind bei 0. Borneensis etwas verdickt; bei 0. Ja-

vanica ist einschichtiges Hypoderm vorhanden. Die unterseiligen Epi-

dermiszellen zeigen wellige oder wellig-buchtige Seitenränder. Die Spalt-

öffnungen befinden sich nur unterseits und sind ab und zu von zwei

quer zur Spalte gerichteten Zellen umgeben.

Der Blatlbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist bei 0. Javanica ein-

schichtig, bei 0. Borneensis zweischichtig; bei letztgenannter Art hat das

Schwammgewebe schwach verdickte Wandungen und die Drusen liegen

meist im Palhsadengewebe; bei 0. Javanica sind letztere meistens

sphäritisch.

Deckhaare fehlen; die vielzelligen Aussendrüsen sind entweder lang

und breit keulenförmig oder bei 0. Javanica (Fig. 17) auch kopfig und

dann kurzgestiell.

Veprecella.

Diese Gattung unterscheidet sich von den vorhergehenden durch ihre

eigentümlichen Trichome.

Die oberseiligen Epidermiszellen besitzen geradlinige Zellränder; bei

V. apiculata ist die Aussenwand stark nach aussen gewölbt und im

Mittelfelde gestrichelt; bei V. microphylla ist die Guticula leicht gestreift;

bei letztgenannter Art sind die Epidermiszellen ziemlich grosslumig. Die

unterseitigen Epidermiszellen besitzen wellige Zellränder. Die Spalt-

öffnungen (Fig. 5), welche nur unterseits vorkommen, sind von zwei bis

drei Epidermiszellen umgeben, wobei im ersteren Falle die Nachbar-

zellen quer zur Spalte gerichtet sind, und die eine fast die ganze Spalt-

öffnung umschliesst.

Der Blatlbau ist bifazial. Das Palhsadengewebe ist niedrig, einschichtig,

ausser bei V. apiculata, wo es zweischichtig ist; die Zellen sind bei letzt-

genannter Art rundlich. Das Schwammgewebe ist locker; es finden sich

in demselben in Begleitung der Nerven einige stark sklerosierte ge-

tüpfelte Zellen.

Die Drusen sind meist klein oder mitlelgross; bei V. rosea liegen sie

häufig direkt unter der Epidermis, sonst im Mesophyll zerstreut.

Die Trichome, welche zahlreich vorkommen, sind bei allen Arten zum

Teile mehrarmige Deckhaare (Fig. 11), welche sich von einzellreihigen
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abieilen lassen, zum Teil mehrzellige Aussendrüsen von keulenförmiger

bis kopfiger Gestalt, sowie Haargruppen, in welchen beide Trichomarten

verbunden sind; die letztei'en nur bei V. microphylla (Fig. 15). Bezüglich

der Deckhaare ist hinzuzufügen, dass gewöhnlich ein Teil der Zellen

durch slrichelige Wandverdickungen ausgezeichnet ist.

Da die anatomischen Verhältnisse in der Gattungsbeschreibung genug-

sam en)rlert wurden, begnüge ich mich mit der Aufzählung der unter-

suchten Arten.

Veprecella apiculata Gogn.

Güudot, Madagascar.

Veprecella rosea Cogn.

(îoudiit, Madagascar.

Veprecella microphylla Gogn.

J. M. lliKK-braiidt N. 3923, Madagascar.

Sonerila.

Von den 70 Arten, welche Gogniaiix zu dieser Galtung anführt, lagen

mir \i. zur Untersuchung vor.

Die oberseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige Zellränder; die

.\ü.ssenwand ist bei mehreren Arten nach aussen gewölbt oder papillös;

bei S. grandiflora und S. Moluccana ist ein einschichtiges Hypoderm vor-

handen. Die unlenseitigen KpidermiszcUen haben entweder geradlinige

oder leicht wellige Zellränder. Die SpallölTniingen linden sieb nur iinler-

seils, au.sser \m S. (irr/nla, wo sie auf der oberseiligen l'^piderniis späi'-

licli vorhanden sind; sie sind lici allen von mir untersuchten Arten von

zwei bis drei Kpidermis/.clicii umgehen, wobei si<^ von einei' fast ganz

umgeben sind.

I»<'f HIallhau i>l dunliweg bifazial. Das l'allisadengewelxî ist o\u- oder

zweischichtig, gewöhnlich ziemlich niedrig; die Zellen de.sselheii sind

im Hlatl<|uerschnille meist rundlich oder oval. Das Schwammgowebe i.sl

öfters dicht ufid niedrig.

Die Drusen sind meist von .schöner morgcMislernarliger (Jeslalt und in

ziemlich grosM'r Zahl vorhanden: wwv hei .S'. srciiniln kommen sie spär-

lich \or.
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Die Trichome sind ziemlich mannigfaltiger Art. Bei den meisten Arten

findet man einzellreihige und mehrzellreiliige, mitlellange Deckhaare ; die

letzleren sind meist ziemlich flach; ferner bei S. erecta und S. Moluccana

lange mehrzellreihige Drüsenzotten (Fig. 13B) mit rundlichem mehr-

zelligem Köpfchen, Die einzellreihigen Deckhaare zeigen bei S. secimda,

S. obliqua (Fig. 14) und S. erecta (Fig. iîiA) zuweilen eine Strichelung

ihrer Zellen und bei den zwei erstgenannten Arten eine dünnwandige

(drüsige) Endzelle. Schliesslich kommen bei den meisten Arten keulen-

förmige Aussendrüsen vor (Fig. 13 C), welche aus einem mehrzelligen

Kopfe und einem stark verkorkten, in das Köpfchen keilförmig ein-

dringenden, einzellreihigen, drei- bis fünfzelligen Stiele bestehen.

Sonerila erecta Jack.

Wallich N. 4092, Penang.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Seitenrändern, Zellwände etwas ver-

dickt; unterseits mit welligen Seitenrändern. — Spö. : nur untersei ts,

aber zahlreich , von einer der Nachbarzellen fast ganz umschlossen. —
Blttb. : bifazial. P.-G. 1 schichtig, niedrig; Schw,-G, dicht, niedrig. —
Drusen : im Mesophyll häufig, von schöner morgensternartiger Gestalt. —
Trieb. : eine Anzahl mehrzellreihiger Haare, deren Zellen an der Spitze

etwas auseinandergehen, ferner einige einzellreihige mit einer strich-

ähnlichen Wandverdickung versehenen Haare (Fig. 13A), ferner eine

Anzahl ziemhch langer, mehrreihiger, rundköpfiger Drüsenzotten

(Fig. 13B) und endlich eine grössere Zahl von keulenförmigen Aussen-

drüsen mit verkorkten Fusszellen (Fig. 13 C).

Sonerila squarrosa Wall.

Hook. fil. et Thomson, Ind. or.

Ep,-Z, : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern, oberseits ziemlich

gross. — Spö. : nur unterseits, mittelgross, sonst wie bei voriger Art. —
Blttb. : bifazial; P.-G. einschichtig und wie das Schw.-G. niedrig.—

Drusen : ziemlich zahlreich. — Trieb. : einige haarähnliche Blallrand-

zähne, ferner keulenförmige Aussendrüsen.

Sonerila grandiflora R. Br.

Hügel, Himalaya.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern ; oberseits 1 schich-

tiges Hypoderm. — Spö. : nur unterseits, sonst wie bei voriger Art. —
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Blttb. : bifazial; P.-G. einschichtig. Zellen harmonikaarlig gefallet,

Schw.-G. locker. — Drusen : im Schw.-G. schön morgensternartig. —
Trieb. : keulenförmige Aussendrüsen mit verkorkten Fusszellen.

Sonerila secunda R. Br.

Griffith N. 2302. Birina.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen . unlerseits leicht welligen Seilen-

rändern, oberseits stark papillös. — Spö. : nur unlerseits, dabei ziemlich

gross, sonst wie bei vorigen Arten. — I3Illb. : bifazial; P.-G. 1 schichtig,

niedrig, dessen Zellen im Blaltquerschnilte ziemlich breil; Schw.-G.

niedrig. — Drüsen : sehr spärlich vorhanden. — Trieb. : eine kleine An-

zahl kurzer mehrzeUreihigei- Deckhaare, ferner eine Anzahl von kopfigen,

einzellreihigen. aus drei bis fünf Zellen besiehenden Haaren, deren End-

zelle dünnwandig ist.

Sonerila speciosa Zenk.

Hohenacker N. 1064, Ind. or.

Ep.-Z. : beiderseits mit beinahe geradlinigen Seitenrändern, oberseits

mil verdickten Zellwänden. — Spö. : nur unlerseits. — Blltb. : bifazial;

P.-G. einschichtig und wie das Schw.-G. dicht. — Drusen : häufig und

von schöner murgensternarliger Gestalt. — Trieb. : keulenförmige

Aussendrüsen mit verkorkten Fusszellen.

Sonerila versicolor Wiglil.

Wi-Iil N. IWJ. Ind. or.

K|t.-Z. : oberseits mit geradlinigen Seilenrändern, die Aussenwand in

der Mille etwas vorgewölbt und verdickt; uiiterseils mil welligen Seilen-

rändern. — Spö. : nur uiiterseils. .sonst wie bei .S. secunda. — Bltlb. :

bifazial: P.-(î. niedrig. Zellen im Ouenlisclinitle ziemlich i)reit. - Drusen :

ziemlich liäulit'. Trirli. : einige iiieln/.elhciliige Deckhaaro. ferner

keulenförmige Au.s.sendrüseii mit verkoikteii Kiisszellen.

Sonerila maculata iSoxb.

llof)k. til. i't 'riiniiisuli, hiii. nr.

Ep.-Z. : beidersoils in der l''l;)(lien,insi(ht poly^^'onal. Spö. : nur

iinlerM'ilH. .Miusl wie bei S. siTiiuda. lilllb. : bifizial. P.-G. ni(ujrig. so-

wie (I.1S ziemlirli (lieble Scliw.-G. I Musen : z.ilili'eicli. von schöner
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morgensternartiger Gestalt. — Trieb. : einige mehrzellreihige Deckhaare

und keulenförmige Aussendrüsen mit verkorkten Fusszellen.

Sonerila Moluccana Roxb.

Wallich N. 4089 a, Penang.

Ep,-Z. : oberseits mit geradlinigen Seitenrändern, ein scbichtiges gross-

lumiges Hypoderm vorhanden ; unterseits mit welligen Seitenrändern.—
Spö. : nur unterseits, sonst wie bei S. secunda. — Blltb. : bifazial; P.-G.

2 bis 3 schichtig, niedrig; Schw.-G. etwas locker. Spiralig verdickte Zellen

durchziehen das Mesophyll besonders an der Grenze zwischen Schw.-G.

und P.-G. — Drusen : häufig, ziemlich klein. — Trieb. : unterseits eine

grosse Anzahl horizontal verankerter zottenähnlicher Haare, deren innere

Zellreihen etwas sklerosiert und getüpfelt sind. Ferner einige lange mehr-

zellreihige rundköpfige Haardrüsen und kurze keulenförmige Aussen-

drüsen.

Sonerila arguta R. Br.

Hook. fil. et Thomson, Ind. or.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradhnigen Zellrändern, grosslumig. — Spö. :

beiderseits. — Blttb. : bifazial. P.-G. niedrig, Zellen im Blattquerschnitte

rundlich. — Drusen : häufig, klein. — Trich. : mehrzellreihige zotten-

ähnliche Haare und keulenförmige mehrzellige Aussendrüsen.

Sonerila scapigera Dalz.

Hook. fil. et Thomson, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen , unterseits welligen Zellrändern,

oberseits grosslumig. — Spö. : nur unterseits, sonst wie bei S. sectmda. —
Blttb. : bifazial. P.-G. niedrig, Zellen wie bei S. arguta. — Drusen : von

morgensternarliger Gestalt.— Trich. : breite keulenförmige Aussendrüsen.

Sonerila violaBfolia Hook. fll.

Hook. fil. et Thomson, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit leicht welligen Seiten-

rändern; oberseitige Zellwände leicht verdickt, — Spö. : nur unterseits.—
Blttb. : bifazial, sonst wie bei voriger Art. — Drusen : wie bei S. scapi-

gera. — Trich. : ähnlich wie bei S. arguta.
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Sonerila obliqua Korth.

Cumiiig X. 2349. Malacca.

Ep.-Z. : oberseils mit geradlinigen Seilenrändern. Aussenwand ver-

dickt, papillös; iinterseits mit welligen Seitenrändern. — Spö. : zalilreicli,

aber nur unterseits vorhanden, sonst wie bei 5. secunda. — Bltlb. :

bifazial. P,-G. und Schw.-G. niedrig. — Trieb. : kurze und lange, kopfige,

mebrarmige oder keulenförmige einzellreihigeAussendrüsen; die unteren

Zellen sind verdickt und ab und zu geslricliell (Fig. 14).

Sarcopyramis.

Sarcopyramis Nepalensis Wall.

Hook. lîl. et Thomson, Ind. or.

Diese monolypische Gattung zeigt sehr wenig bemerkenswertes.

Die Zellränder der oberseiligen Epidermis sind geradlinig, die der

unlerseitigen geradlinig oder leicht wellig. Die Spaltöffnungen kommen

nur unterseits. jedoch ziemlich zahlreich vor und sind meist von einer

ihrer Nebenzellen ganz umschlossen.

Derlilaltbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist einschichtig, niedrig;

im Schwammgewebe kommen schöne morgensternartige Drusen vor.

Auf der Blaltoberseile kommen einige mittellange, dünnwandige,

mehrzellreihige Deckhaare vor. Die Ausssendrüsen sind keulenförmig

und mehrzellig.

Bertolonia.

Aus die.ser Gattung lagen mir zwei anatomisch ziemlich überein-

slimmende Arten vor, iiämlich :

Bertolonia maculata DG.

Marlius, Hrasilicii,

iin<l

Bertolonia marmorata Naiid.

Marlius, |{r;i>iili( ii.

Di«; Kpidctnniszcjlon b('silz(;n b(ïidorseils geiadJinigc^ Zellrändor; bei

li. mnrmorata mikI die oburseiligen /(dien papillös, die Zollwände (.'Iwas
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collenchymartig verdickt. Die Spaltöffnungen kommen nur unterseits

vor und sind, wie bei den vorgehenden Gattungen, von einer der Nachbar-

zellen fast ganz umschlossen.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist einschichtig, niedrig;

bei B. marmorata sind die Zellen nach unten etwas keilförmig ver-

schmälert. Das Schwammgewebe ist ziemlich locker, nicht sehr hoch;

in demselben kommen schöne morgensternartige Drusen vor. Skleren-

chymelemente fehlen durchaus.

Bei beiden Arten kommen auf der oberen Blattfläche einige spärliche

mehrzellreihige, kurze Deckhaare vor. Die Aussendrüsen bestehen aus

einem durch vertikale Teilung zwei- bis mehrzelligen Köpfchen und

einem einzellreihigen aus zwei bis fünf Zellen bestehenden Stiele, wobei

die letzte Stielzelle keilförmig in das Köpfchen eindringt.

Salpinga.

Von den drei aus dieser Gattung bekannten Arten lagen mir zwei vor,

welche anatomisch grosse Aehnlichkeit zeigen, nämlich :

Salpinga secunda Schrank et Mart.

Martius, Brasilien,

und

Salpinga longifolia Triana.

Sellow, Brasilien.

Die oberseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige Zellränder ; die

Aussenmembranen sind verdickt, bei S. longifolia ausserdem mit wellig

verlaufenden Streifen versehen. Die unterseitigen Epidermiszellen be-

sitzen leichtwellige Zellränder. Die Spaltöffnungen, welche nur unterseits

vorkommen, sind von drei Nebenzellen umgeben (Fig. 6), wobei sie von

der einen fast ganz umschlossen sind.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist niedrig, einschichtig;

bei S. longifolia sind die Zellen nach unten keilförmig verschmälert. Das

Schwammgewebe ist locker. Im Mesophyll kommen kleine bis mittel-

grosse Drusen vor.

Sklerenchymelemente sowie Deckhaare fehlen. Die mehrzelligen

Aussendrüsen sind keulenförmig, bei S. longifolia öfters kopflg. Die

Fusszellen sind verkorkt.
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Triolena.

Von den fünf von Cogniaux citierlen Arien lag mir nur eine vor,

nämlich :

Triolena paleolata J. D. Smith.

J. D. Smith N. 1528, Guatemala.

Die oberseitigen Epidermiszellen, welche im Verhältnis zur Blattdicke

ziemlich gross sind, besitzen geradlinige Zellränder; an denSeitenwändeii

sind öfters Sphärokrystalle angelagert. Die unterseitigen Epidermiszellen

haben wellige Seitenränder. Die Spaltöffnungen, welche nur unlerseits,

aber ziemlich zahlreich vorkommen, sind meist von zwei quer zur Spalte

gerichteten N'ebenzeilen umgeben, von welchen eine das Schliesszellen-

paar fast ganz umgiebt.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist einschichtig, niedrig;

die Zellen desselben sind nach unten keilförmig verschmälert. Das

Schwanimgewebe ist etwas locker. Im Mesophyll sind zahlreiche, eher

kleine Drusen vorhanden.

Deckhaare fehlen; nur sind die Blatlrandzäiine etwas zottenähnlich.

Die Aussendriisen bestehen aus einem vier- bis mehrzelligen unregel-

mä.ssig geteilten kleinen Köpfchen und einem fünf- bis mehrzelligen

einzellreihigen langen Stiele.

Marumia.

Diese Gattung ist durch die auf der unleren Blaltseile vorkommende

starke Sternhaarbekleidung ausgezeichnet. Es lagen mir drei anatomisch

ähnlich gebaute Arten vor :

Marumia nemorosa Blume.

W.illi.li N. Mm \. Pcnarig,

Marumia muscosa Blume.

Ilcrl). Itliiiiic,

Hüwiu
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Marumia pachygyna Korth.

Beccari N. 1022, Bornéo.

Die oberseitigen Epidermiszellen, welche ziemlich klein sind, besitzen

geradlinige Zellränder. Bei M. pachygyna ist ein einschichtiges Hypoderm

vorhanden, bei M. nemorosa ist die Cuticula gestreift, und bei M. muscosa

sind die Aussenmembranen stark verdickt. Die unterseitigen Epidermis-

zellen haben leicht wellige Seitenränder. Die Spaltöffnungen, welche nur

unterseils, aber ausserordentlich zahlreich vorkommen, sind meistens

kreisrund. Bei M. nemorosa ragen sie etwas über die Epidermis hervor.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist zwei- bis drei-

schichtig, hoch. Das Schwammgewebe ist niedrig. Im Begleitgewebe der

Nerven ist eine Anzahl sklerosierter getüpfelter Zellen. Die Drusen sind

gross, leicht brockig oder teilweise zerfallend; sie befinden sich meist im

Pallisadengewebe direkt unter der Epidermis.

Die Deckhaare sind nur auf der Blattunterseite entwickelt und greifen

derart ineinander, dass eine dichte Schutzdecke entsteht. Dieselben be-

stehen aus zehn bis mehr Strahlzellen und drei bis fünfStielzellen und sind

Stern- bis kandelaberartig. Aussendrüsen konnte ich nicht beobachten.

Dissochaeta.

Ton dieser Gattung lagen mir vier Arten zur Untersuchung vor, welche

eine ziemlich übereinstimmende anatomische Structur aufweisen, nämlich :

Dissochaeta quintuplinervis Gogn.

Beccari N. 1802, Bornéo.

Dissochaeta pallida Blume.

Wallich N. 4049, Penang.

Dissochaeta inappendiculata Blume.

Blume, Java.

Dissochaeta intermedia Blume.

Griffith, Malacca.

Da von diesen vier Arten D. quintuplinervis vor den drei anderen

durch bestimmte anatomische Verhältnisse ausgezeichnet ist, beschreibe
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ich sie zum Schluss der Gatlungscharakterislik für sich allein, während

icli zunächst die gemeinsamen Structureigenlümlichkeiten der drei

anderen Arien zusammenfasse.

Die oberseilige Epidermis besitzt geradlinige Seitenränder; ihre Zellen

sind ziemlich grosslumig; ihre Seitenwände sind bei D. intermedia und

D. inapjiendiculata etw^as verdickt. Die Aussenmembranen sind ziemlich

stark verdickt und bei D. intermedia ist die Culicula deutlich gestreift.

Die unterseitige Epidermis zeigt wellige Seitenränder; die Aussenwand

ist bei D. pallida und D. intermedia mit starken Yerdickungsstreifen

von unregelmässigem Verlaufe versehen. Die Spaltöffnungen, welche

nur unterseits vorkommen, sind von drei bis mehreren Zellen um-

geben.

DerBlatlbau ist bifazial. DasPallisadengewebe ist zwei- bis dreischichtig;

bei D. pallida sind die Zellen harmonikaartig gefaltet und niedrig. Das

Schwammgewebe ist ziemlich hoch und etwas locker. Das Begleitgewebe

der Nerven ist bei D. inappendiculata collenchymartig verdickt und bei

D. intei'media und D. pallida findet man in demselben eine Anzahl sklero-

sierter getüpfelter Zellen. Die Drusen, welche im Mesophyll häulig

vorkommen, sind miltelgross bis gross, grobbrockig und zerfallen

leicht.

Mehrzellige sternförmige Deckhaare, deren sechs oder mehrere

Sirahlenzellen in einer zur Blaltoberfläche parallelen Ebene ausgebreitet

sind und welche einen zweizellreihigen Fuss besitzen, kommen oberseits

vereinzelt, unterseits ziemlich dicht vor. Aussendrüsen konnte ich nicht

beobachten.

Dissochaeta quintuplinervis Cogn.

Beccari N. 1802, Bornéo.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Seiteiirändern, ziemlich klein, unler-

seils mit leicht welligen Seiteiirändern. — Spö. : nur unterseits, von drei

F^pidenniszeiien umgeben, wovon dit-, eine f.ist die ganze Sjk). iinij-'iehl,

zahlreich. — Blllb. : bifazial. l*.-(i. (Irei.srliichtig. Schw.-(i. hoch, zieiiilich

JfK-ker. Im Begleilgf^webe tler .Nerven c'wùm'. weni^re sklerosierte ge-

liipfelle Z<j|lon. — Dru.sen : ziemlich klein. Tncii. : imterseils ziem-

lich härillK kandel.iberarlige mehrarmi^'C! Zollen mit ziemlich laiig(Mi

Armen. Kerner einig»; kleine, mehrzellige koplig(î Aiis.seiidrüsen. Jedoch

Hparlich vorhanden.

IHI.I., MKMli. wmn. Appeiiilis y. Ocloliii', \HW. ö
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Anplectrum.

Aus dieser anatomisch wenig bemerkenswerten Gattung lagen mir

vier Arten vor.

Die oberseitige Epidermis besitzt geradlinige Zellränder; ihre Aussen-

membranen sind öfters verdickt. Die unterseitige Epidermis hat wellige

bis wellig-buchtige Seitenränder. Die Spaltöffnungen finden sich nur

unterseits und zeigen keine besonderen Merkmale.

Der Blatlbau ist bifazial. Die Drusen sind meist gross und brockig und

zerfallen leicht. Das Begleitgewebe der Nerven ist entweder coUenchym-

arlig verdickt oder enthält sklerosierte Zellen.

Die Behaarung ist sehr spärlich und besteht aus mehrzelligen stern-

förmigen Haaren und wenigzelligen rundlichen Aussendrüsen.

Anplectrum pallens Triana.

Beccari N. 834, Bornéo.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit welligen Seiten-

rändern; unterseitige Guticula gestreift. — Spö. : nur unterseits.— Blttb. :

bifazial. P.-G. 2 bis 3 schichtig. Schw.-G. locker. Im Begleitgewebe der

Nerven sklerosierte getüpfelte Zellen. — Drusen : brockig, leicht zer-

fallend. — Trieb. : einige zwei- bis vierarmige Haare.

Anplectrum glaucum Triana.

Wallich N. 4035 6. Penang.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit wellig buchtigen

Seitenrändern; oberseitige Aussenmembranen etwas verdickt. — Spö. :

nur unterseits. — Blttb. : bifazial. P.-G. kurz, zweischichtig. Schw.-G.

locker. Begleitgewebe der Nerven collenchymartig verdickt. — Drusen :

gross, brockig, leicht zerfallend. — Trich. : konnte ich nicht beobachten.

Anplectrum divaricatum Triana.

Griffith N. 2288/1, Ind. or.

Ep.-Z.: oberseits mit gei-adlinigen, unterseits mit welligen Seitenrändern,

beiderseits klein; oberseitige Aussenmembranen etwas verdickt. — Spö. :

nur unterseits. — Blttb. : bifazial. P.-G. zweischichtig. Schw.-G. ziemlich
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locker. Im Begleitgewebe der Nerven sklerosierte getüpfelte Zellen. —
Drusen : nicht sehr häufig, gross, brockig zerfallend. — Trich. : eine

ziemlich grosse Zahl niedriger, breiter Sternhaare.

Anplectrum Assamicum C. B. Clarke.

Griffith N. 2:â8o, Ind. or.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Seitenrändern, Aussenmembranen

etwas verdickt, einschichtiges Hypoderm vorhanden; unterseits mit leicht

welligen Seilenrändern. — Spö. : unterseits vorhanden, ab und zu von

zwei quer zur Spalte gerichteten Xachbarzellen umgeben. — ßlttb. : bi-

fazial. P.-G. einschichtig. Schw,-G. locker, dessen Zellwände etwas ver-

dickt. — Drusen : häufig im Mesophyll, mittelgross bis klein. — Trieb. :

Deckbaare fehlen: dagegen kleine aus zwei bis mehreren Zellen be-

stehende, stiellose Aussendrüsen.

Omphalopus.

Von den zwei, bei Cogniaux, aus dieser Gattung citierlen Arten lag

mir eine vor. nämlicb :

Omphalopus fallax Naud.

Wallich N. 4030 a, Penaiig.

Die oberseilige Epidermis besitzt geradlinige Zellränder; die Zellen

sind verhältnismässig klein. Die untere Epidermis zeigt wellige Zell-

ränder. Die Spallofl'nungen, welche von mehreren Epidermiszellen um-

geben sind, kommen nur untcr.scits vor.

Der HIaltbau ist bifazial, das l'allisadengewebe zwei- bis dreischichtig,

da.s Schwammgewebe etwas locker. Im Begleil^ewebe der Nerven sind

eine Anzahl sklerosierter getüpfelter ZcINmi zu beobachten. Die Dru.sen,

welchfî zif'mlich gross sind, lindct man meistens direkt unter dcM" Epi-

dermis im l'allisadengewebe eirigebeltct.

.Vis Triihom«' I-Mmmr'n nur Dnkhaarc vor; .Aussendrüsen konnte ich

nicht jjeobachten. Die Deckbaare zeigen l ebcu'gänge von wenig-armigen

Kandelaborhaaren zu 'i armigeri Slernhaanui, welch letztere zi(Mnlich

häiilig auflrelen. Der Stiel der letztcuen b(!steht aus zwei neb(>neinander

ge.slelllen, sklerosierten Zellen, Nseldie (liicch eine grössere Zahl dünnerer

Querwände gefächfrl sind.
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Medinilla.

Von den 100 von Cogniaux citierten Arten lagen mir nur sieben vor.

Die von mir untersuchten Arten sind durch den Besitz eines zwei- bis

vierschichtigen Hypoderms ausgezeichnet, welches oft die Hälfte der

Blatldicke ausmacht.

Die oberseitige Epidermis besitzt geradlinige Zellränder; die Aussen-

wand ist entweder nach Aussen gewölbt oder papillös. Wie schon er-

wähnt, ist mehrschichtiges Hypoderm vorhanden, dessen Zellschichten

nach Innen an Zelllumen zunehmen. Die unterseitige Epidermis besitzt

entweder geradlinige oder leichtwellige Zellränder. Bei M. parvifolia und

M. papulosa ist die Aussenwand deutlich gestreift. Bei M. myrtiformis

sind Korkwarzen zu beobachten. Die Spaltöffnungen , welche durchweg

nur auf der unteren Btattseite vorkommen, sind meist sehr zahlreich

vorhanden ; sie sind von zwei bis dreiEpidermiszellen (Fig. 4) umschlossen

und stets von der einen fast ganz umgeben.

Der Blattbau ist bei allen von mir untersuchten Arten bifazial. Das

Palhsadengewebe ist nicht sehr hoch, ein- bis zweischichtig; heiM. papu-

losa sind einige Zellen desselben stark sklerosiert. Das Schwammgewebe

ist meistens locker und zeigt entweder (bei M. magnifica, M. myrtiformis,

M. rubicimda und M. pauciflora) eine lokale oder überall vorhandene

coUenchymar tige Verdickung oder enthält (bei M. papillosa, M. parvifolia)

ungefähr in seiner Mitte eine Schichte stark sklerosierter Schwamm-

gewebezellen. Die Drusen sind in allen Grössen vorhanden, meist im

Schwammgewebe und dann ziemlich klein oder sie beflnden sich direkt

unter dem Hypoderm und sind dann ziemlich gross.

Deckhaare fehlen; die Aussendrüsen, welche meist sehr zart und hin-

fällig, sind mehrzellig und keulenförmig bis kopfig gestaltet; ihr Köpf-

chen ist entweder einzellig oder zwei- bis mehrzellig (Fig. 16), in den

beiden letzten Fällen immer durch Vertikalwände geteilt. Besonders be-

merkenswert sind die Drüsenhaare von M. astronioides, welche neben

einzelligen Köpfchen noch strahlige vierzellige besitzen.

Medinilla rubicunda Blume.

Hook. fil. et Thomson, Ind. or.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern; oberseits zwei-

schichtiges Hypoderm vorhanden. — Spö. : nur unterseits, von der einen
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Nachbarzelle fast ganz umschlossen, dieselbe mit gestreifter Culicula. —
Blltb. : bifazial. P.-G. einschichtig. Schw.-G. locker, ab und zu coUenchym-

artig verdickt. — Drusen : mittelgross, grob, brockig. — Trich. : kleine

mit einem zweizeiligen Kopf versehene Aussendrüsen. welche einen drei-

bis mehrzelligen einzellreihigen Stiel besitzen.

Medinilla myrtiformis Triana.

Cuming N. 733, Philippinen.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seiten rändern, oberseits ein ein-

schichtiges Hypoderm vorhanden , oberseitige Aussenwand etwas nach

aussen gewölbt. — Spö. : nur unlerseits, aber zahlreich, von zwei bis

drei Epidermiszellen umgeben und von der einen derselben fast ganz

umschlossen (Fig. 4). — Blltb. : bifazial. P.-G. einschichtig, niedrig.

Schw.-G. hoch, locker, ab und zu collenchymartig verdickt. — Drusen :

zahlreich, gross bis mitlelgross im P.-G., klein im Schw.-G. — Trieb. :

nur Aussendrüsen wie bei voriger Art.

Medinilla parvifolia Baker.

J. M. Hildebrandt N. .3810, Madagascar.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Zellrändern, einschichtig, Aussen-

membranen etwas verdickt, durch vierschichtiges Hypoderm verstärkt;

unterseits mit leicht welligen Seitenrändern, Aussenmembranen verdickt

und gestreift. — Spö. : nur unterseits, sonst wie bei voriger Art. — Blttb. :

bifazial. P.-G. einschichtig. Schw.-G. locker, mit einer ungefähr in der

Mitte gelegenen Sciiicht stark sklerosierter Zellen, welche öfters leicht

getüpfelt .sind. — Drusen : häutig und meist im Schw.-G., un regel massig.

— Trich. : waren nicht zu beobachten.

Medinilla papillosa Baker.

J. M. Ilild.'l.raiidl :{(i7:{. Maila;,'as<-ar.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Scitenrändern. zweischiclilig; llypo-

derni cinsrhiclilig, grosslumig; unterseits mit leicht welligen Seiten-

rändern lind ge.slreifler Guticub. — Spö. : mir unterseits wie bei M. myrli-

fonnix. - Blltb. : bifazial. P.-G. oinsc.liichlig, einige Zellen desselben

.stark sklerosiert. Sc.liw.-G. wie bei voriger Art. — Drusen : liäulig, meist

im Schw.-G., grob, — Trich. : konnte ich nicht beobachten.
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Medinilla magnifica Lindl.

Cult. Hort. Monacensis.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern ; oberseitige Aussen-

wand nach Aussen gebogen und etwas verdickt; 4 schichtiges Hypoderm

vorhanden
,
grosslumig. — Spö. : wie bei M. myrtiformis. — Blttb. : bi-

fazial. P.-G. einschichtig. Schw.-G. ziemlich locker; einige Zellen desselben

stark collenchymartig verdickt, — Drusen : im Schw.-G., nicht gross. —
Trich. : Aussendrüsen keulenförmig bis kopfig, beiderseits vorhanden,

unterseits häufig.

Medinilla astronioides Triana.

Cuming N. 758, Philippinen.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Seitenrändern, Aussenwand papillös,

Hypoderm zweischichtig; unterseits mit leicht gebogenen Seitenrändern.

— Spö. : nur unterseits, wie bei M. myrtiformis. — Blttb. : bifazial.

P.-G. zweischichtig. Schw.-G. locker. — Drusen : im Schw.-G. klein und

direkt unter dem Hypoderm, dann mittelgross. — Trich. : keulenförmige,

dickköpfige, mit einem einzellreihigen Stiele versehene Aussendrüsen

(Fig. 16), und aus 4 strahligen Kopfzellen und einzelligem Stiele be-

stehende Aussendrüsen.

Medinilla pauciflora Hook. fil.

Herb. Hort. Calcuttensis N. 516, Sikkim.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Seitenrändern , einschichtig , durch

dreischichtiges, grossiumiges Hypoderm verstärkt; unterseits mit

welligen Seitenrändern. — Spö. : nur unterseits^ wie bei M. myrti-

formis. — Blttb. : bifazial. P.-G. einschichtig. — Schw.-G. oft collenchym-

artig verdickt; einige Zellen desselben sklerosiert. — Drusen : klein. —
Trich. : kleine kopfige Aussendrüsen.

Blakea.

Von dieser Gattung lagen mir vier Arten vor, welche anatomisch ziem-

lich übereinstimmende Struktur aufweisen.

Die oberseitige Epidermis besitzt geradlinige Zellränder. B. trinervia

und B.pidverulenta haben ein einschichtiges Hypoderm. Die unterseitige
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Epidermis zeigt entweder leicht wellige oder geradlinige Zellränder. Die

SpaltöfTnungen. welche nur unterseits vorkommen, sind meist zahlreich

vorhanden und sind von mehreren Epidermiszellen umgeben.

Der Blattbau ist durchweg bifazial. Das Pallisadengewebe ist ein- bis

dreischichtig, nicht hoch; das Schwammgewebe ist etwas locker und bei

B. repens und ß. rostrata ist dasselbe collenchymartig verdickt. Im Be-

gleilgewebe der Nerven findet man öfters stark sklerosierte, häufig zu-

gespitzte Zellen. Drusen von oxalsaiirem Kalk sind bei den vier unter-

suchten Arten vorhanden, und zwar meist in die drei horizontalen Lagen

verteilt, sie finden sich im Hypoderm oder direkt unter der Epidermis

im Pallisadengewebe. dann im Schwammgewebe an der Grenze des

Pallisadengewebes und endlich direkt über der unterseiligen Epidermis.

Deckhaare fehlen. Neben den gewöhnlichen mehrzelligen, keulen-

förmigen Aussendrüsen finden sich noch solche mit sternförmigem

(B. trineniaj oder schildförmigem (B. pulvendenta) aus einer Zellschicht

von vier oder mehr Zellen Ipestehendem Köpfchen. Die schildförmigen

Aussendrüsen von B. pulveruleuta sind in Grübchen der Blatlepidermis

eingesenkt.

Blakea repens Don.

Leoliler N. 2300, Peru.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Zellrändern. — Spö. : nur unter-

seits. — Bltlb. : bifazial. P.-G. einschichtig, niedrig. Schw.-G. ziemlich

locker, collenchymartig verdickt. Im Heglei Igowebe der Nerven einige

stark sklerosierte Zellen.— Drusen : häufig, in drei Lagen verteilt, nämlich

unter der oberen und über der unteren Epidermis, sowie an der Grenze

des P.-(i. und Schw.-G. gelagert. — Trich. : kciileiiröniiigo, mehrzellige

Au.>>sendrü.sen mit dürmwandiger Endzeile.

Blakea trinervia L.

\Vullschlä;,'el .N. i:{17'"^\ Jaiii.iica.

Ep.-Z. : obcrscils mil gcradliMigcn. untcrsoils mil leicht welligen Zcll-

räiiderii; ober.seils zweischichtig und über den Drusenzellen sliahlig an-

geordnet. — Spö. : nur iinlerseils, klein. — HItlh. : bifazial. P.-(;. drei-

s*<:hichlij<, iiiclil hoch; iiri Begh'ilgewebe der Nerven stark sklerosierte

Zfîllen. — Drusen : wie bei \origer Art. — Trieb. : unregelmä.ssige

Aussendrii.s«n, wejclie aus einem 4- bis mehrzelligen armiL'en K(ipfe und

zweizellmliiKein Ku.sse bestehen und in kleinen n.ipflnrnnL'tn Eiiiderniis-

verliefungen sjrji helinden.



72 APPENDIX V.

Blakea pulverulenta Yalil.

Eggers N. 614, Dominica.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seilenrändern; oberseits zwei-

schichtig. — Spö. : nur unterseits. — Blttb. : bifazial. P.-G. dreischichtig.

Im Begleitgewebe der Nerven einige oft lang zugespitzte sklerosierte

Zellen. — Drusen : wie bei vorigen Arten. — Trich. : oberseits eine

Anzahl von, in Epidermisvertiefungen liegenden, flachen, vielzelligen

Aussendrüsen mit einem einzelligen zwischen Epidermiszellen eingekeil-

ten Fusse.

Blakea rostrata 0. Berg.

Lechler, N. 2401, Peru.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern; oberseitige Aussen-

wand unregelmässig nach Aussen vorgewölbt. — Spö. : nur unterseits.—
Blttb. : bifazial. P.-G. einschichtig, niedrig. Schw.-G. ziemlich locker, die

oberste und unterste Schichte collenchymartig verdickt. Im Begleilgewebe

der Nerven stark sklerosierte Zellen. — Drusen : wie bei vorigen Arten.

Astronia.

A'on dieser Gattung lag mir eine Art zur Untersuchung vor :

Astronia Candolleana Cogn.

Cuming IN'. 850, Philippinen.

Diese Gattung unterscheidet sich besonders von allen vorhergehenden

durch das Fehlen der Drusen und das Auftreten von Styloiden.

Die oberseitige Epidermis besitzt geradlinige Zellränder. Die Aussen-

wand der hier ziemlich kleinen Epidermiszellen ist verdickt. Hypoderm

ist vorhanden, zweischichtig, jedoch niedrig, die Zellen sind im Blatt-

querschnitte flach länglich. Die unterseitige Epidermis zeigt geradlinige

bis leichtwellige Zellränder. Die Spaltöffnungen, welche nur unterseits,

aber zahlreich vorkommen, sind von mehreren Epidermiszellen um-

schlossen.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe zweischichtig. Das

Schwammgewebe ist etwas locker. Im Mesophyll findet man eine grosse

Anzahl von Styloiden, welche ziemlich parallel zur Blattfläche gelagert
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sind. Im Begleitgewebe der Nerven sind sklerosierte Zellen ziemlich

häufig.

Die Deckhaare sind schildförmig und bestehen aus einem kurzen mehr-

zelligen Stiele, und einem aus einer Schichte zahlreicher unregelmässig

angeordneter Zellen bestehenden Schilde. Drüsenhaare fehlen.

Pternandra.

Diese Gattung ist durch den Besitz von verschleimten Zellen in der

beiderseitigen Epidermis ausgezeichnet. Es ist dieses Verhältnis um so

bemerkenswerter, als bisher unter den Melastoiiiaceeu nur bei einer Art

(Manetia acerosaj durch Pflaum Verschleimung der Blaltepidermis nach-

gewiesen wurde.

Die Eiiidermiszellen der beiden Blattflächen sind in der Flächenansicht

polygonal. Korkwarzen kommen l)ei allen von mir untersuchten Arten

besonders häufig auf der unlerseitigen Epidermis vor. Die Spaltöfinungen

kommen nur unterseits vor: bei P. paniculata sind sie von drei Nachbar-

zellen nach dem Cruciferentypus (Fig. 3). sonst von mehreren gewöhn-

lichen Epidermiszellen umgeben.

Der Blatlbau ist bifazial, das Pallisadengewebe ein- bis zweischichtig.

Das Schwammgewebe ist etwas locker. Im Begleitgewebe der Nerven sind

sklerosierte getüpfelte Zellen zu finden. Drusen kommen äusserst spärlich

vor und sind dann sehr kloin.

Behaarung fehlt dunhaus.

Pternandra caerulescens Jack.

(irilTilti. Maliicca.

E(».-Z. : beiderseits mit geradlinigen Zellrändern; beiderseits ist die

Aiissenwand stark verdickt und gestreift: beiderseits kommen ver-

schleimte Zellen vor, welche die dojjpfîllf bis dreifachctirösse der gewöhn-

lichen zeigen. Korkwarzen kouiiiicii Itciderseils vor. — Spö. : nur untcr-

seiLs. — Bltlb. : bifazial. !*.-(;. zweischichtig. Im Begic.itgcnvebc der NervcMi

kommen sklerosierte getüpfelte Zellen vor. - Drusen : nicht liäuli^',

sehr klein.

Pternandra paniculata l!< iilh.

\V;illic|i N. 4080, l».;riaiife'.

I.p.-Z. : bci(|«Ts<'ils in dfr Flädifnansjcht p(»lv«()ii;il ; ohcrscitiL^'c Ausscn-

>»and vcrdiikt: bfidcrscjls sitid viTsililrimlc Zellen \(iili,iii(leii , welche
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meist doppelt so gross sind wie die gewöhnlichen. Unterseitige Aussen-

wand subpapillös. Korkwarzen sind beiderseits vorhanden. — Spö. : nur

unterseits, von drei Epidermiszellen umgeben (Fig. 3), welche nach dem

Cruciferen Typus entstanden sind. — Blttb. : bifazial. P.-G. einschichtig.

Im Begleitgewebe der Nerven sklerosierte getüpfelte Zellen. — Drusen :

sehr spärlich vorhanden, klein und brockig zerfallend.

Pternandra multiflora Cogn.

0. Beccari N. 1551, Bornéo.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern; oberseits ist die

Aussenwand verdickt und sind verschleimte Zellen zu beobachten.

Korkwarzen sind, meist unterseits, vorhanden. — Spö. : nur unterseits,

jedoch häufig. — Blttb. : bifazial. P.-G. einschichtig. Im ßegleitgewebe

der Nerven sind teilweise sklerosierte, getüpfelte Zellen vorhanden. —
Drusen : klein, von morgenslernartiger Gestalt, meist an der Grenze des

P.-G. und des Schw.-G.

Kibessia.

Diese Gattung zeigt wie die vorhergehende grössere verschleimte

Zellen (Fig. !2) in der oberseitigen Epidermis.

Die oberseitigen Epidermiszellen sind in der Flächenansicht polygonal.

Die Cuticula ist bei K. tuberculata gestreift. Die unterseitigen Epidermis-

zellen zeigen leichtwellige bis geradlinige Zellränder. Eigentümliche

Papillen, welche in der Mitte der Aussenwand der Zellen entspringen

und schmal fingerförmig sind, besitzt K. hirtella (Fig. I). Die Spalt-

öffnungen, welche nur unterseits zu finden, sind meist klein und von

drei oder mehreren gewöhnhchen Epidermiszellen umgeben.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist ein- bis zwei-

schichtig, das Schwammgewebe etwas locker. Im Begleitgewebe der

Nerven findet man eine grössere Anzahl sklerosierter getüpfelter Zellen.

Die Drusen sind meist klein und nicht scharfkantig.

Deckhaare kamen nur bei K. hirtella vor als niedrige wenigarmige

Kandelaberzotten; bei K. eckinata waren eine grössere Anzahl ein-

zelliger oder einzellreihiger aus fünf bis sechs Zellen bestehender

zahnartiger Fortsätze zu sehen. Aussendrüsen konnte ich nicht be-

obachten.
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Kibessia hirtella Cogii.

0. Beccari N. 17, Bornéo.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Zelli'ändern. Oberseilige Epidermis

unregelmässig ein- bis zweischichtig, mit einer Anzahl grösserer ver-

schleimter Zellen, und etwas verdickter Aussenwand; unterseilige Epi-

dermis röhrenförmig papillös (Fig. 1). die Papillen entspringen in der

Mitle der Aussenwand. Korkwarzen spärlich unterseits vorhanden. —
Spö: : nur unterseits. — Blttb. : bifazial. P.-G. einschichtig. Im Begleit-

gewebe der Nerven kommen sklerosierte getüpfelte Zellen vor.— Drusen :

spärlich vorhanden. — Trieb. : eine grössere Anzahl niedriger unregel-

mässiger Kandelaberhaare mit drei bis mehr Armen, welche öfters hakig

gekrümmt sind, kommen unterseits vor.

Kibessia echinata Cogn.

Griffitli N. 2272. Birma.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seitenrändern; oberseitige Aussen-

wand etwas verdickt. Korkwarzen unterseits häufig. — Spö. : nur unter-

seits. — Hlttb. : wie bei voriger Art. — Drusen : ziemlich häufig, grob. —
Trich. : auf der Unterseite sind eine grosse Zahl zahnarliger einzeiliger

bis sechszeliiger einzellreihiger Forlsätze vorhanden.

Kibessia tuberculata llook. fil.

Griflilh N. 2272/1, Birma.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Seilenrändern, oberseits ein- his

zweischichtig, mit einer Anzahl verschleimter Zellen (Fig. 3), welche

zwei- bis dreimal grö.sser sind wie die gewöhnlichen; die Aussenwand

isl gestreift; Korkwarzen sind auf der Blattunterseite vorhanden. —
Blllb. : bifazial. V.-li. zweischirhlig. Im Begicitgewelie der Nerven sklero-

sierte getüpfelte Z«dlen. — Drusen : spärlich und klein.

Kibessia galeata (logn.

(). Ucn-an .\. .KU, Ü.iriiiM,.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen Scitcnrändern. unrcgelmässig ein-

bi.s zwei.schichlij^. mit ver.Mhlcimten Zellen, welche drei bis vier Mal

grosser wie die gew(ihnliclien; iinler.seils mit welligen Scuteiiraudmi.
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Korkwarzen sind vorhanden. — Spö. : nur unterseils. — Blttb. : bifazial.

P.-G. einschichtig. Schw.-G. locker. Im Begleitgewebe der Nerven sind

sklerosierte und getüpfelte Zellen vorhanden.— Drusen : meist im P.-G.,

dabei ziemlich klein.

Mouriria.

Yon dieser Galtung, welche schon von Yan Tieghem (in Ann. sc. nat.,

Sér. 7, T. XIII, p. 44 sqq.) hinsichtlich der Blattstructur untersucht

worden ist, habe ich nur diejenigen Arten des Münchener Herbars (ausser

M. brevipes) berücksichtigt, welche von diesem Forscher nicht untersucht

worden ist.

Die oberseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige Zellränder, und

zeigen öfters eine starke Verdickung ihrer Aussenmembranen, Bei

M. Guianensis sind auch die Seitenwände einiger Epidermiszellen be-

sonders stark verdickt. Die unlerseitigen Epidermiszellen zeigen alle

geradlinige Zellränder. Die Spaltöffnungen befinden sich insgesamt auf

der unteren Blattseite. Dieselben sind bei fast allen Arten zu zwei bis

mehreren in sackförmigen oder anders gestalteten Grübchen der Blatt-

epidermis enthalten, welche eine mehr oder minder grosse Oeffnung

nach aussen besitzen (Fig. 7). Bei M. brevipes und myrtilloides befinden

sich die Spaltöffnungen wie gewöhnlich auf der Blattoberfläche. M.grandi-

flora nimmt eine Mittelstellung in dieser Hinsicht ein, indem sie Spalt-

öffnungen in Grübchen und auf der Oberfläche der Epidermis besitzt.

Der Blattbau ist bifazial. Das Pallisadengewebe ist meistens zwei- bis

dreischichtig. Das Schwammgewebe ist mehr oder minder locker. Eine

grosse Anzahl SpikularzeUen sind im Mesophyll aller von mir unter-

suchten Arten, ausser bei M. Domingensis, zu beobachten; dieselben sind

mehr oder weniger stark verzweigt und haben gewöhnlich eine Hförmige

Gestalt. Im Begleitgewebe der Nerven sind eine grosse Anzahl sklero-

sierter, getüpfelter, parenchymatischer Zellen vorhanden. Die Drusen

sind meist klein und befinden sich entweder im Hypoderm oder im

Schwammgewebe dicht unter dem Pallisadengewebe. Kleine Einzell-

krystalle kommen spärlich vor. Trichome fehlen vollständig,

Mouriria grandiflora DG.

Martins, Brasilien.

Ep.-Z. : beiderseits in der Flächenansicht polygonal; oberseits ein-

schichtiges Hypoderm vorhanden. — Spö. : nur unterseits; teils im Niveau
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der Epidermis, teils in iiapfförmigen Yerliefungen derselben vorhanden.

— Bltlb. : bifazial. P.-G. zweischichlig. Schw.-G. locker. Hförmig gebaute

Spikularzellen im Mesophyll; dieselben sind ziemlich gross und ihre

Hauplachse ist beinahe senkrecht zur Blattoberfläche. Im Begleitgewebe

der Nerven sind sklerosierte getüpfelte Zellen vorhanden, — Drusen :

im Mesophyll ziemlich häufig.

Mouriria Guianensis Aubl.

Hostruaiin et Kappler N. 860, Surinam.

Ep,-Z. : beiderseits in der Flächenansicht polygonal ; oberseits sind

einige Seitenwände verdickt; einschichtiges Hypoderm vorhanden. —
Spö. : nur unterseits; zu mehreren in sackförmigen Epidermisvertiefungen

vorhanden. — Bltlb. : bifazial. P.-G. zwei- bis dreischichtig. Schw.-G.

etwas dicht. Hförmig geslallele Si)ikularzellen sind im Mesophyll vor-

handen; dieselben sind ähnlich denjenigen der vorigen Art. Im Begleit-

gewebe der Nerven sind sklerosierte getüpfelte Zellen vorhanden. —
Drusen : im Mesophyll zerstreut und ziemlich häufig in den oberseitigen

Epidermiszellen.

Mouriria Domingensis Spach.

Si 11 teil is >'. oU24, Portorico.

Ep,-Z. : beiderseits in der Flächenansicht polygonal; oberseits ein-

schichtiges ziemlich gro.sses Hypoderm vorhanden. — Spö. : nur unler-

seils; zu mehreren in sackförmigen Epidermisvertiefungen vdiliandcn. —
Blltb. : bifazial. P.-G. zwoischichtig. Im Bcgieitgewebe der Nerven kommen

nicht sehr stark sklerosierte getüpfelte Zellen vor, — Drusen : im Hypo-

derm und Schw.-G., jedoch spärlicii, klein, dicht.

Mouriria rayrtilloides l'oir.

Swarlz. Jariiaii-a.

Ep.-Z. : Ix'idcrsoiis in der FläcluMiaiisicht [lolygonal; obei'scits ein-

schichlJKe.s ilyiioderm vorh.inib'ii. Spd. : klein. v<in mchicrcii Fp.-Z.

umgetien. — Blllb. : bifazial. !'.-(;. ein- bis zwciscliiclilig. I>ir Spikiilai-

7J*AU'M sind rundlich mil «cltuchttiU'ii Wandungen oder mit riKliiiienlären

Armen versohen. hn Hegl«;ilgew(;b(! der Nerven kommen nichl stark

»klcroHJerlf Keliipfoilo Zellen vor. ~ Drusen : iinist im Si Iins.-C.
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Mouriria brevipes Benth.

Spruce N. 1935, Brasilien.

Ep.-Z. : beiderseits mit geradlinigen Zellrändern ; Aussen- und Seiten-

wände der oberseiligen Epidermis stark verdickt. — Spö. : nur unter-

seits. — Blttb. : bifazial. P.-G. einschichtig. Im Mesophyll sind Hförmige

oder wenig verästelte Spikularzellen vorhanden. Im Begleitgewebe der

Nerven kommen sklerosierte getüpfelte Zellen vor. — Drusen : klein,

spärlich vorhanden.

Memecylon.

Auch von dieser Gattung wurde die Blattstruktur schon von Van

Tieghem (1. c. p. 33 sqq.) bearbeitet. Ich untersuchte neun teilweise von

diesem Forscher nicht erwähnte Arten.

Die oberseitigen Epidermiszellen sind in der Flächenansicht polygonal,

meistens klein; die Aussenmembranen sind gewöhnlich mehr oder minder

stark verdickt. Die Cuticula ist durch eine körnige Oberfläche aus-

gezeichnet. Die unterseitigen Epidermiszellen besitzen geradlinige bis

leichtwellige Zellränder; die Aussenmembranen sind öfters verdickt. Die

Spaltöffnungen, welche nur unterseits vorkommen, sind sehr klein und

meist in grosser Anzahl vorhanden, und öfters nur von zwei Epidermis-

zellen umgeben.

Der Blattbau ist stets bifazial. Das Pallisadengewebe ist ein- bis zwei-

schichtig; bei M. acuminatum sind die Zellen im Querschnitte rundlich.

Das Schwammgewebe ist meist sehr locker. Bei allen von mir unter-

suchten Arten, ausser bei M. plebejum, waren eine grosse Anzahl langer

faserförmiger Spikularzellen, welche das ganze Mesophyll unregelmässig

durchsetzen und unter den beiderseitigen Epidermisplatten ein horizon-

tales Flechtwerk bilden, zu beobachten. Yan Tieghem hat ausser den

soeben erwähnten Spikularzellen noch solche von anderer Gestalt bei

den von ihm untersuchten und mir nicht zugänglichen Arten angetroffen,

worüber Näheres in dessen Arbeit zu finden ist. Im Begleitgewebe der

Nerven sind überall stark sklerosierte getüpfelte Zellen zu beobachten.

Oxalsaurer Kalk kommt in Form von Drusen und von Einzelkrystallen,

welche ähnliche Krystallformen wie die Styloiden aufweisen, und von

Uebergangsformen von Einzelkrystallen der beschriebenen Form zu

Drusen vor. Die Drusen sind meist klein und befinden sich unter der
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Epidermis, am häufigsten jedocli im Schwammgewebe. Trichome fehlen

durchaus.

Memecylon marginatum Bhinie.

Helfer >'. 2335, ïenasserim.

Ep.-Z. : oberseils mit geradhnigen. unterseits leicht welhgen Seiten-

rändern; oberseitige Aussenwand verdickt. — Spö. : nur unterseits. —
Bltlb. : bifazial. P.-G. einschichtig. Scli\v.-G. hocli und locker. Skleren-

chymfasern durchziehen das ganze Mesophyll und bilden ein Flechtwerk

unter beiden Epiderniisplalten. hn Begleitgewebe der Nerven sind sklero-

sierte getüpfelte Zellen vorhanden. — Drusen : häufig, mittelgross.

Memecylon plebejum Kurz.

Kurz N. 3025. Ind. i»r.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit welligen Seiten-

rändern. — Spö. : nur unterseits. — Bltlb. : bifazial. P.-G. zweischichtig.

Schw.-G. locker. Spikuiarzellen fehlen. Im Begleitgewebe der Nerven

kommen nicht stark sklerosierte getüpfelte Zeilen vor. — Drusen : im

Scliw.-G., miltelgross.

Memecylon Malabaricum Cogn.

ilnliciKickiT N. I't(i3, Ind. ur.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit leicht welligen

Seileti-Zellräiidern; jjeiderseits ist die Aussenwand verdickt und gekörnt.

— Spö. : nur unlenseits. — Hlttb. : liif.i/.ial. P.-G. dreiscliichtig. Scliw.-G.

ziemlich locker; faserförmige S|>ikiilarzellen din'chziehen das ganze

Me.sophyll. Im Begleilgewebe der Nerven kommen sklerosierte getüpfelte

Zollf-n vor. — Dru.-ien : im Schw.-G. dicht über den Ep.-Z. häufig. Einzell-

krysL'ille zicmlnli häufig.

Memecylon acuminatum Smith,

(irillilli .N. 2:12:;/!, M.il.Kv,!.

K|».-Z. : beiderseits milgeradliingeii SeileiiiMiniiTii: ohci-sciiii.;*' (liiiiriil.i

körnig. — Spi», : nur unterseits. — Hlttb. : bifazial. !'.-(;. zwei- Ins drci-

M'hi<'hlig; Zeihen im Oucrschnilt rundlicli. Kas('rrtirmii.!(^ Spikiil.iiv.cllcn

i\i\i,\\^fV/i-\\ i\:,^ t^'anze .Mesopli_\ll. Im |{i'Kl('ilg«'webe der .NVi\<'m koniiin-n
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sklerosierte getüpfelte Zellen vor. — Drusen : nicht häuflg. Einzell-

krystalle im Mesophyll, besonders im Schw.-G. zerstreut.

Memecylon grande Retz.

Griffith, Malacca.

Ep.-Z. : oberseits mit geradlinigen, unterseits mit leicht welligen Seiten-

rändern. Oberseitige Aussenwand stark verdickt. — Spö. : nur unter-

seits. — Blttb. : bifazial. P.- G. einschichtig. Schw.-G. locker. Sonstwie

bei voriger Art. — Drusen : wie bei M. acuminatum.

Memecylon lasvigatum Blume.

Helfer N. 2328, Tenasserim.

Wie vorige Art gebaut, ausser dem P.-G., das dreischichtig ist.

Memecylon polyanthemos Hook. fil.

Mechow N. 515, Africa occ.

Wie vorige Art aber mit zweischichtigem P.-G.

Memecylon Cumingianum Presl.

Cuming N. 917, Philippinen.

Wie vorige Art.

Memecylon candidum Gilg.

Zenker N. 966, Kamerun.

Wie vorige Art, ausser dem P.-G., das einschichtig ist, und den Drusen,

welche öfters miltelgross, unregelmässig und ziemlich grobbrockig sind.
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Alphabetisches Verzeichnis der untersuchten Arten.

Die erste Zahlenreihe giebt die Seitenzahl der Monographie von Gogniaux,

die zweite diejenige dieser Arbeit.

Ailolol)otrys DC 417 48

adsceiidens Triana 419 48

scandens DC 418 48

Allomorpilia Bl 463 53

e.xigua Bl 464 53

uiiil)ellulata Hook. lil. . .

.

464 53

Aiiplectriiiii Asa Gray 563 66

Assamicum C. B. Clarke . 569 67

divaricaturii Triana 567 66

glaucuiii Triana 566 66

pallens Triana 564 66

AslroniaBI 1093 72

<:andollcana Cofjn 1099 72

Barlhf-a llook. f 474 54

Cliint'nsis Hook, f 474 54

B<-Iiuria Cliaiii 412 47

insi}.'nis (Jiani 413 47

Bt-rlolonia Ba.l.li 530 61

»la.-ulala DC 532 61

iiiarinorala Naiiil 532 61

BlakKi \>. Br lOr.i» 70

|iiil\<Tiil.nla Valil 1072 72

p-iMiis Dun 1070 71

roslrala (). B<t^' 1077 72

Irinprvia 1 1071 71

HIastUA Ixur 476 5."»

Crxthinrliincnsis Cour. . . 476 .'i.)

Dirlia-Unllifra Kndl 377 38

alliHtiiina Co^rn 382 40

lanreolaUi (^ojjn 383 40

lalifolia CojfM 380 39

rowa Oign 381 39

Dirio|.lM.ra B«-nlli 3H3 40

»«(«•nnfroidfs l^-nlli '.M '»()

Hri.l.. llKlih. itoiM. Appniili.r ('. Olli

DissochaHa Bl 554 64

inappendiculata Bl 560 64

intermedia Bl 562 64

pallida Bl 557 64

quintuplinervis Cogn. . .

.

556 05

Dissotis Benth 362 37

decunibens Triana 368 38

incana Triana 370 38

phœolricha Triana 367 38

Grallenrieda DC 439 51

Biiliviensis Coi,'n. . . spec. nov. 52

emarginala Triana 442 52

lalil'olia Triana 444 52

lluberia DC 408 45

laurina DC 411 47

ovalifolia DC 408 46

.seniisorrala D(J 411 46

Kilu'ssia DC 1105 74

ecliinala Cogn 1 108 75

galeala Cogn 1110 75

hirlclia Cogn 1107 75

Inl.enulala Hook, f 1110 75

.Manniiia Bl 548 63

niiiscosa Bl 551 63

nemorosa Bl 54!> 63

pacliygyna Kurlli 552 (>4

.Mcdinilla (iaiidirli 572 i'tH

aslruniiiidcs Triana 594 70

inagnilica Lindl 59.3 70

niyrlircjfinis Triana liH'.l i',\)

papulosa Baker 5KK (il)

[iarvif(»lia Baker 5S'i OD

paiicillura lloiik. f 596 70

ruliieun.la Bl 583 6K

.lire IH'.)9. 6
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Melastoiua Burni 343

asperam Bl 353

decemfidum Roxb 345

denticnlatuni Labill 356

imbricattim Wall 355

longifolium Naud 355

Malabathricum Liuu 349

normale D. Don 352

obvolutiuii Jack 34S

Memecylon L 1130

acruninattun Smith 1 152

candidum Gilg spec. nov.

Cumiagiannm Presl 1168

grande Retz 1 153

l»\igatiuu Bl 1159

Malabaricnm Cogn. 1148

margioatnm Bl 1138

plebejum Kurz 1 146

polyanthemos Hook, f . .

.

1160

Meriania Sw 421

Böliviensis Cogn 428

calophylla Triana 438

glabra Triana 434

» V. parTifolia Cogn. 434

leucantha Sw 423

paniculata Triana 433

» Y. pardfolia Goga. 433

pnrpurea Sw 423

Monochsetum Nand 331

Deppeannm Naud. ...... 400

lineatum Xaud 399

riTulare Naud 395

Mouriria Aubi 1115

brevipes Benth., 1128

Doniingensis Spach 1121

grandiflora DC i i iö

Guianensis Anbl 1120

myrtiUoides Poir 1125

Ochthoeharis Bl 479

BorneeasisBl 480

Jaranica Bl 480

Omphalopns jS^and 570

fallax ]!Sand 570

Opisthöcentra Hook, fl 416

cüdemioides Hook, f 417

Osbeckia L 312

antherotoma JS^and 330
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34

35

34

78

79

80

80

80

80

79

79

79

80

48

50

51

50

51

49

50

50
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45

45

45
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56

55
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Osbeckia aspera Bl 315

capitata Benth 325

Chinensis L 325

Congolensis Cogn 314

crinita Beuth 323

cupularis Don 328

Leschenaxilliana DC 318

]S^epalensis Hook 317

nutans Wall 313

octandra DC 320

rostrataDon 324

1^ V. pulchella Triana 324

Senegambiensis Guill, et

Perr. 334

stellata Don 323

trimcata Don 327

Wightiana Benth 318

Wvnaadensis C. B. Clarke 317

Zeylanica Linn. f 326

Otanthera Bl 339

crinita ]S'aud 340

Oxyspora DC 470

cernna Hook. f. et Thoms 472

panicnlata DC 471

Tagaus Wall 472

Pachyloma DC 389

coriaceum DC 390

V V. glaberrima DC. 390

^^ Y. snbsetosa DC. 390

huberioides Triana 390

Pternandi-a Jack 1102

c<eTuIescens Jack 1103

mnltiflora Cogn 1104

paniculata Benth 1104

Rhexia L 385

ciliosa Michs 386

glabella Michx 388

lutea Michx 386

Mariana L 388

serrulata ^S'utt 386

stricta Pursh 387

Yirginica L 387

Rhodosepala Baker 338

erecta Cogn 339

Salpinga Mart 535

longifolia Triana 536

secunda Sehr, et Mart 536
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30

26
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31
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26
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29

29

31
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28

27
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43
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73
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74
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Sarcop}Taniis Wall ol7 61

Nepalensis \Yall ol7 61

Sonerila Roxb 490 57

artruta R. Br 512 60

erecta Jack 492 o8

gramlitlora R. Br oOil o8

inaeulata Ro\l) 507 59

Moluccana Roxb 508 60

obliqua Korth 515 61

scapigera Dalz 513 60

secunda R. Br 503 59

speciosa Zeiik 504 59

squarrosa Wall 498 58

Sonerila versicolor Wight. . 506 59

violœfolia Hook, f 514 60

Zeylanica Wigbt et Arn. . 492 60

Triolena Naud 541 63

paleolataJ. Donnell Smith 543 63

Trislemnia Juss 359 36

Schumacheri Guill . et

Perr. 361 37

virusanum Comm 360 37

Veprecella Naud 482 56

apioulata Cogn 483 57

niicrophylla Cogn 485 57

rosea Cogn 484 57
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